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IflOSB  OBRRRAL  BT  ICK>B04BJs.**B1S  DRSCOQUIIXBS  VITABTBS,  compre- 
nant le  MUSBB  MASSÉMA ,  la  flOTiï.DHTIOB  LlMâBllB,,  celle  du  MUSÉUM  D'MXaV 
TOXRB  BATUBBLLB  et  les  découvertes  récentes  des  voyageurs,  par  L  -G.  Kiémes, 
attaché  en  Muséum  d'Histoire  naturelle.  Ce  magnifique  ouTrage*»era  publié  par  livrai- 
sons, composées  chacune  de 6  planches  in-8,  gravées  et  coloriées  avec  le  plus  grand  soio, 
et  I  à  a  feuilles  de  texte  papier  rélin  grand  raisin.  Prix  de  chaque  livraison  in-8  :    6  fr. 

—  In*4*  Papier  vélin  ,  figures  coloriées.  12  fr. 

Une  livraison  sera  publiée  tous  les  ao  jours.  3  sont  en  vente. 

MOVOttAHII  DaW  SBTOBffBS  et  genres  voisins ,  formant  dans  les  familles  de 
Latreille,  la  division  des  Scarabées  Mélitophiies  ;  pas  H.  Goit  et  A.  Peicheion,  mem- 
bres de  la  Société  Entomologique  de  France.  Cet  ouvrage  sera  publié  en  i5  livraisons  , 
qui  paraîtront  de  mois  en  mois.  Chaque  livraison  imprimée  sur  papier  grand  raisin ,  con- 
tiendra 5  planches  in-8  gravées  et  coloriées  avec  le  plus  grand  soin ,  représentant  environ 
3o  espèces,  et  le  feste  ç0rre|f>ondAn{»  Prix  jle  chaque  ^vraison  :  rf  6  fr. 

Les  livrerons  nd  SQpt  e*  vente. 

accompagnées  de  Considérations  relatives  à  l'histoire  naturelle  et  à  la  classification  de» 
Insectes,  par  M.  LÉON  Dufoui,  D.  M.  P.,  correspondant  de  l'Institut  et  de  l'Académie 
royale  de  Médecine.  Sfefi»,  *8$3,  in-4«  avec  19  beUea planches  gravées  :  s5  fr. 

aEOUBGHBSanrmL'AirATowimav  mi  met iMawwras—  db  diffébjbh- 

TES  BSPBGBS  D1BSBGTBS ,  psr  L.-L.  Lyon ET  ,  publiées  par  M.  W.  De  Haan,  con- 
servateur du  Muséum  d'Histoire  naturelle  de  Leyde.  Paris,  i83a,  a  parties  in-4,  accom- 
pagnées de  54  planches  gravées.  '"'    l  ^o  fr. 

RBGBBBCKBS  SUR  L'OROAVXSATIO*  VBBTSBRALB  DIS  GBUSTAGSS ,  DBS 
ARACMBXDBS  BT  DBS  TJTSBGTB8 ,  par  J.-B.  RoilNIAU  DsêTOlDT ,  D.  M.  Paris ,  1828, 
in-8,  Bfc.  *  '  '  '   v  6fr.56«. 

DItltll>BBAlBli^UttSOBMirDBS  TBRMBS  DBBSTABItfUB  s*T BBB  f  AMtUAS 
BATURBLLBS ,  contenant  l'étymologie  et  la  description  détaillée  de  tous  les  organes, 
leur  synonymie  et  la  définition  des  adjectifs  qui  servent  à  les  décrire,  suivi  d'un  vocabu- 
laire des  termes  grecs  et  latins  les  plus  généralement  employés  dans  la  glossologie  bo- 
tanique ,  par  H.  Lecoq,  prof,  d'hist.  eut*  et  directeur  du  jardin  botanique  de  Clermont- 
Ferrand ,  et  J.  Juillet  ,  D.  M.  P.  Paris ,  i83i  ,  1  fort.  vol.  in-8.  9  fr. 

BOUTBAU  8T8TBMB  DB  GHZMIB  OR0AR1QUB ,  fondé  sur  de  nouvelles  méthodes 
d'observation,  par  F.-V.  R asp ail,  accompagné  de  12  planches  gravées  et  coloriées.  Pa- 
ris, t833,  un  fort  vol.  in-8.  *  itj  fr. 

FLOBA  OAIXIGA,  seu  Enumeratio  plantarum  in  Gallifc  sponte  nascentium,  secun- 
dum  Linnœanum  systema  digestarum ,  addita  familiarum  naturalium  synopsis  auctore 
J.-L.-A.  Loiseleur-Deslong champs.  Editio  seconda,  aucU  et  emendata,  cum  tabulis 
xxxi.  Paris ,  1828,  a  vol.  in-8.  16  fr. 

RBGHBRCHBS  AXATOMXgUBS  BT  FRTSIOLOaiQUBS  SUR  LA  STRUCTURE  W- 
TIMB  DBS  ANIMAUX  BT  DBS  VÉaBTAUZ  BT  SUR  XJftVR  MOTXUTfi ,  par  M.  Du- 
trochet  ,  D.  M.  P.,  membre  de  l'Institut  de  France.  Paris ,  i8a4 1  »-8 ,  avec  deux 
planches.  '  ^fr 

BMBRTOLOaiB  OU  OVOLOCUB  HUMAIBB ,  contenant  l'histoire  descriptive  et 
iconograpbiquo  de  l'œuf  humain ,  par  A.-L.  Velpeau  ,  chirurgien  de  l'hôpital  de  la 
Pitié,  professeur  agrégé  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris ,  accompagné  de  i5  plane. 
dessillées  et  lithographiées  avec  le  plus  grand  soin,  par  A.  Cuazal.  Paris     i833     1  v 
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l'anatomie  ,  l'histoire  naturelle  et  la  physiologie  générales  , 

l'astronomie,  la  botanique,  la  chimie,  la  géographie  physique, 

la  géologie  ,  la  minéralogie  ,  la  physique  et  la  zoologie  ; 

PAR  A.-J-L.  JOCRDAN, 
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LABELLE,  s.  m.,  labellum;  Un- 
ter lippe,  Lippchen  (ail.)  ;  labello  (it.). 
Division  inférieure  d'un  périgone  bi- 
labié,  et  plus  particulièrement  de 
l'enveloppe  florale  des  Orchidées. 

LABELLÉ,  adj.,  labellatus.  La 
Natica  labellata  est  ainsi  appelée  par- 
ce que  son  bord  gauche  s'avance  sous 
la  forme  d'une  lame  calleuse  qui  re- 
couvre en  partie  l'ombilic. 

LABIAL,  adj. ,  labialis  (  labium  , 
lèvre  )  ;  qui  a  rapport  aux  lèvres.  On 
appelle  palpes  labiaux ,  dans  les  in- 
sectes ,  deux  filets  articulés  et  mobi- 
les qui  s'insèrent  sur  la  languette ,  à 
l'extrémité  de  son  articulation  avec 
le  menton  ;  segment  labial ,  dans 
les  Cbétopodes,  d'après  Blaraville, 
l'un  des  cinq  anneaux  céphaliques  de 
ces  animaux,  celui  qui  constitue  la 
lèvre  supérieure.  Le  Glycine  labialis 
est  ainsi  appelé  parce  que  sa  carène 
est  divisée  en  deux  pétales  adbérens 
par  le  sommet,  ce  qui  fait  paraître 
la  fleur  labiée.  * 

LABIALES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  La- 
biales. Nom  donné  par  Lâmarck  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Cimicides, 
comprenant  des  insectes  hémiptères 


dont  la  lèvre  supérieure  est  longue  et 
se  prolonge  bien  au  delà  du  museau. 

LABIATIFLOBE ,  adj.  ,  labialiflo- 
rus  ( labium ,  lèvre,  flos ,  fleur.) .  Se 
dit  de  la  calathide,  du  disque  et  de  la 
couronne  des  Synanthérées ,  lorsqu'ils 
se  composent  de  corolles  divisées  en 
deux  lèvres  inégales/ 

LABIATIFLORES,  adj.  et  s.  f.pl., 
Labiatiflorœ.  Nom  donné  par  Can— 
dolle  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Synanthérées  ,  comprenant  celles  de 
ces  plantes  qui  ont  les  corolles  ,  sur- 
tout celles  du  disque,  divisées  en 
deux  lèvres  inégales.  Ce  groupe ,  ap- 
pelé Chénanthophorées  par  Lagasca  et 
Perdiciées  par  Sprengel ,  n'est  point 
■admis  par  Cassini ,  Kunth  et  Lessing. 
Sous  le  nom  de  Labiatiflores  \  Bart- 
ling  désigne  une  classe  de  plantes , 
comprenant  celles  qui  ont  des  fleurs 
irrégulières,  la  plupart  du* temps  la- 
biées. 

LABIATIFOBME,  adj.,  labiati- 
jormis  (labium,  lèvre,  forma ,  for- 
me). Se  dit  des  corolles  de  Synan- 
thérées qui  se  rapprochent  de  celles 
des  labiatiflores ,  sans  avoir  précisé- 
ment la  même  forme.  ' 


ir. 
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LABIATHV ,  s.  f . ,  tafiatio  (  ta- 
bium,  lèvre).  Terme  dont,  L.-Ç. 
Richard  s'est  servi  pour  désigner  l'en- 
semble des  considérations  relatives 
aux  divisions  des  calicot  et  des  co- 
rolles partagés  en  manière  de  lèvres. 

LABIDOPHORE,  adj. ,  labidopho- 
rus  (Xaôiç,  tenaille,  ?c/w,  porter)^ 
qui  porte  des  tenailles  à  l'extrémité 
de  l'abdomen.  Ex.  Asilus  labido- 
phmtf. 

.  LABIDOURCi^adj.  tt  s,  m,  pL, 
Labidoura  (  Xafiç  ,  tenaille  ,  ovpà  , 
queue).  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Orthoptè- 
res ,  comprenant  les  Forficules,  qui 
ont  le  corps  terminé  par  des  espèces 
de  tenailles.  L.  Dufour  a  fait  un  or- 
dre de  cette  famille ,  qui  répond  aux 
Dermaptères  de  Kirby  et  aux  Forfi- 
«ujflrêes  de  LatreiUe. 

LAWKf  adj.  h  labiatus  ;  Uppig 
dsùh)  v  labiatad  (angk)  ;  labialo,{H.). 
âe  difc,  en  Wanjquie  ,  d'une  cprolU 
monopéuk  dont  le  tube  est  pli*  ou 
moins  courbé,  la  gorge,  dilatée*  et 
ta  limbe,  ài\&&  en  deux  lobes  princi- 
paux ,  disposés  l'im  au  dessus,  de  l'au* 
ljce>  comme  deu* le vre*^  H*  Cassjni 
donne  eette  épithète,  dan»  les.  Sy«t 
nanthérées,  auxcorolles  dont  le  limbe 
se  partage  supérieurement  en  deux 
l#vces ,  dontl'externe  ou  postérieure 
eampreed  les  trois  cinquièmes  »  et 
Viatecne  ou  antérieure  les  deux  aur» 
lues  cinquiè»€§  4*  contour.  En  zqo~ 
fagie ,  le  mot  labié  est  employé  pour 
4ésigner  d?&  animaux,  qui  en*  des.  li- 
vres remarquables  par  leur  granfetur 
«I  leur  épaisseur  (  ex*  Ursus  labia-> 
Uu)  ,  ou  des  levées  autrement  colo- 
rées, que  fe  reste  du  eorps  (  ex.  D*- 
cotyles  labiatus). 

.  LABIEE*, ad],  et  s.  f.  pL  ,  La- 
bkttœ.  Nom  donné  par  Tournefost  et 
Gttkrt  à  une  classe ,  par  Jussieu  et 
«•us  les  botanistes  modernes  à  uoe 
fouille  de  plantes,  comprenant  celte» 
qui  ont  les  fleurs  buAbiâfi** 
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LABfUt»  *d};lafcfy,  debUts  Çabo, 
chanceler),  SjnQujçme,  peu  usité  de 
caduc y  dont  on  s'est  quelquefois  servi 
pour  désigner  la  coiffe  des  mousses , 
quand  elle  tombe  aisément. 

LABRE  ,  s.  m. ,  labrum;  Lefze , 
Oberlippe  (ail.)*  Nom  donné  par 
Uliger  à  la  lèvre  supérieure  dans  les 
Mammifères  ;  par  les  entomologistes, 
d'après  Savigny ,  à  l'une  des  pièces 
«te  k  bouche  des  injectes ,  que.  l'on 
appelle  aussi  levée  supérieure.;  par 
les  conchyliologistes ,  au  bord  ex- 
terne des  coquilles  uni  valves. 

LABREUX,  adj. ,  labrosus.  Se  dit 
d'une  coquille  qui  a  le  bord  externe 
de  l'ouverture  épais  ou  renversé.  Ex. 
S  car  abus  labrosus,  Pupa  labrosa* 

LABROIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Labroïdes.  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Latreills  et  Eiçb.wajd  h  une  famille 
(Je  l'ordre  des  poissons  acantbople- 
r^g»e«s,  par  Blain^iUe,  k  une  tribu 
de  lu  famille  des;  tabro-  Percoides, , 
par  Ficinus  et  Garus  à  une  tribu  4e 
k  famille  des,  SjeimppJtérygieB*  or- 
tbosome*,  ayant  peur  type,  le  genre 
Jhabrus* 

palafinus.  Strausdonne  cette-éBittoèt©. 
è  une  large  apophyse,  que  produit  le 
bord  supérieur  du  labre  »  et  qui  se 
prolonge  sur  le  chaperon, ,  où  elle  s* 
trouve  contenue  dans  la  ittembçauo 
du  paiais. 

m*  fi-yLabro-PeFcoïdef*  Noua  donn4 
par  BlaiaviUe  à  une  fcmiUe  de  t'or-i 
dre  des  poisson*  .tborftçiques  ,  qui  a. 
pour  type  les  genres  Labrm  ci 
Perça* 

f  LABWlftirawaBW^adj»,  lajby^ 
rinthifornm  >•  hbcmntiJQrme  (  tf.  V 
(  labyrinthe ,  labyximbe  ,  forma  , 
iorme  )  Se  dit  d'un  corps  oui  offre 
asa^urface  des  sillons  U>ttueux-  Ex. 
Vofdalus  labyrinthiformis. 
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ni  a  des  plis  ou  des  sillons  tortueux, 
x.  Gfyphis  labyrinthica. 
L  A.C  j  s .  m . ,  lacus;  Xtpvq;  See  (ail .  )  ; 
lake  (angl.)  ;  lago  (it.).  Amas  d'eau 
douce  ou  salée ,  de  dimensions  très- 
variables  ,  qui  tantôt  reçoit  des  cours 
<Feau  et  donne  naissance  à  d'autres  , 
tantôt  en  produit  sans  en  recevoir  , 
et  quelquefois  aussi  en  reçoit  sans 
en  produire  aucun. 

JLAÇCATE ,  s.  m. ,  laccas.  Genre 
je  sels  (lacksaure  Salze ,  ail.)  ,  qui 
sont  produits  par  la  combinaison  de 
l'acide  laccique  avec  les  bases  sali- 
fiables. 

LACCÏFÈRË  9  adject. ,  lacciforus 
(lacca,  laque,  fero,  porter);  qui 
produit  de  la  laque.  Ex.  Crbton  lâc- 
ciferum. 

LAÇCINE  ,  s.  f. ,  îaccina;  Lack~ 
stoff(a\\.)  (laçca,  laque).  Nom  don- 
né par  John  à  une  substance  parti- 
culière qu'il  a  retirée  de  la  laque  en 
grains ,  et  que  depuis  Unverdorben 
a  obtenue  plus  pure. 

LACCIQUE  ,  adj. ,  laccieus.  Nom 
d'un  acide  (Lacksâure ,  ait),  que 
Jobn  a  retiré  de  la  laque  en  bâtons. 

LACÉRÉ  9  adj.,  lacer  us,  lacer atusy 
cUlaceratus  ;  zerrissen  ,  zersetu  , 
zerschlùzt  (ail.)  ;  squarcwlo  (it.)  ; 
qui  offre  des  divisions  irrégulières 
semblables,  à  des  déchirure*  ,  comme 
les  stipules  de  YArenaria  rubra  ,  les 
feuilles  du  Ranunculus  lacerus  et  du 
Pelargonium  lacerum ,  la  ligule  du 
Bromus  mollis. 

LACERTIEN9,  adj.  et*,  m.  pi.  t 
Lacertœ ,  Lacer ti  ,  Lacer  tini.  Nom 
dp» né  par  Cuvier ,  GohUnts  ,  La- 
treille  ,  Ficinus  et  Carus  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  reptiles  sauriens , 
qui  a  pour  type  le .genre  Laceria* 

LACERTIFORMESvadj.  et  s.  m. 
pi.  9  Lacertiformcs  (lacer ta,  lézard, 
forma  »  forme  ).  Nom  donné  par  La- 
trciile ,  Ficinus  et  Carus  à  une  divi- 
siott  de  l'ordre  des  Sauriens ,  eom- 
p&AWl  «eu.*  oui  refc* mbkut  au  lé* 


tard  ,  c'est-a-dire  qui  ont  quatre  pat- 
tes propres  a  la  course  ,  jamais  très- 
éloignées  et  pentadactyka. 

LACERTINIDE9,  adj.  ets.ro.  p1M 
Lacer  tinida.  Gray  désigne  loua  ce 
nom  une  famille  de  reptiles  sauriens , 
qui  a  pour  type  le  genre  Lactrta. 

LACERTOIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Lacertoïdea,  Lacertoïdes  (lacer ta  , 
lézard  ,  iU<* ,  ressemblance  ).  Nom 
donné  par  Blain ville,  Fttiinger  et 
Etcbwakt  à  nn#  fatniUe  de  reptile* 
sauriens ,  ayant  le  genre  Lacerêm  pour 
type. 

.  LACttfl?  ad|M  laxus,  remitms  , 
languidus ,  enervis;  gala»**;  schtaff, 
loeker,  weitlëufig  (alL)j  um$e  (angL); 
lassa  (it.).  Se  dit ,  en  botanique  et  en 
zoologie,  des  parties  qui  laissent  e«— 
tr'elles  un  intervalle  pesa  on- moins 
grand  ;  de  Y  épi ,  quand  les  fieurs  sont 
distantes  (ex.  Trigloehin  Uudfbmm); 
de  la  patùcule.(et*  Rhynchospora 
lassa,  Trichoauan  iawijfbrum))  4& 
Y  ombelle  (ex.  Athamantha  latifolia) 
et  du  corymbe  (  ex*  Ohrysanthemum 
corpnbiferum  ) ,  lorsque  les  pédon- 
cules s'écartent  beaucoup  les  uns  dea 
autres  ;  du  connectif,  quand  il  est 
assez  long  pour  empêcher  que  les  lo- 
bes de  l'anthère  ne  se  touchent  (  ex. 
Melissa  grandiflora  )  i  des  phtmts , 
quand  elles  orit  des  barbâtes  trfes*- 
viaiWes,  qnt  cependant  ne  sfeccro~ - 
cbemt  point  ensemble,  comme  celles 
des  hypooondres  de Toiseau  de  Para- 
dis, et  celles  des  couvertures  infîé- 
r  rleurcs  des  Cicognes  qui  fournissent 
lesmarabens. 

LACIMÉ,  adj.  ,  lavinUitus  ;  ein- 
geschnititn  geseh&izt  ,  gerissen  , 
zerschlitzt  ,  zipfelig  (ail.)  ;  frasta- 
gtiato y  sbrandellato  (it.  )  (  >axt$, 
coupure  )  ;  qui  est  découpé  inégale- 
ment en  longues  lanières  de  forme 
irrégulière ,  comme  Varille  dm  Kave~ 
nula ,  les  feuilles  du  Diptacus  laci- 
niatus  ,  du  Kalnnchoe  faciniàta  et  du 
Chsiidomum  lmimtmh}  ks  pénaUt 
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du  Trickosànthes  lacintosa  et  du 
Dianthus  ptumarius ,  le  stigmate  du 
Xylopkylla  ,  les  stipules  du  Medi- 
cago  orlnçularis ,  la  surface  de  la 
Paiella  lacintosa. 

LACINIFLORE,  adj. ,  laciniflorus 
(  lacinia ,  frange  ,  /Zox ,  fleur  )  ;  qui 
a  les  pétales  franges.  Ex.  Hedipnois 
iaciniflora. 

LAClMFOLIÉ,adj. ,  lacinifolius; 
schlitzblàttrig  (ail.)  (lacinio,  divi- 
ser ,  foiiûm  ,  feuille  ).  Se  dit  d'une 
plante  oui  a  les  feuilles  laciniées.  Ex. 
Phlomis  laciniata. 

LACINIFORME,  adj.  ,  lacinifor- 
mis  (lacinia ,  frange ,  forma ,  forme)  ,t 
Épithète  donnée  par  Kirby  aux  té- 
guUs  des  insectes  ,  quand  elles  sont 
longues  ,  irrégulières,  et  qu'elles  res- 
semblent à  une  petite  frange  de  cha- 
que côté  du  tronc.  Ex.  Lithosia. 

LACINIURE,  subst.  f. ,  lacinia  ; 
Einschnhtf  Auschnitt9  Zipfolj  Fetze 
(ait).  Découpure  étroite ,  profonde 
et  irrégulière. 

LACEtLLE,  s.  f. ,  lacinula.  Hoff- 
mann appelle  ainsi  la  pointe  infléchie 
des  pétales  des  Ombellifères. 

LACINULÉ  , .  lacinulatus ,  lacinu- 
losus  ;  qui  est  garni  de  divisions  ir- 
régulières. Ex.Furcularialacinulata9 
Spongia  laeinuiosa. 

L ACISTÉMËES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
LaeisUmeœ.  Nom  donné  par  Martius 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Urticées, 
par  Kunth  à  une  famille  de  plantes  , 
ayant  pour  type  le  genre  Lacistema. 

LACRYMAL,  adject.,  lacrymales 
(  lacryma ,  larme).  Le  TremeUa  la- 
crymalis  a  reçu  ce  nom  parce  qu'il 
est  d'abord  globuleux  et  ensuite  con- 
fluent. 

L  ACRYM1FORMK  ,  adj . ,  lacrymi- 
jbrrnis  {iacryma%  larme,  forma ,  for- 
me). On  appelle  coulée  lacry  mi  forme 
ou  en  nappe ,  celle  qui  part  d'une 
ouverture  placée  sur  un  terrain  à 
peu  près  plat  ou  légèrement  bombé , 
maii ea  peQte  9  et  <Iuî  s'épanche  d'un 
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seul  coté,  en  s'élargissant ,  ce  qui 
est  le  cas  ordinaire  des  laves  sortant 
des  flancs  d'un  cône  volcanique. 

LACTAIRE ,  adj. ,  lactarius  (  lac  , 
lait  ).  Épithète  donnée  à  quelques 
Agarics  qui  fournissent  un  suc  laiteux 
ou  lactescent  (  ex.  Agaricus  lacti- 
fluus).  Plusieurs  bolets  sont  aussi  dans 
ce  cas. 

LACTATE,  s.  m.,  lactas.  Genre 
de  sels  {milchsaure  Salze ,  ail.) ,  qui 
sont  Produits  par  la  combinaison  de 
l'acide  lactique  avec  les  bases  sali— 
fiables. 

LACTATION,  s.  f. ,  lactatio{lac , 
lait  ).  Synonyme  d'allaitement.  Voyez 
ce  mot. 

LACTÉy  adj.  ,  lacteus ,  galacti- 
tes  ;  ya^xKrooç ,  7oàaxTivoç  ;  milch- 
vt>eiss(M.);  latteo  (it.);  qui  est  d'un 
blanc  semblable  à  celui  du  lait  *(  ex. 
Elaps  lacteus  ,Ruellia  lacteà,  Venus 
galactites).  On  appelle  voie  lactée 
(circulus  lacteus  ;  Milchstrasse  ,  ail.) 
une  bande  irrégulière  qu'on  aperçoit 
au  ciel ,  dans  les  nuits  sereines,  qui 
le  traverse  en  coupant  l'écliptique  vers 
les  deux  solstices  ,  et  dont  la  lueur 
blanchâtre  et  laiteuse  est  produite 
par  un  nombre  si  prodigieux  d'étoiles 
que  Herschel  en  a  compté  plus  de 
cinquante  mille  dans  une  bande  de 
trente  degrés  de  long  sur  deux  de 
large  ,  ce  qui  fait  seize  cent  soixante- 
cinq  apercevables  par  degré  carré. 

LACTÉIPENNE,  adj. ,  lacteipen- 
nis  {lacteus,  laiteux  ,  penna9  aile)  ; 
qui  a  les  ailes  d'un  blanc  laiteux.  Ex* 
Dasypogon  lacteipennis. 

LACTESCENCE ,  s.  f . ,  lactescen- 
tia;  Milchen  (ail.)  ;  lattescenza  (it.) 
(lac  ,  lait).  Qualité  d'un  liquide  quel- 
conque qui  est  trouble,  blanc,  et 
ressemble  à  du  lait. 

LACTESCENT,  adj.,  lactescens, 
lactarius,  lactifiuus ;  mUchgebend , 
mflchend  (  ail.  )  ;  làttescente  (  it.  ). 
Se  dit  des  plantes  qui  contien- 
nent un  suc  laiteux   (ex.  Lactuca 
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virosa  ) ,  et  des  coquilles  ou  autres 
corps  dont  la  couleur  est  le  blanc  de 
lait  (ex.  Limacella  lactescens). 

LACTIFÈRE  ,  adject.  ,  lactiferus 
{lac,  lait ,  fero,  porter)  ;  qui  con- 
tieut  un  suc  laiteux. 

LACTIFLORE  ,  adj. ,  lactijlorus 
(  lacleus,  laiteux  9flos ,  fleur).  Dont 
les  fleurs  sont  d'un  blanc  de  lait»  Ex. 
Astragahis  lactiflorus. 

LACTIQUE  ,  adj.  ,  laciicus  {lac, 
lait  ).  Nom  d'un  acide  (  MUchsàure  , 
ail.  )  qui  a  été  découvert  par  Scheele. 
Bouillon  -  Lagrange  et  L.  Gmelin 
Font  regardé  comme  de  l'acide  acé- 
tique intimement  combiné  avec  une 
matière  animale.  Berzelius  persiste  à 
le  considérer  comme  un  acide  parti- 
culier. On  le  trouve  dans  le  lait  et 
dans  tous  les  liquides  du  corps  bu- 
main  ,  libre  ou  combiné  avec  des 
bases,  et  il  paraît  exister  aussi 
dans  la  plupart  des  classes  du  règne 
animal.  . 

LACTIVORE,  adj.,  lactworiu  (lac, 
lait ,  voro ,  dévorer);  qui  vit  de  lait, 
comme  l'enfant  nouveau-né. 

LACTUCÉES,  adject.  ets.  f.  pi.  , 
Lactuceœ.  Nom  donné  par  D.  Don  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Cbicora- 
cées ,  par  H.  Gassini  à  une  tribu  de 
celle  des  Synantbérées  ,  par  Lessing 
à  une  sous-tribu  de  la  tribu  des  Cbi- 
coraeées  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Lactuca. 

LACTUCIQUE,  adj.,  lactucicus. 
Nom  d'un  acide  (Lactucasàure ,  ail.), 
encore  douteux ,  que  Pfaff  a  cru  re- 
connaître dans  le  suc  du  Lactucavi- 
rosa. 

LACUNAIRE,  adj. ,  lacmaris.  Se 
dit,  en  minéralogie,  d'un  assemblage 
de  cristaux  qui,  ayant  la  forme  de 
cubes  ou  de  parallélipipèdes  rectan- 
gles ,  se  réunissent  par  groupes ,  lais* 
sant  entr'enx  des  intervalles  plus  ou 
moins  sensibles.  Ex.  Plomb  sulfuré 
afUtmonifere  lacunaire* 

LACUNE 5  s.  f.,  lacuna$  ïXUuut, 
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Lucke  (ail.).  On  donne  ce  nom  a  des 
cavités  pleines  d'air  qu'on  trouve  dans 
le  tissu  cellulaire  de  certaines  plantes, 
particulièrement  de  celles  qui  sont 
aquatiques ,  et  dont  on  ne  connaît 
encore  bien  ni  le  mode  déformation  , 
ni  les  usages. 

L ACUNEUX  ,  adj . ,  lacunosus  ;  ver» 
tieft,  grossgrabig,  tUfgrabig  (ait); 

f>ssato  (it.)  ;  qui  offre  ou  contient 
lacunes ,  comme  la  surface 
de  la  Teihjra  lacunata ,  la  coquille 
du  Mytilus  lacunaius ,  le  noyau  du 
Cocculus  lacunosus  ,  le  dessous  des 
feuilles  du  Vittarsia  lacunosa.  En 
botanique ,  ce  mot  est  synonyme  de 
bulle,  quand  on  l'employé  en  parlant 
d'une  surface. 

LACUSXRAL*  Voyez  Lacustri. 

LACUSTRE,  adj.  ,  lacustris ,  la* 
custraUs  (  lacus ,  lac).  Se  dit  des 

Slantes  (  ex.  LittoreUa  lacustris  )  ou 
es  animaux (  ex.  Ancylus  lacustris) 
3ui  vivent  dans  les  lacs  ou  au  bord 
es  lacs* 
LADAMFKRE  ,  adj. ,  laianiferus 
(  ladanum  ,  ladanum ,  fero,  porter); 
qui  produit  du  ladanum.  Ex.  Cistus 
Umdaniferus. 

LAGASCIIVÉES  ,  adj.  ets.  f.  pi.,  La- 
gascineœ.  Nom  donné  par  Reicben- 
bacb  à  une  section  de  la  famille  des 
Echinopées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lagascca. 

LAGÉNIFORME  ,  adj.  ,lagenifor- 
mis  ;  flaschenformig  (ail.)  (  lagena, 
bouteille  ,  forma  ,  forme  )  ;  qui  a 
la  forme  d'une  bouteille  ,  comme  le 
pépon  du  Cucurbita  lagenaria,  ou  le 
fourreau  de  la  Fistulana  lagenula. 

LAGERSTROÉBtTÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Loger stroemiea.  Nom  donné  par 
Candolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Ly  thrariées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lagerstroemia. 

LAGOCÉPHALE  9  adj. ^lagocepha- 
lus  Çkxy*ï,  lièvre,  xeçotM',  tète).  Se 
dit  d'un  animal  dont  la  tête  a  été 
comparée  à  celle  du  lièvre ,  parce  que 
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la  lèvre  supérieure  est  fendue  en  deux. 
Ex.  Gobius  fagocephalus* 

LAGOGRAPHIE,  t.  f. ,  lagogra- 
pkia  (tayùç  y  lièvre ,  7p4a«» ,  écrire). 
Histoire  du  lièvre»  Titre  d'un  ouvrage 
publié  par  Waldung  en  1619,  et 
d'un  autre  par  Paullini ,  en  169 1 . 

LAGOPE  9  adj, ,  lagopodus ,  lago- 
pus  (  ïayin ,  lièvre ,  irrôç  ,  pied  )  ;  qui 
a  les  pieds  garnis  de  poils  ,  comme  le 
lièvre.  Ex.  Apis  lagopoda ,  Bombyx 
lagopus. 

LAGRUIRE3  ,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Lagriariœ.  Nom  donné  par  Cuvier , 
Latreille,  Lamarck  et  Eichwald  a 
une  tribu  de  la  famille  des  Coléoptères 
Tracbébdes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lagria. 

LAGUNE,  s.  f.,  palus;  ww/oç; 
Lâche  (ail.);  lagoon  (angl.).  Flaque 
d'eau  dans  un  terrain  marécageux. 

LAGUIE  ,  adj. ,  lagurus  (  Xor/ùç , 
lièvre,  ôupà ,  queue  )  ;  qui  a  la  queue 
garnie  de  poils  (ex.  Lemnus  lagurus), 
ou  l'extrémité  de  l'abdomen  terminée 
par  un  pinceau  de  poils  (ex.  Poltyxe- 
nus  lagurus). 

LAGDRINÉES,  adj.  et  s.  f.  plM  Lu- 
gurinœ.  Nom  donné  par  Link  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Graminées , 
qui  a  pour  type  fte  genre  Lagurus, 

LAME  ,  s.  f.,  tan*;  tpm  ;  Wofle 
(ail.);  «**l(angl»);  imna  (ît.).  On  ap- 
pelle ainsi  les  poils  longs  ,  épais  et 
frisés  de  quelques  mamroifèrw ,  par- 
ticulièrement des  moutons  ,  et  Un  du- 
vet composé  de  poils  longs  ,  mous  , 
couebés  ou  entrecroisés  ,  qui  couvre 
certaines  plantes  (ex.  Verbastum 
Thapsus). 

LAINEUX,  adj. ,  lanatus  >  fonosus, 
lanœus  ;  %t«&g;  ;  wolêig ,  wo/Maaw 
(ail.);  qui  est  couvert  de  longs  poils 
«anches  et  mous,  imitant  de  la  laine  , 
comme  les  épis  du  Chœtospora  lanata, 
\es  feuilles  àxxHoleus  lanatus  et  du 
Siackfs  lanata  ,  la  graine  du  Gossy* 
pium,  le  péricarpe  de  YAlyssum 
efypeatwn ,  la  tige  du  Staekys  ger* 
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manie*,  toutesles  parties  du  JtWvfcUf 
lanatus ,  du  Lasiopogon  lanatwn  et 
de  YUneana  hnosa  ,  le  corps  de  h 
Dorippe  lanata.  Le  Polyporus  lanœus 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  est  disposé 
en  plaques  ayant  leur  base  comme  du 
velours. 

LAIT,  s.  m.  ,  lot;  yàka  ;  Mileh 
(ail.); milk  (angl.);  latteÇtX.). Liuuide 
blanc,  opaque  et  sucré,  que  sécrè- 
tent )es  glandes  mammaires  des  fe- 
melles  de  mammifères.    On  donne 
aussi  ce  nom  à  la  liqueur  louche  et 
émulsive  que  donnent  un  grand  nom- 
bre de  {riantes  ,  telles  que  les  Papa- 
véracées ,  les  Apocynées,  les  Sapotees, 
la  plupart  des   Euphorbiacées ,  des 
Artocarpées,  des  Campanulacées  et 
des  Cbicoracées.  Ces  laits  végétaux 
sont  dus  pour  la  plupart  à  des  résines 
ou  à  des  gommes-résines  tenues  en 
suspension  dans  Peau.  Quelques  uns 
(ex.  Tabernœmontana  eduàs)  peu- 
vent servir  d'aliment,  après  avoir  été 
soumis  à  la  cuisson.  Certains  même 
se  rapprochent  du  lait  proprement 
dit,  sous  le  rapport  de  la  composition  ; 
tels  sont  celui  du  Carica  Papayû  et 
surtout  celui  du  Galact&denaron. 
LAITANCE.  Voyez  Laite. 
LAITE ,  s.  f.,  lactea pulpa,  lactés; 
Fisehmilck  (ail.).  On  appelle  ainsi  les 
testicules  èes  poissons. 
1    LAITEUX,  adj.  ,  kteteus  ,  laeti~ 
pius;  milchig  (ail.).  Se  dit    des 
plantes  qui  contiennent  un  suc  blanc 
comparable  au  lait. 

LAITIER,  s.  m., SchlacU  (atl.); 
àross  (angl.  ).  Matière  vitreuse  qui 
se  forme  quand  on  traite  les  minerais 
de  fer  dans  les  hauts  fourneaux  t  et 
qu'on  appelle  ainsi  à  cause  de  son  as- 
pect blanchâtre  et  opalin  >  semblable 
à  celui  6M  lait.  On  donne  aussi  vul- 
gairement ce  nom  a  des  champignons 
qui ,  lorsqu'on  les  casse ,  laissent 
échapper  un  sue  blanc  (ex,  Agaricus 
necator)  ou  jaune  (ex.  Agaricus  de* 
Acte-su*}.  .      . 
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SWpat;  PZtfl/*  <aHO$  />&#  (ang^)* 
Où  désigne  sous  9e  nom ,  dans  les 
corolles  potypétales,  la  partie  éva> 
tfée  de  chaque  pétale  ,  jusqu'à  l' on- 
glet; et  on  le  donne  aussi  quel* 
quefois  a  la  portion  étalée  et  minée 
des  feuilles  plates.  La  lame  proligère 
(lamina  protigera;  Brutplatte*  Keim- 
flatte ?  âN.  )  est,  suivant  Acharius, 
un  organe  mince  ,   coloré  ,    lisse  9 
qu'on  trouve  dans  tous  les  apothé- 
ct'ons  de  lichens,  nu  {ex.  Opegraphe\ 
entouré  d'un  perithécion  (ex.  Ver* 
rucaria  ) ,  ou  bordé  (  ex.  Parmelia). 
LAMELLAIRE,  adj.,  LamellarU. 
Se  dit ,  en  minéralogie  ,  d'un  corps 
dont  la  cassure  offre  une  multitude 
de  facettes  brillantes ,  dirigées  dans 
tous  les  *ens >  de  manière  a  donner 
l'idée  d'un  assemblage  de  petites  la* 
mes  entassées  confusément  les  unes 
sur  les  antres  (ex.  Amphibole  Jamdr 
hke). 

LAMELLE,  adj.,  lamella;  Plan* 
ebtn,  £tiUtekm(M.).  2fam  donné 
par  Link  a  tous  les  organes  minces 
des  végétaux  >  quand  ils  sont  ferme*; 
par  lâirbel  aux  appendices  pétale*- 
des  qui  naissent  sur  certaines  corol- 
les, dans  là  gorge  èe&Bkododendrum, 
dans  l'intérieur  dii  tube  des  Hyara* 
pkytium  ,  sous  la  lèvre  inférieure  du 
DraceeepfwlumpQltatum;  par  H.  Cas- 
sini  aux  appendices  du  clinanthe  defe 
Synanthér&s  qui  sont  courts,  épais, 
charnus  et  laminés  1  par  beaucoup  de 
botanistes  à  la  membrane  plissée  et 
imitant  les  feuillets  d'un  livre, 
garnit  le  dessous  4u  chapeau 
Agarics. 

LAMELLE,  adj.,  lamellaius >  la* 
rnulosus  /  plàttrig  (  ail.  )  ;  qui  es* 
garni  eu  composé  de  lamelles ,  de  pc+» 
tites  lames.  Antennes  lamellée*  + 
celles  dont  les  articles  sont  distincts  , 
et  peuvent  s'épanouir  ou  âe  fermeJt 
eomme  les  branches  d'au  éventail  ou 
lesfeuilktd  d'un  lme  (ex.  Mehfrm 
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iha)\ams  lamelle,  celui  que  ter*, 
mine  un  appendice  composé  de  deux 
ou  de  plusieurs  lames  réunies  {ex. 
Sauterelle);  coquille  lamellée^  celle 
è  la  surface  de  laquelle  on  aperçoit 
des  lamelles  transVetiès.,  écartées  les 
unes  des  autres. 

LAMELLES,  adj.  et  r.  m.  p}.* 
Latnellata.  Nom  donné  cm  Latreille 
à  une  famille  de  Tordre  des  Peltoco- 
chlides  cyclobranches  ,  comprenant 
ceux  dont  la  coquille  se  compose  de 
plusieurs  pièces  disposées  en  une  ràu* 
gée  longitudinale. 

LAMELLEUX,  adjcct. ,  lameUostis. 
Se  dit  de  la  cassure  d'un  minéral } 
lorsqu  eUe  présente  une  surface  plane 
et  lisse;  d'une  coquille  bi\>ah>e,  quand 
sa  surface  bure  des  sillons  qui ,  au 
lieu  d'être  obtus  et  élargis  à  la  base  , 
«ont  relevés  en  lames  plus  où  moins 
minces,  plus  ou  moins  saillantes, 
plus  ou  moins  nombreuses  (ex.  Car* 
dium  lamèthsum);  de  Vèpercuk 
d'une  coquille  univalve ,  lorsque  ses 
âémeus  se  disposent  en  forme  de 
striés  concentriques  a  un  sommet 
presque  marginal  (  ex.  Buccitiù  )» 

LAMELLIBRANCHES,  adj.  et.  SI' 
mi  pi. ,  LmmeUêbranehn ,  Lametti^ 
èrtmchiata  (lameUai,  lamelle,  foèf* 
fem,  branchies).  Nom  donné  par 
Slainville  a  un  ordre  de  la  classe  des 
Acéphalophqres  ,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  branchies  en  grandes  la- 
mes demi-circulaires^  disposées  symé-  ' 
triquement*  au  nombre  de  dcu* 
pires ,  de  chaque  côté  du  corps. 

LAMEIiLlbOftttE?,  adj.  et  s.  ntf 
pi. ,  Lamellicornes  (lamella,  lamelle, 
cornu  >  corme).  NomAjonné  par  Ou* 
vier  4  Lamarek ,  Latreille ,  Duméril 
et  Eichwald  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Coléoptères,  comprenant  ceux 
de  ces  inseetes  qui  ont  les  antennes 
terminées  par  une  masse  lameUée  oui 
feuilletée» 

LAMELUFÈRE,  adj. ,  lamettife- 
rus.  {Iwmil*  j  UmeUe  ifero)  porter); 
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qui  porte  des  lamelles  9  comme  le 
clinanthe  de  certaines  Synanthérées , 
la  gorge  de  la  corolle  de  quelques 
plantes  (ex^  Nerium  Oleander),  la* 
coquille  de  la  Venerupa  lamellifera. 
LAMELLIFÈRES,  adject.  et  8.  m. 
pi. ,  Lamellifera,  Lametlosa.  Nom 
donné  par  Lamàrck,  Lamouroux, 
Schweigger ,  La  treille  et  Eicbwald  à 
une  section  de  l'ordre  des  Polypiers 
pierreux  ,  comprenant  ceux  qui.  of- 
frent des  étoiles  lamelleuses  ou  des 
sillons  ondes  et  garnis  de  lamés. 

LAMELLIFORME,  adj.  ,  lamelli- 
JbrmUy  làmellàformis  ;  plâttchèn- 
artig ,  plàtichenformig  {  ail.)  (  la- 
metla,  lamelle, /or/ria,  forme).  Se 
dit ,  en  minéralogie ,  d'un  cristal  qui 
s'est  aplati  en  forme  de  lame  n'of- 
frant que  de  petites  dimensions  (  ex. 
Mica).  On  donne  aussi  cette  épithète, 
dans  les  Synanthérées ,  aux  collec- 
teurs,  quand  ils  sont  en. forme  de 
petites  lames  (ex.  Gundelia}* 

LAMELUGÈRE,  adj. ,  lamelliger, 
lamelligerus  (  lamella ,  lamelle ,  ge- 
ro ,  porter  )  ;  qui  porte  des  lamelles. 
UÂrdea  lamelligera  a  la  tige  de  cba-. 
que  plume  terminée  par  une  étroite 
lame  cornée  qui  dépasse  les  barbes; 
La  Nereis  lamelligera  a  les  cirres 
tentaculaires  de  ses  appendices  com- 
primés et  foliacés» 

LAMELUPÈDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Lamellipedes  (lamella,  lamelle,  nés, 
pied  ).  Nom  donné  par  Lamarck  à 
Une  section  de  l'ordre  des  Conclu- 
f  ères,  dimyaires  ,  comprenant  ceux  de 
ces  mollusques  qui  ont  le  pied  aplati 
et  lamelliforme* 

LAMELLIRQiTRES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Lamellirostres  (lamella ,  lame , 
rostrum  ,  bec).  Nom  donné  par  Cu- 
vier, Lalreille  et  Lesson  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Oiseaux  palmi- 
pèdes ,  comprenant  ceux  dont  le  bec 
a  les  bords  garnis  de  lamelles  ou  de 
dents  nombreuses  et  rangées  réguliè- 
rement, f'b/e^  LAIiELL05ODJUiTE3.     . 
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LAMELLO-SCHISTEVX  »  adj. ,  la* 
mello-schistosus.  Se  dit  de  la  structure 
des  minéraux ,  quand-  ceux-ci  sont 
fissiles  par  plaques,  c'est-à-dire  ré- 
sultent de  l'accumulation  d'une  mul- 
titude de  petites  lamelles  qui  ont  été 
déposées  à  plat ,  soit  seules ,  soit  en 
même  temps  que  des  matières  terreu- 
ses ,  sableuses  ,  cristallines  même , 
de  diverses  sortes.  Ex.  Schiste  argi- 
leux. 

LAMELLOSODENTÉS,adj.,  La- 
mellosodentati  (lamellosus ,  lamel- 
leux,  dens,  deat).  Nom  donné  par 
Illiger ,  Charles  Bonaparte  et  Eich- 
wald  à  une  famille  de  l'ordre  des  Oi- 
seaux palmipèdes,  qui  répond  aux  La- 
mellirostres de  Cuvier,  aux  Serriros- 
tres  ou  Prionoramphes  de  Duméril  , 
aux  Derraarhynques  de  Vieillot  et 
fianzani ,  aux  Anserides  de  Goldfuss, 
aux  Colymbiens  ailés  de  Blain ville , 
et  qui  comprend  des  oiseaux  dont  le 
bec  est  garni  de  petites  lames  sur  le 
bord.  -  ' 

LA  Ml  A  1RES,  adj.  et  s.  m.  ni.*  La- 
miariœ.  Nom  donné  par  Cuvier ,  La- 
treille  et  Eichwald  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Coléoptères  longicornes , 
qui  a  pour  type  le  genre  LemUu 

LAMINAIRE,  adj . ,  lanûnaris  (  la- 
mina ,  lame  ) .  Se  dit ,  en  minéralogie, 
d'un  corps  qui  est  composé  de  lames 
parallèles  plus  ou  moins  étendues. 
Ex.  Chaux  carbônatée  laminaire. 

LAMINARIACÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Laminariaceœ.  Nom  donné  par 
neiehenbach  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Fucoïdées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Laminaria.     , 

LAMINARIÉE9,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Laminarieœé  Nom  donné  par  Agardh 
à  une  section  de  l'ordre  deê  Fucoï- 
dées ,  par  Grevilie  et  Bory  à  un  or- 
dre ou  à  une  section  de  la  famille  des 
Algues ,  ayant  pour  type  le  genre 
Laminaria.   > 

LAMINÉ,  adj. ,  laminatus  (lami- 
na ,  lame  )•  Çn  forme  de  lame  ,  corn* 
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me  les  cuisses  de  certains  insectes. 
Ex.Halipius. 

LAMINIFORME*adj.,  laminifor- 
mis  (  lamina ,  lame ,  forma,  forme). 
Se  dit ,  en  minéralogie ,  d'un  cristal 
ui  est  aplati  en  forme  de  lame 
iont  les  bords  sont  irréguliers.  Ex. 
Quart  lamini/orme* 

LAMNAIRE ,  adj.,  lamnaris  ;  na- 
gelfârmig  (  ail.  )  (  lamina  ,  lame  )• 
Illiger  appelle  ongles  lamnaires  ceux 
qui  sont  plats ,  larges,  tronqués  ou 
arrondis  en  devant ,  et  qui  couvrent 
plus  ou  moins  la  face  supérieure  .de 
la  phalange  onguéale.  Ce  sont  les 
ongles  proprement  dits. 

LAMNE ,  s.  f. ,  lamna;  Nagd(*\l.) 
(lamina,  lame).  Nom  donné  par 
Illiger  aux  ongles  proprement  dits , 
ou  ongles  lamnaires. 

LAMNÉ ,  adj. ,  lamnatus  ;  genagelt 
(ail.).  Un  doigt  lamné  est ,  pour  Illi- 
ger ,  un  doigt  couvert  à  son  extré- 
mité d'un  ongle  proprement  dit. 

LAMNONGUÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Lamnunguia (lamina ,  lame,  urtguis, 
ongle).  Nom  donné  par  Illiger  à  une 
famille  de  Tordre  des  Mammifères 
multongulés,  comprenant  ceux  qui 
ont  des  ongles  lamnaires ,  comme  le 
Daman» 

LAMPATE  ,  s.  m. ,  lampas.  Genre 
de  sels  (Jtampasaure  Salze>  ail.),  qui 
^résultent  de  la  combinaison  de  l'acide 
lam  pique  avec  les  bases  sali  fiables. 

L AMPIQUE ,  adj . ,  lampicus.  Nom 
donné  par  Daniel  à  un  acide  (  Lam- 

Îyensàure,  ail.)  qui  se  produit  par 
'action  d'un  fil  dé  platine  incan- 
descent placé  au  dessus  d'une  lampe 
à  esprit  de  vin ,  et  qui  paraît  être  une 
combinaison  de  l'acide  acétique  avec 
une  partie  des  élémens  de  1 alcool , 
dont  on  ne  peut  le  séparer* 

LAMPOCARPE,  adj.,  lampocar- 

pus  (^apuru,  luire,  xapirôç,  fruit); 

.  qui  a  des  fruits  luisans.  Ex.  Juncus 

lampocarpus. 

JUMPflOPE,  adject.,  Uunpropus 
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(lofiirpoç ,  brillant ,  rcovç  ,  pied);  qui  a 
le  pied  ou  le  stipe  brillant.  Ex. 
jigaricus  lampropus. 

LAMPROPHYLLÉES,  adj.  ets.  f. 
pi.,  Lamprophjrlleœ  (Wjrpoç,  bril- 
lant, «pvXXov,  feuille).  Nom  donné 
par  Bartling  à  une  classe  comprenant 
des  plantes  généralement  remarqua- 
bles par  leurs  feuilles  lisses  et  lui- 
santes ,  comme  les  Gamelliacées ,  les 
Ternstroémiacées  et  les  Gblénacées. 

LAMPSANÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Lampsaneœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Lactucées  crépidées ,  par  Lessing  à 
une  sous-tribu  de  la  tribu  des  Chico- 
racées ,  ayant  pour  type  le  genre 
Lampsana. 

LAMPYRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Lampyrides.  Nom  donné  par  Cuvier, 
La  treille  et  Eichwald  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  serricornes, 
qui  a  pour  type  le  genre  Lampyris. 

LAMYRÉE9 ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  La- 
myreœ.  Nom  donné  par  H.  Cassini  et 
Reicbenbach  à  une  section  de  la  tribu 
des  Garduinécs ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Lamyra.  ' 

LANCÉOLÉ ,  adject. ,  lanceolatus  , 
lanceolaris  ;  lanzettlich ,  lanzettfor- 
mig  (ail.)  (lancea,  lancé).  Se  dit 
d'une  partie  quelconque  qui  est  étroite 
et  dont  les  bords  se  courbent  un  peu , 
de  manière  à  produire  une  longue 
ellipse ,  dont  les  deux  extrémités  sont 
rétréeies  en  pointe ,  et  à  présenter  en 
quelque  sorte  l'apparence  d'un  fer  de 
lance ,  comme  les  anthères  du  Ce- 
rinthe  major ,  les  bractées  du  Mo- 
narda  dufyma ,  les  cotylédons  du 
Vitis  vimfera,  les  feuilles  du  Leu- 
copogon  lanceolatus ,  du  Metrosideros 
lanceolata ,  de  YIxora  lanceolaria  et 
de  F  OEdmannia  lancea ,  les  pétioles 
du  Bambusa  arundinacea ,  les  pétales 
de  YHyperieum  montanum,  .les  spa- 
thelles  du  Dactjrlis  glomerata,  les 
spathellules  du  Bromus  inermis,  les 
stipules  du  Podaliria  australisf  les 
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ttiki  it  «pèleras  Noe4*a>  le  ee**ehi 
de  la  plupart  des  Brenêes ,  lu  nageoire 
caudale  du  Gobius  ianceohtus ,  le 
corps  du  Derosfrmm  êanceùktixm* 

LANCÉOLÉS,  adj*  et  s.  nu  pi.* 
Lanceolatm.  Nom  doanë  par  LatreiUe 
à  use  faaailk  de  Poissons  normaux 
.apodes  ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
corps  lancéolé, 

LANCIFÈRE ,  adject. ,  tnnciferus 
(lancta,  lance,  fero>  porter)»  Le 
Phaneus  lancifer  est  ainsi  nommé 
parce  qu'il  porte  sur  la  tête  une 
longue  corne  simple  et  anguleuse. 

LANCIFOLIÉ,  adj.,  lancifolius, 
fanceafohas  ;  lamettblaitng  (ail.) 
(  iancea ,  lance ,  foUum ,  feuille  );  qui 
a  les  feuilles  ou  les  divisions  «es 
feuilles  lancéolées.  Ex.  Glycine  lan- 
cifoliay  Sium  lancifolium ,  Tephro- 
sia  lancemfelia ,  Pterojpermum  fan* 
ceœfolium. 

LANCIFOIUI£ ,  adj» ,  lanriformû 
(  l&ncea ,  lance ,  forma ,  forme)  ;  qui 
a  la  forme  d'une  lance.  Le  Sauroce*- 
phdhis  lanciformis  est  ainsi  nommé  à 
cause  de  la  forme  comprimée ,  angu- 
laire et  tranchante  de  ses  dents,  qui 
ressemblent  un  peu  à  Un  fer  de  lance 
très-raccourci. 

LANDE,  s.  f. ,  sabuhtum,  erice* 
tum;  xlp<*M  \  Heide(aX\.)'9  heitk(ang\.)+ 
Terrain ,  généralement  plat ,  dont  le 
sol  arénacé  et  couvert  de  flaques 
d'eau  stagnante,,  ne  laisse  végéter 
aucune  plante ,  ou  ne  produit  que  des 
végétaux  grêles  et  rabougris.  Les 
steppes  de  l'Asie  sont  des  espèces  de 
landes. 

LANGUE,*,  f.,  lingua;  ytâwc, 
yk&TT*  ;  Zunge  (ail.);  tongue  (angl.); 
lingua  (it.).  Organe  charnu,  symé- 
trique et  le  plus  souvent  mobile ,  qui 
f  st  placé  dans  la  bouche  de  tous  les 
animaux  vertébrés.  Straus  donne  ce 
nom  à  une  petite  masse  charnue  et 
mobile  qui  se  trouve  dans  l'intérieur 
de  la  bouche  des  insectes ,  sur  le  mi- 
lieu  du  menton ,  et  qui  est  divisé*  en 
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quatre  lobes*  Quelques  auteurs»  €to- 
vier  et  Fabricius  entr'autres ,  l'app- 
liquent aussi  *  la  trompe  spiraledes 
Lépidoptères,  que  d'autres  *mt  fap*- 
fêlée  spirilangue. 

LAIW&DETTE,  subet.  f, ,  Kg*** 
jhèao&pHti  Zàngtieken  (ait.).  On 
appelle  ainsi  :  i°  ti  botanique,  la 
ligule  (  vmUnrè ,  Richard  ;  Blatêhâut- 
«Aen(all.);  linguetta,  striscta  (it.) 
ou  l'appendice  membraneux  uni  cou- 
ronne la  gatno  des  feuilles ,  dans  les 
Graminées  \  d'après  Jacquin ,  les  ap- 
pendice*(Z«/ujfe,  ail.)  qui  partent 
du  bas  du  capuchon  des  Siapetéa  »  al- 
ternent avec  les  cornes,  et  sont  étalés 
sur  la  corolle  ;  l'appendice  long  et 
étroit  (Bandèt&mchcn ,  ail.)  que  pro- 
duit le  tube  des  corolles  de  certaines 
Synanthérées,  en  se  prolongeant  d'un 
seul  côté;  n°  en  zoologie,  d'après 
Straus,  la  seconde  des  deux  pièces  de 
la  lèvre  des  insectes,  qui  est  placée 
au  devant  du  menton,  dont  elle  pa* 
xaft  être  le  prolongement. 

LANGOUSTINES,  adj.  et  a.  f.  pi. , 
Palinurinl ,  Langmstinù  Nom  donné 
par  Latreille  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Grustaeés  décapodes  macroures, 
qui  a  pour  type  le  genre  Langouste. 

LANIADÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  La- 
niadce,  Laniu  Nom  sous  lequel  Vi- 
gors  désigne  une  tribu  de  la  famille 
des  Dentirostres ,  Goldfuse  et  LessoA„ 
une  famille  de  Tordre  des  Passereaux, 
ayant  pour  type  le  genre  Lanius* 

LANIANÉ8,  adj.  et  fi.  m.  p). ,  La~ 
nianœ.  Nom  donné  par  Swainson  à  Uf| 
groupe  de  la  tribu  des  Laniadés,  qut 
renferme  le  genre  Lanlus* 

LANIÈRE ,  s.  f.  Candolle  proposé 
de  donner  ce  nom,  exprimant  très- 
bien  leur  nature ,  aux  lobes  des  feuilles 
des  Palmiers,  qui,  en  effet,  avant 
ou  après  l'épanouissement,  se  dé- 
chirent naturellement  jusqu'à  une 
plus  ou  moins  grande  profondeur, 
par  les  progrès  de  l'âge, 

(AJiiVÈUE ,  tfj*,  ïmiferus;  JfKo- 
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f^foc  (loua  ,  labe  ,fero  >  porter)  ;  qui 

est  chargé  de  villosités  semblable*  à 

de  la  laine.  Ex.  Mamillaria  Uznigera. 

LANIFLORE,  adject.  ,   lanijlorus 

ilana ,  laine,  flos9  fleur)  ;  qui  a  les 
eura  laineuse»,  comme  les  décou- 
pures du  limbe  de  la  corolle  de  1M*- 
çlepias  lanifkra  \e  sont  à  leur  coté 
interne. 

LANIGÈRE,  adj. ,  laniger,  lan*- 
gtrus  (fana,  lame,  gero,  porter); 
qui  porte  uu  duvet  ou  un  poil  épais, 
comparable  à  de  la  laine ,  comme  les 
feuilles  de  Y  Anaoampseres  lanigera 
et  de  YMjssum  lanigerum ,  les  tt- 
gumes  du  Cytisus  lanigerus  ,  les  ra- 
meaux du  Leptespermum  lanigerum, 
le  cor/ui  du  Cidcx  laniger.  Le  Jf  <m«- 
gurus  laniger  et  la  Didelphis  lani- 
gera a  le  pelage  laineux  ,  de  même 
que  le  Cricetus  laniger ,  qui  est  le 
Cbinchilla  des  fourreurs. 

LANIPÈDE,  adj. ,  lampes  (larm, 
laine»  pes%  pied);  qui  a  ks  pieds 
velus  9  couverts  de  poils  fins ,  longs 
et  serrés.  Ex.  Trkhopoda  lanipes. 

LAMVENTRE,  adj.  ,  lanirentris 
(lançt,  laine,  vf»Har,  ventre);  qui 
a  le  ventre  laineux.  Ex.  Empis  fo- 
niventris. 

LAMJGICORNE,  ad],,  Itinugicor- 
ms  (lanage,  duvet,  cornu,  corne); 
qui  a  les  antennes  lanugineuses»  Ex. 
Jfynilades  lanugicorms. 

LANUGINEUX,  adject.,  lanmgino- 

sus;  x*0**»*  **irY  O^gï-)^  fi*** 
wottig  (ail.);  qui  a  l'apparence  de 
la  laine,  qui  est  couvert  de  poils 
ayant  l'aspect  de  la  laine.  Ex.  Cistus 
lanuginosus ,  Berzelia  laituginosa  , 
Philjrdrum  lanuginosum. 

LAMJLEUX,  adj. ,  lanulosus  {lm- 
na ,  laine).  Le  Betula  lanulosa  est 
ainsi  appelé  à  cause  de  ses  feuilles 
velues. 

L  APICIDE ,  adj . ,  lapicidus  (  l*pis, 
pierre,  ccwfe,  trancher).  La  Kent* 
râpa  lapicida  est  ainsi  nommée  parce 
qu'elle  «'établit  dons  les  interstices 


upi 


*f 


de*  roches  nurchréporiques ,  et  $*'** 
a  supposé  qu'elle  creusait  les  retraites 
habitées  par  elle  ;  la  Ferussina  lapi- 
eida ,  parce  qu'on  trouve  cette  co- 
quille, à  l'état  fossile,  dans  uu  calcaire 
compact  d'eau  douce. 

LAPIDAIRE,  adject»,  lapidaritts 
(  lapis,  pierre).  Le  Bembus  lapida- 
rius  est  ainsi  appelé  parce  qud  fait 
son  nid  entre  les  pierres. 

LAFfDESCENT  ,  adj. ,  UpiieHémê, 
lapident;  steinkart  (alL)  {lapis, 
pierre)  ;  qui  a  b  dureté  de  la  pierre. 
Polypkr  lapidescenU  Ex.  Dieh(Uo~ 
maria  lapiaescens, 

LAPIDICOLE,  adject. ,  làpidieèlus 
iJapis,  pierre,  eofo,  habiter).  Lu 
Clubiona  lapidicvla  doit  ce  nom  ace 
qu'elle  construit  sa  demeure  sous  ont 
pierres. 

LAPfDIFICATIOlV,  s.  f.,  tapldifi- 
caùo;  ànùtitêHTHy  Steinerzeuguug 
(ail.).  Conversion  en  pierre. 

fcAPtDIFIQUfi,  adj.,  hpidi/Uus,  la- 
pides cendo  aptus  (lapis ,  pierre,  fie, 
être  fait).  Autrefois  en  admettait  un 
suc y  une  matière  lapitUfiqm,  pour  ex- 
pliquer la  formation  des  pierres.'  On 
pourrait  donner  ce  nom  aux  eaux  char- 
gées de  sels  peu  solubles,  qu'elles  aban- 
donnent aisément  à  la  sunaeedes  corps 
qu'on  y  plonge ,  de  manière  à  couvrir 
ceux-ci  d'une  croûte  pierreuse* 

LAPfLLEUX,  adject.,  iaptthsus 
(lapilltu ,  petit  caillou  ).  Se  dit  d'un 
fruit  dans  la  chair  ou  la  pulpe  duquel 
on  trouve  des  concrétions,  souvent 
très-dures ,  que  le  vulgaire  appelle 
des  pierres ,  et  qui ,  lersan'elles  sont 
abondantes  ,  valent  à  ce  fruit  le  nom 
dé  carrière, 

LAP1LLIFOBME ,  adject.,  hmUW* 
formis(lapillus,  petit  caillou , forma, 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  de  petites^ 
pierres,  qui  rat  en  petits  grains.  Ex. 
Pumite  lapilli/orme. 

LAPLACÉE9,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Laplaceœ.  Nom  donné  par  CandoUe 
aune  tribu  de  la  famille  deeTfcrn* 
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stroémiacées ,  qui  a  pour  type  le'genre 
Laplacea. 

LAPLYSOÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Laplysia.  Nom  donné  par  Lamarckà 
une  famille  de  Mollusques  Gastéro- 
podes Hydrobranches ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Laplysia. 

LAPPACÉ,  adj. ,  lappaceus  ;  qui 
est  courbé  en  pointe  d'hameçon  à  l'ex- 
trémité ,  comme  les  bractées  de  l'in- 
volucre  de  YArctiùm  happa;  ou  qui 
est  garni  de  pointes  hameçonnées , 
comme  le  péricarpe  du  Myosotis  lap- 
pula  et  du  Tourretia  lappacca.  Koy. 
Glochidé. 

LAPPAGINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Lappagineœ.  Nom  donné  par  Linjt 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Grami- 
nées ,  qui  a  pour  type  lé  genre  Lap- 
pàgp. 

LARDIZARALÉES,adj.  et  s.  f.  pi., 
Lardizabalœ.  Nom  donné  par  Cau- 
dolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Ménispermées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Lardizabala. 

LARIDÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.  ,  Z,a- 
ridœ.  Nom  donné  par  Vigors  (  à  une 
famille  de  Tordre  des  oiseaux  pal- 
mipèdes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Larus. 

L  ARM  AIRE,  adj.,  lûcrymœfor- 
mis.  Mirbel  donne  cette  épithète  aux 
graines. qui ,  orbiculaires  à  la  base  , 
se  rétrécissent  insensiblement,  et  se 
.terminent  en  une  pointe  alongée,  de 
manière  qu'elles  ressemblent  à  une 
larme.; Ex.  Pyrus. 

LARJtfE  ,  s.  f. ,  lacryma;  Thràne 
(aU.J.  Trinius  appelle  ainsi  un  fruit 
formé  par  des  semences  enfermées 
dans  une  enveloppe  générale  qui  s'est 
endurcie  et  a  pris  la  consistance  de  la 
pierre.  Ex.  Coix  lacryma. 
|  LARMIER,  s.  m.  yfossa  s.  suU 
eus  lacry  malts;  Thrànen-GrubefaW.); 
eyeveins  (angl.).  On  appelle  ainsi  des 
sacs  membraneux  ,  à  parois  garnies 
de  follicules  ,  sécrétant  une  humeur 
épaisse ,  onctueuse  et  noirâtre,  qui 
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sont  situés  dans  une  fosse  sous-orbi- 
taire  de  l'os  maxillaire  ,  s'ouvrent 
dehors  par  une  fente  longitudinale  de 
la  peau  ,  et  ne-  s'observent  que  dans 
certaines  espèces  de  cerfs  (ex.  Cervus 
Alecs)  et  d'antilopes  (ex.  Antilope 
Saïga  ).  On  donne  aussi  le  nom  de 
0  larmiers  à  de  petits  enfoncemens  qui 
se  remarquent  dans  l'angle  interne  des 
yeux  du  cheval. 

LARRADES ,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Larradœ.  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  d'insectes  Hyménoptères, 
qui  a  pour  type  lé  genre  Larra. 

L  AERATES,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Larratœ.  Nom  sous  lequel  Latreille 
désigne  Une  tribu  de  fa  famille  des 
Hyménoptères  Porte* Aiguillons  fouis- 
seurs, ajant  pour  type  le  genre  Larra* 

LARVE ,  s.  f.,  larva;  vvpyri.  Premier 
état  des  insectes,  celui  dans  lequel  ils  se 
trouvent  après  leur  sortie  de  l'œuf , 
parce  qu'à  cette  époque  leur  forme 
est  pour  ainsi  dire  déguisée  ou  mas- 
quée. On  donne  quelquefois  le  même 
nom ,  par  analogie ,  aux  reptiles  ba- 
traciens qui  sont  encore  dans  la  pre- 
mière période  de  leur  existence  ,  ou 
^  à  l'état  de  têtard.  Voyez  ce  mot. 

LARVICOLE  ,  adject.,  larvicolus 
(larva,  larve,  colo,  habiter)  ;  qui 
vit  dans  le  corps  des  larves ,  comme 
la  larve  du  Phryxe  larncola. 

LARVIFORME  ,  adj. ,  larviformis 
(  larva,  larve  ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
ressemble  à  une  larve  d'insecte  (  ex. 
Cryptoplax  larviformis\  par  la  forme 
générale  de  son  corps.  '        •   < 

LARVIPARE,  adject. ,  larriparus 
(larva,  larve  y  paro,  engendrer).  Se 
dit  des  insectes  qui  pondent  non  des 
œufs  ,  mais  des  larves.  Ex.  Musca , 
Aphis. 

LARYNGOSTOflES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Laryngostomata  (  tàpvvÇ,  la- 
rynx ,  ert ôpx ,  bouche  ) .  Nom  donné 
par  LatreiHe  à  un  type  d'animaux 
articulés  ,  comprenant  ceux  qui  , 
comme  les  Néréidées,  ontuneixmche 
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qui  consiste  uniquement  en  utte 
trompe  rétractile  formée  par  l'œso- 
pliage. 

LARYNX 9  s.  m. ,  larynx;  ^)#JÇ; 
Luftr'ôhrenkopf  (aU.)  ;  '  larince  (it.). 
Appareil  producteur  de  la  voix ,  chez 
les  mammifères  et  le$  oiseaux* 

LASIANTHE,  adject. ,  lasianthas 
(^x<ito;,  velu ,  âvQoç,  fleur)  ;  qui  a 
des  fleurs  velues,  comme  sont  les 
calices  du  Gordonia  lasianthus  ,  du 
Capparis  lasianihaet  de  l'Hélianthe- 
mum  lasianthum. 

LASiaCARPE,adj.,  lasiocarpus 
(ldcaioç  ,  velu  ,  xapiro;  ,  fruit)  ;  qui 
a  des  fruits  velus.  Ex.  Tauscheria 
lasiocarpa ,  Rubus  lasiocarpus ,  So- 
larium lasiocarpum* 

LASIOCÉPHALE  ,  adj.  ,  lasioce- 
pkalus  (Xotffio;  j  velu  ,  xtyaM ,  tête)  ; 
qui  a  les  fleurs  disposées  eu  capitules 
velus.  Ex.  Trifolium  lasiocephalum. 

LASIOGLOTTE  ,  adj. ,  lasioglottis 
(  tâotoç  ,  velu  ,  7) wrra ,  langue)  ;  qui 
porte  des  légumes  velus.  Ex.  Astra- 
galus  lasioglottis. 

LASIOPE  9  adj . ,  lasiopus  (  tâaioç, 
velu  ,  7toCç  ,  pied  )  ;  qui  a  le  pied 
ou  le  stipe  velu.  Ex.  Peziza  la- 
siopus* 

LASIOPÉTALÉES,  adject.  et  s.  f. 
pi.,  Lastopetaleœ.  Nom  donné  par 
Gay,  Conduite  et  Kunth  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Byttnériacées,  qui  a 
pour  type  le  genre  Lasiopetalum. 

LA9IOPTÈRE,  adj.,  laslopterus 
(  làdioç  ,  velu  ,  fcripov  ,  aile  )  ;  qui 
a  les  ailes  velues»  Ex.  Vespertilio 
lasiopterus. 

LASIOSPERME  ,  adj.  ,  lasiosper- 
mus  (  >à?io;  ,  velu ,  OTrcppa  ,  graine); 
qui  a  des  fruits  velus.  Ex.  Ptcroce- 
phalus  lasiospermus. 

LASIÔSTACHYÉ,  adj. ,  lasiosta- 
chj's  (>*<rio;,   velu,   ara^uç  ,  épi)'; 
[ui  a  les  fleurs  disposées  en  épis  velus, 
"x.  Pedicularis  lasiostachys. 

LA£IPÉP£,  adj.  f    lasipes  (U- 
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e*t< ,"  velu ,  pes ,  |ned)  *,  qui  a  les 
pattes  velues.  Ex.  Asilus  lasipes. 

LA&HiRE,  adj.  ,  lasiurus  (  Xdtotoc; 
velu  ,  oùpà ,  queue  )  ;  qui  a  la  quelle 
(ex.  Vespertilio  lasiurus  )  ou  les  pé*' 
doneules  (  ex.  ViUarsia  lasiurus  ) 
velus.  ^ 

LATENT  9  adj.  ,  tattns ;  verbor- 
gen  (ail.)  (  lateo ,  être  caché)  ;  qui 
estcaché.  un  appelle  calorique  latent 
celui  qui,  étant  combiné  intimement 
avec  la  substance  des  corps ,  disparaît 
à  nos  sens  et  n'agit  plus  sur  le  ther- 
momètre. Turpin  appelle  embryons 
latens,  dans  les  plantes,  des  corps 
reproducteurs  qui  ne  se  développent 

Sue  par  des.  causes  inattendues ,  et 
onnent  lieu  aux  bourgeons  adven- 
tîfs  ;  ces  embryons ,  visibles,  dans  les 
végétaux  simples  ,  qui  ne  possèdent 
pas  d'autre  mode  de  reproduction  , 
invisibles  ,  quoique  existans  ,  dans 
ceux  qui  ont  des  nœuds  vitaux  et 
des  sexes ,  sont  nus  ,  épars  e^t  nichés 
dans  toutes  les  parties  du  tissu  cel- 
lulaire vivant  de  la  plante  ;  fertiles 
sans  fécondation  ,  ils  peuvent  se 
développer  en  un  scion ,  une  épine 
ou  une  fleur. 

LATÉRAL  J  adj. ,  lateralis  ;  sei- 
tenstàndig  (ail.)  (latus,  côté).  Se 
dit  2  i°  en  botanique  ,  d'une  partie 
qui  est  située  sur  le  côté  d'une  autre  ; 
anthère  latérale ,  celle  qui  est  atta- 
chée d'un  seul  côté  du  filet  (ex.  Çamna 
indien  )  ;  cotylédon  latéral,  celui  qui 
ne  tient  qu'à  un  seul  côté  du  blastè- 
me(ex.  Graminées);  embryon  laté- 
ral ,  celui  qui  est  rejeté  tout  d'un 
côté  de  la  graine  (ex.  Pofygonum 
scandens);  nervures  latérales ,  celles 
qui  partent  des  nervures  longitudi- 
nales des  feuilles ,  pour  se  diriger 
vers  les  bords;  radicule  latéraUy  celle 
qui  est  tournée  vers  un  point  péri- 
sphérique  autre  que  la  base  ou  le  som- 
met de  la  graine  (ex.  Commelina)  ; 
stigmate  latéral ,  celui  qui  est  placé 
sur  le  côté  du  style  ou  de  l'ovaire  (ex^ 
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ykrkttm  glomerata)  ;  stipule*  loti** 
raZ&M  celles  qui  sont  placées  sur  la 
tige  des  deux  celés  de  la  base  du  pé- 
tiole (ex,  Ti/w)  ;  style  latéral,  celui 
qui  est  becs  de  la  direction  de  l'axe 
Vertical  de  l'ovaire  (ex.  Dapkne)* 
2°  En  zoologie  ;  d'une  partie  qui  est 
pUcén  sur  le  coté  r  comme  l'ouverture 
de  4a  coquille  du  Bulimus  lateraks , 
on  les  dents  de  la  ebarntère  d'un* 
eonnille  bivalve ,  quand  elles  sont 
placées  le  long  de  la  lunule  ou  du 
«oraelet  et  suivent  la  direction  du 
bord.  Se  dît  aussi  d'un  iaseote  dont 
le  corselet  diffère  des  autres  parties 
du  corps  par  sa  coloration  (ex.  Co~ 
TethralàMràUs). 

LATéfAALBS^adj.  et  s.  F.  pi.,  La- 
térales. Nom  donné  par  Blarnvilte  à 
«ne  famille  de  fordre  des  coquilles 
mol  tirai  ves ,  comprenant  celles  dont 
les  valves  sont  appliquées  latérale- 
ment et  libres. 

LATÉRTOLQIIË,  adj.  ,  lateriflorus 
seitenMCahig  (ail.)  (latus,  côté,  jlos, 
J&eur)  ;  qui  a  les  fleurs  latérales.  Exl 
ttitmannia  laterljlora ,  ÇhoretrwQ 
îateriflorum. 

^ATÉWFOLIÉ,  adj,  t  laterifolius 

{latus,  côté  tfolium  ,  feuille  ).  Mir- 

bel  donne  celte  épithète  aux  fleuw 

z  qui.  naissent  à  cityé  de  feuilles  non 

4$3>ps£es.  Ex.  Atropa  physatoides, 

UtTÉlUCRAfiE&;  odj.et a.  m.  et  f. 
ipi,  Èmterigmdœ  (talus , coté,  gra- 
ijkhr,  marcher).  Nom  donné  parRo-i- 
bmeau-Deavoidy  aux  Crustacés  Dé- 
eapedes  Bracbjures,  par  Latreille  à 
tone  tribu  de  la  famille  des  Aranéidcs, 
comprenant  des  animaux  qui  mar- 
chent aussi  bien  de  côté  qu'en  avant 
et  en  arrière, 

LATtalN£&VK ,  ad}. ,  lateriner*- 
vus;  sèJtonnervig  >  sêittxrippig  {aM,) 
■f  latus ,  coté,  nervus,  nerf).  Se  dit  des 
feuîttes  dont  les  nervures  partent  de 
fe  médiane ,  et  so  dirigent  soit  aort~ 
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fltfe  obliquement  vers  le  sommet  {ex. 
Amotnum  Zerumbet). 

LATÉMSÈTES,  adject.  et  s.  P. 
pl.^ Lateritetœ  {latus,  côté,  sêtat 
soie).  Nom  donné  par  Bomérii  a 
une  famille  de  l'ordre  des  Diptères  , 
comprenant  ©eux  qui  ont  un  poil 
isolé  sur  le  côté  des  antennes.  Voyez 
Chétoloxes. 

LATEX,  s.  m.,  latex;  Flûssig* 
keit  {ait.).  Ce  nom  est  doun£  par 
Bernbardi  au  liquide  qui  humecte  le 
stigmate  des  plantes ,  par  Sebultz  ait 
toc  laiteux  des  végétaux  lactescens  , 

Cr  quelques  botanistes  au  mucus  gé- 
ineux  qui  renferme  les  corposcu- 
les  reproducteurs  de  certains  cham- 
pignons, par  exemple  du  Phallus 
impùdkus. 

LATIBAABE,  adj.,  latibarbaUis 
(lotus,  Urée,  barba,  barbe);  qui  a 
une  barbe  large,  comme  celle  du  Cer~ 
copùhecus  loti  bar  bat  us ,  qui  est  éten- 
due latéralement  en  forme  d'ailes. 

LATICAPIïé*  adj. ,  laiieapitatus 
(  latus ,  large,  caput ,  tète)  ;  qui  a  une 
large  tête.  Ex.  Natrix  lattc&pHatus. 
t*AHGAUD£  ,  adj. ,  laiicaudaUu 
(latus,  large,  cauda,  qn«ne);qnâ 
a  une  large  queue.  Ex.  Birgus  loti»* 
cauda,  Molossus  hticaudatus. 

LATICIFÈAfi  ,  ad).  ,  laliciferu^ 
{latex,  latex,  fero,  porter).  Épi- 
tbète  donnée  par  Scbèltz  aux1  vais* 
seaux  qui  contiennent  «et  ebament  le 
suc  laiteux  des  plantes  lactescentes. 
LATICOLtE,  adj  ,  laticollis  (lar 
tus,  large .  collum,  col);  qnï  a  le  col 
r  ou  le  corselet  large.  Èx.  Bruçhus  la- 
ticollis. 

LATICOfcVE  f  ad]. ,  laticornis  (la- 
tus ,  large ,  cornu ,  corne  )  ;  qui  a  les 
antennes  larges.  Ex.  Musca  latkor- 
nis ,  Phyllosomà  laticorne. 

LATICOSTÉ  ,  adject.,  laticostatus 
(latus,  large,  costa,  côte);  qui  est 
marqué  de  larges  côtes.  Ex,  Pecteti 
laticostatus. 

LATtt>«VTJÈ>  adj. ,  i<xHé*tt{htHs9 
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hffig*  *  dm>,  <ka|};  qui  »  4»  dents 
larges.  Les  dent»  molaires  di} Masto* 
fan  latiçlens  sont  très^larges* 
,  hAXUthQV& <>  sa}.  rtati/lteus  (lo- 
tus, kiçe^.?*  feue);  qui  a  de* 
fleurs  amples.  Ex.  Ipomœa  laiiflfora» 

LATUrOM*,  adjeet. ,  latifolitts; 
breitblâttrig  (ait  )  (  tefttf  ,  large , 
fôtium  ,  feuille);  qui  »  îles*  feuilles 
larges.  Ex.  Lonchocarpus  latifbïïus , 
Wetssia  latlfolia ,  Brachysenta  lâti- 
falium, 

LkTlhâBUR  >  ad}.  >  latilahrû  (la* 
&£>  Iwge*  labrztm,  labre);  qui  à 
un  labre  large.  Ex.  Clausilia  latila» 

I< ATJMAflE ,  ad).  ylatimannj(la~ 
Ués  f  large,  manus,  main).  Se  dit 
d'un  crustacé  qui  a  les  mains  ou  les 
scarnes  larges* 

LATIPÈDE,  adjM  tûtipts  (  làius , 
Wge.,;^er ,  pied).. Serdikd'un  insecte 
qui  a  les  patte»  élargies  t  comme  lôs 
cuisses  postérieures  de  la  Afvsçala* 
tipes  et  du  Scarabœus  lalipcs* 

tiAUDPEIWV*,  adj. ,  laHpenms((aT 
tus  ,  large,  penna,  aile-,  plume); 
qui  a  les  ailes  larges  (ex.  Trypeta 
lûtipennis),  ou  des  plumes  élargies  , 
comme  l'Or/v^m/a  Içtipennis ,  dont 
trois  ou  quatre  des  grandes  pennes  de 
llaile  onttlfl  tuyau  dilaté,  aplati- et 
courbé  yecs  son  milieu.  Les»  élytoe» 
4(1  Ualthiims  latipèrmti  sont  plu» 
larges  que  le  corselet. 

^âXDHWUÊ ,  adj . ,  ïmipinnus  (  la- 
tus  r  large,,  pinm,  nageoirt).  Là 
HfoUkusia  latipinnv*  est  ainsi  appelée 
à  cause  de  la  largeur  de  sa  nageoire 
caudale  et  de  se*,  peotorajeft* 

^/VTUU^MS,  adj.  ylaùrematus  (la* 
tus,  large,  remay  rame);  qui  a  le& 
pattes  aplaties  en  larges  cames ,  com- 
me lies  crustacés  des  genres  Portons 
etMMuta* 

MTI*ÉME$,  ad),  et  s»  m*  pi., 
Latiremati.  Nom  donné  par  Lacépèdo, 
à  une  sectjafc &  la  «faxee  de»  Oiseaux , 
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eotaprenaftt  eeux  qui  ont  rai  doigts? 
séunis  par  une  large  membrane. 

LATIROSTRE,  adj.  ,  latirxfstrw 
(Jatiu  ,, large  , rùstrum,  bec );  qui  a 
le  bee large*  Ex.  Juttkribus  làtiros- 
tris 9  TeU'tna, latirasêrai 

liATUKWSRGS,  adj.  et  s.  m.  pL  , 
Latirostres.  Nom  donné  parLatraille, 
Blainvilla ,  Ihimciil;,  Fieinu*  et  Ga- 
ra* à  une  famille  de  l'oftb»  de* 
Grimpeur»,  par  Vieillot  et  Ramant 
à  une  famille  de  celui  des  itchassiarsy , 
comprenant  dès  oiseaux  qui  ont  le 
bec  large  et  peu  élevée  ' 

IiAWSMTÉ^adj.  ,  làtistptuè^lk- 
tus ,  large ,  septum ,  cloison  );  Epi^. 
diète  donnée  parCffndolte  aux  Cruci- 
fère* qui  ontla  cloison  large  et  ov«de, 
avec  les  valves  courtes ,  plane»  «** 
concaves,  d'ouvrant  longitudinal*-* 
ment*  Ex.  Lunariat 

LAOÏ&UQ1IÉ,  adj,  ïfathiliquus, 
latisiliquosus;  qui  ades  siliqueslarges. 
Rx.Galaœia  lùtisHiqua,  Pofrekaiati* 
siuquosa ,  Planarium  làtisiliquum*    - 

LATIWDE ,  s,  f. ,  latitude  ;Brafe 
(ail,).  Hauteur*  dur  pôle  *  ou  are  du 
Méridien  compris  entre  Téquateûr  eè 
la  zénith  ;  distance  d'un  point  de, 
la  Terre  à  l'équateur,  comptée  sur  le* 
méridieu.  On  distingue  la  latitude 
en  australe  etberéale,  suivant  qu'on 
la-  mesure  sur  lf Hémisphère  méri- 
dional ou  septentrional. 

I,ATI*ONG€EAI&E,  adj, ,  lûtr#n- 
cularfus  {lattuncutorit* r  damier). 
LeFragilaria  latrïincularia  doit  ce 
nom  à-  ce  que  ses  articulations  sont 
marquées ,  sur  le  milieu ,  d'un  point 
carré ,  qui  se  détache  apçès  la  fécôn-  '' 
dation,  e assorte  que  le  tout  ressem- 
ble un.  peu  à  un  damier. 

LATUSC4JLE  ,  subst.  f » ,  latuscula 
(  lotus ^  coté).  Nom  donné  par  Hoff- 
mann aux  fece»  ktéraies  par  lesquel- 
les se  réunissent  les  deux  péricarpes, 
qui  forment  \t$  feuit  des  Qmbelh- 
fères.  / 
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tre  appelle  ainsi  une  substance  cristal- 
line particulière ,  qu'il  a  trouvée  dans 
les  baies  du  laurier. 

LAURÉSS,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Lau- 
reœ.  Nom  sous  lequel  Reichenbach 
désigne  une  section  de  la  famille  des 
Laurinées,  qui  renferme  le  genre 
Laurus. 

LA  URINÉES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Laurineœ ,  LaurL  Famille  de  plantes, 
ainsi  nommée  par  Ventenat,  qui  a 
pour  type  le  genre  Laurus. 

LAUVINE.    Voyez  Avalanche. 

LAVANGE.  Voyez  àvalahcbk. 

LAVATÉRÉES  ,  adj.  et  s,  f.  pi. , 
Lavatereœ.  Nom  donné  par  Reichen- 
bach à  une  section  de  la  famille  des 
Malvacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Laeatera. 

LAVE ,  s.  f.jlaPa  (  del'all. laufen, 
couler  ).  Nom  générique  de  toutes  les 
substances  minérales  qui ,  ayant  été 
fondues  par  l'action  des  feux  volca- 
niques, sont  sorties  de  la  terre ,  et 
se  sont  répandues  à  sa  surface ,  sous 
la  forme  de  courans  embrasés» 

LAVEUR  ,  adj. ,  lotor.  Le  Procyon 
htor  est  ainsi  appelé ,  parce  qu'on  a 
prétendu ,  ce  qui  est  faux ,  qu'il  avait 
l'habitude  de  détremper  ses  alimens 
dans  l'eau  avant  de  les  manger. 

LAVIQUE,  adj.,  lavicus  (lava , 
lave  ).  Nom  donné  par  Brongniart  à 
un  groupé  de  terrains  volcaniques , 
comprenant  ceux  qui  sont  le  résultat 
d'une  liquéfaction  par  l'action,  du 
feu. 

LAVOKEÉRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Lavoisiereœ.  Nom  donné  par  Can- 
dolle a  une  section  de  la  famille  des 
Mélastomacées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Lavoisiera. 

LAXICOSTÉ,  adject. ,  laxicostatus 
(laxusj  lâche,  costa,  côte)  ;  qui  est 
garni  de  côtes  écartées.  Ex.  Ammo- 
nites laxicosta; 

LAXIFLORE ,  adject  ,  laxiforus 
(laxus,  lâche,  Jlos  y  fleur);  quia 
les  fleura  écartées  les  unes  des  autres. 
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fix.  Luplnus  laxiflorus,  Datea  laxi- 
fiova  ,  Delphiwum  laxiflorum. 

LAXIFOLIÉ,  adject.,  laxifolius 
(  laxus ,  lâche  ,foliam ,  feuille  )  ;  qui 
a  les  feuilles  écartées.  Ex.  Dicranum 
laxifoUum. 

LÉCANORÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Lecanoreœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Lichens ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lecanora. 

LÉCIDÉACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Lecideaceœ.  Nom  donné  par  Reichen- 
bach â  une  section  de:  la  famille  des 
Lichens,  qui  a  pour  type  le  genre  Le» 
cidea. 

LÉCIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Le- 
cideœ.  Tribu  de  Tordre  des  Lichens 
gastérothalatnes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Lecidea.  Zenker  a  établi  une 
famille  sous  ce  nom ,  mais  avec  une 
autre  circonscription. 

LÉCIDINÉES ,  ad],  et  s.  f.  pi.,  Le- 
cidinœ.  Nom  donné  par  Pries  à  une 
tribu  de  Lichens ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Lecidea. 

LÉCYTHIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Lecythideœ.  Poiteau  a  établi  sous  ce 
nom  une  famille  de  plantes ,  dont 
Candolle  fait  une  tribu  de  celle  des 
Myrtacées ,  et  qui  a  le  genre  Lecy- 
this  pour  type. 

UÉÉACÉES, adj.  et  s;  f.  pi;,  Leea- 
eeœ.  Tribu  de  la  famille  des  Ampé- 
bdées  ,  que  Candolle  a  établie ,  et  qui 
a  pour  type  le,  genre  Leea. 

LÉGIONNAIRE,  adject.  Hubera 
donné  cette  épithète  aux  espèces  de 
fourmis  qui  ,  comme  la  Sanguine, 
vivent  de  rapine.,  et  se  réunissent  en 
légions  pour  aller  attaquer  les  espèces 
qu'elles  se  proposent  de  dépouiller 
et  d'asservir. 

LÉGNOTTOÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Leçnotideœ.  Nom  donné  par  Bartling 
â  une  tribu  de  la  famille  des  Rbtzo- 
phorées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Legnotis. 
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tiÈ$HMINAIREj  adj.',  teeumUarU 
(legumen,  légume).  L.^-C.  Richard 
donnait, cette  epHhèlc  à  la  déhiscence 
des  péricarpes ,  quand  elle  se  fait  par 
une  su,ture  marginale» 

LÉGVMKVE,  s.  f.,  legumlna  [le- 
gumen, légume).  Nom  donné  par 
Bracoonot  à  la  matière  végéto- ani- 
male que  Einhof  a  extraite  des  légu- 
mes ,  et  qui  paraît  être  intermédiaire 
entre  le  gluten  el  l'albumine  végétale» 

LÉGUMINEUSES,  adj.  et  a.  ï.pl., 
Leguminosœ  (  legumen  ,  légume  ). 
Nom  donné  par  Roy  en,  Guyart  et 
Agardh  a  une  classe ,  par  Jussîeu  et 
tous  les  botanistes  à  une  famille  de 
plantes  ,  comprenant  celles  qui  ont 
pour  fruit  uqc  gousse  ou  un  légume. 

LÉGUMIMFOttME  ,  adj. ,  légume 
niformis  (  legumen ,  légume  ^fôrmoy 
forme)  ;  qui  a  la  forme  d'un  légu- 
me ,  comme  les  camareâ  du  Delphi-* 
nium  leguminiforme. 

LÉGUMINOOE  ,  s,  m.,  legumino-* 
dium;  Hûtsenkronz  (ail.).  Nom  don- 
né par  Agardh  à  un  fruit  composé 
de  plusieurs  légumes  attachés  sur  une 
même  base  y  dans  une  même  fleur. 
Ex.  Cœsalpinia  digpta. 

LÉIANTHÈRE  ,  «dj . ,  leiuntherus 
(Xefoç,  lisse,  àvôupo?,  fleuri)  ;  qui  a 
des  anthères  lisses.  Ex.  Èriodendmm 
leiantherum. 

LEIMONITES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Leimènite*  (Ictjpwv',  pré).  Nom. don- 
né par  Vieillot  à  une  famille  de  ï*or- 
dre  des  Sylvain» ,  comprenant  des  oî- 
aeanx  qui  vivent  dans  les  pres. 

L&OGARPE  ,  adject. ,  Uiocarpui 
(  Xffeç,  lisse,  roûTroç,  fiuit);  qui  a 
des  fruits  lisses.  Ex.  Heylandia  leïo-* 
carpa ,  Panicnm  leioenrpum. 

LÉIOCÉPHALE,  adj. ,  teiocépha- 
Iuè  (  >cc9c ,  Usse ,  xifaki) ,  tôte>)  ;  qui  a 
la  tété  ou  le  chapeau  lisse.  Kx.  Agà- 
rieus  leioeephaiur. 

LélODERlfES,  ad},  et  s.  m.  pi: , 
Lciodermata  Çkût^ ,  lisse,  ftofta, jmmu). 
N«m  donné  par  Bory  à  une  famille 
Hé 
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àe  l'ordre  des  Ophidiens ,x  compre- 
nant ceux  de  ces  reptiles,  qui  ont  la 
peau  nue  et  sans  écailles. 

LÉIOPE ,  adj. ,  leiofius  (XitocY  lisse, 
*o£$ ,  pied  )  ;  qui  a  le  pied  ou  le  stipe 
lissé.  Ex.  Helotium  Uioptu. 

LÉIOPHYLLE,  AÔ\ec\.rUiopJ^llus 
(}fîo;,  lisse,  fvXXov,  feuille)  j  quia 
des  feuilles  lisses.  Ex.  NissoUaUio- 
phylta ,  Galium  Uiophylbun. 

LÉIOPJLE,  adj. ,  UiopUus  (Xcfc, 
lisse  %  7rtXo; ,  chapeau)  J  qui  a  le  cha- 
peau glabre  et  lisse.  Ex.  Àgarieus 
leiopitus*      / 

LlilOPLAQLE  f  adj.,  Uioplacus 
( hlo;?  lisse ,  irXiÇ ,  plaque)  ;  qui 
forme  des  plaques  très-lisses,,  comme 
le  champignon  appelé  Coniophoraleio» 
plaça*  .  \ 

LÉIOPOMES,  adject.  et  s.  m.  pl»f 
Lcinpoma  (Xriçc?  lisse,  irûpa,  oper- 
cule). Nom  donné  par  Dûment  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Poissobs  holo- 
branches,  comprenant  ceux' dont  les, 
opercules  ne  portent  ni  épines  ni 
dent  el  ares. 

LÊIOSPEKME  ,  adj. ,  leiospermus 
(>ito;,  lisse V  avippZ)  graine);  qui 
a  des  graines  lisses. Ex.  Schobertalêio* 
sperma ,  Galium  leiospcrmum. 

LÉIOSTACUY  È  ,  adj .,  leiostachfus 
(  luoç ,  lisse ,  tjx>*yyi  s  épi  )  ;  <|»ï  a  lea. 
épis  lisses ,  c'est-à-dire  les  glumes 
qui  les  composent  lisses  et  glabres. 
Ex.  Tristachyà  leiortachya. 

tÉIOTRlfyUE  9  adject. ,  kiothricus 
(>iîoç,  lisse,  ôptÇ,  cheveu).  Nom 
donné  par  Bory  aux  espèces  d'homme» 
qui  ont  les  cheveux  plats  et  unis. 

L^MAMÉES ,  adj.  et  s.  f .  pU ,  £e- 
mam'cœ.  Nom  donné  par  Agardh  à 
une  tribu  de  U  Famille  des  Algues, 
qui  a  pour  type  le  genre  Lçmània* 

LFM\ACÉES,  adj.  et  a.  f.  ni., 
Zcmnacejt.  Nom  donné  par  Iludol- 
phi  a  une  famille  de  plantai,, qui  a  , 
pour  type  le  genre  Lemna. 

LEMNÉES,  adj.  et  s.  £  pi. ,  Lcm* 
ncœ.  ftcichenbacb  désigne  sous  ce 
a 


18        umy 

nom  la  famille  de  plantes  <yii  a  1^ 
genre  LèmAd  pour  type/ 
'*  DEJHÎiiS$tflE  *  subst.  m.,  lemniscus 
(X^pto-xoçjriAan).  On  nomme  ainsi  dé 
petits  appendices  /d'une  (orme  extrê- 
mement Variable,  qu'on  observe  dans 
certaines  espèces  de  Taenia  (  ex.Tœma 
dèrUictdàta)  ;  sur  le  bord  antérieur  ou 
postérieur  des  orifices  latéraux",  qui 
rfaissent  quelquefois  du  bord  même  de 
l'articulation;"  et  dont  on  ne  connaît 
point  encdre  l'usage. 
*  LÉMOMPODES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
LœmbcRpocfa  f  tec^o;,  gorge,  ttoCç, 
pied).  Nom  donné  par  Cuvier,  La- 
t>ëiWe  et  Eichwâldà  Un  ordre  de  la 
liasse  des  Crustacés ,  compferiant 
ceux  dont  la  tête  est  confondue  ,avéc 
fc  premier  Segment  thoracique ,  et 
porte  les  quatre  pieds  antérieurs, 
ou  les  analogues  djes  quatre  premiers 
pieds-mâchoires.       '  "   * 

LÉMODIPODIFORME,  adj. ,  lœ~ 
modipoâlformù.  Épithète  paT  laquelle 
Kirby  désigne  les  larves  b exapodes,  à 
longues  antennes,  qui  ont  le  corps 
alongé  et  subcy  lindrique ,  le  second 
segment  du  tronc  plus  long  que  les 
autres  ,  et  la  narre  antériieure  de  pat- 
tes séparée  des  autres  par  un  inter- 
valle. Ëx.  Pjiasiha. 

1 LÉMURIDE8,  adj.  et  s.  m.  pL,  Le- 
muriM.  Nom  donm?  par  Gray  à  une 
famille  *  de  l'ordre  des  Mammifères 
primates ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lemur.,      -, 

-  '  LÊWfrUENS ,  aaject.  et  s.  in .  pi . , 
Lenturini;  Lémures.  Nom  donrfé  par. 
Desmarest,  Tiedemann,  Lafteîllé , 
Fie i pus  et  Carus  à  une  famille  de  la 
classe  des  Mammifères,  qui  a" pour 
t^pe  le  genre  lemur. 

♦  IiBNMGèïtEYadjectr,  hndigerus 
(Uns ,  lente,  gero,  porter).  Se  "dit 
dVtnè  plante  (ex.  Fucus  lendiçerùs)  ou^ 
d*uri  polypier  (ex.  Serialarialendige- 
7^),qui<m*rcà  sa  surface  de  petits  tu.  ; 
bercujesv.dè  petits  rentieraeos'  yé~  ■? 
piciileùx  y  eohiDavàbks  à  dès  lentes,4    , 
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LENTIBtJLARIEEà,  aa^,  et,  s.  f* 
pi.,  .ùniiêufaricœ.  Nom  d'une  fa- 
mille déplantes,  établie  par  I/.-C.  Ri- 
ebard,  quia  pour  type  le  genre  Utri- 
cularia ,  jadis  appelé'  ijentibularia 
par  Gesnër  et  ïuvinus.  R.  Brown 
nommé  cette  faucille  Utriculinées* 

■  LENTICELLE y s. î.,  lenticelfayien- 
ticula,  lensj  Rindenhôckerehen  (ail.) 
(/e/w,  lentille)»  Candolle  désigne 
sous  ce  nom ,  peignant  assez  bieifr 
leur  forme  ,  des  taches  rousses  et  ova- 
les qui  se  voyént  sur  l'écorce  des 
branches  des  arbres  ,  au  dessous 
dé  l'épiderme  desquelles  se  trouve  un 
amas  pulvérulent ,  et  d'où,  suivant 
lai ,  sortent  les  ràomes  auxquelles  les" 
branches  donnent  naissance ,  soit  na*- 
tureileméni'à  l'air  (ex.  Rhus)^ soit 
quand  on  les  plonge  dans  de  l'eau ,  ou 
qu'on  les  enfonce  dans  un  sol  humide. 
Ces  taches  étaient  appelées  glandes 
lenticulaires  par  Guettard  ,  et  pores 
corticaux  par  Dupejit-Thouars. 

LEIMTlCELfJ^  ?  adû;  lenticellatus; 
rindenhôckerie  9  rindènwarzig  (ail.); 
qui  est  muni  de  lenticelles. 

LENTICULAIRE  ,  adj.,  lenticula- 
ris9  lenticulatus,  rotundàto-compres- 
sus;f<xzQei$ïiç  rfinsenfonnig  (aih);  len* 
ticolare  (ît.  ).  (Jens,  lentille  )*  Se  dit , 
en  minéralogie ,  d'un  cr/j /a/provenant 
d'un  autre  cristal  qui ,  par  une  suite 
des  arrondissèmens  qu'ont  .subis  ses*. 
faces  et  ses  arêtes ,  imite  la  fornie 
d'une  lentille  (ex.  Chaux  cafbmalée 
lenticulaire^.  On  donne  cette  épithète,  . 
en  botanique,  aux  parties  qui  sont 
convexes  des  deux  côté? ,  ou  au  moins 
dû  côté  libre,  et  arrondies  dans  leur, 
pourtour,  comme  les  feuilles  du,  Bos- 
siœa lenliçularis ',  \e$ giandaç à\x  P40- 
ralea  glap,dulosa.,  les  graines  de  l'-Çr* 
vùjjiLens ;ci\  zoologie  j  auX; coquilles  - 
doot  la  forme  se  rapproche  de  celle. 
d'usé  lentiimex^  Opèyldt&imiiçs* 
Idta  iNummuluesMnfauluùvm.  au,*1 
aniujfiux  dont  \$  cpfgf  #iif(:ute.rdmi-' 


s«»  ensemble,  un*  forme  lenticulaire 
(«?.  DtpkiepU  ùntiatfmris).     . 

LENTICULE.   Voyez  Leïwpicelle. 

LENT I*  ÈEE,  adjM  lentiferus  ;  /m- 
s4fUragend  (alj.)  (&iw,  lenttHe  ,/è/Y>, 
,  porter  )♦  Le  Pezàa  itntifera  repré- 
senle  une  espèce  de  coupe ,  au  fond  de 
laquelle  sont  placés  plusieurs  récep- 
tacles en  forme  de  lentilles. 

UMlïGiRE»àdj«ct.  y  Untigerus 
(lensf  lentille,  gero ,  porter)  ;  qui 
porte  des  lentilles  ,  comme  le  Par-? 
meka  lentisera  *  dont  k»  cupules 
sont  lenticulaires* 

LÉONTWODE,  a^j.  f  Uoniopo- 
âiiis  [  Xtav  f%  lion ,  nwç ,  pied  ).  Les 
feuilles  et  les  tiges,  velues  du  Filago 
UontQfwdium  l'ont  {ait  compara*  à 
nie  patte.  4c  lion. 

LEONTOPQDIÉES,  adj,  et  s.  f. 
pi.  %  Leoniopodiea*  Nom  donné  par 
H.  Cassini. à  une  division*  du  groupe 
des  Inulée»  gnaphaliées  séripniéèt , 
oui  a  pour  type  le  genre  Leontopo- 

LEONURE  %  ad). ,  Uomrm  (  W  , 
lion  9  oùpà ,  queue  ).  Le  Hornstedtia 
tèonurus  a  été  appelé  ainsi  parce  que 
ses  tiges  sont  longues  et  garnies  de 
feuilles  ciliées  ,  d'un  jaune  doré  ,  ce 
-que  les  a  fait  comparer  à  la  queue 
àrvm  lion. 

,  LÉPADIENft,  ad],  et  a.  m.  plur., 
Lêjmdes  ,  Lepadkea.  jtfom  donné: 
par  Blain ville  à  une  famille  de  la 
cksse  des*  Nématopodes,  par  Bien  wald 
à  une  famille  de  celle  des  Tbérezoai- 
res /ayant  pour  type  le  genre  Lepas. 

LÉPADIFÈRE  ,  adj. ,  lepadiferut 
(àipûtt,  ooquille,  /èr*,  porter).  La 
Gorgoma  lepadifereç  est  aiosi  appelée 
à -cause  de  ses  rameaux  garnis  de  pa- 
pilles  réfléchies  et  comme  imbriquées 
diécailtot  :     > 

LÉPALE^  s.  m. ,  lepatum.  Dnnal 
dtmte  ce  nom-  à 'des-  éeatllea  qu'on 
v«*fà  la *ose  detorgwe»  maies,  dan* 
CM4ftine^phfnlbft9et  dont  l'ensemble' 
constitue  ta  ItyisMi  fifyizi&wtoV. 
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IVÉffCÈJHB ,  s.  f. ,  tepteénet  (kêrnt,  • 
tunique  »  «vo;  *  vide  ).  Nom  donné 
par  L.**C,  Richard  à  Ta  glume  caK- 
cinale  des- Graminées.  Voyez  Glumï. 

LÉPlDANTHÉES,adj.  ets.  f.  pi., 
Lcpidantheœ  (tariç  ,  écaille,,  £v9b;  , 
fleur),  Marquis  employé  ce  motpoar 
désigner  les  plantes  scrùamifiores. 

LÉPHHNÉES  ,  ad},  et  s.  f.  pi:  , 
Lepidineœ*  Nom  donné  par  CaodôUe* 
à  une  tribu  de  la1  famttfe  des  Cruci- 
fères, qui  a  pour  type  te  genre  Le-* 
pidipm.  i  » 

*- LÉPIDIOPl'ÈllE^,  ad|.  <et  s.  m.' 
^1. ,  Lêpidioptera  (foirîtf,  reaiHe,  itri^ 
pvv  ,  aile).  Glafrville  donnait  nt  nom 
aux  Lépidoptères.  Votet  ce  mot. 

LÉMDOCARYéEfr,  adj.   et  s.  T.* 
pi.,  Lepidocurject.  Nom  donné  par 
Martius'à  une  tribu  de  la  famille  des 
Palmiers  ,  qui  a  pour  type  le  genre  ' 
Lepidocarrum.    * 

LÉPIDOCÈttE,  ad}.  ,  UpliocertiS:* 
( torïç ,  écaille,  *lpc,  conjfe)  ;  qui*a 
les  antennes1  hérissées  oV  poils  courts4 
en  forme  de  petites-écaillës.Ex.  Todb^ 
phofà  lëpklocera.' 

LÉPIDOL  A lÊOS ,  adj . ,  lèpiiïôlarïs7 ;\ 
qui  est  garni  d'écaillés,  comme' les1 
rayons  du  PecSnlçpidolaris.   ' 

LÉPfDOPODE,  àdj.',  lèpidùpus 
(  \rs\^ ,  écaille ,  irovç ,  pied).  Un  rep- 
tile saurien  (fypogus  lepidopus) a 
lés  pieds  remplacé?  extérieurement 
par  deux  petites  plaqués'  ecàillouses- 

LÉPIDOPHYLLE  ,   adj: ,    lepîdoW 
phyllus  (XsMç,  écaille,  ytîtào*.  fètn'tte);  ' 
qfti  a  les  feuilles  eu  fofme  aëcaflles , : 
ou  à  peu  près;  Ex.  Scepinla  lepldtt* 
phyita.       ,  /  ''  - 

LÉPIDOPHYLfc^l»>  ddf.  et  s.  f.  1 
pi.  V  Lèpidophjlkce.  Nom'  donne'  par  * 
H.  Cassini  à  un  groupe  ie  la  section 
des  Astérées  solidaginées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  LepMopftyltum. 

LÉpDOPOMES,adJ.ets.m:pl.,  \ 
Lepidopoma  (  ïtmç ,'  écaille  ,  7rôf*a.,  *■ 
opercule).  Nom  flonVjé  par  Dumérîl 
h  une  familtc  dc^ror^  de$  poissow 
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holobraucbes ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  opercules  couverts  dNécailles. 
LÉPIDOPTÈRE,  ad).^lepidoptc- 
rus  (Xfiriç,  écaille,  Trxépov,  aile);  qui 
a  les  ailes  parsemées  d'écaillés ,  comme 
YElater  ùpidopterus ,  dont  les  éry  très , 
offrent  des  écailles  <Tun  jaune  doré, 
appliquées  sur  un  fond  roux. 

LÉPIDOPTÈRES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
JLepidoptera  (  Wiç ,  écaille  ,•  7rrepoy  , 
•île  )•  Nom  donné  par  tous  les  natu- 
ralistes depuis  Linné  ,  excepté  Fabri- 
cius,  qui  les  appelle  Glossàtjtf^  et 
Clairvilïe  x  qui  les  nomme  Lépidio- 
ptères ,  à  un  ordre  de  la  classe  des 
insectes ,  comprenant  ceux  qui  ont 
quatre  ailes  couvertes  de  petites  , 
écailles  tellement  Anes  qu'elles  res- 
semblent à  de  la  poussière» 

LËPIDOPTÉR0LOGIE  ,  s>  f. ,  le- 
pidopte  rotogia  (kt  ji  tç ,  ccïi  i  II  e  ,  ît-  fy  q v  , 
aile  >  Kysç ,  discours).  Traite  sur  les 
îusecles  lépidoptères. 

I^PIDOPTÉROLOGIQIJE  ,adjcet., 
Upîdopterotogicus  j  qui  a  rapport  à 
la  lépîdoptérologiè. 

LÉPIDOPTÉROLOCUE  ,  s.  m.  , 
tepidopUroiûgiu,  Naturaliste  qui  se 
livre  spécialement  à  Tctude  des  lé- 
pidoptères, •  & 

LÉPIDOTE*  adjrcl,  ,  kpidotus  ; 
schildrtg  ,  scîudjertg  (alL)  (%fttt$#f 
écaille)  ;  qui  est  p>  i  n  I  d'éca  il  Les ,  comme 
les  feuilles  de  YHibbertia  kpidota  ,  ou 
le  corps  du  Tabanrfs  lepidotus ,  dont 
les  écailles  d'un  verd  doré  ressort  eut 
sur  un  fond  noin  Le  Gonipterus  le- 
pidoîus et  le  Platromus  perlepidus 
•ont  égalcpient  chargés  d'écaillés, 

LÉPISME^s.  nj'. ,  tepisma  Çkéntv- 
pa,  pelure  %  Caudolle  désigne  sous 
ce  nom  des  espèces  d'écaillés  mem- 
braneuses ou  un  peu  charnues  ,  qui  se 
trouvent  à  la  base  des  ovaires ,  dons 
les  jiquilegia ,  et  qui  paraissent  êfre 
ou  des  étamines  avertees/ou  des  ex- 
pansions du  torus. 

LÉPISMÈNES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Lcpismcce  ,  Lepismentt.  Nom  donne 
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par  Cuvier  à  une  famille  de  Tordre 
des  Thysanoùres  ,  ayant  pour  type  le 
genre  Lepisma. 

^  LÉPISURE,  adj. ,  lepisutus (Wtç, 
écaille,  ©tyà,  queue).  Le  Diacope 
l  épis  un/ s  a  la  nageoire  caudale  cou- 
verte de  petites  écailles. 

LÉPOMDES  ,  adj.  et  s.  m.  plur., l 
Leporidœ.  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mammifères 
rongeurs ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lépus.       "  ■     i       ■ 

LÉPORINS ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  le- 
porini.  Sous  ce  nom  Désmarest  et  La- 
treille  désignent  une  famille  de  Mam- 
mifères y  ayant  le  genre  Lepus  pour 
type. 

LÉPBARIÉE8,  adj;  et  s.  f.  pi.  , 
Lepruriœ.  Nom  donné  par  Fries  à 
une  famille  de  Tordre  des  Lichens 
coniothalames  , .  qui  a  pour  type  le 
genre  Lepraria. 

LÉPRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Le- 
preœ.  Nom  donné  par  Zenker  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Liebens ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Lepra. 

LÉPREUX,  adject.  ,  leprosus.  Un 
champignon  {Jprineum  leprosum  )  est 
ainsi  nommé  parce  qu'il  forme  de 
larges  croûtes  compactes. 

LEPTACANTHE  ,  adj. ,   leptacan-, 
thus  (  Xg7TTo;  %  mince .,  axavôa,  épine); 
qui  a  des  épines  minces,  et  frêles.  Ex. 
Rondeletia  leptaçanlha.    ,  , 

LEPTANTHE,    adj.  ,    leptantkus 
<  Itmiç ,  mince ,   SivBoç ,  fleur  ]  ;  qui  . 
a  de  petites  fleurs»   Ex.  LorantJius 
leptantkus. 

^  LEPTIDES^adj;  ets.  m.  pi.  yLep- 
tides.   Nom  donné    par  Latreille  et" 
Macquart  aune tribu,  parWiede-; 
::  mann  à  une  fannlle  ,de  Tordre  des  ; 
insectes  diptères,   ayant  pour  type 
le  genre  Leptis.  , 

EEPTOCARPE  i  adj.  >  UplQcarfHU  \ 
(Wtoç,  mince  ,*apiroç,  fruit);  qui/ 
.  a  ;  des   fruits   grêles  et  ldngs.   Ex.  . 
Sesbania  leptocarpa* 
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LEPTOCÀCLE,  adj.  ,.  tepfocaulis 
(Xcrcroç ,  mince  ,  xxu)o;  ,  tige  )  ;  qui 
a  la  tige  grêle.  Ex.  Astragalus  lep- 
tocauUs.     . 

LEPTOCÉPHALE,  adj. ,  leptoce- 
phalvs  (-Xnrfoç,  mince ,  xi?»Xn,  tête); 
qui. a  une  petite  tête  (ex.  Trimesu- 
.rus  Icpiocephalus) ,  ou  un  petit  cha- 
peau (  ex.Polyporus  lèptacephalus  ). 

tÉPTOGÉPHALES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Leptoçephala.  Nom  donné  par 
Goldfuss ,  Ficinus  et  Carus  à  une 
«famille  de  l'ordre  des  poissons  Gasté- 
rèplérygiéns  ,  comprenant  ceux  de 
ces  animaux  qui  ont  la  tête  étroite. 

LEPTODACTYLB ,  adj.  ',  lepto- 
dactylus  (XottÔ; ,  mince  ,  iaxTiAoç , 
doigt) ;  qui  a  les  doigts  longs  et  très- 
minces.  Èx.u4rclomjs  Uptodactylus. 

LEPTÔDACTYLES ,  adj,  et  s.  m. 
pi. ,  Leptodaetfla.  Nom  donné  par 
Illiger  à  une  famille  de  Tordre  des 
Mammifères  pollicates ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  doigt  du  milieu  des 
pattes  de  devant  alongé  et  tf ès-gf  éle, 

LEPTOD0NTE  \  ad ject . ,  teptodon 
(  >i7rfoç ,  mince ,  q$qvç  ,  dent  )  ;  qui 
a  de  très-petites  dents ,  comme  Celles 
du  péristome  du  Weissia  teptodon. 
.  XEPTOMITÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  f 
Lçplomiteœ.  Npm  donné  par  Agardh 
a  une  famille  de  Tordre  des  Gonfer- 
voïdées  ,  par  Rcichenbach  à  une  di- 
vision de  la  tribu  des  Batrachosper- 
"mées ,  ayant  ponr  type  le  genre  Lep* 
*to'mitus. 

LEPTGPÉTALE,  adj. ,  leptopeta-* 
lus  (>mtt6ç  ,  étroit,  7rfca).o*-,  pétale  ); 
qui  a  de*  pétales  étroits.  Ex.  Dian- 
thus  leptopetalusyUnona  Uplop étala. 

liEPTOPE  ,-adj. ,  UptopusQunro^ 
mince  ,  ttoûç,  pied)  ;  qui  a  un  pied 
ou  un  stipe  alongé  çt  gré  te.  Ex. 
Hjrdnum  kptopus. 

XEPTOPHINÉ8,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
.Leptophina.  Nom  donné  par  T.  Bell 
un  groupe  de  sérpens  ,•  qui .  a  pour 
-type  le  genre  Le piophû. 
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LEPTOPHYLLE  ,  adj.,  leptoptyl- 
lus;  kleinblâttrig  -f*U.)  (  to*r©ef 
étroit,  juttov,  feuille);  qui  a  des 
feuilles  minces  et  étroites  (ex.  Chei- 
ranthus  leptophylUis) ,  de  petites  fo- 
lioles (ex.  Astragalus  leptophyUus), 
ou  des  feuilles  divisées  en  lobes  très- 
grêlés  (ex.  Saxifraga  leptophylla , 
Hdosciadium  leptophyllum). 

LEPTOPODE  ,  adj, ,  leptopoda* 
(/torriç,  mince,  m&ç ^  pied)  ;  qui  a 
un  pied  mince,  comme  le  Latmnarùi 
leptopoda ,  dont  la  fronde  tient  à  um 
ftipe  grêle  et  cylindrique. 

LEPTOPODES  ,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Leptopoda  (  >tfrroc,  milice,  irwç, 
pied).  Nom  donné  par  Gray  à  un 
ordre  de  la  classe  dei£oncnopn©resf 
correspondant  aux  Conchffères  dr* 
myaires  ténuipèdes  deLamarck.^oy. 
ce  mot. 

-  LEPTQPTÈRE,  adj. ,  lepiopterus 
(ifKToç,  grêle,  irrfpov,  aile);  quia 
de  petites  ailes ,  comme  les  expan- 
sions qui  garnissent  de  chaque  côté 
la  tête  de  l'Ascaris  kpteptera. 

LEPTORAMPHESràdj.  et  S.  m. 
pi. ,  LeptoraiHphi  (  Wrîç  ,•  mince  f 
pfyçoç,  bec).:  Nèm  donné  par  Do^ 
raéril  à  une  Camille  de  Tordre  dés 
Passereaux.,  comprenant  Jes  oiseaux; 
qui  ont  le  bec  long  et  étroit. 

LEPTOMHNE  ,  adj. ,  leptorhinus 
(Xsttto;,  mince,  ptv,  ne*).  Le  JMWiio- 
ceros  leptorhinus  a  les  narines  non 
cloisonnées ,  simples  et  étroites.  * 

LEPTOÀHIZE,  ad]. ,  kptorhiziu 
(Wro$,  grêle,  piç<*;  racine)  ;  qui  * 
des  racines  jgrêles.  Ex.,.  Agaricus 
leptorhimsy  Jonidium  leptorhiz&m* 

LEPTORHYNQUE  ,  adject.,  lepto~ 
rkynchus  (Xurtôç,  étroit,  p*yx©Cf 
bec);  qui  a  un  bec  étroit  et  rainée. 
Ex.  Inachus  leptorhynchu*. 

LEPTOSÉPALE  ,  adject.,  Uptose- 
palus  ;  qui  a  des  sépales  étroits  et 
linéaires'.  Ex:  C ail  ha  leptosepala. 

LEPTOSOMES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Leptosqmi ,  LepLosomala  \  >itrw  » 
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mince,  &£/**,  corps}*  Nom  donné 

Sar  Duméril  k  une  famille  de  Tordre 
es  ff ojsspnsnolobranches  ;  par  Gold- 
fuis,  Ficinus  et  Carus  à  une  famille 
de  Tordre  des  Poissons  sternoptéry- 
giens;  par  Blain  ville  à  plusieurs  ia- 
jpjllea  diverses  île  paissons  ,  compre- 
nant ceux  do  ces  animaux  qui  ont  le 
corps  comprimé  et  très-mince. 

LWTQSPEBlME  ,  adf. ,  leptosper- 
jtuu  (}**w,  gïêle,  **%«,  graine); 
qui  a  de  très-petites  graine*.  Ex. 
tPhaseofaslepl&sptrnuts. 

LEPTOSPERJWÉra,  adj.  et  sf  f. 
pl«,  &eptospermeai  Non  donné  par 
Çaodolle  à  une  tribu  de  la  famiHe 
.fos  Myrtacéoi,  qui  &  pour  tjpo  k 
gaute  Xqifatpermiwu 

XEWTOJACmÉ,  adj.,  leptoMOr 
dpvs  tlmif*  étroit,  <rf*xv«,  épi); 
qui  a  des  épis  grêles.  Ex.  Çoeculus 
UptMtmbyus,  Pfvynajôptottactya, 
Jriftum  Içptostachyum. 
.  jUEfTOSVYJUB,  adj,,  tepioslyUs 
•Otireif ,  èr4le,  tsytoi,  fttjle )  ;  qui  a 
un  style  filiforme,  Ex.  Erjrsimm 
jbptostylum* 

*    JuKPTUfejB  ,  adjM  Icpturiu  ÇUmi^ , 
.jBÎt>o0t  ovpi,que*ie)  ;  qui  a  la  aueue 

LEPTUAÈTES,  adj.  et  a.  no,  pK, 
iJUfriitretâ.  Nom  donné  pur  l#  treille 
efcïacWaîd  4  une  tribu  delà  famille 
des  Coléoptères  longicorees,  qui  a 
pour  type  le,  genre  Leptwra. 
.  LEPTtNITE 9  adjeet.,  kp{yi}ùes 
()*jitvv«,  amincir);  noua  donné  par 
Hauy  ^  upe  variété  de  feldspath, 
auquel  «op  état  d'atténuation  donne 
un  aspect  analogue  à  celui  du  grès. 

tÉPYBOlWXTE,  s.  m.,  /epjrc- 

rtr*M»>  (>Wf£&K,  éoaiUeux ,  <po™>», 

plante).  Nom  donné  par  Neckcr  aux 

.plantes  dont  le.fruH  conique  est  formé 

d'écaillé  >  ou  aux  Conifères. 

l&UÊES,  ad),  et  s.  f.  pi.,  Le- 
THeis  Nom-  donné  parvLeseivgi  une 
^tt§- tribu  de  Ja  tribu  des  Mutisia- 
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oées  *  qw  a  pour  type  lé  genre  Leiia. 

LERNÉIFORllES  ,  adj.  et  s.  m* 
pl.f  Ltrnœif ormes  (lertuca,  lemée* 
forma  y  forme).  Nom  donné  par  Con- 
vier et  Latreille  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Crustacés  siphonosiomej, 
comprenant  «eux  dont  Je  corps  est 
•presque  cylindrique,  ce  qui  leur 
donne  l'apparence  d'un  Ter. 

LÉ8ICOLLB,  adjeet.,  tetiollis 
(  lœsus ,  blessé  j  collum ,  col  )  ;  qui  a 
le  col  ou  le  corselet  profondément  sil- 
lonné. Ex.  Jtierpjsticus  ImsicallU  f 
Lagaslomus  cmsicollis, 

IXSKÉACÉES,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Leskeaccœ.  Nom  donne  par  Reichen- 
bach  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Mousses ,  qui  a  pour  type,  le  genre 
Les  ha  ou  Le  skia. 

LÉTHIFÊRES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Lethiferes  {lethum,  mort,  fero, 
porter).  Nom  donné  par  Blaînvitle  a 
une  section  de  la  famille  des  Reptiles 
ophidiens  apodes,  comprenant  ceux 
qui  sont  armés  de  crochets  à  venin.' 

LEECANTHE>  adj.,  leucaiithus; 
weissbluthig ,  weissblumig  (ail.)  (W- 
*©ç,  blanc,  Svttoç,  fleur);  qui  a  des 
fleurs  blanches.  Ex.  Cytism  leucan- 
ihus ,  Pag  esta  leucantha. 

LEUC  AIVTHÊME  j  ad  j . ,  leucantkp- 
mus  (>itaio;,  blanc,  aydoc,  fleur); 
qui  a  les  fleurs  blanches.  Ex.  Ckry- 
santhemum  leucqnthemum. 

LEIJC ANTHERE  ,   adj.,    leucanr- 
,  therus  (  taixoç,  blanc,  àvôipoç,  fleuri); 
qui   a  tes  anthères  Wanebe*.    Ex. 
Erica  leucantherà* 

LEICÉTHIOPIE,  s.  f .  ,  W«- 
thlopia  (X«uxo;,  blanc  i  aiSio^,  nègre). 
Etat  dans  lequel  la  peau  ou  les  ap- 
pendices épidermoïdes  qui.  la  recou- 
vrent sont  de  couleur  blanche  che? 
un  animal  dans  l'espèce  duquel  cet 
état  de  choses  n'est  point  ordinaire. 

L  EVC1NB  ^  a,  f.  r  leucina  ()***k9 
blanc).  Nom  donné  par  Braconne* 
à  une  substance  Manche  r  q;u'odo1>- 
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ifenVen  traitant  la  gélatine  par  l'a- 
cide sulfuriqùe. 

LJEtCOBIJÉPÉfAÏltè,  ad].  f  leuco- 
llepharus  (  >'wx$;  ,s  Uanc ,  (ftiyopov ,' 
paupière)  ;  qui  a  les  paupière»  blan- 
ches,  Ex .  Sj-lvia  îeucohlep  harfi. 

LELCOCARPE  j  ad).,  leucocarpus 
(>e\»xoç ,  blané  r  xapîrôç,  Trait);  qui  a 
des  fruits  blancs ,  x:omme  lès  baies  du 
Miconia  leucocarpa.  Les  légumes  du 
Ûatactia  leucocarpa  sont  d  un  blanc 
argenté  dans  le  premier  âge.' 

LEUCOCÉPHALE,  adj.,  Itucoct* 
phalus  (>euxo; ,  blanc ,  *e<po<M ,  tête). 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  des  fleurs 
blanches  réunies  en  capitules  (ex.^ 
Acacia  leucocephala)9oxien  ombellesj 
très-serrées  (ex.  Hydrocotj-le  leuco- 
cephald)\  d'un  champignon  qui  a  le 
chapeau  blanc  (ex.'  Agaricus.kuco- 
cephalus  )  ;  d'un  mammifère  (  exJ 
Delphinus  ïeucocephalus ,  Pitheciâ 
leucocephala), ,d5 un  oiseau  (ex*.  Tan- 
talus  ïeucocephalus  9  Loxia  leucoce- 
phald)  Turaus  albicàpillus  ,  Musci- 
capa  albicapillà,  Dàcelo  àlbiciÛa,. 
Turdiis  alhceps',  Pipra  leucocàpilla) , 
ou  d'un  infecte  (ex.  fioccinella  leu- 
cocephala  ) ,  qtii.  a  la  tête  blanche. 
4    LÈUCOCÊRÊ  'i   àdj. ,    leucàcerus 

Stavxof ,  blanc ,  xfpai ,  corne)  ;  qui  a 
es  antennes  blanches.  Ex.  Mclinda 
leucocera, .      .  v  .   \  <. 

LEUCOCRÔTAPHE  ,  âdj.,  leuch- 
ôrotapkus  (Xwxo; ,  blanc ,  xpôracpo; , 
tempe)  ;  qui  à  les  tempes  blanches , 
comme  le  TrocKilas  leûcôcrotaphus , 
dont  la  tête  offre  dé  chaque  côté  une 
bandelette  blanchâtre  ,  étendue  deN 
ï'œil  à  l'occiput. 

LEUCÔDERJHE ,  adj . ,  leucodermus 
(>euxoç,  blanc,  Jcpjxa,  peau);  qui  à 
la  peau  blanche,  comme  YOctopus 
leucoderma,  dont  les  parties  infcneu- 
reà  et  latérales  dû  corps  sont  d'un 
blanc  brillant.  / 

LECCODONTÉ  ,  âd].,  leucodon, 
leucodontes  (Xwxàç»  blanc,  ofovç, 
dent)  ;  qui  a  te*  dents  Manches , 
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comme  les  incisives  èxx'$Qrexteuço* 
don  le  sont, dans  le  Jeûne  âge^;  .qui 
à  des  pinces  garnies  à  leur  bord  in- 
terne de  dentelures  blanches,  comme 
ïe  Portunus  leucodontes, 

LEUCQGASTRE  ,  ad}. ,'  îeucogas^ 
ter  (Xcvxoç ,  .blanc  \  yatarrip  ',  ventre) ^ 
Se  dit  d'uri  mammifère  (ex.  Hydro- 
mjrs  leucogaster}  ,  d'un  oiseau  (ex^ 
Ardca  teucogastèr  j  Galbula  leu,cq-* 

f  as  ira  ,    Corçioranus   albiventer)  , 
'un  reptile  (ex.Natrïx  kucbgaster)9 
qui  a  le  Ventre  blanc. 

LEUCOGIVAPHÀLE,  adj.,  ïeuco- 
gnaphalus  (ituxôç,  blanc,  Yvdtyafyv* 
bourre).  Se  dif  d'un  uîscau  qui  a  le 
duvet  blanc  et  les  plumes  d*une  autre 
couleur.  Ex .  Cornus  le ucognaph ahis, 
LEUCOGBAMM I  ,  adject. ,  kut  0- 
gramma  '(  >cvxoç  ,  blanc  ,  vp%p°t  f 
ligne ),;  qui  a  des  lignes  ou  des  raies 
blanches  sur  le  corps  {ex.Sallicus 
Uucogramma),  ou  sur  lès  élytres  (ex, 
Péritelus  leucogfammusy  ■  . 

LECCOGRAPHE,adj^^cogrtf- 
pfius  (>ivxôç ,  blanc ,  7pay« ,  écrire  V 
Le  Carduus  leucographus  a  ses,  feuil- 
les marquées  de  lineamens  blancs  , 
2ui  imitent  des  caractères  d'écriture» 
a  Cetonia  îeucographà  a  ses  élytrej 
marquées  de  bandes  transversales 
blanches,  _ 

LEfJCOLÔME ,  adj.  ,  kucolomus 
(>iuxo; ,  blanc  ,  tôpat  bordure)  r  qui» 
est  bordé  de  blanc ,  comme  le  Pezifâ 
leucoloma,  dont  la  cupule  offre  une 
bordure  de  flocons  blancs,/ 

LELCOLYTES  ,  adj.  et  s.  m.  nL* 
Leucoljrtes  (Xtuxô;,  blanc ,  Xfo%  cUs«r 
soudre  )•  Jïom  donné  par  ^mpère^  à 
une  classe,  de  corps  simples ,  par 
Beudant  à  une  classe,  jfé  {substance* 
minérales ,  comprenant  des  corps  qui, ; 
en  se  dissolvant  dans  les  acides  inco- 
lores, ne  donnent  que  df%  soluliops 
sans  couleur.  \  ,  t    . 

LEUCOMÉLE  ,  adject. ,  Icucomclas 
(Xiuxo;  ,  blanc  ,  fxiXa;,  noir).  Dont 
la  couleur  se  compose  d'un  mélange 
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de  blapc  et  de  noir.  Ex.  Mjonautus 
Jeucomelanus ,  Columba  leucomç!cLr 
Totanus  melanoteucus ,  Cetonia  lèu- 
coinctona.  ».  - 

LEUCOIVOTE,  adject.  y  Icuconotus 
(  \tàxoç ,  blanc  ,  >wtoç  ,  dos  ) .  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  les  feuilles  blan- 
ches en  dessous  (  ex.  PotenlilUi  leu— 
conota  )  ,  qu  d'au  animal  qui  a  le  dos 
blanc, (ex.  ColiUs  leuconolus ^  Picus 
teutonolos).  > 

LEUCOPATHIE \  s. f.  yhucopalhia 
(><oxo? ,  blanc  ,  Ttafoç,  maladie).  État 
d'un  animal  qui ,  par  vice  primitif  de 
conformation,  ^  la  peau  a  un  blanc 
de  lait. 

LEUCOPHE,  adject. ,  Icuçophœus 
{><vxoc ,  blanc ,  <jx*to; ,  brun ).  Dont  la 
couleur  se  composé  d'un  mélange  de 
blanc  et  de  brun.  Ex.  Totanus  (euco* 
phœus  ,  Oliva  ktfcophœa.    , 

LEUCOPHRE,  aô\ect.\2âucophrys 
( >tOxo; /blanc ,  oypvç ,  sou reil ) ;  qù i 
al  les  sourcils  blancs.  Ex.  Circus  leu- 
cophrps.  . 

LEUCOPHTHALME,  adject. ,  lew- 
cophthal^ius\'ktMxo;,  blanc ,  ôçOatyo;, 
œil)  ;  qui  a  tes  jeux  blancs.  Ex.  J*a- 
tus  leucopfylhalmus. 

LEjUCOPHYIXE,  àdj.,  kucoplipU. 
lus .  Atvxoç ,  blanc  f  yyUov ,  feuille) , 
Se  dit  d'une  plante  qui  à  les,  feuille  s 
couvertes  d'un  duvet  blanc  ( ex.Zw- 
pinus  leucophyllus ,  PotentUlà  leuco~ 
phjrtta,  Çombretum  teucophyltum  ), 
d'un  champignon  qui  a  les  feuillets 
blancs  (  ex.  sfgaricus  latcophjl- 
tus}  ,  d'un  animal  qui  porte  uù  ban- 
deau et  des  taches  de  couleur  blanche 
(ex;  Calqmita  leucophj-llatus}. 

LErjCOPItE,  adject.,   leucopiïus^ 
Q>fù*oç ,  blanc ,  irfto; ,  ebapeau).  Épi- 
thète  donnée  &  un  champignon  dont 
le  chapeau  est  blanc.  Ex.  Jgaricus, 
UuçopUus. 

LEUCOFLEURE,  adj.,  tcucoplcu- 
rus  (>ivx^,  blanc,  nh»ùw ,  côté); 
qui  a  les  cotés  blancs.  Ê*.  Palclta 
leucopleura. 
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LEUCOPQDE  9  adj.  ;  Uucopodiu, 
teûcopodius  (  Xevxo;  ,  blauc  ,  ttov;  , 
pied) «Se  dit  d'un  ^hampigoou  qui  a 
le  slipe  blanc  (ex.  Slemonitis,  leuco- 
podia);  d'une  planté  don  lies  pétioles 
sont  blancs ,  comme  ceux  de  YOxy- 
tropîs  leucùpbda,  qui  persistent  et  blan- 
chissent après  la  chute  des  feuilles; 
d'un  oiseau  dont  les  pied&sont  blanc» 
(e*.  Hœmatnpus leucopodius). 

LEUCOPOGE ,  adject. ,  teucopogùs 
(),suxôç  ,  blanc ,  *<&7*>v  t  barbe)  ;  qui 
a  la  bai  be  ou  le  menton  de  couleur 
blanche.  Ex.  Turdus  teucopogùs. 

LELCOPROCTE,  adj. ,  teucoproo 
tus()ty^q;9  blanc,  7rj)ttXTo;,<  der- 
rière). Se  dit  d'un  insecte  qui  a  l'ex- 
trémiféule  l'abdomen  blanche.  Ex, 
jintltômya  leucoprocta. 

LEUCQPRYMNE ,  adject,,  leuco- 
prjrmrius  (  Xsvxoç ,,  blanc  y  7if  upa , 
sacrum);. qui  a  les  fesses  ou  le  haut  de 
la  cuisse  de  coujeur  blanche.  Ex.  Cer- 
copithçcus  tcucôprymnus.    ^ 

LEIJCOPS,  adj. ,  leucops  ().cvxoçt 
,  blanc  ^  ty,,  œil);  qui  a  l'œil  l>lanc 
ou  entouré  de  blauc.  Ex.  Sylvia  (eu* 
cops. 

EEUCOPTÈRE,  adj. ,  leucopterus 
(>suxo;i  blanc,  7rxipov,  aile).  Se  dit 
d'une  planté  qui  a'  les  ailes  de  ses 
fruits  "blanches  (ex.  ffaked  leUco- 
ptera),  d'un  oiseau  (ex.  Totanus. 
leucopterus K  Àrieù.  Uucoptera),  ou 
d'un  insecte  (ex.  Musca  leuCoptera)% 
qui  a  les  ailes  blanches. 

LELCOPE,  adj.  ,  leûcepus  (W- 
xô;,  b!ajic,  îtovç,  pied);  qui  a  les 
pieds  blancs.  Ex.  Mus  leucopus. 

LEUG0PY6E ,  adject..,  leuoopygus 
(>{uxcc,  blanc ,  rrwyi,  derrière).  Se 
dit  d'un  insecte  qui  a  l'extrémité  de 
1  abdomen  blanche.  Ex.  Asihis  leu- 
copygus,  Toxophora  leucopjrga. 

EEUCOPY^E  ,  adj.  ,  leucopyrus 
().îvxo;,  blanc,  iru^ç,  fruit)  ;  qui  a 
des  fruits  blancs.  Ex.  Fluggea  Uu- 
copytus.  ^ 

UïUCOrYRUBE  5  àdj.  i  Uu€opjrr*> 
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rhus  (>«v*4c,  bUnc,  wvft^,  roux). 
Dont  la  couleur,  se  compose  d'un  mé» 
lange  de  blanc  et  de  roux.  Ex.  Rai* 
lus  leucopyrrhus. 

phus  (X«weo;,   bJane,  ii^yoç,  bec); 

Ïui  a  le  museau  blanc  Ex.  Pelphinus 
ucoramphus.        ,  . 

LEUCOIUUZE,  adj.,  leucorhhus 
(Xivxô;,  blanc,,  péça,  raejne);  qui  a 
des  racines  blanches.  Ex.  Ludmgi* 
leucorhiza,  Rheum  leucorhizum. 

LEUCORHYNQUE,  adj.  ,  fetfc©^ 
rhjrnchus  Çùvtot ,  blanc ,  /*ty;pç  *  *>cc); 
qui  a  le  bec  blanc.  Ex.  Zioizûtt  teuco- 
rkjrnùhos,  Akedo  leucorhjneha. 

lELCORIlUÊ  ,  adj. ,-  leucorrhoUs 
(  Xsuxô; ,  blanc ,  prw  ,*  couler  )  ;  qui,  ê 
le  croupion  et  les  parties  inférieure» 
du  corps  de  couleur  blanche.  Ex. 
Hirundo  leucorrhoa.  • 

MtCÔSAKTHJB,  adj.,  leucosan* 
tfas  (hwtoç,  blanc*  Ç«vÔ©;,  jaune), 
L  Agaricus  leucosanthus  a  le  chapeau 
blanc  et  le  stipe  jaune. 

LEECOSIDÉES,  adj,  et  s.  {.pi., 

Leiicosideœ.  Nom  donné  par  Leach 

à  une  famille  de  l'ordre  des- Crustacés 

àecappdes,  qui  a.  pour  Itv>pe  le  genre 

Zeucosia.  .  ■<  ,    '■ 

LELCOSPERME,  adj. ,  teucc*p«r~ 

mus  (  Xivxo;,  blanc ,  oicipn* ,  graine)  ; 

qui  a  des  fruits  blancs.  Ex.  Gljcine 

leùcospcrma,  Seseîi  Uucosptrmum. 

LELCOSPIEE,  adj.f   Leucospilus 

l  >«uxô;;  blanc^,  e?rïXsc,  tache);  quia 

des  taches  blanches.  Ex.  Lcptocerus 

leucospilus ,  Laphria  Icucospila. 

LEIJCOSTÈGUE,  adjl ,  leucostegus 

i>tvxôç ,  blanc  ,.  arfyt ,  couverture)» 
'Omalia  leucostega  a  ses  urnes  oli- 
vâtres couvertes  d  un  opercule  blanc 
LELCOSTIGTE  ,  adj. ,  tcucosUctus 
(Wo;,  blanc,  ttnxihi,  pointillé); 
qui  est  parsemé  de  taches  blanches  ; 
comme  les  élytres  du  Hypsonotus 
leucostictus. 

LEDCOSTINIQIJE,  adj. ,  Leucosli- 
nicus  {h»*itf  blanc,  w^,  point). 
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Épttntt*  donnée  par  Cordier  aux 
.  roches  pétrosiliceuses  composées  4e 
cristaux  microscopiques  entrelacés, 
dont  la  coupe  offre  autant  de  petits 
points  blancs, 
•     LEJUCOSTOME  ,  adj. ,  leucoshmus 

iXftfxot,  blanc,  crêpa,  bouche).  S* 
it  d'une  mousse  qui  a  le  peiïstome 
blanc  (ex.  Zrgotrickia  t€Ucostoma)% 
d'une  coquille  dont  rouverture  est 
blanche  (ex.  Ranclla  leucostoma), 
d'un  insecte  qui  a  la  bouche  blanche 
(ex.  Apis  Uucostoma). . 

XÈUCOTE,  adj.,  leucotis  (tateoY, 
blanc ,  ovç ,  oreille  )  ;  qui  aies  oreilles 
blanches.  Ex.  FrîngiUa  leuevtù. 

EE0COTRIQUE,  adj.  i  Uilcofri- 
chus  (tantôt ,  blanc ,  fyiÇ ,  poil  )  ;  qui 
est  garni  de  poils  blancs.  Ex.  Pczizm 
leuco  tricha. 

.  USUCOXYLB  ,  adj.  ,  leutoxylus 
(ssvxott  blanc ,  Çvto* ,  bois)  ;  qui  aie 
bob  blanc.  Ex.  Viiêx  Uucoxylum, 
Bignoni*  Uucosyhn.    Y 

LEUÇOZONÉ,  adj.,  lencttonius , 
leucàzoftalïs  (taixo;,  blanc,  Çwwj, 
zone);  qui  offre  des  zones  ou  des 
bandes  circulaires  blanches.  Ex.  Apis 
Uucvzania,  Twbinclla  leucozonalis* 
LBUCURE  9  ad}. ,  Uucurus  (  Wôc  , 
blanc,  oûpà,  queue);  quia  la  queue 
blanche.  .  Ex.  Çhetodén  leucufusy 
FringiUa  leucura. 
.  LEVANT ,  s.  m*  ,  oriénsi  ivaroX*; 
Morgen  (ail.)  ;  east  (angl.).  Partie  du 
ciel  ou  le  Soleil  apparaît  le  matin  sur 
l'horizon  et  semble  se  lever. ,-    t 

LEVER,  s.  m_.„  oftus  ;  àvoToXjj, 
ènirM;  Aufgang,  Aufstehm  (ail.); 
mise  (angl.);  orto  (it).  Apparition, 
d'un  astre  au  dessus  du  cote  oriental 
de  l'horizon,  c'est-à-dire  des  points 
de  la  terret)itdç  la  mer,  ou  la  vue  se 
trouve  b'mttée  vers i  l'orient.  . 

LÉVICALDK,  adj.,  lœPiçaudatus 
(lœvv,\me,  couda,  queue);  qui  a 
la  queue  Itsse.  Ex.  PaUnurus  htw- 
caudxu 
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<te  le  corselet  lisse.  Ex.  Optystifri* 
çoilU  y  A  pion  UancnUtk 

*d£VICO&Tst^  adj*  ,  iamovstotm 
(  fom ,  lisse  9  costa ,  cote)  ;  qui  *st 
«aunt  de  cotes  fines.  £k.  Fvkeïïdar-  * 
dis  lœttiûêsêa.  .      . 

LKWOUÉf  adj.,  4œvifolius{l*. 
ffo>  lisse*  /fc&wt , ,  feuille)  ;  c|ui  A 
les  feutUcs  lissés.  Ex.  Piper  favifo* 
Hum 

I£TOfttl>£L  adj-  f  &m)je*  (  lavis* 
lisse  ,  pe.r,  pie4)v^ui  a  les  pieds  lisses. 
Datas  YEmjns  lavipès,  les  cuisses  pos- 
térieures ne  sont  point  sillonnée»^ 
comme  dans  YEmpii  suieata. 

LÉTOfiHYjiQilE,  ad). ,  fcri%%- 
cfaw  (  fo#*j^  lisse  *  p^oç  *  *>**  )»  ,P* 
*  le  bec  lisse. .Est  PatemmlœpirhyH» 
chus. 

US¥IAOSTBstS9  ad],  et  s:  tti.  pi. , 
ifevmstres  {fatHs^  léger,  rostrutÂj 
feec  );  Ptom  donné  }>ar  Duniérila  une* 
famille  de  Pordre  dés  Grimpeurs) 
comprenant.'  des  oiseaux  qui ditt  le 
beelége*.  / 

LÈVRE,*;  f.  ^  iùbiuntyiabrtm; 
{tifa.  On  doaàe  êé  ttottn  t  **  en  b#«i 
«taupe  (  fc^fai*  f  lippe  ,  Lef*  ; 
aHi  ;  Up.  ârigl.  :  iabbrô,  n.Jàixx  deux 
lrt>eS:|>riuéip**x  d'un  calice  et  d'urid 
eor olte  Mlabiés  élu  personés ,  et  6n  \èd 
distingue  en  lèvre  supérieure  {tabiurfi 
ètipmus;  OèëNippï,  ail.)  et  fore 
Mféhéêitrt  (làhhmùifêrias ;  Unter* 
lippe,  n\\\),  «trifàtft  leur  position  à 
Tégard  .dé  fé  fleur.  La  première  est 
scttvên*  àpjtéîée.f  d'après'  Rïvin , 
èksqucïlk  seconde  est  aussi  nommée 
fàt  Rivîtf  barbe ,  par  Liûk  lèvre  tout 
dourt  {làbimti  par  R.  Brow  /afotfé. 
t'épate  vidé  conquis  entre  les  deui 
lètfts pbr*è  le"  n¥u*  de  gorgé  (  rfcifcf  y 
Aaé&en9aQ.>;  #>t*H*>\<$*{labmMï 
to&un*;xtiï^  ïbbfe)  atl.  )*  les  replis 
cutanée  qui  entourent  la  bouche  des 
Mtonmftèfes ,  et  qu'on  distingue  éga- 
lement en  lèvre  supérieure  (labium 
sêperk*** Oberlipp*)  stt.fr  UpjHr-. 


#/r,*gl.),  et  lè^reinfer^eure\ui^ 
ètom  inferius;  Vntefiippe,  ail.  \  k/i- 
tfer-£/?,*Dgl:  )*,  d!aptèè  leur  situation 
par  rapport  au  sommet  de  là  têfëi 
•Wliger  appelle  la  première  labrum 
{Lefze,  ail.),  et  ta  seconde  labtutk 

J  Lippe ,  ail.  ),  On  donne  aussi  le  noni 
e  lèvres  aux  deux  bord*  de  l'ouvert 
ture  d'une  coquille  uhivaïve,  dont 
celui  qui  couvre  la  cotùmélfe  fbrmè 
la  lèvre  interne  ou  gauche  (labiufh 
interdits,  làbiurh  sinistrum,  labiutn} 
itmere  Lippe ,  litike  Lippe ,  ail.  )  ;  et 
l'autre  la  lèvre  externe  bu  droite  (  là- 
&iam  exterips ,  labiutn  dextrwn ,  f  à- 
brum* àtissere Lippe ,  rechte Lippe", 
ail.).  On  l'applique  également  aux 
bords  d'une  coquille  bivalve  qui  sonè 
-compris  dans  le  corselet.  Enfin,  chez 
les  Insectes ,  on  le  donne  aux  pièces1 
impaires  qui  fortrient  la  oéùcné  ;eù 
devant  et  eh  arriéré ,  du  côté  du  Iront 
ei  de  la  ganacne;  la  première  de  cei 
pièces  est  là  tèvïé  supérieure,  ou 
labre  (  labiuni  sriperlus ,  labruiït  \ 
Ôhrltppei  ail.);  la  seconde  est  la 
tèvre  inférieure  (labiùm  infiriûs ,  ta* 
Siérnj  Untèriipfte,  àll.).  L'ouverture 
epaipri^te  etitre  lès  lëvrei  écartées  oti 
ouvertes  est  appelée  rictus  {Mûnd* 
offhuhg)  ;  dairi  les  Mammifères. 
.  Ii£TSÉBÉES9  ad),  et  s.  L  pi.  i 
Leysereœ  »  Lèjrserieai.  Nom  donne 
par  H.  Gsssinî  à  un  groupe  de  la  sec- 
tion dèslnulées.gnaphaliees1,  par  Les* 
éfng  à  une  sdus-tribu  de  la  tribu  des* 
Sénécietfidéetf,  ajrtfnt  pouf  typé  U 
genre  Lefsèrh. 

LIABÉES ,  stfj.  et  s.  f.  pi.  ,  £&- 
ié«.  Nonl  donné  par  H.  kwsim  ei 
Leasing  à  ûnè  sous-tribu  dé  ïâ  tribu 
dés*  Vemohiées,'  qui  a  pottf  t^pe  M 
Jenrè  Liabum*     , 

LIASIQUE,  adf.  ,  tlHstcus.  Nom 
dotrné  par  (Mnaliûs  à  un  groupe  dé1 
terrains  dont  la  roche  qui  fait  le  typé* 
a  été  nommée  lias  par  les  géologues* 
augïàfrf.  " 

IiïATBJirtéTO,  adj.  ci  sr.  t  pi.  ; 


iaatriiéœ*  Nom.  donné  par  L.»(* 
Richard  à  une  section  de  la  fùmiUe 
des  Synanihérées .,  par  H%  C^ssifti  à 
une  section  de  la  tribu  de*  Eupato*- 
rîacées*  ayant  pour  type  le  genre 
Liatris* 

LIBELLULFVES ,  adj.  et  s.  f.  pi* , 
Zlbeltulinœ.  Nom  ,  donné  par  La- 
inark >  La  treille,  Duntéril ,  Gohdfuâfc, 
Eichwald  ,  Fieinus  et  Caru*  à  une  &«<- 
mille  de  l'ordre  de*  Insectes  névro- 
ptéfes,  qui  a  pour  type  le  genre  Li- 
htUuia.  . 

LIBELLtiLOIDÇS,  adj*  et  9.  tA, 
pi»  y  Libelluloïdes.  Laichartiof  don- 
nai t  ce  nobi  à  tous  les  insectes  né*- 
yroptères,  parée  qu'ils  ressemblent 
plus  où1  moins  au*  libellules. 

LIBEIl,  s.  mM  UbeP;  Bast  (alL); 
Ubro  (  il.  ).  Nom  collectif  dés  conciles 
corticales  les  plus  noirvtHes*  qui  leur 
«  été  donné ,  soit  parée  que ,  dans 
plusieurs  arbres ,  elle* se  détachent  les 
unes  dés  autres  f  oontme  les  feuillets 
d'un  livre*»  soit  parce  que  jadis  cette 
partie  de  l'écore*  servait  à  faire  du 
papier*  ,  ■  • 

LIBÉRÉ,  adj. ,  libérâtes  {Mer  > 
libre).  Se  dit,  eu  botanique*  d'Une 
partie  qui  adhère  à  une  autre ,  mais 
qui  s'en  sépare  à  use  certaine  hau«- 
teur,  comme  le»  filets  des  éiamjvea 
d'une  fleur  aynafctbérée,  qui  se  déta- 
chent du  lobe  .àV  te  corolle ,  à  la 
Moitié,  aux  trout  quart* ,  etc*  de  tu 
longueur*  '  •         -,> 

LIBÉRISQUAME ,  adj .  >  liberistmàr 
mus  ( liber  r  libre,  squàmâi  écaille). 
Synonyme  de  ck&risvlépide  ,  dont 
H.  Casstni  se  sert  pour  désigner  le 
périclirie  des  Synanihérées ,  quand 
les  squames  en  sont  libres, 

U&UHTVEUJl,  *A].y  UUdinôsm 
{libido  t  dérègleilBeUt  ) . ,  Le  Moeoèus 
libidinosus  est  ainsi  nommé  à  cause 
de  Péoorriie  turgescence  que  le)»  par- 
ties génitale*  de  ta  femelle  aeqtfié* 
reut  s»  l'époque;  du. t«n 

LIBRATIOIV,  subst.  f. ,  Ubrmt»! 


$khw*t*kuàg  (aft)  (InVb»  balancer): 
Les  astronomes  donnent  ce  nom  à  un* 
aorte  de  balancement  de  la  Lune  $  qui 
fait  que  nous  apercerons  tà^pt  plu* 
et  -tantôt  moins  des  bords  du  uSiqu» 
de  cet  astre ,  et  qui  tient  a  plusieurs 
causes  ;  à  ce  que  la  révolution  de  lu 
L*a*  sur  elle-même  yers  l'ouest  s* 
faisant  dans  le  rneme  laps  de  tempe 
que  celle  autour  dteu  la  Terre  vers 
lest*  l'un  de  ce*  mouremeas  déV 
tourné  aotant  de  «a  surface  que  l'an» 
tre  en  présente  à  nos"  yeu*>  ce  qui 
institue  la  h'brâlion  en  kngltufe  \ 
découverte  par  Galilée ,  et  dont  l'ain* 
friitude  est  de. huit  degrés1;  à  ce  qu* 
l'âxe  de  la  Lune  étant  incliné  sur  le 
plan  de  son  orbite  f  on  toit  plus  om 
môjns  de  ses  région*  polaires  en  de» 
Jeraps  différent  ,rdWj  résulta  là  tti 
btationqk  Itititutle^  dont l'amplitude 
est  de  cinq  degrés  quinze  minutes  | 
enfin  a  ee  que  -,  chaque  Jeurj  1»  situa» 
Aioa  de  l'observateur  change,  en  rai» 
«m  des  différente  situations  qu'A 
reçoit  par  le  mouvement  rqtatwe  dé' 
4a  Terre*  Outre  cette  Kbrutam  appa* 
«cane*  qui  tient  à  une  pur»  ilruttoé 
d'optique,  on  eu  admet  encore  «fit 
physique,  qu'on  explique  en)  admet» 
•ans  une  irrégularité  dans*  ht  fofrn* 
rondo  y  ou  au  moins  dam*  la  detrsftf 
de  k  Lune  y  quilaté  que  ftlwrstttasft 
de  1a  Terre'  ooeasidnè  Aè  petHes^pev* 
turnatioas  périodique  dan»  s*  rota* 
tioii.  ,        -  *..>.. 

LIBRE ,  adj;,  lUUtf  iM/t*jfc>;  ;/r*f 
(«R.  )  j  free  ( aogt.  )  ;  Uberê  (rt.  )  | 
qui  ne  tient  i  rfen.  On  employé  Cf 
mot»  1°  eh  physique^  Le»  tatorijHè 
libre  rtt  celui  qtri ,  ne  se  trOirvaht 
point  engagé  dans  del  eémbtdaiâotls 
avec  les  co/ps-y  agit  sur  lé  ihetmfcmiM 
tre  et  sur  je»»  érgaties ,  èi  produit 
tous  les  phéaoRVèn«t  de  la  lewpérà** 
twne.  ^  En  miuéralôgte.  Ow  appelle 
libres  \e$  cristaua  aciculaM^s,  lorsque 
h»  aiguille»  groupées  sent  dwtwetes 
1er  «bob  dea  autre» (#k.  Bfiêotê)* 
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3°  Eo  botanique,  Amande  libre ,  celle 
dont  la -surface  n'adhère  oomt  à  l'en- 
veloppe oui  k  recourre  (ex.  Phaseo* 
lus);  fflice  Uhre ,  celui  qui  n'a  pas 
d'adhérence»  avoc  V ovaire  ;  cloisons 
litres ,  celles  qui  sont  formées  par  un 
placentaire  devenant  libre  au  moment 
de  la  déhiscence  ;  embryons  libres-, 
les  graines  ,, d'après  Dupetit-Thouars 
et  Turpin ,  qui  les  définissent  ainsi  : 
corps  reproducteurs  fécondés,  tuni- 
ques ,  rarement  nuds ,  nés  dé  la  par- 
tie la  plus  terminale  de  la  plante  mè- 
re, vivant  par  elle  jusqu'au  mo- 
ment de  la  fécondation ,  époque  à  la- 
quelle ils  s'isolent  dans  l'intérieur  du 
sac  ovuktre ,  devenant  dès  lors  des 
enfâns-plantes ,  se  nourrissant,  par 
les  pores .  de  toute  leur  surface ,  du 
fluide  endospernrique  dans  lequel  ils 
nagent ,  et  offrant  déjà  la  ligne  mé- 
diane ou  point  de  départ  qui  sert  a 
distinguer  les, deux  systèmes  dont 
se  compose  l'être  végétal  ;  destinés  à 
se  détacher  de  la  mère,  et  a  aller 
.former  plus  loin  une  aggrégation 
nouvelle ,  abrités  par  plusieurs  enve- 
loppes protectrices ,  ils  sont  le  der- 
nier et  le  plus  imparfait  des  produits 
de  la  végétation.  Eiamihes  libres  9 
celles  qui  ne  tiennent  ensemble  ni 
|>er  les  filets  ni  par  les  anthères  ;  in-, 
duvie libre ,  «elle  qui  ne  fait  point 
corps  avec  le  fruit  (  ex.  Rosa  )  ;  nec~ 
taire  libre  ,  celui,  qui  naît  sous  l'o- 
vaire, sans  faire  corps  avec  lui; 
owtre  libre  y  celui*  qui  n'a  aucune 
adhérence  toit  avec  le  périanthe  slm* 
pie ,  soit  avec  le  calice  ;  placentaire 
libre, ,  celui  qui  est  totalement  déta- 
ché du  péricarpe  ,  et  qui  -  ne  tien  t  à 
rien  après  la  déhiscence  (  ex.  "Plan» 
tago).  4°  En  zoologie.  On  appelle 
4oigts  libres ,  dans  les  oiseaux ,  ceux 
qui  sont  entièrement  séparés  jus- 
qu'à leur  articulation  avec  le  tarse» 
UCÉOIDES,  adj»  et  s.  m.  pi., 
Uceoîdes.  Nom  donné  par  F  ries  k 
une  famille  de  Perdre  des  Gfcatru* 
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mycétes  trich'ospenoésj  qui  a  pour 
type  le  genre  iJeea. 

LICBÉNATE,  s.  m.,  lichenas. 
Genre  de  sels  (Hchensaure  Salxe  , 
ail.) ,  qui  résultent  delà  combinai- 
son de  l'acide  Hellénique  avec  les 
bases  salifiabks. 

UCHÉNÉES,  ad},  et  s.  f.   pi.  , 
licheneœ  ,    Lkhenes.    Famille    de  . 
plantes,  réunies  par  Linné  en  un  seul  # 
genre  appelé  Lichen ,  qui  successive-  * 
ment  est  devenu  un  ordre  de  la  classe 
des  Cryptogames ,  dans  le  système 
de  Wifldenow ,  puis  une  cohorte  de 
la    classe    des    aiguës  pour  Fries, 
ou  une  classe  d'acotylédones  pour 
.  Agardh,  et  dont  l'histoire  a  été  éclair- 
cie    par   les    travaux   d'Acharius , 
Meyer,  Fries,  Eschweiler,  Fee  et 
Wallroth. 

LICHÉNEI&  ,  adject. ,  lichenosus. 
Fries  désigne  sous  le  nom  d'Algues 
•lichéneuses  (jilgœ  lichenosa)  une 
*ous-classe  de  la  classe  des  Algues  , 
comprenant  celles  de  ces  plantes  qui 
vivent  à  l'air,  et  divisée  par  lui  en 
deux  ordres  ou  cohortes ,  les  Lichens 
et  fcs  Bjrssàcées. 

UCHÊNICOLE ,  adj.,  Hchenicolus 
(  lichen,  lichen  ,  colo ,  habiter  )  ;  qui 
vit  sur  les  lichens ,  comme  le  Sphœ- 
ria  lichenicola  sur  les  apothécies  des 
Lecanora  saUoina  et  erjrthrelta. 
.  LICStÉNIFOBME,rad}.  ,  licheni- 
fcrmif  (  lichen ,  lichen ,  /arma  , ,  for- 
me) ;  quia  la  forme  d'un  lichen.  Ex* 
Spphgia  licheniformis.  ■> 

.  MCHÉMQUE,  *dj.  ,  lichenicus. 
Nom  d'un  acide  (Lichensàure,  alh) 
particulier,  que  Pfaff  a.  découvert 
dans  le  Çetraria  islandica. 

LICHÉNIVORE,  adj.,  lichenivo- 
rus  (  lichen ,  lichen ,  voro ,  dévorer)  ; 
qui  mange  les  lichens.  Ex.  Limax  /«- 
chenivorus. 

LICUÉNOGRAPHE  ,  adj.  et  s.  tn. , 
lichenographus.  Botaniste  qui  s'oc- 
cupe spécialement  de  l'histoire  des 
lichens. 
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UCHÉNOGRAt>HIE,s    f. ,  &**- 

nographia  '  (  Xie^v  ,  lichen  t  7po$*>  s 
écrire).  Partie  de  la  botanique  qui 
traite  spécialement  des  lichens;  ou- 
vrage sur  celte  branche  de  la  science 
des  végétaux.      !     , 

LICHÉNOGRAPHIQUE ,  ad}.,  tf- 
chenographicns;  qui  â.  rapport  à  la 
lichénograpbie.  Système  Itchénogru- 
phique.  ^ 

LICHJ&VOIDE  ,  adject.,  liçhenoidcs 
(Vij^iv,  lichen ,  tttoc ,  ressemblance  )? 
qui  a  de  la  ressemblance  avec  un  li- 
chen. Ex.  Es  char  a  lichenoides. 

LICHENOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi , 
Lichenoidèœ.  Nom  donné  par  Agardh 
à  une  famille  de  tordre  des  Confer- 
voïdées,  comprenant  celles  qui  réas- 
semblent à  des  lichens.  On  donne.  - 
aussi  cette,  épithète  aux  Hépatiques 
qui  on%  le  port  de  certains  lichens, 

LICHÉIMOLOG1E ,  s.  f . ,  lichens 
logia  (^ey/iv,  hcbeu ,  Vyoç,  dis^ 
cours).   Traité  sur  les  liehens. 

LICHÉNOLOGUE ,  s.  m.  Natura- 
liste qui  s'occupe  des  lichens. 

LICHINÉES  ,  adj.  et  a.  i.  pi,  , 
Lichineœ,  ^om  donné  par  Gre ville  à 
un,  ordre  de  la  famille  dçs  Algues, 
qui  a  pour  type  le  genre  LicUina.     , 

LIE  y  adj.,  iïgœtus*  Se  dit  9  d'après 
Mirbel ,  du  pollen ,  quand  ses  grains; 
sont  comme  liés  ou  attachés  erïscmbler 
par  desfils.Ex.-^ztf/fla  viscosa.    : 

LIÈGE  UX,  âdj. ,  suberosus;  ftÙ&- 
oaç  ;  korkartig  {ail.).  Synonyme.de 
subéreux ,  .qui  a  été  proposé  par 
L.-C.  Richard.  w  ''.'.« 

LIEUR,  adject.  ,  Ugans  ;  <iusam<* 
menspinnend  (ail.).  Réaumur  appe- 
lait chenilles  lieuses  celles  qui  ïieot 
ensemble  plusieurs  feuilles  où  fleurs 
déplantes ,  pour  eu  former  un  paquet, 
dont  elles  habitent  les  vides*  ^ 

LJGAJHENT  ,  s.  m.  yUgamenlum  ; 
oMnrpo;  V  Band  ^all.  ),(  ligo ,  lier  )> 
On  appelle  ainsi ,  en  conchyliologie , 
une  massé  de  substance  jolide  et  d'ap- 
parence cornée ,  qui  sert  à  réunir  so- 
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lidement  les  deux  valves  d'un*  co- 

Juille  -bivalve ,  et  à  les  ouvrir  pen- 
ant  la  vie  de  l'animal.        - 
LIGNATILE  ,  adj.  ,  UgntttUis  (  #~ 
gnum  y  bois)  ;  qui  vit  sur  le  beia, 
comme    certains  champignons  (ex. 
JgaricuslignatiUs). 

LIGNE  f  s.  f .. ,  lïnea;  *fpotupiv  Se  dit £ 
en  histoire  naturelle ,  d'une  couleur 
étendue  eh  longueur  *  qui  a  partout 
une  largeur  égale ,  mais  peu:  considér- 
able. . 

LIGNÉ,  adj.  ,  lignosus.  ÊpithèlCf 
donnée  par  L.-C.  Richard  aux  «par- 
ties des  végétaux  qui  sont  marquées 
de  bgnes  fines ,  simples ,  patallèles  , 
d'une  couleur  différente  de  celle  oui 
fait  le  fond  ,  et  aux  feuilles  dont  les 
nervures  latérales  sont  Fréquentes, 
parallèles ,  déliées.  On-  employé  plua 
communément ,  dans  le  premier  ces , 
le  terme  dé  iiniolèy  et  dans  le  Second  ^ 
celui  de  strié*        . 

LIGNE tx,  adj.,  ligaosus;  (fttvoç, 
Çulotc*^;  holzig  (ail.);  ligneoui  ' 
(angl)  ;  legnoso  (it.)  ;  qui  a  rapport  au 
bois.  Le  corps  tygnèuxesila  partie  delà  • 
tige  ou  de  la  racine  dés  plante*  dico- 
tylédones qui  se  trouve  comprtsje  entre 
la  moelle  et l'jécorce.  Les  chimistes, 
enT  la  considérant  comme  principe 
immédiat  des  végétaux ,  rappellent, 
simplement  ligneux ,  diaprés  Four- 
croy.  Couches  ligneuses  i  zones  qui 
se  ferment  successivement  autour  de 
la  moelle,  dans  les  dicotylédones, 
et  qui  sont  visibles  sur  leur  coupe 
transversale  ,  où  elles  produisent  des 
cercles  concentriques.  Fibres  ligntu** 
ses  y  celles  qui  sont  dures,  fermes , 
solides ,  et  dont  l'ensemble  constitua 
le  bois.  Plantes  ligneuses,  nettes  dont 
les  tiges  et  les  branches ,  d'abord  fai«- 
bïesy  comme  celles  des  plantes  herba- 
cées, forment  un  bois  solide ,  et  végè- 
tent pendant  un  nombre  d'années  plus 
-ou  moins  considérable,.  Rqcine  %n«a- 
st,  celle  qui  est  de  la  nature  du  bois» 
comme  dons  la  plupartdes  «rfrres.Ti£* 
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fignrtfif  j  Jtelfe^ni  fo-wàe  un  Wâ*  so- 
Uçte,  «V  &t  plusieurs  auoces  {ex* 
Astràgàlus  UgÉfésmy.  Ligneux  se  dit 
MtfcM  &  partie*  qui  an*  la  consistance 
qt  le  tis*i  4ft  ho»  ,  tomme  la  cupule 
<fea  s)roitile*  dfkPèuts  pmea^  le  péf iV 
carpe  au  Cassiajtstuia ,  te  ptàcm* 
tçùx  ^  •Si^ietiuia  Makogoni,  la 
4&tf&*  du  Phmnix  ductyUfwa* 

Wft^IÇQW  ,  *#,„  %woo*û  (  Ak 

#*«*>.  feeîfrr  eofa>  U&U*).  Bpitbète 

,  donnée  à  certaines  coquilles  bivalves 

quid^feUssaQfehiif'  séjour  dans  le  bob. 

v  «G*»**,  ad>  et  a>  m.  pf . ,  I** 
gnid*s  (kgwm ; \)o\*)>>  Mo»  oWuté: 
par  Curibuqrt  à  une  faaùtU  de  cdmi 
paeé*  teniafre*  or^niquea,  ayant  lo 
bpis  pour  \yp*^ 

,  Vm#$K&9  adj;,  lignlftm*  (&* 
gpkuPi  bois,  /Kror  porter)*  Se  dit. 
4eè  boMMsaiet^qui  m*  dament  que  du 
Ifek*  aan*  fleir»,,  ni  fruits* 

LIGïMIFORME,  ad}.  ,   lignijbrmis* 
(  Mgtùipi^  keia,   forma  y  -fibrine  ). 
Spxibète  donné*,;  en*  ninéralegte ^ 

au»  oeffM  dont  le*  fifomenf  qui  le 
ootaalitueo^DJir  lenpag^eiBblage,  sept 
tètteaesfc  entrelacés  que  le  tout  m* 
saaaMe  à>  certain*  bois»  Ex»  AsbeMe> 

fcIGWVE,  *  fc  y  lignifia.  Gandolfe' 
propose  d'appeler  ainsi  W  ligne*»*/ 

lIGNMRte,  adj,  ,  Ugnipwdu* 
Qèignum  j  bojs ,  perA  *  mine*  )  ;  qui> 
mine  et  détrait  le  bo*a.  Ex..Co*sus 
Ugniperda, 

désigne  aoua  ee  nom  k  bois  ou  la  li- 

LI&meft£&,  ad^  et  s.  m.  pi;  , 
Èignivora.  Nom  donné  par  Duméril  àr 
une  famille  de  l'ordre  des  Côléoptè* 
Tes,  cotnBrenant  cent  de  ces  insecte* 
dont  les  I*r*è*  se  développent  dans- 
^intérieur  du  bols,  et  qui,  i>T4taf 
parfait,  conservent  les  même»  mesure. 

IWVHtOK,  adjtoct'. ,  liçnirodils 
$ftgnufoiM*>  *•*!  «wg*r)v  Oui*. 
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produit  pàrtrealier  qu'en  trouve  dans 
l?e  gommée  du  Sénégal  et  de  l'Inde , 
et  qui  est  formé  de  gomme  soluble 
semblable  à.  là  gomme  arabique  et 
de  bois  rongé  par  des  inseetes. 

LIGULACE ,  adj . ,  liçulaceus;  liait- 
hiiutchenarxig  (ail.  )  j  qui  a  la  forme 
df une  ligule»    ■ 

MWLA1»,  adj.  ,  ligubris.  Se 
dit  de  parties  qui  sont  longues  et  K*- 
néaires  f  comme  les  bractées  du  £fe- 
pfimUs  Mgularisi  les  pétales  de  YU- 
n/ma  lig^laris.  Le  Pùssèftora  lïguki+ 
ris  a  ses  pétroles  chargés  d*appen-' 
djcëa  en'  forme  de  lanières. 

LiGVLE  >  s;  f. ,  ligula.  On  nomme* 
ainsi'  le  petit  appendice  lamellaire 
qui  garnit  la  gaine  des  Graminées ,  à 
l'endroit  ou  elle  s'unir  avec  la  lame 
de  la  feuille  (  Biattkàulchen ,  ail.)  ; 
les  fleurettes  Kgulée8«dfes  Synanthé-* 
rées  (  Bmndblumchtn ,  att.  )  ;  un  or- 
gane  appendiculaire  qui  existe,  dans  les 
fleurs  des Stapdia (Zunge ,  Zûnget»* 
ckem  ,  ail.  ).  Lea  Koologistes  donnent, 
ce  nom,  d'après  Latreilie ,  à  la  îèvre 
inférieure  des  insecte»,  pièce  unique, 
ptaeée  en  am^re  de  la  bouene ,  ou  à> 
Y^ffOêûe   dé   la   lèvre  supérieure  ;'■ 
d'après  BiainviHè,  aux  cfrres  un  peu 
ato»gés  qui  se  voyent  à  la  marge  de 
là  gaine  ou  du   tubercule  plus  ou 
moins  saillant  dans lf inférieur  duquel' 
sont  portés  les  pinceaux  de  soies  des. 
Gkétopédes. 

lA&VtéÉy  adj. ,  ligulatus;  band- 
formig- (f\\\)\  qui  a  h)  forme  d*une; 
bandelette ,  c'est-à-dire'  qui  offre4 
deux  bords  presque  parallèles ,  com- 
me les  feûtWés  du  Picridîum  iïgtiïa- 
Hun,  ou  les  ramifications  de  la  fronde 
du  Desmar&stia  ligulata;,  qui  s'a- 
longe  cVàn  seui  coté',  et  forme  ainsi' 
une  espèce  de  languette ,  comme  les7 
coPoHnlcs  d«k  Tûraxactm.  Corolle 
ligulée  est  synonyme  île  ïlemfcfku*? 
r»n*.        "•'    •  /   "  * 

LlGDLÏFéRE ,  adj.  ,    'UgutifttoT 

Ifigùl**)  Xfy\e)ftror  porter),  €»nwi 


«JoJJe  appelle  afosi  le*  Jtoi**«fm*. 
Sjées  qui  sont  devenues  doubles  par" là 
permutation  4e  leurs  corolles  eu  feun 
guette*  aloogées.  Ex,  -rf*ter  ckjncn* 

LIGULIFLOIIE,  adf. ,  UgnUflom* 
(ligula,  ligul^^JF,  ftpwu).  S^dit , 
d'après  IJ.  Çassiai,  de  la  courwne 
des  SjjaautKéréçs,  lorsqu'elle  est 
composée  de  fleur*  à  corolles  iigulées» 

LïtilILIFOUE,  ndj. ,  Ttguktfolk& 
(  ligida,  ligule  ,  folâtra ,  feuille  )  ;  qui 
a  ilts  feuilles  linéaires*  Ex,*  ÎEryrv- 
giutn  ligutœfbliurn. 

LIinLIl  bii\Ii;?  adj.  T  Hgulèfor* 
mù  [iigular  ligule ,  for  m  a ,  forme)* 
Se  dit  d'une  corolle  indéterminée  die» 
Synanthérée ,  d'après  H.  Cassioi , 
quand  elle  se  rapproche  des  corolles 
Iigulées  pour  la   forme, 

UQUSTRINÉES,,  ad},  et  8.  f.  pi.  f 
Liguslrinœ*  Nom  donné  par  Bartling 
le  une  classe  de  Plantes,,  qui  a  pour: 
type  le  genre  Ligustxum  ,  et  qui  ren- 
ferme les  familles  des  Jasmiiiées  et 
des  Oléinées.  , 

LILA&,  ad)-  »  Ulacms ,  lilacimis  ; 
iïfablait  (ail.).  Bleu  clair ,  qui  tourne, 
au  rougeâtre.  Ex.  Mactra  lilacea  , 
Çytherea  lilacina.    .,-.'' 

I4LIAÇÉ  ,  adj . ,  UUacms  ;  Wptvoç  ;'. 
lilienfôrmig  (ail.);  gigliaceo,  gigiioso 
(it.)  (lilium,  lis  ).  oe  dit  d'une  co- 
rolle à  trois  ou  à  six  pétales,  ou  mo- 
nopétale  à  trois  ou  six  divisions  ,  qui 
n'a  point  de  calice  *  comme  celle  du. 
LUiim  9  du  Tuiijpa  »  du  Hyaçin- 
tl\us.        ■       ' 

LÏLlACJb^S ,  adj^ct  s.  f.  pt,  £*- 
liaceçç.  Nom  donnépar  Royen,  Tour* 
nefort  et  GuiarX  à  une  classe ,  par . 
Jus$ie.u  à.  une  famille:  de  plantes , 
a  jant  pour  type  le  .genre  Lilium. 

,JMJS4iPtOBE,9  adjecL.,  Wifl*ru*c 
Uilum*  Us,  /fo*,  fleur)*  Dont  la. 
fleur  iwasamble  J.celltdu»  li*,  comme  >. 
celle  du  Laçhêmiia  liUiflorar^  qui  1 
a  tUt  nrême ,  cpjdejtf  »  tfc  praqi^  la 
wj^ejforme,    »  .     .  >.  \ 
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I*HMOaES,  ady.  et  *  fi  pi.  f 
LHuflores.  Npm  donné  par  Agardh; 
à  mue  classe:  de  plantes  cry  pto- coty- 
lédon es  7  comprenant  celles  dont  les 
fleurs  ont  pkn  ou  moins  de  ressem- 
blance avec  le  lis ,  comme  les  Aspa-* 
Eaginées,  les^Àsphodélées,  les  Coto- 
nariées  ou  Liliacées,  les  Vératrées  y 
les  Commélioées ,  le*  Pontédérées, 
les  Dioscorinées ,  ks  Hémodorées  , 
les  Iridées  et  les  Naroîssees. 

X1UIFOWIE,  adjeet. ,  Uliiformi* 
(JiKkm,  l'informa,  forme);  qui' ai 
la  forme  d'un  lis.  Ex*  Entrmm  UHi~ 
for  mis  i  Phalangium  tttiasttturu 

LIMAÇË&,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Z** 
maeêa,  Nom  donné  par  Menke  à.; 
une  famille  de  Tordra  des  Gastéro- 
podes cœlopnés,  ayant  le  genre  ht— 
/M**  pour  type.  , 

UMACIENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
ZjmaçiL  Lamarck  désigne  sons  eei 
nom  une  (amille  de  l'ordre  e>s  Mol-» 
lusques  gastéropodes  ,  .qui  a  le  genre 
JJma*  pour  type. 

LlMACIi-OBAffî^ad)  ,  Umacifor-* 
mw  (Umax ,  limace ,  forma  ,  ferme)} 
qui  a  la  forme  d'une  limace ,  comni^ 
leuorps  de  L'animal  de  la  TestaceHe.  . 
Kirby  donne  cette  épitbète  aux  krvea 
herbivores,  apodes ,  ou  à  pattes  très- 
courtes,  qui  ont  le  corps  •vaflp-ou- 
obovale  et  alongé,  comme  -celui  dur 
Tenthredo  cêrasi. 

UlliàGIKÉ^  ad),   et  S.  *w»   p!/, 
Limacma.  Nom  donné  par'  Blain ville 
à-  une  famille  de  Tordre  des  Para- 
cépbolephores  puluiobraocbes^qui  â; 
pour  type  lu  genre  Umax.  * 

UMACOUHS^  adj.  et  s.  m.  pli , 
Iâmetcçidea.  Nom  donné-  par  Gold-' 
fins,  Ftoinus  et 'Car  us è  un  ord^e  de* 
la  famille  des  Ehtbelmmthes ,  compre- 
nant les  rers  intestmaux  plats,  qui; 
ressemblent  grossièrement  à  des  \W 
maces» 

>iuW«ASB&,  ad}, ,  Hmêarù  (ftW 
bm1  limbtt);  qui  ta  rapport  au  Wmbe;  * 
exfcmio*  iimMn  d-  ttot  tWoMe,     I 
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LIMBE,  subst.  m. ,  ïtmbusf  fttpU 
£oloç;  Saum,  Rand  (ail.)  ;  #m£ 
(angl#);i!p»iifro  (it)«  On  appelle  ainsi  . 
la  partie  supérieure ,  ordinairement 
évasée  et  garnie  de  •  découpures  plus 
ou  moins  profondes  *  des  calices  me— 
nosepale*;  la  partie  supérieure  des 
corolles  monopétalcr,  à  partir  de  la 

Kge;  la  partie  des  feuilles  ou  fe- 
es  qui  est  formée  par  l'épanouis* 
sèment  des  fibres,  ou,  en  d'autres 
termes  t  tout  ce  qui  r  dans  la  feuille, 
n'est  point  le  pétiole;  la  cireeofé- 
rence  des  valves  d'une  Coquille  bi- 
(  valve,  depuis  le  disque  jusqu'au 
bord.  Limite  est  synonyme  de  dis- 
que, en  pariant  d  une  feuille  ;  mais 
u  ne  l'est  plus,  quand  où  parle 
d'une  coquille.  ■  - 

- 1  XMBIFJÈRE  ;  adjeet ,  i  timbiferus 
X  limitas  ,  limbe  *  fero  *  porter  ):,  qui 
porte  un  limbe.  La  Mitra  limbiféra  a 
le  bord  de  àei  derniers  tours  blanc  et 
un  peu, aplati. 

LMBOMÉÊS ,  adj.. et  s.  f.plur., 
Umborieœ*  Nom  donné  par  Pries  à 
une  tribu  de  Lichens  idiothalames , 
qui  a  pour  type  lé  genre  Limboria. 

LIMBOBINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Limbôrina.  Nom  donné  par  Reichen- 
bach  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Lichens ,  qui  a  pour  type  le  genre' 
Limberia. 

LEME0OI&,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Xy. 
lotrogi.  Nom  dopné  par  La  treille  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Coléoptè- 
res  serricornes  ,  comprenant  ceux 
qui  vivent  habituellement  dans  le 
bois.  ,  4 

LIMÏCÔLE,  adj.  ,  UmUolus  {li- 
mus\  limon  %  tolo%  habiter  )  ;  qui  se 

Elaît  dans  le  limou  ,  dans  les  marais 
ourbeui.  Ex.  Rallus  lïmicola. 
UtàCOLES,  adj.  et  s.  m.  pi.  y 
Limicolœ*  Nom  donné  par  Illiger  -, 
Goldfuss  ,  Ranzani  ,  Éichwald  et 
C.  Bonaparte,  à  une  famille  d'oiseaux 
Echassiers  ,  comprenant -ceux  qui  se 
plaisent  4*£*  U#  terrain*  marécageux. 
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UMIFOIttlE,  adjeet ,  Umifcrmu 
(  lima ,  lime  M  forma ,  forme  )  ;  qui  a 
la  forme  d'une  Urne,  comme  YEu— 
nicëa  Umiformis • ,  a- cause  des.  mame- 
lons coniques  et  courts  qui  garnissent 
son  polypier. 

LIMJVACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Limnacea.  ïfom  donné  par  Blainville 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Puïmo- 
branches,  quia  pour  type  le'  genre 
Limnœa. 

LIMNALÉCTORES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Lïmnalectores  \  ïiywn  $  ctang  , 
«^cxTwp ,  coq  ).  Nom  donné  par  J  .-A . 
Ritgen  à  une  famille-  d'oiseaux  de 
marécages' ,  comprenant'  ceux  qui , 
comme  les  Rhalaropus  *  ressemblent 
aux  Gallinacés  sous  certains  rapports. 

LlMNARPACESvad j.  et  s.  m.  pi., 
Limnarpaces  (  >f p*t ,  étang ,  ou>7raÇ  -, 
ravisseur).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  une  famille  d'oiseaux  de 
marécages/,  comprenant  les  Echas- 
siers qui  vivent  de  «basse  et  de  proie* 

LIMNÉAC^S  .,  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Limnœacea.  Nom  donné  par  Menke 
à  une  famille  de  l'ordre  <les  Gasté- 
ropodes cœlopnés  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Limnœus.    . 

LIMIVKENS,  adj.  et  s.  m.  plur.  , 
Ltmnei.  Nom  donné  par  Lamarck  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Mollus- 
ques trachéïipodes,  qui  a  pour  type 
le  genre  limnœus* 

UMNÉMICOLYMBES  ,  adj.  et  s. 
m.  plur. ,  lÂmnemieoljrmbi  (  Mu**  , 
étang  t  ^ptidv; ,  demi ,  xoXtfp^oç ,  plon- 
geon ).  Nom  donné  par  J.-A.  Ritgeu 
a  une  famille  d'oiseaux  de  marécages» 
comprenant  ceux  qui  on  tf  habitude 
de  plonger  a  demi  dans  l'eau. 

UMLNÉOPHILES  ;  adj.  et  s.  m,  pi. , 
Limneophiles  (Xtpfl^  étang f  ftW, 
aimer  ).  Nom  donné  (par  .Hartmann 
à  une  ,  division  des  Gastéropodes  , 
comprenant  ceux  qui  ,  comme  les 
Limnœus ,  vivent  dans  les  étangs. 

LIMKIZÉTÈRE3,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Limnizeteres  (tywa  ,  élaog,  tynfof 
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chercher).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  un  sous-ordre  d'oiseaux  de 
marécages  ,  comprenant  ceux  oui 
cherchent  leur  nourriture  dans  les 
eaux  stagnantes. 

LIMNORATÈRES  ,  adj.  et  s.  m.  pi .  f 
Umnobateres  (Xtpu,  étang,  6arnp, 
marcheur),  Nom  donné  à  une  famille 
d'oiseaux  échassiers,  comprenant  ceux 

3ui  marchent  sur  le  bord  des  eaux 
ormantes. 

L0fNOCLEPTE&,  adj.  et  s.  m» 
plur. ,  Limnocleptes  (>tp>i  ,  étang  , 
xM7ttw,  voler).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  &  une  famille  d'oiseaux  de 
marécages  ,.  comprenant  le»  Echas- 
siers qui  vivent  de  chasse  et  de  proie. 

LIMNOCOCHLIDE9,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Limnocochlides  (>£pn ,  étang , 
xo^iç  ,  coquille).  Nom  donné  par 
Latreille  à  une  famille  de  Tordre  des 
Gastéropodes  pulnionés,  comprenant 
ceux  qui  vivent  dans  les  eaux  sta- 
gnantes. 

LIMNOCOLYMBES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Limnocofymbi  (  Mpsj  ,  étang , 
*o).uupoç,  plongeon).  Nom  donné  par 
J.-A.  Ritgen  à  une  famille  d'oiseaux 
de  marécages ,  comprenant  lès  plon- 
geons par  excellence. 

LIMNODROME9  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Limnodromi  (>tpu ,  étang ,.  àpopç  , 
course).  Nom  donné  par  J.-À.  Rit- 
gen à  une  famille  d'oiseaux  de  maré- 
cages ,  comprenant  ceux  qui  ont  de 
longues  jambes  propres  à  la  course. 

LIMNONÉOS9E9  ,  adj.  et  s.  m. 
plur.,  Limnoneossi  (>îpu,  étang, 
vcoffffoç ,  poussin  ).  Nom  donné  par 
J.-A.  Ritgen  à  un  sous-ordre  d'oi- 
seaux de  marécages,  qui  comprend 
les  poules  d'eau. 

LIMNOPHILES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Umnophila  (  Xpn  ,  étang  ,  ?&£«  , 
aimer).  Nom  donné  par  Mente  à  un 
sous-ordre  de  l'ordre  des  Gastéropo- 
des cœlopnés  *  comprenant  ceux  qui 
vivent  dans  les  eaux  des  marais. 

LIMNOPOLYPES,  adj.  ets.ra.pl., 
II. 
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Limnopolyï)i(  Xipx ,  étang,  7rt0lujrovç, 
polype).  Nom  donné  par  Latreille  ; 
Ficinus  et  Carus  à  une  famiHe  de 
l'ordre  des  Polypes  brachiostômes  , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  corps 
mou ,  gélatineux  et  qui  vivent  dans 
les  eaux  stagnantes. 
.  LIMNOPTEIUES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Umnoptcni  (  Xtpa ,  étang  ,  îtojvoç  9 
volatile  ).-Nom  donné  par  J.-A.  Ritr 
gen  à  un  sous-ordre  de  l'ordre  dès 
Mydalornitbes ,  comprenant  les  oi- 
seaux qui  vivent  dans  les  endroits 
marécageux. 

LIMNORT&OPTÈNES ,  adj .  et  s. 
m.  pi.,  Limnorthopteni (Xipn,  étang, 
opôoç,  droit, iroivoç,  volatile).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  fa- 
mille d'oiseaux  échassiers ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  lé  bec  droit  et  qui 
voient  bien. 

LIMODORÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
lÀmodoreœ.  Nom  donné  par  J.  Lind- 
ley  et  A.  Richard  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Orchidées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Limodorum. 

LIMON,  snbst.  m.  ^  llmus ;  Wvç; 
Schlamm  (  ail.  )  ;  lime  (angl.  ).  Les 
géologues  appellent  ainsi  une  terre 
argileuse  alluviale,  qui  est  rarement 
assez  pure  pour  qu'on  puisse  la  con- 
sidérer comme  une  véritable  argile. 

LIMONEUX,  adj. ,  Jimosus  ;  ttuw- 
&iç  ;  scklammigi ail.  )  ;  muddy  (angl.) 
(limus,  limon).  Brongniart  donne  cet  fe 
épitbète  à  un  groupe  de  terrains ,  com- 

Ïtrenant  ceux  qui  sont  composés  de 
imons  argileux,  marneux  ou  sablon- 
neux ,  soit  séparés,  soit  réunis.  Les 
botanistes  l'appliquent  à  des  plantes 
qui  croissent  dans  les  terrains  fan- 
geux (  ex.  Rhyckanihera  limosa  , 
Microlicia  limnobios). 

LIMOSELLES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Limoscllœ.  Nom  donné  par  Robi- 
neau-Desvoidy  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille dés  Myoda  ires  mésoinydes  ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Limosia, 

LIMPIDIPENNE  ,  adj.  ,  limpïdi- 
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permis  {  Umpîdus^  clair,  penmt,  aile)  ; 
tjui  a  les  ailes  claires.  Ex.  Pkorocera 
Ûmpidrpennis. 

LEHULIDÉS  ,  adj»  et  s.  m.  pi.  • 
Lîmxdidœ.  Nom  donné  par  Leach  a 
tine  famille  d'Entomostracés ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Limulus, 

LIBËULIENS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Zi- 
ttailiu  Blaînville  désigne  sous  ce  nom 
une  famille  de  Tordre  des  Décapodes 
acérés  ,  ayant  pour  type  le  genre  Xt- 
mulus. 

LlNACÉfeS,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Li- 
nacccc.  Nom  donné  par  quelques  bo- 
tanistes à  la  famille  des  Lmées»  Voyez 
ce  mot. 

UNDERNIJlCÉES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  XJnderniaceœ.  Section  de  la  fa- 
mille des  Scrofulariées  ,  admise  par 
fteichenbach ,  et  qui  a  pour  type  le 
genre  Lindernia. 

LINÉAIRE ,  adj. ,  Unearis;  ypgpp- 
»£ç;  Unealisch,  linealfôrmig ,  lihien- 
fdrmig  (ail.  )  \linea  ,  ligne);  qui  est 
alorigé ,  également  étroit  dans  toute  sa 
longueur ,  et  à  côtés  parallèles ,  comme 
V abdomen  de  VAsilus  Unearis  ,  les 
ailes  inférieures  delà  Panorpe  Je  Cosf 
les  anthères  du  TriUium  sessile  , 
la  capsule  du  Chelidonium  majus , 
la  coquille  du  Solen  vagina  ,  les  co- 
tylédons de  VSieracium  glaucum  , 
le  corps  du  Labrus  Unearis  et  du 
Stenosoma  lineare  ,  le  corselet  de 
quelques  Mantes ,  les  feuilles  du  2W- 
setaria  Unearis  et  du  Leucospçrmum 
lineare ,  le  A*7é  du  f7z6a  ,  le  légume 
du,  Lathyrus  Nissbliat\es  pétales  du 
Fraxinus  Ornus  ,  la  silique  du  7arr- 
rz*ti.r  hirsutay  le  spadix  du  Z  os  1er  a 
marina,  la  spathelle  de  POrysa  ,ra- 
*iVa,  le  stigmate  du  Sparganium 
erectum ,  les  stipules  du  Malus  com- 
muns ;  les  folioles  de  Y  Acacia  /*- 
nearis* 

LINÉÀRIFOLIÉ  ;  adj.  ,  linearifo- 
lius ;  linienblàttrig  (ail.)  {Unearis  , 
linéaire  ffolium ,  feuille  )  ;  qui  a  des 
feuilles  linéaires.  Ex»  dstragalus  /<- 


nectrifolius  •>  Kleinia  linéarifolia  î 
Bupleurumlinearifolium. 

IlNÉARILOBÉ,  adj.  jUneàriloha- 
tus  (  Unearis ,  linéaire  ,  /o£mj  ,  lobe)  ; 
oui  a  des  feuilles  partagées  en  lobes 
linéaires.  Ex.  Clematis  Unearihba9 
Géranium  liaearilobum. 

LEVÉ ATIFOLIÉ,  adj.  ,  lineatifo- 
lius (lineatus ,  rajê^foUum  ,  feuille); 
qui  a  des  feuilles  dont  les  nervures  mar- 
chent parallèlement  de  la  base  au 
sommet  ,  comme  $es  lignes.  Ex, 
Wms  UneatifoUa. 

LEVÉES 9  adj.  et  s.  t  pi.  »  Linece* 
Famille  de  plantes  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Linum. 

LINÉOLAIRE  ,  adject.  ',  Uneo  taris 
(linea  ,  ligne);  qui  ressemble  à  un 
simple  trait  ,  comme  le  style  du 
Commellna  communis. 

LINÉOLÉ  ,adj.,  lineoldtus  (Unea> 
ligne  )  ;  qui  est  marqué  de  raies ,  de 
petites  lignes  colorées.  Ex.  Trochus 
UneatuSy  Monodonta  lineata,  Ceri- 
thium  lineatum ,  Rotella  Uneolata  , 
Buccinum  lineolatum ,  Mitra  nexilis. 

LINGOTIFORME,  âdj.  Les  géolo- 
gues appellent  coulée  lingoliforme 
celle  qui ,  partant  d'une  ouverture 
placée  dans  un  vallon ,  à  son  origine  , 
ou  sur  ses  bords ,  s'épanche  en  se 
moulant  sur  le  fond  de  ce  vallon. 

LINGUIFÈRE,  adj.,  lingui férus 
(Ungua,  langue,  feroj  porter). 
Y? Hélix  Unguifera  est  munie  d'un 
appendice  linguiforme  blanc  adné  à 
sa  columelle. 

LINGUIFOLIÉ  ,  adj .,  Unguafolius; 

zungenblâttrig  (ail.)  [Ungua,  langue, 

foUum,  feuille)  ;  qui  a  des  feuilles 

linguiformes.  Ex.  Crassula  linguœ* 

Jblia. 

LINGUIFORME,  adj.,  linguifor- 
mis;  zungenfôrmig  (ail.)  (Ungua, 
langue,  forma,  forme);  qui  ressem- 
ble à  la  langue  par  sa  forme,  comme 
les  feuilles  du  Mesembryanthemum 
linguiforme,  la  coquille  de  YOstrea 
Ungua  et  de  la  Petricolà  linguatula. 
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MfOtrôDGm,  adj.  «t  s.  m,  pi.; 

Linguisuga  {lingua,  langue ,  Jftgo, 
«uoer).  Nonr  donné  par  Latreiïie  à 
«me  division  des*  insectes  édentés , 
comprenant  eeux  dont  l'extrémité  de 
la  lèvre  inférieure  formée  une  langue 
propre  à  sucer,  ou  les  Hyménoptères. 

LIAiGULACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Lingnhcea^Lingutœ.  Nom  donné  par 
Bla  in  ville,  Eichwald  et  Menke  à 
«ne  famille  de  la  classe  des  Bra- 
«hîopodes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Limgula. 

LINGULAIRE,  adjeet,,  Ungutaris 
{ftngua,  langue);  qui  a. la  forme  d'une 
langue.  Ex.  Ostrta  Ungularis. 

UNGULÉ  9  adj . ,  Ungulatus  ;  qui  a 
la  ferme  d'une  langue ,  comme  l'ex- 

?ansion  du  tube  de  la  torÇlle  de 
Aristèlochia  ciematitis ,  les  feuilles 
du  Tillandsia  lingulata,  les  folioles  du 
Triopteris  Unguiaiay  la  coquille  de  la 
VuùeUa  linguiata. 

LINBQUE,  s.  m.,  tin£scttf;Mas- 
the  {ail.)  (Wurxo;,' cordonnet).  Nom 
sous  lequel  llliger  désigne  les  aréo-* 
les ,  ordinairement  régulières,  de  Fé* 
piderme  corné  des  pattes  des  oiseaux, 
tjuand  cet  épidémie  est  réticulé. 

LIttTÉAIRE,  ndj.,  lintearius  •(  Un* 
Uam ,  linge).  Le  Lagetià  lintearia  a 
sa  seconde  écorce ,  entre  l'aubier  et 
Itécercè  extérieure,  composée  de  plu- 
sieurs couches  mtn ces,  formant  un 
réseau  clairet  blanc,  qui  ressemble  à 
tone  belle  gaÉe ,  ce  qui  Fa  tait  appeler 
bois  à  dentelle.  .Le  Tetronychus  lin- 
tearius enveloppe  les  plantes  iFune 
toile  fine  et  blanche. 
.  UWTÉIFÔRME,  adj.  {linteum, 
linge ,  forma y  forme);  qui  a  la.  forme 
d'uo  paquet  de  linge.  Ex.  Spongia 
Hnteiformis1.  r 

LIPARIDBG,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Li~ 
par  ides.  Nom  donné  par  Latreille  à 
un  groupe  de  la  tribu  des  Charanso- 
nHes ,  qui  a  pour  type  le  genre  X*- 
pâris. 

LIQUATION,  s.  f.,  liquatio ;  tnÇu  î 
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&eigem>Seîgtrung(zX[.).  ÏWiond'un 
alliage  métallique  ou  d'un  composé  de. 
plusieurs  métaux. 

LIQUÉFACTION,  s.  f.,  Vwuefacdo; 
t*Çtç  ;  Flussigwerden  %  Schihehen, 
(ail.).  Réduction  d'un  solide  ou  d'un 
g&x  à  l'état  liquide. 

LIQUÉFIABLE,  adj.,  tiquahilis; 
tuxtÔç:  zer/liesslfar  (zllA;  qui  est  sus* 
ceptihje  de  se  réduire  à  l'état  liquide. 

LIQUEUR,  s.  t^  liquor;  vypôv  j 
t*7p5t>îç  ;  Flûsslgkeit  (ail.) .  Synonyme 
de  liquide,  mais  peu  usité  en  ce  sens, 
à  Inoins  qu'il  ne  s'agisse  d'un  liquide 
alcoolique. 

LIQUIDE,  adj.  et  ».  m.,  tîqwius ; 
flùssig  (ail.).  On  donne  cette  épithèto 
aux  corps  qui  ne  manifestent  immédia- 
tement au  toucher  qu'une  faible  ré- 
sistance, asséa  sensible  cependant 
pour  indiquer  leur  présence  f  même 
dans  l'état  de  repos,  et  dont  les  mor 
lécules  sertit  assez  mobiles  sur  elles- 
mêmes  pour  céder  à  la  plus  légère 
pression  ou  impulsion*         .m-  .jflg 

LIQUIDITÉ,  subst.  t,\Kquiditds; 
Flûssigkeit  (ail.)  ;  liquidness  (angj.)» 
Etat  de  ce  qui  est  liquide. 

LIRELLE,  s.  f.,  lirella;Strîchteim 
(ail.)  (tiro  y  sillonner).  Àpothécion  ou 
réceptacle  sessile ,  qui  contient  des 
élytres  polyspermes.  Ex.  Opegrapha* 

LIRELLEUX,  adj.,  Ur.eïlosus  (Uro, 
sillonner);  qui  offre  de  petits  aillons 
linéaires.  Ex.  Dœdalea  lirellosa. 

LTOELLIFORME,  adj.,  lirellœfor- 
mis  (lirella  y  Ijrelle ,  forma ,  forme); 
qui  a  la  forme  d'une  lirellé ,  comme, 
le  disque  des  Graphidées.    , 

LHUODEIVDREVE,  s.  f.,  Urioden~. 
drina.  Principe  baîsamiqueAmer,  agi 
a  été  extrait  par  Emmet  de  Féçorçe 
fraîche  des  racines  du  JLiriodendron 
tulipifera* 

LISSE,  adj.,  lavis,  favigQtusf 
icïoç;  eùen,  glàtt  (ait);  slêek,  sof 
(ang^.);  liscio,  levigatoXit.).  Se  dit 
de  tout  corps  dont  la  surface  est  très- 
unie,  et  n'offre  aucune  protubérance  f 
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aucune  dépression,  aucune  trace  de 
poils  ':  comme  la  coquille  du  Fusus 
lœvigatus ,  de  la  Pyrula  lœvigata  et 
du  Cardium  lœvigalum,  le  corselet 
des  Crioceris  ,  le?  feuilles  du  Spirma 
lavigata  et  du  Sïlphium  lœvigalum, 
les  graines  du  Meûunpyrum àrvense^ 
les  f^e-r  du  Géranium  lucidum,  les 
utricules  du  pollen  du  ^7 cïa  hirsuta. 
On  appelle j*ea;r  lisses,  dans  les  in- 
sectes ,  deux  ou  trois  points  liiisans 
et  convexes,  qui  sont  placés  à  la 
partie  supérieure  et  un  peu  posté- 
rieure de  la  tête ,  sont  ordinairement 
disposés  en  triangle ,  et  représentent 
des  espèces  de  petits  yeux. 

LIT,  s.  {m. ,  lectus;  Bett  (ail.  )  ; 
ted  (  angl.).  Espace  de  terre  qui  est 
recouvert  par  un  cours  d'eau  (a/- 
veus;  Toajyoç).  Face  inférieure  d'un 
filon.  Masse  de  matières  minérales 
qui  se  trouve  interposée  en  stratifica- 
tion concordante  entre  des  couches , 
et  qui  offre  une  grande  étendue ,  avec 
un  parallélisme  sensible  des  deux  sur- 
faces (cTTipoM;  Schicht,  ail.  ;  mole  , 
angl.). 

OTHIASIQUE  ,   ndj. ,   litkiasicus 

Si         ' 

mot. 

LïTHIATE.  Voyez  Urate. 

LITHINE  ,  s.  f.  9  liihina  (>tÔco;  , 
pierreux  ).  Oxide  dé  lithium ,  décou- 
vert en  1818  par  Arfedson ,  qui 
a  été  appelé  ainsi  parce  que  c'est  le 
seul  alcali  minéral  qui  «e  rencontre 
exclusivement .  dans  le  règne  mi- 
néral. 

LITHŒQCE  ,  adj. ,  liihicus.  Dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius  , 
cette  épithéte  est  donnée  aux  sels 
qui  ont  pour  base  le  lithium,  son 
Sulfure  où  son  oxide.  Elle  l'avait  été 
par  Scheele  à  l'acide  qu'on  nomme 
aujourd'hui  urique ,  parce  que  ce 
composé  est  très-commun  dans  lès 
concrétions  urinaires. 
"   LITHIUM,  s.  m.,  lithium*  Métal 


f  aiôoç  ,  pierre).  Epithéte  donnée  par 
Scheele  à  l'acide  urique.   Voyez  ce 
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encore  peu  connu,  qui  n'a  été  vu  que 
parDavy. 

LITHODOME,  adj . ,  lithodomus,  Ac- 
ôôJopoç  (  Ai9oc  ,  pierre ,  ftp»  ,  cons- 
truire). Épithéte  donnée  à  des  coquil- 
les bivalves  qu'on  trouve  dans  des 
pierres  plus  ou  moins  dures,  que 
leurs  animaux  parviennent  à  percer 
par  des  moyens  qui  nous  sont  in- 
connus. 

LITHOÉCIEN ,  adject. ,  Uthoecius 
(Xi9aç,  pierre,  otxo;,  habitation). 
Epithéte  donnée  par  Wallroth  aux 
lichens  qui  croissent  sur  les  pierres. 
.  LITHOGÊNE,  g.  m.,  lithogenium 
(  ^tôoç,  pierre,  ytvvâw,  produire). 
Mansuy  appelait  ainsi  un  fluide  incu- 
bateur ,  l'agent  inconnu,  dit-il ,  qui 
a  tenu  en  dissolution  la  pâte  làpidi- 
fiqûe  dans  laquelle  ont  été  pétrifiés 
les  fossiles. 

"  LITHOGÉNÉSIE,  s.  f.  ,  lùhogt- 
nesia  (XHtoç ,  pierre,  y  mais,  généra- 
tion). Partie  de  la  minéralogie  dont 
l'objet  est  de  rechercher  les  lois  qui 
président  à  la  formation  des  substan- 
ces pierreuses. 

LITHOGOMMIQUE  >  adj.,  Utho- 
gonimicus  (  AtOoç ,  pierre,  yovà ,  pro- 
création). Épithéte  donnée  par  Wall- 
roth aux  lichens  qui  croissent  sur 
les  pierres. 

LITHOGRAPHIE,  s.  f. ,  Uthogra- 
phia  QiOoç,  pierre,  fpwfv,  écrire). 
Traite  sur  les  pierres. 

LITHOLOGIE,  s.  f.  ,  Kthqlogia 
(aiôoç,  pierre,  A070;,  discours). 
Traité  des  pierres. 

LITHOMARGE  ,  adj.  et  s.  f.  Épi- 
théte donnée  à  une  variété  d'argile  , 
qu'on  a  comparée  à  de  la  moelle,  et 
qu'on  appelle  aussi  moelle  de  pierre. 

LITHOPHAGE,  adj.,  liihophagus 
(>iôoç,  pierre,  ?ày&>,  manger).  On 
a  donné  cette  épithéte  aux  coquilles 
bivalves  qu'on  trouve  logées  dans  des 
pierres  où  leurs  animaux  ont  pra- 
tiqué des  trous.  Ex.  Modiola  lilha- 
pliaga. 
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LITHOPHAGJSS ,   adj.    et  s.    m; 

pi. ,  Lithophaga.  Nom  donné  par 
Lamarck  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Conchifères  dimyaires  ténuipèdes  , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
parviennent  à  percer  les  rochers  cal- 
caires pour  s'y  établir  des  demeures. 

LITHOPHILE ,  ad}.  (Xtôoç,  pierre, 
çtVe» ,  aimer  ).  Se  dit  d'une  plante  qui 
croît  sur  les  rochers  (ex.  Sobolewskia 
lithophila),  ou  d'uir  insecte  qui  vit 
dans  les  endroits, pierreux  (  ex.  Elmis 
lilhophila). 

LITUOPHYTE,  s.  m.,  Uthophyton 
(>tGo;  ,  pierre , .  yvrovr  plante  ).  Nom, 
fort  anciennement  donné  aux  poly- 
piers calcaires,  ou  même  cornés,  et 
qui  vient  de  ce  que',  pendant  long- 
temps, on  a  regardé  ces  corps  com- 
me des  espèces  de  pierres  végétan- 
tes, ou  comme  des  plantes  ayant 
un  tissu  aussi  solide  que  celui  de  la 
pierre. 

LITHOPHYTES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Lilhophytà.  Nom  donné  par 
Linné. à  un  ordre  de  la  classe  des 
Vers,  par  Cuvier  et  Schwcigger  à 
une  tribu  de.  la  famille  des  Polypiers 
corticaux  ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  un  axe  intérieur 
pierreux  et  fixé. 

LITHOSPERME,  adj.  ,  lilhosper- 
mus  (  XtGoç,  pierre,  anipyur. ,  graiue  ); 
qui  a  des  fruits  durs  et  comme  pier- 
reux. Ex.  Scleria  Lithosperma. 

LITIIOZOAIRES  ,  ad],  et  s.  m.  pi. , 
Lithozoa  (KGoç ,  pierre ,  Çwov ,  ani- 
mal). Nom  donne  par  Goldfuss  ,  Fici- 
nus  et  Garus  <&  un  ordre  de.  la  classe 
des  Protozoaires,  par  Bory  à  une 
classe' du  règne  Psychodiaire ,  com- 
prenant des  formés  animales  indéter- 
minées qui  recouvrent  des  supports 
inorganiques  entièrement  pierreux , 
fabriqués  par  elles.    , 

LITOTHÉCIENS,  adj. et  s.  m.  pi., 
Litothecii  (Xtroç ,  simple,  0>?*>j ,  étui). 
Nom  donné  par  Marquis  à  une  section 
désordre  des  Champiguons  gyrano-. 
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carpes,*  comprenant  ceux  dont  les 
séminules  sont  placées  sur  une  mem- 
Jbrane  fructifère  qui  se  résout  eh 
gelée. 

LITRAMÈTRE,  s.  m.,  lilramc- 
IrumQXtptxy  livre  ,  fm-peu,  mesurer). 
Nom  donné  par  Hare  à  un  instrument 
déjà  indiqué  par  Musscbenbrock  ,  et 
décrit  par  Scannegati  sous  celui  de 
hygrohlimax ,  et  par  Mes  ter,  sous 
celui  de  panhydromètre ,  à  l'aide  du- 
quel on  peut ,  dit-on  ,  mesurer  la 
pesanteur  spécifique  des  liquides  avec 
une  grande  exactitude. 

LITTORAL,  adj. ,  Uttoralis],  Utto- 
feus y  riparius  ( littus ,  rivage).  Se 
dit  dès  plantes  qui  croissent  sur  le 
bord  des  eaux ,  principalement  des 
fleuves  ,  des  rivières  et  des  lacs  (ex* 
Erodium  (Utoreum,  Corrigiola  litto- 
ralù) ,  et  des^  animaux  qu'on  trouve 
sur  les  bords,  de  la  mer  (ex*  Cyclo» 
pterùs  litloreus ,  Orchejtialùtorea), 
ou  qui  vivent  parmi  les  plantés  litto- 
rales (ex.  Limnophora  littorales , 
Bembidion  littorale). 

LITTORALES ,  adj.  et  s.s  f.  pi.  , 
Littorales.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Cimici- 
des  ,<  comprenant  dés  insectes  hémi- 

Î itères  qui  vivent  habituellement  dans 
e  voisinage  de  l'eau ,  sans  en  habiter 
ni  l'intérieur ,  ni  la  surface. 

LITTORAUX,  adj.   et  s.  m.   pi.. 

Littorales.  Nom 'donné  par  Illigcr  et 

..Eichwald  à  une  famille  de  l'ordre  des 

Oiseaux  coureurs.,  comprenant  ceux 

qui,  vivent  sur  les  rivages. 

LITTURÉ,  adj.,  litturatus;  qui 
est  marqué  de  lignes  colorées  ayant 
qaeltrue  ressemblance  avec  des  carac- 
tères d'écriture.  Voyez  Ecrit. 

LITUACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Zi- 
tuacea.  Nom  donné  par  Blain ville  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Céphalo- 
pborcs  pôly thalamacés ,  qui  a  pôtir 
type  le  genre  Lituola. 

LITLOLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Lî- 
tualœ,  Nom   donne   par  Lamarck  à 
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fane  famille  de  Tordre  des  Mollusques 
céphalopodes  |  ayant  le  genre  Lituola 
pour  type. 

LIVIDE,  adj.,  liridus,  lwens;it%- 
>**voç  ;  bUifarbig  (ail.  )  ;  qui  est  d'an 
gris  foncé,  tirant  sur  le  violet ,  ou  d\m 
violet  sale,  ou  d'une  teinte  intermé- 
diaire entre  le  rouge  et  le  noir».  Ex* 
Helleborus  Uvidus,  Sanguin,olaria 
IWida  ,  Melania  Vwescens  ,  Agaricus 
pultus. 

LIVRÉE,  s*  f.  On  appelle  ainsi, 
dans  les  Mammifères ,  le  pelage  que 
portent,  durant  la  première  année  , 
beaucoup  de  ruminans  et  quelques 
carnassiers  ,  et  qui  se  fait  remarquer 
par  des  mouchetures  ou  des  bandes 
régulièrement  disposées,  dont  la 
teinte  esf  en  général  plus  claire  que 
celle  du  fond. 

LIVRET^  s.  m. ,  liber.  On  donne 
quelquefois  ce  nom ,  en  botanique  , 
au  liber.  F'ojrêz  ce  mot. 

LIXITEft*  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Lixt— 
ies*  Nom  donné  par  Latreille  à  un 
groupe  de  la  tribu  dès  Charansbnites, 
qui  a  pour  type  le  genre  Lixus. 

LEUVIATION  ,  s.  f. ,  Uxmatio  ; 
Auslaugung  (ail.)  (  lixWia ,  lessive  ). 
Opération  à  l'aide  de  laquelle  on  en- 
lève à  des  cendres  les  sels  alcalins 
qu'elles  peuvent  contenir .  en  les  les- 
sivant, c'est-à-dire  en  les  traitant 
par  l'eau. 

LIXtVDEIi.  adj. ,  lixwiosus ;  aus- 
gelaugt  (ait  .Y  Cette  expression ,  peu 
Usitée  aujourd'hui,  servait  autrefois 
à  désigner  les  sels  que  l'on  obtient  en 
lessivant  lès  cendres  des  végétaux. 

LOASACÉES,  adject.  et  s.  f.  pi.* 
Loasaceœ.  Nom  donné  par  Reichen- 
bach  à  une  famille  de  plantes,  ayant 
pour  type  le  genre  Loasa,  et  qui  se 
subdivise  en  trois  sections ,  les  Lôa- 
sées,  les  Turnérées  et  les  Fouquié- 
rées. 

LOASÉES^adj.  et  s.  f.  pi.,  Loa- 
*eœ.  Famille  de  plantes,  établie  par. 
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Jussieu,  qui  a  pour  type  le  genre 
Loasa. 

LOBE  ,  lobus;  *opoç;  Lappen  (»!!.)• 
Portion  arrondie  et  saillante  d'un  or-* 
cane  ou  d'un  corps  quelconque.  Le» 
botanistes  donnent  ce  nom  aux  coty- 
lédons ,  aux  poches  de  l'anthère ,  aux 
découpures  des  feuilles,  quand  ils 
sont  larges.  Le  lobe  de  l'oreille  est 
Féminence  molle  et  arrondie  qui  ter-» 
mine  en  bas  le  pavillon  de  cette  der- 
nière, chez  l'homme. 

LOBÉ,  adj.,  lobatus ;  lappig,  ge* 
iappt  (ail.);   lobato  (it. );    qui  est 
partagé  en  lobes  ,  comme  Y  abdomen 
de  quelques  pous ,  le  corselet  de  plu- 
sieurs cétoines ,  le  noyau  du  Guet* 
tarda  speciosa ,  le  pollen  du  Limodo* 
rum9  le  regmate  du  Dictamnas  albus. 
On  appelle  cotylédons  lobés,  ceux 
qui  sont  divisés  jusqu'à  la  moitié ,  et 
même  plus  profondément,  en  portions 
d'une  ampleur  notable  (ex.  Jugions 
regia);  doigts  lobés,  dans  les  oiseaux, 
ceux  qui  sont  entourés ,  chacun  iso- 
lément ,  d'une  membrane  qui  s'élar- 
git à  mesure  qu'elle  s'approche  de 
leur  extrémité ,  et  qui  n'a  ni  festons 
ni  découpures v  sur  les.  bords  (  ex. 
Phalaropus  hbatus)  \  feuilles  lobées  y 
celles   dont  les  incisions  pénètrent 
peu  à  peu  jusqu'à  la  moitié  de  la  lame, 
et  forment  '  des  découpures  élargie* 
(ex.  Monsonia  hbata)  ;  périanthe 
lobé ,  celui  dont  les  larges  découpu- 
res égalent  au  moins  sa  moitié  en 
longueur  (  ex.  Narcissus  )  ;  placen- 
taire lobé ,  celui  qui  forme  des  saillies 
épaisses  dans  là  cavité  péricarpienne 
(ex.  ffyoscyamus). 

LOBÉLIACÉES,  adj.  et  i.t.  pt.  % 
hobeliaceœ.  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  Jussieu ,  qui  a  pour  type  le, 
genre  Lobelia. 

LOBIFÈRE ,  adj. ,  hbifer  (  lobus, 
lobe,  jero%  porter).  Le  Cheironomus 
lobifer  est  ainsi  appelé  parce  qu'il 
porte  une  petite  élévation  sur  k  nuV 
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lieu  de  la  base  des  segmens  de  son 
abdomen. 

LOBIOLE  ,  s.  m. ,  bhiolus.  On  ap- 
pelle ainsi  les  petites  pièces  ou  laniè- 
res qui  se  voyent  au  bord  du  thalle 
des  Licherfs ,  quand  leur  forme  ap- 
proche de  celle  des  feuilles. 

LOBIPÈDE,  adj. ,  lobipes  (lobus , 
lobe,  pesy  pied)  ;  qui  porte  des  ap- 
pendices foliacés  en  forme  de  lobes  ? 
comme  ceux  qu'on  Voit  aux1  pattes 
de  derrière  de  la  Mantis  lobipes. 

LOBIPÈDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
JLobipedes.  Nom  donné  par  Iliiger., 
C.  Bonaparte  ,  Lesspn  et  Eichwald  a 
unç  famille  de  l'ordre  des  Echassiers, 
comprenant  ceux  de  ces  oiseaux  dont 
les  doigts  antérieurs  sont,  garnis  à  la 
base  d  un  repli  membraneux  qui  oc- 
cupe la  longueur  de  ta  première  pha- 
lange ,  et  se  continue ,  de  chaque 
côté  du  doigt ,  en  une  bprdure  éten- 
due jusqu'à  l'ongle. 

LOBULAIBE  ,  adj. ,  lobularù;  qui 
est  partagé  en  lobes.  t/AcJUas  lobu-- 
laris  a  son  bord  interne  divisé  en  trois 
lobes, 

LOBULE,  s .  m .,  lohulus;  Làppchen 
(  ail.  ).  Mirbel  donne  ce  nom  à  ua 
rudiment  de  feuille  dont  l'embryon 
des  plantes  monocotylédonesest  quel- 
quefois muni ,  qui  se  développe  du 
côté  opposé  au  cotylédon ,  et  qui  re- 
présente imparfaitement  un  second 
cotylédon»  Kirby  l'applique  à  une 
ou  plusieurs  portions  arrondies  de  la 
base  des  ailes ,  séparées  du  reste  par 
des  fissures ,  qu'on .  observe  particu- 
lièrement dans  les  Muscides,  mais 
qui  se  voyent  aussi  aux  ailes  inférieu- 
res dès  Hyménoptères. 

'  LOBULE,  adj. ,  Ùbulatus  ;  qui  est 
muni  de  lobes  membraneux ,  comme 
la  Nereis  lobulata. 

LOCELLE,  s.  f.,  locellus*  L.-C. 
Richard  appelle  ainsi  la  cavité  par* 
tielle  de  chacune  des  loges  de  1  au- 
thère ,  dans  les  Orchidées. 

LOCHOGOJlPJIE,  adject.  ?  Igcho-, 


5omphm  (tape,  c^turie;  yw^t 
ent).  Epithète  donnée  par  C.-G* 
Ehrenberg  aux  Infusoires  rotifcres 
dont  chacune  des  mâchoires  a  la  for- 
me d'un  étrier  sur  lequel  spnt  éten- 
dues plus  de  deux  dents  t  qui  y  tien- 
nent a  la  fois  par  la  base  et  par  lt 
sommet.  Ex.  Megalotrocka.    . 

LOCOMOTEUR  ,  adj.  ;  qui  sert  ou 
qui  contribue  à  la  locomotion.  Qr^ 
gane  locomoteur  f  faculté  locomotrice, 
LOCOMOTION  j  s.  f. ,  locomoiio  ; 
OrUbewegung  (ail.)  (lecus ,  lieu, 
moveo  3  mou  ver).  Action  par  laquelle 
les  corps  organisés  se  transportent 
d'un  lieu  dans  un  autre. 

LO&JLÀIRE,  adject,,  locularis  ; 
fdchrig  (ail.  )  -h  cpif  est.  partagé  en 
plusieurs  loges. 

LOCULAMEI\TEUX,adj.,  locul*- 
mentosus;  fdcherig  (  ail.  )  ;  qui  es% 
divisé  intérieurement  en  plusieurs 
cavités  ou  loges  y  par  des  cloison? 
transversales. 

LOCUL  ATIOtf ,  s.  f .  État  de  ce  qui 
est  divisé  intérieurement  en  plusieurs 
cavités.  Loculation  d'unjruil. 

LOCULE,  s,  f.  ,  locula.  Bonnp«» 
maison  appelle  ainsi  des  corps  tubur 
lëux  de  diverses  formes  ,  interposés 
ou  emboîtés ,  distincts  ou  séparés  par 
des  cloisons  ,  qu'admet  dans  sa  tex-? 
ture  un  tissu  membraneux  ou  géla- 
tineux offert  par  la  fronde  de  certai- 
nes hydrophy  tes» 

•  LOCULÉ ,  ad j .  y  loculatus  ?  locula- 
mtntosus  ;  vielfàchrig  (ail.)-  Donj; 
l'intérieur  est  divisé  en  plusieurs  ea-r 
vités  ou  loges. 

LOCULEES  ,  ad] .  et  s.  f.  pi. ,  Lp- 
culatœ.  Nomdonoé  par  BoBiiemaigon 
à  une  division  de  la  famille  des  Hyw 
drophytes  f  comprenant  cejles  quj 
offrent  des  locales. 

LOÇULEUX,  zà\.,ioçula£W;  fac^r 
artig ,  fdchrig  (ail.).  Epithète  don- 
née par  Mirbel  à  tout  organe  végétal 
qui  est  creux  et  partagé  en  plusieurs 
cavités  par  des  diapbrfgwfe*  epn*ine 
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>es  feuilles  du  Juncus  articulât  us  \ 
les  petiotes  de  VEryngium  cormcu* 
éatum»  Le  Hypsonotus  loculosus  a  ses 
élytres  chargées  de  pointa  profondé- 
ment creusés. 

LOCULICIDE,  adj.  .  loculicidus 
(toculus  ,  loge,  cieo ,  diviser  )/  On 
donne  ce  nom'  à  la  déhiscente  qui 
s'effectue  par  le  milieu  des  loges  d'un 
péricarpe  ,1e  long  de  la  nervure  dor- 
sale ou  ligne  moyenne  du  dos  du  car* 
pelle.  G  est  un  des  six  modes  de 
déhisceuce  de  quelques  uns  des  fruits 
multicarpellaires  où  les  deux  faces 
rentrantes  des  carpelles  sont  telle- 
ment soudées  ensemble  ,  qu'elles  ne 
peuvent  pas  se  séparer.  Ex.  Tiliacées. 
LOCnST AIRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Locustœ  9  Locustariœ ,  Locustaria. 
Nom  donné  par  Lamarck,  Latreille, 
Goldfuss ,  Eichwald,  Ficinus  et  Garus 
a  une  famille  de  l'ordre  des  insectes 
orthoptères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
hocusta. 

LOCUSTE  9  s.  f. ,  tocusta ,  spicula; 
Grasàfirchen  (ail.).  Ray,  Mlcheli  , 
Scheuchzer,  Tournefort  et  Palisot- 
Beauvois  appellent  ainsi  ,  dans  les 
Graminées  ,  chaque  petit  paquet , 
formé  d'une  ou  de  deux  glumes ,  en- 
tourant une  ou  plusieurs  fleuri  com- 
posées chacune  de  paillettes  ,  d'éta- 
mines  et  d'un  ovaire.  ~  * 

lOCUSTÈS,  s.  f.  pi. , Locustœ. 
Nom  donné  par  Guvier  à  une,  section 
de  la  classe  des  Crustacés ,  qu'il  a  tiré* 
de  celui  de  Locusta  sous  lequel  les 
Latins  désignaient  les  crustacés  les 
plus  remarquables  {langoustes)  dé 
cette  division. 

LODICULE  ,  subst.  f. ,  lodicùla; 
Deckspelze  (ail.)  (ladix9  couverture). 
Palisot-Beauvois  et  Trinius  désignent 
sous  ce  nom  les  écailles  des  Grami- 
nées. Voyez  Glume.  ' 

LOGAIMACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
JLoganiaceœ.  Lindley  désigne  sous  ce 
nom  la  famille  des  Loganiées. 
LOGANIÉES,  adj.  et  s.  f.  plur. , 
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Loganieœ.  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  R.  Brown ,  quia  pour  type 
le  genre  Loganîa. 

LOGE  9  s.  m. ,  loçulus ,  toculamen- 
tumf  theca  ;  oixjqAZTtov  ;  Fach  (ail.)* 
Cavité  simple  où  multiple  qui  existe 
dans  1  anthère,  l'ovaire ,  le  péricarpe. 
LOGETTE,  s.  f.,  toculus.  H.  Cas- 
sini  appelle  ainsi  chacune  des  deux 
cavités  auxquelles  une  petite  cloison 
très-mobile  donne  lieu  dans  chaque 
loge  de  l'anthère  des  Synanthérées. 

LOIMCÉES,  adj.  et  s.  f.  plur. , 
Loliaceœ.  Nom  donné  par  Link  et 
Reichenbach  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Graminées ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Làlium* 

LOLIGOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Loligoïdea.  Nom  donné  par  Lesueur 
à  une  famille  de  Céphalopodes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Loi i go. 

LOMA,  subst.  m.,  loma;  tôpa  ; 
Zehensaum.  Illiger  appelle  ainsi  la 
membrane  qui  s'étend  tout  le  long  de 
chaque  côté  des  doigts,  dans  certaines 
espèces  d'oiseaux. 

J.OMASTOME  9  adj.  ,  lomastomus 
(  làpct,  bord ,  frange,  oropa,  bouche). 
Nom  donné  par  Férussac  et  Menke 
à  une  section  du  genre  Hélix  ,  com- 
prenant les  espèces  qui  ont  le  limbe 
réfléchi. 

LOMATIIV,  adj.  ,  tomatinus ;  ge-» 
sâumt  (ail.).  Épithète  donnée  par 
Illiger  aux  doigts  des  Mammifères  et 
des  oiseaux ,  quand  ils  sont  bordés 
d'une  membrane  latérale. 

LOMATOCARPE  ,  adj. ,  lomatocar- 
pus  (  Xwpx  y  bord  ,  xopTro; ,  fruit  )  ; 
qui  a  des  fruits  plats ,  entourés  d'un 
rebord  épaissi,  Ex.  Acacia  lomato- 
carpa. 

LOMATOPH1XLE,  adj. ,  lomatô- 
.  phyllus  (  >wjjwc ,  bord,  <pvXXov,  feuille)  ; 
c^ui  a  les  bords  de  sa  feuille  d'une 
autre  nature  que  le  reste  de  la  lame, 
comme  le  Juncus  lomaiophrllus  , 
dont  les  feuilles  ont  un  rebord  trans- 
parent. 
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LOMATORH1ZÉES, -adj.  et  s.  f. 
pi.,  Lomatôrhizeœ  (>ûpa ,  bord,  pi  Ça, 
Tacine).  Nom  donné  par  Reichenbach 
à  la  section  de  la  famille  des  Crucifè- 
res, que  Candolte  désigne  sous  celui 
de  Plenrorhizées, 

LOMBAIRE,  adj. ,  lumbaris,  lum- 
halls  (  lumbus ,  rein  )  ;  qui  appar- 
tient aux  lombes.  On  appelle  plumes 
lombaires  celles  qui  garnissent  les 
lombes  de  l'oiseau. 

LOMBES,  s.  f.  pi.,  lumbi;  ^oaç  ; 
Lenden  (ail.)  ;  loins  (angl.).  Partie 
postérieure  de  l'abdomen ,  qui  est  si- 
tuée entré  la  base  de  la  poitrine  et  le 
sommet  du  bassin* 

LOMBRIC  AL,  adj.,  lumbricalis 
(  lumbricus ,  ver  de  terre)  ;  qui  a  de 
la  ressemblance  '  avec  un  lombric  , 
arec  un  ver  de  terre.  Ex.  Vermetus 
lumbricalis. 

LOMBRICIFORMES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Lumbriciformia  (  lumbricus  , 
lombric ,  forma,  forme).  Nom  donnr 
par  Latreille  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Holotburides  apodes  ,  compre- 
nant ceux  de  ces  animaux  qui ,  pae 
la  forme  de  leur  corps ,  se  rappro- 
chent des  lombrics. 

LOMBRICINÉS , adj.  et  s.  m.  pi., 
Lumbricina  ,  Lumbrict.  Nom  donné 
par  Lamarek ,  Savigny  et  Eichwald 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Annelides 
apodes,  par  Latreille  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Annelides  entérobràn- 
chès  ,  par  Blainvitle  a  une  Camille  de 
l'ordre  des  Chétopodes  homomérés  , 
ayant  pour  type  le  genre  Lumbri- 
cus. 

LOMBRICOIDE  ,  adj. ,  lumbricoi- 
ies  ,  lumbrkoideus  {lumbricus ,  lom- 
bric ,  iiàot ,  ressemblance  )  ;  qui  a  la 
forme  d'un  lombric.  Ex.  ascaris 
lumbricoides ,  Coscilia  lumbricoidea, 

LOMBRICOIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Lumbticoida.  Nom  donné  par 
Latreille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Elminthogames ,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux  auxquels  là  forme 
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de  leur  corps  donne  quelque  ressem- 
blance avec  les  lombrics. 

LOMENTACÉ ,"  adj . ,  l  ornent  accus; 
glicdhulsenartig  (ail.).  Épithète' don- 
née par  Candolleà  une  feuille  dohtla. 
nervure  du  milieu  ne  se  ramifie  que 
pour  donner  naissance  au  limbe  , 
mais  se  coupe  d'espace  en  espace  par 
des  articulations ,  de  manière  à  faire 
paraître  la  feuille  formée  de  plusieurs 
pièces  placées  bout  à  bout  (ex.  Citrus 
\Aurantium)  ;  d'une  gousse  produite 

1>ar  une  feuille  carpefiaire  ployée  en 
ong  sur  elle-même  ,  dont  les  deux 
moitiés  sont  alongées  et  à  peu  près 
planes  ,  et  les  graines  fort  espacées , 
quandla  portiou  comprise  entre  celles- 
ci  se  développe  moins  que  celle  qui 
est  sur  elles ,  de  sorte ^ue  la  gousse 
offre  çà  et  là  des  dilatations  et  des  ré- 
trécissemens  assez  prononcés  (  ex. 
Uippocrepis  ).  Willdenow  appelait 
cette  sorte  de  gousse  lomentum  (filicd~ 
hâlse,  ail.). 

LOMENTACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Lomentaceœ.  Nom  donne  par  Linné 
à  une  famille  de  plantes  *  correspon- 
dant à  la  tribu  des  Gésalpinées  dans 
les  Légumineuses  ,  et  comprenant 
celles  dont  les  fleurs  sont  régulières  ; 
par  Gaudolle  aux  Crucifères  dont  les 
fruits  se  divisent  transversalement  en 
articles  monospermes.  Ex.  Cakile* 

LONCHOPHYLLE,  adj.  ,  loncho- 
phyllus(\ùyxri  /lance,  f îftXov,  feuille); 
qui  a  des  feuilles  très-longues  y  li- 
néaires et  un  peu  lancéolées.  Ex. 
Calympères  lonchophyJlum. 

LONCHOSTOME,  adj. ,  lonchosto- 
mus  (  \6y%ri  ,  lance  ,  ?Topa,  bouche)  ; 
qui  a  l'ouverture  ou  la  bouche  lan- 
céolée ,  comme  la  coquille  du  Caro— 
colla  lohchostoma. 

LONGIBRACTÉTÉ,  adj. ,  longi- 
bracteatus  ;  quia  de  longues  bractées* 
Ex.  Loranthùs  longibractealus. 

LONGICARPE,  adj.,  longicarpus; 
qui  a  le  carpe  très-long.  Ex.  Micty- 
ris  longicarpus. 
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LONGICAUDE  ,  adj. ,  Ipngic'aud*- 
tus ,  longicaudus  (  longus ,  long j 
oum&z  ,  queue  )  j  qui  a  la  queue  lon- 
gue (  ex.  Molossus  longicaudatus  , 
Condjrlura  longicaudata  ,  Sciurus 
magnicaudalus).  Le  Fusus  longi— 
couda  a  la  coquille  prolongée  en,  une 
longue  pointe.  Le  Stercorarius  lon- 
gicaudus offre  deux  longues  plumes 
intermédiaires  à  sa  queue.  La  Salpa 
longicauda  est  ainsi  nommée  à  cause 
de  )a  longueur  de  ses  deux  appen- 
dices ;  la  Copipkora  longicauda • 
parce  qu'elle  a  un  oviscapte  très-long  ; 
XAgaricus  longicaudus  ,  parce  qu'il  a 
un  très-long  stipe. 

LO\GICAUDEâ,  adj.  et  s.  m.  pi.  y 
Longicauda  ti.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des  oi- 
seaux march&irs ,  comprenant  ceux 
qui  ont  la  queue  longue. 

LONGICAULE,  adj.  ,  longicaulis 
(longus  ,  long  ,  coulis  ^  tige  )  ;  qui 
a  la  tige  longue.  Ex.  Ranunculus 
longicaulis. 

LONGICOLLE,  adj.  ,  longicollis 
( longus ,  long,  collum  ,  col)  ;  qui  a 
le  col  (ex.  Emrs  long ico lia)  ou  le 
corselet  (ex.  Jtpoderus  longicollis) 
long.  Se  dit  aussi  d'une  mousse  qui  a 
des  urnes  en  forme  de  poire  très— 
aloogée  (ex,  Ercmodon  longicollus). 

LONGICOBXE,  adj.  ,  longieornis 
{longus  i  long ,  cornu ,  corne  )  ;  qui 
a  de  longues  antennes.  Ex.  Cebrio 
longieornis. , 

LONGICORNES,  adj,  et  s.  m.  pi, , 
Longicornes.  Nom  donné  par  Cuvier, 
Latreille  et  Eichwald  à  une  Camille 
de  l'ordre  des  Coléoptères,  compre-r 
naut  ceux  de  ces  animaux  qui  ont  les 
antennes  aussi  longues  ou  même  plus 
longues  que  le  corps. 

LONGICOSTÉ  ,  adj. ,  longicostatus 
[longus ,  long,  costa,  cote);  qui 
est  marqué  de  longues  côtes.  Ex.  Fa» 
tella  longicosta. 

LONGICMJKE ,  adj.,  bngicruris 
(longus, \ougf  crwj,cubse)i  quia 
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de  longues  cnlsê&.leLëomwi*  bn- 
gicruris est  ainsi  appelé  à  cause  de  son 
pied  long  et  très-mince,  que  termine 
une  longue  et  large  lame  festonée. 

\,0\&lC\ftVU>£,aà\.ykngiciupis 
{longus  ,  long  ,  cuspis ,  pointe);  qui 
est  armé  de  longues  pointes.  Ëx. 
Spongia  longicuspis. 

LONGIÉPINEUX,  adj. ,  longispw 
nosus  (  longus ,  long ,  spina ,  épine); 
qui  poYte  de  longues  épines.  Ex» 
Trochus  longispina* 

LONGIFLORE,  adj. ,  lorigiflorus; 
langblûthig  (ail.)  (longus  y  long, 
Jlos  ,  fleur  )  ;  qui  a  des  fleurs  lon- 
gues. Ex.  Eccremocarpus  longi/Io- 
rus,  Wurmbea  longiflora,  Pelargo- 
nium  longiflorum. 

LONGIFOLIÉ  9  adj.  ,  longifoàus  ; 
langblàttrig  (  ail.  )  (  longus  ,  long  ,yb- 
lium ,  feuille  )  ;  qui  a  des  feuilles  lon- 
gues. Ex,  Rhamnus  longifolius }Saxi- 
fraga  longifoUa9  Uropetahm  lonr* 
glfolium. 

LONGIEABftES,  adi.  et  s.  f.  pi.  , 
Longilabra  (longus ,  long ,  labrum, 
labre).  Nom  donné  par  Latreille  et 
Eichwald  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Géocorises ,  comprenant  ceux  de  ces 
Hémiptères  qui  ont  le  labre  long  et 
subule. 

LONGILOBÉ  ,  adj. ,  hngilobatus 
(longus ,  long ,  Içbus ,  lobe  ) ;  qui  a 
des  lobes  alongés ,  comme  les  feuiU 
les  du  Clematis  longiloba. 

LOIMGIMANE,  adj»,  longimanus 
(longus ,  long ,  manus^  main).  Se  dit 
d'un  mammifère  qui  a  de  longues 
mains  (  ex.  Taphozous  longimanus ), 
d'un  erustacé  qui  a  de  longues  pinces 
(  ex.  Lambrus  longimanus}  y  d'ua 
insecte  qui  a  les  pattes  de  devant 
plus  longues  que  les  autres  (ex.  Le-* 
thrus  longimanus  9  Idmnobia  kngi-* 
mana). 

LONGIPALPE,  adj. ,  longipalpis 
(longus  y  long,  palpus  y  palpe);  qui 
a  de  longs  palpesjÈx.  Glossina  lon^r 
gipalpis. 
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LOKGIP ALPES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Longipalpi.  Nom  donné  par  Cuvier  a 
Latreille  et  Eichwald  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  Brachély- 
tres ,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
palpes  maxillaires  presque  aussi  longs 
que  la  tête. 

LONGIPÈDE  ,  adj . ,  lohgipes  (  lon- 
gus  ,  long ,  pes ,  pied  )  ;  qui  a  de 
longues  pattes  (ex.  Portunus  longi- 
pes  ) ,  de  longs  tarses  (  ex.  Miro  ton* 
gipes) ,  ou  des  pédoncules  très-longs 
(ex.  Pavçtla  longipes). 

LONGIPÈDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Longipedes.  Nom  donné  par  Scopoli 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Oiseaux  , 
comprenant  ceux  qui  ont  les  pattes 
très-longues. 

LONGÏPÉDONCULÉ,  adj.  ,  longi- 
pedunculatus  (  longus ,  long  ,pedun- 
culus ,  pédoncule);  qui  a  de  longs 
pédoncules.  Ex.  Loranthus  longue-*, 
dunculatus,  Lalhjru^s  longepedun- 
cul  a  tus. 

LONGIPENNES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Longipennes  (  tongus ,  long  ,  penna  , 
aile).  Nom  donné  par  Cuvier ,  La- 
treille ,  Duméril ,  C.  Bonaparte ,  Fi- 
cinus, Carus  et  Lesson  à  une  famille 
de  Tordre  des  Oiseaux  palmipèdes  , 
comprenant  ceux  dont  les  ailes  très- 
longues  dépassent  la  queue,  ou  sont 
égales  à  elle ,  et  répondant  aux  Ma- 
croptères  de  filainville ,  aux  Pélagiens 

JtSyphorhinins  de  Vieillot,  auxHy- 
rochélidones  de  Goldfuss,  aux 
Iiongipennes  et  Tubinaires  d'Illiger  et 
d'Eichwald. 

LONGIPÉTIOLÉ ,  adj.,  longipe- 
tiolatus ;  langgestielt  (ail.)  (longus, 
long,  petiolus,  pétiole)  ;  qui  a  ses 
fleurs  supportées  par  de  longs  pétio- 
les,. Ex.  Pctnap  longipetiolatum. 

LOIVGIP^TALE  r  adj.  ,  longipe* 
talus  (  longus ,  long ,  petalum  >  i>é- 
taie) j  quia  des  pétales  très-longs.* 
Ex.  Silène  longipetala. 

LOIVGIPINNE ,  adj.j,  longipinnis 
(longus ,  long*,  pinna,  nageoire)  ; 
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quia  de  larges  nageoires.  Ex.  Holo- 
cenirum  longipinne. 

"  LONGIftOSTKE ,  adj.  ,  longiros* 
tris  ,  longirostratus  (  longus  ,  long  , 
rostrum,  bec)j  qui  a  un  bec  long 
(ex.  Sitta  longirostra ,  Cinnjrris  lon- 
girostratus) ,  un  museau  très-pro— 
longé  (ex.  Crocodilus  longirostris , 
CHetodon  longirostris  ,  Carapus  lon- 
girostratus, Arrhenodes  longirostris K 
Apion  longirostre).  Se  dit  aussj  d'une 
mousse  dont  l'opercule  est  subulé  % 
long  et  droit ,  en  forme  de  bec  (  ex« 
Grimmia  longirostris ,  Sterigynan- 
drum  longïrostrum  ), 

LOIYGIROSTRES ,   adj.   et  s.    m. 

Çl.  ,  Longirostres  >  Longirostrata* 
lom  donné  par  Latreille ,  Ficinus.  et 
Carus  à  une  famille  de  Tordre  des 
Mammifères  édentés  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  museau  très-alongé  j 
par  Cuvier,  Latreille  ,  Blain ville  , 
Ficinus  et  Carus  à  un»  famille  de 
l'ordre  des  Êchassiers ,  dans  laquelle 
sont  rangés  des  oiseaux  qui  ont  le  beç 
long  et  grêle  ;  par  Latreille  à  tmç 
division  dé  la  tribu  des  Charansonitesf 
comprenant  ceux  dont  le  hec  est 
long. 

LONGISCAPE,  adj.,  longiscapm 
(  longus ,  long  »  scapus ,  hampe  )  ; 
qui  a  des  hampes  très-longues.  Ex» 
Primula  longiscapa. 

LONGKÈTE,  adj.,  longisetus  (Ion-* 

Î\us,  long,  seta,  soie)  ;  qui  a  de 
ongues  soies*  Se  dit  d'une  Graœinée 
dont  les  épillets.  sont  entourés  d'un, 
involucre  composé  de  très-longs  filets 
(ex.  Gymnotrix  longiseta)  ,  d'unç 
mousse  dont  les  urnes  sont  portées 
par  de  longs  pédoncules  (ex*  Dicra* 
num  longisetum),  d'une  plante  dont 
les  légumes  sont  garnis  de4rès-lon- 

tues  soies  (ex.  Adesmia.  longiseta), 
'un  diptère  dopt  les  antennes  por- 
tent une  longue  soie,  (ex.  Dexia  lon- 
giseta), d'un  animal  qui  a  l'extrémité 
du  corps  garnie  de  longues  soies  (ex. 
Furcufaria  longiseta). 
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LONGISILIQUEUX  ,  adj . ,  lôngisili* 
quosus  (longus ,  long  -y  siUqua>  si- 
lique);  qui  a  des  suiques  longues. 
Ex.  Èrysimum  longisiliquosum; 

LONGISPINULEUX,  adj.,  longi- 
spinuîosus  [longus,  long,  spina  9 
épine).  Le  Mesembryanthemum  ton- 
gispinulum  est  ainsi  appelé  parce  que 
ses  feuilles  mortes,  qui.  persistent , 
prennent  l'aspect  de  longues  épines. 

LONGISTYLE ,  adj . ,  fongistylus  , 
longistjrUs  [longus ,  long,  slylus  , 
style).  Se  dit  d'une  plante  qui  a  des 
styles  très-longs  (ex,  Osmorhiza  Ion- 
gistylis f  Thalictrum  ïonglstylum) , 
ou  d'un  insecte  qui  a  un  long  style  à 
l'extrémité  de  l'abdomen  ,  comme  la 
femeHe  de,  WAsijtus  hngislylus. 

LONGITUDE,  s.  f.,  longitudo; 
Lange  (ail.).  On  appelle  longitude 
dès  astres,  leur  distance  au  premier 
point  du  Bélier ,  prise  selon  l'ordre 
des  signes  ;  longitude  tfun  lieu,  l'an- 
gle que  le  méridien  passant  par  ce 
lieu  fait  avec  un  autre  méridien 
qu'on  est  convenu  de  prendre  pour 
terme  de  comparaison.  Ce  dernier  est 
à  peu  près  généralement  aujourd'hui 
celui  ae  Paris  ou  celui  de  Green— 
wich ,  entre  lesquels  il  y  a  200  20'  de 
différence.  11  serait  à  désirer  qu'on 
s'accordât  à  prendre  celui  du  Pic  de 
Ténériffe ,  qui  ,  d'après  Humboidt , 
se  trouve  à  18*  5()'  54"  de  Paris. 
"Une  différence  de  i5  degrés  dans  la 
longitude  en  produit  une  d'une  heure 
dans  le  temps. 

.  LONGITUDINAL ,  adj^ ,  longitudi- 
nalis.  Se  dit  de  toute  partie  qui  se  di- 
rige parallèlement  à  l'axe  de  l'organe 
auquel  elle  appartient  ;  cloisons  lon- 
gitudinales ,  celles  qui  s'étendent  de 
la  base  au  sommet  du  péricarpe  (ex. 
RuelUa  ovata);  Link  les  appelle  sep- 
tum*  Valves  longitudinales,  celles 
dont  la  suture  est  parallèle  à  l'axe  du 
péricarpe.  Vnecoquille  bivalveest  dite 
longitudinale,  toutes  les  fois  que  l'es- 
pace compris  entre  les  crochets  et  le 
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milieu  du  bord  inférieur  est  plus  grand 
que  celui  qui  se  trouve  compris  dans 
un  diamètre  opposé  (ex,  MytiUis}, 

LONG I VARIQUEUX,  adj. ,  longi- 
varicosus  [longus ,  long ,  varixy  va- 
rice ).  La  Marginella  longivarîcosa 
est  ainsi  appelée  parce  que  la  varice 
de  son  boni  droit  se  prolonge  jus- 
qu'au sommet  de  la  spire. 

LONGOPHYLLfe,  ad].ylongopfyl- 
his  (longus ,  long ,  «puUov ,  feudle  )  ; 
qui  a  des  feuilles  très-longues.  Ex. 
Oryphium  longophyllum. 

LONICÉBACÉES.  Voyez  Lomcé- 

BEES» 

LONICÉRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Lonicereœ.  Nom  donné  par  Çandolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Capri- 
foliacées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lonicera*  . 

LONSION ,  subst.  masc.  Dupetit- 
Tliouars  appelle  ainsi  les  sions  qui 
sont  très-alongés  par  l'effet  de  l'é- 
cartement  des  mérithalles. 

LOPH ANTHE,  adj.  ,  lophanthus 
(>oyoç,  aigrette,  crête,  avOoç,  fleur). 
Le  Melrosideros  lophantha  a  de  lon- 
gues étamincs  qui  font  de  son  épi 
floral  une  sorte  d'élégant  panache. 
Les  corolles  obliques  et  presque  en- 
tièrement renversées  de  VHjrsopus 
lophanthus  ressemblent  à  la  crête  a  un 
casque. 

LOPHIDES  ,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Lophides.  Nom  donné  par  Latreille, 
Ficinus  et  Carus  à  une  famille  de 
poissons ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lophius: 

LOPHIOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi, , 
Lophibides,  Nom  donné  parEichwald 
à  une  famille  de  poissons  osseux,  ayant 
le  genre  Lophius  pour  type. 

LOPHIONOTESr  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Lophionotes (\of ta  y  crinière,  vwtoç, 
dos  ).  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  de  poissons  osseux  holobran- 
ches ,  comprenant  ceux  qui  ont  la 
nageoire  du  dos  très-longue. 

LOPHIHÉES ,  adje*ct.  et  s.  f.  pi.  , 
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Lophireœ,  Lophirœ.  îïbm  donné  par 
D.  Don  à  une  section  de  la  famille 
des  Diptérocarpées ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Lopkira  ,  et  que  Sweet 
considère  comme  une  famille  parti- 
culière. 

LOPHORRANCHES  ',  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Lophobranchia  ,  Lophobranchii 
(ao«j>oç ,  aigrette  ^Ppcty^ta,  bran chies  ). 
•Nom  donné  par  Cuvier  ,  La  treille  et 
EicWald  à  un  ordre  de  poissons  os- 
seux, comprenant  ceux  dont  les  bran- 
chies sont  en  forme  de  petites  houppes 
et  disposées  par  paires  le  long  des  arcs 
branchiaux. 

LOPHOGONE,  adj.  4  lopfiogonus 
(Ào?o;  ,  aigrette  ,  Twvià ,  angle)  ;  qui 
a  des  angles  frangés  en  forme  de 
crêtes ,  comme  la  tige  de  VJpuphorbia 
lophogona. 

LOPHOTE  ,  adj . ,  top  ho  tes  ;  aoçoj- 
to;  (  lôyoç ,  aigrette  )  ;  qui  porte  une 
huppe  sur  la  tête.  Ex.  Falco  /o- 
p  ho  tes. 

LOPHYROPES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
LophjrropodaX'Myvpoi  V  en  panache  , 
7roG;,  pied).  Nom  donné  par  Leach 
et  Eichwald  à  une  famille  et  par 
Cuvier  à  une  section  de  l'ordre  des 
Entomostraccs ,  par  Latreille  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Crustacés ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  pieds  plus 
ou  moins  cylindriques  ou  coniques  et 
ciliés  .• 

LOQIJETTE,  s,  f.  Barbeu-Du- 
bourg  appelait  ainsi  Yépiltet  des  Gra- 
minées. 

LORANTHACÉES  ,  adject.  et  s.  f. 
pi.,  Loranthaceae,  Lorantheœ  ,  Lo- 
ranthideœ.  Famille  de  plantes,  établie 
par  Jussieu  ,  mais  queL.-C.  Richard 
avait  proposée  avant  lui ,  sou»  le  nom 
de  Viscoidées  n  et  qui  a  pour  type  le 
genre  Loranthus. 

LORANTHÉES.     VQez     LoRAN- 

THACÉES.    ^ 

LORANTHIDÉES.   fo/ez  Loran- 

THACEE8. 

LORE  ,  s.  f. ,  hra  [lorum }  cour- 
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roie  ).  Nom  donné  par  Scopoli  à  la 
partie  caulescente  ,  filamenteuse  et 
aphylle  des  lichens  filamenteux  et  des 
conferves;  par  Kirby  a  une  pièce 
particulière  qu'on  observe  dans  la 
bouçjbe  de  quelques  insectes  (ex.  Hy- 
ménoptères) ,  et  sur  laquelle  porte,  le  . 
menton. 

LORICAIRF,  adject,,  loricarù(s9 
l or  eus  (lorum,  courroie).  LaSpon- 
gia  loricalis  est  ainsi  appelée  à  cause 
de  ses  rameaux  lisses  et  étroits 
comme  des  lanières  ;  le  Fucus  loreus, 
parce  que  sa  fronde  dichotome  res- 
semble à  un  paquet  de  cordes  ou  de 
courroies. 

LORICULÉ,  adj. ,  loriculatus  (/o- 
rum ,  courroie).  Se  dit  d'un  polypier 
qui  est  très-rameux  et  qui  a  des  ra- 
mifications longues  et  grêles.  Ex. 
Cellaria  loriculata. 

LOEIFOLIÉ  ,  adject.  >Jorifolius 
(  lorum,  courroie ,  Joliunf,  feuille  )  ; 
qui  a  des  feuilles  très-longues  et  sem- 
blables, à  des  courroies.  Ex.  Crinum 
lorifolium. 

LORIPÈDE,  adj.,  loripes  (lorum, 
courroie ,  pes,  pied ).  .Le  Leptocerus 
loripes  a  les  pattes  antérieures  garnies 
d'une  dent  alongée. 

LORIQUE  ,  s.  f.  ,  lorica  ;-  Pànzer 
(ail.)  (  lorum  ,  cuir  ).  Mirbelnomme 
ainsi  ce  que  Gaertner  appelait  testa, 
c'est-à-dire  la  pellicule,  ordinairement 
lisse  et  écailieuse,  qui  garnit  la  sur- 
face extérieure  de  la  graine. 

LORIQUÉ  9  adj.  >  loricatus.  Se  dit 
d'une-  amande ,  quand  elle  est  re- 
couverte d'une  lorique  (ex.  Eroteum 
undulatum)  ;  au  fémur  d'un  insecte, 
d'après  Kirby ,  quand  son  disque  est 
couvert  d'une  double  série  de  lignes 
obliques,  simulant  une  cotte  de  maille 
(ex.  Locusta). 

LORIQUÉS,  adject.  et  s.  m.  pi», 
Loricala.  Nom  donné  par  Merrem  à 
un  ordre  de  la  classe  des  amphibies  , 
comprenant  eeux  dé  ces  animaux  qui 
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ont  te  corps  couvert  d'une  entrasse  de 
plaques  osseuses. 

LORULE,  s.  m. ,  lorutum.  Àcha- 
rius  appelle  ainsi  le  thalle  des  lichens 
filamenteux  ou  rameux. 

LORUM,  s.  m. ,  lorum  ;  Zûgel 
(ail .).  Illiger  appelle  ainsi ,  dans  les 
oiseaux,  une  bande  dépouillée  de 
plumes  ou  colorée  qui ,  chez  certains 
de  ces  animaux  ,  s'étend,  de  chaque 
côté  ,  depuis  la  racine  du  hec  jusqu'à 
l'œil,  . 

LOTÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  *Lotece*  t 
18 qm  donné  par  Candolle  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Légumineuses ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Lotus. 

LOTOPHAGE  ,  adj.  ,  lotophagus; 
^wtoçatyo;  (  Wroç  ,  lotus ,  çàyw  ,  man- 
ger) ;  qui  se  nourrit  de  lotus  ou  de 
lotos.  On  a  cru  long-temps  que  le  lotos 
des  anciens  Lotophages  d'Afrique  était 
le  fruit  du  Diospyros  Lotus;  Desfon- 
taines a  prouvé  qu'il  appartenait  au 
Ziziphus  Lotus • 

LOUPS ,  s.  m.  pi. ,  Lupi.  Sous  ce 
nom,  déjà  employé  dans  le  même 
sens  par  Degeer ,  Lamarck  désigne 
une  tribu  de  la  famille  desÀrabéides, 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
chassent  et  attrapent  leur  proie  à  la 
course. 

LOXANTHÈIUE  ,  aJj.,  loxantherus 
(>o6ôç,  oblique,  Mypo;,  anthère); 
qui  a  les  anthères  obliques.  Les  an- 
thères dit  Loranthus  loxantherus  sont 
insérées  par  le  milieu  de  leur  dos  à 
l'exlrémité  infléchie  des  filàmens, 
LOXIADES  ,  adject.  et  s.  m.  pi.  9 
•  Loxiadœ.  Nom  donné  parVigors  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Goni- 
rostres,  qui  a  pour  type  le  genre 
Loxia, 

LOXODKOMtSME  ,  s.  m.t  loxo- 
dromismus  (  >oÇ©ç  f  oblique ,  tfpouoç  ; 
course).  Huroboîdt  appelle  loxodro- 
misme  des  couches  du  j^lobe  terrestre 
leur  parallélisme  uniforme  ,  direction 
dont  le  type  se  manifeste  sensible- 
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ment  au  milieu  de  toutes  les  perturî 
hâtions  partielles. 

LUCANIDES  9  adj*  et  s.  m.  pi. , 
Lucqnides.  Nom  donné  par  Cuvier, 
Lamarck,  Latreille , Goldfuss,  Eich- 
wald  ,  Ficinus  et  Carus  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Coléoptères  lamelli- 
cornes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Lucanus. 

LUCIÂCÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Luciacea.  Nom  donné  par  Menke  à 
une  famille  de  la  classe  des  Tuniciers, 
correspondant  aux  Lucies  composées 
de  Savigny  ,  et  comprenant  le  genre 
Pyrosomcu 

LUCIDES  ,  adj., et  s.  m.  pi. ,  Z#- 
cidœ*  Nom  donné  par  Macleayàune 
famille  de  la  classe  des  Tuniciers  , 
correspondant  à  celle  des  Luciacécs. 

LUCIES,  s.  f.  pi. ,  Luciœ.  Nom 
donné  par  Latreille  et  Savigny  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Tuniciers  Té- 
thydes  ,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  répandent  de  la  clarté 
dans  les  eaux  qu'ils  habitent. 

LUCIFUGE  ,  adj. ,  hicifugus  {lux, 
lumière  ,fugio  ,  fuir);  qui  fuit  la  lu- 
mière. Ex.  Agaricus  lucifugus,  Arar 
nea  lucifuga,  Termes  lucifugum. 

LUCIFUGES,  adj.  et  s.  m.  pi.  9 
LucifugL  Nom  donné  par  Scopolià 
une  tribu  de  la  classe  des  Insectes , 
correspondan  t  à  Tordre  des  Aprèrçs  de 
Linné ,  et  par  Dumérii  à  une  Tarmlle 
d'Insectes  coléoptères,  comprenant 
ceux  qui  fuyent  la  clarté  du  jour. 

LUGILIÉES ,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Luciliœ.  Nom  donné  par  H.  Cassini 
à  un  groupe  de  la  section  des  Imitées 
Gnapbaliées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Luciîia. 

LUCINOCTE,  adject.  ,  lucinoctis 
(iux ,  lumière,  nox ,  nuit).  Can- 
dolle se  ser^de  cette  e'pithète  pour 
désigner  les  plantes  dont  les  fleurs  ne 
s'ouvrent  que  la  nuit  et  se  ferment  au 
jour. 

LUCUMÉES ,  adi.  et  s.  f.  pL ,  Lu- 
cumeœ.  Nom  donne  par  Reichenbach 
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I  fcne  section  de  la  famille  clés  Sa- 
potacées  ,  qui  à  pouf  type  le  genre 
Luctima, 

'  LUISANT ,  adj . ,  tucensj  •  lucidus , 
fdtidus ,  nltens,  splendens;  otiXttvôç; 
glànzend  (ail.  )  ;  shilling  (  angl.  )  ; 
lucido  (ît.).  Se  dit  d'tin  corps  dont 
la  surface  renvoyé  la  lumière ,  com- 
me un  métal  poli  ou  une  chose  ver- 
nissée. Etf .  Drassus  relucens9  Monas 
trtica ,  Orchesia  micans,  Xylophagus 
illacens,  Podqchilus  lucescens,  Pte- 
Tomjrs  nitidus,  Lampyris  corusca.  V. 

,  BbILLANT. 

LUMIÈRE  .s.  f. ,  lumen,  lux;  y&ç  ; 
Licht(a\\.);  îight  (angl.  );  luce  (it.). 
Cause  qui  rend  les  objets  susceptibles 
de  se  manifester  a  nous  par  l'inter- 
médiaire du  sens  de  la  vue,  et  oui 
dépend ,  d'après  Descartes,  Huygens 
et  Eujer ,  d'un  mouvement  vibratoire 
imprimé  par  les  corps  lumineux  à  un 
fluide  subtil  répandu  dans  l'espace  ; 
d'après  Newton  ,  d'une  matière  im- 
pondérable  qui  émane  de  ces  mêmes 
corps.  Boemer  a  prouvé ,  en  i6j5  , 
que  la  lumière  du  Soleil  nous  arrive 
en  8'  i3%  ce  qui  fait  79,572  lieues, 
de  2000  toises ,  par  seconde.  Wollas- 
ton  a  reconnu  que  l'intensité  de  la 
lumière  solaire  égale  celle  de  5563 
bougies  à  un  pied  de  distance ,  que 
celle  de  la  pleine  Lune  n'est  que 
4fi»  vH  de  ce'le  d'une  bougie  à  la 
même  distance ,  que  par  conséquent 
la  lumière  solaire  est  801,072  fois 

}>lus  forte  que  «  la  lunaire ,  et  que  la 
-.une  réfléchit  environ  \  de  la  lumière 
qui  tombe  sur  elle.  Ses  expériences 
portent  à  croire  aussi  que  la  lumière 
de  Sirius  est  20,000  millions  de  fois 
moins  forte  que  celle  du  Soleil.  Ces 
recherches,  faites  sur  une  plus  grande 
échelle,  pourraient  peut-être  con- 
àhiireà  quelques  conclusions  touchant 
le  Wiume  et  la  distance  des  étoiles, 
lies  expériences  de  Howard  ont  pour 
la  première  fois  établi  positivement 
que  la  lumière  de  la  Lune  affecte  no- 


tablement  des  therraoscopes  très-  sen- 
sibles. 

LUMfiVÉlJX ,  adj. ,  tâminosus;  q>«- 
Ttivôç  ;  leuchtend{d\\.).  Les  corps  lu- 
mineux sont  ceux  qui  peuvent  par  eux- 
mêmes  nous  manifester  leur  exis- 
tence en  se  mettant  en  communication 
avec  notre  organe  de  la  vue.  Dans  le 
système  de  la  matérialité  de  la  lu- 
mière, on  appelle  rayon  lumineux 
chaque  ligne  droite  menée  d'un  point 
lumineux  quelconque  à  l'çeil. 

LUNAIRE,  adj,,  lunaris;  e&nviaxoç.  • 
on  appelle  mois  lunaire*  le  temps  que  la 
Lune  employé  pour  revenir  soit  à  la 
même  position  par  rapport  au  So- 
leil (  mois  synodique  >  qui  est  de 
29j.53o588?2!5^:2q  j.  12k  h.  44'  2" 
87  )  ;  soit  à  la  même  longitude  comp- 
tée de  l'équinoxe  mobile  (  mois  iro- 
pique  011  périodique,  qui  est  de 
27J.32i5824i8=27J.  7  h.  43'4-'3); 
soit  à  la  même  position  par  rapport 
aux  étoiles  {mois  sidéral ,  qui  est 
de  27J. 32i66i423  =  27  j.  7  h.  47*  , 
1 1  "  5)  ;  soit  à  son  apogée  (  mois  ano- 
malistique ,  qui  est  de  27  j.  1 3  h-  18' 
34/f  )  ;  soit  enfin  à  l'un  de  ses  nœuds 
(mois.dtaconitiquc ,  qui  est  de  27  j. 
5  h.  5'55ff).  Vannée  lunaire,  ou 
dé  douze  mois  synodiques  ,  en 
usage  chez  tous  les  peuples  qui 
professent  l'islamisme,  se  compose 
de  554  jours,  et  de  355  quand  le  pro- 
duit de  l'année  lunaire  astronomique 
a'est  assez  accumulé  pour  valoir 
un  jour  entier,  qu'on  intercale. 
Le<  cycle  lunaire  est  un  intervalle 
de  6793J. 39100  que  dure  la  révolu- 
tion sidérale  des  nœuds  de  la  Lune, 
ou  le  temps  après  lequel  les  nouvelles 
Lunés  et  les  différentes  phases  qui  les 
suivent  reviennent  aux  mêmes  jours 
de  l'année.  Cette  période,  fort  en 
usaçc  chez  les  Grecs,  a  été  découverte 
parMéton.—  L'épithète de  lunaire  a 
été  donnée  ,  en  histoire  naturelle ,  à 
des  minéraux  dont  la  couleur  a  paru 
rappeler  celle  de  la  lumière  de  la  Lune, 
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comme  le  feldspath  chatoyant,  qu'on 
appelle  spath  lunaire;  à  des  plantes 
qui  ont  quelque  partie  en  forme  de 
croissant,  comme  les  folioles  du  Bo- 
trychium  lunare;  à  des  animaux  qui 
sont  dans  le  même#csfe ,  comme  le 
Çopris  lunaris,  dont  le  chaperon  est 
échancré  en  devant ,  ou  qui  portent 
en  devant  nue  tache  colorée  en  forme 
de  lunule  (  ex  Noctua  lunaris  ) ,  ou 
de  croissant  ( ex.  Bodianus  lunaris). 

LUNAISON  ,  s.  f. ,  Mondswandlung 
(ail.).  Intervalle  de  temps  qui  s'é- 
coule entre  deux  phases  identiques 
de  la  Lune.  C'est  la  même  chose  que 
le  mois  synodique  de  cet  astre. 

LUNABIFOLIÉ  ,  adj. ,  lunarifolius 
(luna,  lune,  folium,  feuille);  qui 
a  des  feuilles  orhiculaires  ou  à  peu 
près.  Ex.  Hibiscus  lunarifotius. 

LUNE  , s.  f. ,  Luna;  ffA>îv»  ;  Mono* 
(ail.)  ;  Moon  (angl.).  Planète  secon- 
daire,satellite  delaTerre,aulour  de  la- 
quelle elle  décrit  d'orient  en  occident, 
avec  une  vitesse  variable  et  sujette  à 
des  oscillations  périodiques ,  dont  la 
valeur  moyenne  est  de  i3Q  10'  35"  027 
en  un  jour  solaire  moyen,  une  ellipse 
dont  l'excentricité  est  de  o,o54855a, 
et  l'inclinaison  sur  le  plan  de  l'éclipti- 
que  de  5°  1 44  <  4»  I*  distance  moyen- 
ne de  la  Lune  à  la  Terre  est  de  85, 748 
lieues,  son  rayon  de  3oo  lieues ,  sa 
circonférence  de  2,5oo  lieues  à  peu 
près,  sa  surface  j~  de  celle  de  la 
terre,  son  volume  ^de  celui  de  cette 
planète ,  sa  masse,  777; ,  et  sa  densité 
jt^  de  celles  de  la  terre.  Le  signe 
astronomique  de  la  Lune  est  <£  • 

LUNÉ;  adj.,  lunatus ;  mondfor- 
mîg  (ail.).  Se  dit,  en  botanique,  d'une 

f>artie  qui  est  orbiculaire  ,  comme 
es  gousses  du  Pterocarpus  lunatus. , 
ou  \ qui  a  la  forme  de*  croissant, 
comme  la  silique  du  Mathiola  luna- 
ta,  les  feuilles  de  XHedysarum  vw- 
pertilionis ,  \&  fronde  du  Pofystichum 
lonchitis;  en  zoologie,  d'un  animal 
qui  a  quelque  partie  de  son  corps 
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échancrée  en  demi  «loue, 
V abdomen  de  la  Milesia  lunata ,  ou 
qui  porte  une  tache  en  croissant, 
comme  on,  en  voit  une  sur  chaque 
joue  du  Cebus  lunatus ,  sur  la  poi- 
trine du  Ps'utacus  lunatus. 

LUNETTE,  adj. ,  perspiciUatus  , 
conspicillatus.  Épithète  donnée  à 
quelques  animaux  dont  les  yeux  sont 
entourés  d'un  espace  nud  (  ex.  Pele>- 
canus  conspicillatus  ).,  ou  autrement 
colorés  que  le  reste  de  la  tête  (ex. 
Turdus  perspicillatus ,  A  nos  pers- 
pic  Ma  la),  ce  qu'on  a  comparé  à  une 
paire  de  lunettes.  La  Naia  vulgaris 
porte  sur  le  col  un  trait  noir  dont  la 
forme  imite  assez  exactement  celle 
d'une  lunette. 

LUMFÈRE  ,  adj . ,  luniferus  (luna9 
lune ,  fero  ,  porter),  h' Urceolaria 
lunifera  est  ainsi  appelée  parce  qu'elle 
a  la  forme  d'une  demi-lune. 

LUNIrSOLAIRE,  adj.,  luni-sola- 
ris;  qui  a  rapport  à  la  Lune  et  au  So- 
le jl.  On  appelle  nutation  ïuni-solaire 
le  petit  changement ,  l'espèce  d'oscil- 
lation dans  1  obliquité  de  l'éctiptiqué 
et  la  position  des  équinoxes,  qui  tient 
au  dérangement  de  l'équateur  causé 
par  l'attraction  de  la  Lune  et  par  une 
action  semblable,  mais  plus  faible,  que 
produit  celle  du  Soleil.  Vannée  luni- 
solaire  est  celle  dans  laquelle  on  a 
égard  simultanément  au  cours  de  la 
Lune  et  à  la  marche  du  Soleil,  comme 
autrefois  chez  les  Grées ,  et  encore 
aujourd'hui  chez  les  Juifs.  Outre  les 
douze  mois  dont  se  compose  l'année 
lunaire ,  elle  en  admet  de  temps  en 
temps  un  treizième ,  dont  le  mode 
d'intercalation  a  varié.  Les  chrétiens 
ne  se  servent  de  cette  année  que  pour 
la  détermination  de  leur  fête  de  Pâ- 
ques, réglée  par  l'équinoxe  du  prin- 
temps et  par  la  pleine  Lune  qui  vient 
immédiatement  après,  c'est-à-dire 
par  le  Soleil  et  la  Lune  à  la  fois. 

LUNULAIRE  ,  adj. ,  lunularis;  qui 
a  la  forme  d'une  demi-lune ,  comme 
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l'anus    de   la    Cytherea    lunularis. 

LUNULE  y  s.  I  .',  dunida.  Bruguiè- 
res,  Draparnaud,  Laraarcketj  autres 
ont  appelé  ainsi  une  dépression  qui  se 
voit  assez  son  vent  au  dessous  de  la 
courbure  des  crochets  des  coquilles 
bivalves ,,  et  dont  chaque  valve  pré- 
sente la  moitié. 

LUNULE  >  adjé ,  lunûktus,.  Se  dit , 
en  histoire  naturelle ,  d'une  partie 
qui  est  large  r  échancrée  d'un  coté  et 
arrondie  de  l'autre,  en  manière  de 
croissant.9  comme  les  feuilles  de 
YHydrocotylt  lunata,  le  corselet  de 
quelques  punaises  ;  ou  qui  présente 
une  tache  colorée ,  en.  forme  de  crois- 
sant ,  comme  on  en  voit  une  au  des- 
sous de  chaque  oeil  du  Sparvius  lunur 
latusy  et  sur  chaque' opercule  du 
Labrus  lunulatus. 

LUPUL1N  ,  adj.  y  lupulinus  (  lupu- 
lus ,  houblon  )  ;  qui  imite  le  houblon  , 
comme  le  Johnsonia  lupulina  par  ses 
épis ,  le  Medicago  lupulina  par  ses 
capitules  floraux. 

LUPULCVE  *  s.  f. ,  lupuiïna.  Nom 
donné  par  Yves  à  une  substance 
amère  particulière,  qu'il  a  découverte 
dans  les  cônes  dé  VHumulus  tupulus. 

LUftIDE  ,  adj.,  luridus,  luridatusj 
schmutziggelb  (all.).Épithète-donnée 
à  une  couleur  désagréable ,  qui  se 
rapproche  de  celle  du  cuivre  jaune , 
ou  du  jaune  sale  et  brunâtre ,  comme 
celle  de  la  corolle  du  Hroscyamus  ni- 
ger,  et  du  chapeau  de  V A garicus  lu- 
ridus. 

LURIDES,  adj.  ets.  t.  pL,  Luridœ. 
Nom  donné  par  Linné  à  une  famille, 
comprenant  des  plantes  dont  les  cou- 
leurs sombres  et  livides  annoncent  en 
général  des  propriétés  vénéneuses  ou 
dangereuses. 

LUT ,  s.  m. ,  lutum  ;  Kitt  (  âll.  ). 
les  chimistes  appellent  ainsi  des  com- 
positions pâteuses  qu'ils  appliquent 
aux  ouvertures  des  appareils  pour  les 
boucher,  et  dont  ifs  ont  plusieurs 
espèces  appropriées,  aux  diverses  cir- 
II. 
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constances  de  froid,  de  chaleur  ou 
d'humidité  que  ces  appareil*  doivent 
subir. 

LUTÉICOLLE,  adj.,  luleidèUis  (fa- 
teui ,  jaune  r  collum ,  roi)  ;  qu|  a  le 
corselet  jaune.  Ex,  Miris  lutcicollis- 

LUTÉICORNE,  adj.,  luteicornis 
(  luteus,  jaune ,  cornu ,  corne  )f  qui 
a  les  antennes  jaunes.  Ex.  •  Leptura 
luteicornis» 

LUTÉDMENNE,  adj.,  lutàpennis 
{luteus,  jaune,  penna,  aile);  qui  a 
les  ailes  jaunes.  Ex.  Trichoda  lutei- 
pennis. 

LUTÉOCÉPHALE  t  adj. ,  luUocc- 
phalus  (  luteus ,  jaune,  *kwikn ,  tête); 
qui  a  la  tête  jaune.  Ex.  muscicapa 
luteocephala. 

LUTÉOLINE  ,$.f.9  luteolina..  N#m 
donné  par  Chçvreulà  la  matière  co- 
lorante jaune  de  la  gaudé  (RûeUfi 
luteola).  ' 

LUTIPÈDE ,  a4j.,  lukpes  (luteus > 
jaune  ?  pes9  pied);  qui  à  less  pattes 
jaunes.  Ex.  Asiluslutipesytïylcinya 
luteipest  •  , 

LUTRÉOCÊPtiALE,  adj  ,  Imtrcô- 
cèphalus    {luira y   loutre  ,    x$!fsikh>9 
tête).  Dont  la  tête  ressemble  à  celle, 
-de  la   loutre,  pour  la  forme.  Ex. 
Mustela  lutreocephala.  '. 

LUTRIGOLE ,  adj.,  lutrtcqlus  (lu- 
tiîm ,  boue ,  colo ,  habiter  )  ;  qui  ,vjjt 
dans  la  vase.  Ex.  Lutricola  comr- 
ptessa.  . .  \  t 

Ll&UKtÀNT  ,  adject. ,  luxurians; 
àfP'g  (all«  )  î  lussur&gianté  (  it.  ^ 
Ou  a  appelé  ainsi  les  fleurs  dans  les- 
quelles ht  surabondance  des  sues 
nourriciers  fait  accroftrela  corolle  aux 
,  dépens  des  organes  de  la  fhictijieatioQ. 

LYCHNIpIE,  adject.,  lychnidiatus 

jçviç ,  lampe  ).  Se  dit ,  d'après Kîr- 
by ,  de  la  tête  d'un  insecte ,  quand  lit 
partie  antérieure  se  prolonge  en  une 
sorte  de  bec  qui,  dit-on  ,  répand  de 
.la  lumière  pendant  la  nuit,  circem- 
starice  que  nie  Maximilien  de  Ncur 
•tf  ied.  Ex.  Fulgora. 
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tYCOGKAPHÎB,  s.  f . ,  lytographia. 
(W*<tf,  loup  *7p*q*>',  écrire).  Traité 
sur  le  loup.  C.-F.  Paullini  a  publié 
un  ouvrage  sons  ce  titre  en  i6()4« 

LYCOPÉRDACÉE5,  adj.  et  s.  f. 
p  1. ,  Lycopcrdaceck.  Nom  donné  par 
A.  Brongniart  à  une-famille  de  Cham- 
pignons, qui  a  pour  t  Jpe  le  genre  i/- 
icàpéràon. 

LYÇOPERDEVÈES,  adj.  et  s.  f. 
fà. ,  Lycoperdineœ ,  Lycôperdinei. 
Nom  donné  par  À.  Brongniart  à.  une 
Section  de  la  famille  et  de  la  tribu  des 
Lycopérdacées ,  et  par  Fries  à  une 
tribu  de  la  famille,  des  Gastromyces 
trichosperiries ,  ayant  pour  type  le 
genre  Lfcaperdott. 

tYCOPERDOIYÉES ,  adj.   et   s.  f. 

\\. ,  Lycoperdoneœ.  Nom,  donné  par 

îéràt à  un  groupe  de  la  famille  des 

Champignons,  qui  a  pour  type  le  genre 

Lycopcrdon. 

-  lYCOaN)ÔUCÉI»,  aôjv  et  s.  fc 
"pt. , ;  Lycoppdhàceœ.  Nom  par  lequel 
Rcîcnenbach  désigne  une  famille  de 
plantas ,  établie  par  Sitartz  -,  qui  a 
tiour  type  le  genre  Lycopodium.  Bart- 
ling  le  donne  à  la  seule  famille  qui) 
admette  dans  sa  classé  des  kycopo- 
dihée^  .; 

4  LYCOPOI^WÉES ,  adj*.  etj;  f.  f l., 
~liYcopodinz(é*  Nom  donné  pâTSwartz 
à  une  famille  de  plantes;,  qui  a  pour 
type  le  genre  Lycopodium ,  et  tyie 
Bartlinga  érigée'  en  classe. 
,  LYCORIErtNES ,  adj.  eVs.  f.  pi, , 
lycoriànm.  Nom  donné  par  Savigny 
a  une  section  de  la  famille  des  Néréi- 
des ,  ayant  pour  type  le  gériré  Ly- 
'eotis.  ;'  ;  .         ; 

XTtttttt,  àdj.  ,  {y$ianus.  Cetie 
*ép  tnète  a  été, donnée  \  une  espèce. 
de,  corrtécnnè,  qui  est  lK  pierre  eje 
louche  des  lapidaires ,  parce  que  les 
'  ij'nçicns  la  tiraient  de  la  Lydie ,  d'où 
elle  ne  vient  plus  aujourd'hui  r  car 
ce  sont  la  Saxe  ,  la  Bohême  et  la  &- 
ïésie  nui  nous  ta  fournissent. 

LYGODWOUtiACÉES*  rtdj,  et  s.  f. 
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pi. ,  Lygodysodeactçt.  Nom  donné 
parBarthngà  une  famille  de  plantes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Lygodysodea. 

LYGOPtilLES,  adj.  et  S.  m.  pi.  , 
Lygophiles  (  Xvyu  ,  obscurité  ,  yïXtu  , 
aime*  ).  Nom  donné  par  Duméril  a 
une  famille  de  Tordre  des  Coléoptères*, 
comprenant  ceux  de  ces  inseètes  qui 
affectionnent  les  lieux  obscurs. 

LYGOPODES,  aaj.t  et  s.  m.  pi.  , 
Lygopodes  {}xr/n ,  obscurité,  7rovtf, 

r'ed).  Nom  donné  parC.  Bonaparte 
r  une  famille  de  Perdre  des  oiseaux 
palmipèdes,  comprenant  ceux  dont 
les  pattes  sont  entièrement  cachées 
dansle  corps.  tf    - 

LYMPHATIQUE,  adj.  ,  lymphatt- 
tus  (lymphctry  eau).  Candolle  appelle 
vaisseaux  lymphatiques ,  dans  les 
plantes,  ceux  qui  renferment  des  Sucs 
aqueux  peu  ou  point  élaborés ,  et  qui 
*ont  assez  analogues  aux  vaisseaux 
lymphatiques  des  animaux.  Ce  sont 
les  vaisseaux  sêveux  de  Duhamel , 
les  vaisseaux  pneumatiquçs  deBern- 
hardi.  Un  entoaoaire  \Hamularia 
iymphatica  )  a  été  nommé  ainsi  parce 
<Jue  Treutler  a  cru  le  voir  fixé  à  la 
paroi  interne  des  vaisseaux  lympha- 
tiques, . 

LYMP|ttYOltE,  adj.  ;  lymphivorus 

rmphcL%  lymphe  ,  voro  ,  dévorer). 

a rk  donne,  cette  épithète  à  une  fa- 
mille (TOEstres,  dont  les  larves  vivent 
4e  suis  lymphatiques» 

LYRATIFIÛtt,  adjv,  lyratifidus  ; 
leyerspaliig  (ail.)  (  //m,  lyre,  findo, 
fendre).  Epithète  cjû'oit  donne  quel- 
quefois aux  feuilles  lyrées, 

LYRE  ,  adj. ,  lyralus  ;  leierformig 
(ait)  ;  tirâto  (it.).  Se  dit  d'une feuille 
dont  les  lobes  inférieurs,  divise*  pres- 
que jusqu'à  la  nervure  ^  sont  petits 
en  comparaison  du  lobe  terminai^ 
gui  est  très^-ample  (ex.  felle/aty— 
rata ,  Piihosïltum  lyratum  ).  Le  m  e*- 
gadermà  lyta  est  ainsi  appelé  à  cause 
de  la  forme  qu'affecte  sa  feuille  na- 
sale ,   et  le  Menura  fyràfa  7  parée 
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<fue  ta»  p&ttfietfde  **  queue  ioht  dé- 
posées de  manière  à  représenter  une 
lyre/    ♦  •  "  '  "  l     ' 

LYttÉFOLIÉ,  adject. ,  fyrtefolitts 
{tyfai  \ytt,fdiium,  feuille)  ;  qui 
a  ta  feuilles  lyitées.  Ex.  Pussiflotà 
Ijrœfolia.  v 

LYRIFOltBf  E ,  adjeet . ,  îyriformis 
(  fyw,  lyre, forma ,  forme  );  qui  a  la 
forme  d'une  lyre ,  comme  les  feuilles 
de  YArabis  Ijrrœfolia.   s  i 

-  LY81EN  ,  adj. ,  lysianus  (Xùa9  dis- 
soudre ).  Brongniart  désigne  soos 
te  nom  de  terrains  ty siens ,  une  classe 
de  terrains  *  comprenant  ceux  qui  se 
sont  formés  par  voie  de  dissolution 
ae« 
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L  TM* ACHrtl*  ad*/,  et  »:  f.  pi.  , 
Lj-slmachlece.  Famille  de  plantes  f 
qui  a  pour  type"  le  genre  Lj-sinia- 
ahlà. 

LYTHOtHÉQKES,  ôdj.  et  $.  iri. 
pi. ,  Ljrthotheci  (>ww  ,'  dissoudre  * 
Otfxn ,  botte  }.  Nom  domré  par  Per- 
SQon  à  une  section  de  l'ordre  des 
Champignons  gymuocarpe$>  compre- 
nant ceux  dont  la  membrane  séml-* 
nlfère  dégénère  eh  pulpe. 

LYTHBÀRIÉES ,  àdj.  et  s.  f.  $L  , 
Ljihrarièœs  Famille  de  plantes,  ayant 
pour  type  le  genre  Ljrthrum ,  que  Jns«* 
sien  a  ^leptt isr  nomniée  Salicariéés  f  ' 
et  qui  a  été  appelée  Caiycanthèmesjtai 
Ventenat ,  Salicurinées  par  Lipk,    " 
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•  MACÉRATION ,  s.  f. ,  maceralip  ; 
iTjÇis  ;  Zerweichung  (ail.).  Opération 
qui  consiste  à  traiter  une  substance 
organique  par  un  liquidé  dont  la  tem- 
pérature ne  soit  pas  plus  élevée  que 
celle  de  l'atmosphère.  On  donne  le 
même  nom  au  produit  de  cette  opé- 
ration, c'est-à-dire  au  liquide  chargé 
des  principes  qu'il  a  pu  extraire. 

MACH/ÊtUS,  s.  m»,  mûchœris ;' 
Schmelzleûte  (ail.)  (ua%xip\ç ,  rasoir). 
Nom  donné  par'  ÏUiger  aux  lignes 
saillantes  que  l'émail  forme  sur  la 
surface  triturante  d'une  dent  compo- 
sée qui  a  été  usée  par  la  mastication. 

MACHAOMÉPS,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Àfacliaonieœ.  Nom  donné  par  Richard 
à  «ne  tribu  de  la' famille  des  Rubia- 
éées ,  qui  a  pour  type  le  genre  jlfa- 
chaonia* 

MACflÈLÏËlt,  adj.  *  molaris.  Ëpi- 
tbète  donnée  quelquefois ,  et  surtout 
dans  le  langage  vulgaire  ;  aux  dents 
molaires.         '  ,'*.■*. 

MACHINAL,  adj.  f  mechanicus  ; 
qui  résulté  de  l'action  d'une  machine. 
Se  dit  de  tous  les  moùvcraens  auxquels 
la  volonté  ne  prend  point  de  part. 


À  ce  titre  la  plupart  des  mouvement 
vitaux  méritent  d'être  appelés,  ainsi». 
MACHOIRE  fL  t.,  maxiilat  c*- 
ywv,  ;  Kicfer  ,,  Kinnlade  (  ail . } }  jaqt 
(ançl.)  ;  mascllla  (it.J.  On  appelle 
ainsi  les  pièces  osseuses  qui  supportent 
les  dents  chez  les  animaux  vertébrés, 
et  on  les  distingue  en  mâchoire  Jiq>é~ 
rieure  (  mas  il  la  s9  mandibula  supe- 
rior;  Oberkiefer,  Oberkinnlade*  alt.J 
et  mâchoire  irjerieure  (  wumUa^s. 
mandibula  inferior  ;  UnUrkUfer\x 
Vnlerkinnlflà%,  Kiurtfa&^,).Qa& 
quefojs  on  désigne  la  première  gong 
le  nom  de  mâchoire  (maxilla)  et  la, 
seconde  sous  celui.de  mantlibuie  (mm- 
dibula))  ce  qui  s'applique  également 
aux  deux  portions  dubee  dos  oiseaux./ 
Ûans  les  insectes ,  ,1e  nom  de  mâ-r 
cTioJres  esjt  donné  à  des  parties,  de  for- 
me et  d'origine  .très-diverses,  qui 
servent  à  diviser  les  alimens  ,  sont 
disposées  par  paires  *  «tseasemoitt , 
non  pas  de  haut  en  pas ,  conuna  chez 
lès  Mammifères  ,  mais  transversale- 
ment. Au  contraire  de  tfe  qui  a,  lieu», 
chez  ces  derniers,  ce  son/  icjJeMuA* 
choires  supérieures   quon    appelle 
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mandibules ,  et  les  inférieures  qu'on 
nomme  mâchoires.  :. 
\  MAÇiFOItylE  *  ad}.;  mpciformis 
(  macis>  maois ,  /pr/wa  ,  forme  )  ;  qui 
ressemble  au  macis ,  pour  la  forme  et 
la  couleur..  Ex.  ParmeUamaqiformis. 

AIACLÉ  y  adj.  Rome  de  Liste  don- 
nait cette  épilhète  aux  cristaux  for- 
més de  deux  moitiés  dont  la  supé- 
rieure semble  avoir  subi  une  demi- 
révolution  sur  l'inférieure  ;  onais  le 
nom  de  mâcle  ayant  été  appliqué  à 
Une  espèce  minérale ,  Haûy  a  rem- 
placé cette  désignation  d  un  mode 
SrticuKer  de  structure  par  celle  de 
mitrope*  Cependant  on  l'employé 
encore  quelquefois. 

aIaÇLIFÈRE  9  adj.  ;  qui  contient 
de  la  mâcle. 

MAÇON, adj. ,  cûmentariùs.  Cette 
épithéte  est  donnée  par  Huber  à  cer- 
taines fourmis  (ex*  Formica  fusca) 
qui  se  construisent,  des  habitations 
plus  ou  moins  solides  avec  de  la  terre, 
qu'elles  .réduisent  en  une  sorte'  de 
mortier.  La  Mjçgale^œmentariaajêté 
appelée  ainsi  pour  le  même  motif.     < 

MACQUARTIDÉES,  adj.  et  s.   f. 

S. ,  Macqwrtidœ.  Nom  donné  par 
©bineau-Desvoidy  h  une  section  de 
la  famille  des  Myodaires  calyptéréës , 
ont  a  pour  type  le  genre  Macquàrtfa. 
■  HACRACAIVTHE  t  adj.  ,  macra- 
cnnthus(ifrr.poç,  grand,  axavOoç,  épine); 
qui  a  de  grandes  et  fortes  épines.  Ex. 
Mcbcàctus  maeracanthus ,  Gleditsia 
mucracanlha. 

MACÏlADÈtfE  j  adj. ,'  macradenits 
(  pwtpoç ,  grand  £*£&ftv  ',  glande  )  ;  qui 
a  de  grandes  glandes  ,  comme  celles 
qu'on  voit  à  la  base  des  pétioles  du 
Çdssianutcradena ,  ou  celles  qui  gar- 
nissent le  calice  du  Banisteria,  macra- 
dena. 

MACtLAVYKBYXQVty,  adj.  et  s.  m. 
pi.  »  Matraspyrhyjichl  (fiaxpo;,  grand , 
ottrù;  i  baot,  puyx°«  >  bec  ).  Nom  don- 
né piaf  J.^A.  Rftgen  à  une  famille  de 
l\)fdre  des1  Aîicîstropodes  ,  compre- 
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nant  des  oiseaux  qui  ont  le  bec  grand 
et  élevé. 

MACRANTHE ,  adj.  ,  macranthus 
(fxaxpo; ,  grand ,  ovGoç ,  fleur  )  ;  qui  a 
dLe  grandes  fleurs.  Ex.  Lonicera  ma- 
crantha  ,  Bchinospermum  macran— 
thum. 

MACftOROTRYTE  ,  adj. ,  macro- 
botrys  (paxpoç,  grand, potpvç,  grappe); 
qui  a  de  grandes  grappes*  Ex.  Ribcs 
maçrobotrys. 

MACRORRANCHE  ,  adj*;  macro- 
brancïdus  (ftoxpô;,  grand  ,  pp&yx1*  t 
brancjhies  )  ;  qui  a  de  grandes  et  lon- 
gues branchies.  Ex.  ËoUdia  macro- 
branahia*        ' 

ïtf  ACROC ALYCÉ  ,  adj.  ,  macro- 
calyx  (paxpôc,  grand,  xàXuÇ,  calice); 
qui  a  un  grand  calice.  Ex,  Primula 
.  maerocafyx. 

MACROCARPE,  adj/,  macrocar- 
pus;  grossfrûchtig  £all.)  (  paxpoç  , 
grand ,  xapîroç ,  fruit)  j  qui  a  de  grands 
fruits  (  ex.  Panax  macrocarpus,  Tra* 
gia  macrocarpos  ,  Jacquinia  macro— 
carpa,  Leptospermum  macrocarpon), 
ou  de  grosses  urnes  [  ex.  Lcptosto-* 
mum  macrôçarpon). 
-  MACRpCÉPHALE^  adj. ,  macro- 
cephalus  ;  {iOtxpoxcyoXiç  Qxaxpô;,  grand, 
%tyaàA  ,  .tête).  Épitfiète  donnee  ,  en 
botanique  ,  d'après  L.-C  Richard  , 
aux  embryons  dont  les  cotylédons 
sont  soudés  en  un  corps  beaucoup  plus 
gros  que  le  reste  ;  en  zoologie ,  à  des 
animaux  qui  ont  la  tête  très-grosse 
(ëx*  Gobiusmacrocephalus  fJZngrau~ 
lis  macrocephala.  ,  Caiodon  macro- 
cephalum). 

MACROCÉPHALES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Macrocephali.  Nom  sous  lequel 
Debucb  désignait  une  tribu  d'Àmmo— 
nées ,  renfermant  celles  dont  les  tours 
de  spire  augmentent  si  rapidement 
que  le  dernier  embrasse  ordinaire- 
ment tous  les  autres. 

MACROCÉPHALIE  ,  s.  f. ,  macro* 
cephalïa  (  pzxpo;  y  grand  ,  xtyctXvi, 
tôle).  Genre  de  déviationsorganlques. 
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Comprenant  celles  qui  sont  caracté- 
risées par  la  grosseur  excessive  de  la 
tête.  ' 

MACROCÈRE;  adj. ,  toacrocerus 
(paxp&ti  grand,  xip<xç9  corne).  Se" 
dit  d'une  plante  «qui  a  un  éperon 
très-long,  en  forme  de  corne  (ex. 
Viola  macroceras  ,  Habcnqria  ma— 
croceratis)  ,  et  d'un  insecte  qui  a  les 
antennes  très-longues  (ex.  Eiimerus 
macrocerus ,  Làphria  macrocera) ,  ou 
très-pileuses  (ex.  Limnobia  macro- 
cera). 
, ,  MACROCERQUE  ,  adj.  ,  macro- 
tercus  ;  paxpôyfpxoç  {  paxpô; ,  grand  , 
*£p«oç ,  queue  j  ;  qui  a  une  longue 
queue,  mx.  Dicrurus  macrocercus.  ( 
QflACROCBÉIRlE ,  s.  f, ,  macro- 
•cheira  (  paxpoç  ,  grand ,  x«P  >  main  ). 
Genre  de  déviations  organiques ,  com- 
prenant celles  qui  sont  caractérisées 
.par  le  développement  excessif  des  > 
mains.    .  ! 

MACROCHÈLE ,  adject. ,  macro* 
ckeles  (uatxpoç ,  grand ,  yrnkh ,  pince)  ; 
tjui  a  des  pinces  fort  larges  ou  fort 
longues.  Et.  Cancer  macrocheies. 

MACROCOPIDOPTÈNE8,  adj.  et 
s.  m.  pi. ,  Macrocopidoptçnitpa*poç9 
grand,  »«oiric  y  sabre,  tttïivo;  ,  oi- 
seau). Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  d'oiseaux  aquatiques  , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  bec  long 
et  en  forme  de  sabre. 

MACROCOSMOLOGIE,  s. f. ,  ma- 
crocosmologia{  paxpoç,.  grand ,  xo<x/x<J;, 
monde  »,  X070Ç ,  discours  \  Science  qui 
traite  de  Punivers  et  du  globe  ter- 
restre ,  en  général,  et  en  particulier. 
MACRODACT\XE,adj.  ,  macro- 
dactylus  ;  fMtxpoJdixfvloç  (  petxpî;  , 
grandt  AxxttAoc,  doigt)  ;  qui  a  de 
grands  doigts ,  on  de  grands  prolon- 
gement en  forme  de  doigts.  Ex.  Sport* 
gia  Tïiacrodactyla. 

MACRODACT1XES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Macrodactyli.  Nom  donné  par 
Cuvier,  Vieillot,  Blainville ,  Illiger, 
Latreille ,  Ranzani ,   C.  Bonaparte  , 


MACR  «3 

Eichwald,  \Ficinus  et  Garas  i  une 
famille  de  l'ordre  des  Ecnâssiers  , 
comprenant  des  oiseaux  qui  ont  les 
doigta  libres  et  très-longs  ;  par  Cu- 
vier ,  La  treille  et  EîcbWld  a  une 
tribu  de  la  famille  des  Clavicornes  1 
comprenant' des  coléoptères  qui  ont 
Ses  tarses  très-développés  9  terminée 
par  de  forts  crochets. 

MACRODACT1XIE ,  5.  f, ,  ma- 
çrôdactylia.  Genre  de  déviations  or- 
ganiques, comprenant  celles  qui  sont 
caractérisées  par  le  développement 
excessif  des  doigts.  . 

MACRODÏPT^RE  ,  adj.  ,  macro* 
dipterus  (poxpoc  ,  grand ,  itç ,  ùjsax  * 
TTTipov,  aile),,  Le  Caprimulg&s  ma- 
crodipterus  est  ainsi  appelé  parce 
qu'au  milieu^  des  couvertures  de  ses 
ailes  on  aperçoit,  de  chaque  coté, 
une  longue .  plume ,  garnie  de  poils 
isolés.,  d'un  eôïé  seulement)  à  sa  base* 
pnis  de  grandes-  barbes. 

MACBODONXE,  adj. ,  maorcJon 
(pfexjkôc,  grand,  o£oyç,  dent);  quia 
de  grandes  dents.  Ex.  Labrus  macro* 
dorij  Çytherea  macrodon. 

M ACROGASTÏVE  , adj. ,  mœtogas- 
fer(p«xpoç*  grand ,  ywtvip,  ventre); 
qui  a  un  très-gros  ventre.  Jïx.  Gljr~ 
phùodon  macrogasicr, 

MACROG ASTRES  ,■  adj .  et  a.  m. 
pi. ,  Macrogastrù  Nom  donné  par 
Latreille  à  une  famille  de  '  l'ordre'  des 
Coléoptères ,  comprenant  des  insectes 
qui  ont  l'abdomen  très-developpé. 

MACROGLOSSES ,  adj.  et  s.  m» 
pi.  ?  Macroglossiy  Macroghssa  (p«- 
xpô; ,  grand  ,  •fkûaaoi ,  langue  ).  19 om 
donné  par  Latreille  à  un  ordre  4e  là 
classe  des  M onbtrcmès ,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont  la  lan- 
gue prolraetile  ;  par  "Vieillot  à  une 
famille  d'oiseaux  syivains ,  dans  la- 
quelle il  range  ceux  qui  oui  la  langue 
très-longue  et  lombriciforme. 

MACROGNATHE  ,  adject.  ,  ma- 
crognatlius  (  fwtxpo;,  grand)  f*»**i  » 
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mâchoire  )  ;  qui  a  un  très-grand  bec 
Ex»  Ararà  macrognathùs. 

MACBQLJÉPIDOTE  ,  adj.,  macro- 
lcpidûtus  i  grosschuppig  (ail.)  (/**■ 
^ogj  grani,  Mttç,  .£aUle)  ;  quia 
de  grandes  écailla.  Ex.  Hettiocku* 
i&acrpUpidotMf ,    Iidû    macrolepi- 

IHACKOLOPHE  ^  adj.  ,  mactolo- 
jfhus  (pfltttpôç,£Eaxui,  X(îfo;,  aigrette);. 

Îui  à  une  longue  buppe  Sur  la  tête. 
!x.  Satyra  Mocrolopha. 

MâCROMÉLIE,  s.  f. ,  macfome- 
Jia  ( fMtxpoç ,  grand  ,  fuXeç ,  membre). 
Nom  donné par  Malacarne  à  une  classe 
de  monstre*  ^jue  caractérisé  la  grau- 
^etnrmonstraeusedequ^lqoeirieinbre» 

ttACR09f¥l>feS9  adj.  et  8.  f.  pi.  , 
Màeromydâe  (jxofcpo;,  grand",  pvta  , 
ïnètfche).  Nom  donné  par  Robineau- 
©esvoidy  à  une  section  de  la  trîbû 
dei^odàîrescalyptéréeseotômobies, 
comprenant  les  plus  gros  d'entre  ces 
diptères. 

M4l€1K>NÊME  p  -adj.  9  macrxinemus 
'{uLToupi; ,  grand  ,  vfyws ,  ffl  ).  Se  âtt 
«Ton  poisson  quia  de  grands  Barbil- 
lons. .Ex*  MaHus  macronemus.  • 

MACHO!SFi:€MES  ,  àxfj .  et  s.  m .  pi. , 
Macronrcài  {  pKxpb  >  grand  ,  ^vr>|, 
ongle).  Fom  donné  par  Vieillot  à  une 
famille  d'oiseaux  échassiérs  tétradac* 
«tylet,  comprenant  «m%  -qui  ont  les 
«qgles tarês-Aongs  et  .presque  droits. 

MMAOHÉTAJUè;^  ad}. ,  maorope* 
*riar(^x^^grattd,  freraeW,  pé- 
tale») ;  ^m  à  de  grands  pét&let.  Ê*. 

^ragenemacrop&Qtos*^ 
jUétonopeSàlunu 

.  MilCROPflTHiXM£,adje^.,7W^ 
4r<^thMlnw(#*vfte;*,  grand»  è#ôsàj*ofc, 
«ail  )  ;  qui  a  de  .très-grands  yeux.  Esc 
Jjûnlfixmaçrophthamiu,  Diopsis  mor 
GiïQphthatma ,  Aurata  grandoculis  > 
iMbru*  calops ,  Pomatùmtis  td&~ 
*copus. 

MACROPjnXtfS ,   adj.  ,   macro- 
phytlus  î    paxpÔFiiïhz  r  groàshlàttrig 
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qui  a  de  grandes  feuille*»  Ex.  ^sfer 
macrophytlus  ,  Magnolia  macro* 
phyïla  ,  x  Citharcxjrhim  macrophyl* 
ium. 

MACROPODE ,  adj.  ,nuu:ropodut  ; 
jiàxpwcovç  (fAûtapè* £  grand ,  7r*v«,  pied)» 
Se  dit,  eu  botanique  ,  d'après  L.-C. 
Richard  ,  d'un  embryon  dont  la  ra<tt- 
eule  est  très- grosse  et  ea  forme  de  tête 
(  ex.  Pekca  ) ,  ou  d'une  plante  qui  a 
de  longs  pédootulès  (>ex.  Rubus  ma- 
croppliuê)  Geopliila  macropoda)  ;  ea 
zoologie  r  d'un  céphalopode  qui  a  de 
grands  et  gros  bras  (ex.  Octoptu  ma" , 
crooodus  ^ •        *  • 

MAjCBOPOJJÉfcS ,  adj .  et  s.  f .  pi .  , 
Macropodeœ.  Nom  donné  par  Rotn^ 
jàeau-Desvoidj  à  une  tribu  4e  la  fa- 
mille  des  Myoflaires  calypteVéea , 
comprenant  celles  qui  oui  les  patios 
longues. 

JWAGROPOPES  ,  a4j,  et  s.  m.  pi , 
Macropodes,  Maçropoda.  Nomdona^ 
.par  Àgard*  à  une  classe  de  fautes 
«rypiocotylédones ,  qui  cotmpreudle^ 
jNaïàidécs ,  les  Padottémées ,  les  Hyr 
drocharidees  et  les  Nymptéacées  ;  p*r 
Uli^pr,  .GoWf«ss#  Eicbwali»  Ficttius' 
et  Caros  ^  une  bmîUê  de  ltfanmi- 
Xlères  rongeurs ,  ^omprenaut  cçux  qai 
jOAt  les  pieds  de  den?iêre  trèsrloi^s. 

MACfiOPQJWE,  6.  f , ,  rtwcropodi*. 
&eni^  de  déviations  ocganiques ,  <fui 
sont  caractérisées  par  le  vdéWof^r 
juen.t  excçsfltf  des  pieds. 

MACBOPOIIIJE,  a4j,9jnoai^»MOftr 
(j*fliHpoc  y  graWy  wp»f  opewute). , 
Se  dit  d'un   poisson  qui  A  de  gwwis 
opercules^  Ex.  Mytele*  ma&çopomui. 

MACROPOJR^Vadj.,  jnacnqparu* 
(fwocpiç,  gmftd^îr^ç,  p^re)^  qw* 
de  graudsrporefl.  Ex»  Orl>Mi$e*  we~ 
cpopora, 

MACROPIiOSOPIE  f  s.  C  ,  smc»»- 
prosopia  (paxpoç,  grand,  w|B©flf©7ta» ,  . 
face).   Genre  de  -deviatkais  organi- 
ques, qui  sont  caractérisées  par  Je  dé- 
veloppement excessif  delà  fa$e. 

â<UGftÔPXÈUEf  J^t  macmpier 


rus  ;  tuûpipr$pç  (tf****! /gwwj  »  Wti- 
pov ,  nile).  Se,  dît.  d'une  planté  don* 
l#s  sciences  sont  garnie  d'ailes  trot* 
ou  quatre  fois  plus  larges  -qu'elles 
(j£*+Zy$optyllum  macropJerjim)%  ou 
d'une  papilionacéedont  les  ailes,  bien 
supérieures  à  la  carène  :,  sont  presque, 
aussi  grande*  que  celle-ci  (e*.  Às- 
traçalus  macropUrus)  y  d'*un  oiseau 
dont  les  ailes  sont  plus  longues  que  lf 
cgfps  mesuré  jdepuis  je  frpnt  jusqu'au 
commencement  de  la  queue(ex.ita/eo 
pterocjes)  ;  dW  poisson  qui -a  de 
grande»  nageoires ,  comme,  h  doF&aJ# 
et  l'anale  du  Carithar  us,macr opter  us  t 
d'une  coquille  dont  le  bord  ejsl  .dilate 
en  une  large  aile  (ex*  Aviçui*  ma* 
avpUra). 

|tf  AC jUCPXÉmjS  9  adj .  et  s.  m.  pi,  f 
iïfacroptçri.  î^oni  donné  par  Dumé* 
ril  et  Blainville  à  une  famille  d'Oi- 
seaux pabnipède*,  comprenant,  ceux 
qui  ont  le»  ailes  très-longues. 

MâXMÛiym&p  adj.f  macrorhmùi 
lwqM*îte  ;  çros&vwfitich  <alâ.)  fa- 
xpoç,  grand;  pi&t,  racine);  qui  a 
une  grosse  jracipe.  Ex.  Astragcdus 
mpcrorhizus,  p?nvolyuius  macrorki* 
W$>  Pepframiapmcrorkiza,  M  es  cm* 
frfcmthcmum  wwror/iizuflt ,  Ger#r 
njum  moçrorhizon. 

rhynchus  (  paxpoç ,  "  grand  , .  puyges*. 
)>&).>  ^Uta  un  4rèrçn>f  bec  (ex. 
Bucco  jnacrqrhyncfvos  ) ,  un  bec  fort 
et  robuste  (ex.  Otus  macrozhynchus)9 
une  tète  prolongée,  en  un  grand  feep 
{.$*»  JT<W»  mflcrifrh-flfihd).  . 
MACRORHTOQUÊS,  ad).  ej  s.  m, 

Ë. ,  Jfacrertyi&bi.  IW  dqflné  par 
aiuville  à  upe  section  de  la  famiU# 
des  JÊchassier^  Taciy.droines  ,  com~ 
prenant  ceux  qui  ont  le  bec  tr<#- 
lQngi  par  Goldfuas ,  Ficinuset  Çarn* 
à  une  familje.de  Poissons  osseux, 
comprenant  ceux  qui  ont  la  bouche 
prolongée  ej»  b>ec.     '} 

JkMXft WTUQWaYNQUJES  ,  adj, 

et  s.  m.  pt  i  #3cre/^^/*c/u  (f*«r 


& 


^>gW»  «fWc,  droit,.  jpyra>ç, 
bec).  ïïom  donné  par  J.-A.  Ritgen 
à  une  famille  d'Oiseaux  sjjvainsf 
comprenant  ceux  qui  ont  le  bec  Wg 
et.  droit. 

MACftOSCIEN /adject.  et  s,  »./ 
macrosçius  ;  langschatttg (all.)(ua~ 
xpo;,  grand,  o^tot ,  ombre ).  Épitfete. 
donnée  par  les  anciens  géographes 
aux  habitans  des  contrées  au  zénith 
desquelles  le  soleil  ne  parvient  jamais, 
parce  qu'en  bi  Ver ,  à  midi,  leur  corps 
projette  une  très-grande  ombre. 

MACJROSKÊLJE  j*.  î^macrosktfia 
(  \m^kf  grand,  ,mloç9/  jamie  L 
(>enre  de  déviations  organiques,  gui 
sont  caractérisées  par  le  développe- 
ment exagéré  des  jambe*.     , 

MACBQSOMAT1E  .•,£.,  jiùayu-, 
somatia  (jiaxpo;,  grand,  ff&wc,  corps  ), 
Nom  donné  par Jttxdaeaf  ne,£  une  classe 
de  monstres,  qui  Aontiaractérjséspajr 
la  grosseur  nu  la.  grandeur  de  tout  *$ 
çprps.  r  w  _ 

s'permus  (vfffi$  » ,  grand  *  niç?*  , 
fruit);  qui  a  de  gros  fruits.  Jïx. 
Nastus  macrospermus  9  Ipftolfia  mo* 
crosperma. 

^ACROSPOBP,  adj,  ;  WKTfjyo- 
ri^  (  ftfourç,  grand,  a7ropà ,  semence). 
Se  dit  d  un  champignon  qui  a  des 
aporidies  très-grosses,  Ex.'.  Pvtrytif 
macros por  a. 

MACtlOSTACHYÉ,  adj,,  |7iacrn^ 
stacfyrus  (fuxxpw,  grand,  ^Tf^i,  épi); 
qui  a  les  fleurs  disposées  eu  épis  Iqnga 
et  épais.  Éx,  Monninç  jftricrostach/ap 
Prasophyilum  nbQcroslaçhrujn* 

VACHOSTÉMOIVE  .  «a^. ,  wcrn-* 
sUnfion(yuLX{wf  grande  <rT^f*«v,  éta* 
mine);  qui  a  des  é lamines  longues 
et  saillantes  Ws  de  la  fleur.  Ex.  Ffr 
ronicfl  macrostemon ,  Fuchsiç,  m&r 
crostemma  f  Cobçsa  macroslema. 
.  MACROSTOME  ,  adj. ,  ntacrojsU*- 
mus  (ftaxpoç  ^  grand  ,  gxofMt,  bouche). 
Se  dit  d'une  coquille  iroiyaive  doat 
Vouverture  est  très-large  (ex.  Cyclptr 


56  MACR 

xloma  mfycrostoma  ) ,  on  «Tira  animal 
qui  a  une  large  bouché  (  ex*]  Di- 
Jtoma  macrostomum). 

MACROSTOMES;  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  MacrosiomaUu  Nom  donné  par 
Goldfass  a  une  famille  de  l'ordre  des 
Poissons  choudroptérygiens,  compte* 
uant  ceux  qui  ont  une  grande  bou- 
ché ;  par  J.-À.  Rîtgen  a  une  famille 
dé  serpens  venimeux  ,  dans  laquelle 
il  range  ceux  qui  ont  la  bouche 
grande  ;  par  Lamarck  et  Latreille  à 
une  famille  de  Mollusques  gastéro- 
podes ,  comprenant  ceux  dont  la  co- 
quille a  une  ouverture  très-évasée. 

MACROSTYLE  ,  adj.,  macrostjrlus 
(ftaapot  ,  grand  ,  fftvXoç  ,  style)  j  qui 
a  le^tyfe  très -long.  Ex.  Gnicus  ma- 
crostyhts  ,  C rota  t aria  macrostjrla, 
Oxalis  macros  ty  lis. 

MACROTARSES  ,  adj. et  s.  m.  pi., 
3facroiarsi  (  paexao;  f  grand ,  raaaôç, 
tarse).  Nom  donné  .  par  Illiger  et 
Eichwald  à  une  famille,  de  Mammi- 
fères poUicate*,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  tarses'  très-longs  ;  par  Gold- 
fus*  à  une  famille  d'Oiseaux  gallina- 
cés, dans  laquelle  il  range  ceux  qui 
ont  les  pattes  très -hautes. 

MACROTÉL06TYLE,adj.,  ma- 
croUlostyhu  (poxpoç,  grand,  t&oç, 
lin,  ot&s?,  style).  Nom  donné  par 
Hill  aux  cristaux  composés  de  deux 
pyramides  entre  lesquelles  se  trouve 
un  long  prisme. 

MAÇftOfJRE  ,  adject. ,  macrurus , 
macrourus;  langschwânzig  (  ail.  ) 
(poxpoç,  grand,  oùpà,  queue).  Se 
dît  d'une  plante  qui  a  de  longs  épe- 
rons à  sa  fleur  (  ex.  Linaria  macrou- 
ra),  ou  ses  fleurs  disposées  en  un 
long  épi  très-serré  (ex.  Vcrbascum 
macrurum)  ;  d'un  mammifère  (ex. 
Dasyurus  macrourus  ,  Petaurùta 
macroura),  d'un  oiseau  (ex.  Tro~ 
chilus  macrourus),  d'un  poisson 
(ex.  Laorus  macrourus,  Carapus 
macrourus  ) ,  ayant  la  queue  très- 
longue. 
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MACftOURES ,  adj.  et  s.  m:  pi.  ; 
Macrura,  Macruri.  Nom  donné  par 
Lamarck ',  Latreille  ,  Cuvier  ,  Leûch 
et  Eichwald  à  une  famille  de  Crus- 
tacés décapodes,  comprenant  ceux 
qui  ont  la  queue  aussi  longue  que  le 
corps  ,  et  même  plus. 

MACTRACÉ&,  adj.  et  s.  m.  pl.f 
Mactracea.  Nam  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  Conchifëres  ténui- 
pèdes^  par  Latreille  a  une  famille  de 
Conchifëres  tubulipalles ,  parMenke 
a  une'  famille  de  l'ordre  des  Elate*- 
branches  cardiacés  $  ayant  pour  typa 
le  genre  Macîra.  \ 

MACULAIRE,  adj.,  mactdaris  {ma- 
cula ,  tâche )*  Se  dit  des  bandes  ch- 
lorées des  ailes  des  insectes ,  quand 
elles  résultent  de  l'addition  successive 
d'un  plus  ou  moins  grand  nombre  de 
taches. 

MACULE ,  s/  f. ,  macula;  ax'ûiiaa; 
Fleck  (ail.  ).  Synonyme  rarement  em- 
ployé de  tache  y  excepté  lorsqu'on 
parle  des  taches  noires  qui  se  voyant 
sur  le  disque  du  Soleil.    - 

MACULE ,  adj. ,  maculosus,  ma* 
culatus;  gèfleckt  (ail.)  (macula, 
tache);  qui  est: marqué  de  taches 
d'une  couleur  différente  de  celle  du 
fond.  Ex.  Phlox  maculala ,  Çonium 
maculatum  ,  Ptjrchoptera  contami- 
nai*. 

MAGDLICCflAJE, adj. ,  matulicol- 
lis  (macula,  tache,  collum,  col); 
qui  a  le  col  ou  le  corselet  marqué 
d'une  (  ex,  Ptatydema  maculicoltis  ) 
eu  de  plusieurs  (  ex.  Gryllacris  ma- 
culicolUs)  taches. 

MACULICORNE,  adj.  r  maculicor- 
nis  (macula,  tache,  cornu,  corne); 
qui  a  les  antennes  tachetées.  Celles 
du  Phyllobius  macuiicornis  sont 
rousses  au  milieu  et  noires  au  bout; 

MACULDFORME ,  adj. ,  maculi- 
formisy  maculœjormis (macula,  ta- 
che, forma,  forme)  ;  qui  a  la  forme 
d'une  tache ,  comme  la  fructification 
de  certaines  algues   (ex.  Dictjrota 
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dichotomû)^  ou  comme  divert  cham- 
pignons (  ex.  Auricularïa  macula*-* 
jotmis ,  Cqrcùtotrichum  macùlifot- 
me).  -- 

MACULIPENNE  ,  adject. ,  maculé* 
permis  (macula,  taché f.  penna  , 
aile);  quia  les  ailes  tachetées.  Ex. 
Tipula  macuUpenrus.   . 

MACULIROOTRE ,  adj. ,  imicze/<i- 
rostris  (  macula  $  tache  ,  rostrumi 
bec)  ;  qui  a  le  bec  marqué  de  taches. 
Ex.  Pteroglossns  maculirostris. 

ifADRÉPHYLLI£S,  ad),  et  s.  f. 
pi. ,  Madrephylkœa.Hom  donné  par 
Blainville  à  une  section  de  la  famille 
des  Madrépores ,  comprenant  ceux 
dont .  les  cellules  sont  toujours  gar- 
nies de  lamelles  plus  ou  moins  nom- 
breuses sur  un  polypier  rarement 
arborescent. 

MADRÉPORACÉ,adj.,ma^/>o- 
raceus  ;  qui  ressemble  à  un  madré-' 
pore.  Ex.  Alvéolites  madreporacea. 

MADRÉPORE!* ,  s.  m.  pi.,  Ma» 
dreporea.  Nom  qu'Imperati  paraît 
avoir  employé  le  premier1!  et  par  le- 

3uel  Blain ville  désigne  une  famille 
e  la  classe  des  Zoanthaires,  qui  a 
pour  type  ie  genre  Madreporq. 

,  MADRÉPORES,  adj.  et  si  m.  pl„ 
Madreporea.  Nom  donné  par  La* 
mouroux  à  un  ordre  de  la  section 
des  Polypiers  pierreux ,  par  Bl a  in- 
ville à  une  section  de  la  famille  des 
Madrépores,  renfermant  le  genre 
Madrepora. 

MADRÉPOfelFÈRE ,  adj. ,  madré- 
poriferus.  Se  dit  des  Zoanthaires  oui 
portent  des  madrépores ,  c'est-à-dire 
d'inormes.  masses  calcaires  plus  bu 
moins  lapidesçentes  et  de  forme  va- 
riée. 

MADRÉPORIFORME,  adj.,  ma* 
dfeporiformis  ;  qui  a  la  fojmie  d'un 
madrépore,  Ex.  Dufourea  madrépore 
for  mis. 

MADRÉPORIQUE  ,  adj. ,  madrepo- 
ricus.  On  appelle  calcaire  madrépo~ 
rique  celui  qui  contient  des  madré* 
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pores.  Omathis  forme  sous  ce  nom 
un  groupe  de  terrains ,  comprenant 
les  neptuniens  modernes ,  ou  posté- 
rieurs aux  dernières  révolutions  de 
notre  planète ,  qui  résultent  du  tra-t 
vail  des  madrépores*' 

MAGN&ICO-AMMONIQUE  ,  adj. , 
magnesico-ammenteus.  Nom  donné , 
daas  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  aux  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
magnésique  avec  un  sel  ammonioue. 
Ex.  Chlorure  magnésico-ammomque 
\kjdrochhraU  de  magnésie  et  font* 
maniaque)*  '    '*. 

MAGNÉSICCKIALClQUE,,  adj.  t 
magnesico-calcicus.  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  aux  sels  doubles  qui  ré-* 
sultent  de  la  combinaison  d'un  sel 
magnésique  avec  un  sel  calcique.  Ex. 
Silicate  magnésico-calcique  (  siti-> 
cate  de  magnésie  et  de  chaude). 

MAGNÉSICO-*OTÀ96IQW5 ,  adj.  * 
magnesicc-potassicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimiqtfe  de 
Berzelius ,  aux  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
magnésique  avec  un  sel  potassique. 
Ex.  Sulfate  magnésîco  -  potassique 
(sulfate  de  magnésie,  et  de  po- 
tasse). '  •""'■. 

.M£«flfÉSIGOHMmiQtJ&,  àdject., 
magnesico-sodicus.  Nom  '  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,.  aux  sels  doubles  qui  résuU 
tent  de  la  combinaison  d'un  sel  ma- 
gnésique avec  un  sel  potassique.  Ex. 
Carbonate  magnésico-sodique  (  car* 
bonate  de  magnésie  et  de  soude)* 

MAGNÉSIDES ,  s.  m.  pi. ,  Magne- 
sides.  Nom 'donné  par  Beudant  à  une 
famille  de  substances  minérales ,  qui 
comprend  le  magnésium  et  ses  com- 
binaisons. 

MAGNÉSIE ,  subst.  f. ,  majgnesia; 
Talkerde,  BUte*suherde(A\.).  Oxide 
de  magnésium". 

MAGNÉSIE,  adj.,  magnesianus; 
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gui  coRtiejtf  de  la  *>agnésie  en  cnnv- 

finaison,  £x.  Ahumnc  mqgpésiée, 

UAGXiSlViï  9  adj. ,  pmgneûaniu  \ 

Eî  contient  de  U  magnésie.  £pjthét* 
anée  par  Omeliusà  na  genre  de 
roches  pierreuse** 

;  J^jGM&irtM,  «dj*,  magnesi- 
feruJp  Se  dit ,  dans  lu  nomenclature, 
injnéralogjque  4eQwj»  d'une  sub-, 
stance  qui  centient  acci&nteJlemeo£ 
4e  U  magnésie»  £x»  CA«ur  ça? fana* 
iU  moguitifirc. 

BiAGAt3l4ètE  ,  adj.  fmgne4icw> 
Epitbète  donnée  par  fierselius  su 
seul  oxide  connu  du  magnésium  /et 
aux  sels.  eW cet  oxie^,kn/éulUii- 
mérae  et  son  sulfure  Çoni  U  bas^  » 
jjax  Brongniart  a  u»  .genre  de  terrains 
agalysieos.épizejiqnes,  qui  se  compose 
né  naines  avagn&énnes, 

PA&BÉHLIM,  a.  m. ,  mçpuvium* 
mM&uum,  uùeium.  Métal  qui  fait  h 
base  4?  U  magnésie ,  et  que  Davy 
est  parvenu  à  obte+ir,     . 

peywptQfi  ;  jnagneùwh  (aUj  ;  m&gpt~ 
iktllflgkg.)  (ntfgter,  aimanJO;/q«* 
lient  de.  l'aimant,  qui  y  a  rapport; 
ktrrëewma&étique,  verge  ou  ban* 
d!feier*  b»<H*>tk>  enjaeoinmuniqué  1* 
pe^prtfté  Magnétique  i/7«wfe  wg*4ti; 
que y  corps  impenderé  qu'on  admettait . 
au*n$MS  <pw  ejtpbqner  Je»  phéno- 
mène* du  jfeegnétissse  que,  depuis 
ks  deeenivnrtea  d'QEctfêdf  on  sait 
-é^ré  les  effets  de$  cjMtf^éleciriques. 
jQe  appelle  /*>&*  mtgxÂlimuj  de  U 
Terre.,  les  points-ei.l'aiguiUe  d'incln- 
aejsjm  doiteoiociier  exa^tessent  arec 
le  fl  À  fdemb»  BansUitya  e*  admet 
deux  dan*  chaque  bérâphèie;  le 
W^  orieiOal  ,  ou  stb&iea ,  ^tait  en 

longitude  (  oeratéede  Fcrroë  >,  ,e*en 
ï8o5  à  4°  36'  du  pôle  ,  i373  ?5'  de 
Joeçilude*  lie  boréal  occidental ,  ou 
ameacaiu ,  était  env]5o  à  19  '  i3  '  dn 
pôle,  io8J  6  de  longitude  à  l'ouest 
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du  pôle 9  9^  *4'  de  langHnde,  D'n- 
prèseephysieieu,  ces  deux  pôles,  aux-» 
ouels  en  correspondent  deux  antres 
dans  l'hémisphère  austral ,  sont  le* 
exlréasilésde  deux  axes  mguétiqnes 
qui  se  croisent  sans  se  toucher,  et 
sans  que  ni  l'un  ni  l'autre  passe  par 
le  centre  de  la  Terre.  La  variation 
qu'on  observe  dans  la  situation  des 
pôles'  annonce  que.ee»  axes  sont  me* 
biles, «avoir  les  dtaiseptentrionans 
dans  une  direction  orientale,  «t  les 
deux  austraux  dans  uns  dmçlion 
occidentale,  tous  avec  une  vitesse 
variable.  Véfuatwr  magnétique  est 
une  courbe  formée  autour  de  la  Terre 
par  la  série  des  points  ou  l'aiguille 
aisnantée  reste  .horizontale*  Cette 
courbe  suit  sensiblement  la  4iree» 
tion  d'an  cercle  qui  serait  incliné  k 
l'équateur  terrestre  de  douze  à  treize 
degrés.  D'après  flansteee,  les  deux 
points  d'indiierence  des  deux  e*e* 
magnétiques  sont  beaucoup  plus  près 
4e  la  surface  de  la  mer  duSud  que 
de  celle  de  ps^  hémisphère.  On  une* 
me  méridien  magnétique  un  plan  pet*» 
pendiculaire*  le  direction  4e  l'aiguille 
aimantée,  dans  an  Lien  quekonquet 

mus*  Ganse  qui  denne  à  un  aimant  9 
•alnrel  ou  artificiel ,  k  propriété  de 
se  diriger  d'an  enté  vers  le  ppln 
K*r4,  4e  l'entre i«ss  le  pèle  Sud , 
4e  s'incliner  vers  le  prenne*  4e  cm 
pôles  dans  l'hémisphère/  boeéaj  et 
*en  le  second  dans  ^bennBpfaère 
austral  f  de  ne  pencher  d'aucun  côté 
dans  certains  lienx  foraaaat  ce  qa'oa 
appeUe  réquaieux  a^gawtiq»»,  d'air 
tirer  par  sa  .partie  Jtoavnée  yen  le 
Nord  la  partie  d'un  autre  aimant  qui 
regarde  k  Midi,  et  dé  renouant r, 
au  contraire,  le  coté  boréal  de  en 
dernier  aimant.  Cette  propriété,  que 
le  fer,  le  nickel  et  le  cobalt  sont  susr 
ceptibles  de  manifester  «  fut  attribuée 
à  une  cause  spéciale  jusqu'au  «Or 
menft  &k  les  déosoy estes  dQfksted 


vinrent  U  /aire  retrtfe*  im  h  «*r 
iègorie  des  pbéuomejBfi*  électrique*, 
MAj^iTQWKilE ,  #.  f.  %  9W0tte~ 
tologlà  (  magnes  *  atm*at ,  M?**  dis- 
cours), Traité  suri'aitoi**  et  {9  »a- 
gs&tsme.  V#  Lf^.taudi  9  pvb\[é  #* 
euiqragfhsou*  ce  ti*re  9  en  1,668» 

tomeirum  (tyegkes ,  a*«»aut ,  forpa** 
jnes^rer).  N<wn  doea*  parSausftuire  à  * 
$nr  appac eiJ  dont  >  &*tiuat«>a  '  eat 
de  faire  connaître  la  force  avec  lfer 
omette  ie»  aimans  attisent  le  fer-  en 
pinereiis  lieux* 

JMULGMCMJPE,  «dj. ,  wiagnicaudçr 
tus  (  magnus ,  gra*d  ,  çowfa ,  qfeeue^ 
gui  a  jine  grande  f^eue.  Es»  Soiurus 
magnicaucfatus. 

M4GMR0STBE ,  adj.  .  magnir&s- 
tris  {^magnas  f  graiàd  ,  /w*trim9 
bec)  ;  qui  a  un  grand ,  gros  jet  fort 
bec.  Ex.;  OEdicnemus  rnagxrir offris. 

WÏQNtCM,  s;  )m.  Nom  donné  ûajr 
H.  Davy  au  magnésium. 

tH4GTV0LÏACÉES ,  adj.  etff.fi  pi.,, 
Hîagjiollaceœ,  Famille  de  plantes* 
établie  par  Jussfeu  ,  qui  a  pour 
lyle  le  genre  Magnolia.  . 

7  M1GNOL1ÉES  ?  adj.  et  .».f.  pî. , 
Magnoîieœ.  Nom  donne  par  Candolle 
à  une  section  de 4a  famille  dés-M'agno-, 
liages,  qui  renferme  le  genre  4fo- 
jpiolia1.  '      ^ 

ftfAjLI,É,  a<Ç*,  poncatenatus.  Se 
t$t  dfun^  corps  dont  la  surface  offre 
des  lignes  formant  .par  leur  réunion 
des  figures  diverses ,  que  Fori  compare 
aux  mailles  <Tun  réseau.  Ex.  Ostra* 
don  càncatënatus. 

1*IJEI*IRE  ,  s;  f.  Ote*pj>eHe  ainsi 
4es  taehes  qtô  forment  dès  nuances 
dfoerses  sut  Je  plombe  de*  oiseaux 
de  Vol. 

MAIN ,  s.  f . ,  marins  ;  -$ip  j  ffand 
(ail.,  angh);  numo-'f  k.  j).  Portion 
du  .membre  pectoral  4e  rbomme  et 
de  jfiiejques  mammifères  ocû  a^étej^l 
depuisie  pli  du  poignet  pisW^  bout 
4k  4Dee*b»,iCe  »aaa«t  donaé*  par 
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les  fwcjmtttei*  ;mx  «nra  <fe*  okeàux 
de  proie*  par  Kkbj  auk*#ux  tarj^s 
antérieurs  des.  ioseeftos .  beiiipodafi  1 
par  ks  miJaeoiftgisite  -à  A'eejenaMe 
desifot*  dentier»  irâtlej dc  1*  piaee 
4e#  eeestAce».  jftf^uira  ^  quf  k|Qàk4 
emplp je  «  e*  tataatque  9  eoÉwl*ç:*y- 
i*Ofly*e  îe  vrille.  ,  -,    \ 

J&zu^putaxiei  mou,  «ytyç?  fleur )ç 
qui  a  «bs  fleurs.*»  capiaoieiimous:** 
toucher  f  à  cause  des  poils  «tfyetuLqai 
Jksb&is*ent.  Ex.  lïtfoiiumtaaiAain- 
fh#m*  *>  .  - 

et  ^.,m«siQ.   p\w. ,  Malacsatiàiotaf 

jÇ^y,.  aoûnaj).  PénonHàntioa  dooà 
$laj»yille  se  sert  pour  destrier  ua 
•^ronfle  d'ajutattiijL  iu*èt»édiâii«t  e». 
tevedm  dei  nioU«^iie>e*.«iui  «s* 
jarticol«s>  et,  dont  il  a  £fiit  jruB^d^w 
zoaires  par  contraction.  .'  !»; 

îaiACOOBOpB» , :«dj,  et*;  m. 
phxr.  y  Msi^ôdermi  <,  Mtdaeadêrmui 
i^fùtniç,  WMmv  ^fta-»  Pf*",)'  N°*^ 
do^ne\pae  LatrfiMc  ».  €teier7  GadA*^ 
ia^s ,  Ficinus  et  Garai  à  une  trto*  de 
Ja  CacaiUe  des  Gtùé^Xc^  *ermar~ 
4Mff  eâ«iprei|aii&  œrix  ^at  ont  fW  ' 
ia  plée^leeéiiptJtaeaa  et  deaiW*; 
^wdBicjbfW»ld  à  «st  <Mtdce  de  ila  ciasse 
des  C^wUzoaire^^  ;  daas  leq«ei  tt 
range  ceux  de  ces  animaux  qui'Mrt 
Ja  peau  nielle» 

.   iiAtââiettarp»ft^^^té,f..pl.v 

-menée*  ).  Nûmdfcnaépar  Robineati- 
•Ules^idfÀ  «nfeirijMi  deda  ^Hpnlle 
de&lif  edaircà  aMUefleotnesr,«oœiw&- 
uan  t  ^celles  do«t  le  corps  est  tres*fijo#». 
Mâ£iupOWilïAE^  adj.  ;•«/«€«- 
pkyllus  {  potXsud*  ,  'mot,  ç^w^ 
braille  4  ;  qui  a  des  £estiks  rendues 
molles  et  douces  au  touebe*  par  les 
poils  qtû  les  garnissent  {ex.  Bèmno- 
dùxm  malacophyllum,  ïjopùm*  mm* 
iMcojâiyUa  ) ,  ou  qui  les  a  werm^s  (ex. 
ÇrinWicpffj  jinde<ioi>/i)  fttyir j 
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tËÊLACOPTÈRES,  adj.  et  f.  in. 
ph ,  MolocopterfeÇpaïaxoç,  mou,  irrf- 
fov ,  aile  ).  Nom  donné  par  Meyer  à 
m  sont-ordre  de  l'ordre  des  Oiseaux 
rapaees,  Comprenant  ceux  de  nuit , 
dont  le  plumage  est  doux  et  soyeux,. 

MALACOPTÉRYGIEN,  adj.,  ma- 
Jacçpterygius  ;  weichgràtig,  webck- 
étrahUg (ail.)  (ftatexô*,  mou,  irTfyvÇ , 
nageoire).  Se  dit  d'un  poisson  dont  les 
nageoires  sont  garnies  de  rayons  mous 
«t  flexibles. 

lHALACOPTÉRY01EIV8,adj.efs. 
m,   pi* ,  Malacopterygii  (  fiaXaxo;  , 


il  »  wtijvÇ,  nageoire).  Nom  donné 
{Mr  Àrtedi ,  Gouan  ,  Cuvier.  ,  La- 
.  Emilie  et  Eickirald  à  une  section  de 
la  classe  des  poissons ,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui,  arec  un 
squelette  osseux  ,  ont  les  rayons  de 
leurs  nageoires  mous ,.  à  l'exception 
au  plus  eu  premier  de  la  dorsale  et 
des  pectorales.    -     -    , 

mjLLACORHTOQVE ,  adj. ,  mala- 
corhynchus  (jxoXoxôç ,  mou ,  pv^yaç  » 
liée);  qui  a  le  bée  mou  et  membrfc- 
-œux.  Ex.  Jinas  malacorkfnckos. 

HALACOSOME8,  adj.  ets!  m,  pi., 
Malaçosomœ  (poàaxoc  j  mou ,  rfûfjta , 
corps).  Nom  donné  par  Robioeau- 
Desvoidy  à  une  famille  de  Tordre  des  - 
Myodaires»,  comprenant  ceux,  de  ces 
diptères  qui  ont  le  corps  généralement 


MALACOSTRACÉ&,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Malacostraca  (  paXot*&ç  x  mou  , 
oe^aaxov,  coquille).  Ce  nom ,  doritLa- 
treille,  Cuvier  et  Leach  se  sont  ser- 
tis pour  désigner  une  section  ou  di- 
vision de  la  dasse  des  Crustacés,  est 
appliqué;  par  BlajoviUe  a  cette  classe 
tout  entière.  Il  indique  que  les  ani- 
maux auxquels  on  le  donne  sont 
couverts  d'une  croûte  de  médiocre 
consistance. 

MAL ACUIO AIRES,  adj.. et  s.  m. 
pi.  %  Malacotoaria  (poOoxô;,  mou, 
Çàov ,  animal  ).  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  uu  type  d'animaux ,  compre- 
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liant  ceux  dont  le  corps  est  sans  tra- 
ces de  membres ,  recouvert  d'une 
peau  molle  ,  et  contractile  dans  tous 
ses  points.  Synonyme  de  Mollusques. 

MAL ACURE ,  adj  • ,  malacurus  (  px- 
Xsxoc  ,  mou ,  ùvpà ,  queue  ).  Le  Mus- 
cicapa  trtàlacura  est  ainsi  appelé'  à 
cause  de  ses  longues  pennes  caudales, 
qui  ne  sont  que  des  filets ,  dont  les 
barbes  de  chaque  côté  ressemblent 
à  des  crins  noirs  placés  à  une  certaine 
distance  les  uns  des  antres. 

MALAPTÊRE,  adj.  ,  malapterus 
(/xaXaxâc,  mou;  Trrépov ,  nageoire )  ; 

Îui  a  des  rayons  mous  aux  nageoires. 
!&*  Julis  malaplera. 

taALAPTJÉROïVOTE,âdj.,  mala- 

ptéronotus  (aàtXortoç,  mou^  irrtpo*  9 
aile ,  vôtoç  ,  dos  )  ;  <jul  a  des  rayons 
mous  à  la  nageoire  du  dos.  Ex.  Julis 
màlàpteronota. 

MALATE  ,  a.  m. ,  malas,  (  malus , 
pommier  ).  Genre  de  sels  (  œpfelsaurt 
Sqlze,  ail.) ,  qui  sont  produits  parla 
combinaison  de  l'acide,  malique  avec 
les  bases  salifiables. 

ïtfALAXIDÉES,  àdj.  et  s.  f.  pi., 
Malaxideœ.  Nom  donné  par  Lindley 
a  une  tribu  <Je  là  famille  des  Orchi- 
dées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Ma- 
Iaxis, 

MALDANEES,  s.  f.  pi.  ,  Malda- 
rdœ.  Nom  donné  par  Savigny  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Ânnelides  ser- 
pulées,  par  Laxnarck  à  une  famille  de 
J'ordre  des> Annelides  sédentaires, 
par  La  treille  à  une  famille  de  Tordre 
des  Ânnelides  entérobranefaes. 

MALE,  adj.  et  s.  m. ,  m*r,  mas- 
culus ,  masculinité •; &$**  ;  mànnlick 
(ail.)  j  mascjûo  (it.)  ;  qui  appartient 
au  sexe  masculin.  Se  dit ,  en  botani- 
que ,  d'une  plante ,  d'une  fleur  ,  qui 
ne  porte  que  des  étamînes; 

UALENTOZOAIRES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Matentozearia  (  psàaxôç,  mou  , 
tVropoç ,  divisé ,  Çôov,. animal  ) .  Nom  , 
formé*  par  contraction  de  celui  de 
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matentùmozqàires  ,  bous,  lequet 
Blaiaville  désigna  un  sous-type  dû; 
règne  animal ,  comprenant  des  ani- 
maux mous  «dont  le  corpè  est  évidem- 
ment articulé  daris-le  tçonc  ou  dans 
ses  appendices.     - 

MALESHERBIACÉES,  adj.  et  s* 
f.  pL  ,  Mateshtrbiaceœ.  Nom  donné 

5ar  D.  Don  et  Kunth  à  une  famille 
e  plantes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Malesherbia. 

MALESHERBIEES,  adj.  et  s.  f, 
pi.  ,  Malesherbieœ.  Nom  donné  par 
Gandblle  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Passiflorées,  ayant  pour  type  le 
genre  Malesherbia. 

IfAIJCORE,  tf.  m.,  walicorium; 
etftov.  Ruellius  appelait  ainsila  graine 
osseuse  du  fruit  nommé  ba)auste. 

MALlF ORME,  adj.  ,  malïformls 
(  maium  , ,  pomme ,  forma ,  forme)  ; 
qui  a  la  forme  d'une  pomme ,  comme 
Je  fruit  du  Passiflora  maUfqmiis. 

MAUQUE  9  adj. ,,  maliens  (malufn, 
pomme  ).  Nom  donné  à  un  acide 
(  Aepfelsâure ,  ail.)  ,quiii  été  décou- 
vert par  Scheele  en  1 785 ,  qui  est  un 
des  plus  répandus  dans  la  nature ,  et 
qui  tire  son  nom  de  ce  qu'il  existe 
dans  la  pomme.  1/éther  malique  * 
été  découvert  en  1 8o5  par  Thénard. 

MALLÉABILITÉ,  s.  f. ,  mallea- 
biiftas;  Schmiedbarkeit ,  Hàmmer- 
bàrkeit  (ail.);  tnaleabilità  (it.).  Pro- 
priété qu'ont  les  métaux  de  se  ré* . 
duire  en  James  sous  le  choc  du.  mar- 
teau ou  la  pression  du  laminoir. 

MALLÉABLE,  adj.,  malleabilis j 
schmiedbar,  hammerbar  ,(âll.  )  ;  qui 
est  susceptible  de  s'aplatir  par  l'action 
du  marteau. 

MALLE  ACÉS,  adj.  et  s.  m.  pl.f 
Malleacea.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Conchi->- 
fères  monomyaires ,  ayant  pour  type 
le  genre  Malléus.  , 

MALLÉIFORME  ,  adj. ,'  malUifor* 
mis  ;  hammerfôrmig^  (n\\.)(maUeus, 
marteau ,  forma ,  forme  )  ;  qui  a  la 
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forme  d'un  marteau ,  comme  la  tête 
du  poisson  appelé  Zygton*  vulgarité 
>  MALLÉOLE,  s.  f. ,  maUetlas;  irl- 
paç;  Jtrtiichel  (ail.). On  appelle  ainsi , 
cheVlliomme,  les  deux  saillies  que 
les  os  de  la  jambe  font  de  chaque  côté 
à  leur  partie  inférieure  ,  au  dessus 
du  cou-de-pied. 

M ALLOCOQUB ,  adj . ,  Jnaltococau 
(ftoUôç  ,  toison  ,  xtoroç,  coque  );  qui 
a  des  fruits  velus.  Ex.  Grewiamalh» 
cocca.  ,, 

MALPIGHIACÉ,  adj,,  malpi^hia- 
ceus.  On  donné  cette  épithète  t  en 
botanique  ,  aux  poils  attachés  faori-* 
zontajement  parleur  centre  à  une  base 
glanduleuse ,  et  donnant  issue  ;  par 
leurs  extrémités,  à  la  liqueur  que 
cette  glandé  sécrète.  Ex.  Malpigkia 
Urens.  », 

MALPIGmACÉES ,  adj.  ets.  f.pî., 
Malpighiaceœ,  Famille  de  plantes  , 
établie  par  Jussieu;  qui  a  pour  type 
le  genre  Malpighia. 

MALPIGIIIÉE$,  adj.  et  s.  f.  pLf 
Mialpighieœ.  Nom  donné  par  Can- 
dolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Sfalpigbiacées ,  qui  renferme  le  genre 
Malpighia.  . 

MALPIGHINÉES  ,  adject.  et  s.  f. 
pi. ,  Malpighinm.  Nom  donné  par 
Bartiing  à  une  classe  de  plantes,  qui 
comprend  les  familles  des  Malpighia* 
cées,  des  Àcérinées,  des  Coriariées , 
des  Erytnroxylées ,  des  Sapindacées , 
desJBlippocastanées;,  des  Rhizobolées 
et  des  xropaeôlées.  '     • 

.  MALVACÉ  f  adjech ,  malvaceu* f 
malvenArtig  (ail.).  On  appelle  ains*. 
une  corolle  composée  de  cinq  pétales 
qui,  par  leur  insertion  sur  la  gaine 
des  étamines ,  semblent  adhérer  les 
troc  aux  autres  et  constituer  une  co- 
rolle monopétale.  Ex.  Si  al  va. 

MALVACÉEÔ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
tyalvaeem.  Famille  de  plantes >  qui  a 
pour  type  le  genre  Malva. 

MALVEES,  ad],  et*..f.  pt,  Mat* 
veà.  KivQtu  appeUe  ainsi  iuiq  tribu 
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te  la  fatale  des  Maïvaee^,  qmren-. 
ferme  le  fctxtt  ttalvà. 
*  MAMBfÂg ,  s-f.,  mamma,  ma- 
milta,  pbert  paoroç;  Brust  (*1L).$ 
brtait  (augl;)  ;  ;*y>P*  (il:).  Organe 
glanduleux  ,  propre  à  la  sécrétion  du 
lait ,  qui  est  exclusivement  propre  aux 
animaux  de  la  classe  des  Mammi- 
ftrs. 

liAMBLUPànB  9  adj.,  mameltife- 
nu  f  qui  porte  des  memeDes.  Syno- 
nyme inusité  de  Mammifère. 

MAMKLLIËOIIMC ,  adj. ,  mamel- 
tiformisj  qui  a  la  forme  d'an  petit 
mamelon**  comme  les  appendices 
postérieurs  do  Mystacoiella  bipes. 

MAMELOK,,  s.  m;,  mamilia,  um- 
io,  vwrtex;W*n  ;  tVarzè,  Brustivarze 
(elL  );*#/>/£  (augl.).  Protubérance 
arrondie,  qui  fait  saillie  an  inilien 
d'une  surface  quelconque.  Ce  nom  est 
parfois  donné  on  sommet  de  certains 
champignons  qui  ont  le  chapeau  co-^ 
nique.On  l'applique  aussi  au  tubercule 
'  conique  qui  occupe  le  centre  de  la  ma- 
melle ,  et  fréquemment  au  sommet 
,  d'une  coquille  uni  valre,  lorsqu'il  est 
obtus  et  artfcndi.Blainvilte  appelle  ain- 
si ,  dans  les  Chétopodes ,  les  prolonge- 
ment plus  on  moins  considérables 
des  celé*  des  segmens'  du  corps ,  â 
l'extrémité  desquels  se  trouvent  im- 
plantées les  soies,  fin  géognosie,  ma* 
melon  (tuhudûs)  se  dit  d'un  petit 
monticule  isolé. 

MAMELONlrê,  adj.  9  papUtosus, 
mammosus  ,  mamillatus  ;  zitzen^ 
fàrmig ,  warzenfàrmig  (ail.)  ;  qui 
offre  des  tubercules  en  forme  de  ma- 
melon*. Se  dit ,  en  minéralogie ,  d'utf 
eorp*  eoncréfîonné  dont  la  surface 
est  relevée  en  mamelons  (ex.  Quart 
agate  tondréttortné];  en  botanique, 
d'une  partie  dont  la  surface  est  char- 
gée d'ëlévatîonb  a rr omîtes  ,  comme 
m  feuMtes  dû  hlèsemèryanthemutn 
crystallinuth  ;  en  Zoologie,  ~d*nne  par* 
tleqnlotlretfrtctorpssuittans,  arron- 
dis, ten  ferme  do  tnMfieïonsy  comme1 
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fana*  de*  araignée*,  1*  ajrtfte*  àe 
YEufdcœa  mammosa, 

MAtfUJLAfl»,  adj.  ,  jfUtmUUrit 
(  mamilia ,  mamelle  )  ;  qui  ressemble 
à  un  mamelon ,  comme  YEuphotbid 
mamillaris ,  ou  qui  porté  des  tuber- 
cules en  forme  de  mamelons ,  comme 
les  rameaux  du  Stapettâ  mamèUaru, 
le  test  de  YOrii  hyia  mamiUaris. 

MAMÏIitVK ,  s.  f .  ,  mamilia.  Mont 
donne  par  Guillemin  aux  éminenees 
de  la  surface  k du  pollen  ,  quand  elles 
sont  arrondies  ou  déprimées. 

MA^IHXÉ ,  adj. ,  mamiltntus  ;  qaî 
est  couvert  de  tubercules  arrondis. 
Ex.  Turbo  mamillatus. 

MAiDLLEUl>  adj.  ,  mamittosns  ; 
qui  porte  des  mamelons  ,  des  tuber- 
cules arrondis.  Ex.  Sphœrococcus 
mafnittosus,  Alcfonium  mamillôsum. 

M  AMI  f  il  XriSKB ,  âdj. ,  mamHHfè- 
fus  (mamilia ,  mamelon  ^  /ero,  por- 
ter);* qui  est  chargé  de  mamelons. 
.Ex .  Spengia  mamiUiJèra.  , 

MAMMAIRE ,  adj.,  mammarius» 
C  Bonnet  appelait  vaisseaux  mam- 
maires  les  Hnéatoeris  yasculaires  qui 
passent  dans  les  cotylédons ,  parce 
que  ces  derniers  fournissent  à  la 
jeune  planté  une  sorte  de  lait  végétal 
sans  lequel  il  ne  semble  pas  qu  elle 
puisse  se  développer. 

MAMMA  fi  9  adj. ,  mammalis;  qui  a 
des,  mamelles.  Synonyme  inusité  de 
mammifère. 

MAMMALOfiBB,  s.  f. ,  mammalo- 
gia  (mamma,  mamelle,  ao^oç,  dis- 
cours). Branche  de  la  zoologie  qui 
traite  de  l'histoire  naturelle  des  Main* 
nVîferes. 

MAMMALOG1QUE,  adj. ,  rriamma* 
hgicus}  qui  se  rapporte  a  la  mam- 
malogie.  Méthode  inammalbgiquè. 

MAMMALOG&TC,  s.  m.^  mam~ 
fttalûgista.  Naturaliste  qui  s?occupe 
spécialement  des  animaux  ebninrfe 
dam  la  classe  ât$  Mammifères. 

MAMMlvéfeËg,  adj.  et  s.  m.  pi., 
MÈamma&à,  Mammifcr*  {mamma  j 
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îftfttoetlé  i  fir&,  porter  ) .  Nom  ddnhé 
|mr  tous  les  naturaliste*  ,  de  pois 
tiriné  ,  h  une  classe  du  règne  animal, 
comprenant  les  animaux  qui  sont 
pourvus  de  mameîfes.     • 

ftfAMiiiFOfUHf:,  ëèj.,  mitmma^ 
formis,  mammifôrmis-;  zitzenfHrmtg 
(ail.)  {mamma,  mamelle,  forma, 
forme)*  qui  a  la  forme  d'une  ma^ 
«telle.  v 

MAMNÈiLÈfîNÊ  ,  dd}. ,  tilthœchei- 
lus;  qui  a  les  lèvrfca  mamelonnées* 
Ex.  Pteropus  tàthœcheilus* 

MâitMtJLE  *  subit,  f. ,  matontulà. 
Nom  donné  pat*  quelques  auteurs  k 
des  cdnceptkctes  bombés ,  sans  bor- 
dure ni  bourrelet,  qui  tarissent  du 
thalle  decertaln*  lichens  (ex.  Comb- 
earpon)  ;  par  Kirby ,  £.  des  protubé- 
rances anales  qui ,  dans  les  araignées, 
cou  tien  neiirt  les  instrumens  servant  à 
filer  les  toiles. 

MANATfDÈS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Manatidœ.  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Tordre  des  Cétacés  , 
qui  a  pour  typé  le  genre  Manalus. 

MANCHE, s.  f.  On  donne  ce  nom 
au  passage  d'une  mer  à  une  autre,  à 
travers  deux  terres ,  lorsque  le  bras 
de  mer  ,  large  à  une  de  ses  extrémi* 
tés,  se'rétrècit  à  l'autre  :  s'il  est  long 
et  étroî t ,;  on  l'appelle  eàn ah 

MANCHOTS,  adjéct.' et  s.  m.  pi. . 
Àptenôdytes ,  Impennês  ,  Sphenisci. 
Nom  donné  par  Vieillot ,  Ranzani , 
tihexmmïer  et  Lesson  a  une  famille 
de  l'ordre  des  oiseaux  Palmipèdes, 
comprenant  ceux  qui  n'ont  que  des 
moignons  d'ailes  ,  faisant  office  de 
nageoires, 

MANBlBttLAIftE,  adj. ,  mandibu? 
taris  ;  qui  a  rapport  à  la  m&ndfbuïe. 

MAIVDTBULE 9 .  s.  f.  ;  mançtib'ula"; 
Kinnladé  (ail.).  On  appelle  ainsi, 
dans  les  mammTfères  Y  la  mâchoire 
inférieure;  daps  les  oiseaux*,  tantôt 
chacune  dés  deux  moitié*  tfu  "bec, 
tantôt  seulement',  d'après  Iltigcr^  la 
'moitié  iûflrféàre";  flan*  îeâ  animaux 
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articulés ,  la  paire  supérieure  on  an-» 
térieuré  de  mâchoires. 

MAtfDIrUJLÉS,  âà*î.  et  s.  mjrt:, 
Mandïbulhîa*  Nom  dourié  par  Clair- 
ville  et  Macleay  aune  section  dé  la 
classe  des.  insectes  ,  comprenant  té\t& 
q^i  conservent  leurs  organes*  de  mastic 
cation  en  arrivant  à  l'état  parfait  ;  par 
Latreille  à,  une  famille  d*  Aptères  pa- 
rasites, dàn&  laquelle  il  range  ceux 
de  ces  insectes  qui  ont  des  mandi- 
bules et  des  mâchoires, 
.  MAnmBVLWOmUR,adj.,marïdi 
huliformis  (  mandibulà ,  mandibule  ? 
forma,  forme).  Èpithéte  donnée  pab 
Kirby  aux  mâchoires  des  insectes , 
quand  elles  sont  dùrei  et  Cornées, 
comme  dans  tes  Stetohntha. 

MANGAlfttTÊ,  s.  m. ,  tnangariùs.  , 
Genre  de  sels  {mângansaure  S  dite, 
4iU.  ),  qui  résultent  de  la  cambinaison 
db  l'acide  manganfqtië  avec  les  basejt 
salifiantes. 

MANGANÈSE,  s.  m. ,  magnésium ', 
m/inganesium ,  'magnes,  hevacteon^ 
sapo  vitri,,  magncsîa  vttrariorum; 
'Braunslein  i  Glasseife  ,  Mangan, 
SraunsteinnielaÙ  (ail.),  Métal  solide 
et  d'un  blanc  jaunâtre,  qui  a  été  dé- 
couvert ,  en  177^,  par  Scheele  et 
Gahrï. 

MANGANÉSÏATE,  s.  mi,  îûanga- 
nesias.  Mot  employé  par  quelques 
chimistes  comme  synonyme  de  man- 
ganale.     '  - 

MA\GAI\ÉSmv,  aSi.,'mahgane± 
sinus.  Se  dit  d'une  substance  qui  con- 
tient du  manganèse. 

MANGATVESTFÈftE,  adj/,  manga- 
hesiferus ;  manganhatlig  (ail;).  Se 
dit,  dans Lt nomenclature  minéralo- 
giquedeHajiy,  d'un  <iôrps  qui  con- 
fient accidentellement  ou  manga- 
nèse. Ex.  Chaux,  carbonalée  mqngb- 
nésifere, 

MAîVGUVÉSIQtlE,  JPbJez  Mà^gàt 

NtQtfE.  "     .S(' 

MAXGAÎVrEt*?  ad],,  mànganosus\ 
ïfbxide    manganéûx   Çprofoxide  de 
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manganèse;  ManganQxyfal,  ail.)  est 
le  premier  degré  d'oxigénation  du 
manganèse ,  et  le  sulfure  manganeux 
(Schwefelmangan  ,  ail. ),soaseul de- 
gré 4e  sulfuration,  Berzelius  appelle 
sels  manganeux  ceux  qui  ont  pour 
base  le  sulfure  ou  l'oxide  {Mangan— 
çxydulsalzen,  ail.),  ou  qui  résul- 
tent de  combinaisons  entre  le.  métal 
et  les.  corps  halogènes ,  analogues  à 
■  l'oxide  manganeux  pour  la  compo-* 
si  tion.  (        - 

MAtyGANICO-POTÂSSIQtJE,  adj., 
manganico-polQssicus,  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  aux  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'uu  sel 
manganique  avec  un  sel  potassique* 
Ex.  Sulfate  manganieo- potassique 
(sulfate  de  manganèse  et  de  potasse). 

MANGANIDES,  s.  m.  pi. ,  Wqnga- 
nides.  Beudant  appelle  ainsi  une  fa- 
mille de,  'minéraux ,  qui  comprend 
le  manganèse  et  ses  combinaisons. 

MANGANIQUE  ,  adj. ,  manganicus. 
Qn  -appelle  oxide  manganique  (tri- 
toxide  4e  manganèse; M ariganpxjrd, 
ail.  )  le  second,  et  acide  manganique 
(ftfahgansâure.  ail.)  le  quatrième 
degré  d'oxidation  du  manganèse; 
sels  manganlques  ceux  qui  résultent 
de  la  combinaison  de  l'oxide  manga- 
nique avec  les  oxacides  (Mangan- 
oxydsalzen,  ail.),  ou.  qui,  devant 
naissance  au  métal  uni  a  des  corps 
halogènes,  sont  proportionnels  à 
l'oxide  manganique  pour  la  compo- 
sition. 

.  MANGANIUHI,s.  m.  ,mangamum. 
Berzelius  propose  d'appeler  ainsi  le 
manganèse,  sous  prétexte  que  ce  der- 
nier nom  pourrait  être  confondu  avec 
celui  de  magnésium ,  au  moins  dans 
les  dérives* 

MANGANOSO-AtHMOMQl]E,ad]\, 
mangam>so~ammonicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d  un  se) 
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manganeux  avec  un  sel  ammonique. 
Ex.  Chlorure  manganoso»ammonique 
(hydrochlorate  de  manganèse  et  d*am+ 
moniaque).  '   .      ,    - 

MANGANOSO-MANGANÏQUE,adj., 
manganoso-manganieus.  Berzelius 
donne  ce  nom  à  un  oxide  {deuioxide 
de  manganèse;  Mangahoxydoxyduly 
ail,),  qui  est  une  combinaison  d'oxide 
manganique  et  d'oxide  manganeux , 
c'est-à-dire  un  véritable  sel. 

MANGANOS0-POTASSIQlJE,adj., 
manganosch-potassicus.  Nom  donné, 
dans  hù  nomenclature  chimique  de 
Berzelius.,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
manganeux  avec  un  sel  potassique. 
Ex.  Sulfate  manganoso- potassique 
(  sulfate  de  manganèse  et  de  potasse)* 
,  MANICLLE,  s.  m.,  manieulum, 
podium  anticumj  palma;  Porderfkss 
ail).  Ilb'gef  appelle  ainsi  f  dans  les 
Mammifères,  le  pied  des  pattes  de 
devant. 

MANIFOUME,  adj.'  f  maniformis 
(manusj  main,  forma,  forme).  Se 
dit ,  d'après  Kirby ,  dès  paipes ,  quand 
ils  sont  en  pince  «  c'est-à-dire  munis 
d'un  doigt ,  comme  dans  les  Scor- 
pions. 

MAMTRONC , *s.  m.  *  manitruncus. 
Kirby  appelle,  ainsi  le  segment  anté- 
rieur du  tronc  des  insectes  ,  celui  qui 
reçoit  la  tête. 

MAIVNIFÈRE,  adj.  ,  manniferus 
(  manna  ,  manne ,  fero  >  porter  )  ;.  qui 
donne  de  la  manne ,  par  l'effet  de  la 
piqûre  des  insectes,  ou  autrement, 
cpmme  le  Tamarix  mannifera. 
,  MANNINE.  Voyez  Mannite. 

MANNIPARE,  adj. ,  nxanniparus 
(manna,  manne,  paro ,  engendrer). 
lie  Coccus  manni parus  produit ,  en 
piquant  les  branches  du  Tamarix 
mannifera  ,  la  manne  du.Sinaï,  qui, 
dit-on  ,  servit  de  nourriture  aux 
Hébreux  ,  pendant'  leur  Voyage  à 
travers  le  désert. 

MANNITE,  s.  f. ,  mannita;  #fa/i- 
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natucker,  Mannastoff(*\L)(nianm\ 
manne).  Espèce  de  sucre  que  Proust 
a  découvert  daus  la  manne»  ' 

MANOMÈTRE,   s.  m. ,' manome- 
fri/rn  (pavô;,  rare,  ftrrjfio»,  mesurer).  ' 
Ce  nom  avait  été  imposé  parVari- 
'         gnon  à  un  appareil  qu'il  destinait  à 
mesurer  la  raréfaction  de  l'air.  On  le 
donne  maintenant  'aux  appareils  à 
colonne  liquide  dont  on  peut  se  servir 
pour  mesurer  des  pressions. 
~    .  MANTEAU,  s.   m.,  pallium,  Ca- 
cerna;   Tp$«y;   M  autel  (ail.);  elok 
(angl.).  Partie  supérieure  du  corps  , 
principalement,  dans  les  oiseaux.  Ce. 
.;    .»  nom  ,  dpnné  d'abord  à  l'enveloppe 
cutanée  et  charnue  qui  revêt  l'in- 
térieur des   coquilles   bivalves  ,  et 
qui ,  ployée  en  deux  sur  le  dos  dé 
l'animal ,  semble  le  couvrir  cotnme 
un  manteau  ,  fut  appliqué    ensuite 
à  la  même  partie,  quoique  considé^ 
rablement  modifiée,  dans  les  mol- 
lusques   céphalés ,    conçhifères    ou 
nuds.  G. -G.  Ëhrenbçrg  appelle  man- 
teau, clans  les  Infusoires  ,  une  masse 
épaisse  où  membraneuse,  qui  parait 
être  la  couche  externe  du  corps  de 
l'animal  lui-même ,  se  gonfle  avec 
Tâge  y  et  protège  les  parties  internes 
(ex.  Euaorina). 

MANTE  AUXJBIFORÉS,  ad},  et  s. 
m*  pi. ,  Biforipalla.  Nom  donné  par 
La  treille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Conçhifères  ,  comprenant  ceux  dont 
le  manteau,  offre  deux  ouvertures, 
l'une  servant  de  passage  au  pied , 
l'autre  propre  aux  déjections.  .- 

MANTEAUX-OUVERTS,  adj.  et 
s.  m.  pi.  ,  Patulipallà.  Nom  donné 
par  Latreille  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Conçhifères ,  dans  lequel  il  rangé 
ceux  dont  le  manteau  n  a  pas  d'ou- 
verture spéciale  pour  les  déjections 
et  la  respiration. 

MANTE  AUX-TlUFdRÉ9,  adj.  et  s. 

m.  ph,  Trifiripalla:  Nom  donné  par 

Latreille  à  un  ordre  de  la  classe  des 

Conçhifères  /auquel  il  rapporte  ceux 

u. 
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dont  le  manteau  à  trots  ouvertures, 
une,  pour  le  pied  j  une  pour  les  dé- 
jections, et  une  pour  la  respiration, 
JMANTEAÏJX-TBBIJLKTJX ,  adj.  et 
s.  m.  pi. ,  TubulipaUa.  Nom  donné 
par  Latreille  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Conçhifères,  comprenant  ceux 
dont  le  manteau  est  terminé  postérieur 
rement  pr  deux  tubes,  du  par  un 
seul  partagé  en  deux  conduits  dans 
l'intérieur,  .  .       \ 

MANTELÉ ,  adj. ,  paUiatus ,  ves* 
titus,  lacernulatus,  palliotatus.  Se 
dit  d'un  oiseau  dont  la  partie  sapé* 
rieure  du  eorps  est  d'une  teinte  qui 
tranche  avec  celle  du  reste  du  eorps 
(  ex.  faleo  paUiatus,  OstraUga  pat- 
Uatay  Ahfidà  vestita,  Bttteo  bacernù» 
latus,  Columba  lac*rnulatay€ucultts 
palliolatus);  d'un  insecte  dont  les 
ailes  sont ,  dans  une  partie  de  leur 
longueur ,  d'une  teinte  différente  de 
celle  de  la  pointe  (ex.  lycus  palhar 
tus,  Noctua  palliàta ,  Curcuho  pat» 
lèatus).   '-  ' 

MANTELÉS,  adj.  et  s,  m.  pl.9  Pe- 
nulati  ,  Palliàta.  Latreille  pvopose 
de  remplacer  par  ecUe  dénomination 
celle  de  Mollusques  dont  esse  ser^ 
pour  désigner  tput  un  type  du  règne 
animal  ,  l'expansion  dermique  4m 
corps  qu'on  appelle  manteau,  étant 
l'un  des  caractères  essentiels  de  ror- 
ganisalion  extérieure  ée*  animaux 
compris  dans,  ce  type.     - 

UANTIDES ,  adj.  ets.  m.  pi.,  Jfe*. 
tides.  Nom  donné  par  Lamarck,  La~ 
tr«ille,Goldfuss,  EichwaW,  Ficinuset 
Carus  a  une  famiUe  de  Tordre  des 
insectes  Orthoptères,  qui  a  peur  type 
le  genre  Manth, 

MANUATB8,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
ManuaU  (manuS)  main).  Nom  donné 
par.  G.-C.«-C.  Storr  a  une  section 
de  la  classé  des  Mammifères ,  corn* 
1  prenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ont  des  mains. 

MANUCODIATÉB,  adj.  ets.in.  pi., 
Paradlsci.  Nom  donné  par  Vieillot 
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àianft^fevriaVde  lWdre  de*  oiseaux» 
i^lyuHfe-}  ^ui  a  pour  type  le  genre 

;  ttyUUPAJXJOWB  ,  s*  f, ,  TTt^rtz- 
AM^'^^bSI^m  ;  fcffouil  ,  I07* , 
4Î0c£ttroi)t>1>*Ué  do  fenouil.  J.-E. 
Scfcenk  n  puMé  «o  ouvrage  sous  ce 

r(Hftâ4Mbl6,8ml»t.  ».  y  palus;  iXoç; 
&*0pfi9àk>)i**anip  (ttngl.)  \patude 
(it.)é  Ou  nomme,  généralement  ainsi 
Jet  crcUx  oà.i'eau  stagnante  n'est 
point  «avez  profonde  pour  empêcher 
1%  végésttièn  y  et  où  elle  se  trouve 
poifcprfmsidimifcéfoftgéeatecla  terre  i 
,  MA*£W**GÉt&>,  «adj.  et  s.  f.  pi., 
Mmamtéc&t*  Nom  donirç  par  Liod- 
\*f  e  une  Itmilke  de  plantes ,  qui  a 
ptur  type.  Je  -gwrre  Maranta. 

MUUXT1ACJÉ1»,  adj,  et  s.  f.  pUt 
if oto&'0<£zb>;  Kem  donné  (xtr  KauU 
fass  à  -osé  Irièa  4e  la  famttle  (loi 
ïettgèrc*>qÀia?petir  type  le  genre 
JmWOttûtm 

MARATTIÉE9,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Jfaalfyenilk**  definéptfr  Desveux 
fiHùa^àunettoib^i  delà  famille  des 
Fougère»  y  ajfa*t  le  genre  Marattia 

.  HlIUtHld,  arijeet»,  nutrmoratHs; 
W±rwwptmtèg{h\l>).  Se  dit  d'unkeur- 
lu» qui,  offre un  mélange  confus, de 
eoulfeute*  setoWenke  à  celui  que  pré- 
aaa*e<  me*  jalaque  potte  de  marbre, 
Ex.    Trochus  marinoruius. 

.  •  fl^fftgGntflC»  •dj.  9marcèseeks; 

*&*C0V  aeifléërm)*  & *t,  en  botani- 
que, dès  parties  ^oi  ne  tombent  pa.sî 
anssitoti^f  nèsis'éire.  fanées  et  dessé- 
chées, comme  le  caliceàcV  Anagal~ 
ljs,\a  corolle  au  Thientafàèurop&a, 
k&fouiUe*  àvtQutrûÊts  Rôùur. 

a^CG*UW*GÏtes,  adj.  et  s.  f» 
pj„  Mareçruvkuxtt.  Famille  de  plan  * 
%*,,  établie  par  Juasieur  qui  a  pour 
type  le  genre  Marcgravia. 

* AMOGÛAVliiBts  aty  et  s.  f.  pi. , 
Mflregwtiffc*  Hom  famé  par  Cau- 
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4Mç  à.  nue  tribu  de  la  famille  des 
Marcgra>iacées,  qui  renferme  le  genre 
Marcgravki. 

MARCHE&l ,  ad  jeet. ,  gradàrius  , 
gressoritis.  IOjgér  appelle ,  dans  les 
oiseaux,  pieds  marcheurs  (Gàng- 
heine ,  Sehreitfihse ,  ail.  )  ceux  dont 
lestibiaç  sont  couverts  de  chairs  et  de 
plumes  jusqu'à  l'articulation  du  cou- 
de-pied,  vulgairement  appelée  genou, 
ou  ceux  qui  ont  un  doigt  en  arrière 
et  trois  en  avant,  dont  les  deux  ex»-  ~ 
ternes  tiennent  ensemble  depuis  la 
base  jusqu'au  delà  de  la  moitié ,  sans 
membrane  interdigîtale. 

MARCHEURS,  adj.  et  s.  m.  *VÇ  * 
AtnhulatoreS)  Gradatores.  If om  don- 
né par  Illiger,  Blainvitte,  C.  Bona- 
parte ,  Ranzani  et  Lessôn  à  un  ordre 
du  a  un  soirs-ordre  de  la  classe  des 
diseaux , ,  comprenant  ceux  qui  ont 
l'habitude  de  marcher  ;  par  Laurent! 
et  Merfem  à  un  ordre  de  Reptiles 
batraciens,  comprenant  ceux  qui 
marchent  ;«par  Degeer  à  une  section 
delà  classe  des  Insectes,  à  laquelle  it 
rapporte  ceux  qui  ne  peuvent  que 
marcher ,  n'ayant  point  d'ailes. 

MARE  j  S.  f.  ,  aquilegium  ;  Ttvayoç; 
PfQtze  (ail.  );  pond  (angl.).  Amas 
d'eau  dormante. 

•  MARÉCAGE  ,  s:  m .  ,  iocus  palus- 
tris  s.  paludosus  ;  îtoç;  Sumpf(»\L')i 
marsh  (ari.gt.).  Terre  dont  le  fond  est 
humide  et  bourbeux.  Ce  mot  est  à 
peu'  prë*  synonyme  de  marais. 

MARÉCAGEUX,  adj. ,  paludosus f 
palustres,  tendgèiusj  ÉXwfàç,  T4vay&>- 
é\jç  ;  sumpfig,  morastig  (ail.)  ;  swuin- 
£f*-{angl.)'.  Se  dit  des  plantes  qui  crois- 
sent dans  les  eaux  dormantes  (ex.  Câl- 
in palustris  ,  Comarum  palustre  , 
Juncus  tenageia),  et  des  animaux 
qui  fréquentent  lesderrains  fangeux , 
les  endroits  marécageux  (  ex.  Cervus 
paludosus), 

MAR|SE  ;  s.  '  f.,  ans  tus  )  itlr^ji^X;  ; 
Ebbe  urtdFluth  (ail .  )  ;  tide  (angl.  )  ;  ma* 
petit  (ît.  ).  On  donne  ce  nom  à  un  mou* 
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fftpmt  périodique  qmi  fait  qu*ifc  dès 
intervalles  de  temps  réglés  ,  l'eau  de 
la  mer  monte  (  marfc -montait  te, flux, 
/lof  ;  Fiutk  ail,  ;  fi&oà%  angl.)  \ 
jesqu?à  ee  qu'elle  ait  atteint  sa  plus 
grande  hauteur  (pleine  mer;  Spring* 
ftuêk,  alL),  puis  s'abaisse  {marée 
descendante,  reflux ,  jusan  /  j£tôt 
{ail.)  ;  «^v  a»fi.)  >  jusqu'à  son  phis 
bas  niveau  (basse  mer).  Les  marées* 
qui  sont  pea  sensibles  dans  les  mers 
inférieures ,  dépendent  de  l'attraction 
exercée  par  le  Soleil  et  surtout  p«r 
fa  Lune.  La  mer  employé  six  heures 
à  .monter  et  autant  è  descendre. 

MARGARATE ,  s.  m. ,  mar garas. 
âenrede  sels  (margarinsauréSatze, 
ail.  ),  qui  résultent  de  la  combinat- 
son  de  Facide  wiargariqne  arec  les 
hases  saUûable*. . 

.  &URÛ  AR£UX ,  adj . ,  morgarosits. 
Ghey  reul  donna,  d'abord ,  en.  1 820  $ 
le  nom  è^  acide  margareux  à  '  l'aeide 
que  depuis  oa  a  appelé  stêarique. 
.  MARGARINE ,  s.  f. ,  margarinaf 
Margarinf&t  (ail.)  (margarita% 
perle).  Nom  donné  par  Chevreul , 
en  raison  de1  son  éclat ,  à'  une  matière 
qae  depuis  il  a  reconnu  être  du  mai* 
garata  de  potasse  'ou*  de  soude . 

MARGARÏQUE,  adjM  margaticus. 
Nojh  donné  par  Gbevreul  à  un  acide 
^faifgàrmsàure^  ait.  ),  «fui  se  produis 
par  la  saponification  ile  l'huile. 

ifARGARITAtfÉS ,  adj.  et  s',  in. 
m.  ,  Margaritacem*  Nom  donné  par* 
Bèajnville  à  une  famille  de  l'oroVe 
des  Aeépkabphore»  lamellibranches , 
et  à  une  famille  de  Coquilles  bivalves* 
libres,  comprenant  des  coquilles  dont 
quelques  unes  sont  garnies  d'une 
très-belle  nacre ,  et  fournissent  des 
perles. 

MARGARWATE ,  s.  m. ,  margari- 
tas.  Sel  produit  par  la  combinaison 
de  l'acide  margaritique  avec  les  bases 
aalifiablès, 

atARGARITIFÈRE  ,  adj. ,  marga* 
rùi/eru4  (  morgn^*)  perte ,  ftro  , 
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porter  ) ;  «jui  produit  des  perles  (ex* 
dvkula  margarilifcra))  ou  qui  porte 
des  tache»  blanches  arrondies  y  imi- 
tant des  perles ,  comme  l'abdomen  de 
la  Pangonia  inargaritifera. 

MARGARITIQCE  ,  adj . ,  margari- 
liens.  Nom  donné  par  Bussy  et  Le- 
canu  à  un  acide  qu'on  obtient  par 
la  distillation  de  l'huilé  de  ricin* ,  et 
qui  cristallise  en  belles  paillettes  ng- 
crées.  '  ,' 

AfAR6E  ,  s.  m . ,  marge  Synonyme 
Aebêrd.  On  désigne  quelquefois  sous 
ce  nom  la  bordure  qui  entoure  le 
disque  dans  les  lichens. 

MARGELLE,  s.  f.  Mirbel nommé 
margelle  des  stomates  un ,  deux  et 
quelquefois  trois  anneaux  elliptiques 
superposés  qui,  dans  les  Marchanda, 
élèvent  l'ouverture  supérieure  un  peuv 
au  dessus  de  la  surface  de  l'expansion» 

MARGltfAIRE  ,  àd j .  r  marginatiuÂ, 
Mirbel  appelle  oloisxms  marginaires 
celles  qui  sont  formées  par  le  bôrct 
des  volves  rentrant  dans  l'intérieur 
du  péricarpe ,  et  allant  Rejoindre  à 
l^âxë  réel  ou  imaginaire.  Ex.  lfyo~ 
dodendruni.  X  T      ..* 

MARGINAL  9  adject. ,  inarginaGs  ; 
randstiïndig  (àUO  ;  qui  est  placé  suç 
le  bord,  comme  le  placentaire,  quand' 
i( se  fixe  au  bord,  soit  des  valves  ^ 
sort  des  croisons  (ex.  OEnotkew)  % 
ouïes  stipules,  lorsqu'elles  s'insèrent 
lé  long  thes:  cotés  du  pétiole  (ex., 
Ko  sa  canina).  Kirby  donne  celte 
épithète  aux  aréoles  des  ailes  des  in- 
sectes, lorsqu'elles  sont  ouvertes  et  se*. 
terminent  dans  le  bord  (ex.  Tenthre^ 
do)  y  aux  épiptèvres,  quand  elles 
sont  seulement  une  continua  Von.  du 
librd  infléchi  (ex.  J&uprëstis). 

!ÉIARGIflATÏJlŒ,s.  f*,  marginatu* 
ra.  Nccker  se  sert  de  ce  terme  noue 
désigner  ee  qui  a  rapport  aux  bords 
d'une  partiel  d'un  végétal. 

MARGB8JÉ ,  adject. ,  marginatus>, 
limbatus;  gerdndert%eingeffisst{^i^  t 
cftir  est  rautii  d'un  bord.  Se  dit  d'une 
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pat  tic  qui  est  .munie  d'un  reborJ  sail- 
lant ,  mais  étroit,  comme  la  cypsèle 
de  Y  Anthémis  arvensis ,  la  graine  du 
Cheiranthus sinuqtas ,  les  pétioles  du 
Rlrus  copallinum  [voyez  Ailé  )  ;  ou 
dont  les  bords  sont  d'une  autre  na- 
ture que  la  partie  moyenne ,  la  diffé- 
rence étant,  notable  et  la  transition 
brusque ,  comme  dans  les  squame* 
du  pérjclinc  de  diverses  Synaothérées; 
ou  enfin  qui  est  circonscrite  par  une 
bande  colorée,  comme  les  élyires 
de  là  GoecineUa  marginata. 

MARGINICOLLE,  adj. ,  margini- 
côîtis  (  margo%  marge ,  collum , col ) ; 

3 ni  m  le  col  .ou  le  corselet  entouré 
'un  rebord  autrement  coloré.   Ex. 
Cetonia  marginicollis. 

MARGEWEORME  ,  adj, ,  margini- 
formis  (margo -,  bord ,  formât  fôr-^ 
me  ).  Se  dit,  d'après  H.  Cassini ,  des 
appendices  des  squames  du  péridine 
des  Sjnanthérées ,  quand  ils  ressem- 
blent à  une  bordure,    . 

MARGINIPENNE,  adject ,  margi* 
nipenhis  {margo ,  bord,  penna ,  aile); 

3 ut  a  les  ailes  bofdéesi  Les  élyires 
u  Trichognatha  margini permis  sont, 
noires  et  bordées  de  rouge.    . 

MARIN,  adj, ,  marinus,  mariti— 
mus,  pelagicus ,  thahs  sinus;  bxkiv- 
fftoc  ,  Gf&affetôtoç.  Se  dit  des  plantes 
,  qui  croissent  au  fond  des  eaux  de  la . 
mer  (ex»  Z  os  fera  marina}  9  ou  sur 
•fcs  bords  (ex.  Seirpus  marîtimus  y 
Glaux  maràima,  Trigtochin  mari— 
timum,  Medicqgo  mur  ma) .  On  a  vou-? 
lu  réserver  le  mol  de  maritime  pour 
désigner  le  second  cas,  mais  les  des- 
cripteurs ne  se  sont  pas  conformés  à 
cette  distinction.  I/épithèté  âe  ma- 
rin est  donnée  à  des  oiseaux  qui  fré- 
quentent la  mer  (  ex.  Kiua  tkalassi- 
nà)j  a  des  animaux  qu'on  trouve  dans 
les  eaux  de  la  mer  (ex.  Petromyzon. 
marinus  ,  Scyllaa  pelagica  ). 

MARMOniSATIOïV,  s.  f.  f  marmo- 
risatio.  Marzart  Pencali  appelle 
ainsi  l'opération   paturcllo  par  la-> 
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quelle  un  calcaire  se  transforme  efl 
marbre.    • 

MARNEUX,  adj. ,  mUrgelkaltend  , 
margelartig  (ail.)  ;  qui  contient  de 
la  marné,  qui  en  a  l'aspect  ou  les 
caractères.         . 

MARNO-BmJMINEtJ*,  adj.,  mar- 
no-bitùminosus •';  qui  contient  delà 
marne  et  du  bitume.  Ex.  Schiste 
marno- bitumineux. 

MARNO-CHARBOIMNEUX,  adject. 
Épithète  donnée  par  Brongniart  à 
un  groupe  de  terrains  sédimenteux 
Abalassiques  ,  '  comprenant  ceux  qui 
se  composent  de  marne  et  de  dépôts 
charbonneux. 

.  MARNO-GYPSEUX,  adj.;  qui  con- 
tient de  là  marne  et  du  gypse.  Terr- 
rain  marno-gypseux. 

MARNO-SABLOMMEUX ,  adj.  ;  qui 
contient  de  la  marne  et  du  sable. 
Formation,  mar no— sablonneuse. 

MARQUÉ  ,  adjeet.  ,  signatus  ;  qui 

Eorte  des  tacbes  dont,  on  a  comparé 
t  forme  à  celle  de  caractères  d'écri- 
ture, Ex»  ScutelUra  signata.  fToyez 
Ecrit. 

MARQUETÉ,  adj.,  tessellatus  ; 
qui  est  marqué  de  lignes  donnant 
à  la  surface  l'aspect  d'un  ouvrage 
de  marqueterie  (  ex.  Labrus  tes— 
seUatus)  ,  ou  qui  porte  des  poils 
disposes  par  groupes ,  comme  les  éiy- 
tres  de  YAnobium  tessettatum.  . 

MARS,  s.  m»  f  Mars.  Quatrième 
des  planètes  qui  tournent  autour,  du 
Soleil,  dont  elle  est  distante  de  36700 
.  rayons  terrestres ,  et  autour  duquel 
elle,  accomplit;  sa  révolution  en  680  j. 
2S  h.  :5o'  41"  4>  dons  le  même  temps 
qu'elle  décrit  en  24  b.  5\f  22?  une 
rotation  d'occident  en  orient  au- 
tour d'un  axe  incliné  de  6i°  33'  sur 
son  orbite ,  en  s'écartant  de  Péclipti- 
que  sous  un  angle  de  x°  5i'  1.  Mars 
nous  apparaît  comme  un.e  étoile  de 
première  ou  de  seconde  grandeur  y 
douée  d'une  lumière  obscure  et  rou- 
geâtre.  Son  signe  est  &.         ,     . 
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MARSILÉACÉES;  aUj.  et  s.  f.  pt.; 
Màrsileacéœ.  Nom  donné  par  Robert 
Bfown  à  une  .famille  défiantes  ap- 
pelée Rhizocarpéès  par  Batsch  ,  Rkè- 
zos pennées  par  Roth  et  Candolle, 
Hydroptérîdes  par  Willdënôw,  Sal- 
viniées  par  JnssicU ,  dont  Kaulfuss  et 
Des  vaux  font  une  tribu  de  la  famille 
des  Fougères  ,  et  qui a  pour  type  le 
genre Marïilca. 

MARSlfrlAJL ,  adj. ,  marsupialis 
(marsupiûm  ,  bourse),'  qui  porte 
iine  bourse  ,  comme  la'  Carybdea 
marsupialis ,  dont  l'ombrelle  est  en 
forme  de  sac. 

MARSUPIAUX,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Marsupialia.  Nom  donné  par  Cuvier, 
Illiger  t;  Desmarett ,  Goldfuss ,  La- 
treille  ,  Ficinus  et  Carus  à  un  ordre 
de  Mammifères ,  comprenant  ceux  - 
dont  la  peau  de  l'abdomen  se  replie  de 
maniéré  à  former  une  bourse  exté- 
rieure dans  laquelle  les  petits ,  nais- 
sant avant  terme,  achèvent  de  se  dé* 
velopper. 

MARSUPIIFLORE,  adj. ,  marsupii* 
fiorus  (  marsupium  ,  bourse  ,f  fias  , 
fleur  ).  '  Les  fleurs  de  VAdenopItora 
marsupiiflora ,  a  calice  entier ,  à  co- 
rolle en  cloche,  ont  été,  comparées  à 
des  bourses» 

MAS  ARIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Masarides.  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Latreillc  et  Goldfuss  à  une  tribu  de 
1a  famille  des  Hyménoptères  diple*- 
ptères  ,  qui  a  pour  type4le  genre  Afa- 
saris\ 

MASCARET,  s.  m.  On  donne  ce 
nom  à  une  espèce  de  vague  qui  re- 
monte  la  Dordogne  avec  une  prodi- 
gieuse rapidité  et  un  bruit  épouvan- 
table ,  à  l'époque  de  la  marée.  Le 
même  phénomène  a  lieu  dans  d'au- 
tres contrées'  ;  on  l'appelle  Pororoca 
sur  l'Amazone,  et  Rat  d'eau  sur  quel- 
ques autres  fleuves. 

MASCULffLORE,  adj. ,  masculi- 
florus  (masculus  y  mk\e,Jios,  fleur). 
Épithètc  que  H.  Caserai  donne  à  U 
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calathide  et  au  disque  des  Synanthé- 
rées  i  quand  les  fleurs  qu'on  y  voit 
sont  mâles. 

MASCULIN ,  adject. ,  masculinus  ; 
manntich  (ail. }.  ÎL  Casstni  appelle 
corolles  masculines ,  dans  les  Synan- 
thérées,  celles  qui  sont  accompagnée* 
d'organes  mâles  parfaits. 

MASCULINITÉ  ,  s.  f.,  masculin*- 
tûs;  Mannhafiigktit  (ail.  ).  Qualité 
ou  caractère  du  sexe  masculin* 
'  MASQUE,  s.  m:,  persona.  Geof- 
froy et  Réaumur  donnaient'  ce  nom 
a  l'espèce  de  calotte  ou  de  coiffe  qui , 
dons  les  Libellules  ,  recouvre  la 
partie  antérieure  de  la  tête. 

MASQUÉ^  «dj. ,  persona  tus , lar~ 
yatus.  Épithète  donnée  à  des  Mam- 
mifères (  ex.  Sorex  personatus  )  et 
à  des  oiseaux'  (  ex.  Coiwaba  larvata, 
Bucco  pefsonatus  rMonasal  persona* 
ta)t  dont  la  face  est  en  totalité  ou\ 
en  partie  d'une  autre  couleur  que  le 
reste  du  corps,  de  sorte  qu'elle  parait 
comme  couverte  d'où  masque.  La 
Teredina  persànàta  est  ainsi  appelée 
parce  que  l'une  de  ses  extrémités 
offre  des  lobes  et  des  sinus  qui  imi- 
tent assez  bien  un  masque  $  le  Redu- 
dus  personatus ,  parce  que  sa  larve 
se  couvre  d'ordures  «t.  de  toutes  sor— 
tes  de  corps  qui  la  déguisent  et  la 
masouent  aux  yeux  des  insectes  dont 
elle  lait  sa  proie. 

MASSE*,  s.  f.  y  massa.  Somme  des 

Kint  matériels  que  chaque  corps  reu- 
rine. Dans  les  applications ,  cet  élé- 
ment n'est  jamais  ansolu ,  et  on Tex-* 
prime  en  le  rapportant  à  une  unité 
de  ton  espèce ,  c'est-à-dire  eà  pre- 
nant pour  unité  une  certaine  quantité 
de  matière  connue ,  et  exprimant  en- 
suite toutes  les  autres  masses  par  le 
nombre  de  fois  qu'elles  contiennent 
cette  uuîtéMà.  En  minéralogie,  on 
donné  le  nom  de  masses  aux  couches 
dont  l'épaisseur  dépasse  dé  beaucoup 
celle  qu'on  est  convenu 'tacitement 
de  leur  accorder ,  et  qui  se  succèdent 
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sans  changer  de  nature,  uns  être 

séparées  autrement  que  par  de  très-* 

petits  filets  de  substances  hétéro-» 

gènes* 

MASSETTÊ,8.  f.,  maWa,L-C 
Richard  appelait  ainsi  lés  fragmens 
dont  se  compose  la  masse  pollinique 
des  Orchidées» 

MASSIF^  adj.  et  s.  m,,matswusi  Se 
tLt<Tuu  minéral .  quan4  ileit  en.  raasrr 
ses  d'un  certain  volume  qui,  n'ayant 
aucun  caractère  particulier  >  ne  peu- 
vent être  .désignées  que  d'fcprès  la 
considération  abstraite  de  ces  masses 
mêmes  (  ex*  Soufre)*  On  dit  qu'une 
roche  a  une  structure,  massive ,  quand 
elle  ne  présente  aucun  jour  (ex»  Ltp~ 
tynite  massif). 

MASSUE  y  s.  f. ,  clora;  Keule  fall.). 
NonTdonne  par  Nées  d'Esenbeck  à 
la  partie  supérieure,  du  corps  des 
champignons ,  lorsqu'elle  se  compose 
d'un  renflement  qui  faiUuite  au  stipe, 
OU  qui  en  est  séparé  par  un  bord  sen* 
sible.  Ex.  GeoglossumiLeotia* 

MA$TA&9  s.  m,,  mastax,  Nom 
donné  par  Illiger  >  chc*  les  Mamrai-» 
fèfes  .  (  Knewbart  ^  ail.  )' ,  a,ux  poils 
qui ,  couvrent  la.  lèvre  supérieure, 
sou§  les  narines  ;  chez  les  oiseaux 
(  Knebetf  ail.  ) ,  à  la  partie  latérale 
du  svnciput ,  qui  est  contjguë  à  la 
hase  de  là  mâcboire ,  et  qui  se  dis- 
tingue par  ses  plumes  ou  par  sa  cou- 
leur. 

MASTICINE,  f.,  ,  masticina. 
Quelques  chimistes  ont  appelé  ainsi 
la  portion  du  mastic  qui  est  peu.  solu» 
tle  dans  l'alcool. 

MASTTGOCJÈIVEr  s.  m, ,  mastigo^ 
ceras  (  pctarU, ,  fouet»  xipoç ,  corne  )» 
K)ug  et  Dalihan  appellent  ainsi  les 
palpes  maxillaires  des  insectes  hymé* 
noptères  qui  les  ont  très-long*. 

MASTQDIE  ,  s.  m.  nwaodiuni 
(  jwkttoç,  mamelle),  Rafinesque  pro*, 
pose  de  substituer  ce  nom  a  celui  de 
vpmmifùre.  v    ,  ,  '    , 
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logia  (fMWTit/mam©Ue,^ttÇA  dis- 
coursj.  Nom  que  Latreille  propose 
pour  remplacer  celui  de  mammalozie* 
MASTOIDE  ,  adject. ,  mastoïdtus 
(fAaatoç  ,  mamelle  ,  fiàtç ,  ressemblant 
ce  )  ;  qui  ressemble  à  une  mamelle. 
L'éptderme  du  chapeau  de  Vjfgaricus 
mastoïdeus  se  sépare  sous  la  forme 
de  petites  papilles. 

MASTOLOGIC)  s.  f*  »  mastologia 
(pavjoQ  y  mamelle  ,  )©t«ç  •  discours  ). 
Synonyme  de  majwmlogie. 

MASTOLOG1STE  ,  s.  m. ,  masto- 
logis  ta.  Synonyme  de  mammalo~ 
gis  te. 

MASTOTHÈQUE  v  s.  f. ,  masto- 
theca ,  marsupium  abdominale  ,•  Ziù- 
zensack  (  ail.  )  (  p«*to<  ,  mamelle  » 
Oïjxjs,  boîte  ).  Nom  denné  par  Illiger 
au-  repli  cutané  ventral  qui  •  chez  les 
Mammifères  marsupiaux  >  environne 
et  renferme  les  mamelles»  ' 

mast;ozjoaiub,  adj.  et  s.  m.» 
mustozoon  (  fuutxoç  ,  mamelle  «  Ç««v  * 
animal  ).  Synonyme  de  mammifère* 
proposé  parBlainvitye» 

MASTOZOOLOGlE.s.  L  f  masto- 
nootogia  (  pinot ,  mamelle  ,  Ç%w»  * 
animal  >  Myoç ,  discours  }.  Synonyme 
de  mammafogie ,  proposé  par  Blain* 
ville. 

MASTOZOOTIQDE  ,  adj. ,  masto- 
zooticus  (ftfwrot,  mamelle,  (âov  9  ani- 
mal ).  Omaliu*  a  désigné  sous  ce  nont 
les  terrains  tertiaires  et  moderbes  , 
dont  il  ne  faisait  alors  qu'un  seul  or-* 
dre  9  que  depuis  il  a  partagé  en  deux» 
Maintenant,  il  la  réserve  pour  un  de 
ces  deux  ordres  »  comprenant  des  ter-* 
rains  diluviens  et  des,  terrains  tertiai- 
rés  •  parce  que  c'est  dans  ces  groupes 
qu'ont  été  trouvés  les  débris  de  grands 
mammifères. 

MAT  9  adj.,  rudls ,  asper  ,  impoli- 
tvsyoùapntH  ;  matt  (ail.)  ;  unpoiished 
(angl.);  qui  n'a  point  d'éclat,  qui 
n'a  point  été  poli»  On  donné  cette 
épith&e  aux  couleurs  qui  ne  sont 
petûtjHicef»  t&le*  de  çfcanfer  dfeempt 
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ccpsr  reflet  de*  diverses  incidences 
de  la  lumière,  à  celles  qui  n'ont 
pas  d'éclat ,  qui  ont  perdu  leurédai 
{  côlorfutcus  4m  nubilus). 

MATÉRIALITÉ  ,  *.  f,  f  maleriali* 
tas  ;  Kprperlichkeit  (ail.)*  cêrporeity 
{  angl.  ).  Existence  comme  matière. 
Synonyme  de  cor por alité. 

MATIÈBE,  s.  L  ,  mêteria  ,  m*te~ 
ries;  fàn;  Materic  (  ail.  ),  maêàet 
l  anglf  )  ;  moferia  (  it.  ).  N'ayant  «w- 
cun  égard  aux  subtilité*  des  niétaphy- 
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çmim^efsla  îiMftorMfi^d^e*^ 
queHe  les  fruits  devienne**  iftérs.  '  * 

J»U*tHKR&,*.  f.  ,*tâKr*d*>£fetV 
*Ç*mg ,  #«/*  (**.)  î  ^TikHr^angf)*. 
État  des  faute  e%  des  £flrfn%s  4*t 
«ont  arrivés  à  leur  «atiet  ^tékyj/pe* 
ment  ;  état  défaut  ou  dSwre  gbriïtè 
qui  a  prit  tout  4e  développement  tfûfit 
est  susceptible  dTacq*ér1r  sufla-plalitê 
mère.  !  ' 

MAXILLAIRE  ^  grfjM  mt&àùtris 
(  m&Ua,  mâchoire)  $  tjtfa  tajyport 


sicieos ,  à  leurs  vaines  controverses .  *èx  mâchoires.    Lfcfe  entonmWtstés 


sur  la  certitude  morale  que  nous  pott>- 
vons  ou  non  avoir  de  l'existence  4e  la 
matière ,  les  physiciens  la  définissent 
tout  ce  qui  produit  ou  peut  predeire 
sur  nos  organes  un  certain  ensemble 
4&  sensations,  déterminées» 

MATIN  9  s.  m.  i  matutinum  tempusç 
ïuQtit)  MorgenfalL);  morning  (ançl.); 
mattino  (it.  ).  Epoque  de  la  journée 
qui  coïncide  avec  le  passage  apparent 
oujSoleil  au  cotéoriental  de  l'horizon» 

MATINAL,  adj.,  maMinus ;  i*Bf 
voî.  On  donne  cette  épithète  aux 
Jleurs  qui  s'ouvrent  le  matin.  Ex» 
NympMpa,aU>a. 

MATRICE  9s.Lj  malris»  Les  minéV 
ralogistes  appellent  quelquefois  ainsi* 
dans  les  filons  métallifères  v  les  parties 

!ui  ne  sont  pas  métalliques ,  par  suite 
e  l'ancien  préjugé  que  les  métaux 
s'engendraient  au. milieu  d'elles.  En 
zoologie ,  on  donne  le  nom  àe  ma- 
trice (matrix  9  utérus  j  variçet,  fufrtpoc  ; 
Gebàrmutler ,  ail.)  à  L'organe  qui» 
chez  les  Mammifères^  sert  à  loger  le 
foetus  pendant  tout  loAtmps  de  la. 
gestation.  .     * 

MATBONAL  ,  adj,  ,  mairémUg 
(matrona,  dame).  VHespefisma^ 
tronalis  est  ainsi  nommé  a  cause  de 
la  beauté  etda  parfum  de  ses  fleur*,. 
qui. les  font  rechercher  des  dames.  v 
MATWAXION  ,  s,  f.*  matwario  % • 
mwotm*  *«irévw*  Mtlfe* ,  Meif* 
wteràen  (ail.  ).  Etat  d'une  ohom-qm*) 
■tëlfrî  F^tf*  4'On  fjmtoatfufte 


! 


appellent  palpes  matihirts-Ûto  filet* 
articulés' qui  sont  insérés  sur  te  bdrà 
externe  des  mâchoires;  dan*  lès  fa* 


fHAXHXAOtëS,  adj.  et*  m.  ph> 
Maxiilos+.ftom  deritté  pa*  LatrenHè 
à  une  section  de  là  tlasste  des1  (Trusta^ 
ces,  eompreftawf  ceux  de  ces  àtrfi 
maux  dont  la  feottene  se  compose  ai 
moins  d'un  labre ,  de  deux  mandibu** 
les  »  d'une  languette  et3  de  dent  mâ- 
choires rapprochées  àntérienretnentV 

MAX1LLÉ  i  aoject. ,  mwèiltâtuà  * 
(moxiila,  mâchoire);  Se  dit  d\m4 
coquilU  bivalve  dcttit  la  charnière 
offre  des  dents  kmgues^el  nombreuses* 
jgx.  Perna  matiiïatd.  '  ' 

MAXILLEUX,  adject,  mtâiétiù* 
(maxilia,  mâchoire). Épithète ddn* 
■ée  à  des  insectes  qui  ont  le^  mâchoi- 
res très-grandes.  B*.  i3tap>hytik$ 
MaxMosus,  j4ntki(imdéiltbsû%  fatil* 
lidàim  ma&itbsum.   '  ""  '  '"  - 

MAXILLIFÉRE  ,  ad):  \  fnctxîttffe- 
rus  (iim^^^mâcheii^vj^r^;t>oW 
ter).  Se  dît  particulièrement  de  lit 
bouche  des  hweetes ,  quand  on  ï  d&^ 
tingue  des  mâchonnes.  :  '  * 

MAXILLiraïUKE  »  adji.  WdiH$&/k 
m«  (  tnoxiïhij  ttâ\îhbw;  WmM  , 
forme)?  Çui  n  m^rorme  d'twéi  ibï- 
choire ,  et  rqnf  en  rén1pn\  l*dffifce,  / 
comme  certains  appendtees  $ë  la  bastf 
des  pieds  des  Limules.  BHInvCrlè  àtP 
peste  ^/ttj  i^fl4F^m^;ifo*aW'fes 
Qrftotmdtt,  cêihïs,  au  nbtn^e  4èi 
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dmsx  M  quatre,  qui  font  placées  à 
l'orifice  £  la  bouche ,  opposées  et 
ptos  on  moins  semblables  à  des  cro- 
chets dont  le  bord  interne  est  pourra 
«su  dégarni  de  deoticules. 
.    MAZÉDIATES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Matcdiatts  (jutCic ,  mamelle).  Nom 
donné  par  Fries  à  nne  classe  de  Li- 
chens ,  'à  laquelle  il  rapporte  ceux 
?ui  renferment  une  poussière  dans 
intérieur  de  l'apothème. 
MsUNDJUNÉK ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Meandrineœ.  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  une  famille  de  l'ordre  des  po- 
lypiers pierreux  lamelKfères ,  oui  a 
pour  type  le  genre  Meà'ndrina. 

MÉCANIQUE 9  s.  f. %  meçkanka, 
jnccjianicej  jix>xavi**>  Mechanik  (aM  .) , 
ipnXprwt  naachiue).  Partie  de  la  phy- 
sique qui  a  pour  objet  de  déterminer 
reflet,  que  <J°it  produire  sur  un  corps 
l'applicatiotr,  d'une  014  de  plusieurs 
forces,  ,  < 

MÉCANIQUE,  adj.  f  mechanicus  ; 
mechanisch  (  a}l.  )  ;  qui  a  rapport  à  la 
mécanique.  Les  minéralogistes  appel- 
lent division  .mécanique  des  cristaux 
(  muhanische  Thcilung ,  ail,.  )  une 
opération  par  laquelle  on  parvient  à 
séparer  les  lames  composantes  de -ces 
corps,  en  saisissant  leurs  jointsnaturels 
*  l'aide  d'un  instrument  tranchant*  . 
,  J^kCONArtR9s.m.ymeconas.GenT9 
de  sels  (pieconsaurc  Sahe  ,  ail.)  9  Qui 
résultent  do  U  combinaison  de  l'acide 
mécônique  avec  les  bases  sabfiables. 
*  MÉCONINfys;  f.,meconina  (jx5*6>v, 
pavot  ).  Nom  donné  par  Çouerbe  à 
une  substance  cristalline  particulière, 
qu'il  a  extraite  de  1  opium,  et  qu'a- 
vant lui  Dublanc,  avait  déjà  obtenue, 
mais  imparfaitement  étudiée*  , 

MÉCOMQUE ,  adj. ,  meconiçus  (p*. 
xw  ,  pavot  ).  Nom  d>n  acide  (Me* 
tùruâyre,  Opwmf4ure*Mofa*àure, 
ail.  >.  qye  Sertuerner  a  décourort 
dans  l'opium. 

MÉCORHlNQUEft  ,  adj.  «t  a.  m. 
pi, ,  Mfc?rkrW,liS&Kù*  >  l°ftgiieur , 
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fûfgKy  bec).  Nom  donné  par  Sebcen— 
herr  à  un  groupe  de  Curculionides 
gonatocères  ,  comprenant  ceux  dont 
le  bec  ,  cylindrique  ou  filiforme,  est 
plus  ou  moins  alongé. 

MÉDIAIRE,  adj. ,  mediarius  (  mé- 
dium ,  milieu  )  ;  oui  est  placé  au  mi- 
lieu. Se  dit  de  \  embryon  végétal  , 
quand  il  est  large ,  «tendu  ,  et  placé 
au  milieu  du  périsperme,  qu'il  par- 
tage en  deux  portions  à  peu  près 
égales  (  ex.  Hura  crépitons)  ;  des 
clouons  et  du  trophosperme ,  lors- 
qu'ils répondent  au  milieu  des  valves 
du  fruit  ;  delà  nervure  d'une  feuille, 
quand  elle  occupe  la  partie  moyenne  de 
celle-ci. 

MÉDIAN  ,  adj.  ,  medianus  (  mé- 
dium, milieu  )  ;  qui  se  trouve  au 
milieu.  Les  cloisons  vatvéennes  sont 
dites  médianes  quand  elles  tirent 
leur  origine  de  la  partie  moyenne 
des  valves  Çer.' uécanthus).  L'ait* 
there  médiane  est  celle  qui  repose  sur 
le  milieu  du  filet  (  ex.  Paris  quadrir 
foha  ).  Kirby  appelle  aréoles  mé- 
dianes,  dans  les  ailes  des  insectes  , 
celles  qui  sont  situées  entre  les  basi— 
laircs  et  les  a  pi  cales.  Robineau-Des— 
votdy  donne  le  nom  de  médians  à 
deux  pièces  de  là  (ace  des  Myodaires, 
qu'on  remarque  entre  les  faciaux  et 
les  pièces  du  pourtour  de  l'oeil ,  un 
peu  au  dessus  des  pièces  latérales  du 
péristome.  - 

MÉDIASTIi\>  s.  m. v,  mcdiaslinum. 
Cloison  transversale  très-mipçe  qui  * 
'  dans  les  Crucifères  ,  séparé  le  '  rruit 
en  deux  parties,  et  sur  lés  deux  faces 
de  laquelle  les  graines  demeurent  al- 
ternativement fixées ,  après- l'ouver- 
ture des  valves. 

MÉDIAT,  adj.,  medialus.  Épi- 
tbète  donnée  à  Y  insertion*  des  étami- 
nes  ^lorsqu'elles  sont  soudées  à  la  co- 
rolle ,  cas  dans  lequel  elles  sont  cen- 
sées avoir  la  même  insertion  que 
cette  dernière. 
MÉDiraJB,  a4j. ,  med^xus  (me* 
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dium,  milieu,  ^îg-o,  fixer).  Se  dit, 
en  botanique ,  des  anthères  qui  sont 
fixées  ati  filet  par  leur  partie 
irioyenne  (ex.  LiUum). . 

MÉDIFOURCHE,  s.  f. ,  medifurca 
(médium ,  milieu ,  furcay  frurcbe  ). 
Nom  donné  par  Kirby  à  un  p  olonge- 
ment  vertical*  branchu  de  l'endoster- 
num  des  insectes ,  qui  sert  de  point 
d'attaché  aux  muscles  moteurs  de 
,  l'aile. 

ÀfÉDIODORSAL ,  adj. ,  mediodor» 
salis  (médium  ,  "milieu  ,  dorsum, 
dos).  Épitbète  donnée  au  crochet 
d'une  valve  de  coquille  bivalve,  quand 
il  est  placé  au  milieu  de  lar  longueur 
du  bord  supérieur  de  cette  valve.. 

MÉIHO- JURASSIQUE,  adj.  ,  me- 
dio-jurassiciu.  Brongniart  désigne 
sous  ce  nom  un  groupe  de  terrains 
sédimenteux  pélagiques,  comprenant 
lés  terrains  oolitbiqnes  intermédiai- 
res* 

.  MÉDIPE  CHORAL .  adj.  ,  medipec- 
toralis  (  médium ,  milieu ,  pectus  , 
poitrine).  Nom  donné  par  Kirby  aux 
ailes  inférieures  des  insectes,  celles 
qui  se  fixent  à  la  mèdipoitrine. 

MÉDIPOITRINE  ,  '*.  f. ,  medipec- 
tus  {médium  r  milieu ,  pectus  ,  poi- 
trine). Kirby  et  Latreillé  désignent 
ainsi  la  partie  inférieure  du  second 
segment  du  t borax  des  insectes. 

MÉDI  STERNUM,  s.  m.  ,  medister- 
num.  Sous  ce  nom  Latreillé  entend 
le  milieu  de  la  partie  inférieure  du 
second  ~  segment  du  thorax  des  in- 
sectes.       .  . 

MÉDITERRANÉE ,  s.  f . ,  méditer- 
ranea;  mitteltàndischcs  Meer  (ail.) 
{médium,  milieu  ,  terra  ,  terre).  Nom 
collectif  de  toutes  les  mers  qui ,  ne  fai- 
sant pas  partie  d'un; océan  ,  communi- 
quept  ave.c;  un  de  cep  grands  amas 
d'eau  salée  par  un  ou' plusieurs  dé- 
"  troits ,  comme  la  Méditerranée  pro- 
premçntditey  la  Baltique,  la  mer 
Rouge. 

MÉDITERRANÉEN,  adj.,  medi- 
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terraneus;  qui  vit  dans  la  Méditer- 
ranée. Ex.  Blennius  mediterraneus  9 
Microstoma  méditer rantum, 

MÉDIVALVE,  àdj.,  mcdivalvis 
(médium ,  milieu ,  valva ,  valve ).  Se 
dit ,  en  botanique ,  du  placentaire  t 
quand  il  est  fixé  le  long  de  la  ligue 
médiane  des  valves  du  fruit.  Ex.  Par* 
nassia  palustris . 

MÉDULLAIRE  ,  ad). ,  medullaris: 
markigt  (  ail.  )  ;  medullary  ,  (  angl.  ) 
(k4ttedulla\ moelle)  ;  qui  a  rapporta 
la  moelle ,  qui  en  présente  les  carac- 
tères. Le  canal  médullaire  est  une 
cavité  cylindrique  et  pleine  dé  moelle^ 
qui  occupe  le  centre  de  la  tige  des 
plantes  dicotylédones.  On  appelle 
étui  médullaire  (tâarkcyiinder ,  ail.  ) 
la  rangée  de  fibres  ligneuses  intérieu- 
res qui  entourent  immédiatement  U 
moelle,  et  prolangemens  ou  rayons 
médullaires  (radii  meduUares ,  ordi-* 
nés  horizontales  utriculorum,  Malpfc- 
gbi ,  vasa  horizontalia ,  Leuwenboek , 
Insertions ,  Grew  ;  Marskstrahlen  9 
Spiegelfasernsj  ail.),  des  lames  ver* 
ticales ,  de  nature  assez  analogue  à 
la  moelle  ,  qui  partent  de  cet  organe 
eu  tous  sens ,  se  dirigent  vers  la  cir- 
conférence de  la  tige,  et  sont  visibles, 
sous  la  forme  de  rayons,  sur  la  coupe 
transversale  du  tronc  d'un  arbre. 

MEDULLE ,  s.  f. ,  medulla.  Dutrc— 
cbet  appelle  ainsi  la  moelle  des  végé- 
taux ligneux  ,  qu'il  distingue  en  iwe- 
duïle  centrale  9  ou  moelle  propre- 
ment dite ,  et  enmédullctortiealey 
correspondante  à  ce  que  d'autres  bo- 
tanistes ont  nommé  enveloppe  ^her- 
bacée, 

MÉDULLEUX,  adj.,  meauUosus  ; 
markig  { ail.  )  ;  midollaso  { it.  ) .  Se 
dit'  d'une  tige  qui  est  remplie  de 
moelle  y  tomme  les  jeunes  pousses  du 
Sambucus  Ebulus. 
,  MÉDULLINE,  s.  f.  ,  meduXlina. 
Nom  donné  par  John  à  la  moelle  des 
végétaux,  particulièrement  à  celle  du 
Sambucus  et  de  Ygêlimlhus. 
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UÉmJS  AIRES,  adj.  et  s.  L  pi. , 
JMedusarice.  Nom  donné  par  La marck 
à  une  section,  de  Fordre  des  Radiaires 
nollasses ,  comprenant  celles  qui , 
comme  les  Méduses  ;  ont  le  «orps  on 
Jbiculaire ,  régulier  et  symétrique. 

MÉDUSES,  sùbst.  f.  pi. ,  Medusv. 
Jtfom  donné  par  Eichwald  à  une  fa-r- 
mille  de  la  classe  des  Cyelozoaires , 
qui  a  pour  type  le  genre  Médusa,  ' 

MÉDCSIDÉES,  adj.   et  subsl.  f. 

ty  Medusideœ.  Nom  donné  par 
henhol  ta  à  une  famille  d'Àcalépbesr, 
qui  a  pour  type  le  genre  Médusa. 
,  MÉDUS1NE9 ,  adj.  et  s.  f .  pi. ,  Me* 
dusinœ.  Nom  donné  par  Ficinus  et 
Carus  à  la  classe  des  Àcalèpbes ,  par 
.Gotdfuss  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Protozoaires ,  ayant  le  genre  Médusa 
pour  type. 

MÉG  ACÉPHALE,  adj.  ,  megace* 
phahis  (/a^aç,  grand,  xiyaH,  tête). 
JSpijlbéte  donnée  à  des  plantes  qui 
ont  de  grandes  calathides  (ex.  Mys- 
çolus  megacephalus ,  Seridia  mega- 
cephala),  ou  des  fleurs  réunies  en 
grosses  têtes  (  ex.  Trifolium  mega- 
€ephalum)i  et  à  des  animaux  qui  se' 
font  remarquer  par  la  grosseur  de 
Jetir  tête  (ex*  Caprimulgus  mega* 
cephalus,  Musea  megacephala). 

MÉG ACÉRÉ,  adject. ,  megacerus 
(  fifryfcç  ,  grand ,  ?«ipa; ,  corne)  ;  qui  a 
de  grandes  cornes.  Ex.  Ccrvus  mcga- 
ceras. 

MÉGA-ÉLECTROMÈTRE  ,  s.  m.  i 
mèga-electrometrum.  Nom  donné  par 
Dtfluc  aux  électromètres  propres  a 
faire  connaître  et  mesurer  des  quan- 
tités considérables  d'électricité. 

MÉGALANTHE,  adj.  ,  mtgalan- 
tkds  (f*Î7«ff,  grand,  avôoc,  fleur); 
qui  a  des  fleurs  grandes  ou  amples. 
£x.  Mtragmlus  megalanthus. 

MÉGALOCARPE,  adj:,  megato^ 
corpus) piycàompKoç  (pf<y*çV  grand, 
wy*»*, fruit);  qui  a  de  gros  Frai  t s. 
E*,  Syzfgites  megaioemrfus  ,<  6re- 
wiamegthùÊrpak'        ;  '- 
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MÉG ALOCHlRE ,  adj.  ,  tnegah- 

chirus  (fxryoç  ,  grand ,  ytty ,  mam  )  ; 
qui  a  de  grandes  mains ,  ou  de  grands 
-  tentacules.  Ex.  Polj-pus  megahchi^ 
rus. 

MÉGM.OGONE,  adj. ,  megàlogonus 
(pt7oç,*rand,  t*»U,  an$e).  Êpî- 
thète  donnée  ,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Htfuy,  à  une  va-» 
rie  lé  dont  les  faces  font  entr'elles  déê 
angles  très-obtus.  Ex.  Fer  sulfuré  , 
megalogone.\  ' 

:  MÉGALOMÈTRE  ,  adj. ,  mégalo* 
metrus  (fxrya;,  grand,  furpcu,  me- 
surer). Nom  donné  par  G.  Âlmann 
aux  plantes  dont  le  périgone  exté- 
rieur est  divisé  en  quatre,  cinq* 
sept  parties,  ou  un  plus  grand  nombre. 

MEGALOPIDES,adj.  et  s.  m.  plM 
Megalopidœ.  Jlom  donné  par  À.-fl. 
Harvoïtb  à  une  famille  de  Crusta- 
cés décapodes  macroures ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Megalopus. 

MÉGALOPOR£ ,  adj. ,  megalopo- 
rus  (  fityac ,  grand ,  iropoç ,  pote  )• 
Se  dit  d'un  champignon  qui  a  des 
pores  très-grands.  Ex.  Poljrporus 
megaloporus. 

MÉGALOPTÈRES,  adj.  et  s.  m. 
pL  ,  Megaloptera  (  jxtfyaç ,  grand , 
JrrijMv,  aile).  Nom  donné  paf  La- 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Névroptères  planipeunes ,  compre- 
nant ceux  de  ces  insectes  qui  ont  de 
grandes  ailes  couchées  horizontale- 
ment ou  en  toit. 

MÉGALORHIZE ,  adj.  ,  mega~ 
lorhizus;  pgyaXoppiçoç  (uêyoç  ,  grand, 
p(Ça ,  racine);  qui  a  de  grandes  et 
grosses  racines.  Ex.  Oxalis  mega* 
ïorhiza. 

MÉGALOSPERMlC,  adj.,  mega~ 
èospermus  ((Uyoç ,  grand,  inrlpf**  , 
graine)  ;  qui  a  de  gros  fruits.  Ex» 
Géliam  mcgalospermum. 

MÉGALOTE  ,  adject.  ,  mégabits 
(f^yyç ,  çrand ,  *3< ,  iareiHe)  ;  quî  a< 
de  grandes  oreilles,  Ex.  Canis  mt+ 
g*ht*s. 
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MÉOâJLOTBOCHJÉ*,  adj.«t  6  m, 

j>\.yMegalotrfiçhata.  Nom  donne  pa? 
C.-G,  Ëhrénberg  à  une  tribu  de  la 
classe  des  Infusoiçes.  rôti  f  ères  *  qui  a 
pour  type   le  genre  Megalotvocha* 

MEG.ANÉIUÉIDÉES ,  adjeçt.  et  s,  f . 
pi. .,  Meganereidecé.  Nom  donné  par  , 
Blain  ville  aux  Néréides  raultidentéeft, 
parce  que  ce  groupe  comprend  le* 
plus,  grandes  espèces, 

MEGANTHE  ,  adj.,  megantbw 
(fA«7«ç,  grand,  kvÔoç,  fleur);  qui  il 
de  grandes  fleurs*  Ex.  Guarea  me~> 
gantfia. 

MÉGANYCTÈRES,  adj<  et  s.  m. 
pi» ,  Meganycteres  (fjttyaç.,  grand , 
WKTiplç  ,  chauve-souris).  Nom  donné 
par  Ifatreille  à  une  famille  de  l'or-» 
are  des  Mammifères  .chéiroptères, 
qui  comprend  les  plus  grondes  chau- 
ve-souris connues;  ',    '   - 

MÉGAPTÉIUGJENS,  adj.  et  S* 
m.  pi.  rMegaptètyrgia(pr)f*ç,  grand., 
vrlH»'  Aageoire).  Nom  donné  par 
Jiatreillç  à  un  ordre  de,  la  classe  des 
PtéVopodes ,  comprenant  ceux  de  cet 
animaux  qui  ont  de  grandes  nageo^r 
res. 

MÉGASTACHYÉ  v  adj.  ,  megasiQn 
trftyus;  ^«7aXpffTaxy«  (f*«7*«  7  grand, 
cri/v; ,  épi  )  ;  qui  a  les  fleurs  dispo-r 
«ces  en  grands  épûv  Ex,  Pavia  me- 
gcutackya*     .    . 

MÉGASTGME,  adj. ,  me  g  as  to  mus 
(  pryoç ,  grand  ,  arôpwc , .  bouche  )  *  Se 
dit  d'une  coquille  uni  volve  dont  l'on* 
verture  est  très-grande.  Es;,  Ha- 
liotis. 

MÉGA9TOMES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Mcgastomati,  Nom  donné  par  Blaio^ 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des  cot 
quilles  univalves ,  comprenant  celles 
qui  ne.  sont  pas  s/métriques  et  dont 
1  ouverture  est  très-grande, 

MEGJtôTAAES  ,  adj.  et  $.  m.  pi.  , 
Megùtanes  (piymK ,  très-grand). 
Nom  donné  par  Vieillot  a  une  fa- 
mille de  Tordre  des  échassterK  »  qui 
comprend   les  plus  grands  oiseaux 
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connus  9   comme  raulruçhe   et  1$ 
casoar.  .    '     , 

MÊlOGONE  y  adject. ,  weiagonus 
(.{ttîou,  SBoiusv70Mt«9  ang}e).  Nom 
donné,  dans  la  nomenclature  miné*- 
calogique  de  Jïatfy ,  à  une  variété 
prismatique  d'aripgonite  ,  dont  deux 
pans  y  séparça  par  un  intermédiaire  , 
s'infléchissent  de  manière  que  l'angle 
qu'ils  formaient  entr'eux  se  trouve 
diminué. 

MÉIOSTÉMONES,  adj.  et  s.  f.  pU, 
MeiostemonesX  fm<*v  f  moins ,  .«toif****» 
étamîpe).  Haï  1er  désignait  sous  ce  nom 
une  classe  de  plantes  ,  comprenant 
celles  qui  ont  moins  d'étamines  que 
de  pétales  ou  de  divisions  à  la  corolle. 

MJÉLACOIUPHE,  adj.  ,  meheo- 
r/fihus  (fAtXoç,  noir,  atopvy*  ,  ver- 
tex  )  ;  qui  a  le  dessus  de  la  tête  noir* 
Ex.  Coçcyxhs  mfacoyp/au,  jtjtte- 
hbus  melacoryph&s. 

MixAGASTEE,  adj. ,  melagasUr 
(f«>aç ,  noir rywr*â  -,  ventre  )  ;  qui  % 
le  ventre  noir,  fix*  Labrus  $iwa- 
gaster. 

MÉLAINE*  subst.  f.  ,  melàina 
(  piXocç,  noir  )>  Nom  donné  par  Buio 
à  la  matière  colorante  noire  de  l'en* 
cre  des  Mollusques  céphalopodes. 

MÉL  AEEUQliP ,  adj.,  melaleucus 
(puât*  noir,  Xrvxoç,  blanc)  ;  qui 
est  noir  et  blanc»  Ex.  Hypoderma 
meUUeuea. 

MÉLALEUCÉES ,  adj.  et  S.  f.  pi. , 
Melaleuceœ*  Nom  donné  par  Can*- 
dolle  à  une  section  de  la  tribu  des 
Myrtacées  leptosperméès ,  qui  a  pour 
type  le  genre  MeUUeuea. 

MÉLALOME  9  adject. ,  mtlalomus 
(  pikaç  ,  noie  ,  Xwjia ,  frangé  )  ;  qui 
a  une  frange  noire.  Le  chapeau  du 
PtzUa  melaloma  est  bordé  de  poils 
noirs  très-fins.  .  *    ,  , 

AfÈLALOFHE  *  adj.  ,.  melalophzis 
(pîXa; ,  noir  ,  Xwpoç ,  aigrette)  ;  qui 
a  une  aigrette  noire.  Ex.  Semnopilho* 
çus  m&ialophus. 

ÙÉbâMPBt  adj.  7  mebmpu*(pl- 
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laç  ,  noir  ,  *ouç  ,   pied  )  ;  qui  a  les 
pieds  noirs.  Ex*  Antilope  melaorpus. 

PJÉLAMPODIÉES  ,  adject.  et  s.  f. 
pi. ,  MclampodUœ.  Nom  donné  par 
Leasing  à  une  sons- tribu  de  la  tribu 
des  Astéroidées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Mclampodium. 
>  MÉLANACRE,  adj.  ,  melanacrus 
(pftaç ,  noir,  oxpoç ,  bout)  ;  qui  est 
noir  au  bout.  UAsUus  melanacrus  a 
les  veines  des  ailes  bordées  de  brun  au 
î)out.  La  Limnobia  melanacra  a  le 
bout  de  l'abdomen  noir. 

MÉLANANTHE  ,  adj.  ,  mekman- 
ikus  /  schwarzblumig  (ail.)  (pAoç  , 
noir ,  ovOsç ,  fleur  }  ;  qui  a  les  fleurs 
noires  ou  d'un  pourpre  noirâtre.  Ex. 
Bromelia  melanantha  +  Pe&argonium 
melananihum,  Pelargoniumatropur- 
pureunu 

MÉLANANTHÉRE  ,  adj.  ,  mela- 
nantherus  (ptkaç,  noir,  ctvOupoç,  an- 
thère )  ;  qui  a  les  anthères  noires.  Ex. 
Ledum  melanantkerunu 

MÉL  ANCHLÈNES ,  *dj.  et  s.  m. 
plur.  ,  Melanchlœni  (/a&oç,  noir, 
,  ^Xatva  ,  robe).  Nom  donné  par  La- 
treillc  à  un  groupe  de  la  tribu  des 
Carabiques  ,  en  raison  de  la  couleur 
noire  des  insectes  qui  le  constituent. 

MÉLAIWCTÊRE ,  adj. ,  mdanicte- 
rus  (  pc>aç  ,  noir  ,  Ixrtpoç  ,  jaunisse  )  ; 
qui  est  jaune  et  noir.  Ex.  Turdus  me- 
lame  te  rus ,  Molacilla  melaniclera. 

MÉLANIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Metanides.  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes Pectinibranches ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Melania. 

MÉLANIEN  ,  adject.  ,  melanianus 
(j*i>o;,  noir).  I.  Geoffroy  Saint- 
Hilaire  donne  le  nom  de  taches  mé- 
tattiennesh  celles  des  envies  ou  taches 
cutanées  qui  résultent 'd'un  excès  lo- 
cal de  matière  colorante ,  et  qui  sont 
d'une  nuance  intermédiaire  entre  la 
couleur  normale  et  le  noir. 

MÉLA1MIE1MS,    adj.  ct  8.  m%  pl#  f 

Melanii*  Nom  donné  par  Lamarck  à 
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une  famille  de  Tordre  des  Mollusques 
Trjachélipodes  Phytîphages  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Melania. 

MÉLA1MQUE,  adject.  rmclamicus 
(ptfloc,  noir).  Les  minéralogistes 
appellent  Calciphjrre  mélanique  une 
roche  qui  contient  des  grenats  noirs 
dissémines  dans  un  calcaire  compacte. 
Prou t  donne  le  nom  d'acide  méUni-* 
que  À  une  matière  colorante  noire,  que 
Marcet  a  trouvée  une  fois  dans  l'urine, 
ct  qu'il  considère  comme  un  acide 
faible ,  parce  qu'elle  a  la  propriété 
de  se  combiner  avec  les  alcalis.  Bra- 
connnt  la  nomme  Mclanourine. 

IIÉLANISME  9  s.  m. ,  mehmismus 
(  pclac ,  noir  ).  Nom  donné  au  genre 
d'anomalie  caractérisé  par  une  couleur 
accidentellement  noire  ou  plus  ob- 
scure du  pelage  des  animaux,  et 
en  général  par  un  excès  de  colora- 
tion ,  soit  de  la  peau  elle-même ,  soit 
des  productions  qui  la  recouvrent. 

MÉLANOCARPE  ,  adj. ,  melano- 
corpus  (  pi  tac  ,  noir ,  xaprrô* ,  fruit  )  ; 
qui  a  des  fruits  de  couleur  noire.  Ex. 
Oryzopsis  melanocarpa. 

MÉLANOCAULE  ,  adj.  ,  melano- 
eaulus  (ftttaç,  noir,  xwAoc,  tige); 
qui  a  la  tige  noire.  Ex.  Splachnum 
melanocaulon. 

MÉLANOCÉPHALE,  adj.  ,  mêla- 
nocephalus  (  pùaç  ,  noir ,  xi foùà  f 
tête  )  ;  qui  a  la  tête  de  couleur  noire. 
Ex.  Oriolus  meûmocephalus,  Mutilla 
melanoccphala ,  Sphœridium  mela- 
nocephalum ,  Parus  atriceps ,  Turdus 
nigricapillus  ,  Parus  atricapillus , 
Melliphaga  alricapilla ,  Larus  atri- 
cilla,  Ornismya  cephalatra  ,  Xenops 
nigrocapillus. 

MÉLANOCÈRE,  adj.  ,  melanoce- 
rus  (fâttaç  ,  noir,  xipctç  ,  corne); 
qui  a  les  cornes  ou  les  antennes  noi- 
res. Ex.  Tabanus  melanocerus. 

MÉLANOCERQUE ,  adj.,  mela- 
nocercus  (pAaç  ,  noir ,  xipxoç ,  queue); 
qui  a  la  queue  noire.  Ex.  Crenilabrus 
mclanocercus. 
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foÉLANOCHlRE,adj.  ,  melantohir 
(f«Xaç ,  noir ,  x"t>  main)  ;  yqui  a 
les  matas  noires.  Ex.  Ateles  mêla-' 
nochir. 

MÉLATVOCHLORE  ,  adj. ,  mêla- 
nochlorus  (  p«)a;,  noir  ,  yhtpèç^ 
jaune  )  ;  qui  a  te  corps  varié  de  noir 
et  de  jaune.  Ex.  Picus  meUmo— 
chlores. 

MÉLANODÉRE  ,  adj. ,  melanode- 
rus  (ftiW,  noir,  «frcpjQ,  cou);  qui 
a  le  cou,  ou  la  gorge  de  couleur  noire. 
Ex.  Emberîza  melanodera. 

MÉLANOG  ASTRE  ,  adj.  9  mêla- 
nogaster  (f*ttoç ,  noir ,  yzàrlip  /  veur 
Ire)  ;  qui  a  le  ventre  noir.  Ex.  Cu- 
cutus  melanogasicr , ,  Coccothraustes 
melanogastra ,  Diceeum  atrogaster. 
MÉLANOGNATHE,  adj. ,  melano* 
gnathus  (fAfXot;.,  noir,  yvçôoç,  mâ- 
«eboire)  ;  qui  a  1%  mandibule  noire. 
Ex.  PhœnicopJjkeus  melanognathus. 

JtÉLAIMOLEUQUE  ,  adj. ,  metano- 
leucus  (iMac y  noir,  ltWj,  blanc); 
qui  est  noir  et  blanc.  Ex.  Buteo  me- 
janoleuçus,  Scolopax  melanoieUca. 

MELANOLOPBE,  adj..,  melon»- 
lophuâ  (  pftacc ,  Hoir ,  Xlyoç ,  aigrette); 
qui  a  une  aigrette  noire.  Ex.  Turdus 
melanolophus. 

.  MÉJLANONOTE ,  adj.  ,  melano- 
notus  (ptkzc y  noir,  v*ko;,  dos)  ;  qui 
a  le  dès  noir.  Ex.  Buteo  mclanonotus. 
MÉLANOPHRE  ,  adj.  ,  melaha- 
phrys  (  p&aç ,  noir ,  of  pwç ,  sourcil  )  ; 
qui  a  les  sourcils  noirs.  Ex.  Muscicapa 
melanophrys. 

MÉL ANOPHTHALME  ,  adj.  9  me- 
lanophthalmus  (  p«Aa;  ,  noir ,  d<j#aA- 
1*04  f  Oeil)  ;  qui  a  les  yeux  noirs  (  ex. 
Ickneumon  melanùphthalmiis .)«.  Le 
Dolichos  melanopthalmus  est  ainsi  ap- 
pelé parce  que  ses  graines  blanches 
ont  leur  bile  entouré  d'unoerefanoir, 
figurant  un  œil. 

BAÉLANOPHYIXE,  adj. ,  tnelano- 
phjrttus  (/AsXaç  ,  noir^  ytoAov ,  feuille); 
ai  a  des  feuilles  noires  on  noirâtres. 
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AIÉL4NOPE  ,  ajdjeet.  $  metanop*, 
mdanopus  (ptkouz,  noir,  ty ,  œil); 
qni  a  les  yeux  noirs.  Ex,  Coracina 
meianops,  Crioceris  melanopa  yMo- 
tacilla  melaftopsis,  À  pion  melano~ 
pum. 

MÉLANOPTÈRE  .,  adj. ,  m^lano* 
pterus  (pélxç  ,  noir,  irr«pov,  aile)  ; 
qui  a  les  ailes  (ex.  Psùtacus  mêla— 
nopterus,  Anthrax  melanoptera)  ou 
les  élytres  (ex.  Apoderus>  melano— 
pterus)  noires.    |    , 

MÉLANOPYGE,  adj. ,  melanopf- 
gius,  melanoffgus  (pûrfç,  noir, 
mqrà  ,  derrière)  ;  qui  a  l'anus  on  les 
environs  de  l'anus  èe  couleur  noice. 
Ex»  Totanuj  melanopygius  t  Pan- 
gonia  melanopygia.  * 

MKLANOPYRRHE  ,  adj. ,  melano- 
pyrrhus  {  pilaç ,  noir ;",  mtffàs ,  roux);- 
qui  est  noir  et  roux.  Ex.  Musca  m*- 
tanofijrrrluL»  , 

BUaANORAlfPHE,  adj./  melano- 
ramphus  (fw'Xflcç,  noir,  fté^foç*  **»}; 
qui  a  le  bec  -noir.  Sx-  Coracia  tnè- 
lanoramphos*  *      .-".... 

MÉLAIMORHABDOTB,adj,,nje/a- 
ngtkabdotus  (pttaç,  noir,  pd^fe?, 
raie)  ;  qui  est  marqué  d'une  longue 
raie  noire.  Ex.  Calamita  melano- 
rhabdotus. 

MÉLAN0RHÉ,  adj.,  melanorhous 
(  f***81*  j  *  noir  ,  ptoi ,  couler  )  ;  qui  a 
le  croupion  ou  les  environs  de  1  janus 
de  couleur  tioir*.  Ex.  Sylvia  mela- 
nophoa. 

MÉLANORHYIVQliE;  adj.  ,  met*- 
norhjrnchus  (pOaç  ,  noir,  p^oçJ, 
bec);  qui  a  le  bec  noir.  Ex.  CjrgnUs 
melanorhj-nckus.     , 

MECANOS  9  adj.  e^  g.  m/  (  ptXàç, 
noir).  Animal  dont  le  tissn  muqueux 
sous-cutané  passe  au  noir. 
,  MÉLAIVOSPERME  ,  adj.  ,  mêla- 
nospermus  (  ^IXa;  ,  noir  ,  mrippa  , 
graine)  ;  qui  a  des  fruits  noirs.  Ex^ 
Melilotus  meianosperma*  . 

MÉLANOSTICTE,  adj,,  melon* 
sticlus  (f*rXaç  ^  noir^  <rrtKTv; ,  poinr 
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■ttfîe);  qui  es tttiwrqùé  de  pomts  noirs. 

fixJ  ■P'JT*  rnelànosttcliïs. 

M*LANOSTOME,  adj.,  meiahà¥ 
stomtis  {  ptlXaç ,  noir,  ffVoaa ,  bouche); 

-qui  a  la  bouche  noire  (ex.  €hbms 
melanostomus),  ou  l'ouverture  noire 
{ex.Tïookusmeianostoma). 

MKLAWTE,  adject.  ,   mclanotus 

~(pA*«  >  noir ,  ev«,  oreittê)  ;  qui  a  les 

oreilles  noires.  Ex.  antilope  melanv- 

~#f* ,  Larus  nlgrqtis. 

MÉLANOTE,  adject. ,  melanottt* 

-(pûttf ,  noir ,  vâra;  ,  dos  )  ;  qui  à   le 

.dos  noir.  Ex.  Atuumelanoios. 

MÉLAW6URINP  ,  s:  f.  ,  melanou- 
tima  (  pjX«$  ,/tfotr  ,  su/*» ,  urine}. 

-Norm  donné  pair  BlwéontHH-à  Une  ma- 
tière colorante  Mire,  que  Marcet  a 

-observée  une  foi*  dans  l'urine ,  que 
Prout  appelait  ^idemelûnîque ,  et 

-^•e  na*»ftrèiae -considère  comme-  une 
base  sali  fiable  particulière. 

pâlANOXYLB  9  ad].  ,  mehthoxj- 

Xm*  ( ftttet ,  uoir ,  \ûm  /bois  )  \  qui  a 

4e  buis  noir.  fix.  £ttv$pf*os  metù- 
noxylon. 

:     MÉLANTHÉC^  atfj;  et  0.  :f.  pi. , 

J&etmntheœ.  Nom  do» né  par  Rêtaben* 
feoch *i  un  groupe  delà  famille  des 

-Ltliaeees  ,  q*i  a  pour  type  le  genre 
Melanthium. 

UÉLAftTBâfeE  ,  ad},  >  *mël*mhe- 
ru»  {  pfamç -,  noir ,  idtoô»frçç ,  anthew)  ; 
qui  à  des  anthère»  noires  ou  noirâtres. 
Éx.  Erica  metoitkcr*. 

MÉLANTHI ÂGÉES ,  adj.  et  s.  f. 

-al. ,  MeJànthiact».  Kôm  donné  f>ar 
JL.  Çrown  et  Kunth,  a  cause  du  genre 
Meianihium  qu'elle  renferma ,  à  tu 
famille  de  plantés  que  CandolH*  ap- 
pelle Colcàioadées* 

MfoAJWWFj:  3dje<t.  ,  melanurws 
(  u&oç ,  noir ,  *$pà  ,  queue  )  ;  qui  a 
4a  queue  {*x.,  Gabtkides  moUmwms , 
yAnas  metuaw%) ,  ^extrémité  des 
•Itytiai  (  ex*  Mèelabus  mdantvrus  -, 
Leptura  meUmura)  y<m  le  bout  de 
Jfabdomen .(  ex,  Âeaumuria  melmu- 
w):<k#oatai;a»*e. 
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MftXArrÈttE,  adj.,  mslapterus 
{ftÙâ;  ,  noir,  7rr«p«v,  aife);  qui  aies 
nageoires  noires..  Ex.  lulis  meta- 
ptera. 

MÉLAàOMES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Melasomata  (.  p&aç  ,  noir  ,  e&pa , 
corps  ).  Nom  donné  par  Cuvier ,  La- 
niarck,  Latreiile  et  Eicbwajd  à  une 
famille  de  l'ordre  des  insectes  coléo- 
ptères, comprenant  ceux  qui  ont  le 
corps  noir  ou  cendré. 

MÉLASPERME,  adj. ,  mêlas ptr* 
mus  (  f*IXaç  ,  noir ,  ttiçpa  >  graine  )*; 
qui  a  des  graine»  ou  des  seminules 
-noires.  Ex.  Nœmospora  mêlas  permit. 

MÉLASTOBf AGEES,  adj,  et  s.  f. 
pi*,  Melastomacaè*  Famille  de  planâ- 
tes, établie  par  Jossieu  ,  qui  a  pour 
type  le  gefire  Rtelastema. 

MÉLASTOME  ,  adj.  ,  mefosêomiv 
*(  fAl>*ç ,  noir ,  ottfjaa ,  bouche  ).  Se  dit 
d'un  animal  qui  a  la  bouebe  notre 
(ex.  Idia  melculmnet),  ou  d'un  cham- 
pignon dont  la  cupule  est  noire  en 
dedans  (ex.  Peziza  mêlas tvma}. 

IfÉLASTOftlâES,  adj.  et  s.  f.pl.  f 
Mêt{istomeœ.  Nom  donné  par  €an- 
dolle  à  une  section  de  ta  famille  des 
Méhistomacées,  qui  renferme  le  gente 
Mêlas  lonxa. 

MÉLAXAIVTBE  ,  a8f.  ,  meèaxan- 
thus  (  ptAa< ,  woîr ,  ÇizvOoç  ,  jaune  )  ; 
qui  est  jaune  et  noir.  Ex.  tlsheà 
meia&antha* 

M^LÉAGAtDE*,  adj.  et  s.  m.  pt.> 
IÇeleagridê* .  •  Nom  don  né  par  Lesson 
à  une  famille  de  Tordre  des  Oiseaux 
gallinacés,  qm  a  pour  type  la  Pintade 
(  Numida  Meleagris  ) . 

MJÉMAOÉEft,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Meliacèœ.  Famille  de  plantes ,  éta^- 
Mie  par  Jussieu  ,  qui  a  pour  type 
ie  genre  Melia. 

MÉLlCAGÊES,  adf.  et  s.  f.  pt.  , 
Melicaceœ.  Nom  donné  par  Linlt  h 
-une  tribu  âes  Graminées  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  MeUca. 

nréLICOPÉEâ  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Mclicopta,  %Km\àeïtué  par  A»  Jus* 
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steu  à  un  groupe  de  la  triW  des  Ru* 
lacées  diosméeç,  ayant  le  genre  Me* 
licopus  pour  type. 

.  MÉUÊE3yadjvet  s.  f.  pi.  ,  M++ 
U&ç.  Nom  donné  par  Candollp.  à  une 
tribu  delà  famille  des  Méitaqées,  qui 
renferme  le  genre  Melip. 

MÉUIVÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  ^/#- 
{;iia.  Nom  donné  par  Lbk  aune  tribu 
de  la  famille  des  Graminées ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Melinis. 

MÉLITOPHILES  9  adj.  et  s,  m.  pi.* 

Melitophili.  Nom  donné  par  Cuvier  et 

LatreilLe  à  un  groupe  de  la  tribu  des 

ScarabéideS,  qui  a  pour  type  le  genre 

Metitjophilis.  .     ''     <. 

MELIJFÈRE,  adject,  ,  mMferus 

(/ne/,  miel, yiro »  porter  )  j  quai  pro- 

duitdu  miel  t  comme  le  Protea  mel- 

Uftra,  y  dont  letl  i  avouer  es  sont  for-. 

mes  d'écaillés  imbriquées  d'entre  les* 

quelles  découle  une  liqueur  sucrée*   . 

Mdlifera.  Nom  donné  par  Guvier , 
latreille  et  Eickwald  à  un*  familier 
de  Tordre  des  Hyménoptères  porter 
aiguillons,  comprenant  ceux  defees) 
insectes  qui  fabriquent  du  miel, 

MEIXflFHÏU**  adject.,  mellificus 
(met  ,  miel ,  fio,  faire)  ;  qui  labo-* 
que  du  miel*  Ex..  Àpis  mellifica. 

MCLLIIMO&ES,  adj.  et  s.  mVpL> 
Mellimarej.  Nom  sou*'  lequel  La-* 
iveiUe  désigne  une  famille  d'insecte* 
hyménoptères  >  4*û  a  pour  type  le 
genre  Meltinus. 

14XLLHPÈDB,  l*ij.rm*lfy«*  (m*/, 
mielt  par*  pied)  ;  qui  a  ks  paOes 
d'un  jaune  de  mieL  Ex.  AsUusmd* 
lipest   +     •       •  ,i 

MELLIPHAGIDES ,  adj.  et  s;  mi 
pi.  ,  StelUpkagidœ.  Nom  donné  par 
Vigors  à  une  tribu  de  la  famille,  des 
Téouirostres,  comprenant  des  oiseasut 
qui  vivent  du  sue  sucré  des  fleurs.    > 

MELUSUGJE,  adjtct.,  weUisugu* 
(  me/,  miel ,  sugo  ,  sucer)  ;  qui  suée 
le  miel,  le  nectar  des  fleurs.  Ex. 
Troçhilus melUiuçk$ï  > 


MÉL1T 
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MELUTATE ,  subst.  m . ,  meïKtas* 
Genre  de  sels  (honigxtëinsaureSalzc  ', 
ail.),  qui  sont  produits  par  la  combi- 
naison de  l'acide  mellitique  avec  les 
bases  sali  fiables. 

MELLrTES,  adject.  et  s.  m.  pi.  f 
Mellitœ.  Nom  donné  par  Duméril  'à 
«ne  famille  d'insectes  hyménoptères* 
comprenant  ceux  qui  font  du  miel. 

MELLITIQUE,  adj.  ,  me  liai  eus , 
meUiUthicUs.  Nom  d'un  acide  [Ifonig~ 
stemsâure,  ail.),  découvert  par  Kla> 

Iiroth  dans  tin  minéral ,  appelé  ïhel«. 
ite,  qui  ressemble  extérieurement 
au  succin ,  niais  qui  n'est  qu'un  md* 
litate  aluminique. 

MELLIVOBE  ,  adject. ,  mcllwom* 
(me/,  miel ,  wro  ,  manger);  qui  vli 
de  miel.  Ex .  Trockiîus  mclliworus  , 
Antochœra  mellipora. 

MÉLODIE,  s.  f, ,  inelcdiâ;  ptW 
#«  ;  Gesanç  (ail.)  ;  mehèy  (angl.) 
(HW i  mesure);  Àaecessidrt  de  sons 
tellement  ordonnée,  selon  les  lois  dd 
Rythme  et  de  ltfmôdulatîbn  ,  qu'élu 
forme  un  sens  agréable  à  l'oreille.  f 
MELODIEUX,  aflj. '«  ttiUodxtSs  uk± 
\toh*k>  mehèUch  (ait.)  ;  mtîedlous 
(angl.)s  qui  donne  de  la  mélodie,  SoA 
métodietut ,  imte  mélodieuse. 

MÉLOIVIDE  >  suhsî  f.  ♦,  melonïdà 
fcwitov  /pomme ,  tï&ç  ,ressem>Tantè^ 
Nom  donné  par  L.-C.  Rrchard  â  ud 
fruit  charnu  provenant  de  plusieurs 
ovaires  pariétaux, ,  réunis  et  soudés 
avec  le  tube  dis  calice,  quî,  souvent 
ftrès-épais  et  charnu ,  se  confond  arvW 
lui  (ex,  Po^y.^Oe.fruft  est  appèe 

S>mum  par  OandôBe,'  f^ridioh  pj& 
irbel ,  et  anfrutot  par  Mosneh. J 
MÉLOMDIE,  *s.'  ft  ,  ine$T*iètem>y 
Des  vaux  appelle  ain%i  la^  mêtotiiât* 
F*>yez  ce  mot.  ■    -  *    / 

MÉLOINIFORM»,   ad).  >   meionir 

Sedjtd'n^ie  tige  oui  a  la  forme  à\ai 
melon,  comme  celle  du  Cactus  ritel 
lacaçtus»  ' 

iûiLWIi>Eâ,  aJj.  et  s.  m.  pï^ 
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Mefyrides.  Nom  donné  par  Cuvier , 
Lainarck ,  Latreille  et  Eichwald  à  une 
tribu  de  Coléoptères  serricorncs ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Melyris. 

MEMB&1CIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
M  embr acides .  Nom  sous  lequel  La- 
treille désigne  une  tribu  de  la  famille 
des  Hémiptères  cicadaires ,  ayant  Je 
genre  Membracis  pour  type. 

MEMBRANACÉ,  adj.  ,  membra- 
naceus  ;  huutig  (  ail.  )  (  mcmbraiia , 
membrane)  ;  qui  a  l'aspect  ou  la  con- 
sistance d'une  membrane,  comme 
Y  axe  du  Paspalum  membranaceum  , 
la  cupule  des  strobiles  du  Thuya  oc- 
cidentales ,  le  périsperme  de  YAmyg— 
dalus  ,  les  bords  des  sépales  de  YjE- 
fhionema  membranaceum,  Je  péri- 
carpe du  Salsola  1ragus>\a  spathe 
de  YAllium9  les  spathe  lies  de  YA- 
vena  elatior,  les  spatkelfules  <lnMc~ 
lica  aUissima ,  les  stipules  du  Her^ 
niariaglabraj  le  tegmenAnNymphœa 
albq*  On  appelle  plantes  membrana- 
cées  celles  qui  sont  étendues  en  forme 
de  lames  |  et  dont  la  substance  «est 
flexible  ,  un  peu  succulente  (  ex. 
Coniophora  membranacea)  ;  feuilles 
membranacées j  celles  qui  sont  molles, 
souples  et  presque  sans  épaisseur, 
eu  égard  à  leur  largeur  (ex.  Hibiscus 
membranaceus,  Mnium  membrana* 
cèvm)Àl Anas membranacea  est  ainsi 
nommée  à  cause  de  son  bec  mou  et 
membraneux* 

MEMBRANACÉES,  adj.   et   s.  f. 

{!.,  Membranaceœ,  Nom  donné  par 
ânk  à  mne  série  de  l'ordre  des  Mucé- 
dinées,  comprenant  des  champignons 
floconneux ,  qu'Qn  peut  regarder 
comme  formés  par  un  tissu  de  mem- 
branes raipeuseç. 

MEMBRANACIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ^Membranacides.  Nom  donné  par 
ËicWald  à  une  tribu  de  là  famille 
des  Hémiptères  cicadaires ,  qui  a  pour 
iype  le  genre  Membracis. 

MEMBRANE ,  s.  f . ,  membrana  / 
tyfej  ;  Hàutchen  (ail,).  Terme  géaé- 


MEMB 

rîque  et  vague  dont  on  se  sert,  eh 
botanique  >  pour  désigner  des  organes 
planes ,  minces  et  faibles ,  générale- 
ment destinés  à  en  envelopper  d'au- 
tres. Kirby  donne  ce  nom  à  la  partie 
membraneuse  des  hémélytres, 

MEMBRANEUX,  adj. ,  membrano- 
sus  ;  vpcw&r/ç;  huutig  (ail.);  membra- 
nous  (angl.).  Se  dit ,  en  minéralogie , 
d'un  corps  à  filamens  entrelacés,  lors- 
qu'il est  mince  et  flexible  comme  une 
membrane  (  ex.  Asbeste  )  ;  en  bota- 
nique ,  de  Y  aigrette  des  Synanthé- 
rées,  quand  elle  est  formée  par  une 
membrane, entière  (  ex.  Tanacetum  ) 
ou  diversement  découpée  (ex.  d- 
chorium)  ;  en  zoologie ,  des  pieds  des 
oiseaux,  quand  la  peau  en  est  douce 
et  fine,  et  des  ailes  des  insectes ,  lors- 
qu'elles sont  mjnees ,  flexibles ,  trans- 
parentes ou  opaques ,  et  semblables  à 
une  membrane. 

MEMBRANEUX, adj.  et  s.  m. pi., 
Membranacea.  Nom  donné  par  La- 
treille et  Eichwald  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Hémiptères  géocorises; 
par  Latreille  aune  famille  de  l'ordre 
des  Gymnogènes  appendices,  dans 
laquelle  il  range  ceux  dont  le  corps 
est  aplati  en  manière  de  membrane. 

MEMBRANIFOLIÉ,  adj.  ,  mem- 
branifolius  (membrana,  membrane, 
fblium,  feuille);  irai  a  des  feuilles 
Ou  des  expansions  foliacées  membra- 
neuses. Ex.  Ckondrus  membranifo- 
tius  ,  Psychotria  membranifolia. 
.  MEMBRANIFORME,  adj.,  mem- 
bràniformis  (membrana^  membrane  j 
forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'une 
membrane.  Expansion  membrane- 
forme. 

MEMBRAN1N ,  adj. ,  memhrani- 
nus;  qui  a  la  ;fçrme  d'une  mem- 
brane.. Les  filamens  de  YAnabaina 
membranina  forment  autour  des  epu- 
ferves  de  petites  membranes  papy  ri- 
formes.    A 

,  MÈMBRANO-CALCAIRE  ,  adj.  Se 
dit  de  polypes  qui  forment  des  expan- 
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sions  minces ,  semblables  à  des  mem-  combinaison  de  l'acide  immispermiqu* 

bran  A,  et  encroûtées  de  sels  cal-  avec  les  basés  salifiantes, 

caires.  MÉNISPEBllÉES,adj.  ets.f.  pi., 

MEMBRANCLE,  ,s.  '  f. ,'  membra-  '  Mfènispermeç*  Nom  donné  par  Can- 

nzda.  Nom  par  lequel  Necker  dé-  dolle  k  une  tribu  de  ta  famille  des 

signait  la  petite*  membrane  qui  porte  Ménispermées ,   qui    elle-même    l'a 


les  cils  du  péristome   de   certaines 

mousses ,  et  le  tégument  troi ,  dans  les 

fougères,  recouvre   les  groupes  de 

capsules. 

MEMBRE  ,  s.  m. ,  membrum ,  ar- 

tus;  fUXoij  xwXov;  Glied  (M.);  mem- 

ber(angU);  membro.  (it.).  On  désigne 

sous  ce  nom  des  appendices  du  corps 

des  animaux  ,'  qui  soçt  situés  sur  les 

parties  latérales  du  tronc,  et  qui 
servent  à  la  locomotion ,  ou  en  général 
à  l'accomplissement  d'une  action  quelJ 
conque. 

MËMÉCYLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Memecyleœ.  Nom  donné  par  Can- 
dolleàune  fa/nille  de  plantes ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Memecylon. 

MÉMOIRE,  s.  f.,fnemorùz,  recor- 
datio;  /xv^p»  ;  Gedachtniss  (  ail.  )  ; 
memorjr  (angl.)  ;  memoria  (il:.).  Fa- 
culté de  rappeler  les  images  des  sen- 
sations éprouvées  et  les  idées  des 
objets  qui  ont  produit  ces  sensations, 
par  la  reproduction  de*  impressions 
qu'ont  laissées  dans  lés  .organes  céré- 
braux les  modifications'  qu'ils  ont 
éprouvées.  - 

MÉlVlDÊS,  adj.  et  3.  m*  pi.  *  Me-  MENSTRUE*  s.  m. ,  mensiruum; 
nides.  Nom  donné  parCuvier  à  une  AuflôsungstniUel(&\ï.).  Substance  qui 
famille  de  poissons ,  qui  'a  pour  type  a  la  propriété  d'en  dissoudre-  une  ou 
le  genre  Marna.  plusieurs  autres.  Synonyme"  dei  dis» 

MËNISCOn)E,adj.  ,m«m'fcokkw/    solvant* 


reçu  a  un  grand  nombre  de  bota- 
nistes. -         ; 

MÉIVISPERMIQUE ,  adj. ,  menl- 
spermicus.  Nom  donné  par  Boullay 
à  un  acide  (Menispermsâure ,  ail.  )  {, 
qu'il  a  trouvé  dans  les  fruits  du  Me- 
nispermum  cocculus. 

MÉNISPERMOIDÉES,  adj.  et  s; 
f.  pi. ,  Menispermoidett.  Yentena 
désignait  la  famille  des  Ménisperma- 
cées  sous  ce  nom. 

\  MÉNISPERMOIDES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Ménispermoidei.  Quelquesbota- 
nistes  nomment  ainsi  là  famille  des 
Ménispermacées* 

MENSTRUATION  ,*.  f.>mens- 
truatioy  purgatio  menstrua  ,>  fiuxus 
menstruus  s.  menstrualis ,  proflu- 
vium  muliebre  y  Monatsfluss,inonaU 
liche  Reinigung  (ail.)*  Ecoulement 
de  sang  qui ,  chez  la  femme  et  chez 
les  femelles  de  quelques  autres-mam- 
mifères ,  a  lieu  périodiquement , 
chaque  mois  lunaire ,  par  les  parties 
génitales ,  depuis  le  moment  où  l'in- 
dividu acquiert  la  faculté  d'engen- 
drer jusqu'à  celui  ou  elle  s'éteint. 


(pjvtixxoç ,  croissant,  tîJoç ,  ressem- 
blance ) .  Gaertner  employait  ce  terme 
pour  désigner  les  parties  qui  ont  la 
forme  d'un  croissant. 

MÉNISPERMACÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Menispcrmacàœ.  Familje  de 
plantes,  établie  par  Jussièu,  qui  a' 
pour  type  le  genre  M enispermum. 

MENISPERMATE ,  *<  m.  (  ment- 
spermas.  (Jenre  de  "sels  (  menisperm* 
sauve  SaizeioW.))  qui  résultent  de  la 
II. 


MENSTRUE,  adj.,  menstrua  tus; 
Se  dit  d'une  femme  chez  laquelle  le 
flux  menstruel  s'est  établi. 

MENSTRUEL",  adj. ,  menstrualis  j 
menstruus  ;  qui  *a  rapport  à  l'écoule- 
ment périodique  des  femmes  \  flux 
ou  écoulement,  menstruel. 

MENSTRUES  ,  s.  f .,  pi. ,  menstrua; 
menses;  xarapjvta,  t/ipn via.  Écoule- 
ment périodique  des  femmes.  Ce  flux 
est  coihmunément  ^peié  règles  ou 


fr 


MENU 


érdinaircj.  Chaque  langue  a  aussi  une 
multitude  de  termes  vulgaires  pour 
Je  désigner* 

MEWAL?  sol).  x  menialis  (men* 
toùn  i  mento»  ) .  îlliger  appelait  angle 


MERC 

Terme  «que  L.-C.  Richard  »  propre 
pour  désigner  les  plante*  qui  oèt  les 
feuilles  très-étroites. 

IffiNCWSlÉR  y  adject.  Hober  donne 
•eue  épitbéte  aux  fourmis  oui  éta- 


incntal  {mngukis  menialis;  Kinnmn*    blissent  leur  société  dans  le  troue  des 
ii/,*ll.)rangWq»é  les  deux  branches    wux  arbres,  où  elles  ceostfoisent 


pro-i 


de  la  mandibule  des  oiseaux, 
dniient  par  leur  réunion. 

HEUTIIOIDÉÉS,  adj.  et  s.  tv  pU  > 
Jlenlthoùieœ.  Non*  donné  pur  G*  6en« 
ttam  à  une  section  de  la  famille  des 
Labiées  9  qui  a  pour  type  le  genre 
Mcnlka. 

IfEOTON  >  sVmr  *  mention}  ylvcuv  > 
iUift  ÇalL) 5rCÀ*e(aogl.);  «tertio  (ik). 
Partie  inférieure  de  la  face  de  l'hom^ 


des  chambres  dispesées  par  éieges, 
séparées  entr'elles  par  des  murs  laté- 
raux,, des  plafonds  et  des  planchers, 
et  solidifiées  par  une  incrustation  soi- 
r&re,  ayant  à  peu  prés  l'épaisseur 
d'une  carte  à  jouer  (ex.  Formica  fa~ 
Uginesa).  Résuma?  rappliquait  aux 
abeilles  qui  coupent  et  perforent  le 
Irais,  pour  y  déposer  leurs  larves  (ex* 
A&eUkvblette)* 


nie.,  saillie  funs  ou  moins  prononcée^  .  MJÉ*¥ANTHIïWB,  s.  £ ,  menyan- 
produit  U  mâchoire  au  dessous    thina.  Nom  donné  par  TrommsdoHr*àr 


4e  la  lèvre  inférieure*  IBiger  donne 
ce  nom ,  dans  les  mammifères,  à  ht 

rrtie  antérieure  du  bord  inférieur  de 
mâchoire  inférieure.  Les  onritbo* 
logistes  rappliquent  improprement  à 
le  région  inférieure  de  la  tête  dés  oi- 
seaux, comprise  entre  les  branebea 
de  la  mandibule  et  la  gorge  ;  et  le» 
entomolégistes  à  mie  pièce  cornée  f 
plus  eu  moins  grande ,  formée  par  un 
prolongement  articulé  à  sa  base  de  la 
partie  inférieure  de  la  tête-  des  in-» 
sectes.  Straus  appelle  menton  i  dans 
cesueroters  animaux,  une  des, deux 
pièces  de  leur  lèvre,  qui  s'étend 
depuis  la  pièce  prébasilatre  jusque 
fers  l'extrémité  des  mâehoires,  en 
découvrant  les  parties  internes  de  ce^j 
dernières  jusqu'aux  pièces  dorsales  t 

Su  restent  libres  sur  les  côtés»  popez 
AICACHE.. 

MENTOtâÛÉftE?  s.  f,  Réaumur 
appelait  ainsi  la  pièce  principale  du 
■ttsqoe  des  libellules. 

ME^TZÉLUCÉES  f  adj,  et  s,  f. 
pi.,  MentzeUaceœ.  Quelques  auteurs 
ont  donne  ce  nom  à  la  Famille-  des 
Loesées.,  en  raison  dû  genre  Mtnt- 
weUa  qu'elle  renferme. 

jœNWrWW^^dj.,  tenmfolïus. 


Vinuline  retirée  du  Menyanihes  irifo- 
Uau$. 

,'.  M]EJl  jts*  f. ,  more,  ptlùgzu,  pontus; 
9£kaL9vaiMeefl?See  (ait.)  ;  sea  (angl.)  j 
more  (it.),  Ensemble  des  eaux  salées 
qui  sont  répandues  sur.  la  terre ,  dont 
elles  couvrent  la  plus  grande  partie. 
Quelques  auteurs  prennent  le  mot 
mer  dans  un  sens  plus  restreint ,  et 
le  réservent  pour  désigner  les  portions 
de  l'Océan  qui  pénètrent  dans  l'inté- 
rieur des  terres,  par  des  ouvertures 
plue  eu  moins  larges.  Enfin  on  l'em- 
ployé aussi  en  parlant  de  très-grands 
lacs  d'eau  salée  eu  même  douce. 

MERCURE,  s.  m.  ,  Mercuriuf. 
La  première  des- planètes  qui  tour- 
nent autour  du  Soleil.  Mereure  nous 
apparaît  sous  la  forme  d'une  étoile 
de  troisième  ou  de  quatrième  eran- 
deur.  II  accomplit  en  87  j.  25  b.  i5' 
44"  **  révolution  autour  ftn  Soleil , 
dont  il  est  éloigne  de  Q327  demi  dia- 
mètcès  de  la  Terre.  Son  ellipse  est 
très-excentrique,  et  il  tourne  sur"  lui- 
même  en  24  n*  5*  3of .  L'angle  que 
le  plan  de  son»  orbite  forme  avec  celui 
de  son  équateur  est  très-grand.  Son 
diamètre  est  2/5  de  celui  de  la 
Terre  ,  et  sol»  volume  en  est  le  sei- 


MERC 

ttëme.  On  ne  pé*t  le  voir  qu'à  l'ho- 
rizon ,'  près  du  Soleil ,  dont  il  ne  s"é-" 
carte  au  plus  que-  de  a8° ,  un  peu 
•van t  le  lever*  et  un  peu  après  le  cou- 
cher de  cet  astre*.  Son  signe  est  8/ 

MBRCURÉ ,  g.  m. ,  mercurius \  Aj- 
drargyrum)  argentumwïum;  Quech- 
siïjbèrj  Pfflssérsilber  (ail.)  ;  quick- 
sÙ^er( angl. ) ;  merâur.io{ it. ).  Mé- 
tal connu  de  toute  antiquité ,  le  seul 
Îii  soit  liquide  à  la  température  or- 
naire*^ 

MERGUBECX,  adj. ,  niercurosv*. 
Onappd\eoxidemercureux(protvxide 
de  mercure;  Qaecksilbetoxj'did ,  ail.) 
le  premier  degré  d'oxidalion  du  mer- 
cure ,  et  sulfure  mereureux  (  Schwe- 
feiquecksiiier  ,  ail.  )  son  premier 
dpgré  de  sùlfuration.  Les  sels  mercu* 
reux  sont  ceux  qui  résultent  de  la 
combinaison  soit  de  l'ôxide  avec"  les 
oxacides- (  Queçksilheroxydulsïilzen  , 
«11.  ) ,  soit  du  sulfure  avec  les  oxi- 
des  ,  ou  du  métal  avec  les  éorps  ha- 
logènes ,  quand  ces  derniers  compo- 
tes correspondenrà  l'oxide  mereureux 
pour  la- composition. 

MfiR€UllICO-AMlHK>ï«[QtJE  ,  adj., 
.  mercurico-ammontcus.  &om  dpnné  , 
dans  h*  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sekdouble  s  qui  résul- 
tent de  là  combinaison  d'un  sel  am- 
monique  avec-  un  sel  mercurique. 
Ex.  Çhforitre  mercurico-ammonique 
(  kydrochjorate  de  "mercure  elâtajnr* 
maniaque},  -«•,-.,, 

MERCmt£0-ARGEFmQUE,a<]j., 
merûurico-argenticus . J*ïom  donne  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
-Berzelius ,  à  des  sels  d  ou  Mes  qui 
•ont  le  résultat  de  '  la  Combinaison 
■d'un  sel  argentique  avec  un  sel  mer- 
curique. Ex.  Nitrate  mercurico-arr 
gvntique  (  nitrate  de  mercure  et  d'ar~ 

ffMt). 

MEftCilMCO-BARYTIQUE ,  adj., 
mercuriço^arylicus.  Nom-donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  >  à  des  sels  doubles  qui  sont 
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profits  par  la  Combinaison  d'uti  sel 
mercurique  avec  un  sel  La  ry  tique. 
Ex,  Chlorure  mer curicorbaryr  tique 
{hydrochlorate  de  mercure  et  de  ùq- 

MERCCRICO-CAJXItJVl?  ,  adj.  f 
mercurico -caléicus.  Noni  .  donné  Y 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
mercurique  avec-un  sel  calcîque.  Ex. 
Chhrure  mercuricà-calcique  (hydro- 
chtorape  de  mercure  et  de  chaux), 

MERCURICO-CÉRIQUE  ,  adj.  / 
mercuricthcericus;  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Çerze- 
lius  ,  à  des  sels' doubles'  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  CTunsel  mer- 
curique avec  un  sel  cérione.  Ex.CA/b- 
ture  mercuritùfctrique  (njrdrochloraie 
de  mercure  et  de  ce'rium  ).  \ 

iffÉRCURICO  COBALTIQUE,  adj. , 
mercuflieo-cobaltîcus..  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  uoubles  qui  doi- 
vent naissance  à  un -sel  mercurique 
combiné  avec  un  fiel  cofraltique.  Ex. 
Chlorure  mefcurico^c'obaltique  (  hr~ 
drochloraie  de  mercure  et  décelait). 
.  MERCURICO-CUTVRIQUE ,  adj.  , 
mercurico- cupricus*  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ya  des  sels  doubles  qui  résultent 
delà  combinaison  d'un  sel  mercurique* 
avec  un  set  enivriqué.  Ex.  Chlorure 
mercuricp'cuwriquc  (  hydroàhlorate 
de  mercure  et  de  cuivre),  J 

MERCURICO-FERREUX ,  adjëct., 
mercurico  -  fefrosus*,  Nom  donnp  L 
dan»  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
meréurique  avec  un  sel  ferreux*  Ex. 
Chlorure  mercurico-ferreux  t^hydro- 
chlorate  de  mercure  et  dé  fer)* 

MERCURICO-GUJCIQUE  ,  adj.  , 
mercurico  -  giucieus.  Nom  donné, 
dans  Ja  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ^  à  des  sels  doubles  qui  ré- 


« 


8/i         urne 

sùltent  de  la  combinaison  d'un  sel 
merçurique    avec   un,  .seh  glûcique.  * 
Ex:.   Chlorure  mercurico  -  glûcique 
(  hydrochlorate  de  mercure  et  de  glu- 

MERCURICO-UTHIQUE  ,  ^adi .  , 
mçrcurico^litkicus.  Jïom  donné,  dans 
la  nomenclature  chîmiqudMe  Berze- 
lius,  à  des  sels  Roubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  mercuri- 
que  avec  un  sel  lithique.  Ex.  Chlo- 
rure mercurico-Uthique  (  hydrochto- 
rate  de  'mercure  et  de  litfrine  )i  , 

MEHCUmCO-M^GAJVEUX  f  adj . , 
mercurico-manganosus,  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  cnimiqiie  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produite  par  un  sel  merçurique  com- 
biné avec  nui  sel  nianganeufx;  Ex. 
Chlorure  }mercur}co-manganeux  (  hy^ 
drochlorate  deJ^encurt  et  de  mànga- 

nèse  )•'••"•  '  **   . 

MÉÏlCUUICO-MANfrAlMQDE;adj;, 

mercurico— manganicUs*  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent' die  la  combinaison  d'un  iel 
merçurique  avec  un  sel  manganique. 
Ex.  Chlorure  mer etirieb- mangani- 
que (.hydrochlorate  de  mercure  et  de 
manganèse).  , 

MERCUIUCO-POTASSIQUE,  adj . , 
mercurico- potassiçus*  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles  qui 
doivent  naissance  à'  la  combinaison 
d'un  sel  merçurique  avec  un  sel  po- 
tassique. Ex.  îodure  mercurico^po- 
tassique  (  hydrtodate  de  mercure  et 
*  dépotasse  ). 

MËRCURICO-SODIQUl! ,  adject. , 
mercurfeo^sodicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  de  Berzelius  ,  à  des 
sels  doubles  qui  sont  produits' par  lu 
combinaison  dun  sel  merçurique  avec 
un  sel  sodique.  Ex.  Chlorure  mercu- 
TÙ&sodique  (  hydrochlorate  de  mer- 
curc  eldesàude). 

MEttCURiCO-STnOXTIQUE,  adr 
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jeçt.-,  mercurico  -  s trontiçus.  NAi 
donné  ,  dans  la  nomenclature  chimi- 
que de  Berzelius ,  à  des  sels  doubles 
qui  résultent  de  la  combinaison  d'un 
sel  merçurique  avec  un  sel  strontique. 
Ex.  Chlorure  mercurico-stràhtique 
(  hy drochlorate  t  de  mercure  et  de 
strohiiane).  .  ' 

MERCOmCO-TtTTRIQUE,  adj., 
mercurico  -yUricùs*  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
le  résultat  de  là  combinaison  d'un  se) 
merçurique- avec  un  sel  yttrique.  Ex. 
Chlorure  mercurico-yttrique  (fydrom 
chlorate'  de  mercure  etoVytiria  ). 

MERCUlICO-ZlIVCIQUE,  adject., 
mercurico  -  zincicus\  Nom  donné  , 
dans  la,  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  un  sel  merçurique  com- 
biné, avec  un  sel  zincique.  Ex.  Chlo- 
rure mercurico-zinciaue  {hydrochlo- 
rate de  mercute  et  a*  zinc  ) . 

,  MERÇURIQUE  9  adj. ,  mercuricus* 
On  appelle  oxide  merçurique  (âeu- 
toxide  de  mercure  ;  Quecksilberoxyd, 
ail.  ).  le  second  degré^  d'oxidation , 
'  et  sulfure  merçurique  (  QuecksUher- 
schwefel\  »U-  )  Ie  second  degré  de 
sulfura  tîon  du  mercure,  hçhsels  mer- 
citriques  sont  produits  par  la  combi- 
naison soit  de  l'oxide  avec  Jes  acides , 
(Quècksilberoxydsalzen,  ail.),  soit  du 
sulfure  avec  les  sùlfides ,  ou  par  celle 
du  métal  avec  les  corps  balpgènes  , 
en  quantité  suffisante'  pour  produire 
des  corps  dont  la  composition  corres- 
ponde à  celle  de  l'oxide  merçurique. 
'  MERCUROSO-MERCUniQUE  ,  ad- 
ject. ,  mercuràso-mercuricus.  Nom 
donné  ,  dans  la  nomenclature  chimi- 
que de  Berzelius ,  à  des  sels  doubles  \ 
qui  résultent  de  la  combinaison  d'un 
sel  mercureux  avec  un  sel  raercuri— • 
que.  Ex.  lodufè  mercuroso-merèuri- 
'  que  y  appelé  aussi  iodureslis-mercu- 
reuxy 

IU^I\DICOT E, ndject..  mcrdicolu,s 
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(merda,  ëxcrémens,  cola,  habiter). 
La  Formica  mer dico la  construit  son 
nid  avec  des.  ëxcrémens  seeg  de  che- 
val et  de  mulet. 

MERDIGÈRE,  atîj.  ,  merdigerus 
(  merda,  ëxcrémens  ,  gero',  porter). 
La  Crioceris  mer  digéra  est  ainsi  ap-r 
pelée  parce  que  sa  larve  se  couvre  de 
ses  propres  ëxcrémens ,  sous  le  toit 
desquels  elle  vit  à  l'abri  de  tout  dan- 
ger-      / 

MERDIVORE,   adj.  ,  merdivoru* 
{merda,  excrémfens^  vore,  dévorer); 
qui'vit  td'excrémens*     Ex..  Scato- 
phaga  merdivora,  Scaiophora  merda-  . 
ria  ,  Lordatia  merdarum.  • 

MÉRETODÉRÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Merendereœ.  Nom  sous  lequel  Mirbel 
désigne  la  famille  des'  Col/chica'cées  , 
eh  raison  dvLgenv&Mcrendera  qu'elle 
renferme.  *  ,. 

MÉRICARPB  r  s.  m.  ,  mericarT 
pium(  fttpt; ,  portion ,  aa^Troç ,  fruit  ). 
Candolle  donne  ce  nom, à  chacune 
des  deux  portions  du  fruit  deè  Om- 
béllifères  ,  .  composée  de  .chaque 
carpelle  et  .du  calice  vqui  en  revêt  la 
partie  externe.  '   .   , 

MÉRIDIEN  y.  s.  m. ,  meridiams 
jcirculiù;  Mïttàgskreise.  (  ail.  )  ;  meni- 
dian  (  angl.  ).  On  appelle  méridien 
un  grand  cercle  de  la  s*pbère,  qui  est, 
perpendiculaire  à  Téquateur,  et  passe 
par  les  pôles  du^ônde,  parce  qu'il 
est  simultanément  midi  dans  .'tous 
points  de  son  étendue  •>  d'unpâle  à 
l'autre ,  lorsque  le  soleil  y  parvient. 
Prolongé  au  travers  de  la  Terre ,  le 
plan  de  ce  cercle  la  Coupe  en  deux, 
hémisphères ,  dont  la  moitié  com- 
prise entre  les  deux  pôles  terrestres 
et  le  lieu  de  l'observateur , k  est  le  mé- 
ridien terrestre  de  ce  lien.  * 

MÉRIDIEN  f  adj.  ,  metidiamu. 
Epithète  donnée  par  les  botanistes 
aux  fleurs  qui  s'ouvrent  vers  le  mi>- 
lieu  delà  journée.  Ex.  Mesembryan- 
thé/Hum  nodiflorum;     .  ' 

MÉRIDIENNE,  s.  S.  ;  UiUagslinU 
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(  ail.  ).  Ligue  suivant  laquelle  le  plan, 
<ki  méridien,  d'un  lieu  coufe  celui  de 
i'borjzon.  -  .  •'  • 
<  MÉRIDIONAL  ,  adj, ,  meridiams, 
australis ,  austrinus ;  sûdliçh  (ail.)  ; 
soulhern  (angl.  )  ;  qui  est  situé  du 
coté  du  midi.par  rapport  au  lieu  dont 
on  parle. 

.  MÉRITHALLE,s.m,  ,  merithatr 
lus  ;  -Zwischentheil  (ail.)  (pMtty  par- 
tie ,  Qoi&oç  ,  rameau  ).  Dupirtit- 
Thouars  appelle  ainsi  les  espaces.  j>U»s 
ou  moins  étendus  qui' ,  dans  .les  vé- 
gétaux ,  sont  compris  entre,  dense 
rangées  ou  deux  couples  de  feuilles* 
et  qui  résultent  de  l'écartement  des 
nœuds  vitaux  ou  conceptacles  des  ejnL 
bryons  'fixes  sur  les  axés.-  C'est  ce 
qu'on  nomme  entre-nœud  dans  les 
Graminées. 

MÉROfabÉS,  atlj  et  s.  m. ''pi,, 
Meropidœ.  Nom  donné  par  Vigors  à 
une  tribu  de  Passereaux  t  qui  arpotic 
type  le  genre  Merops. 

MÇRRAlN  ,  s.  m.  Tige  principale 
du  Hors  des  cerfs. 

>  MÉRULIDES„  adj;  et  s.  s  ni.  pi. , 
Merulidar.  If  om  lionne  par  Vigors  h 
une  tribu  de  la*  famille  des  Oiseaux 
percheurs  déntirostres ,  qui  a  pour 
type  le<  genre  Mehda. 

MÉRULENÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.*  Jtf*« 
rutinu  Nom  donné  par  Persôon  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Exosportèns 
Pilomyces  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Memla.  "  .    ►     .      : 

MÉRULINS,  odj.  et  s.  m.  pi. , M c~ 
rulinL  Groupe  de  la  tribu  ie$  Méru- 
1  ides,  admis  par  Vigors,  qui  renferme 
le  genre  Meruta. 

MÉRYCISME ,  s.  m . ,  mefycismus , 
rumination pipuxtffpèf  • 'Voyez  Ruki- 

KAT<ON.    f     • 

MÉRYCOLOGIE5  s.  f.  ;  mer/cûb- 
gia  (pipvxw,  ruminer,'  %vyoç\  dis— 
coups  ).  Traité,  de  la  rumination* 
J  .-C.  Feyer  a  publié  un  ouvrage  sous 
ce  titre  ,  en  1675.- 

MÉ3EMRRYAKTHÉ»l£Er,   adj. 
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ets.  f.  pi*,  Afesembrjantliema!* Ïï6n\ 
donné  par  A:  Richard  à  Une  section 
de  la  famille  des  Ficoïdées  f  tjui  <  a 
1  type  le  genre  tfesembryamke- 


(  £t*?i*rif  c*v ,  mésentère)  ;  qui  offre  à 
sa  surface  des  ondulations  irrégulièrer 
ainjnlanfc  celles  du,  mésentère.  Ex. 
SfwgiamejenterifiiL 

MÉ,$mTtWXÏUB  ,  adj\  ,  mesentc-1 
rtcws;*pii  présente*  l'aspect  irrégù* 
liètemenf  sinueux  du  meseutèrè.  Éx. 
Wremétta  -tnesenttrita ,  Mycoiermàr 
wtestnttricum.    , 

MÉSOÉRAJVCmËSj  adj.  et  s.  m. 

pi.  ,  Mesohranchia  (piaoç ,  -milieu  , 
Bpdtyxta,  branchies).  Nom  donné  par 
tatrèjlîe  à  un  ordre  de  la,  famille  des 
Annelidcs  ,  comprenant  ceux  de  ©es' 
animaux  dont  les  franchies  occupent 
la  partje  moyenne  du  corps,  ou  s'é- 
tendent depuis  ce  point  jusqu'à  ï'ex  - 
trémité  postérieure* 

MÉSOOABPE  ,  s,  ni*,  ntesocarpum, 
diplpeperidUf  Frucklhemt  ^  Frwèfu- 
markiàL){fU**ç\  milieu,  xty*ô{î 
fruit).  Çaf&n  déMgtie^ous  ce  nom  la 
substance  interposée  entre  l'épidémie 
externe  et  Fépiderme  interne dû  pé- 
ricarpe ,  tantôt  charnue  et  succulente 
(ex.JP&Ae),  tantôt  aèche  et  filan- 
dreuse <  ex.  Cocos)  ,  quelquefois 
aussi  presque  nulle  (ex.  Graminées). 
Candolle  adopte  ce  Mot  dans  le  même 
sens.  Richard  appelait  swrtQcarpe  le 
mésocarpe  qui  est  tres-épajs  et  sutv»-* 
culeut.     - 

MÉSOCYNION  ,.  s",  .in.  f .  ntesoy- 
rmun;  <pf?oxuvtov|  Fessel  (ail.).  Nom 
donné  par  Illtger,  dans  les  mammi- 
fères ongutés  >  à  la  base  des  doigte  %  - 
à  là  partie  située  au  dessous  du  ca- 
non ^  entre  celui-cûet  la  corne. 

MESOOTSCAIi,adJ,,  mesodiscalis 
(yfooç ,  .milieu ,  &rxo< ,  disque  ).  On 
dit  que  Yînsertion  des  étamines  est 
mësidispak  quand  oes  organes  lodt 


MESO 

placés  sur  la  face  supérieure  dii 
,  disque* 
.  WSOGAë'ÇEBvadf.  ,  metpgmsUfi 
{/xt(To;  \  milieu  ,  yatrrhp  ,  ventre  )» 
VEœ&ceiUt  mesegaster  a  les  catopes 
placées  au  milieu  du  ventre. . 

MÉ$OGLOMRIÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi"«-f  MesogletarÛBê  Nom  donné  par 
Retcbenbacn  £  une  division  delà  tri- 
bu des  Batmnotyeitnées,  qui  à  pour 
type  le  genre  Mesoglaia.  - 

afÉSOGONTDI^,  S.  tn. ,  tnesogv- 
nidhim;  ufnsthleyerte  s.  keUb~Brttt- 
zéUe  (ail.  ).  Nom  sous  lequel  'WaU~ 
rolh  désigne  %  dans  les  lichens*  les 
gonidies  parvenues  à  un  certain  déve- 
loppement, dans  lequel  elle  se  mon- 
trent sous  la  forme  d'une  utricule 
.  d'apparence  titrée,  d'eu  portent  en- 
suite, comme  d'un» centre  commun, 
toutes  les  productions  qui  doivent 
constituer  le  nouveau  lichen • 

MÉSOGONÇUIQUB,  adj.,m*je£o* 
mmieiis*  \yallrota  appelle  morpk*- 
sis-  tkésogommiça  celle  qui  résulte  du 
développement  des  corpuscules  re- 
producteurs des  lichens  et  de  leur 
passage  à  l'état  de  mésogonidies. 

MÉSOLEIIQIJB,  adj. ,  mesokucus 
(ftteoç,  milieu.,  Xiv>t#çv blanc)  ;  qai^ 
a  le  milieu<dtt  corps  blanc.  Ex.  Jre*- 
chilus  mesoimeus. 

MÉSOM¥I>ES**djei*.  et  s.  f.  pi./ 
Mesomydœ  (  frçre#  milieu  ,_  put*,  ; 
mouche  );  Nom  donné  par  Robineao- 
Desvoidy  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Myodaires,  qui  fait  eu  quelque  sorte 
le  passage  entre  plusieurs  autres, 
sansavotr  elle-même  rien  de  naturel. 

aftËSOMYONES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Mesvmyona  (pia+Ç)  milieu,  jwt>», 
muscle  ).  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  section  de  l'ordre  des  Gonehifères 
patulipalîes,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  dont  la  coquille  n'offre 
qu'une  seule  impression  musculaire 
presque  centrale.  • 

MÉSONÈME ,  adject. ,  mssonemus 
(f*évèf9  milieu,  vty*,  £1)  VJÊfmrM, 
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mesonemaeïta&QÂ  appeler  k  cause  de 
son  estomac  très-étroit,  et  disoos4 
comme  en  bandelette  autour  d  une 
tubérosité  centrale.  ' 

lIÉSOPflRAfittE,  s.  ». ,  m«**- 
pltragnyi-ipiçii,  milieu,  fp*yp*9 
cloison).  JUrbjr  appelé  ainsi  une 
partie  qui  descend  verticalement  dan* 
k  thorax  des  insectes 9  où  elle  aurf, 
d'attache  à  quelques  90»  de»  muscles 
des  ailes  |  et  forme  tant  là  cavité 
antérieur*  de  l'alitranc  ara©  le  pro- 
phjggme  9.  que  la  postérieure  avec  la 
jnetàphragme.       ,..'*- 

UÉmmYWE,*,  m. ,  metoptyl- 
lum  (  psffoç ,  milieu  9  ytfl^Av  f  feuille  )» 
Nom  douai  par  Candoîle  au  plexus 
de  fibres  vasculajrgs  et  de  tiasu  cellu- 
laire qui  constitue  le  corps  même  de 
la  feuille  des'  mantes ,  <en£e  les  deux 
face*  de  laquelleil  &t  £wuve  eompos. 

MÉSOTHYTE ,  ai  m.  >  nuf*phy-> 
tum  l  pio*i>  milieu*  »*w ,  piaule  ), 
Clarion  ^nomme  .ainsi  ce  qu'on  ap-» 
pelle  ajmmuneuftent  *œud  vital  dais 
les  plautes  v  çWt->^djNte  ja  ligne  de 
démarcation  eutrfe  la.  partie  ascâu* 
dante  et  la  partie  descendante  du  vé- 

)0E$OffPtJglUS ,  adj.  f  ^ro#x* 
r***(^<*Kf  milieu,  TF^oi,  noux)  ; 
^mi  eut  jaune  ou  roux  dans  je  milieu* 

sopyrrka*  \ 

mSQVtmVW,*.  «.,  wwér/ii- 
nûm  i  ISasenAcheidtmg  (ail.)  (piftc, 
saiiifiu,  ftv  9  nez).  Iltiger  désigne  aoue 
ce  nom  la  partie  du  bec,  des  oiseau* 
4jpiî*e  trouve  comprise  enireies  deux 
narines  |  l'interstice  ^externe  de  ces 
dernières. 

MÉë0£PERME,  a.  m»  9  mtso+ 
spermum  (  pi<joç , .  milieu  *  JMciftut , 
graine  ) .  Caadolle  nomme  ainsi ,  ou 
sartsoderme,  la  partit  de  l'enveloppe 
de  iagraiue<jui  se  trouve  placée  entre 
le  pellicule  externe  et  l'interne.    , 

•lÉMSTE&WII,*.  m.,me#>sUr- 
wm.  Itau  douté  par  KJrfcjr  à  la 
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partie  centrale  et  élevée  de  la  ynidit 
poitrine,  entre  les  nattes  9  qui  T  se 
termine  %  en.  devant jisbit  par  une 
épine,  soit,  comme  dans  lElater^ 
par  une  cavité  recevant  le  prolongea 
ment  du  profforauny 

^SOSTGME  ,  adj,  t  mesasto^us  , 
(ftiffoç ,  milieu  ,  avipa  9  kouche)  ;  qui 
a   la  iaouche  au  milieu  4"  corna  m 
oomme  l'un  des  pores-  absorbai»  4tt 
Dviomct  mefiostomuni. 

MÉSOSTOafEÔ^  adj.ets.m.|>l. , 
M&estomaùz.  Nom  donné  par  L** 
treille  à  une  tribu  de  la  lanxille  des 
Echinodermes  échiaoîdea  irrégulier*, 
comprenant  ceux  qui  ont  la  Jbpuchf 
dans  l'axe  du  corps, 
;  illÉâOTHOEAX  ,  s.  m. ,  mesoûw 
rax<  Kirby  nomme  aimi  le  segment 
de  l'alUronc^dea  insectes  nexapode# 
qui  porte  les  ély  très  ou  la  paire  dfai* 
les  enAeViejires  et  la  paire  interné** 
diaire  de  pattes^  Ployez  Thorax*     • 

MÉSOTplgE  ,  adjecfr ,  m^9àmmJ 
AfdtHi  milieu  9  -rip»  9  «camer  ).  Nom 
donné  ,  claps  la  iiomeaclatujre  mini*  - 
illogique  de  Hauy,  à  une  varié»* 
prUuWiiqued'a/TagonM^^^ni  aeom^ 
me  deux  éebaueruree  ajux  endroits  de 
deu^c^  «es  paps  opposés. 

M^SOXANTHE  ,  adj.  >  me&xun* 
thtv  (paot*  »  mi^ieu^  $^#  jaui|p)  ; 
qui  «fit. jaune  au  milieu,  connu* 
1  abdomen  delà  JLafhria m^^aautùh, 

Metaùolia  (faro^o^  ,  changement  )*, 
S»|is  ée  nom  >  l«âcb  dés^ne^une 
*eus*cl*$ae  de,  la  elaése  de»  in^ctes^ 
comprenant  «eux  de  «es  animaux  «u 
subissent  des  raélainotptàesôs* 

ialéTAC4BP£ ,  s.  m„  mrtoccm/Mcs; 
Mùlelfand  (ail.)  (^«k^apeè^,  xap-^ 
mit  9  carpe).  Partie  dû  membre  anté- 
rieur des  animaux  vertébrés  ,<pù  est 
comprise  entre  le  carpe  et  les  doigts., 
LatreiUe  nropose  d'appeler  ainsi. le 
cinquième  article  de  la  patte  dea 
Crustacés  décapodes.  * 
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'Meiâtt  (ail.)  ;  métal  (  angl.  );  métallo 
(it.).  Classe  de  cqrps  simples.  Autres 
fois  les  métaux  avaient  ides  propriétés 
générales  qui  permettaient  de  définir 
le  mot  ;  aujourd'hui  il  n'en  resté  plus 
une  seule  qui  leur  appartienne  à  tous, 
.  si  ce  n'est  peut-être  l'éclat ,  car, 
3k  l'égard  de  la  pesanteur ,  il  y-  a  des 
métaux  (jui  surnagent  Peau. ,  On 
compte  maintenant  quarante- et-un 
métaux  ,  qui  sont  le  sélénium ,  Târ- 
seine  ,  le  chrome,  le  vanadium,  le 
molybdène,  le  tungstène,  l'antimoine, 
le  tellure ,  le  titane ,  le  tantale,  l'or, 
le  platine  ,  l'iridium ,  l'osmium ,  le 
palladium,  Te  rhodium,  l'argent,  le 
mercure ,  je  cuivre ,  l'urane ,  le  bis- 
muth ,*  l?ëtain,  le  plomb,  le  cadmium, 
Je  xinc ,  le  nickel ,  le  cobalt ,  le  fer , 
le  manganèse ,'  le  cérium ,  le  zirco* 
nium ,  ryttrium,  le  glueinium  ,  l'a-* 
lumibkim ,  le  magnésium,  le  calcium, 
le  strontium ,  le  bariijm ,  le  lithium  , , 
le  sodium  et-le  potassium. 

MÉTALMNEEN  9  adj. ,  metalim- 
neanUs  (pita  ,*•  après ,  ty*v*j  ,  étang  ) . 
Nom  donné  par  Reboul  à  ceux  des 
bassins  tertiaires  qui  n'ont  commencé 
à  \  recevoir/  les  dépôts  d'eau-  douce 
qu'après  la  formation  du  calcaire  ma- 
rin inférieur.  '  ,    - 

$EÉTALLANTBROPONISME ,  s.  m. , 
mètallanthroporiismus.  Nom  donné 
par  Spindler  à  l'une  des  trois  for- 
mes principales  de  l'anthropomagné*» 
tisme. 

MÉTALLESCENT,  adj.  ,  metal- 
lesc'ens.  Se  dit  d'un  corps  dont  la  sur- 
face joue  les  eéuleurs' métalliques.  Ex.v 
Acqrynus  iheiailescens. 

»ri!TAIXIFÈRE,adj.  ,  metallife- 
rus;  metaltkaUend  (ail.)  (  metàUum , 
métal ,  feto,  porter  )  ;  qui  contient, 
dû  métal ,  un  métal  .quelconque.  Fi- 
lon métallifère*  . 

MÉTALLIN  ,  adject.  ,  metaUims  ; 
qui  a  une  teinte  métallique.  Ex. 
S  argus  métal licus, 

HÉT4JAjrQU£,  *A\*  >  metallku*  ; 
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fmàUtxîç  <  metallisch  (ail.)  ;  metaUie 
(angl.)  ';  métallisé  (it.)  ;  qui  a  les 
qualité»  d'un  métal  :  éclat,  odeur, 
poli)  saveur,  substance  métallique. 
L'éclat  métallique  est  un  brillant  pro- 
duit par  une  réflexion  vive  et  abon- 
dante ,  d'où  résulte  l'apparence  d'un 
métal.   On   appelle   métalliques  les 

Elûmes  qui  offrent  des  couleurs  aussi 
rillantes  que  celles  des  métaux  les 
plus  pob's  (  ex.  Cinnyris  metallicus  )  • 
Ce  terme  est  souvent  employé,  en  en- 
tomologie ,  comme  désignation  spé- 
.  cifique  d'insectes  qui  ont  des  couleurs 
ou  un  éclat  métalliques  (  ex.  Myceto- 
phagus  metattica). 

MÉTALLIQUES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Metallicat.  Nom  donné  par  Robineau* 
Desvoidy  à  une  section  de  la  Camille 
des  Mosçides ,  comprenant  des  espè- 
ces dont  le  corps  est  orné  de  teintes 
métalliques.  Sous  cette  dénomina- 
tion ont  été  admis  par  Werner  et 
Haiiy ,  une  classe  de  minéraux ,  par 
Maraschini ,  Brongniart  et  Omalius 
un  groupé  de  roches,  comprenant 
les  substances  métalliques  proprement 
dites. 

MÊTALLISATION,  s.ï.,  metalli- 
satio;  Vefmetallisirung  (ail).  Con- 
version en  métal.  Mârzari  Pencati 
appelle  ainsi  l'opération  par  laquelle 
les  dépôts  laissés' par  les  eaux  ont  été 
imprégnée  de  métaux. 

MÉTALLOCHIMTE,  s.  f. ,  metal- 
lochymia  (  jxcwd&ov  ,  métal ,  x»?pf i«  , 
chimie  ).  Partie  de  la,  chimie  qui  traite 
spécialement  des  métaux. 

MÉTALLOGRAPHIE  ,  s.  ffc ,  aie- 
tallographia  (jAtroXW,  métal ,  7pcc— 
9w ,  écrire  ) .  Description  des  métaux. 
J. :  Webster  a  publié  un  ouvrage  sous 
ce  titre,  en  1601. 

MÉTALLOÏDE^  adject.  et  .s*  m.  , 
métalloïdes  ;  metaUàhnlich  (  ail.  ) 
(ptraUov  ,  métal  ,  t!<foç  ,  ressem- 
blance). Se  dit ,  en  chimie ,  des  corps 
simples  ^ui  ne  sont  pas  des  métaux  , 
mais  qui  leur  ressemblent  à  certains 
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égards,  comme  l'oxigène  ,  l'hydro- 
gène, le  nUrogèoe,  le  soufre,  le 
phosphore y  le  chlore,  le  brome, 
l'iode,  le  fluor  ,  le  carbone  et  le 
zirconium  ;  en  minéralogie,  de  V éclat, 
lorsque  le  corps  qui  l'offre  est  une 
substance  pierreuse  n'ayant  que  l'ap- 
parence du  brillant  propre  aux  mé- 
taux (  ex.  DiaUage  métalloïde  ). 

MÉTAMORPHOSE ,  s.  f.  ,  meta-, 
morphosis  ,  transfiymatio  ,  ttansfi- 
guratio  ;  ,ptTapop<p«<xK  ;  <  Umwand- 
lung  (alL)  ;  metamorfose  (it.)  (  fiixx  , 
an  delà ,  pop?n  ,-  forme  ).  Changement 
que  certains  animaux  ,  les  insectes 
hexapodes ,  subissent  dans  le  cours  de 
leur  existence,  et  qui  fait  que  cesêtres 
passent  par  plusieurs  états  successifs  , 
dans  chacun  desquels  ils  ont  le  plus 
souvent  une  Corme  et  presque- tou- 
jours des' moeurs  et  une  organisation 
différentes.  G.-T.  Burnett  donne 
une  acception  plus  vaste  au  mot  mé- 
tamorphose, qui ,  pour  lui ,  désigne 
tous  les  changeinens  notables  qu'of- 
frent les  êtres  .organisés  en  traversant 
les  différentes  phases  de  l'existence. 
Gœthe  IV  pris  dans  un  autre  sens  ; 
il  entend  par  là  les  mutations  diverses 
que  les  élémens  organiques  subissent 
chez  les  &res  organisé?,  en  raison 
d'une  multitude  die  circonstances*  ce 

2ui  fait  rentrer  sa  théorie  dans  celle 
es  analogues  de  Geoffroy  Saint-Hi- 
laire. 

MÉTAPHUAGMÉ ,  s.  ni. ,  meta- 
phragma  (p&a,  en  arrière,  yjwyjwc., 
cloison  ).  Nom  donné  par  Krrby  à 
une  cloison  qui ,  dans  les  insectes  , 
sépare  la  cavité  thoracique  de  l'abdo- 
minale. 

MÉTAPHYSIQUE,  sv  f. ,  metaphy- 
sica'y  metaphysice  ,  phihsophia  prima 
s,  supernaturaUs  s*  transnaturalis  ; 
Grundwissenschaft ,  Hauptivissen- 
schaft  (ail.).  Application  du  raisonne- 
ment aux  laits  que  l'observation  nous 
découvre,  en  réfléchissant  sur-  nos 
sensations ,  uos  idées ,  no*  ôentimens. 
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(  Çeaumarchais.  )  Qu'en  savons-nous? 
est  la  réponse  à  presque  toutes  lea 
questions  métaphysiques,  et  la  ré-* 
flexion  qu'il  faut  y  joindre  ,  c'est 
que ,  puisque  nous  n'en  sa  vous  rien , 
il  ne  nous  importe  pas  sans  doute  d'en 
savoir  davantage,  (  Dalembert.  )    . 

MÉTAPHYSTÈGIJE  ,  s.  m.  ,  ffiéte- 
phystegum.  Les  pièces,  du  thorax  des 
insectes  que,  Kirby  nomme  ainsi  , 
sont  probailementcequ'Audouin  ap- 
pelle péri  trèmes  pour  le  métathoraxy 

HJÉT^STATIQUE  ,  adj.,  mêlas  La* 
ticus  (uérot, ,  au  delà ,  wpjjù ,  se  te- 
nir). Épithète  donnée ,  dans  la  no- 
menclature minéraWique  de  Hauy, 
à. un  cristal  offîrant  des  angles  plana 
et.de»  angles  sâillans  égaux. à  ceux 
.  du  noyau ,  en  sorte  que  ees  derniers 
semblent  avoir  été  transportés  sut1  la 
fprme  secondaire.' Ex»  Chaujrcarbo— 
natée  métastatique»  ,     >      ■  ,< 

MÉTATARSE  ,  s.  m. ,  metattitsui} 
Miltelfuss  (ail .  )  (  fura ,  au  déjà  >  *af 
a«c ,  tarse  ).  Partie'  du  membre  pos- 
térieur des  animaux  vertébré*  qui 
est  comprise  entre  le  tarse  et  les 
orteils.        ;  ^ 

MÉTAÏBÉSEE,  s.  L  ,  metatke-* 
sia  (pera,  au  delà ,  Ôt>iç,  imposition). 
Nom  donné  par  Malacame  à  une 
classe  de  Monstres,  qui  sont  caractéri- 
sés par  la  transposition  de  quelque 
membre.  v 

MÉTATHORAX ,  s.  nj. ,  melalhorax 
(  farce ,  après  >  OwpocÇ ,  poitrine ) .  Kirby 
nomme  ainsi  le  segment  postérieur  de 
l'alitronc  des  insectes  hexapodes  *  le 
troisième  segment  de  leur  thorax.  V. 
Thorax.  ,        '     . 

MÉTAZOIQUE,  adj.',  metafioicus 
Cptrft,  après,  Çà«,  vie).  Quelques 
géologues  donnent  ce  nom  aux  ter- 
rains dont  les  plus  anciennes  roches 
contiennent  des  oébris  de  corps  or- 
ganisés, en  sorte  qu'on  est  forcé  de 
les  regarder  comme  postérieurs  à.  l'ap- 
parition d*  végétaux  et  des  animaux 
sur  la  surface  du  gjobe. 
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\$  t>.  m.  9  meteontm  / 
ptisopsc;  LufterscfUinung  (aH.  ); 
«Mfeor  (aogl,);  #M*yr<t(>.).  Corps 
qui,  susueodu  ou  en  mouvement  dans 
l\uinospticro ,  y  devient  Y  •cent  Àt 
quelque  phéeomèac^  On  dsum -aussi 
ce  nom  aux  phénomènes  qui  prennent 
naissance  dans  l'atmosphère ,  déserte 
que  œ  met  exprime  à  la  Cm  et  la 
oause  et  l'effet. 

On  appelle  ainsi  les  fifres  qui  tom- 
bent du  «*el  e*  certaines  eireoustnii- 
ces  >  et  le*  «km?  qui  proviennent  de 
la  condensation  des  vapeurs  suspend 
dues  dans  l'atmosphère»  On  donne 
aussi  cette  épithèle  mx  fleuri  dont 
l'inAuenee  de  l'état  atfnosphériqûe 
modifie  l^épeueaiissetnent  et  la  clô- 
ture. Le  OotUniida  piw4ali$  n'ouvre 
pas  ses  «nktbides  le  matin  quand  ri 
doit  pleuvoir  dans  k  journée ,  tandis 
que  le  Jûmcus  eibvicûs  n'épanouit 
lesbiennes  que  quand  le  tetops  est 
brumeux  et  r  atmosphère  chargée  de 
busms.  -   *   -   . 

-  sHÉTéoitOGttOftffi  h  s,  fM  msteo- 
rognosia  (jarfosoç ,  météore,  yvàatÇj 
connaissance  ),  Synonyme  peu  usité 
e)e  inetcorolpgfe. 

HÉTÉOflOMTE.  ^V*  ÀétoMTE» 

NÉTÉOMIiQfalB  ,  s.  f. ,'  metêo- 
rolsgm;  ™rtup*hrpa  ?  WiUerung*- 
lehre ,  Fvetterkunde  (ail.)  (urrwipaç, 
météore^  \&p%  ,  discours).  Partie  de 
k  physique,  générale  qui  traite  de 
l'histoire  des  météores. 

MÉT^OTOLOGlÇtJÊ,  adj.,  me* 
teOTûtogîcus  /  pmftifeaXoyrKas  ;  qui  a 
rapport  à  la  météorologie.  O^servà^ 
tiortmétioretogvquts.  \ 

MÉTÉOitOWOlfflS  ,  s,  f. ,  tmtto- 
ronomia  (pfrfopbç  ,  météore  \  vépoç  f 
loi  ).  Recherche' des  lois  qui  président 
a  la  manifestation  des  météores. 

MÉTÉOIlOSCOPIfi  ,  s.  f .  ,  rnsfee- 
fscopia  { «<T<yc  ,  météore,  «rxrf- 
jri» ,  considérer  ),  Synonfhie  inusité 
de  météorologie, . 
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}9  admets. £  pLj 
MeHumioeœ.  Nom  donné  par  Àet— 
chenbach  a  un  groupe  dé  la  ésanssse 
des  LiKaeées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Methomca.  . 

aVÉOS  y  adj.  et  s.  m*  Être  engen- 
dré par  deux  êtres,  d'espèce  djge~ 
rente.  On  n'employé  guères  ce .  mot 
qu'en  parlant  des  animaux  ;  k  l'égard 
dos  plantes  on  m  sert  du  terme  de 
hybride*     ''■-'  +  ' 

MÉTISAGfi,  s.  m.  Ce  mot  serti 
désigner  l'action  de  croiser  une  race 
avec  une  autre  ,  pour  améliorer  «elle 
qui  a  moins, de  valeur.  C'est  ainsi 
qu'on  améliore  les  brebis"  indigènes 
en  leur  donnant  des  béliers  espagnols. 
Métisage  est  synonyme  de  croise* 
ment. 

MÉnBmAMPm&i  adj.  et*.  ». 
pi. ,  Metrieramphi  (  ffap*ç ,  médio- 
cre ,  fappoç,  bec  ).  Nom  donné  par 
Ranzani  à  une  fataflte  de  l'oroYe  des 
Passereaux ,  comprenant  ceux  de  oas 
oiseaux  qui  ont  4e  bec  médiocre ,  sous 
le  rapport  de  la  grosseur  et  de  fa 
longueur. 

§KTKI0PK;  adjecb ,  metrwpuef 
miHelbemig  (aM.)  (frfrjMoç ,  médiocre, 
*w0ç,  pied).Se<kt,  d'après  Uiiger  , 
d'un  oiseau  qui  a  des  pattes  médio» 
ères*  c'est-à-dire  dépassant  la  moitié 
delà  longueur  du  corps. 

MÉTRIOPTÈRE,  adjeet.,  metrio- 
pterus;  mitielfiûgUg  (ail.)  Ga«towc, 
médiocre  ,  irrtpo»  ,  aile).  Éprmète 
donnée  par  Illiger  aux  oiseaux  qui 
ont  des  ailefe  médiocres ,  c'estA-dire 
couvrant  la  base  de  la  queue  ,  quand 
elles  sont  piiées. 

MÈTWOHHYINQUE  *  adj.,  mètrie- 
rkynekus;  mittetsthriAUg  (ail.)  (pt- 
Tpio;,  rtédîoere,  pvyxpty  ***)•  Se  dit, 
d'après  Illiger,  d'un  oiseau  qui  a  le 
bec  médiocre,  c'cst-a-dire  à  peu  près 
aussi  long  que  k  tête; 

MÉIYtnilE,  adj.  ,  metriurus  / 
mitteUduvan&g  (ail.)  (anpwç,  mé- 
diocre ,«^, queue).  Epithèt*den-> 
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née  pat  Illiger  aux  oiseaux  qui  oui 
la  queue  médiocre ,  c'est-à-dire  aussi 
longue  que  le  tarse. 
.  SJÉTIH)B011£,  adj.,  tmtrosomà«% 
tus  (fUrpt» ,  .mesure ,  eép* ,  corps)/ 
Epithcte  que  BiaioviUe  donne  à  piuW 
steurs  familles  de  poissons  >  renfer- 
mant ceux  dont  le  corps  a  les  formes4 
et  les  proportions  ordinaires. 

MEUGLEMMiT)  s.  su.  Synonyme? 
dé  BxueuutBtrc.  ^ey»  ce  mot.  ' 
■>  IttlftE*  s»  (tyftepkunitmj  Jù+ne 
(alL)v  Çoorrekt  on  anneau  granule 
qui  entoure  Jabase  du  merrara  ou  de 
la  tige  principale  du  bois  des  cerfs.    > 

MIAULEMENT,  s.m.,f*#Fisudb- 
màr>  Miamn(*\\.)i  mewing  (aegU; 
vmgêiamcBfr  (it.)*  Cri  ordinaire  du 
ehat.    -'•''•.'  ;  - 

MICACÉ  ,ad]*,  M>wacixt*;g{iMm*r* 
éirtiç  (alL)j  <?**  a  rappétèaee  o4 
Tè^t du  mica. (smUsatèi  *aîo*»tV)f 
qui  contient  des  lamelles  ou  de»em~ 
Wnx  dp  miea  dSssémibes(«x«  Eupho- 
ùdéjnkm*è)\  qui  est  coure*  de  pela 
lîeutes  ayssrtlepnaiiMœduuÉica^ex.» 
d^arùmsmkmoeuM),  •     * 

-  iOCiâCKH^  ^djeekvJWMMfttew.' 
Sous  ce  nom  Omalius  .désigne  uft< 
genre  de  «oehes  pierreuse* ,  compre- 
nant eeUesjlont  le  mica  sait  la  hast» 

MICONIÉJ3S*  adj*  et»,  f;  pU, 
iticomeét.  Rata  dpwnéfer  Candotte 
à  une  tribu  de  k  famille  -des  Mêla- 
steutacées >  qui  a  pour  type  lé  genre 
Mùmnku 

aOCRAGANTslCy  edj.,  misraom** 
dm*  (pjxfHi,  patit,  SxawG»,  épine); 
qui  a  de  petites  épines*  Ex*  Cappnris 
micratantha.  • 

ttfi&ANTfifi,  ad},, 
(fwjHç,  petit,  &tsç,  fleur)  ;  qui*  de 
petites  fleurs.  Ex.  Pkmrus  micron- 
tkms ,  PUmbogo  çricrûntha,  Onosmm 
micranthum.  ' 

MfCKANTHÉBft  ,  tHÎj.  et  s.  f.  plt, 
Mtcrmttkeœ*  Nom  donne  par  Agardh 
à  une  dusse  de  plantes  pbanerecoty- 
lédones   incomplètes  > 
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celles  qui  eut  de  très-petites  leur») 
comme  les  Eupherm'aeées ,  Su'lagl* 
nées,  Bégesiiaeees,  Pipéracée* ,  JJrtH 
clés ,  Àmentaeees  et  Conifères»   m 

lUCRARTHlWDlé  ,  adj^  ***** 
thhoéiu*  (suxsoc y  petit ,  âstisé»  4  artU 
euktjon  )  *  qui  a  de  très-petites  arti- 
eulationst  Es;  Cêr*ltiwimerartkr++ 
dia. 

MCROBA&Ë  ,  s.  m.,  mkrvfasls 
(pnptç,  petite  (Mo*,  base)-  Meta 
donné  par  Candotle  à  un  fruit  dont 
le  fgpttebese  est  trèe-petit  et  perte 

3uatre  loges  peu  distinctes  a  Fépeme 
1 1»  floraison  {  ex»  Labiée*-)*  C'est 
celui  que  Mtrbei appelle  *****/*  0* 

MICBOCARPé,  adjv,  inicrocarpUiï 
pn*pit*fmç }  kkinfrfèektif  (afl.)  (a**, 
*p*Y*  petit,  *«*«*«  «  fruit)  *  qui  Si  de 
petits  fruits  ^e*,  Afphêêekis  miere* 
èmfuêi  Qotjtnium  >mUràwj*s  L 
Adonis  'mhrettxrpa  f  Pépattr  mi* 
tr&ïarputn  \,  >M*&*toeMUm  içtcrè-» 
èarpon).  èe  dit  aussi  «d'triiê  mousse 
qui  a  de  petites  urties  (ex.  Runmm* 

t  «OIHftOCaÉnAiJË  $  ad)^  murme- 
j^aate;'|Miisoxffsa^oç  (utxpéç,  petit, 
Kt^aè  ^  tête) .  Se  dit  d'une  plante  ejuj 
rlësfeurs  étspoJees  en  petfts  capi- 
tules (ex.  Seridia  mièrocephakt $ 
Êrymgèxtm  mkrtccphaktmy,  ou  d'un 
ammal  qui  a  une  petite  tète  (ex. 
Monodon  mkroctphmkts). 

HCi\OCÉPHAEW9  *dj.  «et  s.  m* 
pi.,  MkroctpkaU.  Nom  donné  par 
Cntier >  Latreitle  et  Etcbwuld  à  u^nef 
tribu  de  la  famille  des  Coléoptères 
brachélytres ,    renfermant  ceux  de 


bttcftmtôtefVees  insectes  qui  ont  là  tête  enfoncée 
dans  le  corselet  jusque  près  des  yeux. 
HlGltOCâlIE  *  adj. ,  microcem* 
(puiepôç,  petit,  xfjpa;,  cerne )iqut« 
des  antennes  courtes.  Bx»  Pkrjrxê 
microcera. 

MICROCÉRÉEft  $  adj.  et  s.  f.  p*;, 
Microçerate.  Nom  dénué  par  Robi- 
ncau — Des  void  y  à  unit  sec^eudû  la 
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tribu  desMyodairés  Calyptérées  En-r 
Jomobies ,  -  comprenant  ceux  de ^ ces 
diptères  gui  ont  des  antennes  courtes* 

JEICROGÈRES;  adj.  et  s.  m.  pi,, 
rocera.  .Noin  donné  par  Blain- 
ville  à  une  section  de  la  famille  des 
Néréides ,  .comprenant  ceux  de.  ces 
Chétopodes  qui  ont  les.  tentacules 
très-courts. 

MICRQCOIVE,  adj*,  ràïcroàonus 
(ftfxpèt ,  petit ,  xûvoç,  cône)  ;  dont  là 
surface  est  chargée  de  petites,  értri- 
nences  coniques.  Ex.  Monlicularia 
microconos.  .      , 

MIC^pCdSMOLOGIE  9  s.  f. ,  mi- 
crocosmoïpgia  (  fttxpoç , " petit  v  .«ôdptoç, 
monde,,  X070;,  discours)., Quelques 
auteurs  ont  eniplavé  ce  mot  dans  la 
même  jacception  que  celui  d'anthro- 
pologie,, pour  désigner  l'histoire  -ou 
la  description  du  corps  humain. 

MICRODONTE  ,  .adj. ,  microdon 
(  puxpoç,  petit ^  àSqûçj  dent  ).  Se 
dit  d'une  plante  qui  a  un  calice  à 
dents  très-courtes  (ex.  Rondeletia 
microdon  ) ,  ou  d'un  animal  qui  jà  de 
petites  dents  (ex.  Pris  lis  microdon). 

MIGRO-ÉLECTROMJÈTRP  ,Sïn,, 
micro- elekir orne  trum.  Nom  donné 
par  De  Luc  aux  électromètres  qui 
servent  à  découvrir  de  faibles  quan- 
tités d'électricité. 

MIGRO-GALVANIQUE  ,  adj.,  mi* 
cro-gàWanicus .  Epithète  donnée  par 
Wollaston  à  un  petit  appareil  de  sou 
invention  ,  propre  à  mettre  en  évi- 
dence la  chaleur,  que  développe  la 
^aîne  galvanique  placée  dans  des  cir- 
constances favorables,, 

MICROGLOSSES ,   adj.  et  s.  m. 

Î*\.y  Microglossi(tuxpè;}  petit,  yl&ooai, 
angue)»  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Psittaçins, 
comprenant  ceux  de  ces  oiseaux  qui 
ont  la  langue  petite  et  terminée  par 
Un  gland  corné. 

MICROGNATUÇS  ,  adj.  et  s.  m. 
plur. ,  Micr'çgpathi  (  f«xpoç  ,  petit , 
7V0IÔ09  ;  mâchoire  ) .  Nom  donné  paç 
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Eichwald  à  unetribude  l'ordre  des 
Poissons  osseux  lophobranches,  com- 
prenant ceux  qui  ont  la  mâchoire 
irès-petite  et  comme  rudimentaive, 
a  cause  du  développement  considéra- 
ble des  os  intermaxiilaiifes. 

MICROGRAPHIE |,  s.f.,  microgra- 
phie (juxpoç ,  petit ,  Tpif» ,  écrire  ). 
Traité  sur  de*  objéts^ruc  leur  peti- 
tesse ne  permet  de>men  apercevoir 
qu'avec  le  secours  •  du  microscope. 

MICROLÊPE-,   adj.',    mïcrolepus 

i/xixp©ç ,  petit,  -Mrtç,  écaille  )  ;  qui  a 
e  très-petites  écailles ,  comme  celles 
qui  garnissent  les  côtes  de  la  coquille 
ail  Spondylus  microlepos.  •• 

M1CROLÉPIDOTE ,  ad}.,  microle- 
pidotus  (juxpoç  ,  petit ,  Umç ,  écaille) . 
'Se  dit  d'un  reptile  (ex.  Cordylus 
microlepidotiLs),  ou  d'un  poisson  (ex. 
Labrus  microlepidotus ,  Trigla  mi- 
crolepidota  )  qui  a  de  très-petites 
écailles  sur  le  corps.  '     •' 

HUCROMÉLIE  ,  s.  f . ,  micrçmelia 
(ftnjpo; ,  petit,  fteXpç,  membre).  Nom 
donné  par  Majifcarne  à  une  classe  de 
monstres,  qui  sont  caractérisés  par.  la 
petitesse  excessive  de  quelque  mem- 
bre.. .  •  ^  '*'••-.,- 
MICROMÉRE  ,  adj.,  micromtrus; 
/«xpopipàç.  (piapo* ,  petit ,  pipéç ,  paivr. 
tie  );  qui.  est*  grêle  dans  toutes  les 
parties  de  son  corps.  Ex.  Phorinia 
jnicr ornera* 

JHICROIUÈTRE  ,adj.,  micromeirus 
(fuxpoç,  petit,  prrpcu,  mesurer).  Epi- 
thète  donnée .  par  G.  *  Allman  aux 
plantes  dont  le  périgone  externe  est 
entier,  ou  à  deux  ou  trois  divisions 

feulement,  • 

W  MICROMYZIDES  ,adj.  et  s.  f.  pi., 
Micromyzidei  (puxpo;,  petit,  puna, 
mouche).  JVfom  donné  par  Fallen  k 
une  famille  de  Diptères,  qui  tous 
sont  très-petits. 

MICROIVÈME,  adj.,  micronemus 
(puxpô'ç,  petit,  vf/ua,  fil);  qui  a  des 
tentacules  extrêmement  courts.  Ex. 
Callirhoe  microitema* 
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MtCROPÉTJXE,  adf,  mïcrôpc- 
tatus  fpuxpoç,  petit,  7rfT«^;  pétale)*; 
qui  a  des  pélales^rès-courts  qu  très- 
petits.  Ex.  Diantkus  micropetàlus'; 
Potentllla  micropetala ,  C ombre tum 
micropetalum.  * 

MICROPHTHALME,  adject.,  mf- 
crophthalmus ,  micfops  ;  puxpoptfxoiToç 
(  fuxpoç ,  petit ,  oyfoàpiàç,  œil  )•;  vqui  à 
dé  petits,  yeux  (ex.  Physeter  ni*V 
crops).  Se  dit  aussi  d'un  polypier  qui 
a  de  très^petites  étoiles  {ex,  ^Astrea 
microphthalma).   . 

MICROPHTHIRES  *  adj,  et  Sw  pi. 
p\.9)Micrbphthùt  (ftofpof,  petit,  cpôitp, 
pou).  Noiri  donné  par  Latreille, 
Goldfuss,  Eicbwald,'  Ficinus  et  Ca~ 
rus  à  une  famille  d'insectes  aptères  , 
pu  d'Arachnides  trachéennes ,  com- 
prenant 4e  très-petites  espèces^,  qui 
vivent  eh  parasites  sur  d'autres  ani-  . 
maux»    '  x  . <  ,  •    ■         -   '■   }       ? 

ÎMŒCnOPHYLLE  ,  adjeqt.,  micrm 
phylfus  ;  puxpffyvXXoç  ;  kleijthlàttrig 
(ail.)  (juxpoç ,  petit ,  ,q>vUov  y  feuille  ). 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  de  petites 
feuilles -,(  ex.  Lotus  'microphyllus , 
*  Leighia  nticropbylla ,  Helichrysum 
micropkyllum  V ,  \  d'un  mamnri fère  . 
cliéirpptère  qui  à  le  nez' garni  d'une 
tr^s-petite  feuille  (ex.  Mkinôlophus 
miçrophyllU)  )  d'une  coquille  dont 
les  tours,  de  spire  sont  chargés  de 
petits  bourrelets  (  ex.  Murex  nticro- 
pkyllus).  .       ^ 

MICROPODES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Micropoda  (puxpoc,  petit/  7roÇç,  pied). 
Nom  donné  par  Gray  à  un  ordre  de 
la  classe  des  Cônchqphores ,  compre- 
nant une  partie  des  Cpnchifères  di— 
myaires  làmellipèdes  de  Lstmarck  , 
ceux- qui  ont  le  pied  petite 

MICROPORE,  adj.  ,  micrûporus 
(fuxpoç  ,  pçtit',  *<$<*,  pore)  ;-qui  a 
de  très-petits  pofes.  Eip  Ceriopora, 
micrôpora., 

.  MICROPTÈRE ,  ad).  ,  micropterus 
(puxpoç ,  petit ,  ^rspov  ,  aile)  ;  qui  a 
dçs  ailes  couçles  ,  comme  le,  Psit(a~ 
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tus  micropterus ,  où  comme  la  gousse 
du  Machcmum  tnicropterum. 

MiCROPTKRYGIRNS  ,  adj.  pt  s.  m. 
pi. ,  Micropterygiq  (pxpoç  ,  petit  , 
irWpvÇ  ,  nageoire  ).  Nom  donné  par 
Latreille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Ptéropodes',  comprenant  ceux  <Jui 
ont  de  petites  nageoires. 
•  MSGROPYIiE  ,  s.  m. ,  micropyfa ; 
Jbrameri ,'  Gretf  ;  fotamen (gérmina— 
tionisi  Tittmann;  Keimloch  (ail.) 
(puxpôç ,  petit  ,  îtvW,  porte).  Turpin 
appelle  ainsi  une  petite  ouverture  si- 
tuée près  du  hile  de  la  graine  ;  tou- 
jours dirigée  du  côté  qui  regarde  Te 
stigmate  ,  aboutissant  à*  La  radicule  de 
l'embryon-,  ^et  servant,"  selon' lui ,. 
d'introducteur  aux 'vaisseaux  qui,  des 
stigmates ,  apport  eut  à  l'embryon  en- 
core invisible  le  principe  fécondant 
propre  à  déterminer  sa  séparation 
de  la  plante  mère.  Pas  plus  que  les 
Vaisseaux  dont  il  s'agit ,  lemjcropyle 
n'est  admis  par  tous  les  botanistes. 
Ce  n'est  /d-'après  Raspail ,'  que  l'in- 
-diçe  de  l'insertion  de  la  radicule  de 
l'embryon.-  • 

MICRORAMPtfJE  ,  adj , ^tnicrorum- 
phus  (  pttxpoç ,  petit V  f^pifog ,'  bec  )  ; 
qui  a'  un  bec  ou  rostre  court.  Ex.  Pa- 
Icemon  mwrorarpphos: 

MICRORHYNQUES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  tyicrorkynchi  (puxpo;  ,  petit , 
ptyfcocy  bec  ) .  Nom  donné  par  Blain- 
yilie  à  une  section-  de  1a  famille  des 
Echassiers  takydrdmes  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  bec  petit. 

MICRORTHORHYNQUES  ,  adj.  et 
s.,  m.  pi.,  Microrthorhyhchi {/xixpoç, 
petit,  ipQoç  ,  droit,  fàxpç ,  bec). 
Nom  donné;  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  de  l'ordre  de*  Sylvains  ancis- 
tropodes  ,  comprenant  ceux  de-  ces 
oiseaux  qui  ont  le  bec  droit  et  mince. 
MICROSCOPIQUES^  adj.  et»,  m.  pi., 
MicroscopîecÊ  Nom" donné  par  C  de 
Haan  à  une  faniille  de  Céphalopodes 
sans  siphon  ^  comprenant  ceux  qu'on 
ne  peut  bien  pfcserver  qu'avec  le  se* 
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cours  «lu  uûeaescepe.,  à  cause  de  leur 
petitesse;  paslk>ry,à  une  classe  du 
règne  ttsyebodiaire  ,  comprenant  des 
animaux  invisibles  à  l'oeil  sud  et 
dent  ut|  grossissement  considérable 
peut  seoLrévéler  les  Corme* . 

UlCfiOSOMiTUS  f  s.  I . ,  mkroso- 
matia  (*jxp*t,^H,  cêpt,  corp*)* 
Nom  donné  .par  Bresebèt  à  nn  genre 
de  déviations  organiques?  qui  est  ca- 
ractérisé par  la  petitesse  du  corps, 

lslCJt080*IE8,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
MJ*ro4$m*i*.  Nom  donné  par  GeM- 
(au  >•  Fjcinna  et  €arus  à  une  famille 
de  .l'ordre  des  Coléoptères,  rcnfer- 
niant  ceux  de  ces  insectes  qui  sont  de 
très-petite  taUle. 

MCmOSOftUE,*,  f. ,  mkrwma. 
Nom  donné  par  Malaearde  à  pne 
classe  de  monstres,  ayant  pour  ca- 
«aetère  la  petitesse  de  tout  le  corps. 

.IttCROMffBR»*.  m,  >  mlcrosoter 
(niasse  9  petit ,  *****  ,  conservateur). 
Morren  appelle  ainsi  un  instrument 
de  son  invention  servant  à  choisir 
parai  une  Éaule  de  petits  êtres  le  seul 
qu'on  veuille  conserver  et  mettre  -à 
part^  aîm  de  pouvoir  observer  au 
microscope  sens  difficulté  les  change* 
mens  qu'il  suint  par  les  progrès  de 

*  WeitOSPÉRW  y adj.,  microspcr- 
mus,(iux(*ç  ,  petit ,  ewlppa ,  graine  ); 
qui  a  de  très-petites  graines*  Ex.  Tri* 
càpehlom  mkrospcrmny  Nasturrittm 
mier+spermum. 

'  MICROSPOfŒ,  *dj.,  mûzvsporus 
(puçèç ,  petit,  ewopflt,. graine)  ;  qui 
a  de  petites  gratines.  Ex.  Nntmxupçm 
micr+spora. 

aUCflOSTÀCTTttÉ,  adj.  ,  micro- 
tiathyus  ;  pifcpsratxvç;  kleinâhrig 
<aU.)  (fiapoç,  petit,  «rr«x»i; ,  épi);  qui 
a  les  fleurs  disposées  en  petits  3pis. 
Ex.  Coocoioba  microstackfa.- 

MKftOOTÉMONE,  at*jM  microste- 
mon.  (pcxpoç,  petit,  ernjuwv ,  étamine)  ; 
qui  a  de  petites  étammeSt  Et".  Eu- 
ptUorium  mcrostemon* 
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MCftOSTOME,  adji,  mlcroJto- 
mus;  ptxoésrofAoc  (fuxpsç,  petit,  <rr©px, 
bouche).  Se  dit  d'un1  animal  qui  a  une 
petite  beucne  (  ex.  Pristipomus  mi- 
crmsiomujj  Distema  microstomum); 
d'une  coquille  uni  valve  dont  l'on  « 
verture  estr  petite.  (  eX*  Beh'x  mi- 
crosioma};  dHin  mollusque  tunicier 
qui  à'  les  ouvertures  de  son  toan- 
teau  très-petites  (ex.  Sfltpa  nU- 
crostoma)  ;  d'une  mousse  dont  l'ou- 
verture 4e  l'urne  est  petite  et  res- 
serrée (ex.  GjrmnostomUm mfcrosto* 
mum}. 

WGROoTmfESfadj.  ets.  m.  pi., 
Microttomato.  Nom'oonné  par  Gold- 
fass,  Ficinus  et  Carys  ànne  famille  de 
Poissons  zeugoptérygtens  ,  compre- 
nant ceux  de>ces  animaux  qui  ont  une 
petite  bouêhe. 

lOCftOTBnXE»  adj. ,  mlcrothelus 
(  fAixpê; ,  petit ,  (hikh ,  mamelon  ) ;  qui 
A  le  corps  couvert  de  petits  mamelons. 
Ex.  Eanicea  mucroêhefa. 
-.  IOCftOx4»AjBE8, adj.ets.nr.pl., 
Microzparla  Lp&piç  ,  petit ,  Çôov , 
anima)  ).  Blainvtlle  désigne  sous  ce 
nom  une  classé-  comprenant  des  ani- 
maux kWtiiement  petits, qu'il  n'admet 
que  d'une  màmêre  provisoii'e. ,  la  re-» 
gardant  comme  an  assemblage  d'êtres 
taès-dfc1erenB>  quant  au  type  et  aux 
formes  ,  d'Etitomostracés ,  d'Aàcari- 
diens,  de  (tanàriés  et  peut-être 
même  de  germes  d'animaux  zoo- 
phytaires. 

BÛGROZÛKÉ  ^  adj: ,  mkrozonatus 
(  ptxpo; ,  petit ,  Çmv$  ,  ceinture  )  ;  qui 
offre,  une  zone  étroite.  %x.  Murex 
niicrozomas. 

MICIttJflE,  âdj. ,  miûrttriu  (pu- 
xpioc ,  petit' ,  owp« ,  queue)  ;  qui  a  nne 
queue  courte.  Ex.  Mus  micriaros* 

ltQKSKlfS,  ad},  et  s.  ru.  pL,  Mi* 
iasiL  Nom  donné  par  Wiedemann  i 
une  famille  de  l'ordre  des  insectes 
diptères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Mi4ps. 

JWDf  )5,  mn  mendies,  homme» 
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ridiana,  dui  médium  ;  pwrrçfoia,  ; 
Mïttàg(M*)  ;  mtV/-^,  (aBgl.)j  jw3- 
zodi  (iU  )»  Milieu  du  par,  moment 
où  le  soleil  passe  au  méridien  supé- 
rieur d'un  lieu*  Midi  {austrtUis  regio/ 
$ud§n  (ail.)  *  ^oi^A  fangl,)  est  aussi* 
Ja  région  du  ciel  comprise,  daas  notre 
hémisphère  t  entre,  l'orient  et  l'ocev* 
dent,  à  droite  de  l'c4re*rYatewrega*~ 
daat  l'orient* 

/  MIEL,  a*  m»  y  met;  ptM  %  Honig 
(ail.)  ;  honejr  (angl.)  ;  mêle  (&).  Ma^ 
tière  sucrée,  que  plusieurs  insecte*  hy-  • 
ménoptères ,  les  abeilles  principale- 
ment f  prépaient  eu  élaborant  dan* 
leur  estomac  le»  suo*  qu'il»  pompent 
sur  les  fleur?  des  végétaux. 

QUELLE,  adj. ,  melUrnu}  qui  a 
la  couleur  jauiue  du  miel.  Ex,  jb^-h- 
tf/tfAe  miellée. 

MIELLEUX./  adj.  ,  iwaZ/ift*  ^  ,«-. 
Woa^ç  ;-  honigsuss  (  ail.  )  ;  honied 
(angl.);  qui  a  la  saveur  sucrée  et  la 
consistance  du  miel. 

MIGRATION.  ^r^Z.EMIGrATIOW. 

MIGRATOIRE,  fityrêt.  ÉmioeÀmt.  , 

MILIACÉES,  adj.  et  s.  f.  plur.  , 
MUlacece.  Nom  donné  par  Link  à  une 
tribu  dé  la  famille  des  Graminées  f 
quj  ^  pour  type  le  genre  Miïium. 

JtOLIAIftÉ  ,  adj. ,  miliaris  ;  "Aîr- 
/eAorTiarfcWall.).  Se  dit-,  en  miné- 
ralogie ,  des  grains  d'une  roche  gre~ 
nue  ,  quand  Us  ont  la  grosseur  d'un 
grain- de  chènevis  ou  uè  millet,  et 
en  zoologie ,  d'un  arrimai  qui  est  ex- 
trêmement petit  (ex.  Noçtihicd  mi- 
Uaris).  Les-botanistes  appellent gtm- 
desmiliaires  de  très-petits  corps  qui, 
lotsquW^x^mtne  à  contre-jour  ré- 
piderme  détache  d'une  plante  ,  pa- 
ratsseatt  sot»  la  Corme  d'aire^  rondes 
ira  elliptiques,  ayant  à  leur  «entre  une 
ligne  obscure  ou  transparente,  qme 
beaucoup  d'observateurs  ont  prise 
pour  un  pore  ,  mats  qui  n'est  peut* 
être  que  le  sommet  couché  d'un  poil 
très- court. 

WLIEU,  s.  m. ,"  midium.  Nom 
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donné  d'une  manier*  générale  à  tout 
corps  qui  en  environne  d'autres ,  ou* 
qui  leur  livre  passage.  Se  dit  pTioei- 
palemeut  dé  ceux  dae*  feequele  pc- 
Bètreja  lumière^ 

MiLLEFÊtILLE  ,  adj.,mf7/e/W^t 
mUUfoliolus  )  qui,  a.  tes  feuilfce»  ex- 
trémemont  découpée*.  Ex.  Sjsim^ 
bpium  millefoliiwt  >  Rortunevlùs  mil* 
lefaHoius  f  SUyrlbripM  Éaptiophpl» 

(.mille,  nuits  /k*^  Aemr )  ;  qui «rt 
garni  de  fleurs  treWî aotnbfee&e*.  Ex* 
Coccuku  mUkfiorm  f  'Crmçmùm 
iniMeflorsettr. 

M£LIi€PIED^t  adj.  e(  £.  nv.pi,  t 
Miilepedês.  N*m  donné  pet  Punie- 
ta  à  une  fareiUe  do  tordre  des*  kràecA 
tés  aptère» ,  comprenant  ceux  do  ces 
animaux  qtai  ont  de*  paires  de  pattes 
à  presque  tous  k»  auneaux  de  leur 
corps.  »  *  -  - 

itàLl^PpNCXlJÉ,  adject.  f  mille-, 
m^tatUs  /  qui  est  Couvert  d'usé  mol- 
WJ&e  de  points*  Sx.  NaUca  mille* 
jmnctmUu  * 

lHLLEFOftÉ,  adj.'  ,  miMeponu. 
Qui  a  des  milliers  de  pores*  Le  Bra- 
ehyeerus  milleporus  aleaér^tres*  char- 
gées de  très-petits  points*. 

MHXEPOrôfcEâ,  adj,;  et  s.  f .  pi \, 
MvtUporecç.  Nom  sous  lequel  Lamou- 
rôux  désigne  un*  ordre  die  la  section 
des.  Iftdypiers  pierreux  foraminés  f 
qui  a  pour  type  le.  geore  Milleporà* 

WLLEPOnÉS^  adj,  et  s.  ni.  pi. , 
Mlllepora.  Nom  donnjppar  Blaiptille 
à  une  famille  de  la  classé  dea  Pc4y- 
piaires,  comprenant  ceux  de  ces  êtres, 
dont  les  polypier»  «ont  creudés  de 
troua  infiniment  -nombreux. 

MBLLAPORITES^adj.  ets.m.pl., 
MUlep&rita.  Nom  donné  par  Latreille  • 
à  une  trfbu  de  la  famille  de»  Cépha- 
lopodes pply  thalames  *  comprenait 
,  ceux  dont' la  coquille ,  est  plutôt  po* 
feuse  que  celluleuae  à  l'intérieur.  : 
.      «lïLLÉWi:E&)  adj,  et  s.  f.  pL> 
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MiUerîea.  Nom  donné  par  Cassini  k 
une  section  de  la  tribu  des  Héliari- 
tnées  ,  par  Lesstng  à  une  section  de 
la  sons-tribu  des  AstéroTdees  mélam- 
podlées  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Millcrià. 

HLvntS,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Mil- 
tnna.  Nom  donné  par  Vigors  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Falconidés, 
qui.  a  pour  type  le  genre  MiUws. 
MMOSÉES,  adjecUet  s.  f.  pi.  , 
Mimoseœ.  Nom  doonéph*  R.  Brown  , 
Ebermaier ,  CancMft  et  Kunth  à  une 
tribu  de  la  famille  oes  Légumineuses , 
qui  a  pour  type  le  genre  Mimosa. 

MBŒ,  s»  f.,  minera;  Gruàe(M.); 
mi/àera  (it»  )•  Ce  mot  a  trois  accep- 
tions différentes'.  On  le  prend  quel- 
quefois comme  synonyme  de  minerai 
(vejrez  ce  mot).  Il  sert  aussi  a  dési- 
gner le  gî te  des  minerais  dans  le  sein 
de  la  terre, ,  et  les  excavations  que 
les  nommes  font  pour  aller  enlever 
les  minerais  de  leur  gîte.  Enfin  on 
l'employé  assez  fréquemment  pjMr 
désigner  un  minéral  qui  renfenK 
une  substance  métallique  autopside. 
Les  caprices  de  l'usage  le  font  encore 
appliquer  àd'autres  désignations  spé- 
ciales ,  à  Tégard  desquelles  rien  ne 
Justine  l'emploi  qu'on  en  fait. 

MNEiUl,  s.  m.?  Erz  (ail.).  On 
donne  ce  nota  en  minéralogie  à  tonte 
substance  qui  renferme  un  métal 
autopside  ;  en  technologie,  aux  seules 
substances  dont  on  peut  retirer  avec 
profit  la  matière  précieuse  qu'elles 
renferment,    s 

MINÉIIAL,  adj.  et  s.  m. ,  mine- 
raie  .  On  appelle  minéraux  des  corps 
qui ,  placés  à  la  surface  ou  dans  le 
sein  de  la  terre,  sont  dépourvus  d'or- 
ganisation, et  n'offrent  que  des  assem- 
blages de  molécules  similaires,  liées 
entr'elles  par  la  force  de  l'affinité. 
Les  eaux  minérales  sont  celles  dans 
lesquelles  des  principes  étrangers 
quelconque» ,  et  même  une  chaleur 
«u  dessus  de  la  température  moyenne, 
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se  manifestent  aux  sens  d'on 

nière  qui  n'est  point  équivoque.  Bory 
définit  le  règne  minéral;  assemblage 
de  molécules  d'une  forme  détermi- 
née ,  ou  du  moins  aisément  percepti- 
bles à  la  plupart  de  nos  sens ,  soit 
qu'on  les  rencontre  naturellement 
agglomérées  en  masses'  homogènes 
ou  mélangées,  soit  qu'on  les  retrouve 
éparses  ou.  déguisées  dans  le  reste 
de  la  nature  et  servant  de  base  aux 
corps  organisés. 

'  MDVERALISABLE,  adj/,  vererz- 
bar  (ail.  ).  Cette  épithète ,  dont  on 
fait  rarement  usage,  est  donnée  h 
des  corps  en  quelque  sorte  passifs  qui, 
pour  se  réunir  ejitr'eux,  ont  besoin 
de  l'action  médiate  d'autres  corps. 

MWÉKALISATEUn ,  adj.  et  s.  m. , 
vererzend  (ail.).  Se  dit ,  dans  une 
combinaison  ,  de  celui  des  composans 
qui  fait  plus  particulièrement  la  fonc- 
tion de  principe  chimique  constituant 
(l'autre  se  bornant  à  recevoir  la  forme 
ou  la  nature  chimique),  en  d'autres 
termes,  qui  imprime  au  second, 
jouant  le  rôle  passif  de  base ,  des  ca- 
ractères déterminés,  tant  physiques 
que  Chimiques. 

,  ML\ÉlUJLISATlOtf  ,  g.  f.,  Verer- 
zung  (ail.).  Acte  par  lequel  s'effec- 
tue la  combinaison  de  deux  corps 
qui  jouent  le  rôle  ,  l'un  deininérali- 
sateur,  Fa  u  ire  de  mi  aérai  isabic. 

MIXÉJULISÉ ,  adj.,  verent(M.)* 
Se  dit  d'un  corps  qui.  est  combiné 
avec  uneminéralisatéur,  par  exemple 
le  fer  avec  le  soufre. 

WMÉBALOGIE,  s.  f.^  mineralo- 
gia;  ErzkUnde  (a\\.).  Partie  de  l'his- 
toire naturelle  qui ,  ayant  pour  but 
de  connaître  les  combinaisons  non 
organiques  des  élémens ,  telles  qu'on 
les  trouve  produites  par  la  nature  sur 
le  globe,  considère  en  eux  les  carac* 
téres  par  lesquels  ils  frappent  nos 
sens,  leur  composition  chimique,  les 
circonstances  de  leur  gisement,  et 


MIRO 

le  râle  qu'il»  jouent  dans  la  constitu- 
tion de  la  terre. 

MfftÉRALOGIQUE,  adj. -,  minera- 
logions}  qui  a  rapport  à  la  minéra- 
logie.    . 

MINÉRALOGISTE,  s.  m.  Natura- 
liste qui  s'occupe  spécialement  de 
l'histoire  des  minéraux. 

MICROGRAPHIE  ,  s.  f. ,  minero- 
graphia.  Synonyme  inusité  de  miné- 
ralogie. P.-À.  Fostius  a  publié  un 
ouvragé  sous  ce  titre,  en  1643. 

NffiBGR ,  adj.  et  s.  m.  On  donne 
cette  épithète  aux  insectes  qui  creu- 
sent, i«t  l'intérieur  des  végétaux 
ligoeux  et  herbacés  ,  soit  la  terre , 
pour  s'y  mettre  à  l'abri,  et  souvent 
pour  y  déposer  leur  progéniture. 

MINUÀRTIÉES,  adject.  et  s.  fém. 
pi.,  Minuartieœ.  Nom  donné  par  Can- 
dolle  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Paronychiées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Minuarla. 

MINUIT ,  s.  m.  ,  média  nox  ;  pivn 
vvÇ  ;  Mitternacht  (  ail.  )  ;  midnight 
(  angl.  )  ;  mezza  notte  (  it.  ).  Époque 
du  jour  à  laquelle  le  Soleil  passe 
par  le  méridien  inférieur  de  cha- 
que lieu  de  la  terre. 

MIMJTIFLORE,  adj.,  minutiflo- 
rus  (  minutas ,  petit ,  flos ,  fleur  )  ; 
qui  a  de  petites  fleurs.  Ex.  Rhamnus 
mimuiflorus, ,  Vllfa  minutiflora , 
Dilepyrum  minutiflorum. 

AffllAGE,  s.  m. ,  laoming (angl.). 
Phénomène  d'optique  qui  consiste  en 
ce  que ,  dans  certaines  circonstances , 
les  objets  lointains,  très* rapprochés 
de  l'horizon,  paraissent  doubles, 
l'une  des  images  étant  droite  comme' 
à  l'ordinaire,  et  l'autre  dans  une  po- 
sition renversée.  Ce  phénomène  a 
lieu  tant  sur  mer  que  sur  terre ,  et 
la  théorie  fort  simple  en  a  été  décou- 
verte par  Monge. 

MIROIR,  s.  m.,  spéculum;  S  pie- 
gel  (ail.).  On  nomme  ainsi  une  mar- 
que colorée  et  Brillante  que  forment 
les  bords  antérieurs  des  plumes  tec- 
ir. 
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triées  de  l'aile,  quand  ils  sont  de  cou- 
leur différente,  comme  dans  le  ca- 
nard. • 

MIROITANT,  adj.,  jpkreto>(all.). 
Se  dit  d'une  surface  qui  a  l'éclat  d'un 
miroir. 

MIROITEMENT,  s.  m.  Éclat  que 
certaines  jurfaces  polies  jettent  en 
réfléchissant  la  lumière. 

MI&CIBILITÉ,  8.  t.>  Mischbar- 
keit  (ail.).  Faculté  qu'a  un  corps  de 
se  mêler  avec  un  autre.  On  n'em- 
ploie guères  ce  terme  qu'en  pariant 
de  fluides.  , 

MISCIBLE,  adj. ,  miscUar(M.)  ; 
qui  peut  se  mêler  avec  autre  chose. 

M1ROBOLANÉES,    adj.  et  s.  f. 

51.,  Mirobolaneœ.  Nom  donné  par 
ûssieu  a  une  famille  de  plantes,  qui  a 
pour  type  le  genre  Mtroèotanus ,  et 
que  A.  Brown  appelle  CombrétacéeSw 

MIT09ATES,  adject.  et  s.  m.  pi., 
Mitosata.  Nom  donné  par  Fabrkius 
à  une  classe  d'insectes  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  mâchoires  cornées  , 
croisées,  sans  palpes,  et  correspondant 
aux  Myriapodes. 

MITR  AL,  adj.,  miiralis  (mitra, 
mitre  )  ;  qui  a  la  forme  d'une  mitre» 

MITRE ,  s.  f.,  mitras  Mûtze(*)\.)+ 
Nées  d'Esenbeck  appelle  ainsi  le 
chapeau  des  champignons ,  quand  il 
est  bas %  épais,  arrondi  et  plissé, 
comme  dans  les  Helvella  et  les  Jtf or- 
ckella. 

MITRE,  adj.,  mitratus  (mitraf 
mitre  )  ;  qui  porte  une  mitre.  Le  Ba- 
siliscus  mllratus  a  la  tête  surmontée 
de  lignes  saillantes  qui,  par  leur 
réunion,  produisent  l'apparence  d'une 
sorte  de  capuchon. 

MITRES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  f  M #- 
trati.  Nom  donné  par  Fries  à  une 
tribu  de  l'ordre  des  Hyménothycètes 
elvellacés,  comprenant  ceux  qui  ont 
un  féceptable  piléifbrme. 

MITRIFORME  y  adj.,  mitrmformis; 
mutzenjormig  (ail.)  (mitra,  mitre  , 
forma,  forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'une 
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«dire ,  c'ett-a-dire  d'un  cane  un  peu 
ventru ,  comme  la  balle  de  XAlopecur- 
rus  agrès ris  ,  la  coiffe  des  Grimmîày 
la  coquille  du  jlffrra  episcopaiis. 
,  HHTIUJUNS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Milrulini.  Nom  donné  par  Fries  à  une 
tribu  de  Tordre  des  Hyménomycètes 
ekviformes ,  quia  pour  type  le  genre 
Mitrula. 

WXIlt,  abject,  jet  s.  m. ,  mixtus; 
^ermischt  (ail.)  ;  mural  (angL)  ; 
misto  (  tt.  ).  Se  dit ,  en  général ,  d'un 
fiorps  gui  ttt  composé  de  plusieurs 
substances  de  nature  différente  ,  et , 
dans  ce  sens ,  il  est  parfaitement  sy- 
nonyme de  composé,  mais  fort  peu 
usité.  On  donne  Tépkbete  de  mixte , 
en  minéralogie,  à  des  cristaux  qui 
résultent  d'une  seule  loi  mixte  de 
âécroissement  (ex.  Chaux  enrbona- 
iée  mixte);  en  botanique,  aux  bou- 
tons  qui  produisent  à  fa  fois  des  feuil- 
les et  des  fieuTS  (ex.  Sjrringa). 

MXTIItflVAIRE ,  adj.,  mixtibina- 
ris  (  mixtus,  mixte ,  blnarius  ,  dou- 
ble). Nom  donné ,  dans  la  nomen- 
clature minera  logique  de  Haiiy ,  à 
ps  cristal  provenant  de  deux  décrôis- 
semens, l'un  mixte,  l'autre  par  deux 
rangées.  Ex.  Chaux  carbonate e  mix- 
tibi  maire. 

'  MH^IBIStlNITAlRE,  adj.,  mix- 
tibisKnitarius  (  mixtùs ,  mixte ,  bis , 
deux  ,  ànitas,  unité  ).  Épi  thé  te  don- 
née ,  dans  la  nomenclature  niinéra- 
logique/de  Haiiy ,  à  des  cristaux  qui 
sont  produits  en  vertu  de  trois  d&- 
eroissetnens ,  l'on  mixte,  les  deux 
autres  chacun  par  une  rangée,  Ex. 
Chaux  carboHatée  rnixtibisunitaire. 

MULTILIGNE  ,  adj.  Se  drt^  en  mi- 
néralogie, d'un  cristal  dont,  parmi 
Jesr  faces  qui  le  terminent ,  les  unes 
sotot  planes,  et  fes  autres  ont  pris  de 
k  Convexité.  En.  Chaux  sulfatée 
niixtiligne. 

1W1XT1NERVE  ,  adj. ,  mixtineruis  ; 
gemiscktnèrtng  (  au.  }  (  mixtus  , 
mixte  ,  nervus  f  nerf).  Epithète  don- 
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née  aux  feuilles  dont  les  nervures 
naissent  a  la  fois  de  la  basé  et  des 
parties  latérales  de  la  nervure  mé- 
diane. Ex.  beaucoup  de  Rhammis. 

MIXTITERNAIRE  ,  adj.  ,  mixU- 
ternaris  (mixtus,  mixte  ,  ternarius^ 
de  trois  ) .  Se  dit ,  en  minéralogie  , 
d'une  variété  qui  résulte  de  deux 
décrôissemens ,  l'un  mixte ,.  l'autre 
simple  ,  par  trois  rangées.  Ex.  Chaux 
carhonatée  mixtiternairê. 

MIXTITRHJMTAIRE,  adj. ,  mixti- 
trùmitaris  {mixtus,  mixte,  très  , 
trois,  unitas  ,  unité).  Se  dit ,  en 
minéralogie  ,  d'une  variété  qui  ré- 
sulte de  quatre  décrôissemens  ,  l'un 
mixte,  et  chacun  des  trois  autres  par 
une  rangée.  Ex,  Pjrroxène  nùxii- 
triunitaire. 

MIXTIUNIfilKAIUE  ,  adj. ,  mixte- 
unibinarius  (  mixtus  ,  mixte ,  unus  , 
un ,  binariusj  double).  Se  dît ,  en  mi- 
néralogie ,  d'une  variété  produite  par 
trois  décrôissemens  ,  l'un  mixte ,  le 
second  par  une  rangée ,  et  le  dernier 
par  deux  rangées.  Ex.  Baryte  sulfa- 
tée rnixtmnib  inaire. 

MNÉMÉIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Mnemeidcœ.  Nom  donné  par  F. 
Eschenholtz  à  une  famille  d'Àcalè— 
phes  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Mnemîa. 

MIVESTOTHÉLÈ  ,  adj.  ",-  mnesto- 
theleœus  (  puffretô ,  se  marier ,  <hîtà , 
mamelon).  Epithète  donnée  par  G. 
Âllman  aux  plantes  qui  ont  dans  une 
même  fleur  un  ovaire  accompagné 
d'un  organe  mâle. 

MNIOIDÉES,  adject.  et  s.  f,  pi.  , 
Mnioideù  Nom  donné  par  Bridel  à 
une  famillle  de  Mousses  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Mnium. 

MMOPSIDÉE9 ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Mniopsideas.  Nom  donné  par  Agardh. 
à  une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Mrùopsis. 

MOBILE  5  adj. ,  mobilis;  evptxajTOt  ; 
beiveglich  (ail.)  ;  rnoveqble  (angl.). 
Se  dit  d'une  couleur  qui  varie  avec 
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l'aspect  des corps  colorés;  d'une  ô/i- 
thère  qui ,  fixée  par  on  seul  point , 
faisant  office  de  charnière ,  peu*  se 
Biouvok  ea  deux  sens  opposés  (  ex. 
Lilium  )  ;  de  Vanneau  des  champi- 

r>ns,  quand,  n'adhérant  pas  au  pied 
stipe ,  il  peut  en  parcourir  la  lon> 
gueur  »  comme  ferait  une  bague  (  ex. 
Agaricus  pfocerus). 

MOBHJCOftNE,  àdj.,  mobilicor* 
ms{mobilù  r  mobile  ^  cornu,  cornet 
cpû  à  une  corne  mobile  ,  connue  le 
mâle  du  Geotrupe*  moàâitornis  en 
perte  une  longue  suc  la  tête, 

MOBILITE;,  sobst.  f,'.t  moUlitas; 
$m>eglichieil(3Al.)\  mobilier (zu%\.)* 
Faculté  qu'a  un  corps  de  pouvoir  être 
transporté  d'un  Heu, daman  autre. 

MODERJVE  ,  adjeç^  Sous  ce  nom 
Omal lus  établit  un  ordre  de  terrains , 
comprenant  eeux  qui  sont  caractère 
ses  par  la  présence  des  monument  de 
{'industrie  humaine* 

MODIOiAUBE,  àdj.„  modiolaris 
Cmodioliuj  moyeu);  qui  a  la  forme 
d'un,  inoye&de  rime.  I^t»  Cypriçardia 
modiolqris*  ,     % 

MQDIOLIFORME  ,  adj, ,  modiolî- 
for  mis  [modielus  *  moyeu  ,  forma , 
forme  )  ;   qui  a  la  forme  d'un  moyeu 
de  roue. 

MOELLE,  s.  f.  mcdullctï  ftve).o;  -, 
Mark  (ail,)  ;  marrow  '(angl.j;  mi- 
doHa  (ït.J.  Nom  donné  au  tissu  cel- 
lulaire qui  est  renfermé  dans  un  ca- 
nal cylindrique  ,  au  ceûlre  de  la  tige 
des  plantes  dicotylédones  ,  et  par  abus 
à  la  substance  molle  et  parenebyma- 
teuse  qui  occupe  le  centre  de  celle  des 
nWiocotyïédones. 

MàfiHEUX,adj.,  moU£s;y,\>ùMin; 
mar&r  (all.).,Se  ditetes parties  qui  sont 
douces  au  toucher,  comme  les  feuilles 
du  Ferhaseum  Thapsus ,  le  duvet  de 
Y  A  nos  mollîssima. 

MOI&,  s.  m.,  mens  h  ;  ah  ;  Mo- 
nat  (ail.)  ;  montk  (angl.)  ;  mese  (it.). 
Période  de  temps  qui  embrasse  la 
douwème  partie  de  l'année*  Cette 
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période  a  été  fouraie  pat  la  révolu- 
tion aynodique  de  Jh>  Ltme,  dont  le 
quart  a  donné  la  semaine.  Lorsque 
les  progrès  des  observations  astrono- 
miques eurent  amené  l'usage  de  l'an- 
née solaire ,  l'habitude  fit  conserve* 
celle  de  la  partager  en  douze  parties*, 
quoique  cette  division  duodécimale 
n'apparlieiine  point  essentiellement  à 
son  earaeterë,  qii'elle  puisse  aisément 
être  remplacée  par  un  tout  autre 
mode  conventionnel  de  numération  $ 
ei  qu'elle  Tait  réellement  été  chez  les 
anciens  Romains,  qui  avaient  une 
année  de  dix  mois ,  et  chez  lés  Mexi- 
cains ,  qui  en  avaient  adopté  une  de 
dix-nuit  mois. 

WOIMSS^ES,  ,.  f.  pl.  f  Jfàcort^ 
Hom  donné  par  Marquis  à  un  groupe 
de  la  famille  des  Champignons  Der- 
raatocarpiens ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Mucor. 

MQLAlfcE  ,  adf.  et  s.  £  ,  motorisé 
tritoriùs  ( niola ,  meule).  Les  miné-»- 
ralogistes  appellent  Quart  agate  mo- 
laire une  variété  qui  sert  à  faire  des 
meules  de  moulin.  Les  dents  molai- 
res K  au  nombre  de  vingt  chez 
l'homme ,  sont  celles  qui  occupent  lfé 
fond  de  la  bouché.  Kirby  nomme 
ainsi  les  dents  des  mandibules  de  cei*. 
tains  insectes  herbivores  ,  qui  sont 
terminées  pat  une  sùrfaee  plane  et 
inégale. 

MOLARiEOMfE,  adj.  r  molàri- 
formas  (  molàris  >  molaire ,  forma  -â 
forme) .  Un  champignon  (  Sistotremà 
molarifbrme  )  est  appelé  ainsi ,  parce 
que  sa  surface  est  garnie  de  dents  fàsr 
ciçulées  et  soudées  ensemble  ?  qui 
ressemblent  à  des  molaires;  avec  leurs 
tubercules.  \       * 

MOLÉCULAIRE  ,  Tulj;  ,  molecu- 
loris  ;  molecolare  (it.)  ;  qui  a  rapport 
aux  molécules.  On  donné  cette  épi— 
thèle  aux  actions  mutuelles  des  par- 
ties constituantes  ou  molécules  des 
corps ,  qui  $  bien  que  séparées  par  dés 
intervalles  plus  ou  moins  grands;  agis* 
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sent  sans  cesse  les  unes  sur  les  autres, 
pour  se  maintenir  dans  leurs  positions 
respectives,  s'attirer,  se  repousser, 
ou  enfin  se  communiquer  les  efforts 
et  les  pressions  qu'elles  supportent. 
U  attraction  moléculaire  est  la  force , 
qu'on  suppose  inhérente  aux  molé- 
cules de  la  matière ,  qui  ne  s'exerce 
qu'à  deH  distances  inappréciables  ou 
au  point  de  contact,  et  qui  les  fait 
tendre  à  se  combiner  les  unes  avec 
les  autres. 

MOLÉCULE  9  subst.  f. ,  molecula, 
massula  ;  Tkeilchen  ,  Massentheil 
(ail.)  ;  molecola  (it.).  Petite  partie  ou 
parcelle  d'un  corps. 

jtfOLENDINACÉ ,  adj.  ,  molcndi- 
naris,  molcndinaceus  ;windmùhlens- 
flùgdartig  (ail.)  (mola,  meule  de 
moulin  )é  Épithète  donnée  par  Will- 
denow  aux  graines  des  OmbelKfères , 
lorsqu'elles  sont  garnies  d'un  grand 
nombre  d'ailes,  ce  qui  les  a  fait  compa- 
rer par  lui  aux  ailes  d'un  moulin  à  vent. 

MOLGES,  subst.  m.  pi.,  Molgœi 
Q*o>7o;,  salamandre).  Nom  donné  par 
J.-A.  Ritgen  à  un  ordre  de  ta  classe 
des  Reptiles,  comprenant  les  Sau- 
riens et  Batraciens  des  autres  auteurs. 

MOLLASSES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Mollia.  Nom  donne  par  Lamarck  à 
un  ordre  de  la  classe  dés  Radiaires  , 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
ont  Ve  corps  gélatineux ,  mou  et  trans- 
parent; et  à  un  ordre  de  celle  des 
Vers  ,  auquel  il  rapporte  ceux  qui 
ont  le'  corps  nu  et  de  consistance 
molle ,  sans  raideur  apparente. , 

MOLLIPENNES,  ad],  et  s.  m.  pi. , 
Moltipcnnes  ( mollis,  mou ,  penna  , 
aile  ).  Nom  donne  par  Duméril  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Coléoptères  , 
comprenant  eftix  de  ces  insectes  qui 
ont  les  élytres  molles.  Y.  àpalytbes. 
v  MOLLIDSCULE^alj. ,  motliiucu- 
luss  qni  est  un  peu  mou  V/  comme  le 
sont  en  dessous  les  feuilles  de  Vlnga 
molliuscula\t  à  cause  de  la  pubesccncc 
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MOLLUGINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Molluginea.  Nom  donné  parBartling 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Paro- 
nycbiées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Môllugo. 

MOLLUSCARTICULÉS  ,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Mollusçarticulata  (  molUts- 
cus y  mollusque,  articulatus  ,  arti- 
culé). Nom  donné  par  Blain ville  au 
sous-type  des  Malentozoa ires ,  expri- 
mant que  ces  animaux  tiennent  en 
quelque  sorte  le  milieu  entre  lesMol-* 
lusques  et  les  Artiozoaires, 

MOLLUSQUE  ,  adj.  ,  moUuscus  ; 
qui  est  de  consistance  molle ,  comme 
le  champignon  appelé  Poly portas  mol- 
luscus. 

MOLLUSQUES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Mollusca.  Nom  donné  par  Linné  et 
Muller  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Vers ,  par  Lamarck  ,  Se  Weigger  et 
Goldfuss  à  une  classe ,  par  Cuvjcr , 
La  treille  et  Macleay  à  une  grande  di- 
vision ,  comprenant  ceux  des  ani*- 
maux  invertébrés  qui  ne  sont  ni  ar- 
ticulés y  ni  raqjés ,  et  dont  lé  corps 
est  toujours  pli#-ou  moins  mou. 
*  MOLYBDATE  ,  s.  m. ,  molybdas. 
Genre  de  sels  (  molybdaruaure  Sahey 
ail.) ,  qui  résultent  de  la  combinai- 
son de  l'acide  molybdique  avec  les  < 
bases  salifiables. 

MOLYBDATE,  adj.  Se  dit,  en  mi- 
néralogie, d'une  base  qui  est  combi- 
née avec  l'acide  molybdique.  Ex. 
Plomb  molybdatè. 

MOLYBDÈNE  ,  s.  m. ,  molybdœna; 
Molybdan,  Wasserblei(ix\\^)\moUd" 
deno  (it.)  (poXuftôoç  ,  plomb).  "Métal 
solide  ,  dont  l'existence  ,  présumée 
par  Bergmann ,  a  été  démontrée  en 
178a  parHieîm. 

MOLYBDEUX,  adj.,  molybdosus. 
On  appelle  oxïdemolybdeux  {Motyb- 
diinoxydid ,  ail.)  le  premier  degré 
d'oxidatiori  du  molybdène;  selsmo-- 
fybdeux,  les  combinaisons  de  cet  oxide 
avec  les  oxacides  (  flïofybdànoxydul- 
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salze ,  ail.  ),  ou  celles  du  molybdène 
avec  les  corps  halogènes  qui  y  cor- 
respondent quant  à  la  composition. 
:  MOLYBDICO-ÀMMONIQUE,  adj., 
molybdico+ammonicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles ,  qui:  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
molybdique  avec  un  sel  amroonique. 
Ex.  Chlorure  molybdico-ammoniquc 
(hydrochlorate  de  molybdène  etd'am^ 
•momaque). 

MOLYBDlCO-POTASSIQUE,adj  , 
molybdico-potassicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomepclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles ,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
molybdique  avec  un  sel  potassique. 
Ex.  Fluorure  molybdico-potassique 
(Fluate  de  molybdène  et  de  potasse  ). 

MOLYBDÏCO-SODIQUE,  adjectif, 
molybdico-sodicus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doublés  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  -sel 
molybdique  avec  uti  sel  sodique.  Ex. 
Oxifluorurc  molybdico-sodique  (fluate 
de  molybdène  et  de  soude  ), 

MOLYÉD1DES,  s.  m.  pi.,  Molyb- 
dida.  Beudant  appelle  ainsi  une  fa- 
mille de  minéraux,  qui  comprend  le 
molybdène  et  ses  combinaisons.     !  - 

MOLYBDIQUE,  adj.  ,  molybdicus. 
lïoxide  molybdique  {Jiolybdânoxyd^ . 
ail.  )  est  le  second ,  et  Y  acide  mo- 
lybdique (  Molybdiinsàure ,  Ffas* 
serbleisàure ,  ail.}  le  troisième  de- 
gré d'oxidation  du  molybdène  ;  le 
sulfure  molybdique  (Doppeltsckwe- 
felmolybdàn^aW.)  est  son  premier,  et 
le  sulfide  molybdique(Dreifachschwc- 
Jelmotrbdàn  ,  ail.  )  son  second  degré 
de  sulfuration.  Les  sels  molybdiques 
sont  ceux  qui  renferment  l'acide 
molybdique  ,  ou  qui  lui  correspon- 
dent par  leur  composition.  ; 

MOLYBDOSO-AMMONIQUE,  ad- 
ject. ,  molybdoso-ammonicus.  Nom 
donné,  daoi  la nome^^tuxe^çhimj- 
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que  de  Berzelius ,  à  des  sels  doubles 
qui  résultent  de  la  combinaison  d'un 
sel  môlybdeux  avec  un  sel  ammoni- 
que.  Ex.  Chlorure  molybdoso-am— 
monique  (  hydrochlorate  de  molybm 
dène  et  {F ammoniaque)* 

MOLYBDOSO-POTA8SIQqB  ,  ad- 
ject.  ,  molybdoso-potassicus-  Nom 
donné  ,  dans  la  nomenclature  chimi- 
que de  Berzelius ,  à  des  sels  doubla 
qui  sont'  produits  par  la  combinaison 
d'un  sel  môlybdeux  avec  un  sel  po- 
tassique. Ex.  Chlorure  molybdoso- 
potdssique  (hydrochlorate  de  molyb- 
dène tt  de  potasse). 

MOLYBDQSO-SODIQIIE,  adject., 
molybdoso*sodicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berae» 
lius ,  à  des  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison'  d'un  sel  môlyb- 
deux avec  un  sel  sodique.  Ex.  Fluo- 
rure molybdoso-sodique  (fluate  oU 
molybdène  et  de  soude),.. 

MOLYTIDES  ,  ad},  et  s.  m.  pi. , 
M oly tides.  N oui  donné  par  Schten- 
herr  à  un  groupe  de  Curculionides 
Gonatoeères ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Molytes. 

MOMENT  ,  s.  m. ,  momentum.  En 
mécanique ,  on  désigne  ainsi  le  pro- 
duit d'une  force  par  la  perpendicu- 
laire abaissée  sur  sa  direction,  en 
partaut  d'un  point  déterminé.  Quel- 
quefois aussi  on  entend  par  là  le  pro- 
duit d'une  masse  par  une  vitesse, 
c'est-à-dire  la  quantité  de  mouve- 
ment. Ce  mot  exprime  encore  la 
quantité  de  mouvement  qu'un  corps 
prend  dans  le  premier  instant ,  lors- 
que l'équilibre  vient  à  être  rompu. 

MOMIE  f  s.  f.  ,  mumia.  Lamarck 
désigne  sous  ce  nom  le  second  état 
des  insectes ,  quand  ils  sont  tout-à- 
fait  inactifs,  ne  prennent  plus  de 
nourriture  , .  et  cependant  ne.  sont 
point  enfermés  dans  des  coques  qui 
jes  cachent  entièrement.  , 
.  MONACAJMTHE,  adj.,  monacanr 
ihus  (fini)  seul,  ii«^,épi^e); 
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Su**  qu'une  aeuk  épine,  comme 
eaae  de»  caisses  antérieures  de 


clinc  est  épineuse  : 
naeanlkm,  a  ee  qu*«] 


YjfydrôkûiMonaeaxiha*  Le  HoUmdra 
mtmaemaha  doit  ce  nom  à  ce  qu'une 
Mole  4e*  deux  squames  de  son  péri-* 
le  Comulaeamù* 
»  qu'après  la  fécondation 
les  cinq  division*  du  calice  se  rap- 
prochent autour  4e  la  graine,  et 
qu'alors  du  dos  de  Tune  d'elles  naît 
mne  épine  plus  longue  que  k  fleur* 

MOMAûAJBE  ,  adj. ,  mmadarius; 
qui  a  rapport  aux  monades ,  qui 
tient  de  k  monade»  Corpuscule 
inonadcùrc. 

MÛXADAIBES,  adj.ets.rn.pl., 
Mmnadana*  Nom  donné  par  Bory  a 
«ne  famille  de  Tordre  des  Alicrosco-» 

C'qoes  Gymnedés ,  qui  a  pour  type 
çemre  Mono*  y  par  Goldfut» ,  Fici- 
nus  et  Cafus  à  une  famille  de  Tordre 
des  Protozoaires  mfusoires ,  compre- 
nant ceux  qui  sont  simples  et  arron- 
dis.    - 

MON  ADELPHE  ,  adj.,  monadd- 
phus;  einbrûdrig  (ail.)  (p&aç ,  seul , 
èêtlfit ,  frère  ).  Épit|iète  donnée  aux 
étamines,  quand  elles  sont  réunies  eu 
un  seul  faisceau  par  leurs  filets.  Ex. 
Diantkus  monadelphus ,  Blackbur-* 
nia  monadelpka. 

MONADELPHIE ,  s.  f.  ,  mohadth 
phia.  Nom  porté ,  dans  le  système 
sexuel  de  Linné  ,  par  une  classe  et 
deux  ordres,  comprenant  des  plantes 
dent  toutes  les  étamines  font  corps 
ensemble  par  les  filets. 

UOKADWÉ*,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Mùnadina»  Nom  donné  par  G. -G. 
Ehrenbefg  à  une  tribu  de  k  famille 
des  Polygastrjques  Gymaiques ,  qui 
a  pour  type  k  genre  Monas. 

MOîlAtfMlB,  adj;,  monéndrus; 
ehm&mtig  (  ail.  )  (  pévo* ,  seul  f 
Mtf  ,   homme  ).  9e  dit  •  d'une  fleur 

Îui  n\  qu'une  seule  étamine.  Ex. 
lalogetum    monanêtus ,    Halimo- 
memis  monaMdra ,  Cetpodikm  tno- 
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liONABBHUOB  ,  s.  f.  ,  mmanêri** 
Nom  donné ,  dans  k  système  sexuel 
de  Linné ,  à  une  classe  et  a  trois  or- 
dres, renfermant  des  plantes  dont  les 
fleurs  n'ont  qu'une  se*k  étamine. 

MON  ANDRIQUS ,  adf.  >  mon**- 
dricus.  Se  dit  d'une  plante  à  fleurs 
monandres, 

AJONANTH  ,monanthtu  ;  einMu- 
mig  aH.  )  (  puwoç  ,  seul ,  fà*t  i 
fleur  ).  Se  dit  d'une  plante  dont  les 
pédoncules  ne  portent  qu'une  eeok 
fleur ,  ou  dont  les  fleurs  sont  solitai- 
res. Ex.  Cassia  monantha,  Semper* 
rivum  monanthes ,  Ervum  morum— 
tkos. 

MOXAliTHÈME ,  adj. ,  monmike- 
mus  (péi*cj  seul,  &••«,  fleur).  VAs- 
ptenium  mtnanthemum  est  ainsi  ap- 
pelé à  cause  de  sa  ligne  de  fructifie*» 
tion  unique. 

MOU  ANTHÈRE  ,  adj. ,  monanthe- 
rus  (ptôvo;  ,  seul,  àvtojjaiç,  anthère). 
Se  dit  d'une  étamine  qui  ne  porte 
qu'une  seule  anthère ,  comme  c'est 
le  cas  le  plus  ordinaire. 

MOIVAPTÉRE ,  adj.  ,  monapUrus 
(povrç  j  seul  ,  7TTfpo».,  aile)  ;  qui  n'a 

3u*une  seule  aile ,  comme  la  plupart 
es    drupes  du    Termincdia  mona- 
ptera. 

MONAitpÉËB ,  adj.  et  9-  f.  pi.  , 
Monardea.  Nom  donné  par  G.  Ben-» 
tham  à  une. tribu  de  la  famille  de» 
Labiées,  qui  a  pour  type  k  genre 
Monarda. 

MOMLAIRï;,  adject. ,  moniUm* 
(monile,  collier).  La  Nertis  moni~ 
laris  est  ainsi  appelée  à  cause  des  ap- 
pendices ténïaculairea  moniliformes 
dont  son  corps  est  muni. 

MONILICORNE ,  adj. ,  mm#fc*r~ 
nis  (  monde,  collier ,  cornu,  corne) ; 
qui  a  les  antennes  en  forme  de  chape- 
let. Ex.  Lebœderus  mtniïieârttf*. 
;  MOMLÉÉES  ,  adj.  et  s>  f.  pi.  , 
Monilieœ.  Mena  douié  parÂv  Brou» 
gtkrt  Isa  pwajie  de  k  tajbtt  des 


MONI 

Mucédittées   byssâeées,  q*t  a  pour 
type  le  genre  Monilia.    , 

MQOTUFiRB,  adj.,  moniUfer  , 
momliferus  (manik  ,  eoHier ,  /ero  , 
porter,  )  L'Jlj-sicerpus  rnonilifer  est 
ainsi  appelé  à  causé  de*  la  forme  de 
sêa  légumes;  V  Osteospcrmum  monili+ 
ferum,  parce  que  ses  semence»  osseu- 
ses sont  disposées*  oirculaireraent  sur 
le  réceptacle  ;  le  Trockas  rnonilifer  , 
parce  que  chaque  tour  de  sa  spire  offre 
quatre  rangées  de  tubercules  qui  res- 
semblent a  des  rangs  de  collier;  la 
JRotëllamomUferUj  parce  que  chacun 
de  ses  tours  est  couronné  par'  une 
rangée  de  nœuds. 

UOftlLIFORME^  adj.  9  monuHfir- 
mis)  schnurfôrmig ,  ro&enkranzfor- 
mig,  haUbandfôrmigfperlschnurfôr- 
mig  {  ail.  )  (  momie  ,\  collier,  forma, 
forme  ) .  Se  dit  de  parties  qui  sont  diV 
visées  par  des  étrariglemens  en  peti- 
tes masses  arrondies  placées  à  la  suite 
les  unes  des  autres ,  en  manière  de 
grains  de  chapelet  y  comme  les  diver- 
ses parties  de  la  tige  an  CattuJ  ntonili- 
formis,  les  feuilles  du  M  es  embryon- 
themum  moniliforme,  les  fruits  du 
MulkramonUiformis  etdeV  Hedjrsa- 
rum  moniliforme  y  les  poils  du  Mi- 
rabilis Jalapa.  Gandolle  appelle  tissu 
cellulaire  moniliforme  (  vaisseaux 
moniliformes  de  Mirbel ,  vaisseaux 
en  collier  de  Bernhardi  y  vaisseaux 
vèrmiculaires  de  Treviranus  )  celui 
qui  présente  des  séries  de  cellules 
ovoïdes,  ponctuées  >  séparées  par  des 
diaphragmes ,  et  représentant  assez 
bien  un  collier.  En  zoologie  ,  le  mot 
moniliforme'  a  le  même  sens  qu'en 
botanique  ;  il  s'applique ,  comme  épi- 
tbète ,  aux  antennes  (  ex.  Sarrbtrium 
muticum) ,  aux  palpjzs  (ex. Notoxe)y 
et  aux  poils  des  moustaches  de  certains 
pnoques;  •• 

MONILIGÈRE ,  aAy/moniligerus 
(  ntonile ,  collier ,  gero ,  porter  ).  Épi- 
tbëtè  donnée  à  une  couleuvre  (Cotût- 
ier  wonUlger  ) ,  à  cause  de  fe  forme 
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des  lignes  composant  l'un*  des  troà 
rates  qui  régnent  le  long  du  dessus  de 
son  corps. 

MOIVILIOIDE,  adj.  i  moniliotde* 
(  monde  %  collier,  :âétç>  ressem*- 
blance  )  ;  qui  ressemble  à  un  eollier, 
comme  l'extrémité  articulée  des.  fi— 
lamens  dont  se  compose  VOiéeum 
monilieides. 

MONIMIÉE&,  adj.  et  s.  f.  plur.  £ 
Monimieœ.  Famille  de  plantés,  éta- 
blie par  Jussieu  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Monùnia.  -  .    ï 

MONOAXfFÈRE,  adjM  monaaxfh 
férus  (  ftovo; ,  seul  \axis ,  axe,  fera  , 
porter  ).  Épitbète  donnée  par  Turpin 
à  Y  inflorescence  des  végétaux ,  quand, 
elle  ne  présente  qu'un  se«I  axe  on 
degré  de  végétation.  Êx.  Tulipa» 

MONOBAPHIE  ,  s.  f. ,  monobaMa 
(jaovoç  ,  seul ,  fafr) ,  couleur).  État 
d'une  surface  qui  n'offre  qu'une  seule 
couleur.  .  *• 

,  MONOBASE  y  adject,  9  morwbasis 
(fxôvo;,  seul,  pivtç^  base).  Nom 
donné  par  Gandolle  aux  plantes  pha- 
nérogames dont  Fadhérenco  à  ta  ra- 
cine qui  les  porte  se  fait  par  une  base 
unique,  paraissant  être  l'extrémité 
inférieure  de  la  tige ,  ou  peut-être 
une  racine  tronquée  et  non  rameuse» 
Ex.  Çynomorium. 

MONOBIES  ,  adj.  et  s.  m*  pi.,  Mq- 
nobia  (jtôvoç,  seuf ,  fioçj  vîe)^.  Nom 
donné  par  La  treille  à  une  famille  >de 
Tordre  des  Elmmtbaprôetes  cysti- 
ques,  comprenant  ceux  de  ces  êtres 
dont  le  kyste  ne  renferme  qu'un  seul 
animal. 

MONOCARTE  ,  adj.  %  monocàrpûs 
(  ptfvoç ,  Seul ,  *ôpirèç ,  fruit  )  ;  qui  n'a 
(Ju'un  s'eut  fruit ,  où  dès  fruits  soîitai- 
tres  (ex.  ConharusmonoedrDÛs,  Hij>- 
fôcrepts  monocarpa).  Quelques  bo- 
tanistes donnent  Cette  épïthéte  au* 
'bulbes  qui  ne  prodtlfeeirt  qtftuté  tige 
et  meurent  ensuite.   » 

umocÊmm,  *#}.,  tÀonocu*- 
peusf  einfritchâg  (a»),   CWréotle 
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donne  celle  épitbète  aux  plantes  qui 
se  portent  qu'âne  seule  foi*  du  fruit 
dans  le  cours  de  leur  existence. 
Voyez  Apagtnb. 

MONOCARPIQUE.  Voyez  Hono- 
CAftPHUt. 

MONOCÉPHALE,  adj.,  monoce- 
phalus  (  plvoç  ,  seul ,  xc yak*  ,  tête  )  ; 
qui  n'a  qu'une  seule  tête.  Se  dit , 
d'après  Mtrbél ,  des  fruits  qui  n'ont 
qu'un  seul  sommet  organique,  comme 
la  capsule  des  Silène,  On  donne  cette 
épithète  a  des  plantes  qui  ont  les 
fleurs  disposées  en  calatbides  (ex. 
lÀatris  monocephala) ,  capitules  (ex* 
Qyperus  monocephalus  ,  Kyltingia 
monocephala)  i  ou  ombelles  (ex.Erjrn* 
giummonocepfudum)  solitaires* 

MONOCÊRE,  adj.  ,  monoceros  ; 
|iovoxloctroc  (povo;,  seul,  repoeç,  corne); 
qui  n  a  qu'une  seule  corne.  Le  No- 
toxus  monoceros  est  ainsi  appelé 
parce  que  son  corselet  s'avance  en 
pointe  au  dessus  dé  sa  têle  ;  le  Ccra- 
todon  monoceros ,  parce  qu'en  géné- 
ral sa  canine  droite  reste  rùditnen- 
taïre ,  de  sorte -qu'il  n'a  qu'une  seule 
défense.  > 

;  MONO CHILES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Monochiles  (poyoc  ,  seul,  ynkij  ,  on- 
gle ).  Nom  donné  par  Klein  à  une  fa- 
mille de  Mammifères  .  comprenant 
ceux  qui  n'ont  qu'un  seul  sabot. 

MONOCHLAMYDÉ,  adj. ,  mono- 
chlamrdeus (pavot,  seul,  x^a^u  ca- 
saquej.  Çandolle  donne  cette  épithèle, 
synonyme  de  monopérianthé  ,  aux 
plantes  qui  n'ont  qu  une  seule  enve- 
loppe florale. 

[j    MONOCflROÉ,  adj. ,  monochrotis; 
unà/poç    (fxôvoç,  seul,  xpp<*>  cou- 
pleur) j  oui  est  d'une  seule  couleur , 
comme  la  Tipula  monoçhroa,  qui  a 
tout  le  corps  ferrugineux. 
.      MOIVOCHJROITE^adjçct.,  nwvio- 
chroiles  Qiôvoç ,  seul ,  %p6* ,  couleur). 
.Épitbète   donnée  par  JBeudaut  aux 
•j*ub$t*nceg  qq%  ne  jwésenteat  qu'une 
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seule  teinte ,  et  qui  n'ont  que  la  ré- 
fraction simple. 

MONOCHBOMAUQUE  ,  adj.,  mo- 

nochromaticus  (  jtovaç ,  seul ,  xpôp* , 
couleur  ).  Breirster  a*  imaginé ,  pour 
obtenir  une  flamme  uniformément  et 
uniquement  jaune ,  de  brûler  de  l'al- 
cool dans  une  capsule  contenant  des 
morceaux  de  fil  de  fer ,  et  chauffée 
avec  une  lampe  à  esprit  de  vin. 
Talbot  a  reconnu  qu'une  mèche  or- 
dinaire, trempée  dans  une  dissolution 
de  sel  marin ,  etsécbée  ensuite,  pro* 
duisait  le  même  effet.  On  obtient  un 
résultat  identique  avec  le*  autres  sels 
sodiques. 

MONOCHROME,  adj. ,  monockro- 
mus  (fxovoç-,  seul ,.  xpt*p«  >  couleur)  ; 
qui  est  d'une  seule  couleur,  comme 
le  Tabanus  monochromaf  qui  est 
roux. 

MONOCLADE,  adj. ,  monocladus 
(povo<  ,  seul  v  xHfoç ,  branche)  ;  dont 
la  tige  ne  porte  qu'un  seul  rameau. 
Ex.  tVchssia  monoclados. 

MONOCL1NE  adj. ,  monoclinus; 
einhàusig  (ail.)  (povoç,  seul,  xltvn, 
lit).  Synonyme  de  hermaphrodite,  ce 
mot  s' employé  en  parlant  de  fleurs 
qui  sont  pourvues  des  deux  sexes 
(  ex.  Rosa  ) ,  ou  de  càlathides  qui  ne 
renferment  que  des  fleurs  hermaphro- 
dites (  ex.  Eupatorium  ). 

MONOCUNOÉDRIQl}E9adj.,  mo» 
noclinoedricus  (povoç,  seul,  x)i»],  lit, 
«Jpa, base)  *  Nom  donné  parNaumann 
à  un  système  de  cristallisation  dans 
lequel ,  les  plans  coordonnés  n'étant 
pas  perpendiculaires  entr'eux,  deux 
de  leurs  angles  sont  droits  et  le  troi- 
sième aigu  ou  obtus. 

MONOCOTYL AIRES  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Monocoifla  (fiovoç ,  seul,  xorvfci» 
cavité  ).  Nom  donné  par  Blain ville  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Entozoai- 
res  myzocéphales ,  comprenant  ceux 
.  de  ces  animaux  dont  le  corps  ne  porte 
qu'une  seule  ventouse  en  arrière* 

MOIWÇOra#PON9  adject  et  s. 
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m.,  monocùtyledoneus  (pévoc  ,•  'seul , 
xoTvWuv ,  cotylédon  ).  Se  dit  d'une 
plante  qui  n*a  qu'on  seul  cotylédon. 
.  MONOCOTYLÉDONÉ,  ad].,  mo- 
noçolyledoneus.  Épitbète  dont  Can- 
dolle  se  sert  en  panant  de  Y  embryon 
des  plantes  dans  lesquelles,  les  feuilles 
étant  naturellement  et  essentielle- 
ment alternes,  ilse  trouve  que  l'infé- 
rieure est  solitaire  sur  un  même  plan. 
Cette  feuille  inférieure  est  appelée 
cotylédon,  et  la  plupart  du  temps 
elle  est  assez  grosse  ou  assez  déve- 
loppée pour  qu'on  n'aperçoive  qu'elle 
dans  la  graine  ;  mais ,  souvent  aussi , 
on  voit  ,  le  long  de  la  gemmule  , 
d'autres  petits  corps  semblables  ,  et 
disposés  alternativement  (ex.  Gra- 
minées )  ;  quelquefois  même  on 
trouve  deux  cotylédons  plus  ou  moins 
inégaux,  mais  alternes  (ex.  Çycas). 
Ce  n'est  donc  pas  l'unité  du  cotylé- 
don, mais  l'alternance  des  cotylé- 
dons ,  qui  caractérise  les  végétaux 
improprement  appelés  monocotylédo- 
nés  ,  terme  qui  a  pour  synonymes 
ceux  à* endogène  (  Gandolle  ),  en- 
dorhize  (Richard  )  *  crypiocotylédoné 
(  Agardh) ,  monogène  (Lestiboudois), 
gynodyncane  ,  granifère ,  lysosper- 
midé  (Fries). 

MONOCOTlffjÉDONIE,  s.  f.,  mo- 
nocotyledonia.  Nom  donné,  dans  la 
méthode  de  Jussieu ,  à  la  grande  sec- 
tion du  règne  végétal  qui  renferme 
les  plantes  monocotylédones. 

MONOCONQUE,adj.ets.f#>9'o/io- 
conchus  ffiévoç  9  seul.xoyx*,  coquille). 
Klein  et  quelques  autres  auteurs 
ont  employé  ce  mot ,  comme  syno- 
nyme d'univalve ,  en  parlant  des  co- 
quilles. 

MONOCOT1LES ,  adj.  ets.  m.  pi., 
Monocotyia  (ftovoç,  seul .,  xotvX»  ,  ca- 
vité ).  Nom  donné  par  Latreille  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Acéphales  cy- 
clomorphes,  comprepant  ceux  qui 
ont  une  bouehe  distincte. 

MONOGYCJUB*  ajj.,  monocyclus 
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(.ftovoç,  seul ,  xvxXoç,  cercle  )*  La  Sca~ 
(aria  monoçycla  a  été  appelée  ainsi 
parce  que  son  dernier  tour  est  cir- 
conscrit a  la  base  par  un  fil  trans- 
versal. 

MONODACTILE,  adj.  et  s.  m., 
monadactylus  (  povoç ,  seul  ,  ££*• 
tvXoç,  doigt)  ;  qui  n'a  qu'un  seul 
doigt  (  ex.  Ckalcis  monodaclylus  ). 
Les  vétérinaires  donnent  ce  nom  aux 
animaux  du  genre  cheval ,  qui  n'ont 
effectivement  qu'un  doigt.  Le  Ptero- 
phorus  monodactyius  a  été  appelé 
ainsi,  parce  que  §en  ailes  ne.  sont 
point  divisées.  On  dit  les  mandibules 
monodactyles ,  dans  les  animaux  ar- 
ticulés, lorsqu'elles  sont  composée» 
de  deux  ou  trois  articles  bien  distincts, 
dont  le  dernier  est  mobile  en  manière 
de  doigt  (ex.  beaucoup  d'Arachni- 
des ). 

MONODELPHES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Monodelphi  (  fwvoç ,  seul ,  £«Xfùç  , 
matrice).  Nom  donné  par  Blainville 
à  une  sous-classe  de  la  classe  des 
Mammifères ,  comprenant  ceux  qui 
n'ont  qu'une  seule  matrice  ,  c'est-à- 
dire  qui  accouchent  de  petits  aptes  à 
vivre  en  venant  au  monde. 

MOIWD1MÉTRIQCJE  ,  adj. ,  mo- 
nodimetricus  (  povo;,  seul ,  Sic ,  deux, 
pcTpov  ,  mesure).  Nom  donné  par 
Naumann  et  Hausmann  à  un  système 
de  formes  cristallines,  comprenant 
celles  dans  lesquelles  les  plans  coordon- 
nés sont  perpendiculaires  entr'eux, 
et  peuvent  être  rapportés  à  uq  système 
d'axes ,  au  nombre  de  trois ,  dont 
deux  sont  égaux. 

MONODONTE  ,  adject.  >  monodon 
(  fifooe ,  seul ,  d$qvç  ,  dent  )  ;  qui  n'a 
qu'une  dent ,  comme  celle  qu  on  voit 
de  chaque  côté  du  test ,  dans  le  Por- 
iunnus  monodon ,  ou  à  la  face  interne 
du  bord  droit  de  l'ouverture  de  la 
Mitra  monodonta. 

.  MONOD  YN  AME ,  odj . ,  monotfyna- 
mus  (  jiQvoç ,  seul ,  ^wvafit; ,  puis- 
sance). Se  dit   d'une  plante  par- 
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ni  les  étamjmm  de  laquelle  a  s'en 
trouve  tue  beaucoup  plus  longue 
que  le»  antres*  Ex.  Bhyehantkera 
monodynama. 

MONOÉC1E,  suhst.  f.  ,  monoeda 
fftôvoç,  seul,  orna  ,  habitation).  Nom 
donné,  dan*  le  système  sexuel  de 
Linné  ,  à  une  classe  et  à  un  ordre  ,- 
comprenant  des  plantes  qui  portent 
des  fleurs  mâles  et  des  fleurs  femelles 
séparées  sur  le  même  pied. 

MOXO-ÉLEITTIIOGYNIE,  s.  f.  , 
MUmo-eleutrogynia  (p*»oç,  seul,  ùtù* 
dfpoc ,  libre  ,  tw  ,  femme  ).  Nom 
donné  par  A.  Richard  a  nne  classe  de 
plantes  ,  comprenant  les  monocoty- 
lédones  qui  ont  l'ovaire  libre  de  tonte 
aonérence. 

MONO-ÉP1GYNE  f  adj.,  mono- 
epigynus  (povo* ,  seul,  «ci ,  sur,  yrà, 
femme  ).  Se  dit  d'une  plante  monoco- 
tylédooée  à  étamines  épigynes. 

MONOÉP1GYN1E  ,  8.  f. ,  mono- 
epigynia.  Classe  de  la  méthode  de 
Jussieu,  qui  comprend  les  plantes  me— 
nocotylédones  dont  les  étamines  sont 
épigynes. 

MONOGAME,  adj.,  monogamus  ; 
ftnwyapfiç  (  pévoç  ,  senl ,  y&poç  ,  noce): 
Épithète  donnée  par  H.  Cassini  aux 
calathidesde  Synanthérées ,  quand  el- 
les renferment  des  fleurs  qui  sont  du 
même  sexe.  Ex.  Laetuca* 

MONOGAMIE  9  s.  f. ,  monogamia. 
Kom  donné  ,  dans  le  système  sexuel 
de  Linné ,  à  nn  ordre  dans  lequel 
sont  comprises  des  plantes  syngénéses 
dont  les  fleurs  sont  isolées  les  unes 
des  antres. 

MONOGAMIQCE  ,  adj. ,  mono  g a- 
tndeus.  Se  dit  d'une  plante  dont  les 
fleur*  sont  isolées  et  distinctes. 

MONOGÈNE  9  adject. ,  monegenus 
(  ftôvx:  y  seul,  ffroç  ,  naissance  ).  Les- 
tiboudois  propose  de  donner  cette 
épithète  aux  plantes  monoootylédo- 
nés  ,  parce  cm'eHes  n'ont  qu'une 
seule  surface  d  accroissement ,  qui  est 
centrale. 
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MONOGÈHE,'  »•  f*  f  Bmmgtiiiai 
Burdach  appelle  ainsi  (generatio  ato- 
nogenea;  einsamu  ZeugUMg^  umpaa~ 
rige  Zeugung,  ail.  )  (paVaç ,  senl, 
ftnâm,  produire)  le  mode  de  géné- 
ration qui  consiste  dans  la  produc- 
tion ,  par  un  corps  organisé ,  d'une 
partie  qui  s'en  sépare  au  bout  de 
quelque  temps  ,  et  devient ,  en  s'ae- 
croissant,  un  nouvel  individu  sem- 
blable à  celui  qui  l'a  produite. 

MONOGÉNIQUE  y  *dj. ,  monogeni- 
eus.  Se  dit,  en  géognosie,  d'une  roche 
dont  tontes  les  parties  sont  de  même 
nature.  Ainsi  le  gompholite  monogé* 
nique  est  une  roche  calcaire  dans  us 
ciment  calcaire  plus  ou  moins  pur. 

MONOGOMPHE  ,  adj.  ,  manogom» 
phius  (pavot f  seul,  yopjfioçi  dent). 
Épithète  donnée  par  C -G.  Ehrenberg 
aux  Infusoires  roûfères  dont  chaque 
mâchoire  n'offre  qu'une  seule  dent 
saillante  ,  fixée  à  cette  mâchoire  par 
la  base  seulement.  Ex.  Notommata 
aurita. 

MONOGYNE  ,adject.,  monogynus; 
eùtweibig  (ail.)  (povoç ,  seul,  ynh  , 
femme).  Se  dit  du  gynophope,  quand 
il  ne  porte  qu'un  seul  ovaire  (  ex. 
Bianihus  )  ,  et  surtout  des  fleurs  qui 
ne  renferment  qu'un  seul  pistil  (  ex. 
Melodùius  monogynus,  Hibberiia  mo- 
nogyna,  Zygophyllum  mono gy nom). 

MONOGYNIE  ,  s.  f . ,  monogynia. 
Nom  donné ,  dans  le  système  sexuel 
de  Linné,  à  treize  ordres,  compre- 
nant jd$ s  plantes  dont  chaque  fleur 
ne  renferme  qu'un  seul  pistil. 

MONOG1MIQIJE,adj. ,  monôgpd- 
cus.  Se  dit  d'une  plan  te  donUes  fleurs 
ne  contiennent  qu'un  seul  pistil. 

MOXOHYDRIQUE,  adj.,  monohjr- 
dricus.  Berzebus  appelle  phosphore 
monohydrique  une  combinaison  de 
phosphore  et  d'hydrogène  i  volumes 
égaux ,  dont  l'existence  est  seulement 
présumée. 

MONOHYLES,  adj.  et  8.  m.  pi.  > 
Mononylu  (pave*  ,  seul,  ton, 
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iière  ).  Nom  donné  par  SeMreigger  k 
«me  section ,  par  Eichwald  a  un  ordre 
de  la  classe  des  Zoopby  tes  ,  compre-»  . 
nant  ceux  de  ces  animaux  'dont  le 
corps  est  formé  en  totalité  on  en 
grande  partie  d'une  masse  homo- 
gène. 

MONOHYPOGYNE,  adj.  ,  mono* 
hjrpogjrnus  (  ftovtç  ,  seul ,  \>*ô  ,  sous  ^ 
7UV3Q,  femme).  Se  dit  d'une  plante  mo- 
nocolylédone  à  étamines  hypogynes; 

MONOflYPOCYftlE,  s.  f . ,  mono- 
Jyrpogjrnia.  Nom  donné ,  dans  la  mé- 
thode de  Jussieu i  a  une  classe  ,  qui 
renferme  les  plantes  monoeotytédo-<- 
nes  à  étamînes  hypogynes. 

MONOÏQUE,  adjèct. ,  monoïeus  ; 
tinhausig  (all.|)  <  povoç»,  seul  -,  otxi* , 
habitation  ).  Se  dit  d'une  plante  qui 
porte  des  fleurs  mâles  et  des  fleurs 
femelles  distinctes,  mais  sur  un  même 
pied.  Ex.  Canif  a  monoîcaf  Vueum 
monofcwn. 

MONOÏQUES,  adj.  et  s.  m.  plur.* 
flonoïca.  Nom  donné  par  filataville 
à  une  sous-classe  des  Paraoépbale- 
phores ,  comprenant  ceux  de  ces  aûi* 
maux  qui  ont  des  sexes  distincts,  mais 
fwvt^s  par  un  même  individu: 

JUO$6LÉ*IDE  ,  adj* ,  fnpnolepU- 
Au  (jasvk,  seul ,  Miriç,,  écaille).  Ter- 
me dont  Necker  s'est  servi  pour  dé- 
signer, une^partte  qui  ne  porte,  qu'une 
seule  écaille. 

MOTMOLOCULAIRE  ,adj.  ,  mono* 
iocularU(pivoç  ,  seul ,  èoculai  loge). 
Mauvais  mot  dont  quelques  botanis- 
tes se  sont  servis  pour  désigner  les 
ovaires  à  une  seule  loge. 

MONOMÈRE  y  adjeet.,  monuments 
(pont  f  seul ,  aipo; ,  partie).  Épilhète 
donnée  par  Kirby  au  trône  des  iri- 
sectes,  quand  il  n'offre  auenne  suture 
en  trace  de  segmens.  Ex.  Aranea. 

MONOMÈRES  ,  ad},  et  s.  nu  pi.  * 
Mènomera.  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Latreille  et  Eichwald  à  une  Section 
de  Perdre  des  Coléoptères,  compre- 
nant ceux  de  ces  insectes  ehn  lesquels 
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ife  supposent  totts  les  uWfcei  oompowéi 
d'un  sunl  article. 

MONOMÉRO&OMEi, admets,  mi 
pi. ,  Monomer^sontata  (pôvaç,  seul* 
p^wç  ,  partie,  tfâpjr,  etfrps)»  Nom 
donné  par  Leach  à  un  drdre  de  1* 
classe  des  Arachnides ,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  dont  le  corps  esl 
formé  d'une  sente  pièce. 

MONOMYâUlE*  adj.  >  mthompes 
(fAovoc^seul ,  fAvùv,  musde).  Se  dit 
d'une  coquille  bivalve  qui  ne-présente 
qu'uhe  seule  impression  musculaire 
Sur  chaque  valve. 

MONOMYAIREg,  ad),  .et  s.  mi 
pi. ,  Monomra.  Nom  detotié  par  La* 
marck  et  Fértesec  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Cottchifêres  »  par  Menke 
a  un  sous-ordre  de  V ordre*  des  Acé-i 
phales  élatobranches  ,  comprenant 
ceux  qni  n'eut  qu*tin  seul  muscie 
d'attache,  et  dont  la  coquille  n'offre 
intérieurement  qu'une  seule  impres» 
sioh  musculaire  presque  centrale.  * 

MONONEHREB9adj.  et  s.  in.  pi.  * 
Mononeura  (  prfvôç ,  seul  ,  riOm  . 
nerf).  Nom  donné  pai*  Rvidolphi  à 
nue  série  dû  règué  animal ,  eompre-< 
nant  les  animaux  pourvus  dé  ncrfkj 
mais  qui  n'ont  que  le  système  gan- 
glionnaire seul. 

MONOPÉRIANTHÉ  ,adj.,  ntonoft* 
riantfreus  (pêvot ,  seul ,  ntpl ,  autour  ; 
Mot,  fleur).  Èpithète  eVntoée  pat 
Wachendbrff  et  Marquis  aux  plante* 
qui  n'ont  qu'un  seul  périanthë  >  une 
seule  enveloppe  florale. 

MOtfOPÉÎRKÏYNE  ,  adj. ,  monope* 
rigynus  (povoç ,  seul  ;  ittdl ,  autour  , 
yvvri ,  femme  ) .  Se  oit  d'une  plante 
monocotylédone  dont  les  étamines 
sont  périgynes. 

MONOPÉJUGYME  ,  s.  f . ,  mono* 
perigynlâ.  Nom  donné ,  dans  la  mé- 
thode de  Jussieu ,  à  une  classe  ,  com- 
prenant les  plantes  moqocdlylédones 
a  étamines  périgynes. 

MOXOPÉTALE,  ad]. ,  mortopéta^ 
las  s  einbtattrig  (ail.)  (  fiwroç ,  «eul , 
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fitxcù**,  pétale).  On  employé  com~ 
munément  ce  tenue  pour  désigner  les 
corolles  qui ,  bien  que  diversement 
découpées  à  leur  limbe,  forment  à 
leur  base  une  seule  pièce  entourant 
complètement  et  sans  interruption  les 
organes  sexuels  (ex.  Pigea  monope- 
tala  ).  Comme  alors  la  corolle  résulte 
toujours  de  la  soudure  d'un  plus  ou 
moins  grand  nombre  de  pétales ,  Can~ 
dolle  propose,  de  l'appeler  gamopé- 
tale, et  de  réserver  1  épithète  de  mo- 
nopétale  pour  les  cas  Ires-rares  oit 
elle  se  compose  d'un  seul  pétale 
latéral,  comme  dans  les  fleurs  femelles 
du  Cissampêlos. 

MOIYOPÉTAIJE  ,  s.  t. ,»  monope- 
talia.  État  d'une  plante  qui  n'a  qu'un 
seul  pétale ,  ou  dont  la  corolle  est 
monopétale. 

MONOPÉTAL1E  -  ÉLEUTBOG  Y- 
NIE,  s.  f. ,  monopetalia-eleuttrogr- 
nia.  Nom  donné  par  A*  Richard  À 
une  classe  de  plantes ,  comprenant 
les  dicotylédones  à  ovaire  libre. 

MONOPÉTALDS  -8YMPHYSOGY- 
NIE,  s,  f.  9  monopetalla-symphyso- 
gynia.  Nom  donné  par  À.  Richard  à 
une' classe  de  plantes,  comprenant 
les  dicotylédones  à  ovaire  adhérent. 

MONOPHYLLE,  adj. ,  monophjcl- 
lus  ;  elnblaltrig  (ail.)  (jwvoç ,  seul , 
yjAXoy,  feuille).  Se  dit  du  calice t 
quand  il  est  d'une  seule  pièce ,  au 
moins  a  la  base  (ex.  Salvia) .  del'iit-. 
çohicfe  (  ex.  Tagetes  ) ,  de  la  spaths 
(  ex.  Calla  ) ,  quand  ils  sont  dans  le 
même  cas,  et  des  bourgeons,  lors- 
qu'ils ne  contiennent  qu'une  senle 
feuille,  a  laquelle  les  stipules  forment 
une  enveloppe  propre  (ex.  Magnolia}* 
Se  dit  aussi  d'une  plante  dont  la  tige 
ne  porte  qu'une  seule  feuille  (  ex. 
Malaxis  monophyllos  \  ,  ou  dont  les 
feuilles  sont  simples,  dans  des  genres 
où  elles  sont  ordinairement  compo- 
sées (  ex.  Guldenstœdtia  monophylla, 
Onûnis  monophyllà). 

MONOPHyiAOTHJÉ,  adj. ,  mono* 


MONO 

phytanihus  (jwvoç  ,  seul  ,  futtv  ï 
plante,  £v9oç,  fleur).  Ëpithète  don- 
née par  Wachendorffaux  plantes  qui 
ont  des  fleurs  mâles  et  des  fleurs  fe- 
melles distinctes  sur  un  même  pied. 
Synonyme  inusité  de  monoïque. 

MONOPHYTE,  adj.  ,  monophytus 
(jaovoç,  seul,  y utov,  plante).  Se  dit 
d'un  genre  de  plantes  qui  ne  com- 
prend qu'une  seule  espèce. 

.  MONOPLEUÛOBIUNCHES,  adj. 
et  s.  m.  pi.  f  Monopleurobranchiala 
(povo? ,  seul,  irUvpà ,  côté ,  ^pây^ca  , 
branchies).  Nom  donné  par  Blain— 
vflle  à  un  ordre  de  la  classe  des  Para- 
céphalophores»  parGray  a  un  ordre 
de  la  classe  des  Gastéropodophores 
cryptobranches ,  comprenant  ceux 
de  ces  mollusques  dont  les  branchies 
sont  plus  ou  moins  complètement 
couvertes  par  une  partie  du  manteau , 
au  côté  droit  du  corps ,  et  répondant 
aux  Tectobranches  de  Cuvier,  aux 
Pomatobranchea  de  Menke. 

MONOPNOÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Monopnoa  (pôvoç ,  seul ,  wviw ,  respi- 
rer). Nom  donné  par  Fitzinger  à  une 
divisipn  de  la  classe  des  Reptiles, 
comprenant  ceux  qui  n'ont  qu'un 
seul  mode  de  respiration ,  qui  respi- 
rent par  des  poumons  pendant  toute 
leur  vie. 

.  MOIVOPODE ,  adject.  >  monopodius 
(pôvoç,  seul,  7roûçt  pied);  qui  n'a 
qu'un  seul  pied.  VÀlphteus  mono- 
podium est  ainsi  appelé  parce  qu'il  a 
les  pattes' de  la  première  paire  fort 
inégales ,  la  main  droite  étant  très- 
grande. 

MONOPODIE ,  s.  f. ,  mûnopodia. 
Genre  de  monstruosités,  qui  est  carac- 
térisé par  l'existence  d'un  seul  pied. 

MONOPROTOPffïLLÉ,  adj.,  mo- 
noprotophyllatus.  Épithète  donnée 
par  Turpin  aux  végétaux  appendicu- 
lés  dont  l'embryon  ne  présente  d'a- 
bord qu'une  seule  feuille  latérale  et 
engainante ,  comme  dans  les  Mono-r 
cotylédon**. 
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•  MONQPSE ,  adj.  et  s.  m. ,  monopi 
(pôvo;1 seul,  fy  ,  oeil)  ;  qtli  n'a  qu'un 
seul  oeil, 

MONOPTÈRE,  adj»,  monopterus 
(f/tovoç,  seul,  Trr/pw,  aile);  qui  n'a 
qu'une  seule  aile,  comme  la  ùarcé- 
rule  du  Fraxinus. 

.  MOIVOPTÉRYGIEN,  adj. ,  mono- 
pierygkts  (pôvoç  ,  seul ,  irripvÇ  ,  na-^ 
eeoire);  qui  n'a  qu'uneseule  nageoire. 
Le  CoUus  monopterygius  Va  qu'une 
seule  nageoire  dorsale. 

MONQRCHIDE,  adj. ,  monprchis; 
povop;pç;  einknollig  (ail.)  (f*ovo$,  seul, 
•p^tc,  tubercule);  qui  n'a  qu'un  seul 
tubercule.  Cette  épitbète  est  donnée 
à  tort  à  VOphrys  monorchis ,  dont  là 
racine  offre  réellement  deux  tuber- 
cules. 

MOIVORHYNQOES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Monorhrnchi Qaovoç,  seul ,  ptyxoç, 
|>ec ).  Nom  donné  par  Blainville  à  une, 
famille  de  Tordre  des  Subannélidaires 
botbrocéphalés ,  comprenant  «eux  de 
ces  animaux  dont  le  renflement  cé- 
pbalique  est  pourvu  d'une  seule 
trompe  médiane. 

MONOSÉPAXE,  adj.,  monosepa- 
lus.  Se  dit  communément  du  calice 
(ex.  Salvia) ,  ou  du  périanthe simple 
(ex.  ConvaUaria) ,  quand  il  est  d'une 
Seule  pièce ,  au  moins  à  la  base ,  et 
qu'il  circonscrit  toute  la  fleur.. Can- 
dolle  propose  de  réserver  cette  épi— 
tbète  pour  le  cas  rare  où,  au  lieu 
d'une  enveloppe  produite  par  des 
pièces'' soudées,  il  n'y  a  qu'un  seul 
sépale  latéral ,  comme  dans  les  fleurs 
femelles  du  Cissampelos. 

MONOSPERBfE,  adj.  ,  monosper- 
mus;  einsamig  (ail.)  (povoç,  seul, 
eircppa,  graine).  Se  dit  de  tout  fruit 
quelconque  qui  ne  renferme  qu'une 
seule  graine,  comme  la  camare  de 
Y  Anémone  et  la  baie  du  Berberis ,  la 
capsule  du  Sterculia  monosperma, 
la  carcérule  du  Rumcx,  le  drupe  du 
Farronia  monosperma,  Yërènte  des 
Labiées,  le  légume  du  Borbonia  mo- 


MONÔ  109 

nosperrna ,  le  noyau  du  Jugions ,  les 
sUicules  de  V  Msthionema  monosper- 
mùm.  UArtemisia  monosperma  est 
ainsi  Appelée  parce  que  ,  sur  une 
dizaine  de  fleurons  hermaphrodites 
contenus  dans  chaque  calalhide,  il 
n'y  en  a  qu'un  seul  qui  porte  graine* 

MOSOSPERMIQIJE,  adject.  ,  mo- 
nospermicus.  Synonyme  de  mono- 
sperme. 

BtOtfOSPORÉ,  adj. ,  monbsporus 
(  uovoç ,  seul ,  OTopà ,  semence  )•  Se  dit 
a  un  conceptacle  quelconque  dé  plante 
cryptogame  qui  ne  renferme  qu'une 
seule  sporule. 

MONOSTACHYÉ,  adj. ,  monosta- 
ctyns  (fAovoç,  seul,  tfrfyjç,  épi). 
Épitbète  donnée  aux  plantes  dont  les 
fleurs  sont  disposées  en  un  seul  épi* 
Ex.  Sclrpus  monosUukys ,  Colladon 
monostaekya,  Aponogéton  monosta- 
ckyon. 

MOIVOftHGMATÉ ,  adj.-,  mono- 
stigma ,  monosUgmatus.  Se  dit  d'une 
plante ,  d'un  ovaire,  d'un  style  qui 
nVqu'un  seul  stigmate.  Ex.  Cleome. 

MONOSTlOUE.  adj. ,  monostichus 
(fiovbc,  seul,  orixoç,  rangée).  Épi** 
thète  donnée ,  dans  la  nomenclature 
minéralegique  de  Hauy,  à  une  va- 
riété en  prisme,  dont  la  base  est  en- 
tourée de  facettes  qui  ont  différentes 
inclinaisons.  Ex.  Yénite  monastique* 

MONOSTIGMATIB,  s.  i . ,  mono» 
stigmatia.  Nom  donné  par  L.-C. /Ri- 
chard à  une  section  de  la  classe  des 
Synanthérées  ,  comprenant  celles  de* 
ces  plantes  qui  n'ont  qu'un  seul  stig- 
mate. ' 

MONOSTOHE,  aà\.^  monostomus 
(jiovoç ,  seul ,.  ffrqxa ,  bouche)  ;  qui 
n'a  qu'une  seule  bouche ,  qu'uneseule 
ouverture. 

MOIVOSTYLE  ,  adj. ,   monostylus . 
(fwvo;^  seul,  aruXoç,  style).  Se  dit 
d'un  ovaire  qui  ne  porte  qu'un  seul 
style.  Ev.  Hypericum  chincnse. 

MOi\OSTÎXÉ,adj.,  monostylcus. 
Synonyme  peu  usité  dé  mono  style. 
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WQnQSfmphysfygynicL  (  penw  ,  -  seul , 
fûnfvtm ,  union .,  yuyi> /femme ) .  Nom 
49#né  par  A.  Richard  à  une  classe  de 
plantes,  coropr enant ^les  monocety- 
^édonesqui  ont  l'ovaire  adhérent, 

MONOTflLiLAïWE,  adj*,  monothc*- 
fomiuJ  (ptdvot,  seul,  e^^ocfooc^  lit). 
Epiti^te  doûflée  aj*x  coquilles  unir 
valves  qui  ne  renferme  ut  qu'u#e 
seule  cavité.        . 

MO?iO J^q^AlUÉ£â  ,  adj.  et  s.  h 
pi.,  MonaihalMieœ.  &«*  fl«  nm, 
Çalisot-Çeauvoiss  établit  uae  section 
de  la  famille  des  Graminées^  à  lar 
quelle  il  rapporte,  àejfes  de  ces  plantes 
dont  les,  locuste*  *op^  confofvpees 
toutes  de  la  niëme  manière. 

M6N0THAia#J$S?  adj;  et  s*  m* 
A\  Manqtfofmm,  î&m,  djmjré  par 
Lamarel*  à  unç  seetiun  de  l  ordre  des 
Mollusques  céphalopodes  ,  corapre* 
najrt.«eux/<|$i  otsfi  M*B  cmptîtte  uni- 
lqeujaite.     ".,-.' 

MI^Q^yÉ^Ç^  tdj. •,  momtkejeus 
(****«*,  sent,.  fc£à ,  mamelon,)»  JÊfrir 
tWte  d«We  par.Ôi  Aïiman  aux 
plantes  dont  lafieu?  «eaferjae/uu 
ovaire  si«ple> 

MONOTIiâui^adj^m^/iW^/^f 
(pfro£*  seul,  fcjïà*,  maroeioq  ).  lA^fcr 
vicmhrîa.tnonQtheUa  est  auisi  nonlmée 
parce  qu'elle  ressemble  à .  une  papille 
globuleuse  isolées  > 

-  llQNOTHSfUBy  atfji  t  monathprm. 
faboç,  seul  ,  Wpc3t>  porte);  Aristoeo 
ejhpto^irttçetfceéiinbètepourdésigneft 
les.  OQqutHtft  d'une  seule  pièce  ou  uni* 
valves. 

MONOïOME,  adj.,  nwnàtomus 
(povoç,  setri,Tfyw>«,  pièce). Tournefôrt 
el  quelques;  autre»  auteurs-  se  sont 
servis  de  ce  mot  pour  désigner,  les 
coquilles  univ-alves. 

MOHOTftÊMÇS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Mono  tréma,  Monotremata  (povoç,  seul , 
Tpj/xa ,  trou) .  Nom  donné  par  Geof- 
froy, Cuvierv  Desmare&t,  Blajnville, 
Eicbwa)drTieikm*wï?  FicinutetGa- 
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rus  à  un  ordre  ou  à  une  ramJHe  de 
Mammifères ,  par  LaireQle  a  use 
classé  d'animaux  vertébrés ,  oompre- 
uao*  ceux,  qui  ,  avec  le  corps  couvert 
de  poils  ,  n'ont  qu'une  seule  ouver- 
ture extérieure  pour  la  semence,  Pu* 
rine  et  les  excrémena. 

M0\OTMI}IÉTI1IQEE  ,  adj. ,  mo- 
mlrimtrkus  (fwvt;.,  seul ,  rpiç,  trois, 
f*trpov,  .mesure}.  Nom  dpené  par 
Natimaim  et  Hausmann  à  un  système 
de  formes  cristallines,  comprenant 
celles  qu'on,  peut  rapporter  à  un  sys- 
tème de  quatre  axes,  dont  trois  bori* 
fcontaux  égaux  entr'eux,  mais  diffé-» 
çën*  du  vertical* 

ÏMKWQTRQPBE9  ,  adj.  et  s.  f.  pJb, 
MvftQtropeœ.  Famille  de  plantes, 
établie  par  Nultall ,  qui  a  pour  type 
Ir  genre  Mt>notrop&i 

MOIVOTROQUES,  adj;  et  s,  m. 
pV; ,  Monotrocha  (ftwoç,  seul,  t^oç* 
voue).  Nom  donné  par  G. -G.  Ebren- 
bexgà  deux  familles  de  la  classe  des 
laftisoires  rottfêres ,  comprenant  ceux 
dont  les  cilfc  forment  use  couronne 
simple  et  entière. 

MONOXYPE,  adj.,  monotypus 
{fwaoç ,  seul ,  t^itoç  ,  type).  Nom  doit* 
né  par  Mïrbelaux^i/tf'e.f  (  ex.  Rosa  ) 
et  aux  familles  (ex.  Labiées)  qui  se 
composent  d'une  réunion  d  êtres 
étroitement  liés  entr'eux  par  une 
multitude  de  rapports  saisissables  un 
prunier  coup  -  d'oeil  ;  par  Garidolle  , 
aux  genres  qui  ne  renferment  qu'une 
seule  espèce. 

MONSTRE;  s.  m.ymonstrum)por- 
tentum  ;  ripàç  ;  Missgetnirt  Unge~ 
heuer  (  ail.  )  ;  j?/o«.**er^arig!;).  Gorps 
organisé  qui  présente  une  conforma- 
tion insolite  dans  la  totalité  doses  par- 
ties, ou  seulement  dans  quelques  unes 
d'entr'eUes. 

IVIOIVSTRCOSITÉ,  s.  f. ,  ntonstmo- 
silos  y  def or  mitas)  rtpotrtiot;  Missbil* 
dung  ,  Missgestalt  (  ail.  )  ;  rrionstro- 
sity  (angl.  );  mostruosita  { ital.  ), 
Ce  mot  a  été  employé  peur  déet* 
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gner,  tanléf  toute  altératio»  quetcon* 
que  du  type  spécifique,,  depuis  la  plus 
légère  jusqu'à  la  plusgrave ,  tantôt  seu- 
lement les  anomalies  les  plus  graves  et 
le»  plus  apparentes ,  celles  qui  allè- 
rent sensiblement  la  forme  des  organes, 
semblent  originelles,  et  ne  sont  pres- 
que jamais  dues  à  une  cause  acciden- 
telle Tiaible.  ïr  Geoffroy  Saint-Hi- 
laire  -entend  par  la  des  anomalies 
très-complète^,  très-graves,  qui 
rendent  impossible  ou  difficile  l*ae»«- 
eotnplissemeut  d'une  ou  plusieurs 
fonetioss  f  ou  produisent ,  chez  les  in- 
dividus qui  eu  sont  affectés ,  une 
conformation  vicieuse  tiès-différente 
de  celle  que  présente  ordinairement 
leur  espèce. 
HOJVT,  s.  tn.  ,  items  f  fyoç-;  Èerg 

£U);  mount  (angl.);  **<ntie  (it.). 
mot  ne  sert  communément  qu'à 
désigner  une  montagne  isolée  ;  mais 
on  Femploye  quelquefois  en  parlant 
de  sommités  particulières  qui  s'élé* 
vent  au  milieu  d'une  chaîne  ou  d'un 
groupe  (  ex.  Mont  Blanc } ,  et  mê- 
me quand  il  est  question,  de  chaînes 
et  de  groupes  entiers  (ex.  Monts,  Ah- 
leghany).  \  * 

MONTAGNARD  s  adj. ,  montant* , 
oreàms,  oreades  j  opiroeo;,  opwryoç; 
qui  vit  sur  les  montagnes  (ex.  Trot- 
gon  oreskios).  En  partent  de  plantes, 
eetteéfnthëtè  ne  Rapplique  guère*  qu*3t 
©elles  qui ,  dans  nos  climats  ,  ne  se 
trouvent  qu'à  une  hauteur  absolue  de 
plus  de  cinq  cents  mètres  (ex.  lasêone 
mpntmna ,,  Pj-cnanthemum  monta- 
nilm,  Agaricus  oreirius ,  Agaricus 
oreades  ), 

MONTAGNE  ,  s.  f. ,.  mons  ;  opoç  ; 
Berg  (*\\.)  ;  mmtabi  (angl.).  Les 
géographes  ne  donnent  ordinaire- 
ment ce  nom  qu'à  des  masses  de  ter- 
rains ayant  au  moins  trois  ou  quatre 
cents  mètres  de  liauteur ,  et  produi- 
sant sur  le  sol  comme  des  excrois- 
sances qui  approchent  plus  ou  moins 
4*  ht  forme  conique»  Quoiqu'il  on- 
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traîna  ai  général  l'idée  d'une  masse 
qui  s'élève  4e  tous  côtés  au  dessus  du 
sol  environnant,  on  l'applique  aussi 
à  des  pentes  qui  ne  sont  que  la  dif- 
férence de  niveau  entre  une  région 
basse  et  un  pays  élevé,  de  sorte  qu'ar- 
rivé au  sommet  d'une  semblable  mon- 
tagne, on  trouye  un  plateau ,  au  lieu 
d'une  pente  en  gêna  inverse,  <La  pins 
haute  montagne  connue  estleDhawâ- 
lagiri,  à  36,340  pieds  au  dessus  du 
niveau  de  la  mer^  le  Cbimborazo 
n'est  qu'à  20 , 1 4&,  le  Moutrfiiaac  à 
i4  »  800 ,  el Par»  à  116. 

MONTAGNEUX,  adj,,  montamu, , 
montosus;  fagig  (ail.);  qui  est  ©ou- 
vert de  montagnes, 

MONTAS*,  *d). >  momtamt,.  Sy- 
nonyme inusité  de  montagnard, 

MONTANINE ,  s.  f. ,  montamnm. 
Alcaloïde  que  Van  filons  dit  avoir  dé- 
couvert dans  l'écorce  d'une  nouvelle 
espèce  de  quinquina,  désignée  sous  le 
nom  de  Cinchona  montaneu 

MONTAIT  ,  adj. ,  ascendenti  ad- 
Jurgens,  KsttrgtnJjipufwàrUsùigëAtt 
(  ail  ).  Se  dit  d'une  tige\  JaOHfeontalfe 
à  sa  base,  qui  se  recourbe  insensible- 
ment pour  gagner  la  direction  veviô- 
cale\  Ex.   Trifolùan  hybridwn* 

HOtfTICOLE ,  adj.  ,:  montecokt* 
(mans,  montagne,  40I0,  habiter). 
Se  dit  d/une  plante  (ex.  Mqgonât 
mantéeoèa) ,  ou  d'un  animai  (eu.  A& 
dea  monticola),  qui  vit  dans  les  mou*» 
tagnes.  * 

MONTICULE i  s.  m.,  cbirus  \  <*f- 
lis;  Bergcken  (aU.  )  j  très-petite  motf- 
tagne  isolée. 

MOVTHWÉES,  ad},  et  s.  f.  pi.  , 
Momtinieœ*  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Onagra* 
riéesr  qui  a  pour  type  le  genre 
Montinia. 

MONTUEUX,  adj.  ,  clirosusjqui 
est  entrecoupé  de  collines. 

MORAINE,  subst.  f.  On  nomme 
ainsi,  dans  la  Savoie ,  des  amas  ou 
dépôts  qui  se  trouvent  à  l'extrémité 
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inférieure  on  le  long  des  bords  de 
tons  les  grands  glaciers ,  et  qui  sort* 
•composes  de  fragmens  plus  on  moins 
gros  de  roches  analogues  k  celles  qui 
«dominent  ou  bordent  ces  glaciers. 

MORATE,  s.  m. ,  morai.  Genre 
de  sels  (  maulbeerholzsaurè  Satze  , 
ail.),  qui  résultent  de  la  combinaison 
-de  l'acide  morique  arec  les  bases  sa- 
Jifiables. 

•  MORCELÉ ,  adj.  Se  dit ,  eo  géo- 
xnosie,  des  couches  qui  ont  si  peu 
d'étendue  qu'on  peut  ou  qu'on  pour- 
rait en  saisir  la  circonscription  d'un 
seul  coup  d'oeil. 

MORDELLONE9,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Mordellonœ.  Nom  donné  par 
Cuvier,  Latreille,  Goldfuss,  Eich- 
wald ,  Ftcinos  et  Carus  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Coléoptères  traché- 
lides,  qui  à  pour  type  le  genre 
MordeUa. 

MORDORÉ,  adj. ,  nigrorauratus ; 
hraunroth(M.};  qui  est  d'une  couleur 
dorée,  mêlée  de  noir  et  de  rougeâtre. 
Ex.  Cyprinus  nigro^auratus  ,  Sjri- 
4>ia  rubods.  ■ 

MQRDU ,  adj. ,  pratmorsxts ,  suc- 
■cisus  ;  abgebissèn  (ail.  ).  Épithètç 
donnée  aux  racines  (ex.  Scabiosa 
*ùccisn  )  et  aux  feuilles  (ex.  Zo— 
jmmdra  longifolia  )  qui  se  terminent 
^brusquement  par  une  ligne  transver- 
sale irrégulière ,  comme  si  le  sommet 
-en  avait  été  coupé  avec  les  dents. 

MORÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Mo- 
ftce.  ,  Nom  donné  par  A»  Richard  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Urticées  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Morus. 

MORIFORME  9  ad j . ,  moriformis  ; 
qui  a  la  forme  d'une  mûre,  comme 
le  champignon  appelé  Dacrymyces 
moriformis  ,  lequel  est  rond  ,  noir  et 
sinueux. 

MORIN ,  s.  m.  ,  morinum..  Nom 
donné  par  Chevreul  à  la  .matière  co- 
lorante jaune  du  bois  jaune  (Morus 
tinctoria). 

MORWPÉES,  adjcct.  et  s.  f.  pi. , 
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M orinde*.  Nom  donné  parCandolle 
à  une  sous-tribu  de  la  tribu  des 
Rubiacées  Vanguériées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Morùtdm. 

MORINÉES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Morintcc.  Nom  donné  par  Candolle  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Dîpsacées , 
qui  a  pour  type  le  genre  Morïna. 

MORINGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Moringeœ.  Famille  de  plantes  ,  éta- 
blie par  R.  Brown  >  qui  a  pour  type 
le  genre  Moringa. 

MORIQUE,  adj.  ,  moricus.  Kla- 
proth  a  désigné  sous  ce  nom  un  acide 
particulier  (Maulbeerholzsaurè ,  ail.) 
qu'il  a  trouvé  dans  l'écorcedu  mûrier 
blanc ,  et  que  personne  n'a  étudie 
depuis* 

MOR0NORÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Moronobeœ.  Nom  donné  par  Cboisy 
à  une  tribu  de  la  famille  dés  Gut- 
tiféres ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Morobonea  ,  et  que  Candolle  appelle 
Sjrmphoniées. 

MOROXYLATE.  Voyez  Moràtk. 
MOROKYLIQUE.  Voyez  Morique. 
MORPHINE,  subst.  f.,mcrphina, 
marphium  (ail.).  Alcali  végétal ,  dé- 
couvert en  1804  par  Seguin  et  Ser- 
tuerner, dans  l'opium,  et  dont  les 
propriétés  alcalines,  n'ont  été  recon- 
nues qu'en  18 16  par  Sertuerner. 

MORPHIQUE,  adj.  ,  morphicus. 
Épithète  donnée  par  Berzelius  aux 
sels  dans  lesquels  la  morphine  joue 
le  rôle  de  base. 

MORPHIUM,  s.  m.  Nom  donné 
par  Sertuerner  a  la  morphine  ,  et  que 
les  chimistes  allemands  ont  conservé. 
MORPHOZOAIRES ,  adj.  et  s.  nu 
pi. ,  Morphozoa(nopyb,  forme,  rôov, 
animal  ).  Nom  donné  par  Btain ville  à 
un  type  du  règne  animal,  compre- 
nant les  animaux  qui  ont  une  forme 
bien  déterminée. 

MORPHUROMOLGES ,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Morphuromolgœi  (  fwptpn  , 
beauté ,  oùpà ,  queue ,  pokyoç ,  sala- 
mandre).   Pfom   donné    par  J.-A. 
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Ritgen  à  une  section  de  l'ordre  dies 
Reptiles  campsichratc  s ,  comprenant 
les  Salamandres  proprement  dites , 
tant  terrestres  qu'aquatiques. 

MOKT,  s.  f»,  mors,  inleritus ,  bti« 
tus;Qi*xrQç;  Tod (ail.);  dealh  (angl.); 
morte  (it.).  Cessation  absolue  de  la  vie. 

MOSGHIFÈiCE ,  adj;  ,  moschife* 
rus  (  moschus ,  musc  ,fero ,  .porter  ); 
qui  porte  ou  produit  du  musc.  Ex. 
Mosehus  moschiferus. 

MOTACILLIIVS,  adj.  et  s\  m.  pi., 
MolaçiUina.  Nom  donné,  par  Vigors 
à  un  groupe  de  la  tribu  des  Denti- 
rostres  sylvïades,  qui  a  pour  type  le 
genre  Motacilla.   '.•'•■- 

MOTEUR,  adj.  et  s.  m. ,  rriotor,; 
qui  meut,  qui  imprime  le  mouve- 
ment. Force  motrice* 

MOTILTTÉ ,  s.  f. ,  motilitasj  Be- 
weglichkeit  (alU).  Faculté  de»  se 
mouvoir,,  '  . 

^  MOU ,  adj.  |  mollis j  pakxxùçîweick 
(ail.);  soft  (angl.)  ;  molle  (it.).  Sjj 
dit  d'un  corps ,  lorsque  ses  parties  y 
tout  ea  conservant  une  certaine  adhé- 
rence entr'elles ,  cèdent  facilement  à 
la  pression,  que  l'effet  de  celle-ci 
soit  ou  non  suivi  du  retour  à  la  forme 
primitive  iex.  Agaricùs  malachius) . 
On  donne  cette  epithète  aux  feuilles 
qui  sont  douces  et  peu  résistantes  au  * 
toucher  (  ex»  Loniçera  xfhsleum\ 
Sphagnum  molluscum  J. 

MOUCHETÉ  ,  adjecU  ,'  guttatus , 
maculosus  y  maculatus  ,  variegatus  ; 
getupfeli  (ail.)  ;  spotted  (angl.).  Dont 
Ja  surface  est  parsemée  de  petites  ta- 
ches colorées  ,  imitant  des.  larmes  ou 
des  points.  Ex.  Thamnophilus  gut- 
talus  ',  Nitidula  guttata ,  Strix  ma- 
culosa  ,  Trltortium  maculosum,  Tro- 
chus  maculatus  ,  Mactra  maculata , 
Dolium  maculatutn ,  Phalœna  ma- 
cularia  ,  Buccb  varlegatus  ,  Anthia 
variegatasAconiium  variegatum  f 
Anthrenœ  vâriùs ,  Ter  Ara  mus± 
caria,        .  * 

MOUILLÉ  9  adject. ,  madefaclus} 
II. 
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lenètzt  (Ùli);  ivetted  (angl.)  ;  lag- 
hatô  (it.).  5e  dit  d'une  surface  à  la- 
quelle l'eau  est  restée  adhérente. 

MOULE ,  s.  m. ,  forma.  Les  géolo- 
gues appellent  moule  externe  le  vide 
qu'a  laissé  dans  une  pierre  un  corps 
fossile  qui  a  disparu  après  son  en- 
fouissement ,  et  moule  interne  la 
masse  pierreuse  qui  s'est  moulée  et 
consolidée  dans  l'intérieur  de  ce  corps, 
quand  il  offrait  un 0  cavité. 

MOUSSES  ,  s.  f,  pl.^  Musci.  Fa  > 
ntille dé  plantes  cryptogames,  que 
Tournefort  a.  le  premier  distinguée  , 
et  que  tous  les  botanistes  ont  admise 
depuis..   w  ' 

MOUSSEUX  ,  adject. ,  muscosus, 
musçoïdes  •  piwfo;  ;  moosig  (ail. )  ; 
mossy  (angl.).  Epithète  donnée  aux 
agates  qui  présentent  dans  leur  inté  • 
rieur  des  objets  ressemblant  à  des 
mousses ,  'à  des  byssus ,  à  des  cou  • 
ferves.  On  l'applique  aussi  à  des 
plantes  de  petite  taille  et- qui  crois 
sent  enJ;azohs i  serrés  (  exl  microcar 
pea  mu$cosà  \  Trickontanes  musr 
coïdes)j  ou  qui  ressemblent  a /des 
mousses  par  la  nature  de  leur  feuil- 
lage (  ex  .*  Blairia  muscosa  ) . 

MOUSSON,  j;,  m  PassaHvinJe 
(ail.)  ;  monsoon  (angC).  On  appelle 
ainsi  des  vents  périodiques  qui  souf- 
flent dans  une  direction  pendant  un 
certain  laps"  de  temps/  et  se  font  sen- 
tir ensuite  en  sens  opposé',  tels  true 
ceux  qu'où  observe  dans  là  mer  des 
Indes  et  sur  la  mer  Rouge. 

MOUSTACHE  ,  sufcst.  t. ,  mystaiï 
pv<jra£  ;  Bakkenbart  (  ail.  ).  Nom 
donné  y  chez  l'homme  ,  aux  poils 
qui  ombragent  la  lèvre  supérieure  ; 
chez  les  mammifères,à  un  ou  plusieurs 
pinceaux  de*  poils  -très*gros  ,  fort 
longs  et  peu  flexibles,  qui  naissent  de 
cette  même1  lèvre  ;  chez  les  oiseaux, 
aune  réunion  de  plumes  ou  de  poils 
raides  qui  partent  de  la  base  du  bet. 
(ex;  Cjpselus  mystaceus  ,  Cdpri 
mulgus  mrstacalis,  Metiphaga  mys± 
8 


u4  MOÏE 

ncalis).  Le  Hitgonia  mystax  est  ainsi 
nommé  parce  que  sa  tige  produit ,  de 
distance  en  dislance ,  des  rejetons 
courts  et  garnis  de  deux  barbes  lit- 
gueuses  ,  contournées  en  spirale  j  qui 
imitent  assez  bien  des  moustaches. 

MOUVANT  ,  adject.  ,  molatorius. 
Kirby  donne  cette  épithète  aux  pactes 
qui ,  pendant  le  repos  de  l'animal  , 
sont  dans  un  perpétuel  mouvement 
vibratoire.  Ex.  fypula. 

BlO|J¥ÊlIEiVT,  s.  m. ,  motus,  mo- 
tio  ;  xivflffc;  ;  (  Bewegung  (ail.)  ;  mo- 
/ib/i  (angl.)î  moto  (it.)*  Changement 
de  situation  qu'un  corps,  ou.  quel- 
qu'une de  ses  parties  éprouve  relati- 
vement $  certains  objets  regardés 
comme  fixes  ,  par  l'effet  d'une  force 
agissant  sur  lui ,  tantôt  seulement 
pendant:  uri  certain  laps  de  temps, 
au  bout  duquel  elle  1  abandonne- à 
lui-même ,  tantôt  d'une  manière 
constante  ,  et  manifestant  son  action 
aussitôt  que  l'obstacle  qui  s'y  opposait 
devient  nul.  J  ; 

MOYEN  *adjM  médius j^i^ù^  mitt- 
1er  (ail.);  middling  (angl.).  On  em- 
ploie ce  mot:  i°  en  astronomie.  1/a- 
nomalie  moyenne  d'une  planète  est. 
sa  distance  angulaire  à  l'aphélie  ta  au 
périhélie ,  en  supposant-  qu'elle  se 
meuve  dans  un  ceVcle.  La  longitude 
jnoyenne  du  Soleil  est  lejieu  de  l'é- 
.  eliptique  où  il  se  trouverait  à  chaque 
instant ,  si,  à  partir  de- son  passage 
par  l'apogée,  il  marchait  d'un  mouve- 
ment uniforme.  La  distance  moyenne 
^une  planète  est  le  diamètre  trans- 
versal de  son  orbite.  Le  temps,  moyen 
«st  celui  que  marque  une  bonne  hor- 
loge, qui ,  mise  en  accord  avec  le  Sb- 
.  leu,  9  à  une  époque  donnée  ,  s'y  re- 
trouve encore  un  an  après.  C'est  un 
état  approximatif ,  qui  a  besoin  d'être 
corrigé  par  le  calcul ,  pour  donner  le 
véritable  temps  solaire.  Vers  le  25 
.mars ,  le  jour  vrai  est  plus  court  de 
[\  8 "6  que  le  jour  moyen  :  c'est  la  plus 
grande  différence  en  moins..  Y«r«  Ip 
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i5  mai  les  deux  jours  sont  égaux; 
Ensuite  les  jours  vrais  sont  plus 
longs,  et  l'excès  va  jusqu'à  13*  vers 
le  23  juin  ;  cet  excès  est, nul  et  les 
jours  redeviennent  égaux  vers  le  27 
juillet}  les  jours  vrais  deviennent 
alors  plus  courts  ,  et  la  différence  est 
de  21"  le  f]  septembre.  Il  y  a  de 
nouveau-égalité  le  3  novembre  ;  alors 
les  jours  vrais  commencent  à  être  plus 
longs,  et  l'excès  va  jusqu'à  3o"  vers 
le  23  décembre  t  il  va  ensuite  en  di- 
minuant jusqu'au  12  février.  Mais  il 
y  a  compensation-  parfaite  au  bout  de 
Tannée,  etles#365  »/4  jours  moyens 
sont  égaux  aux  365  1/4  jours  vrais  , 
abstraction  faite  cependant  des  équa- 
tions .planétaires  et  de»  petites  varia- 
tions séculaires.  Les  jours  vrais  et 
moyens  ne  sont  donc  égaux  que  quatre 
fpis  par  an.  Une  heure  moyenne  vaut 
i5°  2'  27  "  8526  de  mouvement  de  la 
sphère  céleste  4  une  minute  de  temps 
moyen  i5'  2ff  4642,*  ct  u°e  seconde 

Itte  temps  moyeu  \  5  •'  04 1 07  de  degré* 
2°  En  physique.  -  La'  température 
moyenne  d'un  jour  est  celle  qu'on 
obtiendrait  en  ajoutant  entr'elles  les 
observations  faites  à  tous  les  instans 

.  de  la  journée ,  et  divisant  cette  somme 
par  le  nombre  des  instans.  3°  En  mi- 
néralogie. On  donne  l'épithète  de 
moyenne  à  une  variété  de  chaux  car- 

-  bonatée  composée  de  deux  rhom- 
boïdes qui  offrent  comme  deux 
moyens  termes  entre  deux  autres. 

HIUGATE  9  s.  m.  ,  mucas.  Genre 
de  sels  [schleintsaure  Salze,  ail.),  qui 
résultent  de  la  combinaison 'de  l'acide 
musique  avec  les  bases  sali  fiables. 
:  MUCÉDIJVÉES  ,  adj .  %  Mucedineas, 
Mucedines.  Nom  donné  par  Fries  , 
d'abord  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Inoraycètes ,  puis  à  un'  ordre  de  la 
cohorte  des  Coniomycètes ,  par  Nées 
d'Esenbeck  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Nématomyces,  et  par  A.  Brongniart 
à-  une  famille  de  la  classe  des  Chamr 
pignons. 


ifuptfœ.  Pain  donué  par  &îu>  fc 
uae  se^ion  ^e  l'opo>e  4^  Gs*téro- 
VJW  *  W  à  ppur  type  Je  genfè 

mucilage,  s.  m.  %  m*kf*â. 

£&hf&  (alK).  ffer&lipt  désignes*™ 
ce  nprà  uu  pfipcipf  immédîaif  des  yé* 
gétags  quj  diffère  de  la  gpniwp  ep  ee 
qu/U  est inSaluWe  dans  Veau  froide;  .et 
^èsrpejisolphle^s  l'e^n  fouillante  j 

Ju,i  Je  tranj^orme,  éfl  une,  masse  %°*^ 
ée  et  visqueuse. 

\jejit  ç>  la/' nato*  tâ  wu"d|a£e.  On 
donne  cette  ^Hète  au  pçrisperm  , 
teïW! $  *  *  étpt  encoure  humide ,  la 
consistance^  d'une  ftubstance  gotu- 
meu^e  uu,  pgu  rairmJH^  àfàp*  l9 ea«. 

^CiQiE, a,dj\.  r^^  Nom 
donné  ç.^  a/ide  (&çhleim,s<jiure  ^ 
MilchzutiteMçitrt* ,  ail.  >,,  d&ûuvest 
par  Sçheele  e*  HermbsJapdt  silhuXta^ 
njéi^ettt,  que  produit  l'action  die  l'a- 
«fô  nitrique  sur  la^gomme  et  le  sacre 
4e  kit.  ,    '    • 

ïMLCIYOJVE^adject.  e\  ».  &  pk  , 
]\$teWQri<p.  {.mucus  y%  mucus,  vora  , 
dévorer  ).  Nom  donné  par  RoljWJieau- 
©esvp%£  une i  «ectioj^de.ia  fftcaiUe 
des  l^ypdaire*  âïésomydes.,  cpmpre« 
n,anfc  ç$llefc  qui  vivent;  de  sucs  vé- 
gétaux et  animaux  en  décomppsitfpiK 
,  MUCORÉES,  adjeçt.*etv4frl,( 
Rfucorfa,  MucoçeL  J^.  Brongniatt 
désigne  spus.ee  non*  une  trjbu  de  la 
IJamjlle  <}es,  Mucédinjéès^  qui  i^n- 
%rm^  Iç  gtçnre  Jf«cor. 

MUCOKIFÈRE,  adj„  mucorifertfa 
ImpçQF,  moisissure,  /erp,  porter). 
£$  Ltywfiçrfy  miiçprifer^  e>t  ainsi 
appe lé  parce,  que.  la  neryure  médiane 
dé  ses  feuilles  porte,  en  dessous,  des 
«jBiea  terminées  par  un,  globule ,  ce 
qui  les  fait,  ressj?m))Jier  à  dea  moi- 
sissures. ' 


par  Frj£g  4  m  p*drp  da  Cottiomy- 
cètea,  qui  a  pour  typeje  g  «ur«  Mucùr, 

wu^ojp^^a^artii^.O^^eUe  ainsi, 
ou  muçBMH  sucré ,  une  variété  de  sucée 
qui  ne  peut  erjsUUi*er  ,  qmi  existe 
tout  formé  dans  la  carinie ,  se  £mto« 
en  partie  au^si  par  l'effet  de  1  Ai*- 
«ou,  et  auquel  Ecradius  dorae  ten#« 
de  sirop,  } 

mteÇtè&cheUpitié,  (ail.).  €andoU# 
appelle  ain^i  les  afttoultt  q«i  font 
4roitef  et  raidea. 

MVQROA^adj^iiwc/kw^ 
Wlfitus;stecheHd,  s  UicheUpittig  («!!.); 
qm  se  prolonge  en ^une  petite  pointerai 
de  et  droite,  immblesfêwUêsétYji  . 
Sathww  vpicuhta  »  du  Siaiicê  mu  r 
crom*  et  du  ^ftVto/^  wiiçiwi^ 
fo/a  ,  les  /r«^^  du  PaHcoureu  *p£, 
çam ,  Içs/wm^  dw Bi*i<mnu* èU*s  : 
te  spMtettes,  UPkkm^^mtèMs^) 
Iç^atteUufe*  de  V  UnmimftJmn* 
tognatlius.  tyntQnm*  est  absi  ap^, 
pelé  parce  qu'il  a  «ir  h  poiMne  huât 
et  sur.  Je  vefcfce.  «agt-Jwh  idy^ 

oui.  pwte  4e*  p^tek  droit*,  *•  wriv 
4e».,  ooqwe  lw  f^Wda  ilfo*»»- 

qui  alçs  feuiJle»ro*ronées.  Ex.Lewl 

crmifolium.    '  ■  '   ■'.'■, •..    ,. 

THjornut  (  nutpr<>>%  Ffmtu     âhm»   - 

»w  ,qui  est  ga^i^ùne  petitewtoè^ 
wrome  les  carpeHci  du  JWA,  ,»«**! 
juuata,  /  ,     ,  . 
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(  ang.  )  ;  muta  (  ît.  ).  Opération  par 
laquelle ,  sans  subir  d'altérations  or-r 
tuniques  esssntiettes ,  un  animal  se 
dépouille  àem  peau  ou"  des  appendi- 
ces de  sa  surface,  nour  reparaître  en- 
suite arec  des  parties  analogues. 

MUFLE  ,  chitoma  ;  Moule  (  ail.  )  ; 
nouait  {angl.);  cejp>  (it.  ).  Partie 
iraaA  muqueuse  qui  termine  le  mu* 
seauue  certains  mammifères  carnas- 
siers (ex.  Liofh  Tigre,  Léopard),  de 
quelques  rongeurs  et  de  la  plupart  des 
ruminans{ex,  Cerf9fiatuf9  Taureau). 
,  lfUGILOEDES,,  adj.  et  s., m.  pi.  , 
Mugiloides.  Nom  donné  par  CuviV , 
BUwville  et  Eichwald  à  une  famille 
de  poissons ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Mugil. 

MUGISSEMENT,  s.  m.  ,'  mugitus; 
papoue  ;  Brùllen  (ail.  )  ;  beUowïng 
(angl.);  mugglto  (it.).  Cri  du  taureau 
et  de  la  vache. 

MULET*  s.  m.  Synonyme  de  mé- 
tis el  de  hybride.  C'est  à  tort  qu'on 
donne. ce  nom ,  dans  les  insectes,  aux 
individus  dont  les  organes  sexuels 
n'ont  pas  pris  de  développement ,  et 
qui  ne  sont  réellement  d'aucun  sexe. 

MULEVÉES,,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Muli- 
nem.  Non*  donné  par  Candolle  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Ombellifères, 
qui  a  pour  type  le-genre1  Mulinjum. 
.  NULLITES,  adj.  et  s.  m.  plur.  , 
Mullitej.  Latreille  désigne  sous  ce 
nom  une  triba  de  la  famille  des  Per- 
coïdes,  qui  a  peur  type  le  .genre 
MuUus.  .•     . 

:  SU&TANGULAIRE ,  adj. ,  mtdtan- 
gularis  (mukum,  beaucoup,  ahgu- 
ius ,  angle)  ;  qu*ann  grand  nombre 
d'angles  ^  oemate  la  tige  du  Çercus 

ym/fffffftt/rtrf  f  I  "*'•'■ 

MIQJSABiGtUÊ,  adj. ,  multangu- 
iui;  vieUckig  (ail.  )  ;  qui  a  beaucoup 
d'angles ,  comme  b  coquille  du.  Tet* 
U*a  Multangula. 

JMULTIARXICIJLK,  adj. ,  multiar~> 
ticidajMS}  vielgetmkig  (ail.)  (multUm, 
beaiyguf  >  artinUas,  article  )  \  qui  se 
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compose  d'un  grand  nombre  d'arti- 
cles 3  comme  les  -antennes  de  beau- 
coup d'insectes  et  le  carpe  de  certains 
crustacés.  Se  dit  aussi  des  coquilles 
bivalves  qui  ont  des  dents  nombreuses 
à  leur  charnière. 

MULTIAX1FÈRE ,  adj.r  multiaxi- 
férus  (multum 9  beaucoup,  axis, 
axe ,  fera ,  porter).  Épithète  donnée 
par  Turpin  à  l'inflorescence  ,  lors- 
qu'elle présente  plus  de  trois  axes  de 
végétation ,  comme  le  thyrse  du  lilas.  - 
,  MULTIBULBEUX  ,  adj.  ymultibul- 
bostits  (  multum ,  beaucoup ,  bulbus , 
oignon  ).  Se  dit  cVune  plante  qui  a 
des  bulbes  nombreuses^  Ex.  Àllium 
multibûlbosum.      '  ^f 

HULTICAPSULAme ,  adj. ,  multi- 
capsidarïs  (  mulfum  j  beaucoup , 
capsula  ,  capsulé  )•  Se  dit  d'un  fruit 
qui  est  produit  par  l'assemblage  de 
plusieurs  capsules,  et  d'une  plante  - 
qui  porte  un  grand  nombre  de  cap-  ' 
suies  ,  comme  le.  Phascum  mutticap- 
sulare  ,  qui  porte  beaucoup  d'urnes. 

MULTIC ARENE  ,  adj. ,  mutiicari- 
natus  (  multum ,  beaucoup ,  carina, 
carène);  qui  porte  un  grand. nombre 
de  carènes  ou  de  côtes  saiHantes.  Ex» 
Fusus  multiearinatus ,  Terebratula 
muHicarinaia. 

MULTICAUDE  ,  adj. ,  multicau- 
dus  (multum ,  beaucoup,  couda  f 
queue  )  ;  qui  a  de  nombreux  prolon- 
gement en  ferme  de  queues.  Ex.JGor- 
gonia  multicauda. 

MULTICAULE ,  adj.  >  multicaulis 
(  multum ,  beaucoup,  coulis ,  tige)  ; 
qui  a  des  tiges  nombreuses.  Ex.  Mi— 
trasacne  multicaulis ,  Peiargonlum 
multicaule. 

MULTICOLOB  ,  adj. ,  multicblor  ; 
qui  est  d'un  grand  nombre  de  cou- 
leurs, comme  le  plumage  du  ZVo- 
ckilus  multicolor. 

MÙLTTCOQI3E  ,  adj,  ,  mtddcoc- 
cus  ;  qui  a<  beaucoup  de  coques.  . 

MULTICORNE  ,  adj.  ,  multkorhis 
(ïRuiium}  beaucoup ,  cornii}  corne); 
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qui  a  une  multitude  tte  Cornes,  ^c 
J^auckeria  multicornis  est  >  chargé 
d'une  multitude  de  pédoncules  sté- 
riles qui  imitent  des  cornes.  La  Cb- 
ryna,  mullicauUs  a  *  le  corps  couvert 
de  tentacules  nombreux.  ,, 

;  MUETIDEOTÉ  ,  adj..,  mulliden- 
tatus ;  vieîgezahnt  (ail.)  (,multumf 
beaucoup;,  dens ,  dent)  :  qui  offre 
beaucoup  de  dents,  comme  le  Front 
du  Pottune  étrille*.   *   "   •  ' 

MULTTOE^TÉES,  adj*  et  s.  f. 
pi. ,  Muaidentatcp.,  Nom  donné  par 
Blsinville  à  un>  section  de  Néréides, 
comprenant  celle»  dont  la  màsae  buc- 
cale est  armée  à  l'intérieur  de  plis  ou 
de  dents  cornées ,  denticulées* 

MULTIDIGITÉ,  adj. ,  multidigita* 
tus.  Se  dix  d'une  feuille  dont  le  pé- 
tiole commun  se  termine  par  plus  de 
neuf  folioles.  Ex.  Xupinus  variui* 

MDLTIDIGITÉ-PEIV1VÉ ,  adjectif, 
multidigUatQ-pinnatus.  Épithète  don- 
née par  Mirbel  mx  feuilles  décompo- 
sées dopt  le  sommet  du  pétiole  com- 
mun produit  plus  de  quatre  pétioles 
secondaires ,  sur  les  côtés  desquels  les 
folioles  sont  attachées»  . 

MULTIEMBBYONîVÉ ,  ad]. ,  muh 
tUmbryûnnatus.  Épitbète  donnée  aux 
graines  qui  renferment  plus  d'un 
embryon.  Beaucoup  de  plantes  sont 
dans  ce  cas ,  le  Viscum  album. ,  le 
P irais  Cemkro,  le  Citrus  Aurantium% 
l'Album  fragrans,  le  ZeaMcyrs,  le 
Viscum  opuntioides  ,  les  genres  .Eu - 
phorbia,  Lepidiuni,  S  inapis  \  Mscur 
lus,  Castanea  et  Amygdalus ,  le 
Mangifera  indica,  Y  EvonymusTlati-- 
folios,  YEugenia  rosea.  Quoiqu'on 
ait  prétendu  que  cet  état  de  choses 
constitue  une  anomalie,  il  se  rencon- 
tre trop  souvent  pour  qu'on  puisse  le 
regarder  comme  tel,  et  il  paraît  même 
être  pour  ainsi  dire  normal  dans  le 
Gui,  les  Çycadées  et  les  Àuraritfa- 
cées  t  dont  quelques  espèces  don- 
nent jusque  huit  ou  dix  embryons 
dans  chacune,  de  leurs  grainçs. 
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.  MULTIF  JlUÉ  9  adj  o  mukifariùs  ; 
vielreihig  (ail.  ).  Se  dit  des  parties 
-quj  sont  disposées  sur  des  rangées  en 
nombre\corisidérable ,  qu'on  ne  peut 
où  ne  veut  poioteompter.  ' 

MULTIFASCLÉ  ,  adj. ,  muliifas- 
ciatus  t  qui  est  chargé  d'un  grand 
nombre  de  bandes  colorées.  Ex.  Bu* 
lipius  ffiukifasciatas.  ; 

.  MULTIFÈafc,  adj.  ,  muki férus. 
Cajidolle  employé  cette^pithète  pour 
caractériser  les  végétaux  qui,  plu— 
rieurs  fois  dans  le  cours  de  l'année  , 
portent  des  fleurs  et  des  fruits. 

MULTIFIDE 9  adj,,  multifiius  ; 
qui  est  fendu  à  peu  près  jusqu'au 
milieu  en  plusieurs  lanières  étroites, 
comme  Yarille  du  Cobea  scandens  , 
les  feuillu  dû  Ranunculus  mukifv- 
ius  et  de  YHydrecopr.U  nudtlfidm, 
les  rameaux  dcYJmansia  multifida, 
le  stigmate  du.  Crocus  muttifi dus ,  le 
.style  des  MalvayWUgè  dé  YUràntt 
jnultifida.   . 

.  MULTTFLORE,adj.,  mtdtiflorus; 
vielbîûthîg  ,  vtelbtumig  {rnultum  , 
beaucoup,  flos  ±  fleur);  qui  porte 
beaucoup  de  fleurs ,  comme  la  hampe 
du  Primula  elatior ,  ou  la  tige  du 
Pofy-gonatum  mult{florum  ;  qui  en 
contient  beaucoup  ,  comme  la  cw- 
lathide  $e  YHelianthus  émnaus  \ 
la  snathe  des  Palmiers ,  les  mvofueres 
de  la  plupart  des  OmbelKftres  ;  qui 
en  accompagne  un  grand  nombre  , 
comme. la  glume  du  J^UummuM^ 
ftorum  *  qui  est  formé  de  fleurs 
nombreuses,  comme  les  vepticilles 
du  Batkrta  nigra*  Maltijîore  se  tft 
aussi  d'une  plante  qui  se  couvre  de 
fleurs  (ex.  Thysmothus  mulùfl&rus, 
Leptolena  ninltiflora,  LoliummtM^ 
florum , .  Gbssarrkeha  fUrrUrundus  9 
ÉxQstemma  floribunda ,  Êrisma  fl<* 
ribundum)*V.  Fleuri  et*FLe*iBONB. 

MULT1FOLIÉ,  adj. ,  mnltifoliola- 
tus  (  multum  ,  beaucoup*  foliolum  , 
foliole).  §e  dit  d'une  /«W/#  digitée 
dont  le  pétiole  commua  se.  terario* 


il*  MULT 

par  phi*  de  neuf  folioles.  Ex.  Vupi- 
nus  varias  * 

MULTIFOHÉ  ,  adj.  i  mtdtifojffii 
,(  multuni)  beaucoup,  yoro  ;  percer  )j 
qui  est  percéY  d'un  grand  nombre  de 
trons»  Ex.  Asterias  multifora. 

lftJLTIFORMH,  adj.,  multifprmift 
wialgùffotiîg  (*11.  )  (  fnuhum  ,  beau- 
coup, forma ,  forme).  8e  dit  d'un 
corps  qui  affecte  cm  grand  nombre  de 
formes  différentes.  Et.  Vrteolaiia 
multifbrmis. 

.    Mlk,TWIJGl)É^  adj.^mw//yw^lIttt^ 
1;^«//?a«^/^  («dL)  [muiium,  beaucoup, 
jugurti,  paire).  Se  dit  d'uite  feuille 
junnée    déni   le    pétiole   commun 
porte  plue  de  cinq  paires  de  folifles» 
II  y  eu  a  oeuf  à  dix  dans  le  P*o- 
*w*a  multijuga  *  vingt  à  ving]t-cinq 
dans  le  Ctissi*  multijuga ,  vingt  à 
trente  dans  Y  Astragatus  multijngus* 
K,oçb,dorine  cette  çpithète  aux  Om^ 
bellifères  dent  chaque  carpelle  du 
fruit,  outre  les  cinq  lignes  saillantes' 
(jM^a) ordinaires,  offre  encore  une 
autre  ligne  saillante  dans  chacun  des 
.  quatre  enfencemens  (wltecula)  qui 
séparent  ces  lignes. 
(     mJLTIGEftlME*  adj.,  multi£em+ 
jpiuf  ï  Tnehrkho&pig  (ail.)  (multurn^ 
.beauflôupt,  gemma,  bourgeon).  Se 
.  dit  d'ui*  tubercule  qui  contient  plu- 
rieurs  bourtfçôos,  connue  ceux  du 
Solanumïûperosum\ 

IfDLTIlABRE,  adj.,  multilabrù 
^ntaftzuftj  beaucoup,  labïum,,  le* 
▼re);  qui  a  plusieurs  le vres,  comme 
Je  Cjrdostoma  muliilabris ,  dont  le 
labre-  offre  plusieurs  rebords  imbri* 
que*. .  •    ,         x>     y 

mvmjAvm*hÉ9  ad].,  »«##- 

jHellatus  (mkllwn ,  beaucoup,  Id- 

mejla  +  lamelle);  qui  est  garni  d'un 
,  -  grand  nombre  de  lamelles.  Ex*  Sport" 

dykis   miiltUameUatus  ,.  '  Çfikereà 

jrttdtitomella.  , 

Mllf/IILÛBÉ  *  adj. ,  multilobatus 
•   {muiium *  beaucoup,  iobus ,  \obe)  A, 

ça»  est  partage  a»  pkaûeirs  lobes  y 
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comme  les  anthères  du  Tâxus  baccaia; 
les  feuilles  d'un  grand  nombre  de 

Îlantes.  Mulfilbbé  est  pris  quelque- 
ris  comme  &yàonjmèm,po(ycbtylé± 
do  rie.  ^ 

9fULTILO€tiimlS ,  adj. , multl- 

loculàris;  vielfâcherig  (ail.)  (faut* 

tuYp,  /beaucoup,  locula,  loge).  Se  dit 

d'un  corps  qui  a  sa  cavité  divisée  cil 

plusieurs   loges    par    des   cloisons, 

comme  l^baie  àudlrus,  là  capsulé 

du  Nigella  hispanica  ,  \^arcérule 

du  Punica  Granaturti ,  la  coque  du 

Trîbulus  ièrrestriS)  le   légume  du 

tktssiafiètuïa ,  la  coquille  d'dri  ^râtid 

nombre  de  Céphalopodes:  La  gousse 

multiloculaire  est  produite,  d'après 

Candolie ,  par  orie  fejrillè  carpellalre 

pîoyée  en  long  sur  elle-même,  dont 

les  deux  moitiés  sont  alongééà  et  à 

peu  près  planes ,  et  les1  graines  fort 

espacées ,  quand  les  parties  comprises 

entre  celles-ci  se  s'ôudenï  ensemble  $ 

ou  sont  réunies  par  des  développe- 

mens  de  tissu  cellulaire  >  qui  produi* 

sent  de  fausses   cfoîsofts   entre  lès 

graines  (ex.  Clitoria). 

MULTINERTÉ,  adj.,  rnultlnetvfc- 
éas%  nmltinervis  i  vielhervig  (âlf.) 
(  mullum'y  beaucoup  j  hèrvùi ,  rierfj. 
Se  dit  àt&feuilks  (ex.  Pèlargoûiùm 
multinervé)  où  des  folioles  (  ex.  Bit- 
pleurum  mUtdnerve)  qui  ont  plusieurs 
neryùres  partant  de  letxr  basé  \  ou 
leur  surface  cbuvérte  rde  nervures 
nombreuses.  '  ^ 

MULTIWÊRYIÉ ,  adj,  ^  mullïher- 
pius.  Épithète  donnée  par  Raspaiï 
aux  paillettes  dont  les  nervures  dé- 
passent té  nonibfe  sept* 

ÎVrtJLTÏXEtiVlILé  ,  «d|.,  multinèri 
vulami*  0a  nomme  ainsi,  d'aprèi 
Mirbel,  \e  placentaire  c(m  pfésenlé 
un  nombre  indéterminé  dé  nervuleS; 
MULT1NOVEUX  ^  adj. ,  mûltino^ 
dus  ;  qui  offre  un  grand  nombre  dé 
nœuds  à  sa.  surface.  Ëi.  fruâusmuè-* 
tlnodus  ;  Pleurôtoma  multiftoda. 
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tus*  Se  dit  des  Zog**  de  Fovairé,  quand 
elles  contiennent  un  grand  nombre 
d'ovules.  .    / 

MULTIPAIITI,  adj. ,  multipàrà- 
tus  ;  qui  est  divisé  trèsjprofondé- 
nient  çn  un  assez  gran^B>mbré  de 
lanières  étroites  ,  comimWarille  du 
Myristica,  les  épines  dtf  Centaurèa 
sicuta ,  les  feuilles  du  Jqtropfia  mul- 
tifida ,  le  placentaire  du  Papayer* 

MULÎTPÊDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
MùCtipedes  .(  multum. ,  '  beaucoup  ., 
■^  ,  pied) .  Nom  donné  par  LatreiUe 
à  une  division  /des  Crustacés  maxil- 
laires ,  comprenant 'ceux  qui  ont  des 
pieds  en  nombre  considérable. 

MDLTIPÉTALÉ  ,  adj. ,  multipeta- 
latus  (  multum ,  beaucoup ,  niïaXov  , 
pétale  ).  Se  dit  des  plantes  dont  la  co- 
rolle est  composée  d'un  noiribre  in- 
défini de  pétales. 

MULTIPLE,  adj.,  multiplex.  Se 
dit  d'an  icho  qui  répète  les  mêmes 
sons-  deux  ou  plusieurs  f pis  de  suite , 
comme  celui  -qui  existait  jadis  près 
de  Verdun  ,  et  qui  répétait  douze  ou 
•treize  fois  le  même  mot  ;<  de  l'ovaire 
quand  il  y  en  a  plusieurs  dans  une 
même  fleur  (ex  Renoncules),  du  style, 
quand  il  es$  dçns  le  même  cas  (ex. 
s  Phytotacca)  ,  du    stigmate',  lqrs- 

-  qu'on  en  compte  plus  de  cinq  (ex. 
Nigellahispanica),  delà  tige,  quand 
la  racine  en  produit  plusieurs  (ex. 
Aster  àmplexiçautis),  en  fruit,  lors- 
qu'il est  composé  de  carpelles  natu- 
rellement isolées  les  unes  des  autres 
dans  une  même  fleur  (ex.  Apocynées), 
4  MULTIPLICATEUR ,  s1,  m .  On  ap- 
pelle ainsi  le  galvanomètre  deSehweig- 
ger  ,  parce  qu'en  effet  il  multiplie  la 
forcé  électro-magnétique. 

MULTIPLIÉ  ,  adj. ,  rtiultiplicdlus . 

-  Oradolle  donne'  cette  épitbète  aux 
fleurs  qui  doublent  par  l'ace  roisse- 

'  ment  du  nombre  des  rangées  de  ver- 
ticales floraux,  ouparFaccroissement 
des  parties  de  ces  rangées  et  leur 
transformation  en  pétales. 
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MULTIPUNERVÉ, adj.  \multi- 
jplïnetvattis ,  multiplinerpis.  Se  dit 
d'une  feuille  dont  la  nervure  mi- 
toyenne donne  naissance  à  beaucoup 
de  nervures  latérales  ,  un  jpéu  au- 
dessus  de  la  basé  delà hmè.  Ex.  M(+ 
mulus  guttatus.  . /;        \  "'» 

MULTIPONCTtJÉ ,  adj.  ,  multf? 
punctatus  (mùkum^  beaucoup,  puncr 
ium ,  point)  j  qui  est  marqué  de  nom* 
breux  points  colorés.  Ex.  Wyceto* 
phagusmultipuncpatùs. 
h  MULTÛIAIONNÉ  ,  adj.  ,  màfo- 
radiatus  ;  qui  offre  un  graiid  nombre 
de.  lignes ,  disposées  en  manière  de 
rayons.  Ex.  J^ecien  ptuUiràdiatus  -, 
Comatuia  mulliradiata. 

MULTISÉQUÉ,  kà]ï  î  mujtisectus 
(  multum\  beaucoup  ,  seeo ,  coupera 
"Se  dit  du  c.orps  d'un  animal  articule , 
quand  il  est  divisé  en  un  grand  nom- 
bre de  segmens,  comme  celui  dès 
Scolopendres.    ; 

MULITSERIÉ  ,  adj.  ,  multiseria- 
tus  ^rtlUhiserialis  ;  vielreihîg  (ail.). 
IJpitbète  donnée  par  H.  X^assmi  attx 
souames  du  péricline  des  S^nantbé- 
rees,  lorsqu'elles  sppt  disposées  au- 
tour de  la  calatbide  "sur  plusieurs 
rangées  concentriques.  '  •  •   * 

MULTISILIQUEE9  ,  adj.  et  s.  f. 
pi»,  Multisiliquœ'j  Multisiliquosct. 
Nom  donné  par  Linné  et  Batsch  a  une 
famille  dç  plantes ,  comprenant  celles 
qui  portent  de  nombreuses/ capsules 
en  forme  de  siliques>  .. 

MULTISILIQUEUX  ,  àdj . ,  multisi- 
'  Hquosusj  qui  a  dës  nombreuses  sili- 
ques.    Ex.    Hippocrepis    thultisM- 
quosa.  «    ". 

MULTISILLONIVÉ  ,  adj.,  muitisul- 
cqtûs.  Se  dit  d'une  coquille  qui  est 
/creusée  d'une  multitude  dé  sillons. 
Ex.  Turritellàmufoisutcata. 

MULTISPIÏVÉ  9  àdj . ,  multispiratus. 

Se  dit  de  T 'opercule  d'une  coquille 

'  uni  valve,  quand  il  est  formé  d'un 

très-grand  nombre  de  tours  de  spire 

fort  étroits  t  ifiut  le  sommet  c^t  à 
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Ç eu  près  médian  ,  comme  dans  les 
oupies.  ,  - 

MULTISTRIÉ  ,  adj. ,  mùitistrialùs; 
qui  est  marqué  d'un  grand  nombre 
de  stries,  comme  le  corps  àu.Tœnia 
multistriata,  ou  les  élytres  de  l'jirii- 
sotûmamultîstriatum.     \. 

MIJLTITI&&,  adj.  ,  TnuliicauUs, 
Tschudy  donne  cette  épîthèteaux  ar- 
bres qui  ont  plusieurs  bourgeons 
susceptibles  dé  s'élever  ,  Ou  plusieurs 
centres  de  vitalité. 

MLLTIVALVE  ,  adj.*  muiùvahis ; 
vielspelzïg  ,  vklklappig  (ail.).  Epî- 
fchèle  donnée  aux  capsules  qui  sont 
fermées  d'un  nombre  indéfini  de 
val  vt!S  (e  x  .  Il  liciu  m  anisa  t  ttm) ,  et  aux 
coquilles  qui  résultent  de  l'assem- 
blage de  plus  de  deux  valves.  Le 
Phacidiummuilivalvc  est  ainsi  nom- 
mé parce  que  sou  pertth.ee ion  s'ouvre 
en  cinq,  lanières. 

MCLTÔIYGULÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Multungula  (  multum  ,  beaucoup  , 
ungula  ,  sabot  ).  Nom  donné  par  II- 
liger ,  Goldfuss  ,  Ficinus  et  Çarus  à 
un  ordre  "de  la  classe  des  Mammifè- 
res ,  comprenant  ceuide  ces  animaux 
qui  ont  plus  de  deux  sabots* 

inumiformis 
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d'une  certaine,  quantité  de  sucre  en 
une  substance  analogue  â  la  gomme 
^'amidon.  Bory  donne  le  nom  d'état 
muqueux  à  l'un  des  six  états  cjue  , 
suivant  lui,  là  matière  peut  revêtir. 
primitiveBbt ,  et  qui  consiste  en  ce. 
qurelle  se  ppsente  sans  molécules  ap- 
parentes ,  sous  la.  forme  d'une  masse 
étendue,  continue,  imparfaitement  li- 
v  quide ,  enduisante ,  transparente ,  et 
Sirçeptible  de  produire ,  par  le  dessè- 
chement ,,'une  multitude  de  molécules 
amorphes. 

MUR  ,  munis.  On  donne  ce  nom.  a 
la  face  ou  paroi  inférieure  d'un  baitc, 
d'une  couche ,  d'un  filon* 

MURAILLE  ,  s.  f.  Face  antérieure 
et  supérieure  du  sabot  des  chevaux. 
MURAL,  adj. ,  muralis  ,  murarius 
(muras,  mur).  Epithète  donnée  à  des 
plantes  qui  croissent  sur  les  murailles 
(  ex. 'Chondrilla  muralis) ,  à  des  oi- 
seaux, qui  grimpent  sur  les  rochers 
(ex.  Petrodroma,  muraria)  r  à  des 
insectes  qui  déposent  leurs  œufs  dans 
les  murs  (/ex.  Odynerus  murarius). 
MURÉ\OIDES>  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Murœnoldes.  Nom  donné  par  Blain*- 
yille  à  une  famille  de  Ppissons  jugu- 
laires, qui  a  pour  type  le  genre  Mu- 


MURIATE  ,  .s.  nou  ,  murias  (mu- 
riq,  saumure).  Les  chlorures  et  les 
hydrochlorates  étaient  désignés  sous 
ce  nom,   lorsqu'on  rangeait  l'acide 


MUMIF ORME,  adj., 

(mumia,  momie,  firma9  forme).,   rœna. 
Latreille  désigne    par  cette  épi Ihète 
les  nymphes  de  Lépidoptères  dont  la 
forme  et  les  reliefs  ont  quelque  res- 
semblance avec  le  cercueil  des  momies 

égyptiennes,*  ou    avec   les  momies  muria tique  parmi  les  oxacides, 

elle-mêmcs.  MURIATE  ,  adj.  Se  dit ,  en  miné- 
MUQGEUX,adj. et  s.  m^mucosus;  .  ralogie ,  d'une  substance  simple  qui 

schleifnig  (ail. )  ;  qui  est  de  la  nature  est  combinée  avec  du  chlore ,j*ar,  con- 

du mucus. Pris  substantiellement,  ce  -séquent  d'un  chlorure.  Ex.,  Soude 

mot est*synenyme dégomme*  Comme  murintee. 

adjectif ,  il  exprime  surtout  uûè  sa-  MURIATIQfJE  ,a4j« \  muriqticus. 
veur  douce  et  fade ,  semblable  à  celle  ,Nom  donné  à  l'acide  hydrochlorique 

delà  gomme,  ou  des  fruits  de  \*/4nonà  quand  on  le  supposait  appartenir  à  la 

mucosa.  On  a  admis  une  fermenta-  classe  desc-xacides.  La Pahidina  wik- 

tion  muaueiise ,  qui  n'est  réellement  riatica  est  appelée  ainsi ,  parce  qu'elle 

qu'une  .fermentation  vineuse  incoin—  vit  dans  les  eaux  saumâlres  voisines 
plcte,  la  liqueur  sucrée  devenant  vis-     des  bords  de  la  mer. 

gueuse  et  filante,  par  la  conversion  ^m^l^ÈJ^^iy^nuriàùferus 


MURI 

(maria ,  saumure  ,  fera  ^porter  ).; 
Epithète  donnée;  eu  minéralogie,  à 
des  corps  qui  contiennent  du  chlore 
ou  un  composé  de  chlore  ,  comme  la 
chaux  anhyd'rosulfatée  muriatifère , 
qui  est  imprégnée  de  chlorure  sodi- 
que ,  ou  le  plomb  carbonate  muriati- 
/èrefi{ui  est  mélangé  avec  du  chlo- 
rure plombiqué.  On  â  désigné  sous 
le  nom  de  terrains  muriatijeres ,  des. 
roches  arériacces  et  de  grands  dépôts 
marneux  au  milieu  desqqels  parais- 
sent de  puissantes  assises  calcaires ,  et 
3 ut  ont  offert  les  premiers  exemples 
u  gisement  du  sel  gemme  en  roche. 
,  MUMATUM,  s.  m.  On  appelait 
ainsi,  avant  l'établissement  de  la 
théorie  chloristique ,  le  radical  hypo- 
thétique, et  inconnu  de  l'acide  muria- 
tique,  qu'on  supposait  produire  cet 
acide  par  sa  combinaison  avec  l'oxf- 
gène.       ,\  ■     ■    ,-* 

MUfUCUÏ^,  adject.,  muriculatus. 
(murica ,  petite  pointe)  ;  qui  est 
garni  de  petites  pointes  mousses , 
comme  le  fruit  du  SpermacoctTnuri* 
cutàta,  que  couronnent  deux  à  qua- 
tre dents  aiguë»  et  très-courtes  du 
calice,  ou  comme  la  coquille  d\i\Mitra 
muriculata.  x    f 

ÀfURIDE  ,  s.  m.  Ballard  a  désigné 
d'abord  le  brome  sous  ce  nom. 

MURIDES *,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Mu- 
ridœ.  Nom  donné  par  Gray  à  une 
famille*  de  l'ordre  des  Mammifères 
rongeurs,  qui  a  pour  type,  le  genre 
Mus.  " 

WURINS  9  adj.  et  s.  m.  p\.jMurini. 
Nom  donné  par  Illiger ,  Dcsmarest , 
Goldfuss  et  Latreille  à  une  famille  de 
Mammifères  rongeurs ,  qui  a  le  genre 
Mus  pour  type. 

MUBIQUE  ,  adject.  ,  niurjeatus  ; 
weïchstacklichyStumpfstachlM^sil.) . 
Se  dit  d'une  surface  qui  est  ^nie  qe 
pointes  courtes  et  à  base,  large, 
comme  le  pollen  de  V Hibiscus  syria- 
eus  ,  le  fruit  du  Canna  indicact  du 
Daujcusmuritytus)  U  coquille  du  Fu+ 


MUSC  jai 

suSïnurkeus  et  de  la  Volula  muricina. 

•   MURltiM.   f^O/è^MlJlUÀTOM. 

^  MUSACÉES  ,  adject.  et  s.  f .  pi. , 
Musaçcœ.  Famille  déplantes ,  établie 
par  Jussieù ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Musa.  .... 

MUSCABUFORME  ,  adj. ,  musc  a* 
riiformis  (muscarium,  hoiissoirj4/br- 
mà,  forme};  qui  a  la  forme  d'un 
balai.  .  ' 

MUSC AWUM  ,  s.m  •  Tournefort  et 
.  Ruelliùs  ont  employé  ce  mot  pour 
désigner  les  corymbesqui  sont  lâches 
et  irréguliers.  Ex.  Erigeron. 
.  MtJSÇICAPIDJÈS,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Muscîcapidce.  Nom  donné  par 
Yigors  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Dentirostres,  parLesson  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Passereaux,  ayant  pour 
type  le,  genre  Ikfuscicapàl 

MtJSCICOLE  r  adject. ,  muscicolus 
Çmuscus,  mousse  ,  colùy  habit crj  ; 
qui  vit  dans  lès  mousses.  Ex.  Pistil- 
lar'ià  muscicola. 

MU3CIDE3,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Muscides  ,  Muscidce  ,  Muscidùe* 
Nom  donné  par  Lamarck,  Cuvier, 
latreille,  Goldfuss,  Ecnwald,  Wie- 
demann ,  Robineâu-Desvoidy  ?  Fici- 
nus  et  Carus  &  une  famille  ou  tribu 
deDiptères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Muscéu 

-MUSCIFOlUIIE,adj.,77iiwc^ormw 

(  musca ,  mouche ,  forma ,  *  forme  )  ? 

qui.  à  la.  formé  d'unir mouehe,  comme 

.  le   coléoptère  appelé  Myodes  jwA- 

dipterus. 

MUSCIFORMES,  adj.  et  s.  f.  pi.  f 
Musciformes  {musca ,, mouche,  fer- 
ma ,  forme).  Nom,  donné. par  Mac— 
3uart  à  une  tribu  de  la  famille  des 
'ipulaires ,  comprenant  celles  qui , 
par  leurs  pattes  courtes  et  leur  corps 
épais  y  ressemblent  à  des  mouches. 

MUSjCIGÈIME,  adj,  ,  muscigenus 
(musca  ,  mousse  j  gigno  9  produire); 
qui  naît  parmi,  les  mousses.  Ex^fgtf- 
ricus  muscigenus  >  .Clayarla  ffltsçi* 
genà. 
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MUSCHULÊ  ,  adject. ,  muscipulus; 
qui  prend  des  mouches.  Ces  insectes 
se  collent  à  la  glu  qui  enduit  le  som- 
met de  la  tige  du  Sileriebiuscipula. 
Les  feuilles  du  fiion&a  muscipufa  se 
resserrent  sur  les  mouches  qui  s'y  in- 
troduisent ,  et  les  font  périr.      - 

MUSCIVOEE  j  adject/,  muscivorus 
(musca ,  v mouche,  vpro ,  dévorer  )  ; 
qui  dévore  les  mouches..  Le  Tilt  dus 
tnuscworus  fait  sa  nourriture  favori  Je 
fles  mouches  et  autres  insectes.  VA- 
tum  muscwàrurh ,  (>ar  son  odeur  ca- 
davéreuse ,  attire  les  mouches  dans* 
Sa  spâthé  ,'  dont  les  poils  renversés 
en  arrière  qui  garnissent  l'orifice  ne 
permettent  plus  à  ees  insectes  de 
sortir.  '       .  ' 

MUSCOIDE  9  ad}. ,  museoides.  Se 
dit,  en  minéralogie  ,  d'un  corps  af- 
fectant Une  disposition  qui  le  fait  res- 
sembler <  à  une*  mousse  (ex. ;  Cuiyri 
inuriaté  muscokie).  Gette  épithète  est 
donnée  aussi  quelquefois  aux  hépati- 
ques qui  ont  le  port  des  mousses. 
;  MUSEOLOGIE  r  s.  f.,  muscotogia 
(museuf,  pousse;  X070;,  discours). 
Partie, de  la  botanique  qui  traite  de 
l'histoire  dés  tnousses. 
,  MUSCOtOGIQUE  ,  adj.  ?  ïi%uscolo- 
glcus  ;  qui  a  rapport  k  la  muséologie. 
Flore  muscolosique.  \ 
1  MUSC0LO6ÏÏSTE  4  s.  m, ,  muSco- 
h gis  ta.  Botaniste  qui  seèvre  .spé^ 
cialemept  à  l'élude  des  mousses.  -' 

MUSÇOPHILE  ,  adj. ,  rtiuscophitus 
(muscus  y  mousse ,.  ytktv ,  ajmer); 
qui  se  plaît  parmi  les  mousses.  Ex. 
"Agarictis  piusc&pkiïtis. 

flttJSEÂlF,'  subit;  m.,  rostrum; 
Schhàùzeê{m.\;  iftoKffépgl'.);  teffo 
(it.  )v  On'  nomme  ainsi  la  face  dès 
mammifères  (  ex*.  Chien,  Renard)  , 
lorsqu'elle  avancé  beaucoup  sur  je 
front ,  de  manière  à  rendre  les  mâ- 
choires saillantes. 

AU&IGÂL,  adj.  9  tnusicalis  j  qui  a 
rapport  &  la  musique.  On  appelle' 
échelle  musicale  lu  série  des;  sons 
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successifs  renfermés  daris  une  octave. 
Les  Européens  admettent  trois  échel- 
les ,  la  chromatique ,  la'  diatonique  ; 
èi;  l'enharmonique.  Jtèjrez  ces  mots. 

'  MUSIQUE,  musica /musice ;  pou* 
«Tixrj  ;  Tonkunst  \  ail.  }.  Art  de  coni- 
:  biner  les  sons  d'une  manière  qui 
plaise  à.  l'oreille ,  qui  lasse  naître  en 
nous  des  émotions,  qui  excite  ou 
modifié  des  sentimehs  ou  des  passions; 
science  qui  recherche  les  principes  de 
ces  combinaisons ,  et  les'  motifs  dès 
affections  qu'elles  nous  causent; 

MtJSOPHAGES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
MusophdgjeL  Nom  donné  par  Lesson 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Oiseaux 
grimpeurs ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Musophaga.  t 

MUSQUÉ,  adj.  j  mosckutùs  ;  bi- 
samduftend  (ail.  )  j  qui  a  Podeur  du 
musc.  Ex,  Cèfambix .  màschatùs  , 
Malva  moschata  \  Ërodium  moschâr» 
tum ,  Hibiscus  moscheutos ,  Adoxa 
moschatellina);  qui  en  à  la  saveur  (ex\ 
Qfibos  moschatùs ,  Anas*moschàta). 
1  MUSTEL1NS,  a<îj.  et  s;  m.  pi. , 
Mustelini.  Nom  donné  parDesmarest 
et  Grav  à  une  famille  de  Mammifères, 
.qui  a  pour  type  le  genre  Mûstèlâ. 

MUTILLA^UES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Mutitlariçe.  Nom  donne  par  Latreille, 
Goldfuss'et  Eïcbwaïd  à  une  tribu  de 
ta  famille  des  Hyménoptères  pprte- 
àîguillon ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Mutllte.  ; 

MUTILÉ ,  adj .  v  mutilatus  ;  ver- 
ytôiHmWf '(atl..).  Épithète  que  Kirby 
donne  aux  éfytres  y  quand  elles  sont 
courtes  et  qu'elles  ont  1  ai r  d'avoir 
été  coupées.  Ex.  Acrjr diurne 

MUTIQUE ,  adj. ,  muticus  ;  unbe** 
wehrty  wehrlos  (ail.  )  ;  scodatd}  ai- 


restai(*(ït.) }  qui  n'a  ni  pointes,  ni 
cum. 


w 


Ex..    Isfihcçtnum    mtiti- 


MUTIQUES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
MuticL  Nom  donné  par  Gé-C.-G. 
Storr  à  un  ordre  de  Mammifères, 
comprenant  ceux  qui  manqueut  d'une 
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ou  plusieurs  Sortes  de  dehts,  6a  même 
de  toutes.  ■' 

MUTISIAOÉES ,  adj.  et  s.  t.  pi. , 
bfuHsiaccœ.  Nom  donné  par  Leasing 
à  une  tribu  de  la  Famille  des  Sjfàan- 
thérées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Mu- 
tlsia.    ;._,        . 

HrtJMSIÈBS,  âdj.  et  s-,  f.  pi.  ,  Mù* 
tisieœ.  Nom  donné  par  Gassini  et 
Don  â  une  tribu  de  la*  famille  des" 
Syriàntherées  Y  par>  Lessing  ,à  une 
Section  de  la  tribu  des  Mutisiacées  ; 
ayant  pour  type  le  genre  Muiisia* 

MYACANTHE ,  adj; ,  tnyacanthùi 
(p5aÇ,  moule,  axàv0a,  épine  )i  qui 
a  des  dents  de  moule.  Chacune  des 
squames  du  péricline  des  calathidcs 
du  Cakittapd  myacanljia se  terminé 
par  un  appendice  bdrdé  de  dents  épî- 
neuseà ,  Won  a  comparées  aux  dents 
de  la  charnière  des  coquilles  bi- 
Yàlves,  r  . 

.  MYA€ÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Mf  à- 
eeç.-Nom  donné  par  teôldfuss,  Eichi 
wàld,  Ficinuset  Carus-'à  itrie  faniilîe 
de  Mollusques  acéphales,  pârJSfenke 
fi  une  famille  dé  Tordre  des  Acépha- 
les élâtobranches ,  ayant  pour  type  lé 
genre  Mya.  •  ■  *  *  .    i 

MYAÎttES,  adj.  et  s.  m;  pi. ,  ftya- 
rid,  Myctriœ.  Nom  donné  par  La** 
marck,  Férussac  et  tiàfréflïe  à  une 
famille  dé  la:  classé  dès  Cônchrfères  , 
a^ant  pour  type  lé  genre  Mya. 

MYCÉLIO* ,  é.  m.  ,  mycélium. 
Substance  blanche  et  filamenteuse  ; 
qui  paraît  être  rétatrudimen taire  des 
champignons ,  et  qu'on  connaît  plus 
généralement:  sôus  lé  non!  de  .bïané 
de  champignon.  •'    t        * 

MYCÉTOBIES,  ad},  et  s,  m.  pi., 
Mjrcetofyia  { (t^mç ,  champignon ,  ôtow ., 
Yivre),Nom  donné  par  Dumértl  à  une 
famille  dé  Tordre  cfcs  Coléoptères  * 
compj|oant  ceux  de  ces  insectes  épii 
vive^pans  les  champignons.  Voyc* 
Fongivores. 

THTCÉTODÉBNS,  a#.  et  s.  m.  pi. , 
Mfècttidctf  ifom  donné  par  Lmk 
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&  une  section  de  l'ordre  dés  Gdstrô* 
myciéns,  correspondant  aux  Lyon 
pefdacées  de  Brongniart. 

MYCÉTODES,  àdj.  et  s.  m.  pi., 
Mycetodei;  Nonf.  donné  par  Lirikfa 
Hhè  section  de,  l'ordre  .des  Champt^ 
gnoni  mucédihés ,  comprenant  èeui 
qui  Sont  floconneux  et  vésiçuleux,  çt 
répondant  aux  Isariées  de  Bron£hiàffc 
MYCÉTOGENÈSE ,  s.  f. ,  mycèlo* 
gènçsis  (l*ô*Yity  çfeampîgnoti1 ,  75  v£- 
trtç  ;  génération  );  Ehrenbefg  appelle 
aftfsi  rorigrie  ou  le  premier  dévelof^ 
pemerit  des  champignons. 

ltnfCÉTOlDE ,  .adj  4  ,.  mycetoideus 
(ftvxyjc,  champignon,  'iftdtoç,  ressem- 
blance). Se  ail  d'une  planté  qui  à 
âë  la  ressemblance  avec  ni*  champi- 
fen<m.  »         /         . 

MYCÉTOIDES ,  adj.  et  s,  ni.  pi.  ; 
Myceloidetr.  Nom  donné*  pa>  Nées 
d'Esenbéek  ,à  une  sérfe  entière  ôWé* 
gétaux,  qui,  compié  les moïsi^s'iu^s 
et  autres;  ont  les  plus  grands  rapporté 
avec  les  champignons.  '." 
''  jàVGitÙLOGW,*.  t  >K'Myceiblo- 
gla  ((tixirt }  champignon  {  M70; ,  dis- 
cours)., Traité  sur  lès  champignon^. 
MYCINE,  s.;  f;  ,ntycina  (ptùtM  j 
champignon).  Féé  appelle  aïrist les 
âfioihécions  Stipïtés  et  de  formé  gTo"- 
buleusé. 

MÏGOLlCtfE*S|  é:  ni.  pt. ,  Mf- 
tolichettes.  Nom  donné  pat  Frjes  aux 
lichens  qui ,  ayant  leur  thalle  onîi  téré, 
constitué  par  des  celrules^phériques, 
se  rapprochent  des  Pyrérrôniycètéï. 
Ex.  Petrucarià ,  Qpesràpha*  - 

MYCOtodlE,  s.  fétû.ymycolofrià 
(tt^îx>îç,  champîgûoft  •  Xoyoc ,  discours)*. 
Histoire  dû  traité  des  champignons. 
MYCOLOGIQUE ,  adj.,*  mycologie 
eus  >  qui  a  rapport  à  la  mycologie  i 
Qbscrpation ,  système  fttytahgiqut. 
MtCOLOOTE  ,  s.  hiase.  Botaniste 
ni  se  livre  spécialement  à  Fhistoiré 
les  champignons. 

WYCOPflnLE ,  àdf . ,  infcophtku 
(prôawç,  çiampignoir,  fRi^j  aimer); 
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qui  croît  sur*  les  champignons  secs 
(ex.  HdoGum  mycophilum)  ou  en 
putréfaction  (ex.  Pezizamrcophila). 

MYDALOfiMTHES  ,'adj.  et  s.  in. 
pi. ,  Mydalornithes  (pdîxXco;,  hu- 
mide, Spvtt,  oiseau).  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Oiseaux ,  comprenant  ceux 
qui-  vivent  dans  des  lieux  humides. 

MYDASIEftS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Mydasii.  Nom  donné  par  Cuvier , 
Latreille  et  Eichwalda  une  tribu  de 
la  famille  des  Diptères  tanystomes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Mydas. 

MYÉLOCABPES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Myelocarpi  ( icutXrç,  moelle,  *apjro; , 
fruit)*  Nom  donné  par  Meyer  à  un 
ordre  de  ta  classe  des  Lichens,  com- 
prenant «eux  qui  sont  pourvus  d'un 
nucUu*. 

MYÉLPCOÏE ,  s.  f . ,  myelocona 
(ptido?,  moelle,  zwtç,  poudre): 
Nom  donné  par  Kunth  à  la  stéarine 
cérébrale  pulvérulente  ?  et  que  Berze- 
lius  n'adopte  point. 

KYÉLOMYÇ££,  s.  ra.pl. ,  Mye- 
hmyceUs  (puAoç,  moelle  r  fusent, 
champignon  ).  Nom  donné  par  Nées 
d'Esenbeck  et  Sprengel  à  une  sec- 
tion de  là  famille  des  Champignons  , 
qui  répond  aux  Scléromyces  de  Link 
et  aux  Xylomyces  de*Willdenow2  ou 
Sclérocarpes  de  Persoon.' 
,  MYÉLONEURES,  ad);  et  S.  m, 
pi. ,  Myelaneura  (  pvùàç ,  moelle , 
*«vpov ,  nerf  )•  Nom  donné  par.  Ru* 
doJphi  à  un  groupe  d'animaux ,  com- 
prenant ceux  qui ,  comme  les  crus- 
tacés ,  les  insectes  et  les  annelides, 
n'ont  qu'un- seul  système  nerverix 
ganglionnaire,  formant  un  cordon 
analogue  à  la  moelle  épinière  des 
animaux  supérieurs*.    - 

MYIOTHÈRES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Myiotheres  (ftuîg,  mouche,  Qtip&tù  . 
chasser).  Nom  donné  par  Vieillot  a 
une  famille  de  Sylvains,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  vivent  prin- 
cipalement de  mouches  et  d'insectes 
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myothérrs,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Myôtherina,  Nom  donné  par  Yigors 
à  un  groupe  delà  tribu  des  Deotiros- 
tres  mérulides,  qui  a  pour  type  le 
genre  Myothera. 

1IYLOSTOME,  adj. ,  mylostomus 
(pftjj ,  meule ,  er6pa,  bouche).  Un 
poisson  (  Aurata  mylestoma  )  est 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  le  fond  du 
palais  paVé  de  dents  molaires. 
.  «YODAffiES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Myodùria  (pùa.,  mouche).  Nom 
donné  par  Rohineau-Desvoidy  à  un 
ordre  de  Diptères,  formé  aux  dépens 
du  genre  Musca  de  Linné» 

MYODE-,  adj.,  myodes  (fmîa> 
mouche ,  tî&ç,  ressemblance)  ;  qui 
ressemble  à  une  mouche ,  comme  la 
fleur  de  YOphrys  '  myodes. 

MYODfiVÉES ,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Myodbiœ .]$om  donne  par  Robineau- 
Desyoidy  à  une  tribu  dé  la  famille 
des  Myodaires  pbytomydes,  qui  a 
pour  type  le  genre  Myodùuu 

MÏOOASTRIQUE  ,  *ù\..myagas- 
tricus  (  pw»v ,  muscle  7  ^offT^p ,  ven- 
tre). *Épithète  par  laquelle  Daudin 
désignait  les  oiseaux  qui  ont  un  es- 
tomac musculeux.  . 

MYOIDE  ,  adj. ,  myoideus  (pjc«  , 
mouche,  clfoç,  ressemblance);  qui 
a  dé  la  ressemblance  avec  une  mou- 
che. Ex.  Ly  délia  myoidta. 

MYOPOREMÉES ,  adj.  et  S,  f.  pi., 
Myoporineœ.   Nom    donné  par    R. - 
Brown  à  une  famille  de  plantes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Myeporum. 

MYOSUfUE ,  adj.  ,■  myosuru*  (pûç , 
souris,  ovpà,  queue);  qui  a  une 
queue  semblable  à  celle  d'une  souris. 
Ex..  Sorex  myosurjis* 

MYIOÀCANTHE ,  ad}.  ,  myrifi- 
canthus  (pjptàç,  dix  nulle,  oxocvOa, 
épine  )  ;  qui  a  de  nombreuses  épines  ; 
comme  le  Bowiea  mpriacanthe^  dont 
Je  bord  des  feuilles  est  ga^Bd'un 
grand  nombre  de  dents. 

MYlUAMÉRE  ,  adj. ,  myriamerus 
(fxvptàç,  dix  miJJe,  f^oç,  partie). 
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Epithète  donnée  par  Blainville  aux 
Chétopodes  qui  ont  beaucoup  de  seg- 
mens ,  d'anneaux  ou  d'articulations ,' 
que  la  diversité  dan»  l'épaisseur  de 
la  peau  produit  à  là  surface  du  corps 
de  certains  o/ entre  ces  animaux. 

MYRIANTHE ,  adj .  ,  myriahfhus . 
(pipictç ,   dix  mille ,  .  faOot ,  fleur  )  ; 
qui  a  des  fleurs  très-nombreuses.  Ex. 
Hj'pericum  ntyriantfium. 

MYJUAPODE3  ,  ad),  et  s.  m.  pi. , 
Myriapoda  (  pypià;,  dix  mille,  iro5ff 
pied).  Nom  donné  par  Duméril  et 
Cuvier  à  une  famille  de  Tordre  des 
Insectes  aptères ,  par  Lamarck  a  une 
famille  d'Arachnides,  par  Eichwald 
-à  un  ordre  «Je  Crustacés ,  par  Blain- 
ville ,  Latreille  et  Straus  à  une  classe  -  * 
renfermant  des  animaux  articulés, 
qui  ont  des  pattes  en  nombre  indéter- 
miné, égal  à  celui  des  articulations 
de  leur  corps.  -     >  *- 

JHYRICÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,  Mf- 
ricêœ.  Famille  de  plantes,  établie  par 
L.<-C.  Richard ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Afyrica,  et  que  Mirbel  appelle  , 
Casuarinéejs. 

MYfolCINE  ,  s.  f. ,  myriçina.  Nom 
donné  par  John  à  l'une  des  deux  es- 
pèces de  cire  que  contient  la  cire 
d'abeilles,  parce  qu*elle  existe  en. 
plus  grande  quantité  dans  la  cire  du 
Myrica  ceri/era. 

MYRIOPHTHALME,  adject. ,  my- 
riophthalmus  (  pupcaç  ,  dix  mille  , 
éfdcàpoç,  œil  ).  L'Astrea  jnyrioph- 
thalma  est  ainsi  appelée  h  cause  die 
ses  nombreuses  cellules,  qu'on  a  coin-  . 
parées  à  des  yeux. 

MYRIOPHTLLE  j  adj . ,  myrïôphyl- 
lus  (jivptàç ,  dix  mille ,  tfùXkw  /feuil- 
le), se  dit  d'une  plante  (ex.  Ranun- 
cutus  myriopkyllus  ) , .d'une  fougère 
(ex.  Dàlea  myriopkyUâ) ,  d'une  al- 
gue .(  ex.  CauLcrpa  myriophylla  ) , 
d'un  polypier  (  ex.  Antipathes  my- 
riophylla) ,  qui  a  des  feuilles  ou  di- 
visions très-découpées.  h'Oxytrôpis 
myriophylla  est  ainsi'  appelé  parce 
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que  ses  .folioles  subniées  et  pileuses 
;  sont  vcrUeillées ,  c'est-à-dire  naissent 
au  nombre  de  quatre  à  six  d'un  même 
.  point  du,  pétiole.  "  •> 

MYMmCÉES^  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Myrisliceœ.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  R.  Brown,  quia  pour  type 
le  genre  MyrUîUa* 

MYIOSTICINE ,  ^  f . ,  myristicina*. 
Nom  donné  par  quelques  chimiste?  * 
français  et  allemands  au  stéaroptène 
que  laisse  déposer  l'huile  de  girofle 
(  Cary  ophy  lias  aromaiicus). 

MYRMÈGESr  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Myrmeges  (  f*vft«îÇ ,  fourmi  ).  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Hyménoptères ,  compre- 
nant les  fourmis  et  genres  voisins*  V. 

FORMICAIRES.  ». 

JKYRMÉUÉOIVIDES  ,  odj".  e*  S.  nu 
pi. ,  Myrmeïeonides.  N om  donné  par 
Cuvier  %  Latreille  ,  Goldfuss,  Eich- 
wald ,  Ficinus  e%  Garus  à  une  fa- 
mille d'insecte^,  qui  a  pour  type  le 
genre  Myrmeleon.  '  ~ 

MYROTHÉCIEIVS,  adj,  et  s.  m. 
plur. ,  Myrothecii.  Nom  donné  par 
Fries  à  une  tribu  de  Tordre  des>Gàs— 
térpmyces  trichodermacés ,  qui  a  pour 
type,  le  genre Myrotheciurru     i 

MYRRHOLOGIE  ,  s.  f .  *  myrrho- 
logia  (  jxàppa  ,  myrrhe  ,  X<fyoç ,  dis- 
cours). Traité  de  la. myrrhe/.. G. -S. 
Polisius  a  publié  un  ouvrage  sous  ce 
titre,  en  1688. 

MYHSEVÉE9 ,  adj.  et  s. .  f.  pi.  „ 
Myrsineœ.  Famille  de  plantes  ,  éta- 
blie par,  R.  <Brown  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Myrsine,  et  qui  est  appelée 
Ardislacées  par  Jussieu ,  Ophiospér- 
mès  par  Ventenat. 

MYBTACÉES,  adj.  et  s.  f.  plur. , 
Mjrrtaeeœ.  Famille.de  plantes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Myrtus  *et  qui  ,- 
établie  par  Jussieu ,  sous  le  nom  de 
Myrti,  a  été  restreinte  depuis  par 
Candpllé. 

MYRTÉACÉES,  adj.  et  s;  f.  pi., 
Myrltaczct*  Nom  donné  par  Nées 
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d'Esenbec^  k  k  fainjlle  des  Ifer^ 
fées.  '  : 

M\TVTÉpS,  adj.  et  s-  f.  pi.,  jjfyi»-, 
fcar.  Nom  donné,  par  Capdolle  à  uqe 
tribu  4e  ta  famille  <}&  Myrtac£es,  qui 
Renferme  le  genre  Mjrtus. 
,  llYRT^JUp ,  adject, ,  myjtosw 
Épîthète  donnée  à  une  annelkle  (£«- 
pkrosine  myrlosa  ) ,  à  cause  delà  for- 
me d«  se»  branchies  ,  qu'on t  corapa-? 
r^es  ù  des  feuilles  de  myrte.   »  . 

MlfRTKViEÔ,  adj.  et  s.  f.  phir.  ? 
MyrXineci*  Gandolle  a  désigné  la  fa-* 
mille  des  Mjrtacées  sous  ce  'nom. 

ft|PtTO,lDE',  ajjj.  ,  myrtoïdms ; 
qui  ressemble  au  myrte ,  pour  le 
port,  Ëx.  Rhexia  myrtoïdea.  • 
'  MYRTOID£S,  adj.  et  s.  f.  plur.^ 
Myrfajde&.JUftn  que  Ventenat  donne, 
à  la  famille  des  Myrtacées» 
"  MÏStDES  ,,adj.  et  s.  m.  pl^  My- 
sidœ.  Nom  donné  par  Harvorth  à  une 
famille -de  Crustacés  décapodes  ma- 
croures ,  qui  a  pour  type,  le  genre 
Mj'sis.. 

MYSTA,cmé,  adj.  ,   mystacinus 

>  (  mystax ,    moustache  j  ;  qui   porte 

des  moustaches  (ex.  Kespertilio  mfs- 

'  tacinus  , -  Cfiprimulgus   mystqcalis  j, 

Cyjfselas  mystdceus\  Parus  biarmi- 

•  eus)}  ou  des  traits  colorés  imitant  deai 

moustaches  £  ex.  Pi<#is b\arjnicus  > 

fifectàrinamysticalis).  • 

'  miSTAC^ÉS,  adj.  et  s.  m.  pi  , 
Mystàqinçé  (mystax  ,  moustache). 
5[ora  donné  par  Bpry  à  une  famille 
<J,e  1  ordre  des  Microscopiques  tricho- 
dés ,  comprenant  cepx  de  cejs  ani--. 
maux  qui  ont.  sur;  le  corps  des  cils 
disposas  par  petits  faisceaux,  en  nom- 
bre variable  d'un  à  trois ,  et  imitant 
des  moustaches.  , 

w^sT^cdpia^ie,  adj.,  n/tf*-, 
çophapus  ^vo:t«Ç,  mçustacbe-,  çair 
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2 \,  apparent);  qui  a  des  moH*tacne4 
ngue*  et  très-apparentes,  comme 
1  celles  qui  garnissent  le  bec  du  fiucm 
mysiacaphanos. 

u\xh\çé$  ,;  adj.  tf  s.  m,  rt. , 
Mytifafiea,  Myttii.  Nom  donné  pat 
Curier  ,  Sçhweigger  ,  Goldfiras  et 
Eichwald  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Mollusques  acéphales  >  par  Laraarck, 
Latreille  ,  ïïcjnus et  CaVu*  inné  fa- 
mille de  4a  classe  dej  Coocbi  feras  , 
Er  JJlainvillfe  à  une  famille  de  l'or- 
e  des  Acéphalophorés,  laméyibrau- 
çhes ,  par  JMenkç  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Elatobrapçbejs  ,  ayant  poj|£ 
type  le  genre  Hfyuiiis.    *  " 

MlTU^tK ,  adj:  %  mrttiinm  (wjr- 
tilus  ,  moule  )  ;  qui  ressemble  i  unte 
moule.  $x.  Vylsdlekmytitiw* 

¥>TILOIflJfc; ,  adjec*.  ,  mytUoûk* 
{tpytUus  ,  moulé,  <Tfa  ,  re$sen>- 
hlance);.  qui  a  de  la  ressemblance, 
avec  pne  nïqttJe.  Ex.  PtWûwpti- 
bîdes. 

MYURE ,  adjèqt.  f  mourus;  ma&r- 
seschwanaarUg  (alj.)  ( jdfe ,  souris  , 
oùpà,  queue).  Se  djt  d'une  plante, dont 
i  1V/?*  long  et  serré  (ex.  Festucamyu* 
rus  ),  on  les  rameaux  Longs  et  char- 
gés de  fenilles  serrées  (ex.  Hypnum 
Wyumm)GQ%  été  comparés  à  une,, 
queue  4e  souris..    .  ; 

MYXA  ^  s.  f .  ,  mym  ;  i?t//e  (ail,), 
ïïom  donné  par  îlbger  à  la  pastîe 
ajpicùle  de  la  mandibule  des  oiseaux , 
qui  est  prQdujte  par  la  réupjon  cki 
branches  ou  gqathid  ies.  - 

IVIYZOCXtlLiLlis,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Myzocephala  (puÇacrtç,  succion^ 
xsyptXA  ,  têise).  Nnm  donné  par.  Blain- 
Vîlle  à  un  ordce.de  la  clause  d#s  En- 
tozoaires  ,  comprenant  cçux  qui.  opt 
la  bpnche  placée  a  Textrén^ité  a^^é- 
rieure  du  corps  >  dans  lp  fond  <te  k^ 
Xentpuse  labial^.       '    ,' 
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l^IAC^LÇ,  s.  f. ,  carùm*  Partie 
de  la  corolle  des  fleura  papilionacées 
qui  est  fondée  pat  te  rapprochement 
pu  la  soudure  des /deux  pétales  infé- 
rieurs ,  eyju'on  désigne  plus  généra- 
lement soro  le  nom  de  carène, 

NÂ&Up,-'  s.'  f .  ,  Perlmutterglanz 
(ail.);  madreper la (it.).  Partie  interne 
de  certaines  coquilles  uni  valves  et 
bivalves  dont  les  molécules  calcaires 
constituantes  sont  disposées  de  ma- 
nière a  réfléchir  la  lumière  avec  un 
éclat  particulier ,  et^rès-sduvent  en 
la  décomposant.  /  * 
-  .  IVACftÉ  ,.  âdj. ,  perlatusj  perl- 
muitergl<inzend(i\\.)  ;  nacred  (angl.)  I 
madreperlato ,(it.).  5e  dit,  en  miné* 
ralogie ,  de  l'éclat  f  quand  il'tirte  sur 
le  luisant  argentin  de  la  perle,  et 
aune  variété  de  feldspath  qui  offre 
des  reflets  Wancbâtres  tj^ouv%n{  avec 
une  teinte  légère  de  bleuâtre  ou  de 
yerdatre,  partant,  d'un  fond  demi- 
transparent  t  et  légèrement  laiteux. 
Cette  épithète  est  donnée  aux  co- 
quilles qui  renferment  de  la  nacre 
(ex.  Gly  rimer is margàritacea ,  Telrf 
hna  margaritina  )  et  à  des  animaux 
dont  la  couleur  est  le  gris  dé  perle  , 
avec  des  reflets  (  ex»  lyèreis  margà- 
ritacea). 

N^DIiv,  s.  m.,  nadfr;  Eusjpùhkt 
(ail.).  Point  des  cieux  opposé  au  zé- 
nith ,  et  qui  se,  trouve  dïreplement 
sous  les  pieds  de  l'observateur. 

ftAEMÀSpOfiÉS  ;  adji'  et  s.  m.  pi . , 
iïfaemasporei.  Nom  donné  par  Fries 
à  une  tribu  de  Tordre  des  Coniomy-' 
cçtes  entophytes ,  qui  a  pour  type  lé 
genre  Naemasporai 

3VAGÈANT  .,'  adject  ,  nalans  ; 
schwimmend  (ail.  )  ;  nùotante  (  it.  )+ 
Epithète  que  les  botanistes  donnent 
aux  feuilles  qui  se  soutiennent  sur 
Peau  (  ex.  Trapanatans)  et  aux  plan- 


tes  qui  nagent  k  la  surface  de  ^eau  j 
«ans  tenir  art  solipar  desracigQi  (  ex* 
Jussiaa  natans).  ■     * 

NAGEOIIIE ,  s.  lrJ>mna;  ntyfiyfr 
Floss  (jfll.)  \fin  (angr.)i  pinw  (it.). 
Organe  membraneux ,  mince  et  plus 
ou  moins  .large ,  soutenu  ou  non  paig 
des/rayons  osseux,  qui  sert  d'agent 
£e  locomotion  aux^  animaux  destinfo 
à  vivre  dans  l'eau.  \â  plupart  des  pois* 
sons  ont  des  nageoires ,  mais  certain* 
d'entr'eux  en  sont  totalement  dé- 
pourvus. Onom  n'es.l;  pas  donpé  aux: 
pieds  palmés  des  oiseaux^  aquatiques, 
qui  sont  cependant  de  véritables  na- 
geoires, et  en  général,  parmi  les, 
animaux  vertébrés,  on  ne  l'accorde 
aux  membres  que  quand  -ceux-ci  ont 
perdu  entièrement  la  forme  des  pac- 
tes des  animaux  aériens,  et  acquis 
plus  ou  moins  celle  des  membres  des 
poissons  i,  comme  cbçz  lès  Cétacés  et 
quelques  Chéloniens.  A  l'égard  des, 
animaux  sans  vertèbres  ,  les  organes 
qu'on  nomme  nageoires  chez  ces  êtres 
n'ont 'rien  de  commun,  en  tr'eux  ni 
avec  ceux  des  animaux  vertébrés ,  et 
cette  dénomination  ne  leur  a  été  ap- 
pliquée, qu'en  raison  de  la  fppction 
qu'ils  remplissent ,  celle  d'aider  à  la 
natation. 

1  NAGEUR,  *i\.,Ttteans,  natatorius; 
v«xt>î;?  schwimmer  (ail.)  j  swimmer 
(angj.)l  Se  dit  quelquefois  d'un  animai 
qui  vit  dîuis  l'eau  (ex.  Amphiuma 
mewts  ).  J,es  entomologistes  donnent, 
cette  épithète  à  {'abdomen,  lorsqu'il/ 
est  terminé  par  des  appendices  folia- 
cés, ou  garni  de  cils  très-serrçs.  qujl 
aident  à  la  natation ,  comme  dans  les 
larves  d'Agrion ,  et  aux  pattes ,  qu&tià 
elles  sont  comprimées  ou  ciliées ,  et 
en  forme  de  rames  (éx.  Dy lisais). 
NAGEURS,  adj.  et  s.  m.  pi, ,  JSa- 
tqnlia,  Natatoriï,  Nqtatores,  Pjn-+ 
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niiarsi.  Nom  donné  par  Illigef  a  un 
ordre  de  Mammifères,  qui  correspond 
aux  Cétacés;  par  Latreilleàune  fa- 
mQle  de  Rongeurs ,  comprenant  ceux 
dont  les  doigts  des  pattes  de  derrière 
sont  réunis  par  une  membrane  ;  par 
lOjger,  Vieillot,  Goldfuss,  Meyer 
et  Wolf  ,  Blainvflle  ,  Ranzâni  et 
Ekhwald  a  on  ordre  de  la  classe  des 
Mammifères ,  correspondant  aux  PàU 
mipèdes;  par  Lamarck  et  La  treille  à 
Bne  tribu  des  Crustacés  décapodes 
braehyures ,  à  laquelle  ils  rapportent 
cens  dont  les  deux  tarses  postérieurs 
an  moins  sont  en  forme  de  nageoires; 
par  Carier  a  «ne  tribu  de  la  famille 
des  Polypiers  corticaux ,  comprenant 
ceux  dont  Taxe  n'est  point  fixé,  et 
qui  peurent  errer  librement  dans  les 
eaux. 

HAIADÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Naiadeat.  Famille  de  plantes  r  établie 
par  Jussieu,  niais  qu'il  a  beaucoup 
restreinte  depuis,  et  qui  a  pour  type 
le  genre  Naîas. 

1VAIADE8,  adject.  et  s.  m.  pi., 
Naïadea.  Nom  donné  par  Ménke  à 
une  famille  de  Tordre  des  Elato- 
brancbes  mytilacés ,  qui  correspond 
â  celle  des  Snbmytilàcés  de  Blain- 
ville  et  à  celle  des  Nayàdes  de  La- 
marck* . 

'  NAXN9  adject.  et  s.  m.. ,  nanus  , 
pumilus  ,  pumilio , pumilo  ;  vàvoç  ; 
Zwerg  (ail.);  dwarf{an%\.);  nano  (Hj. 
Dans  l'acception  vulgaire  ,  ce  nom  est 
donné  à  tous  les  êtres  organises,  et 

{dus  spécialement  aux  individus  de 
'espèce  humaine,  dont  là  taille  est 
do  beaucoup  inférieure  à  la  taille 
hyoyenne  *de  leur  race.  I.  Geoffroy 
Saint-Hilaire  là  réserve  pour  les  seuls 
cas  où  l'exiguïté  de  la  taille  dépend 
de  la  diminution  du  Volume  de  toutes 
les  parties  du  corps.  On  l'employé 
souvent ,  comme  dénomination  spéci- 
fique',  en  histoire  naturelle,  mais 
alors  il  exprime  seulement  la  petitesse 
absolue  ou  relative  du  corps  auquel 
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on  l'applique,  et  on  la  rend  en  latin 
par  un  grand  nombre  de  termes  diffé- 
rais ,  dont  voici  quelques  uns  :  Pha- 
îangista  nana,  Sisjrmbrium  nanum  , 
Janthina  exigua,  Picumnus  exilis , 
Ubnus  humilis  ,  Jasminum  humile, 
Montas  liltiputiana  ,  Forficuh  minor, 
Dasiurûs  minimus ,  CoràmUamin** 
ma ,  Cocçpuis  minutais  ^  E&ania  mi- 
nutai,  Picumnus  minutassmtus ,  Si— 
gara  mimais sima ,  Meraps  minutes, 
S  parvins  minuUus,  Tringa  minu- 
tilla  ,  Mantis  yiabota ,  Muscicapa 
parva,  Arabis  parvula,  Pdargonium 
parvulum ,  Ofnithopus  perpusUhis, 
Mathiola  pumilio ,  Arfca  pwnitia , 
Sciurus  pusilfum,  Didelphis  pusillo, 
Gentianella  pusilla  ;  HjrdrocoTax 
prggmœus  ,  Fila  go  jrjrgmœa ,  Colcan- 
thus  subtUis. 

NAIOPHÏTE,  subst.  f.,  nawphyta 
(  vauèç ,  nayade ,  «pvTov  ,  plante  ) .  Dé- 
nomination que  Gaillon  propose  de 
donner  à  toutes  les    algues   d'eau  ' 
douce.  * 

NANCÉATÏ*  subst  m. ,  nanceas. 
Genre~de  sels,  qui  résultent  delà  com- 
binaison de  l'acide  nancéique  avec  les 
bases  salifiables.        . 

NANCÉIQUE  ,  adject. ,  nanceicus. 
Nom  donné  par  B racorni ot,  d'après 
la  ville  de  Nancy ,  qu'il  habite,  à  un 
acide  qui  prend  naissance,  en  même 
temps  que  l'acide  acétique,  pendant 
la  fermentation  acide  de  différentes 
matières,  végétales,  et  que  Thomson 
a  appelé acide  zumique, 

NANDHIROBÉES,  adject.  et  s.  f. 
pi- ,  NandhiroVeœ.  Nom  donné  par 
A.  Saint-Hilaire  à  une  famille,  de 
plantes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Nandhiroba  ou  Fevillea. 

NANISME ,  s .  m . ,  nanismus.  Nom 
donné  par  L  Geoffroy  Saint-Hilaire 
au  genre  d'anomalie  qui  caractérise 
les  nains/ 

NAPACÉ.  Ployez  Napiforme, 

!VAPÉELI,ÉES,adJ.  et  s.  f.  pl.j 
fl/apeelleœ.  Noib  donné  par  Robi- 
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neaù-Desvoidy  *  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Diptères  royodaires. 

NAPHTHAUNE,  a.  f. ,  naphtha- 
Una ;  Steinkohlencdmphçr  (ù\L).  Nom 
donné  parKidd  àuo  corps,  découvert 
par  Gardeo,  qui  existe  dans  le  gou- 
dron d0  charbon  de  terre,  par  la 
distillation  duquel  on  l'obtient* 

NAPHTHÇ,  4;  f.  ,  naphtha  (du 
obaldéen  nuph,  fumer).  Ce  terme  v 
autrefois  synonyme  d'éther ,  a  été  ré- 
servé par  '  L.  Gmelin  pour  désigner 
ceux  des  éthers  qui  contiennent ,  en 
totalité  ou  en  partie,  l'acide  dont  on 
«'est  servi  dans  leur  préparation.  * 

NAPIFORlfE,  adjécté  r  napaçeur, 
napiformisj  rtàenforrriig  (ail.)  (/ta- 
pi*/, nave|;, forma,  forme).  Se  dit 
d'une  racine  simple  qui  a  la  forme 
d'une  toupie.  Ex.  Brassiea  Napusf 
Talinum  napifarme. 

NAPITÈLE,  *$\.rfilâtorius.  Épi- 
tbète  donnée  à  des  araignées  qui  filent 
de  grandes  toiles  a  un  tissu  serré, 
surmontées  d'autres  plans  plus  lâches1. 
Ex.  uéraneatriangidaris. 

NAPOLÉONÉES,  adject.  et  s.  f. 
pi. ,  Napoleonça»  Famille  de  plantes., 
établie  par  PalisoV-  Beau  vois  ^  que 
R.  Brown  a  nommée  Betvisiées ,  .et 
qui  a  pour  type  le  genre  Napoleona.  , 

NAPPE,  s.  f.  On  donne  souvent  le 
nom  de  nappe  d'eau  au  niveau  géné- 
ral des  eaux,  df un  canton  ;  car,  dans, 
les  pays  à  couches,  les.  sources  d'un 
même  canton ,  souvent  .assez  étendu , 
sortent  toutes  de  terre  à  peu  près  au 
même  niveau. 

NARCÉEVE  ;  s.  f.,  narceina.  Prin- 
cipe nouveau,  que  Pelletier  dit  avoir 
trouvé ,  avec  beaucoup  d'autres ,  dans 
l*opium«  ;,  , 

NARCISSÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Jfarcisseœ.  Famille  de  plantes,  établie. 
par  Jussieu ,  qui  a  pour  type  le  genr£ 
Narcissus. 

NARCOTINE,  s.  f.  ,  narcotina", 
Opian,  Narkolin  (ail.)  (vopxôw, en- 
gourdir). Alcali  végéta^  découvert 
II. 
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par  Derosné ,  dan»  lfopfeni  ,  en  %êo3, 
dont  Robiqtfel  a  le  premier  constaté 
positivement  h  différence  d'ave*  la 
.morphine,  et  qui  porte  fort  impro- 
prement ce  nom ,  puisqu'il  n'exerce 
aucune  action-  sur l'homme,  mémo  à 
hantes  doses* 

NARCOTIQUE,  ad}*,  narcoticus; 
vapsurexoç;  Epithète  donnée  parïer*- 
aelius  aux  sels  dont  là  ftarcotine 
faitïabase.  ^ 

NARDINÉÇS,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Nardtnœ.  Nom  donné  par  Lrok  à  une 
tribu  do  la  famille  des  Graminées , 
quia  pour,  type  le  genre  Nàrdus. 

NARINE  ,  subst.  X ,  maris;  pmrip  ;. 
NasénUeh  (ail.)?  nosttil  (aôgl.).  Nom 
donné  à  chacune  des  deux  ouvertures 
don*  le  nez  est  percé. 

NASEAU,  s.  m.,  naris;  Nasentoch 
(ail.)  ;  nostril  (arigl.).  Ormce  externe 
des  normes.  On  n'employé  ce  terme 
qu'en  parlant  des  animaux,  et  parti* 
eulièrement  çlu  cheval. 

NASICORNE,  adj.,  nasictrnis  ; 
nasenitornig  (M.)  (nasns,  nez,cer-~ 
nu ,  corne)  ;  qui  a  une  corne  sur  le 
nez,  ou  sur  la  partie  correspondante  an, 
nez.  Ex.Scarabœus  nasicornis. 
:  NASICORNESvadj.  et  s.  m.  pi.  , 
Nasicornta  (  nasus  r  nez  ,  cornai  9 
corne,  ).  Nom  donné  par  Illiger  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Mammifères 
mttUoogulés,  qui  ne  comprend  91e  le) 
s,eul  genre  Rhinocéros,  portant  une 
ou  deux  cornés  sur  le  nez. 

NASIQDf;  y  ad),  r  ttasicus  >  masutusf 
langnasig  (ail.)  (nasus,  nez).  Se  dît 
d'un  animal  qui  a  le  nez  fort  long 
(ex.  Cereopithecusnasutus,  Peram*~ 


leïaasiOaî,  Na*uafufà)\  ou  le  1 
seau  prolongé  en  forme  de  nez  (  ex* 
tiegalops  nasus  ^PleuranecUs  nasu- 
tus),  ou  la  tête  prolongée  eu  de» 
vaut  (ex.  Truxalis ,  nasuius) ,  ou 
qui  porte  une  élévation  conique  sur 
le  front  (  ex.  Musça  nasuta  ).  Le 
Jusûcia  nasuta  est  ainsi  nqmmé  , 
parce  que  ta  fleur  forme  un  tut* 

9 
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afeay  et  épieMàmr  rouge,  <fh'« 
aotwaasre  a«a<*ratid  nez, 
,  %A&QVE» ya4\t  cl  *.  »,  pL,  Atf- 
/l»40.  Non*  donné  par  Illiger  à  une 
gouU*  <k  l'ordue  de*  Ifammiferw 
j)Mi|j*iigulé*,  comprenait  le  tapir, 
qui  a  té  nez  prolongé  au  delà  des 
mishmft*  et  mgfajlc. 

SI«a^li«W41ÉES^ad^ct»  et  a.  f> 
pli.  r  N&scwbuoeBt.  Aomvdooné  par 
Leasing  à-  une  tribu  de  la  fauuUe'des 
3jfaantbé>éa^  qui  *  petar  type  le 
gmrt  tta**m*>iéb. 

NA*sUUVlK£ft*«dj.  et  s,  f.  pi.  , 
NoMmuxd**  Noaadoané<parH.  Cas- 
**ai  ànne^trâbu  de  1*  famille  desSy- 
naotbéreeaf  nrêLesaing'à  me  section 
àV  la  tribu  tle*  N**sanviaeéef,  ren- 
fermant Je  genreiMwawia; 

JVÀ?A*n<Ntv*t  fM  natatio;y.M^ 
Qmut'f  Sèhmfmùen  (ail.)  ;  swimming 
(iffgK)*  Art  ion  de  nager*  &enre  dé 
Ispmotûm  propre  ans  aniauniK  qui 
habitent  dans  lteau* 

HtMW v  ad j. ,  natfcus  >•  gèdiegen 
(ait»)  ;%n«tû^<8ngt)  (naseor,  naître). 
$t  dit  iWnie4|aax  qu'on  trouve  daus 
W.iMkrt*  à  l'étai  dr  pureté  r  ou  à  peu 
prtf»  . 

,   KrUaU¥M>'i>  iik  Le*  Allemand* 
4*fwa»t  ce  non»  au  Sodium. 

JfaVÉrvéyad^,Mtf^i>9  tessella- 
tiUa^^èttiiUmt  surface  qui  est  mar- 
quée de  ligues  obtk-oes  ent*ecroiséesv 
eoftune  le»  plumes  *lè  YAmtUs  te±-> 
tHto>  1»  eùquiUe  4u  €*>***  rW- 

/îaaY^r. 

.;  NtVrtJtUMS'rieS  adject.  et  s.  m./ 
n***m  indëjfàHff,  Celui  qui  étudié 
d«Jt!*.  ritflniêftf  rfprefale  le*  prôduc~ 
tJuu*  d»4*%a*tifre7  '  ' 
--  ^WRBy  s*  f\,.  nbturaj  yù<tiç\ 
&kur(jx\Ly,  nature  (adgl.);  natura 
$ft  ) .*  (^^HteiHl  ce  mot  dîna  trois  ac* 
c^fWs^nTéretités,  pbur  exprimer. 
me  choses  ou  une  qualRé  ,  où  une 
fofeevDftnrle  premier  sens  la  nature 
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:  l'univers  :  ee  nus*  Vsiers? 
la  même  valeur  que  ceux  de  monde 
et  S  univers.  Dan*  le  second ,  il  ex- 
prime 1  ensemble  des  propnétcsqu  ou 
étee  tient  de  sa  naissance -,  de  son 
organisation. ,  de  sa  coufoissatioui 
primitive ,  par  onUoskion  à  relies  qu'il 
peut  devoir  à  IWt;  c'est' ce  qu'on 
exprime  quand  ou  parle  de  hi  nàtàre 
tfune chose ,  delà  nature des choses. 
Dans  le  troisième  enfin  ,  ou  etftejfd 
par  nature  le  système  des  loi*  qui 
président/a  l'existence  de*  choses  et* 
À  la  succession  *des  êtres  s  et>presqUe' 
toujours  alors  on*  persuuuifio  cette 
expression^,  qui  devient*1  synonyme 
plus  ou  moins  vague  de  Dteay  Prise 
dans  son  ensemble,  dit  Oken ,  Jane*» 
tore  doit  ctre]couoidctée cèulme  un 
corp^  organisé  dont  les  partie?  se- 
raient fe  développement  ou  là  répé^- 
tkion  d'un  seul  principe* 

MftMHHBfi ,  adj.  *,  naturaU* ;  îçùtt** 
%U*  natùrlkh  (ait.);  qui  fait  partie' 
de  la  nature  {corps*  naturel) ,  qui  est' 
conforme  au*  loiSvpar  lesquelles  elle 
se  trouve  régte-(  événement  naturel  ). 
Linué  appelait  caruetèrt  naturel  Vê± 
numération  conquête  de  .toutes  les 
qualités  qui  distinguant  un  être.  Afa* 
turel  est  pris  quelquefois  dans' le  sens1 
à* indigène  ou*  i'autoehthoner.  I/é— 
cbellê  diatonique '(toojrez  ce  mot)  est1 
appelée  no/tt^e/fe'parce  qtt'étant'en»*-1 
gendrée  par  les  '  csnsonnancfef  «t  -p*r 
les  dissonances  e^îstautés  'entr*ctieS y 
c'est  celle  qn?  se :  présente  le  *  plus  nàV** 
turellement  à*  l'esprit  ;  cat  èotnEhe1 
elle'  renferme1  trois"  successions  de 
tierces  majeures  et  de  quînter,  sai^-' 
Voir  fa>  Id^iU1;^^  mr,  sût;  s6t,\ 
si  ,  re  ,  et  que  quand  une  corde*  rié— * 
sonne  à  vîde  ;  on  entend  au  moins  9 
avec  le  son  principal  y  sa  quinte  et  sa* 
tierce  majeure,  c'est  erfee  sens  auïsi1 
l'échelle  la  plus  naturelle  ,  ainsi  aut1 
l'avait  conclu  Rameau.      • 

NAOeiFÊRE,  adj. ,  naùciferiïs. 
A>*&t  ftotb  dono^xjette  épittoèw  m%i 
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Crucifères  qui  ont  pour  fruît  ce 'ô^uTt 
appelle  un  rtaujcus,  c'est-à-dire  un 
péricarpe  évalve  ,  riucamenieux  ou 
foliacé.  Ex.  Clypeola. 
Y  NAbcLÉÉCS,  adject.  et  s.  t  pi. , 
fîmeleètB.  Nom  donné  pta  Çanqolle 
à  un  grotfpé  de  îa  tribu  des  Rubîà-* 
èées ,    qui  a   pour   ly^e   le    genre 

NAUTILACÊS,  adj.  et  s.  m.  jri.,, 
ffàktifàceà.  Nom  donné  par  Lamarck 
et  Eichwritd  a  une  foroHÎe  de  l'ordre 
des  MoHu^es  Céphalophorës ,  par 
Blainville  à  une  famille  de  l'ôr'drë 
des  .Céphalophores  Polytnalatnacés , J 
par  Orlrîgny  â unefàmille  de  l'otdre 
des  Cépiàlopodcs  '  Siphonophdres , 
aytittt  pour  type  le  gerire  NauUtus. 
,  NAUTILES,  adject.  et  s.  m.  pi,  , 
Nduûlëa.  Nom  donné  pat  G.  de 
Hetàti  et  Menkc  àuné  famtlle  de 
Fterdre  des  Céphalopodes  Sfphdnô- 
pndres  j  qui' a  pour  typië  Bé  genre 
Tfàutïèus. 

■  KÀDOTEITESy  adj,  et  s.  m.  pi.  r 
NautilCtès*  Nom  dbnnp  par  Xa treille 
à  uuetrilmde  la  famille  désCépha- 
ïfrpWdés  Pôlythnlames ,  ayant  le  genre 
Nàïitllùs  pour  type. 

-  3VAUTILOIÛE ,  adj. ,  nàaùlôidês, 
ûaùtiloideus (vaurfto; ,  nautile,  etfoç, 
ressemblance);  Se  dit  d'une  coquille 
qui  ressemble  à  un  nautile  par  sa 
forihe  et  son  mode  d'enroulement. 
15x;  Spîrorbls  ndutiloides  ,  -Lililola 
nautiloidèa. .      "   , 

-  ^AVttLOÎDlESrad}.  et  s.  m.  pi., 
Nàuiiloidea.  Noni  donné  parOrbigny 
et  Mërfke  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Oêpbaldpodes  Hélicostègues  ',' 
comprenant  ceux  dont  les  tours^dé 
«pire  de  la  coquille  s'enveloppent  , 
comme  dans  le  Nautilus. 

toACT*LO*>HORES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Naûtilophora  (vûu)ti>oç f  nautile, 
çcpw,  porter).  Nom  donné  par  Gray 
à  un  ordre  de  la  ctasse  des  Céphalo- 
podes, qui  a  pour  type  le  genre  Nau~ 


-■  ^AV^L,  adject, ,  Yiàvâlîsïnâvîs} 
Vaisseau  ).  Le.  Ljrmehyîàn  navale  a 
été  ainsi  appelé  parce  que  sa  îarve 
clause  de  grands  dommages  aux  bois 
de  construction  de  la  marine  ,  dans 
l'intérieur  desquels  elle  vit ,  les  per- 
dant et  sillonnant  en  tous  sens.  Le 
Tercdo^  navalls  perce  aussi  tous  les 
bdis,  iriéme  les  plus  durs,  qui  sont 
plongés  dans  l'eau,  afin  d'y  établir 
sa  demetlre ,  ce  qui  â  compromis  la 
sûfeté  des  digues  de  la  Hollande  9t 
et  quelquefois  mis  des  navires  éit, 
danger. 

;  IVAviClJtAIRE  5  âdj.  ,  navicuta-*, 
ris  ;  kahnfôrmig  ,  nachenfàrk^i^ 
(ail.)  ;  navicolàrc  (ît.)i  (nâvïs  7  vais-* 
seau);  qui  est  creusé,  en  nacelle  ^ 
c'est-à-dire  concave  et  plus  ou  moins, 
comprimé  latéralement  ,  comme  lest 
pétales  du  Çookîa  punctàta\  les  spa+t 
thelles  du  Triticufn  œstwum ,  les 
spathellules  du  S  étale  cereate ,  les 
Valves  du  Subularia  uqûâîica,  l'ow- 
positor  des  Tettigonia.  Une  àoqiiiUe 
uni  valve  est  ditt;  nàvicutùiYé  ,  lôrs-' 
qu'étant  renversée  sur  le  dos ,  l'ou- 
-roture  W  haut*,  elle  a  quelque  rès-* 
semblance^vec  un  petit  hateaû  (  èx. 
Argonaute)-,  une  coquille,  brvalVe  ï 
quand  sa  coupe  transversale  approche 
de  ta  figure  d'un  pe|it  bateau  (  ëx.  ' 
quelques  Arcà).   • 

N  A  Y  IF  ORME,  adj,-,   riàvïfbr7h&' 
(/ww*>,  vaisseau,  forma  ,  fyrme)  ; 
qui  a  la  forme  d'un  petit  bateau.  Ex»* 
Unionaviformis.  .'  *' 

NAÏADES  ,  adject.  et  s;  f,  pi*  i 
Ntfyadcs.  Épithète  donnée  muç  ara£~ 
gnées  qui  nogeht  dans1  l'eau  y  Fabdo- 
men  enveloppé  d'une  bulle  d'air^ex»  - 
Aranea  aquatica)mr  par  Lamérck  *t 
Latretlle  à  une  famille  Ae  la  classe 
des  Conchifères,  renfermant  ceux  de  • 
ces.  animaux  qui  vivent  dans  les 
eaux  douces.  > 

NÉBALÙDES  ,  adj,  et  s»  m.  pi.; 
Ncbaliadçe.  Nom  donné  par  Harvorth  , 
à  ûùc  fcmilïe  dç  Crùètaçea  Macroures^ 
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qui  a  ponr  type;  le  genre  NebaUai 
'  NÉBULEUX  ,  ad j. ,  nebuJLosus,  ne- 
lulatus.  Les  astronomes  appellent 
nébuleuses  (  nebulœ ,  slellœ  nebulo— 
set;  Nebelflecke,  Nebelsterne  (ail.)  ; 
nebulous  stars  (angl.)  de  très-petits 
nuages  blanchâtres  qu'on  •  aperçoit 
éparsdaris  le  ciel,  oit  ils  occupent  des 
espaces  plus  ou  moins  considérables^, 
mais  en  général  assez  petits  9  et  qui 
paraissent  être ,  du  moins  pour  la  plu- 
part, des  voies  lactées  plus  éloignées. 


Sue  la  nôtre  ,  c'est-à-dire  des  amas 
e  petites  étoiles  imperceptibles-  à 
l'œil.  Herschel  a  décrit  deux  mille 
cinq  cents  de  ces  nébuleuses  ,  que 
Ha  nu  et  Schrœtér  ont  aussi  étudiées 
avec  soin*  L'épitbète  dé  nébuleuse  est 
donnée  à  des  corps  .dont  la  surface 
offre  des  taches  nuageuses  d'un  brun 
jaunâtre  (  ex^Làbrus  nebulosus ,  En*  - 
chehs  ncbulosa,  Colùbernébulatus). 
NÉBULIFÈRE,  adj.  ,  nebulifkrus 
(ncbula ,  nuage ,  fero,  .porter);  qui 
porte  des  taches  nébuleuses.  Ex. 
Vorticella  nebulifera.   ^ 

NÉCESSAIRE ,  adj. ,  necessarius. 
Linné  appelai l  polygamie  nécessaire 
le  cas  des  plantes  synanthérées  dont 
les  caiathides  offrent  dés  fleurs  mâles 
au  disque  et  des  fleurs  femelles  à  la 
circonférence ,  ce  qui  rend  la  polyga- 
mie nécessaire  pour  la  conservation 
de  l'espèce.  Ex.  Càlendula. . 

IfÉCROGÈNE,  adj. ,  necrogenus 
fvtxpoc  ,  mort,  7<w*«,  engendrer). 
Epithète  donnée  par  Gandolle  aux 
pointes,  parasites  cryptogames  intesti- 
nales qui  attaquent  les  végétaux  prêts 
à  mourir,  dont  elles  accélèrent  la  mort, 
on  qui  croissent  sur  des  organes  déjà 
morts,  dont  fréquemment  elles  bâtent 
la  décomposition ,  comme  lés  Spha- 
ria,  Xjrlomai  etc.. 

NÉCROPHAGE \  adj. ,~  necropha- 
gus  (  vcxooç  ,  mort* ,  çdty  «  ,  man- 
ger); qui  vit  d'animaux  morts  (ex. 
Chionis  necrophagus  )  r  ou  qu'on 
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trouve  sur  les  charognes  (ex,  Lordatià 
necrophaga), - 

NÉCROPHAGES ,  adj.  et  s.  m.  toi. , 
Necrophùgi.  Nom  donné  par  La- 
msrrck ,  Ficinus  ,  Carus  et  Goldfuss 
à  une, tribu  de  Coléoptères.  Clavi- 
cornes ,  comprenant  ceux  de  ces  in- 
sectes qui  dévorent  les  animaux 
morts  ou  les  substances  animales  en 
décomposition. 

JVECTAIRE,  s.  m.,  nectarïum  ; 
Honiggejass  ,  Honigwerkzeug  (ail.); 
nettario  (it.).  Linné  appelait  ainsi 
toute  partie  d'une  fleur  qui  n'est  ni 
calice  ou  corolle ,  ni  et  aminé  ou  pis- 
til, qu'elle  distillé  ou  non  une  H* 
queur  sucrée  ;  toute  espèce  de  glande, 
tubercule ,  bosse  ou  appendice ,  qui  , 
placé  dans;  la  fleur ,  ne  semble  pas 
taire  partie  de  l'un  des  organes  flo- 
raux ordinaires  :  et  c'est  en  ce  sens 
que  beaucoup  de  botanistes  prennent  . 
encore  le  mot  de  nectaire,  qui ,  à  la 
rigueur ,  devrait  être  "réservé  pour 
tout  organe  secrétaire  situé  sur  l'une 
des  "parties  de  la  fleur ,  et  produisant 
un  suc  plus  ou  moins  miellé.  La  plu- 
part des  organes  qui  ont  reçu  ce  nom 
sont  des  appareils  déguisés  ,  des  par** 
ties  déformées  d'appareils  bien  connus 
dans  d'autres  circonstances ,  mais  qui 
se  présentent  sous  un  aspect  insolite» 

NECTAR,  s.  m. ,  nectar;  vtxrop; 
Honigsaft  (ail.).  Suc  mielleux  que 
sécrètent  diverses  parties  de  la  fleur, 
dans  certaines  plantes. 

NECTARADÉNE  ,  s.  f. ,  nectara- 
dena  (  véxrop ,  nectar ,  *&** ,  glande  ). 
On  a  proposé  d'appeler  ainsi  les  glan- 
des sécrétant  un  suc  miellé  qui   se 
•  trouve  dans  la  fleur. 

1VECTARIFÈRE  ,  adj. ,  ne  c  tarife - 
rus;  honigtragend  (ail.)  (nectar, 
nectar ,  fero  ,  porter)^  qui  porte  un 
neetaire  ,  ou  qui  sécrète  une  liqueur 
sucrée.  Glandes ,,  lamelles  nectar  i— 
Jeres.  ,    . 

NECTARILYME;  s.  m.,  nectari- 
Ijrma;  Honigdecke\h\\.)(  vcxTvp,  ueo 
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tari  elXtfa,  envelopper).  Sprengel 
appelle  ainsi  des  organes  qui  servent 
à  couvrît  et  protéger  le  nectar ,  com- 
me des  faisceaux  de  -poils  dans  les 
Géranium  $  des  écailles  dans  les  Phy*  ' 
liça.    .  •*      "  ' 

NECTAROSTIGMAtE,  s.  m.,7iec- 
tarostigmaj  Saftmahl  (ail.)  (vcxT«p , 
nectar ,  Grtyjxa ,  marque  ).  Sotirs  ce 
nom  f  Sprengel  désigne  des  tâches , 
généralement  d'une  antre  couleur,  qui 
conduisent  aux  nectaires  proprement 
dits ,  comme  dans  les  Petargàriium. 

NECTAROTHÈQUE,  s.  m. ,  hecta- 
rotheca  ;  Honigbehàlter  (  vfxrap ,  nec- 
tar ,  0ï5xu  r  boîte  ).  Partie  quelconque 
dé  la  fleur,  fossette ,  petit  sac  ou  épe- 
ron ,  qui  enveloppe  l'organ£  destiné  à 
la  sécrétion  du  nectar. 

NECTARINIAI>ÉS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Nectariniadœ*  Nom  donné  par'vi-r 
gors  à  une  tribu  de,  la  famille  des 
Ténuirostres ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Nectar inia. 

NECTIQUE,  ad}*,  necticuspriwciHlt\ 
(wxrhi,  nageur).  Une  variété  de 
quarz  a  été  nommée  ainsi,  parée  que, 
quand  on  la  met  sur. l'eau ,  elle  sur- 
nage pendant  quelque  temps. 

NECTOPODES,adj.  et  s.  m.  pK  , 
Nectopoda  (  vjjxtÎç  ,'-  nageur ,  woCç , 
pied).  Nom  donné  par  Blain ville  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Paracépba- 
lopboresnucléobrancbes,  comprenant 
ceux  qui  ont  un  pied  abdominal  com- 
primé en  forme  de  nageoire  arrondie  ; 
par  Duméril  à  une  famille  de  Coléo- 
ptères,  dans  laquelle  il  range  ceux  qui 
ont  les  tarses  aplatis  en  forme  de  na- 
geoires. Voyez  Rémïpèdesu 

NJÉCYDALIDESj  adj.  et  s.  m.  pi., 
NecydaUdes.  Nom  donné  par  La- 
treille  et  Eichwald  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Coléoptères  longicocnes , 
qui  a  pour  type  le  genre  $fecjdalU» 

NÉGATIF  ,  adj.  r  negatieus.  Dans 
l'hypothèse  de  Franklin  ,  qui  consi- 
dérait |e  fluide  électrique  comme  nu 
être  simple ,  on  disait  qu'un  corps 
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passait  à  Y  état  négatif,  quand  il  per- 
dait une -portion  de  son  fluide  naturel, 
comme  il  arrive  à  la  cire  d'Espagne 
que  l'on  frotte.  Dans  l'hypothèse  de 
Symmer,  qui  supposé  le  fluide  natu- 
rel composé  de  deux  autres  ,  on  ap- 
pelle im  de  ces  deux  fluides  négatif 
ou  résineux.  Dans  là  pile  galvanique, 
les  disque»  de  cuivre  Sont  les  èlémens 
négatifs ,  et  l'extrémité  terminée  par 
un  disque  de  cuivre  lepéle  négatif. 

NÉGATttETÉ,  s.  f.  Etat  d'un  corps 
qui  manifeste  les  phénomènes  de  l'é- 
lectricité négative. 

.  NÉGLIGÉS  ,  adj.  et  s.  ml  pi. ,  Ne* 
glecti.  Nom  donné  par  Scopèli  à  no 
ordre  de  là  classe  des  oiseaux,  com- 
preriant  ceux  de  ces  animaux  dont  la 
chair  n'est  point  employée  à  lanour- 
:  riture  de  l'homme. 

NEIGE,  s.  f.,  nix,  nivis;  %tôv; 
Schnee  (aXl.);  snow  (angl.)  }  nei>e 
(it.) .  Eau  congelée  qui  tombe  de 
V atmosphère,  en  flocons  légers,  d'un 
blanc  éclatant,  produits  par  des  amas 
de  cristaux  très-varié*,  dont  Scoresby 
a  observé  et  décrit  quarante -boit 
formes  différentes. 

NlEIGEUX  ,  adj. ,  niPosus,  nivalis* 
Se  dit  d'une  coquille  qui  a  des  taches 
blanches  sur  un  fond  coloré  (ex.  (7o* 
nus  nwosus9Voiuta  nwosà)}  ou  d'une 
plante  qui  croit  sur  les  montagnes  , 
près  des  neiges  éternelles  (  ex.  Ma— 
cropodium  nivale  ) ,  ou  même  sur  la 
neige  ,  qu'elle  colore  en  rouge ,.  d'a- 
près Bauer  (ex*  Protococcus  nivalis)* 

NÉLOMBIACÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi. , 
Nelumbiaceœi  Nom  donné  par  Ai  ni- 
chard  à ila  famille  des  Nélombonées* 

NÉLOMBONÉES  ,  adj.  et  fi.  f-  pi.  , 
Nctumboneœ.  Nom  donné  par  Gan- 
dolle  à  une  tribu  de  la  femMe  des 
Nymphéacées  ,  parXindtey  et  Kuntk 
à  une  famille  de  plantes ,  ayant  pour 
typeJe  genre  Nepanbo.  ^ 
,  NÉMATOCÈRE8  ,  adj .  et  s.  m.  pi.  ; 
Nematocerata  (  v^{*«,  fil ,  xtpoç  ,  cor- 
ne ).  N  om  donné  par  Duméril  •  »»• 
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famille  de  Fordre  des  Lépidoptères , 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui 
ont  les  antennes  à  peu  près  filiformes. 
Voyez  Filicobnes. 

IVÈMATOIDES,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Nematoidea(vïiixz,  fil,  cMbç,  ressem- 
blance). Nom'  donne  par  RucLôlphi, 
Sch^eigger ,  Goldfnss  ,  Eichwald  , 
Ficinus  et  Çarus  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Entozoaires  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  corps  alongé  et  arrondi 
comme  un  fil. 

Nt^TOWCES ,  s.  m.  pL ,  Nœ-  f 
mdtojnjrci  {vr^ux  ,  ûl,  pvxu; ,  cbam- 
pignon,).  Nom  donné  par  Nées  d'E- 
çenbeck  à  une  tribu  de  Champignons 
filamenteux,  qui  correspond  auxBy- 
phomyces  de  Link. 

'  NÉrçATO?lJ\TES,  s.  m.  pi.,  Ne- 
matophytœ  (  vTj/xa ,  ûl,  çvtov  ,  plante), 
Nom  donné  par  Blain  ville  à  une  classe 
de  Pseudozoaires ,  dans  laquelle  il 
range  ceux  qui  ont  le  corps  généra- 
lement filamenteux. 

MÉMATOPODtfS^adj.  et  s.  m.  pi., 
NemflJtopQda  (vÂ/xa,  fil ,  *oû; ,  pied). 
Rom  donné  par  Blainyille  à  une 
classe  du  sous-type  du  Malehtozoai-  . 
l'es,  comprenant  ceux  qui  ont  le  corps 
termjné  par  une  sorte.de  queue  pour- 
vue d'appendices  locomoteurs  en  for- 
me ôje  longs  cirres  ciliés. 
H£M4XOTOÉCtENS  ,  adj.  et  s.  m. 

Ê,  ÇTemathothecii  (v5fta,  fil,  Qwn , 
tte).  Non»  donné  par  Marquis  à  une 
famille  de  Tordre  des  Champignons 
gymnocarpes  ,  comprenant  ceux  qui 
font  composés  de  filamens. 

NÉM4T0THÉQUES  ,  adj.  et  s.  m. 
pk ,  Ntmatotheca  (  wpa ,  fil ,  Qrt*n , 
J>,OUe).  Nom  donné  par  Persoon  k 
*ine  section  de  l'ordre  des  Champi- 
gnons gymnocarpes  ',  comprenant 
ceux  €fl.\  sont  filamenteux. 
'  UptoVOm&S.  fr<$ez'8è*ov%x&. 

IMEMAZOAIRES,  s.  m.  pi. ,  Ne- 
yiaqaaria  (  vÂfia ,  fil ,  çwav ,  animal  ).    ' 
Nom  doqnc  par  (iai lion  à  des  animal- 
cules simples!  et  libres  qui,  suivant 


Ijui ,  ,ont  la  faculté  de  s'agglntiner  aj$ 
moyen  d'une  mucosité  exsudée  de  leur 
corps ,  de  manière  à  prendre  la  forme 
filamenteuse  de  certaines  nydropby- 
tes ,  sans  pour  cela  cesser  d'être  des 
animaux.  , 

NÉMAZOOJNES  ,  s.  m.  pi. ,  Nema- 
zoones.  Synoymé  de  Némazoaires. 

MiMEEXS ,  ad),  ets.  m.  pi .,  Nemea 
(v^fia5  fii).  Fries  donne  ce  nom  aux 
végétaux  cryptogames,  cellulaires, 
sporidiens  ou  sporidifères ,  parce  que 
leurs  corpuscules  reproducteurs  s'a- 
longent  en  fil  au  moment  de  la  ger- 
mination. 

IVJtMOBLASTE,  adj.,  ncmoblastus 
(v^fwc,  fil,  P^xoto;,  germe).  Will- 
denow  donne  cette  éphbète  aux  em- 
bryons filiformes ,  comme  ceux  dc3 
mousses  et  des  fougères* 

NÉMOCÈUES,  ad],  et  s.  m.  pi., 
Nernocera  (vîj/fca,  fil,  xtpac*  corne). 
Nom  donné  par  Lajreille  et  Eichwald 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Diptères, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui 
ont  les  antennes  en  forme  de  $1  ou 
de  soie. . 

I^MOÇLOSSATES, adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Nemoglossata  (  v^pwt ,  fil ,  yX»*- 
99,  langue  ).  Nom  donné  pat  l»a treille 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Hymé- 
noptères ,  correspondant  à-  celle  des 
Apiaires ,  a  cause  de  la  langue  filifor- 
me des  insectes  qui  la  constituent* . 

NÉmOU|t£S ,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Nemouna,  {wjpot,  fil,  ovpà,  queue)» 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Insectes  Aptères, 
comprenant  ceux  dont  l'abdomen  est 
terminé,  par  dés  soies  ou  des  fils*  V* 
SIticaudes.  •> 

ÏVÉOTTIÉES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Neottitœ.  Nom  donné  par  Lindleyà 
une  tribu  dé  la.  famille  des  Orchidées^ 
qui  a  peut  type  le  genre  Nsotùa. 

NÉOXTOCIUPXES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  NeoUoçrypta.  (  viottoc,  qoaveau, 
*pu7rroç  ,  cache).  Nom  donné  par  Du* 
iqéixl  à  liup  fonuU&'de  IWdce  des 
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Jflseqtes  Hjméiioptètos,  comprenant  ; 
ceux   de  'ces  animaux, qui  déposent 
Içuïs  oeufs sous  .Técorce. des  plantes, 
p£  ils>fbnt  naîtçe  des  galles  dans  les- 
quelles  les  larves    se  développent. 

t^oy&Ç  AftPITOLARYES. 

^EN3»ÉBS,,a^^et  s.f.  pi., 
iy^/tffaœ.  Nom  donné  par  Lindley 
et  K,ttf*th  à  une  famille  de  plantes , 
gui  a  pour  type  le  geuce  Nepenthes. 

^ÉT#Kg,  adj.  et  s.f.  pi.,  JVe- 
peteœ.  Nqm  sous  lequel  Bartling  et 
Ben  tham,  désignent  une  tribu  delà  fa- 
mille des  Labiées  ,  <jui  a  pour  type  le 
genre  Nepeta. 

IVÉPIJÉUMQJjE ,  adj, ,,  nepâéfinj- 
eus.  Se  dit,  en  minéralogie,  d'une 
roche  qui  enveloppe  dans  sa  pâte  de# 
cristaux  de  héphéline.  Ex.  J)çùritf 
népkélinique. 

!VÉPHRJL\E,  s.  f . ,  nephrina( nf&> 
ein).  Thomson  a  désigné  Y  urée  sous 
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NÉPpROIDE  ?  adj. ,  nephrpi'detis$ 
vÉ<fpou$riçi  nierenfôrmig{jx\\.)  (y^pprSf 
rein,  eWo;,  ressemblance  ).  Sjaouyme 
peu  usité  de  réniforme.  V.  ce  root. 

NÉpilltOSTE,  £  m.f  nephrosfa 
(ygypoç ,  nuage,  pow,  secouer).  Neçker, 
appelle  ainsi  l'espèce  de  coque  ren- 
fermant, dans  les,  lycopodes,  la  pou*-  * 
sjère  séminale  ,  qui  s'en  échappe  sous 
la  forme  d'un  huqge. 

NÉPIDES,  adj.^  et  s.  m.  pi.,  Ne- 
pidtSé  Nom  donné  pair  Cuvier  ,  La- 
treille  et  Eichvraldà  «ne  tribu  de  la 
famille  des  Insectes  Hémiptères  géo- 
corises,  qui  a  pour  type  le  genre 
Nepa. 

ûiEPTUNIEfl,  adj.   Brongniart  et 
Qmalius  donnent  cette  épithète  à  une 
grande  dasseda;  terrains,  comprenant  • 
ceux  qui  doivent  leur  origine  à  l'ean  , 
ou  qui  sont  at ratifiés.   On  dit  aussi  ■ . 
dép&i  nepiim'u&i  celui  qui  s'e$t  formé 
dans  l'eaX;  roche  ne ptmiemes  cette 
qui  doit  naissant  à  des  dépôts  o'ocV 
geniei  '  /  .      >,.;.'>  ^  v 

Jti£PTWISM&>  ù  m>.  ^potkfce* 


géologique  danstfaquolte  on  trtWlbû* 
à  des  sédimens  'la  fdrmafr#n  des 
roches  qui  ne  .préwmtetft^as  des  fira- 
ces  évidentes  de  fusion  .  -notatinucirt 
des  basaltes',  «t  de  <€éHes  qui  letnr 
sont  subordonnées. 

«rawaOMB,  s.  m.  GMàfre 
qui  est  partisan  -deJthypotbèse  du, 
ççptunisme. 

iiéaamwÊ&  a«j.  t*  »,  «f.  jflur.  ; 

Nereideœ,  Néréides.  ÏUwn  donné  pat 
Sa  Vigny  ,  Lamavck,  Gdldfiiss ,  ta- 
toeiUe ,  Eiqh  Wald  ,  Ftctnus  et  Carus, 
à  une  familière  la  cksse  des  Àririeti- 
des  ,  par  Blainville  à  une  famille^ 
TorâVe  des€hétopodesHoinôcriciensf 
ayant  pour  type  le  genre  Wereis. 

NÉÀÉlWim,  adj.  .et  s.  in.  f>l.  f' 
Jtfermdei.  Nom  demie  par  Àudouiu 
et  Milne  Edwards  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Ânnelldes  errantes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  NereXs. 

NÉBEfSCOLÉS  ,  adj.  et  s.  m.  p1.f 
Nercisçùlecia  (vtystjr,  néréide,  ivùtiri^J 
ver).  Nom  donné  par  Blainville  a 
une  famille  de  Tordre  des  CWtopodes 
Homocrieiens ,  comprenant  ceux  qui» 
par  la  forme  de  leur  corps,  font  le, 
passage  aux  Lombricinés. 

NÉlttTACÉS  ,  adj.  et  s.  m.  'plùr.'j, 
Neritacea.  Wom  donné  par  Lamarcl^ 
à  une  famille  de  Tordre  des" Mollus- 
ques trachélipodes  Phytiphages,  par 
Latreîlle  à  nue  famille  de  Tordre  de*/ 
Gastéropodes  Péetinibrariehes  Gy m* 
noeoenlides,  ayant  pour  ty  6e  fe  genre1, 
Nerîtà^  ; 

NERVAL  ,  ndj .  \  ner  Palis  (  ncrviis  ^ 
nerf  ).  Agardh  appelle  ^éhfsççr^ce 
neryate ,  celle  nue  L.-C.  Richard,, 
nomme  h>cufiotaé9  et  qui  a,  Jieu  le' 
long  de  la  nervure  dé.  la  fcuWe  car- . 
pelreire  ;  CandoBe  ;  vrilles  nervafysi' 
celles  qui  proviennent  d%p!rofangc-* 
inént  ae  fa  nervure  itiidiane  cîë  la. 
feuille"  (vx.x Neàentfies desfittaioriaU 

NÏ^YATIOV,  s.  f  f  Inêrfrtià  (neP 
twb,  nerf).  Ertseml?lé'  des "r  nervure^ 
qui traYérôenf  klînibede7 ïa  ftm'^e , 
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des  ramifications  formées  par  les  vais* 
seaux  qui  le  parcourent. 

NERVATO-VEINÉ  ,  adj: ,  nervato* 
+e*osus.  Épithéte  donnée  par  Mirbel 
aux  fmilUs  dont  les  nervures  se  sub- 
divisent plusieurs  fois  et  se  terminent 
en  veines.  (Ex.  Tropteohim  majus  ).  > 

NERVÉ?  adj. ,  nervatus ,  nervosus- 
(  nervus  ,  nerf)  ;  qui  est  muni  de 
nervures ,  comme  les  cotylédons  j an 
Mirabilis  Jalapa,  les  spathelles  du 
Paspalum ,  les  spathellules  du  Se- 
cmle  ;  qui  a  des  nervures  très-sail- 
lantes ,  comme  les.  feuilles  an  Plan- 
tago  major.  ' 

NEftvEUX,  adj. ,  nervosus ,  neu- 
rosus ,  nerveus  ;  vcvfioç,  vcupw&rjç. 
On  employé  quelquefois  ce  terme  en 
perlant  dnjèr  qui  a  de  là  ténacité. 
Plus  souvent  il  sert  à  désigner  des 
plantes,  dont  les  feuilles  (gerippt  , 
rippig,  ail.}  ont  des  nervures  tres- 
saillantes (ex.  Thiebaulia  nèrrosa), 
on  des  insectes  dont  lès  ailes  sont 
marquées  de  nervures  d'une  autre 
couleur  que  le  fond  (ex.-  Flata  #er- 
vosa).  /  ,  ' 

NERVIFOLIÉ  ,  adj.  ,  nervifolius 
(  nervus,  nerf,  folium,  feuille).  5e 
dit  d  une  plante  dont  les  feuilles  of- 
frent des  nervures  bien  sensibles. 
Ex.  Triçkosanthet  nervifolia  y  Pelar- 
gomurii  nervifolmm.  * 

NÉRVBIOTEIJR ,  adj. ,  nervimotor 
( nervus ,  nerf,  motus,  mouvement). 
Par  ce^te  épithéte  Dutrochet  désigne. 
les  agens  extérieurs  qui  sont  suscep- 
tibles de  produire  le  phénomène  de 
la  nervimotion. 
^  NÊBtlMOTILlTÉ,  s.  f. ,  nerrimo- 
tiUtas  (nervus,  nerf ,  motus ,  mou- 
vement j.  Nom  donné  par  Dutrochet 
à  là  propriété  vitale  en  vertu  de  la- 
quelle la  nervimotion  a  lieu, 

NRRVÏMOTION  ,  s.  f. ,  nemmotio^ 
(nervus,  nerf,  motus  j  mouvement). 
Dutrochet  appelle   ainsi  le  ,  phéno- 
mène de  mouvement  qui  est  produit 
dans  les  sens  par  les  agens  extérieur*^ 
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et  transmis  aux  muselés  par  les 
nerfs. 

NERVULE  ,  g.  m.  >  ntrvulus  (  n#r- 
vus  ,  nerf  ).  Mirbel  donne  ce  nom 
aux  filets  que  produisent  en  s'épa- 
nouissant  les  vaisseaux  conducteurs 
nourriciers  qui  constituent  esaen- 
tiellement  le  placentaire  des  péri- 
carpes. Çirby  appelle  ainsi  une  pe- 
,  tite  nervure  de  l'aile  des- insectes  qui, 
de  la  nervure  costale  ,  se  porte  obli- 
quement à  la  circonférence. 

NERVULEUX,  adj. ,  nermlosus.  Se 
dit  d'une  plante  dont  les  feuilles  por- 
tent des  nervures  saillantes.  Ex. 
Erodium  nervuhsum.  ' 

NERVURE,  s.  in.*  nerpus,  neura. 
On  appelle  ainsi,  en. botanique,  les 
divisions  du  pétiole  qui  parcourent  le 
limbe  de  la  feuille ,  et  forment  en 
quelque  sorte  le  squelette  de  celle-ci; 
ou ,  quand  il  n'y  a  pas  de  pétiole, les  fi- 
bres naissant  de  la  tige  qui  se  répandent 
dans  le  limbe  ,  lorsqu'elles  forment 
à  la  surface  de  ce  dernier  des  lignes 
bien  marquées  et  saillantes  ;  en  ento- 
mologie ,  les  tubes  cornés  qui*  se  ra- 
mifient diversement  dans  l'aile  des 
insectes. 

.  IVÉXTÉS ,  s.  m.  pi. ,  Nettce  (vSJTTa > 
canard  ).  Nom  donné  par  J.  A.  Rit- 
gen  à  une  famille  d'oiseaux  aquati- 
ques, qui  renferme  le  genre  Anas. 

NEURADÉES,  adj.  et  s.  f.  plnr.  , 
Neutadeœs  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Rosa*- 
cées  ,  qui  a  pour  type  le  genre,  .Afeu» 
rada.  •<  - 

NELROCBLAENÉES,  aaj,  ets.f. 
pi. ,  Neurochlaeneœ. .Nom  donné nar 
Lessing  à  une  section  de  la  sous-tribu 
des  Scnéciooidées.  sénéeionées  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Neurochlaeça. 

NEUROTRIQUE  ,  adj.  ,  neurotrh 
eus  (vsGpov,  nervure,  fyiÇ,  poil)* 
Le  PsYfihotria  neurotricha  est  ainsi 
appelé;  à  cause  de  sa  nervure  médiane  * 
qui  est  velue  en  dessous. 
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NEUTRâLISATÎON ,  s.  f.,  Neutre* 
Usirung  (  angl.  ).  Terme  dont  qiî  se 
sert  en  chimie  pour  exprimer  l'ex- 
tinction, des  propriétés  particulières 
des  bases  et  des  acides  par  l'action  ré- 
ciproque de  ces  corps  les  uns  sur  les 
autres. ,,-.-,      \     * 

NEUTRALITÉ,  s.  f.  ,  neutralitas. 
Eu  général ,  lorsqu'ils  employent  ce 
terme  à  l'occasion  d'un  sel,  les  chi- 
mistes entendent  qu'il  y  a  eu  aboli- 
tion réciproque  des  propriétés  carac- 
téristiques de  l'acide  et  de  la  base  qui 
le  constituent.*  Berzefius  a  fait  voir 
que  la  neutralité  est  une  propriété 
relative  ,  qu'elle  est  d'autant  plus 
marquée  que  l'acide  et  la  base  ont 
plus  d'affinité-  l'un  pour  l'autre  r  et 
que  ,  parmi  toutes  les  combinaisons 
que  peuverit  former,  deux  corps  , 
c'est  celle  qui  résulte  des  proportions 
où  leurs  propriétés  disparaissent  le 
plus ,  qu'on  doit  considérer  comme 
neutre:  \  : 

NEUTRE  ,  adj;,  neuter.  Autrefois, 
et  naguères  même  encore.,  d'après 
Berthollet ,  on,  appelait  sels  neutres 
ceux  dans  lesquels  la  base  et  l'acide 
se  sont  complètement  saturés ,  de  ma- 
nière que  le  résultat  de  leur,  combi-' 
naison  n'ait  aucune  saveur  alcaline 
ou  acide  ,'et  n'exerce 'pas-  d'action  sur 
les  couleurs  végétales.  Dans  ce  sens, 
il  n'y  a  que  très -peu  de  sels  neutres, 
la  propriété  dont  il  s'agit  dépendant 
uniquement  de  la  puissance  respec- 
tive des  acides  et  des  bases ,  et  n'ayant 
aucun  rapport  avec  le  nombre  dès 
poids  atomiques.  Aujourd'hui  *•  on 
donne' cette  épithète  à  tous  les  sels 
d'une  même  série  où  l'oxigène  de 
l'acide  est  à  celui  de  la  base  dans  la 
même  proportion  que  celle  qui  existe 
dans  les  combinaisons  les  plus  neutre? 
que  cet  acide  puisse  former  avec  les 
terres  alcalines  ou  les  alcalis,  sans 
avoir  nul  égard  à  l'action- qu'ils  sont 
susceptibles  d'exercer  sur  les  couleurs 
bleues  végétales  et  sur  l'organe  dn 
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goût.  Ainsi,  dans  les  carbonates  neu- 
tres', l'acide,  contient  deux  fois  au- 
tant d-dxigèneque  la  base  :  il  en  con- 
tient trois  fois  autant  dans  les  sulfa- 
tes. On  exige  donc  maintenant ,  pour 
les  sels  neutres ,  que  tous  ceux  qui 
on^  le  même  acide  pour  radical  con— 
.  tiennent  la  même  proportion  ou  quan- 
tité relative  d?oxigône  dans  toute» 
les  bases  diverses  par  lesquelles  cet 
acide  peut  être  saturé.  Il  peut  se 
faire  qu'un  'sel  neutre  par  sa  com- 
position ne  semble  pas  l'être ,  eu  égard 
à  son  action  sur  les  copieurs  :  on  le 
dit  alors  neutre  avec  réaction  acide , 
s'il  rougit  le  tournesol  (ex.  Sulfate 
d'alumine  )  ,  et  neutre  avec  réaction 
alcaline ,  s'il  le  verdit  (  ex.  Borate 
de  soude)»  En  histoire  naturelle:,  on 
appelle:  neutres  (  neuter  ,  agenius  ,« 
agamus  ;  geschlechtslos , ,  .ail.'.)  les 
fleurs  dans  lesquelles  les  organe» 
sexuels  ont  disparu  par  le  fait  d'un 
avorteraient .  ou  d'une,  monstruosité  ; 
les  insectes  (  tels  -qu'Abeilles,  four- 
mis ,  M utiîles ,  Termites  )  qui  n'ont 
aucun  sexe,  qui  ne  peuvent  par  con- 
séquent s'accoupler  ni  se.  reproduire, 
et  qui,  d'après  les  observations  de 
Hùber  et  de  La  treille ,  sont  des.  fe-  ', 
xnçllçs  dont  les  organes  sexuels  n'ont 
reçu  aucun  développement ,  en  raison 
du  genre  de  nourriture  auquel  elles 
ont  été  soumises,  sous  l'état  de  larve* 

NÉUTRIFLORE ,  ad). ,  neutrifh- 
rus  (  neuter ,  neutre,  fipsj  fleur;  ). 
Épithète  donnée. par  H.  Cassini  à  la 
couronne  dès  Synanthérées ,  'quand 
ellesecomposedejléurs  neutres,  (Es. 
Cfanus). 

NÉ \TVAMPHIPÉrALES ,  adj.  et 
s.  f.  pi. ,  Net>ramphipetalœ.  (  veûpov, 
nervure  ,.ap?i ,  autour ,  Ttfocàov ,  pé- 
tale). Nom  donné  par  H.  Gàssini 
aux  Synanthérées ,  parce  que  chacun 
des  cinq  pétales,  entregreffés  inférieu- 
rement ,  dont  se  compose  la  corolle 
de  ces  plantes ,  est  muni  de  deux  ner- 
vures très-simples ,  axû  le  bordent 
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d'un  bout  à  l'autre,  des  deux  cotés  > 
et  se  réunissent  au  sommet.    -.   '  .     ' 

IVÉVIVOGAAPE  ,  s.  f.  ,  neurogamîa 
(  v«Cpov ,  nerf ,'  7x^x0; ,  /nôce) .  Nom 
donné  par  JWdach  au  magnétisme 
animal }  à  cause  de  la  communauté 
nerveuse  qu'on  prétend  s'établir  en- 
tre le  magnétiseur  et  le  magnétisé. 
*\  NÉVÛOJPTÈnES,  adject.  et  s.  ni. 
pi M  Neuroptera,  Nevr  optera  (vevpov, 
nerf,  tztÏûùv  ,aile).  Nom  sous  lequel, 
depuis  Linné ,  tous  les  entomologis- 
tes ,  Fabricius  excepté,  désignent 
un  ordre  de  la  cjusse  des  Insectes  , 
comprenant  ceux  dont  les  nervures, 
bu  lignes  saillantes  des  ailes  Sont  dis- 
posées çle  manière  à  former  un  jc- 
seau  à  mailles  plus  ou  moins  régu- 
lières. Cet  ordre  correspond  aux^ 
Odonatcs  et  aux  Synistates  de  Fa- 
hrîcius.  Clair  ville  l'appelle  Dictyo~ 
p ter  es. 

IVÉVROPTÉKOLGGIE ,  s.  f. ,  neu- 
rnptcraiogîa  (  ytôftti  ,  nerf ,  7TT«f>ov  , 
atfe  ,  U*pi ,  discours  }.  Traité  sur  le* 
insectes  né vropteres. 

aÉVIiOPTÉBOLOCIQUï:  ^  auj.  ,- 
neiTopteralogivus  $  qui  a  rapport  à  la 
névroplcrologie» 

ïMÉvnoprÉHOLOGlJE ,  suhst.  m^ 
neuroplcrologus.  Naturaliste  qui  se 
livre  spécialement  à  l'étude  des  in- 
sectes né  vr  opteras. 

NEZ,  s.  m.,  nasusf  plv;  Nase 
(  ail.  )  ;  nose  (  apgl.  )  ;  naso  (it.'  ) .  Émi- 
nence  pyramidale  placée  au  bas  du 
front  de  l'homme ,  et  qui  couvre 
Couverture  antérieure  des  fosses  na- 
sales. Ou  admet  un  nez  chez  la  plu- 
part des  mammifères,  quoique  la 
partie  désignés  sons  ce  nom  ne  res- 
semble en  rien  au  nez  de  l'homme  r 
et  que,  quand  elle  prend  une  forme 
Spéciale  ,  Comme  dans  le  tapir  et  Té- 
lépbant,  on,  lui  donne  ,1e  nom  de 
trompe,  &irby  appelle  nez,  dans  les 
insectes ,  la  partie  que  d'aufrcs  en^on 
Biologistes  nomment  chaperon  ou, 
çp&omç.  t 


NICCOLATE,  s.  m;,  nicqaku. 
Xi'oxide  njcçolique  étant  ou  hase  ^y 
acide  ,  on  pourrait  jdonner  ce  nom 
aux  composés  qu'il  produit  quanu^  il 
joue  le  second  rôle. 

MCCOLEU£ ,  adject. ,  niccolosus. 
Berzelius  appelle  suroxide  nicçofeuç 
le  second  degré  d'oxidat  ion  du  nickel. 

IVICCO^ICQ-A^LMJM^l^,  adj., 
niccolico-alutniniçus.  Nom  dom^é, 
dans  la  nomenclature  chimique  4e 
Berzelius ,  aux  sels  doubles  .qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
nicçolique  avec  un  sel  alum inique. 
Ex.  Fluorure  niccolico-auiminique 
[fluale  de  mekelet  d*  alumine). 

IMCCOLICO-AMWOIQUE  yadj. , 
niccolico-ampionicus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
nicçolique  avec  un  sel  aluminique* 
J2x.  Nitrate  niccoUco-ammonique  (ni* 
traie  de  nickel  et  d'ammoniaque). 

NICCOLICO-pARYTIQJU^ ,  adj.  , 
niccoUco-oarytiçus.  Nom  don  né,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles  ,  qui  naissent 
de  la  combinaison  d'un  sel  nicçoli- 
que avec  un  sel  bary  tique.  Ex.  Cya- 
nure niccolico-barjrtique  [hydroçya^ 
nate  de  nickel  et  de  baryte  ). 

NICCOLICO-CALC1QUE,  adject.  f 
niccplico-calcicus.  Nom  donné ,  d4n& 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles,  qui  sont  pro-? / 
duits  par  la  combinaison  d'un  sel 
nicçolique  avec  un  sel  calcique.  Ex* 
Cyanure  niccolico-calcique  (  hydro— 
cyanate  de  nickel  et  de  chaux,).  . 

KlCCOUCO-j?EftfiEiJ* ,  adject. , 
mccolico-ferrosus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze— 1 
lius ,  k,  des  sels  doubles,  que  produi- 
sent les  sels  niccoliques  en  se  comhi-i 
nant  avec  les  sels  ferreux.  Ex.  Çym 
nur<e  %iccQlicQ*ferr*u*  (  hydtocyan, 
naJLe  de  nickel  et  de  fer) . 
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nkçolieïhfirricus.  Nom  donné,  c(an^ 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, àVessels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  niccolique 
avec  un  sel  ferrique.  Ex.  Cyanure, 
nicepiico-ferrique  (hydrocyahate  de 
nickel  et  de  fer). 

NICCOLICO-MEKCURIQIjE,  adj. , 
niccçlico-tnercuriçus.  Nom  donné  , 
dans  la.  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles ,  qui 
naissent  de-  la  combinaison  d'un  sel 
niccolique  avec  un  sel  mereurique. 
Ex.  Cyanure  niccolico-mercurique 
(  hydrocydnâte  de  nickel  et  de  mer,- 
cure\% 

'  NICCOUCO-PLOMBiQIJE,  adj:  t 
niccolico  -  plumbicuj.  Nota  donné  it 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  dés  sels  doubles ,  qui  ré- 
sultent delà  combinaison  d  W.  sel 
niccolique  avec  un  sel .  plombique. 
Ex.  Cyanure  niçcolicq  -  plombique} 
(liydrocyânate  de  nickel  et  déplomb)^ 

NICCOLICQHpOTA^IQlJE ,  adj.  , 
niccolico  -  potassicus..  Nom  donné  , 
$ans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelîus ,  à  des  sels  doubles,  aï  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel  nic- 
colique avec  un  sel  potassique.  Ex. 
Yartratei  niccolico-potassique  (far- 
WajLe  de  nickel  et,  dépotasse). 

MCCOUCO-SÔDIQUE ,  adject.  , 
niccolico-sodkus.  Nom  donnç  ,  à*ans 
la  nomenclature  chimique,  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles ,  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel 
niccolique  avec  un  sel  spdique.  Ex. 
Oxalate  niccolico- s odique  (oxalale 
de  nickel  et  de  soude).' 

MCCOLIQUE,  adj. ,  niccoticus. 
Berzelius  appelle  oxide  niccolique 
{Nickeloxyd ,  ail.  ),  le  premier  degré 
d'ox  Ration  cjn  nickel  ;,suroxide  de 
nickel  (  .Nickelhyperozyd ,  ail.) >  le 
troisième:;  suif  jure  niccolique  [Einfach* 
schwefelnickel 9  ail.) ,  le  second  degré 
jle;  sûl^ration,  de  ce  métal  ;  sels  nie- 
çoÙque^  ,  lc,s  c<^>jpa.is,ojis  {le  Voxi<jÇ 


niccolique  avec  }es  oxacicjep  (JQfjickel~% 
q^ydsajze^  ail.  ),  celles  du  sulfure 
niccolique  avec  les  çulndes  ,  et  celle^ 
du  nickel  avec  les  corps  halogènes. 
4  NICHE ,  adj.  ,  nidulaius  *  nie- 
chiato  (it.  ).  Épithète  donnée  par. 
Mil  bel  à  V embryon  végétal ,  quand 
il  se  trouve  logé ,  par  une  dp  ses  ex-, 
trémités,  dans  une  poche  due  à  tux 
repli  du  tegmen.  Ex.  Çommeïina, 

NICKEL,  s.  m.  9  niccolum.  IVÇétal 
solide ,  qui  a  été  découvert  en  i^5i 
par  Cronsted.  - 

MCKELllÈRE^  adj.,    nickelïfe-  . 
rus:  Se  dit,  en  minéralogie,  d'unie  sub- 
stance qui  contient  accidentellement 
du    nickel.  Ex.  J^ntimo^ne  sulfuré 
nickcUfcre. 

IVICOTIASÉE5,  adj.  et  s.  f.  pL  f. 
Aficotiancœ.  Ce  nooi  a  été  donné  à 
une  tribu  de  la  Famille  des  Solanée*  t 
qui  a  pour  type  le  genre  Nîcoiûma* 

JNIG0TIAIU\E,  s,  f. ,  nicotianina* 
Substance  solide  et  volatile  ,  décou- 
verte par  lliTmbstaedt  dans  le  tabac, 
qui  lui  doit  sou  oikur  caractéris- 
tique. '       '  f       .  .      > 

MCOTEVE ,  s.  L  ,  mçqtina.  al- 
cali végétal ,  existant  dans  l&tabàc  , 
ou  il  a  été  découvert  par  Posselt  et 
Beimann. 

MCpTJQEÇ,  adject. ,  nicoticus. 
Berzelius  donne  cette  épithète  aux 
sels  dont  la  nicotine  fait  la  base. 

MCTrÇAUIT,  adj. ,  nictitans. .  Jjf 
Çassia  nictitans  a  été  appelé  ainsi 
parce  que  les  quatre  pétales  supérieurs,  ^ 
de  sa  corolle  sont  très-courts  et  fer-* 
mes  ,  l'inférieur  étant  très-grand  et 
ouvert,  ce  qui  a  fait  Comparer  sa/ 
fleur,  à  un  œil  qui  clignote,  t'oyez* 
ÏIocheub.    s 

NXD,  s.  m.,  nidus.;  vsoroia; .Nesf 
t  (alU,  angl.  \;  nido  (it.).  On  appelle 
ainsi  de  petits  amas  de  manières  ineù- 
bleset  très-friables,  ayant  une  formq 
trèsfirrçgujière,  qui  sont. enveloppés 
dans  l'-épaisseur  des  couches  du  gV*t>e» 
Ce  nom  est  donné  a£§si  à  dg&'rçpècef 
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de  petite  logemens  que  les  oiseaux 
préparent  pour  y  déposer  et  y  cou- 
ver leurs  œufs.  Ou  l'étend  abusive- 
méat,  aux  constructions  plus,  ou 
moins  vastes  que  Tout  certains  insec- 
tes* sociaux,  tels  que  les  fourmis ,  les 
termites ,  les  guêpes ,  etc. 

NIDIFICATION,  s.  f. ,  nidifica- 
tio.  Travail  que,  les  oiseaux  exécu- 
tentiorsqu'its  construisent  leurs  nids. 
ÎÇHHTIFLOHÎB,  adj.,  nitidiflorus 
(nitidus,  briHant ,  fios ,  fleur)  ;  qui 
a  des  fleurs  brillantes.  Ex»  Juncus 
nitidiflorus.  • 

WIDULANT,  adj. ,  nidulans  ;  rds— 
tend  (ail.)  {nidulor,  nicher)  .On  donne 
cette  épithète  aux  oignons  sous  la  pel- 
licule desquels  s'en  trouvent  d'autres 
plus  petits ,  dont  ils  paraissent  être 
entièrement  (ormes  (ex.  Ornithoga- 
lum  spathacfum);  aux  graines  qui  ne 
conservent  aucun  ordre  les  unes  à 
Fégard  des  autres ,  la  position  de  leur 
placenta  et  de  leur  bile  n'ayant  rien 
de  fixe ,  et  elles-mêmes  étant  placées 
dans  le  péricarpe  comme  des  oenfs 
dans  un  nid.  La  Vcspa  nidulans  est 
ainsi  nommée  parce  qu'elle  construit 
des  nids  en  carton  très-fin ,  qu'elle 
fixe  à  Fextrémité  des  branches  d'ar- 
bres. 

flHDtJLAIRES  ,  s.  f.  pL,  NiduLariœ. 
Nom  donné  par  Marquis  à  un  groupé 
de  la  famille  des  Dermatocarpiens  , 
qm  a  >pour  typé  le  genre  NidiUaria. 

1WDULARIACÉBS  ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Nidulariaccœ.  Nom  donné  par 
Fries  à  un  sous-ordre  de  l'ordre  des 
Gastéromyces  angiogastres ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Nididaria. 

NIDULAJIBÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Nidularieœ.  Sous  ce  nom  A.  Bron- 
gniart  désigne  une  section  de  la 
tribu  des  Lycoperdacées  angiocarpes, 
avant  pour  type  le  genre  Nidida- 
ria. \ 

NIDULÉ,  adj. ,  nidulatus.  Nom 
donné  par  Gerardin  aux  semences 
logé*»  en  grand  nombre  dans  une 
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capsule  qui  n'offre  aucune  trace  de 
séparation.  A 

NlGElCAULE,  adj.,  nigricaulis 
(n*ger,  noir,  coulis ,  tige)  ;  qui  a 
la  tige  notre  ou  noirâtre.  Ex.  Hjrpnum 
nigricdule.    ' 

NIGRICOLLE,  adj.  ,  nigricollis 
(niger,  noir  ,collum,  col);  qui  a  le  col 
noir.  Ex.  Pendulinus  nigricoUis. 

NIGRICORNE,  adj.,  nigricornis 
(niger ,  noir.,  cornu,  corne);  qui 
a  les  antennes  noires.  Ex.  Echina* 
mja  nigricornis. 

MGRICKUEE,  adj.,  nigricruris 
(niger  9  noir-,  crus,  cuisse);  qui  a 
les  cuisses  noires.  Ex.  Hjdrina  ni- 
gricruris. 

1HGRIPÊDE  ,  aàj. ,  nigripes  (  ni- 
ger ,  noir ,  pes ,  pied  )  ;  qui  a  le  pied 
ouïe  stipe  noir.  Ex.  Peziza  nigripes. 

NIGRIPENNE,  adj.  *  nigripennis 
(  nlger  ,  noir ,  penna  ,  aile  )  ;  qui  a 
les  ailes  (ex.  jipîs  nigripennis)  ou 
les  élytres  (ex.  Agalhidxum  ni- 
gripenne  )  de  couleur  noire. 

ÏWGRIROSTRE  ,  ad j . ,  nigrîrostris 

( niger ,  noir,  ràstrum  ,  bec)  ;  qui  a 

x  le  b^^ioir  (  ex.  Sjnlvia  nigrirostris) 

ou  la  trompe  noire  (  ex.  Rhjfchanus 

nigrirostris).   .  v 

NJGRISPERME  ,  adj.,  nigrisper- 
mus  (  niger  /noir ,  «rjrsppa ,  graine  ); 
qui  a  les  graines  ou  les  corpuscules 
reproducteurs  de  couleur  noire.  Ex» 
Collerium  nigrispermum. 

NIGRITÀRSE,  ad}.,  nigrkarsis 
{niger  ,  noir  ,  tarsus ,  tarse)  ;  qui  a 
les  tarses  noirs.  Ex.  Ecris  nigri- 
tarsis. 

NIGETTHORAX,  adj.  ,-mgritkorax 
(niger,  noif,  OwpaÇ,  poitrine)  ;  qui 
a  la  poitrine  noire  ou  noirâtre.  Ex. 
Bucco  nigritkorax. 

NIGRI  VENTRE  ,  adj.,  nigriven* 
tris  (  niger  ,  noir ,  venter ,  ventre  )  ; 
quia  le  ventre  noir.  Ex.  Tachinani- 
griventris. 

MRMŒBES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Nirmidea.  Famille  de  la  classé  des 
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Arachnides,  établie  par  Leach,  et 
qui  a  pour  type  le  genre  Nirrnus." 

NIT1DIFOLIÉ,  adj.,  nitidifoUus 
(nitidus  ,  luisant ,  fôlium ,  feuille  )  ; 
qui  a  des  feuilles  luisantes.  Ex:  JPo/v 
celia  nitidifolia. 

NITIDtJLAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Nitidulariœ  .Nom  donné  par  Cuvier 
à  une  tribu  de  la  famille  des.  Coléo- 
ptères clavicoraes,  qui  a  pour  type 
le  genre  Niûdula. 

NITRAIVILATE  ,  s.  m.,  nitranilas. 
Genre  de  sels  ,  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'acide  nitranilique 
avec  les  bases  salifiables. 

NITRANILIQUE  *  adjèct.,  nitrani^ 
iicus  (nitrum^  nitre,  anil9  indigo). 
Berzelius  appelle  acide  nitranilique  , 
celui  que  l'on  nommait  auparavant 
indigotiqUe  ,  et  qui  est  produit  par 
l'action  de  l'acide  nitrique  sur  Fin- 
digo.  . 

NJTRARIACÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi. , 
Nitrariaceœ.  Nom  donné  par  Lindjey 
et  Kunth  à  une  famille  de  plantes  , 
ayant  pour  type  le  genre  Nitraria. 

NITRATE ,  s.  m.,  nitras  (nitrum, 
nître).  Genre  de  sels  (salpetersaure 
Salze,  ail.),  qui  résultent  de  la  com- 
binaison de  l'acide  -nitrique  avec  les 
bases  salifiables;  /. 

NITRATE  ,  adj.  Se  dit,  en-minéral 
logie,  d'une  base  convertie  en  sel 
par  sa  combinaison  avec  l'acide  nitri- 
que. Ex.  Soude  nitratée. 

NITREUX  ,  adj.,  nitrosus.  Beraer 
Kus  appelle  gaz  oxide  nitreux  (pro- 
toxide  d'azote*,  gaz  oxide  d'azote; 
Stickoxjdul  ,  oxydirter  Slickgas  , 
oxjrdulirtes Salpeterstoffgaz  ,  ail.  )le 
premier  degré  d'oxidation  du  nitro*- 
gène,  quia  été  découvert  par  Priestley 
en  1 776,  etqui  jone  quelquefois  le  rôle 
d'acide;  acide  nitreux  {acide  hypo~ 
nitreux ,  acide  per  nitreux  ;  untersal* 
petrige  Satire  y  ail  :  ) ,  le ,  troisième  de- 
gré d'oxidation  de  ce  corps  simple , 
qui  a  été  distingué  par  Gay-Lussac 
çt  Dulongde  l'acide  niiroso-nitrique, 


KITR  U\ 

avec  lequel  on  l'avait  confondu  jus- 
qu'alors ;  chloride  nitreux  ^chlorure 
ctaiotè;  Çhlorstichtojff  ,\  Èalogena* 
zot ,  ail.)  la  combinaison  de  chlore 
et  de  .nitrogène  découverte  en  181  % 
-par  Dulông;  iodide  nitreux  (iodure 
d'azote;  lodstichsto/F,  ail.),  celle  de 
nitrogène  et  d'iode  découverte  par 
Courtois.en  iBi  1;  éther  nitreux {éther 
nitrique,  éther,  hyponitreux  ;  Sal- 
peterùther  ,  Salpeternaphtha  ,  ail.)  / 
un.  éther .  découvert  en .  16&1  par 
Kuokel,  puis  de  nouveau  en  1742 
par  Navier,  et  en  174^  Par  'Sébai* 
tiani.  L'acide  nitreux  >  découvertçar 
Scheele  en  1 774  (  Salpetrigsàure^ 
ail.) ,  n'est  point  regardé  par  Ber^ettus 
comme  un  degré  particulier  d'oxida^ 
tion  du  nitrogène.  Voji  NiTaoso-w;- 

Ï&IQUE.  ^ 

NtTRICO  -€OBALTATE  ,  s,  m.f 

nitrico-cobaltas.  Pn  trouve  le  nitrate 
ammoniço-cobal tique  désigné  sons,  le 
nom  de  nitrico-cobfiUale  ammonique, 
et  regardé  par  conséquent  comme  une 
combinaison  d'ammoniaque  avec  les 
acides,  ni  trinque  et  cobaltique, 

NJTRICUM,  s.  m.,nitricum.  ni- 
trium  ,'azQticum.  Radical' hypothéti- 
que de  l'azote ,  qui  en  serait  l'oxide , 
et  que  Berzelius  a  admis  pendant 
quelque  temps. 

NITRIFICATION  ,  s.  L9nitrificatio 
(  nitrum  ,nitre  ,Jîo ,  être  fait).  Opé- 
ration naturelle  par  laquelle  les  terres 
et  jarres  poreuses  imprégnées  de 
m^Hks  animales  se  chargent  avec 
le  w^s  de  nitrates ,  «lus  à  la  pro- 
duction spontanée  de  l'acide  nitrique- 
dans  leur  sein. 

NITRIGÈNE  ,  s.  m.,  nUrigenium. 
"Wurzer  nomme  ainsi  l'azote  ou  ni- 
trogène. 

NITRIQUE  ,  adj.,  nitricus.  On  ap-i. 
pelle  gaz  oxide  nitrique  (  oxide  ni- 
treuxy  oxide  nitrique,  oxide  d'azote; 
deutoxide  d'azote,  gaz  nitreux j 
Stickoxfagasy  Salpetergas ,  oxydir~ 
tcsSalpetefstoJfgasjStickoxj'd,  ail.') 
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le  secbntt4  Aegtè  A'ôxiàA&ctiltià  nîlrb-i 
gène  ;  acide  nitrique  {S 'alpetet sciure , 
ail.),  lé  ortiatrièiiie.      .    •  ; 

NltATTE,  s*  m.yhïtrly.  Genre  clé 
sàsXsalpetrigsazïrc  Satie,  ail.  ) ,  qui 
résultent  iie  la  combinaison  de  l'acide 
îhïtrcuk  avecjes  bases  salîfiables. 

mTROAÊMJEiV  ,<adj,  Sous  le  nom 
àre*prir  nïtrooërien,  Mayosr.  élégie 
gfcait  une  substance,  ed reposée  de 
n^cîléeules  très-lénués ,  qy' il  admet? 
tait  dikis  l'ait,  et  dont  il  supposait 
que  la  lutte  continuelle  avec,  les  corps, 
forabaslililes  donnait  lieu,  aux  phé-n 
Domines  de  :  lai  combustion  et  à  lotis 
&g  cbangfcmera  produits.   .:    • 

:  JftîîlOGÊtfE  ,  s.  hiM  nîttogefiiuù 
(  vtrpov ,  nitre  ,  7«wdfw  ,  produfrë  -)1. 
BeVzelins  donne  ce  norti  au  corps  gé- 
irêratem'érit  connu  sous  celui  d'azote} 
îSarce  qu'il  pYodliit  le  nitre  en  s<? 
AbimMiiâHtaVW'rOT^ënë  et  là  ^ 
lasse,'  '•     •".'*•.        "  \  ;  '° 

'  iSftTftdflËîllATME' ,  $.  m.,  nitro* 
hœmatas*  Gèriré  dé  sels>  ^ûi sont  prô- 
3u!t^  Wàt  là  cbtiïbirfafeon  de  l'acide 
n i troheriiâ t i^[ hé  avec  les  BàScS  saRfia- 
fciés.    ;  •'; 

*;Nrt1toi*ÉMA'rtQ»teV^j.,  niifèv 
ha-maticus  (  nttrum ,  '.  nitre  ,  atpo^' 
sang  ).  KerzcliuA  6\)nSie*cè  nom  a  un, 
acide  voisin  maïs  différent' "dur  nîtfb- 
pjcrique,  qui  a  été  découvert  par 
"Wœhler,  qui  produit  des  SelsJJfcuier 
couleur  rouge  de  >;m^  et  ^"îHP3" 
{fçr;t  en  faisithr  agir  du  sulfate^er^ 
reùx,  uV l'eau  et  de  l'hydrate  bary- 
ti.que  sur  l'acide  nftroprcriqué. 
.  :t ^I^fiOLEl/ÇÀï^  )S.  m*\  nitrotcu- 
cas.  Genre  de  sels  (leucinsajpeter- 
satire  Sahc i,  aïL)  ,  qui  résuit  ont  de 
]a  combinaison  de  l'ayide  njtrolcuci- 
que  avec  les  bases  snliGaUes, 

AITROUuàlQÏJÈ:  ,  nA]rj  mtrô- 
ïeucicus*  Nutn  donné  par  Braconnot 
pftil  acide  parti  eiiher  {Lchctnsat/w- 
leTfiïurC)  a U  •  ) ,  qu ï  se  p ro d  u  î  l  q u a  n d 
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ètl i  dfetfîle  la  leùcine  à  fcbaiïd  avec  cfe 
l'acide  nitrique.  ' 

WTilOMlimATIQlJE  J  âd).,  mVro- 
nturïaticus.  L'eau  régale  à  été  nom- 
mée acide  nhxomuria  tique (Salpeler- 
satzsâure ,  ail,  ) ,  parce  qu'elle  e&t 
composée  d'acide  nitrique  et  d'acide 
muriatique  ou  bydrocbldrîque. 

ttlTteOWChATE  ,  s*  m.,  nitrcfpfc 
èras.  Genre  ;de  sels  (  kohlénsfick-± 
stoffsaure  &*&*,.  ail.),  qui  résultent 
de  la  combinaison  de  l'acide  fertrojïi- 
èriquè  avec  leà  bases  salîfiables. 

•]VlT»OMCfttlîlJE  ,  adj.,  nÛropU 
cricu$  {nitrurriy  nitre ,  Tnitpo;,  amer). 
Nom  v  dotïné  par  Bérzeliûs  à  Facide 
carbazbtique  (  Kôhiensttckstoffsàurè^ 
Kàklensttcksaure  ,  kûnstUcné  In* 
iiïgôîtterrû\\.).  ' 

AnTOOâACfClHA*AlrtE>  ».  th.,  htt 
frbsdccfthràs.  Genre  de  sels  (  léh/hA 
si'vssalpètersnurè  Salze f  ail..),  qm 
résultent  defla  combinaison  dëTâcide 
Âitrosacchariquè  aVëç  les  bases  sali- 
fiàbles.  ' 

^iriicysicciàÀraottÈ ,  âdj. ,  ni- 

trosaccharictts  (  hitrum  ,  riitre ,  sac- 
cMrum  ,  sucre  ).  Nom  donné  par 
Braçoririot  h  un  acide  particulier 
{Lëimsûsssalpelersaure  f  vall.),'  qui 
résulte  de  l'action-  de Tacide  nitrique 
siir  ïé  sucre  de  gélatine.  ' 
\  WITROSiD!-ATlTm<}tlE  :9.  àdj.  ',  n«- 
trdsb'îutricàs.  On  â  donné  le  hbril 
d'acide  nitrbsq-nitïïquè  à  la  cômfei^' 
nâisoii  dès  acides  riitreux  et  nî trique, 
considérée  comme  lin  acide  à  part', 
qui  à  été  appelé  aussi  acide  nitreux'î 
tandis  que  l'acide  auquel  Berzelius 
donne  ce  dernier  nom  recevait  la  dé- 
nomination d'acide  kyp'onitreux}  ou» 
même  tacide  perni freux.  Berzelius 
n'admet  pas  cette  vue,  parce  que 
l'acide  nitroso-nitriqûe  ne  s^e  com- 
Bine  ni  directement ,  ni  indirecte- 
ment ^vec  aucune  base.  Il  le  regardé' 
comme  u,n  nitrate  fl'oiide  nitrique  j' 
ou  comme  une  combinaison  ct'acidefc 
jKtreui  et  nitrique*,  de  §orle  cju'fl  j 
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a^roisinaniêres  d'envisager  c>  ëot"ps ,'  in  docilité ,  peuvent  être  Cessés  aux 

oonlme  acide  simple ,  edmme  '  aicide  chasse»  de  fauconnerie. 

double,' et  comme  sel.       ,  NOCItFIiORË  r  ad j;,  nocïiftortis 

IVITHOXANTHIQUE 5  adject. ,  n/-  (nox  ,im\l,  fios,  fleur).  Se  dît  d'une       ^ 

iroxunthicus  (nitrum ,  mire ,  l#v0o<,  plante  qui  épariouîf  ses  fleurs  le  soir 

jaune).  Cet  te  épithète  a-été  proposée  et  lëâ  ferme  le  matih.  Ex.   Silène 

pour  désigner  l'acide  carbafcotique  ou)  nbetiftorn ,  Xtesembty*anthemum  noc- 

nitropicri que ,  par  allusion  à  sa  cou<  tiflorum.    .             t      '                , 

leur Jaune.  tfOCTUTOttlfllS,  adj:  et  $.  m,  pW^ 

NITjhURE  ,  s,  v^.i  nitruretum.  Nr>clïHonès,Noctilionina^omàox\iiê 
Combinaison  dii  nitrogène  avec  -  wï  pfcr  Gdldfuss ,  Gray ,  Fici nus'  et  Carus , 
corps  simple.  Synonyme'  d'ozotore.;  àrturè  famiHé  de  l'ordre  des1  Mam mi- 
te nitrure,  d'bydrogfriê  est  l'aramo*  fèi^  chéiroptères;,  qui  à  jroui  typelë: 
niaque,  et  celui  decarbortele  cyanc-*;  genre1  Noctilto. 
gène.  v      ,  tfOCttLlJfcÉ,  adject.,  nqctituçus. 

MVÊAL  ,  adjr#  nivaiis  (  ïiix ,  nei«  (  riox ,' trait ,  luceo ,  luire  ).  Çandolle, 

ge).  Se  dit  des  plantes  qui  fleurissent  donne  cette  épithète*  aux'  fleurs  qui 

pendant  l'hiver  (ex.  Galanthus  né-  sV>uvreiit  la  nuit  et  se  ferment  pen~* 

Mis) ,  et  de  celles  qui  habitent  dans-  dant  là  journée;                 \"     ,       > 

les  neiges,  comme  X^Sphœrellani-^  NOCTILIÎQÙÊ 9   adj. ,    nocùtucus 

i>alis  quït  diaprés' Sommerfelt,  est  la  ;  (nox,  nùît ,  luceo ,  luire  )<  Se  dit*  de 

cause  de  la   coloration  de  la  neige  quelques  animaux  qui  répandent  une 

eh  rouge,  foy* ,  Neigeux,  lûeut^bospborique  pendant  l'ob^scu-, 

NlTÉIliOSTRE  >  ail.ffiweirosiris;  rîté  ^  comme  l'Elater'noctïtucus ,  la 

qui'  a  le  bée  ou  le  rostre  blanc  Ex.  Lahipj-ris  hoctîluca,)*  la  LampyrU-, 

Anthribus  riweirostris.   t                    \  splélididutà.  .' 

KÏVÏiL^,  adj.  Épitbète"  donnée,/       M^TIVAGtÉ^  adj.1,   noctivagus 

d#ns  la  nomenclature  raînéràlbgique'  (ftoVj.nuit,  'vàgo",  errer);    êmi  se, 

de  Hatty,  aune  varïétédaris  laquelle  promène  pendant  la  riùît.  Ex.  Tnamr 

Intervention  des  faces  perpendicu-  bu'  noctwàguL      '.'.'.' 

laines  h  l'axé ,  en  mettant  les  autres  i\6èTUEEI±ËS^  adj*.  et  s. mf  pl.^ '\ 

fafee*  de  niveatt  par  leurs  parties  su-  tfoctuà,  Nbctùœlites.  '  Jfqm,  donné;, 

pérteurés^  les  conVertî^n  figures  du  par     Lamarck,    L'atreille, .  Çuyier, 
ro&fte  nombre  de  côtés/ Ex.  Chaux  •  Gbîdfuss,  EîcbVald,  Fic/nus  et  Carus» 

cwbèkatéè  nweléei  à  une  tribri  de*  la  laniille  des  Lépi* 
.  NfWPOMIÈ  y  adj£ct:,  riii>ïfdrrhis:'  ddptêres  nocturnes,  qui  a  peur  type  le; 

(nix>,  neigé,  fotrhà^  fontte).  Se  dit,  genre  Nociua. 

e«  minéralogie,  dfUn  corps  lorsqu'il  rtÔCTCO-BÔSlBtClf  ES^  adj.   ç^v 

résfceiriblë*  à  tl^1làJ  neige  qu'on  aurait*  '  s.  m.  pi . ,  Noctuo- bomhyciief^\ ôra  , 
prfesèVef  fdulèV.  Ex.  Chaux sulfatée  \  donne  par  Elcbwald  à  une  irlbu  delà 

nhiforihe:  l   •      '  *  ""     '  famille  dés  Lépidoptères  nocturne^, 

ViWLW,  siipj  hobUis;  edel  (ail.),  comprenantceuxquitieoneptàjafois 
Oh  donne  cet fè*  èpfthète'  aui  filons  'x  dés  noctuelles  et  des  bombyees.      • 

qui  tenfermént  dès  minerais 'méfalli-  '     T«OCTt)IlNE  ,   alàj^  \  hoctùrnus,?; 

litjues  en  abondance  ;    âûx  '  métaux  vuxtioç  ,  yyxT^ivo;  ;  j  ncichtficp.  {;ail.}  ; 

qiÛhe  subfeseht  aucune* pèr(é quand  nightly    (  angl.  )  ;,   noiuurnp    (it.) 

on  lés  travaillé  aufeu ,  parce  qu'ils  (  wo^,  nuit  j.  Épitbète  donnée  à  4p«t\v 
ne"  s'y  oxident  point  ;  aux  oiseaux  'fleurs  ,cnii  restent,  ouvertes  pépiant 

dé1  Jfrûîe  qui  ;  upissant  te  tôtiragé  h  la  nuit  et  se  ferment  dans  la  journée, 
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(  ex.  Géranium,  triste  ) ,  ou  qui  ré-. , 
pandent  une,  odeur  agréable  là  nuit 
e|  sont  inodore»  le  jour  (ex.  Epïden- 
drumnocturnum).  .  x 

NOCTURNES,  adj,  et  s.  m.  plur., 
Nocturrii.  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Vieillot ,  Illiger ,  Duméril ,  Blain- 
ville  ,  Latreille ,  Lessoo  et  Eichwald- 
à  une  section  ou  famille  de  l^oçdre 
des  |  Oiseaux  çapaces  ,  comprenant 
ceux  qui ,  pour  la  plupart,  ne  volent 
que  dans  l'obscurité  ou  à  l'entrée  de 
la  nuit;  par  Cuvier  ,  Lamarck  y 
Latreille  et  Eichwald  è  une  famille 
de  l'ordre  des  Insectes  Lépidoptères  , 
comprenant  ceux  qui  ne  volent  que 
le  soir  ou  la  nuit. 

NODAIj  i  adj. ,  nodaUs  .  (nodus , 
nœud).  Oa  appelle  lignes  nodules 
celles  qui  sont  produites  par  la  série 
des  points  de  repos  à  la  surface  d'une 
verge  rigide  mise  en  vibration,  et 
figures  nodules  ceWeé  qui  résultent 
des  vibrations ,  probablement'  à  la 
fois  transversales  et  longitudinales  , 
qu'exécutent  les  plaques  de  matière 
rigide  eUes  membranes  tendues.  Ces 
figures ,  déjà  étudiées  par  Galilée  , 
l'ont  été  dé  nouveau  avec  le  plus 

Srand  soin  par  Chladtii  en  1787  ,  et . 
epuis  encore  par  Savart,  qui  en  a 
étendu  les  applications  à  la  tbéorîe 
de  Vacoustique. 

NOÔltlORNE  ;  adjetit. ,  nodicornis 
{nodus  j  nœud,  cornu  ,  corne) ;  qui 
a  les  antennes  garnies  de  nœuds.  Ex. 
Asilus  nodicornis» 

NODIFÈRE  ^  adj. ,  nodiferus  (  wo- 
dus ,  nœud ,  fero ,  porter  ).  Se  dit 
d*un  corps  dont  la  surface  est  chargée 
de  nodosités.  Ex.  Pleurotoma  nodi- 
fera. 

NODIFLOKE,  adj.,  nodiflorus ; 
hnotenb&thig  (  nodus  ,  nœud  , 
Jlosy  fleur)  ;  qui  porte  des  fleurs  à 
ses  nœuds  ou  articulations»  ÏJx.  Ra— 
nunçulus  nodiflorus',  Cauàalis  nodi- 
florà,  Sturh  nodilflorum. 

NODIPÈPE,  adj. ,  nodipei^nom 
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dus,  nœud ,  pesy  pied);  qui  à  les 
pied*  hérissés  de  nodosités.  Ex.  Pisa 
nodipes. 

NODIPENNE ,  adject. ,  nodipénnis 
(  nodus  y  nœud ,  penna  ,  aile  )  ;  qui  a 
les  ailes  garnies  de  nodosités ,  comme 
le  sont  les  élytres  du  Cas  sida  nodi- 
pénnis. 

NODOSITÉ  ,  s.  f. ,  nodutio  ,  rtocfo- 
sitas  (nodus y  nœud).  On  nomme 
ainsi  des  concrétions  qui  se  dévelop- 
fent,par  Y  effet  même  dé  la  végétation , 
sur  certains  points  de  la  surface  des 
plantes ,  qu'elles  rendent  comme  bos- 
selées, par  exemple  sur  les  feuilles 
du  Juncus  articulatus. 

NOEUD  ,  s.  m.  ,  nodus  ;  a  fixa,  ; 
Knoten  (  ail.  ).;  node  (  angl.  )  ;  nodo 
(it.).  On  appelle  ainsi  :  i°  en  astro- 
nomie, les  deux  points  d'intersec- 
tion de  deux  grands  cercles  dans  la 
sphère  apparente  du  ciel,  notam- 
ment ceux  où  l'orbe  soit  d'une  co- 
mète ,  soit  de  la  Lune  ,  coupe  l'é- 
clip tique.  Le  nœud  ascendant  de  là 
Lune  (  £1  )  est  le  point  où  la  Lune 
coupe  le  plan  de  l'orbe  terrestre  eu 
dessus  pour  s'avancer  vers  le  nord  ^ 
et  le  nœud  descendant  {^y  )  celui  où 
elle  le  coupe  en  dessous  pour  passer  « 
vers  le  sud.  Ces  deux  points  ne. sont 
pas  fixes;  ils  oné  un  mouvement  rétro- 
grade, ou  contraire  à  celui  de  la  Lune,  . 
La  durée  d'une  de  leurs  révolutions  , 
sidérales  était ,  au  commencement  du 
siècle,  de  6795^9 108,  et  la  dis- 
tance moyenne  du  nœud  ascendant  à 
l'équinoxe  du  printemps  était  de  . 
i5a, i6iin;  ïnais  ce  mouvement  se 
ralentit  de  siècle  en  siècle.  a°  En 
physique.  Lés  nœuds  sont  les  points 
fixes  où  une  corde  sonore,  mise  eu" 
vibration  ,  se  divise  en  aliquotes  yi--, 
brantes  qui  rendent  un  autre  son  que 
celui  de  la  corde  entière  :  quand  oa 
pince  une  plus  petite  corde  à  côté 
d'elle  ,  au  lieu  de  vibrer  dans  sa  tota- 
lité ,  elle  ne  le  fait  que  parla  portioa 
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de  sa  longueur  correspondante/et  les 
points  itaunobilcs.,  qaî  marquant  les 
divisions  ,  en  remplissant  jusqu'à  un 
certain  point  l'office  de  chevaiets^sont 
les  nœuds.  3°  En  botanique  (  nodus  , 
geniçulum;  Knote,  ail.).  Les  nœuds 
sont  des  points  plus  épais,  pins  cousis»* 
tans  ,  que  *  certaines  tiges  présentent 
de  distance  en  distance  >  et  qui  parais- 
sent être  formés  soit  par  des  plexus 
défibres  (ex.  Graminées)  , soit  par 
des  concrétions  pierreuses  (esc.  cer- 
tains Joncs.)  Le  connectif  est  appelé 
par  Mirbel  nœud  de  l'anthère  ,  et 
Je  collet ,  par  Lainarck ,  nœud. vital. 
Torpîn  donne  une  plus  ample  signi- 
fication a  ce  dernier  nom ,  qu'il  appli- 
que également  au  .point,  do  la  tige 
d'où  part  la  {euillc  ou  la  paire  de 
de  feuilles ,  car.il  le  définit  une  sorte 
de  conceplacle  destiné  à  servir  de 
berceau  aux  embryons  fixes  ou  botfuv 
geons  qui  se  développent  dans  l'é- 
paisseur ou  sur  des  points  déterminés 
de  l'axe  des  végétaux,  et  sur  le 
bord  externe  desquels  naissent  d'au*» 
très  organes  appeudicqlaires; 

NODULAIRE  ,  adject.  .,  nodularir 
(nodus ,  nœud)  ;  qui  est  chargé  de 
noeuds ,  comme  les  stries  de  la  co- 
quille du  Triton  nodularium,  comme, 
les  branches  de  la  Corallina  nodu~ 
laria.  .'  /  • 

KOfiUXJEUXt  adj.  ,nodulosus  (nô- 
dus ,  nœud  )  ;  qui  offre,  de  petit» 
nœuds ,  des  aspérités  arrondies, ,  avec 
une  base  large,  Ex.  Ceritkiujn  nodu~> 
losum.  ■    r  y 

NODULIFÈRE ,  noduliferus  (  itW 
dulus  ,  petit  noeud ,  fero  ,  porter  ). 
Dont  la  surface  est  hérissée  de  petites 
nodosités.  Ex.  Trpehus  noduUferus^ 
Gorgonia  nodulifera. 

NOIR,  adj.  et  s.  <m.y  niger; piXoç? 
schwarz  (ail.  )  ;  black  (angl/)j  ner& 
(it.).  Absence  de  toute  couleur.  E*v 
Diacope  niger ,  Phryganea  nigra  $< 
Acer  nigrum,  Tackyph&nus  nigerrU 
mus  r  Tanagm  nigerrimv,  Dasytos 
lu 
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ateTi  jfitlamàndra  atra,  P.elàrgo- 
nium  atrum,  Psittàcus.àterrimUi  , 
Acanthia  ûterrima ,  Liltjanus  atra- 
rius  ,  Cygnus  a  trains ,  Cècnophora 
atraiai  Cerilhiumaîraturn^Fedi^  nie* 
las  ,  Musca  atricoiof ,  Musca  nigri* 
color.  Très-souvent  on  employé  des 
termes  de  comparaison  (ex.  Formica 
œthiopSy  Lichen  anthraeinus  y  Taclti* 
naanthracina,  Chorhyn,ckus  asphal- 
Hnus  >  Ptatystoma  asphaltina,  Mo+ 
nodochus  \carbondrfus  ,  Apis  carbo-> 
noria ,  Mitra  ebértus  9  Eldtcr  tbeni- 
nus ,  Nyctetia  ebehina  ,'  Ccruhîitm 
tbenihum,  Psfltacus  Junercus  ,  Juri- 
nea  gagatea,  Ncùria  gagates,  Ccram* 
byx  gagatinUs  9  Cnpris  holtentota  * 
Chrysops  lugubrir,  Helbps  huturus  ; 
Anthrax  maura,  Anthrax morio,  Co* 
nus  melanchoticus,  Confis  nocturnus, 
Hetops  nigritus ,  Chrysopsis  scpul- 
chralis  „  \Funcus  Mygius  i  Eristalis 
tdphieus  ,  Chrysdmela  tenebricosa, 
Aphodius  melanâriujj  MprdeUamc^ 
lana  ySphœridium  melœnutn,  Hiéter: 
nigellatus). 

NOIRATRE  9  adject. ,  nigrescèns, 
schwarzlifh  (alL)  ;  blackish  (angl.)  ; 
çui  tire  sur  le  noir  (ex.  Spafyhif 
subniger ,  Emys  suùnigray  Colhrim 
nigrescèns,  Cyclidiumnigricans,  T&* 
tanus  nigclLus  ,  feziza  nigeltà  ,  Ne» 
motelus  nigrinus ,  Stfatiomys  nègri- 
ta^  Gerardianifcrina,  Aethaiia  gyq- 
lecta,  Theridium  ebscurunii  Vcsp&r* 
tilio  phaiops).  On  -distingue encore  le 
verd  noirâtre ■'(  ex.  Fraxinus*  àirèvi- 
rem)i  le  brun  uoir  (  ex?  Coluber 
atrofuscus  )  ,  le  rouge  noirâtre  (  ex, 
Evonymus  atrttpwrpuréus  +  Dtsmo* 
•  ckaeta  atropurpurea  ,  PotenUUa 
,  atrosaiïguinea  ,  Hitichinsiaâlrpru- 
ùescéns)yto\t*  '         '     - 

,  NOISETTE  ^  s.  f..,  nueuht.  Gan- 
dblle désigne' sous  ce  nom  un  fruit  à 
enveloppe  osseuse-,  uniiooulairc ,  mo» 
nosperme,  qui  ne  s'ouvre  point  a  hi 
Inaturité,  dont  In- péricarjio  est  peu, 
eu  point  distinet  de  la  graine  ,  et  qui 
10 
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est  sonvent  enchâssé  dans  un  inw». 
lucre.  Ex*  Coryïus  Avçllam.. 

NOJXt  s,  f.f  pux;  Nys?  (ftjlji 

ntf*  <angl-);  MM  (il-)î  Stkrte  de 
irait  médiocrement  charnu ,  qui  con- 
lient  un  1,107911  à  une  seule  loge  et  à 
une  seule  graine.  Ex.  Jugions  . 

NOMOLOGIE,  s.  ,f.,    nomologia   . 
( vopo; ,  loi  9  ).<fy<*  1  discours).  De* vaux 
appelle  aiusj  la  connaissance  des  lais 
qui  président  à   l'organisation  et  à 
l'exercice ,  des  fonctions* 

NONODÉCIM41 ,  adj.  fnonodeci~ 
malis  (  norois ,  neuvjèflie,  «feciift  y 
dix)*  Epithète  donnée  par  Bauy  à 
une  variété  de  tourmaline ,  qui  es*. 
composée  d'un  .prisme  à  neuf  pans  , 
avec  un  sommet  à  neuf  faces  et  l'an-» 
tre  à  une  seule* 

IVOMOPUODÉCIMAJ,  ,  ad}.  ,  w>- 
noduodecimalis  (noniu*  neuvième  , 
duodedm  *  douze  ).  ipUhète  que 
dopue  Haijy  à  une  variété  de  tourw 
madi  ne  composée  d'un  prisme  à  neuf 
pans  .  avec  nés  sommets  à  six  faces. 

NONOSEPTIMAL ,  adj. ,  nonôsepli* 
malis  (  noniLs ,  neuvième ,  septtm  , 
sept).  Nom  donné  par  Haiiy  à  une 
variété  de  tourmaline  en  prisme  à 
neuf  pans,, avec  un  sommet  à  quatre 
faces  et  l'autre  à  trois* 

MONQFÉTAJLE  ,  jad)\ ,  nmôptia- 
lus  ;  qui  a  neuf  pétales, 

IVOPALÉES,  adj.  et  s.  f.  pK,  Na~> 
paleœ.  Ce  nom  a  été  donné  à  la  fa- 
rt i  LU  des  Cwtée*. 

NOIUKTÉE!»,    aJj,    Bt  *  Ù  fi,  à 
No rante(&  Tribu  é t ;t U i e  p a r  G lioisy { * 
dans  la  famille  des  Margraviaè^es  t, 
et  qui   a  pour  type  le  genre  jJVtnra/iT 

\Oïil>  -  s.  m,,  jçptenlria  7  %MP4  > 
Norden  (à 11.)  ï  riartA  t*ngl>.)..Ptirlie- 
du  ciel  qui  sa  trouve  à  la  gauche  de 
l'observateur  regardant  Celle  où  le 
Soleil  se  lève. 

NQn MAI*  ?  a d\  _  T  fiorm alis  (jw rma  1 

:     règle)»    Le  Pussifhm  normal  h  rat 

ainsi  nommé  parve  que  ses  feuilles 
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partent  à  la  base  deux  lobes  qri  f*é- 
carient  à  angle  droit,  comme  les 
deux  brançKes  d'une  équerre*  Dette 
épitbètea  été  donnée  par  Lherminier 
aux  oiseaux  dont  le  sternum  n'est 
pas  pourvu  d'une  carène ,  par  La- 
treille  aux  poissons  qui  ont  le  sque- 
lette osseux,  les  mâchoires  com- 
plètes, les  branchies  en  forme  de  pei- 
gne. 

NQSTOCBIXEES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
NostoxJunœ.  Nom  donné  par  Agàrdk 
et  Reichenbach  à  un  ordre  ou  à  une 
famille  d'Hydropby tes,  ayant  pour 
type  le  genre  Nos  toc, 

NOTAC4J5THE,  adj./nefewt- 
t&us  (  vwto;,  dos  ,  &xav&x  ,  épine  }  ;  on» 
porte  des  épines  sur  le  dos*  Ex*  Amh 
n$a  uoiaccmtka. 

NOTACANTHES,  adj.  et  s. m.  pl.t 
Notacmaha*  Nom  donné  par  Cnvier, 
LeArèille  et  .EichwaAd  à  une  famille 
de  l'ordre  dés"i)ip4ères  ,  comprenant 
ceux  de  ces  insectes  dont  l'écusson. 
est  souvent  armé  de  dents  on  d'épi- 
nes. 

IVOT  EUM,  s.  ». ,  netûtam  ;  Mâk- 
kênseièe  (uU.).  Illiger  appeHe  ainsi  le 
cèle  supérieur  dû. corps  d'un  mammi- 
fère» on  d'un  oiseau*  depuis  la- nuque 
jusqu'à  l'anus  ,  tout  le  long  de  Yè* 
ptue  du  dos.  .-  ->    • 

.  IVOTASPIDOBÈM  S,  adj.  et  s.  m. 

pk  ,  iVo(o^W<?^  ^v^ter  dos ,  wr- 

vV^la^etVtjfetow^  njarener).  Nom. 

d*w^j*à*4.wW  RHg^à  «me  famille 

^V^ip^^^a^ieral  ,   comprenaot 

^u£'  qui  ont  des  pattes  bien  confoi»- 

i  :^t^^l^l^a'c^v^t  «V  plaques. 

y  WI^VOÉWIA^E ^  adj.  et  a.  m. , 

7&tèM4pJialus  (vwtjx,  dos,  «y,  dans^ 

^W^j- ,,tete  )•  Nom  donné  par  Geof- 

U-oy-Saint-Hilaire  à  un  genre  de  monr 

s\&i  v  <u>mpneuaftt  eejix  dont  le  cor- 

v^an  fait  hernie  et  s' appuyé  sur  les 

TOttèbres  tdftrjsalûs(ou«yertes  peetérien* 

renient.      ^  * 

NOTJtOà«ÈTftE  •  s>  m. ,  notiome* 
tittm  (  van»,,  buraidiiéi  gfîpw»  9  tas» 
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*(r*i).  Synonyme  gfcatuifé -&£>*> 
gramètrê. 

ÏVOTOBR  ANCHES,  adj.  éf  jb!  m. 
fîat. ,  Notoôrantltta  (vwto;  ,  dds  i 
PP^7Xta  *  braitèhfes),  Nom  donné  par* 
(iray  à  tmf  ordre  de  la  classe  des 
Gastéropodes^  coïtiffreiîtint  ceux  qui 
ont  lesbrandiies  sur  le  dos ,  et  repon- 
dant à  une  partie  des  Teefibranches 
et  Gtmër  ;  par  Latreille  à  un  ôitâre 
de  la  classe  oW  Àrinelides ,  auquel  il 
importe  ceux  de  ces  animaux  dont 
les  branchies  sont  disposées  dans  la 
langueur  di*  corps. 

NÛTOGtiAPBE  ,  àdj.,  fiotographus 
C^o*  ,  dos  ,  tjdî^pô*  ,  écrire  ).  *  La 
Ltntonia  nùtograpfia  est  ainsi  appelée 
à  casse  dé  trois  taches  noires  quelle 
porte  sur  le  corselet. 

KOTONECllDES;  àdj.etjs.  ni.  pt, 
Nôtonectides  9  Nùtonectideùl  Nom 
donné  par  Cùvîer,  Latreille ,  fceach 
et  Eicbwald  a  une  tribu  de  la  famille 
dés  Hémiptères  hjdrocorises ,  qur  a 
pour  type  le  genre  Notonectûi  ■ 

NOTOPBOLIDOBÈIVE9,  adj.  et  s.; 
irt.pl.,  Noïopkolïdobœna  (v&roç,  dos, 
?6tàç  ,  écaille  ,  patvcïj  marcher).  Nom 
donné  par  J.-A,  Ritgen  à  une  famille 
de  reptiles  sauriens,  comprenant  ceux 
qui  ont  des  pattes  bien  Conformées  et 
le  dos  couvert  (Técatlles. 

NOTOPODES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Notopoda  (vwroc  »  dos  ,  ttovç.  ,  pied  ). 
Nom  donné  par  Latreille  et  Eiehtrald 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Crusta- 
cés décapodes  brachyures  /compre- 
nant ceux  qui  ont  les  deux  où  quatre 
pieds  nageurs  implantés  sur  le  dos  % 
ou  au-dessus  dès  autres ,  et  tournés 
vers  le  ciel.  v 

NOTQPS,\  adj. ,  vcStôc,  dos,  ty  , 
œrl).  Le>  Derostatna  no  tops  t  à  deux 
petits  points  ocuhform es  sur  le  dessus 
du  corps. 

NOTOPTÉRYGIENS,  adj.  et  s.  m.  * 
pi. ,  J^atopterygtû  (vfrroç  ,  dos ,  *Tg- _ 
pyj jjf  ;  nageoire  ).  Nom  donné pht  La 
treille  à  une  tribu;  de  là  fn^pille  âes 
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CrdstàeéV  déeabodes  maerotirês ,  conir 
prenant  ceux  dont  lès  deux  ou  quatre' 
pieds  postérieurs sontàVjrsaux  et  ter« 
ni i nés  en  nageoires.      '  ,■'  '    -    ' 

WTORW*ÉE»,>dJ.  et  s.  £pf 
Notorhizea!  (vwtoç,  dos,  piça,  rai 
cihe).  Nom  donné  par  Cap  Jolie  à  W 
ordre  de  la  famille  des  Crucifères, 
comprenant  celles  de  ces  pliote*  qui 
ont  ia  radicule  rédressée  contre  une 
des  faees  des  cotylédons. 

NOTOSTtoMATBS.    Forez '  Sfoio- 

SÏOMES.  ,     '  .' 

'  NOTbST0^,  adj.  et  s.  m.  pl[ ,; 
Notostomata  (  vûto*  ,  dos,  frtom  , 
tomchè  J.  Nt>ni  donné  par  Leach  à 
mie  section  de  l'ordre  des  Arachnides, 
correspondant  à  là  tribu  des  Phthi-. 
rionry es , de  Latreille. 

NOUÉ ,  adj;  ,fceçurtdatiis.  En  ter-  ' 
mèsde  jardinage  et  d'éçonomiVrur- 
raWT.ee  mot  est  synonyme  Aïfêconde. 
NOUBUty  adj. f  nàdosus;  ofrtiç; 
*hntig(M.y;knottf  (àngl.};  nodoso 
(ff.Jîquiest'gamîde  nœuds  de  dis  tauce 
en  distance ,  comme  la  tige  du  Scan- 
iïainodosaèi  du Géranium  nodosum^ 
les  légumes,  du  ScorpiUrus ,  les  filets 
des  étamînes  du  Spàrmannia  af rica- 
na, îes  racines  du  P 'elafgonium  triste.  * 
On  donne  «rette  épjthète  aux  anten- 
nes moniliformes ,  lorsque  ^quelques 
uns  des*  articles  médians  Sont  plus 
gros  que  les  autres  (  ex;  les  mâles  de 
plusieurs  Meloe).  tin  poisson  (*Pfc, 
melodus  nodosus  )  est  ainsi  appelé 
pdree  qu'il  office  une  lubcrosîté  a  la 
racine  du  premier  Jayon  de  sa  na». 
geoire  dorsale. 

NOURRICE,  ad},  et  s.  f . ,  nutrix* 
Huber  appelle  de  ce  nom  lès  abeilles 
qui  ont  pour  emploi  dé  soigner  les  ' 
produits  de  la  conception  de  là  reine  ' 
jusqu'à  leur  entier  développement. 

*OWEAU |,adj.,^w,7vîoçrn^ 
(alI.).On  dit  la  Lune  nouvelle ,  quand* 
cite  se  trouve  en  conjonction  avec  * 
leSbleif.  .  ».  •  .  » 

îWA€tt/AIiUf,  adj, ,  hovacuta*' 
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rU  (nopacula ,  rasoir).  Épi t hèle  par 
laquelle  on  désigne  une  variété  de 
schiste  avec  laquelle  on  fait  des  pier- 
res à  rasoir, 

NOVEMCOSTE  ,  ad j . . .  novemeosta- 
eus  (novem,  neuf,  cosla,  côte);  qui 
est  marqué  de  neuf  côtes  ou  saillies 
lopgitudinales,  Ex.  Dentatium  no- 
vemcQstatitm. 

NOVEMDÉCIWONCTTJÉ,  adj.  , 
no  wmdecimpunc  tutus  (nçvemdecim , 
dix-neuf,  punctum ,  poi^t);  qui  est 
marqué  de  dix-neuf  points,  comme 
les  élytres  de  U\  CoccinëVa novem- 
decimpunctatû. 

1MOVEMDIGITÉ  ,  adj. ,  novemdi- 
gitatus  (  novem  ,  neuf.,  digitus  > 
doigt  )•  Se  dit  d'une  feuille  dont  le 

J  pétiole  commun  se  termine  par  neuf, 
oliolcs.  Eii.  Sterculiajœlida. 

IVOVEMFOLIOLÉ  ,  adj.,  novemïo- 
Uolaiiis.  Synonyme  de  noyemdigm. 

NOVEMLQBÉ  ,  ad}.  ,  novemloba- 
tus(novcm ,  neuf,  lobas  ,  lobe  ).  Se 
dît  d'une  feuille  qui  est  partagée  en 
neuf  lobes.  Ex.  Alchimillavulgaris. 
NOVEMNERVÉ  ,  adj.  ,■  nfivemner- 
vîs  ,  novemnervius  (  novem  ,.  neuf , 
nervus ,  nerf).  Epi  ibète  donnée  aux 
feuilles  de  la  base  desquelles  partent 
neuf  nervures.  Ex.  Rliych^tlicra  no- 
vemnervia. 
0  NOYAU}  s.  m.  ,  nucleus ;  irusÀv; 

Kern  (ail.)  ;  stone  (arigl.)  ;  nocciolo  , 
(it.).  On  appelle  ainsi  i  i°en  astrono- 
mie la  partie  solide  ou  au  moins  là 
plus  eondensée  d'une  comète.  2°  En 
minéralogie ,  non  seulement  la  forme 
primitive  des  cristaux ,  parce  qu'elle 
constitue  un  solide  intérieur  placé  à 
leur  centre  ,  comme  une  sorte  de 
noyau,  mais  enedre,  cl  sur  tout,  de  très-  * 
petits  amas  dansVintérietir  des  couches 
du  globe  ,  le  plus  souvent  solides  « 
qui  ont  fréquemment  la  forme  d'une 
amande  ,  ne  sont  presque  jamais 
étranglés ,  et  semblent ,  en  beau*- 
coup  de  cas ,  s'être  modelés  dans  des 
cavites  préexistantes,  3°  En  botani- 
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que  (pyrena*  puiamen ,  oêsicutus  )  * 
la  boîte  solide  de  beaucoup  de  grai- 
nes ,  formée  par  la  panniaterne  , 
nui  continue  à  les  recouvrir  jusqu'à 
l  évolution  de  la  plantule. 

NUAGE  9  snbst.  m,,  nubesy  nu— 
bccula  ,  nubilum  ;  vtf o£  ;  Wolke 
(ail.);*  cloud  (angl.);  nwola  (it.). 
Vapeur  aqueuse  vésiculeusc  sus- 
pendue dans  l'atmosphère ,  dont  elle 
troublé  la  transparence*,  qui  s'y  sou- 
tient parce  qu'elle  est  en  équilibre 
avec  le  poids  de  la  colonne  d'air  si*? 
tuée-  au  dessous,  et  qui  est  tantôt 
rassemblée  en  masses  circonscrites  , 
tantôt  étendue  sans  distinction  de  li- 
mites. Les  nuages  sont  le  météore  le 
plus  commun  ,  dans  nos  climats  sur- 
tout ,  celui  dont  l'absence  ou  la  pré- 
sence .constitue  en  quelque  sorte  la 
physionomie  de  l'atmosphère» 

NU4GÉ,  adj,,  nubeculatusj  qui 
offre  des  dessins  représentant  des 
n nages.  Ex.  Marginella  nubeculata. 

NUAGEUX,  adj.,,  nebulosus ;  v«- 
qjoxftKi  wolkig  (ail.);  efo«4r(angl.). 
Se  dit  du  ciel ,  quapd  il  est  chargé  de 
nuages.  Nuageux  se  dit  aussi,  en 
histoire  naturelle  ,  d'un  corps  qui 
est  marqué  de  taches  irrégulières, 
peu  foncées  en  couleur,  sur  un  fond 
blanc.  Ex.  Conus  nèbulosus,  Olwa 
neùulôsa. 

NUBIGÈrVE,  adject.  f  nuhigenus 
(nubes,  nuage,  geno ,  naître).  Se 
dit  de  plantes  qui  croissent  sur  les 
montagnes ,  à  de  très -grandes  hau- 
teurs ,  comme  le  Cytisus  nublgenus, 
au  sommet  du  Pic  de  Ténériffe  t  le 
Rahunçulus  huoigenOs  sur  l'Auti- 
sana ,  au  Pérou ,  YOligactis  nubi- 
gêna  sur  le  Ghimborazo. 

ÏVUC\MEI\TAÇÉ,  adject.  ,  nuça- 
mentaceus  ;  qui  ressemble  un  peu  à 
une  petite  noix ,  comme  les  caryopses 
du  Prostanthera  lasianthos.  Quel- 
ques botanistes  ont  donné  cette  çpj- 
t hèle  aux  siliques  qui  ne  s'ouvrent 
point  d'elles-mêmes..         . 


<  NtJCAMENTACÉl»  ,  ad),  et  s.  f. 
pi. ,  Nucamentaceœ  (  tiucttmentum  , 
chaton  ).  Linné  avait  établi  sous  ce 
nom  une  famille  de  plantes ,  qu'il 
avait  placée  pré»  dès  Âmentacées,  et 
dans  laquelle  se  trouvent  réunis  des 
végétaux  qui  ont  peu'  d'analogie  en- 
semble. 

NUCBLLE  ,  s.  f. ,  nucella.  Mii^ 
bel  appelle  ainsi  un  corps  pulpeux  , 
entièrement  composé  dé  tissu  cellu- 
laire lâche ,  sans  nulle  apparence  de 
membrane  ,  qu'oo  trouve  au  centre 
c|e  l'ovule ,  quand  il  commence  à  se 
développer  ,'  et  qui  n'adhère  aux 
deux  enveloppes ,  la  primine  et  là 
second i ne ,  qu'a  la  base  de  l'ovule. 

NUCHAL,  adj.  ?  nuekàlis  {nucka* 
nuque  ).  Nom  donné  par  Blainvilléà 
l'un  des  ciriq  anneaux  ou  segmens 
eéphaliques  àts  Chétopodes ,  qui  n'est 
pas  toujours  distinct  ,  c'est- à-dire 
auquel  il  arrive  quelquefois  de  ren- 
trer dans  la  composition  du  tronc. 

NUCHIGORNE  ,  ad] . ,  nuchicornis 
(hacha,  nuque,  cornu,  corné)  ; 
qui  a  une  corne  sur  la  nuque  ou  sur 
le  derrière  dé  la  tête  ,  comme  le  mâle 
du  Copris  nuchicornis. 

NUCIFÈRE,  ni\.9huci  férus  (*ux, 
noix ,  fero  ,  porter)  ;  qui  perte  des 
boix.  Ex.  Cocos  nucifera  ,  Taxus 
nucifera. 

ÎWCIFORBIE  ,    adj.,    nuexformis 
(  nux ,  noix  ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
ressemble  à  une  noix  ,  comme  le . 
Mesembryanthemum  nuciforme  ?  qui 
est  aeaule  et  presque  sphéréïdal» 

NUCLÉAIRE,  adject.,  nuefearius 
(nucleus,  noyau).  L.-tL  Richard ap- 
pelait corps  nucléaire  les  trois*  par- 
ties qui  constituent  l'amande  d  une 
graine ,  l'embryon  ,  l'endosperme  et 
le  vitellus. 

MJCLÉAL,  adj.,  nuctealis  (nu- 
cleus ,  noyau);  qui  a  raport  au 
noyau  ou  nucleus.  On  dît  extrémité 
nucléole  du  corps  des  Diphyes. 

WWUaBWB  9  adj.  ,  nuckiferus 
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(nucleus ,  noyau  ,  fëro ,  porter )  ; 
qui  porte  ou  renferme  un  nucleus  , 
comme  les  apothécies  des  Lichens  ap- 
pelés angiocarpes  par  Schrader.  Ex. 
Endocarpon. 

NUCLÉIPOIUHE  f  adj. ,  rtuçUifor- 
mis  (nucleus  \  noyau \  forma,  for- 
me )  ;  qui  a  là  forme?  d'un  noyau. 
Ex.  Cyprcea  nucleus.        * 

WCLÉOBRANCflES,  adj/ et  s. 
m.  pi.,  iïiuçlcobranchiata  (nucleus y 
noyau  ,  -ppay^ia  ,  branchies).  Nom 
donné  par  Blainville  à  un  ordre  de  Ta 
classe  des  Paracéphalophôres  ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  branchies 
groupées  avec  les  organes  digestifs 
en  urife  petite  massé  (  nucleus  )  si- 
tuée à  la  partie  supérieure  du  dos. 

NUCIJEïlIS,  s.  m.  f  nucleus.  Nom 
donné  par  ft.  Brown  à  ce  que  Mir- 
bel  appelle  nuceUe  (voyez ce  mot)* 
On  l'applique  aussi  à  ta  niasse  dès 
viscères  qui  pend  sous  le  ventre  des 
Ptétopodcs  nucléobranches. 

NUCODE,  subst:  m.,  nucodium  ; 
'  Nùsskranz  (hll.).  Ndm  donné'  pat 
Agardh  à  tin  fruit  composé  de ^pro- 
fiteurs noix  ,  manifestement  dis-' 
tinotes,  mais  dont  les  attachés  partent 
du  même  point.  Ex.  Lûkospetmuiri. 
-  TMJCWLAÏIVÉ,  s.  m. ,  nUculanium. 
L.-C.  Richard  appelait  ainsi  un  fruit 
charnu  ,  non  couronné  par  les*  lAes 
du  calice ,  auquel  Tovaire  n  adhé^ 
rait  point,  et  qui  renferme  plusieurs 
noyaux  distincts.  Ex.  Sambucus 
nigra. 

.  NUCULB^  s.  f.  ,  nztcula.  Nom 
donné  par  L,-C.  Richard  aux  petits 
noyaux  des*nuculaines.  Mirbel  les 
déBnit  de  petites  boîtes  solides  for- 
mées par  la  pannintetne  ,  qui  conti- 
nue à  les  recouvrir  jusqu'à  l'évolu* 
tion  de  la  planté*.  C'est  la  même  dé- 
finition que  pour  la  noix,  dont  les 
nuçules  ne  diffèrent,  que  par  leur 
nombre  multiple  dans  un  même 
fruit. 

NUCULWX,  adj. ,  nuculosus  ;  (\vl 
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contient  de$  nucules ,  comme  la  baie 
du  Vitls  vinifèra  ,  le  fiyridiçu  du 
McspUus  germanicUé  .    . 

mJD,  aqj/9-nav/ii/y  yypoc;  mc& 
(aÛ.);  /wfe*J(angl.)  •  wh£>  $.).  S$ 
dit*  en  botanique,  d'une  partie  qael- 


donjt  la  partie  supérieure  ne.se  pro- 
longe ni  eo  membrane  ni  en  poiU  ; 
jje  a  amande  qui  n'a  point  de  teçu<- 
mens  K  ou  plutôt  dont  les  tégumens. 
se  sont  soudés  avec  lès  parois  de  l'oT 
•rçaire  '(ex.  Mirabilis  Jalapa);  du 
jbautq»  qui  n'est  couvert  d'aucune  en- 
jeloppe  (ex.  Hipppphae  rhamnoîdes); 
du  fhflton  dont  tes  fleurs  sont  atUr 
cbées  immédiatement  sur  l'axt,  sans 
juraftées.  qui  les  accompagnent  (  ex, 
Çuercus)  ;  du  capitule  qu'aucun* 
J>racté>  n'entoure  (ex,  Cephalan* 
tàus} ;  de  la  cqrolle  dont  b*  gorg* 
n'offre  ni  poils  ,  ni  bosses  ,  nieils  (ex-, 
Cerinthe  major)}  de  ltiffidiyon  qui 
est  dépourvu  d'albumen  ;  desfeuUks 
qui  manquent  (Je  stipules  ;  ie$  fleur4* 
que  n'accompagnent  ui  bractées  ,  ni 
involucres;  des  ombelles  à  la  bas* 
desquelles  il  n'y  a  pas  d'involucr* 
(ex?  Patopinelhi  magna);  des  plu- 
mules  qui  n'ont  point  de.  ceJé.optilé 
(e£  Graminées,);  du  réceptacle  sur 
Jequef  ou.  ne  voit  ni  paillettes  *  ni 
écailles  (ex.  jiruimsia  vulgaris)  ; 
des  rameaux  qui  sont  peu  garnis  de 
feuilles  (  ex.  Tragànum  nudatum  )  ; 
de.  ki  tige  qui  ne  porte  m  feuilles  , 
ni  vrilles  ,  ni  écailles  (ex.  Jberis  nu* 
dkaulis  )  ;  de>  la  radmle  qui  n  a 
point  de  coléorhiïe  (ex.  Féba).\  obi 
verucilîe  qui  manque  do  bractées 
(  ex,  Alisrna  Bamasomum).  On  ad-* 
mettait  autrefois  dft  graines  Hues  ; 
mais  il  est  bien  reconnu  aujourd'hui 
qpe  la  graine  ne  saurait  jamais  être 
W*,  quoiqu'elle  puis*  le  paraît* 
par  sa  aoudure  intime  avec  le  carpelle 

(ôx,  (kmims)%  pawaeiirfqa  gran- 


4iss*ftt  jns^dmenfc  ette  loolpl  la 
feuille  càrpellaire^  et  se  trouve  aine* 
mise  à  découvert  (ex.  Slteriq)  »  ou 
enfin  parce  que  les  faujles  earpeUaî* 
res ,  ne  se  repliant  pas  complètement 
sur  elles-mêmes ,  laissent  leur extrêV 
mité  béante  (  ex*  Résida  )<  Lef  en«* 
tomologistes  disent  que  les  ailes  des 
insettç*  sont  nues ,  quand  en  ne  voit 
a  leur  surface  ni  poils  »  ni  poussière 
farineuse  (  e*.  ÏÏemçrobu*  )..  UHoàhr 
ventrus  gymnosus  est  ainsi  nommé 
parce  qu'on  ne  voit  pas  d'écaillefraur 
son  corps. 

IVUDIBJRAIVCflES,  adj.  et  s.  nié 
pi.  9  JVudibrançhia  (  nudus  ,  nud  , 
fy«TC&,  branchies),  Nom  donné  par 
Çuvier ,  LatrçiUe  ,  Ficiuu?  et  Catus 
k  un  ordre  de  la  classe  des  GastéVo* 
podes,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
branchies  à  nud  sur  quelque  partie 
du  dos. 

NfJDIGAW>E,  adj*j  nudicaufbt+ 
tus -(nudus,  nud»  couda,  queue); 
qur  a  h  queue  eotièrwent  nue  , 
ç'est-a^ire  privée  de  poil*.  Ex>.£b% 
delphis  nudieaudata. 

IVUDICEÇS  ,  adj.  et  s,  nu  ph> 
Nudicipiles  (  fiqpfa*  ,„  nud  p  caput> 
tète  ) .  Nom,  donné  par  LatreUle  à  une 
tribu  de  la  famille  dés  Clupéides  t 
comprenant  ceux  de  ces  poissons  dont 
la  tête  nue  n'est  point  cuirassées 

ftUDICAU^Evadj.  ,  ntdicavlù; 
nacktstklig  (ail.)  {nuduç,  nud>  eau* 
Us  ,  tige)  ;  qui  a  là  tige  «lie,  d&* 
pourvuo  de  leuiUos.  $*«  MpUu& 
nuditauUs  r  ChrjrtQSfifenium  w,di~, 
mule* 

IVUDICOLLE,  adjeçt.,  nudicM* 
(  nudus ,  nud,  callum ,  cou )  ;  qui 
a  le  cou  ntfd ,  c'est-à-dire  sans  plu^ 
mes  (ex.  Perdix  nujdkaUis), ,  ou  sans 
tubercules  épars  sur  ses  coife  (ex» 
Jguana  nudicollis)* 

I\HDICOLLE^,  adj.  et  ««  m.  pi. , 
Nudioolles.  Nom  donné  par  D*méril 
à  une  (araiîle  de  Tordre  des  Rapaces, 
cwiprensat  ceux  i*4a  W*W*X  qui 


moi 

ont  h&ttttdt  <àto  rittt  <ffi  tetiiéîfifftlt 
couvert  de  duvet;  par  Latréttte  et 
Etdrwttld  à  une  tribu  <fe  la  faille 
de*  Hémiptères  g&morlses  <•  à  laquelle 
i^rapportçirtcwtdewsiriW^resd^t 
h  tête  se  rétrécit  hhHquetnent  à  h 
basé  en  Manière  de  cou.  -- 

NUplFLOflfe*  *dj, ,  nkdiftrrtts*; 
nackéfamig  (aih)  (  tao/te» ,  Aud .  /&>, 
flwir)  ?  qui  a  ia  corolle  nue ,    Irindis 

E'une  autre  espèèe  l'a  appetidte&. 
;«  Marg*ru%u4iflçii*. 

NUBtFOMÉ^  ad}ect>,  rtodtfbiiês 
(hndu*i  «ud  jfoftuM,  feuille')  ;  tj*i 
il  les  feuilles  Mies  ^e'est^à-dîrfc  ïttses . 
%%iMeUchVriùM  fiudljfeHkih.  ,' 

ftUDtLlAU&E&  ,  $,  f.  pi. ,  JVtafi- 
ttmacêi  (  Art^ew ,  nud  $  tôrfirôa?  j  H- 
wcNfé).  Kèm  dôirté  par  Latreilïeà 
un*  fanêrHë  de  tordre  des  Gastér^-. 
pod*s^pu1mort&,  C:e^reriànt  cetrx 
qui  n'ont  pa*  de  cbdùillë  r  où  <lu 
moins  cktot  là  coquille  hé  eotrvie 
qtf tint*  partie  dti  ebrps  (te  i'àtttiitàh 

ïfBWÉAWB  ,•  &dj.  ,-  nndlpArus  ;} 
nwtogibaWàâ  (*X[.)  (nndict ,  ritwt, 
/w*rt>  *  «Jï^iiérW  )*  Éprflièté  donnée 
pat  Bttrdafct  *  Wux  de»  imimattx 

le**ùve1tJppes  de  l'ofetff  pendant  dde 
W.dWtofe*  fcst  renfermé  data*  fesefa 
maternel f  ôè  4l  *«!e  fcncoré  quelque 
temps  avant  de  naître. 

WWPÈTOj-adf.,  nudimï{tfltdus^ 
toàdypc*,  pîed ) .  Se  dit  d'une  flfcntèe 

Si  <Hès  p&kttctries  ou  hampes  sans 
i&es  (  ex.  h&betkuémfa  hièdMs  ) , 
#ui*  ifcWnnrfferë  ^ftari  *  le  dessous  dès 
pattes  entièrement  dégarni  dé'btrits 
(  efc#  Mksteèà  nudipes),  d'un  oiseau 
dont  les  jambe*  sont  privées  de  plu- 
**s'  (ex.  StH*  toadipeâ)  ,  d'un  W- 
iècte  dont  tes5  jattes  ne  sont  pôtit 
dwrgées  de  jpoité  (ex.OfiW  hte- 
*£**). 

-   NraiPÉOTfr,  adj.  et  *.  a.  $:, 

NuéèpedèSt  Ife^  donttë  jjaY  ScRfcflBr 
àvtttt^s^tion'deîheltoëtfes  (Msëdtn?, 
^  YhP»Tà  ^e'famiHë  ttWMIfe 


-d^-  ÊâlHuHéa,  <H#ptéHWl  foi '&•> 
seaux  cpft  ont  le  bas  des  jai*fees  d*i 
< gâtai  de  plumes. 

iHaMPBMJtFÈMld,  âdj^  éf  s.  m. 
|4.,  NudipèUife+a  {nUdttoi  tfttrf, 
pdliti,  pettty  y«^,  pottêr  ).  Notb. 
d««rfé  pttr  J3Uinvitte  ^  k  cltfsW  dés 
Àteffaitibifetts  >  patce  Cpae  ee»  àmîmntrtc 
opt  la  peaor  entièreinè^t  hue.  (  '  ' 
IttJtttSÈ^É,  adjefct. ,  nudisexatuf 
(  fiildas ,  i  huô? ,  scxu,s  ,  sexe  ) .  Ept— 
ihètè  donnée  bar  L.-G,  îlichârd!  ànx 
''petite  dans  lesquelles  lés'^orgâneg 
sékaéfi  sont  entièrement  a  nùd« 

I^tJbft AR^ES ,  âd|.  et  s.  m.  pi  viVa- 
jfitarsi  {nudusy  nud,  tsarsus^  tarse  Jj 
Woni  donné  par  La  treille  à  une  tribal 
de  la  famille  dés  'Gàflihàcés  télrsi- 
dactjlés,-conitfrenant  ceux  de  ces 
animaux  dont  les  tarses  sont  nuds  en 
totalité  où  en  majeure  partie. 

NÏJDtVÈNtRK,  ad].  f  nudïv'entris 
(nudus,  nudt  ventfr,  ventre)  ;  qui 
l  a  ^abdomen  nvà  ou  l&s'e.  Éx»  C^r 
{onia  nudiventrù. 

SîtJÉ  ^  NïIb.'  ^V^Nçage.  ',    '] 
KCJT  9  s,  f .  y  nojc;  uvg;  Nacht  (ait.  j; 


^ _  horizon _, 

terâpsqui  s  ecoulè  entre  le  cbucbé^et 
^  le  îever  4e  cet  istr#^  ■  • ,  :,  ' 
M  BûlJL  9 .  adj*  i  miljMi  ,q^i  manque 
^fttièreflj^ntj  com^e,  h  stjr U  dats 
-1#  ïtawàifu  (hk.  dit,  le;  çoméctif  nul 
lorsque  l'antbère  s'attache  Bans  i^^r- 
k  n^diafto  â*r  je  filWjpi^sfr  twe  partie 
.^eki^l^ueifokflfttt,^  ,   ' 

,     ÉtDLLSMBftVÉ^  adû  r  ntdKnmfk  9 
merpy  jfrmïfe»,  n«l,  iwrci»^,  «et- 
V4ire).  Bftttbéte  d^fc'hix  feuilles 
't^ii^dut  iilvrhiet  «Hawsêes  iierroroB, 
comme  là  frottde  des  Ulres .  > 

"  »tltttl^*îfcsr,  adj.et8.m.pl., 
"Nhttihetinès  f  huRit* ,  nul ,  pennà , 
""àîB);  Ifôni  donné  par  lésion  à  une 
-fàafîUë,  de  Vofdi^e  8és  Ofeeaùx  ànôt- 
Ih^^côm^re^ 
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parfaitement  cornus.,  qui  ont  tes  ai*» 
Je*  complètement  atrophiées. 

NULLIPORES,  adj.  et  s.  in.pl., 
JVulliporï  (nulter,  ou\  portù,  pore). 
Nom  donné  par  Schweigger  à  Une 
famille  de  Tordre  des  Zoopbyteshété- 
rob  y  les  lithophytes>  comprenant  ceux 
dont  les  polypiers  n'ont  pas  de  pores 
apparens  à  leur,  surface. 

NUMÉRIQUE ,  adj.  .,  numericus. 
Se  dit,  dans  la  nomenclature. miné--'' 
raf  ogique  de  flaiiy ,  d'un  '  cristal 
ayant  ua  signe  représentatif,  dont  les 
exposans  offrent  quelques  proprié- 
tés de  nombres.  Ex.  Chaux ,  carbo- 
èatée  numérique» 

%  NUMISMAt, ,  adject.  .  numismate 
Çnumisma,  médaille  ).'Epilhète don- 
née à  des  corps,  et  principalement  à 
.  des  coquilles ,  que  leur  minceur,  leur 
aplatissement  et  leur  forme  arron- 
die permettent  de  comparer  à.  une 
pièce  de  monnaie.  Ex.  Orbiculina 
numistnalis ,  Crania  nummulus  , 
Ostrea  nuyhisma ,  Pèetunculus  num- 
marius ,  Çytherecf  nummullnu ,  Am* 
monàcs  monetettd. 

ÏVUIHMIFÈRE,  adj. ., ,  nummiferus 
(rtummils;  médaille,  jfero,  porter). 
Le  Chlronecïes  nummifer  est  ainfcî 
appelé  parce  qû'ij  porte  une  large 
tache  rpnde  sur  sa  nageoire  dorsale. 
MJMMIFOUMi: ,  adj.  .nummifor- 
mis  (rwmmiif,  médaille,  forma, 
forme);  qui  a  h  ferme  d'une  pièce 
de  monnaie.  Ex.  PeetUneulus  num- 
ntiformis.  ' 

MJMHIULACËS ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Nummulacea  (nummus,  médaille). 
•Nom  donné  par  Blainvîlle,  efËich- 
wald  à  une  .famille  de  l'ordre  des 
Céphalopodes  polythalamacés,  com- 
prenant les  e&pèew  dont  la  coquille 
est  discoïde  ou  lenticulaire. 
•  NUMMULAIttE,  adj. ,  nummula- 
\  rius  (nitmmusy  médaille).  Le  fp*. 
,  simaçhia  7ium malaria  est  ainsi  appe- 
.  Je  parce  que  sep  feuilles  ovalès-ar- 
rondics,  couchées  sur  fc  terre ,  res- 
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semblent  un  peu  à  des  pièces  4e  i 

naie. 

NUQUE ,  s.  f. ,  nuchajcerdxî  <*»x*r»; 
Gçnikk  (  alL  )  ;  '  nape  (  angl .  ).  Partie 
supérieure  deéla  région  postérieure  du 
cou  des  mammifères  et  des  Oiseaux  , 
celle  qui  est  annexée  à  la  tête.  Kirby 
donne  aussi  ce  nom  à  h  partie  supé- 
rieure du  cou  9  dans  les  insectes. 

AUTANT, adj.  ,  nutans  ,<ernuus; 
ùberhangend  {  ail.  .).  Sedit,  en  bo- 
tanique ,  d'une  par tiedont  le  sommet 
s'incline  plus  ou  moins  vers  la  terre , 
comme  la  tige  du  CotwaUaria  pofy- 
gonatuiri ,  les  pédoncules  da  Liïium 
canadense,  les  fleurs  àe  YJquile- 
gia  vulgarisy  les  ombelles  du  Seseli 
pimpineiloides.  Voyez  Penché. 
NOTATION,,  s.  L,nutatio;  TVan- 

.  ken  (ail.).  On  donne  oe  nom ,  eoias- 
trqnomie  ,  à  une  sorte  de  balance— 
ment  de  l'axe  de  la  Terre ,  du  à  l'at- 
traction du  Soleil  et  surtout  de  la 
Lune,  qui  lui  fait  décrire  périodique- 
ment une  petite  ellipse  autour  des 
pôles  jnoyens  {y errez  Luni-Solurb }  5 
en  botanique ,  d'après  Candolleyà 
la  faculté  qu'ont  certaines  fleurs  de 
suivie   le  mouvement  apparent  du 

.  soleil,.,  c'est-à-dire  de  se  pencher  Je 
matin  à  l'est ,  vers  le  milieu  du  jour 
au  midi,  et  le  soir  à  l'ouest  ( voyez 
Héuotropisme  ).  •.'     . 

NUTRITION  ,  s.  f. ,  nutrtfio ,  nu- 
tricutip  /  fyrfttç  ;  Emàhrung-  (ail.)  ; 
nutrizione  (H,).  Opération  vitale  qui 
a  pour  résultat  d'entretenir ,  de  ré-» 
parer  et  d'accroître  les  parties  des 
corps  organisés . 

NYCHTHÉMÈJRE,  adj.  et  s,  m., 

Jiyththemerus  yw^ftipepay  (vv£ ,  nuit, 

.  ûpép* ,  jour  ).  Espace  de  .temps  com- 
prenant un  jour  et  une  nuit ,  ou  ua 

jour ,  entier  ,  c'est-à-dire :  vingt-qua- 
tre heures  sexagésimales.  On  a  donné 
cette  épithète  <à  des  plantés  qui  dis- 

'  paraissent  promptement  >  qui  ont  une 
existence  éphémère  (  ex.  Agaricus 

[nyçhthemerus),*  des  oiseaux  (ex. 


Phdsianus  Ttychtkemerus  )  et  à  des 
poissons'  (ex.  Diodon  rychthem'erus) 
qui  offrent  un  mélange  de  blanc  et 
de  noir. 

flYCBTHYPSOPTÈffES,  adjv  et  «< 
m.  pi.  »' Nyekthjrpsopieni  (  vvÇ,  nuit , 
^oç  ,  hauteur,  7mjvoç ,.  oiseau  ).  Nom 
donné  par  J.-À^  Ritgen  à  une  famille 
d'Oiseaux,  qui  rcnftrme  les  chouet- 
tes. ■  ,    -        •'  .  ' 

NYCTAGEUÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi, , 
-Wjrctagineœ.  FânwHe  de  plantes, 
établie  par  Jussieu ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Nyctatgo.  .  '  '    > 

NYCTÉRIINS,  adj;  et  s.   m.  pi.  , 

Nycterini  (  vvxrepoç,. nocturne).  Nom 

.  demie  parDuméril  à  une  famille  de 

Tordre  des  Rapaces,  comprenant  les 

oiseaux  de  nuit,  '  - 

NYCTICORAX  ,  adj . ,  ip-cticorax 
(  vvÇ  ,  nuit ,  *Mç*\ ,  corbeau  }.  VÂr- 
dea  nyctkoràx  est  ainsi'  appelé  à 
cause  des  eraassemens  effrayans  et 
lugubre*  qu'il  fait  entendre  pendant 
la  nuit.  » 

N1WHACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Nympkacta  (  vvppn  ,  nympte  }.  Nom. 
-donné  ptfr  Lamarck  et  Férussac  à  une 
famille .  de;  Tordre  des  '  Gonchifèrês 
ténuipèdes ,  par  Menkë  à  une  famille 
de  Tordre  des  Elatobranebes  cardia** 
eé>  ^comprenant  des  espèces  qui 
sont  toutes  littorales. 

NYMPHALtDES ,  ad},  et  s.  m.  pi. , 

Nymphniides.  Nom  donné  par  Swatn- 

sonà  une  famille' d'insectes  lépidoptè- 

.  *es  diurnes ,  qui  a  pour  type  le  genre 

Nymph^lis.  '      '     i 

NYMPHE  , ,  s.  f.  •,  npnpka.  Les 
.•entomologistes  désignent  ainsi  les 
insectes  .parvenus  à  leur,  second  état , 
principalement  lorsque,  sous  cette 
t forme,  ils  possèdent  la  faculté  de  se 
mouvoir.  Les  nympbes  sont  donc  des 
chrysalides  mobHes. 
.  IVllfPHÉACÉES^adj,  èts.f.pl.  , 
Njrmphaacut,  Nom  donné  par  Rei*- 
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chenbach  à  une  tribu  delà  famille 
des  Hydrocharidées ,  par  Gandolle  à 
une  famille  de  plantes,  ayant  pour 
type  le  genre  Nymphtect. 

NYMPHÉEN,  adf. ,  '  Ttytnphèanus 
(irùpçpï},  nymphe),.  Epithète  donnée 
par  Omalius  à  un  groupe  de  terrains 
nepluriiens  tertiaires ,  comprenant  les 
formations  d'eau*  douce ,  dans  lesquel- 
les on  trouve  des  débris  d'animaux 
analogue»  à  ceux  qui  vivent  ou  mi- 
lieu des  eaux  douces* 

NYMPHÉES ,  adfect.  et  s.  f.  pi. , 
Nympkœtœ.  Nom  donné  par  Can- 
dolle  à  une,  tribu  de  la  famille  des 
Nympbéàcées ,  qui  renferme  le  genre 
-Nymphœa. 

NYMPHIÉ,  adj;. ,  nymphius.  Epi- 
thèté  donnée  par  G,  Âilman  aux 
plantes  qui  ont  un  nympkî&à.  Vpytz 
ce  mot.  ;  . 

NYMftfflÉON,  s.  m/,  njmphium. 
Or;  Ail  m  an  appelle  ainsi  une  partie 
de  la  fleur  Jpii  s'étend  de  l'extrémité 
de  l'ovaire  vers  l'enveloppe  florale  , 
Qu'elle  soit  située  au  dessous'  de  l'o- 
vaire libre,  ou  au  dessus  de  l'ovaire 
adhérent. 

MYMPHIPAM:  ,  adj.  *  nymphipfr- 
tus  (jvympha  ,  nymphe ,  parc ,  pro- 
duire )•  Kéaujnur  donnait  ce  nom 
aux  insectes  diptères  que  Latreille 
appelle  pupipares.  Voyez  ce  mot. 

NYMPHONIDES,  ad),  et  s.  m.  pi., 
JNymphohides.  Nom  don  né  par  Leach 
et  Latreille  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Arachnides  trachéennes ,  qui  a 
pour  typé  le  genre  Nymphan. 

NYSSÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,"  Nys~ 
seœ.  Famille  de  plantes ,  proposée 
par  Jussieu,  qui  aurait  pour  tyf>e  le 
genre  Nyssa.  •       ■*  '        < 

.  NYSSOMENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
NyssoniL  Nom  donne  par  Latreille  à 
une  tribu  de  la  famille  dès  Hyméno- 
ptères fouisseurs,  qui  a£our  type 
le  genre  .Nyssm. 
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OIMÛMtvè,adj. ,  obolavatns  (ob, 
«l'envers,  clava,  massue).  Se  dit 
d'une  partie  de  plante  qui  a  la  forme 
d'une  massue  renversée. 

OBeOMPBIMË  ,  adj, ,  obcompres* 
sus  (ob  ,  à  l'envers,  compressas  y 
comprimé).  Êpitkète  denné'par  fi. 
Cassini  à  ['ovaire  et  aux  graines  de* 
S^nanthérées ,  quand  leur  plus  grand 
diamètre  est  de  droite  à  gaucbe.  Ei. 
Cvreepsïs. 

OBÇONIQIIF ,  adject.  r  obconious; 
v'erkehrt-kegelformig  (ob ,  à  l'en-*-  , 
Yers  y  coniçns  ,  conique  )  ;  qui  a  la 
fesme  d'pn  cône  renversé  ,  c'est-*** 
dire  ,doht  le  sommet  est  tourné  efc 
bas ,  comme  Vinvolucre  de  VAntht* 
m*s  thwaia  ,  '  la:  plante  entière  dans 
le  Mëstmbzyanthemum  obconellum\ 
On  employé  aussi  cette*  épjthète  en 
parlant  des  antennes  ,ehez  les  insectes* 

O&COftiOÉ,  adjeet. ,  obcordatus; 
imgekehrt-her*fôrmig  (ail.  )  (ob,k 
l'envers ,  cor,  cœur)  ;  qui  a  la  (orme 
4faft  ceeur  renversé-,  c'est^à-^dire 
jtont  l'écbancrnre  est  tournée  en  hânt^ 
eenme  les  pétales  iwDelphinium  ob- 
cordaiam ,  le$  ftmiles  de  YEuchilu* 
ohcordatus  et  Sa  Pultencea  obcordata, 
Jéa  foliotes-  de  YAstragàbis  obèor- 
dçtùs. 

.  0fiCORDIFORM£  ,  adj. ,  obcordi- 
Jormis  (ob ,  à  l'enwers,  -cor,  cœur*, 
forma  ^  forme);  quia  là  figure  d'un 
cceur'rertvepsé ,  ecmme  les  capsules 
d»  Keronica  officinalis  ,  les  silicules 
du  Thlaspi  Bursa  pastoris,  les  feuilles 
dû  tViborgïa  obcôrdata. 

0BGRÉNELÉ  ,  adject  .,  obctenatus 
(  ùb  y  à  l'en  vers,,  crena,  entaille')* 
Bent  le  bord  est  découpé  en  petits 
apgles  swllans^  aigos,  séparés  par 
des  sinus  arrondis,  cpmm&lçs feuilles 
dû  Thcophrasta  americana,  les  /é^o-* 
,  m^r  du  Bisserula  pelecinus. 


OBCURRENT ,  adject. >  obcurrens 
(  o£,  A"  l'envers ,  cttrw  >  courir  ). 
Épithète  donnée  par  Mirbel  aux  cloi- 
sons partielles  d-on  fruit,  lorsqu'tf*» 
tant  dirigées  les  unes  vers  leé  autres, 
elles  concourent  par  leur  rapproche- 
ment à  diviser  la  cavité  péri earpien ne 
en  plusieurs  loges.  B*.  Sjringavul- 
gétris. 

OBIER,  /^oj^luwia. 

OBIMBIUQUÉ,  *d].,obimbrteatus 
(ob,  à  l'envers,  imbricùtas>  imbriqué); 
qui  est  imbriqué  à  rebours*  H.  Gai- 
sini  donne  cette  épithète  atixsqummès 
du  péricline  des  Svnanthérées ,  lors*, 
qu'ellès  sont  sur  plusieurs  rangs ,  et 
que  celles  des  rangs  intérieurs  sent 
-progressivement  plus*  courtes  que 
celles  des  rangs  extérieurs; 

GBLIGULE ,  adj.,  obllguhxtns  (*}, 
à  l'envers,  ligula  ,  ligule).  Se  dit-, 
d'après  H.  Cassini ,  dé  la  aorolh  des 
Synantheréesv  lorsque  le  ïnwbè  se 
partage  en  une  languette  dta  côté  in- 
terne ou  antérieur.  Ex.  Zoega. 

OBLieUlIFLORE  ,  adj.  7  obtigult- 

f$wus(ob,  à  l'envers,  ig:uài,  ligule, 

j#w,  fleur)*  Ëpithète   donnée  par 

H.  Cassini  a  la  càtirenne  de*  Svnmtu 

thérées»  quand  elle  est  composée  de 

fleurs  à  coroHesobligulées.  Ex.Zo^a. 

OBI,lGttLIF*)RM«,  adj. ,  obligutir 
jormis  (ob\  à  l'envers,  ligula ,  li- 
gule ,  forma  ,  forme).  Sedjt,  d'après 
If.  Cassini ,  d'une  eocolle  de  Synan- 
.thérée,  quand  elle  se  rapproche  de  to 
forme  oliligula  ire» 

OBfcïQl]  ANGLE,  adj.,  ôbliqa*m- 
guhts  ;  obbliquangolo  (it.)  (obliquus  , 
oblique,  anguhis,  angle),  hepriwme 
qùadrangulaire  obliquangle,  ew  à 
angle»  oblique»,  est  appelé  aussi 
prisme  rhojnboidal.  Voyez  ce  nmt.  '- 

OBLIQUE,  adj*,  obliquus;  >oÇô;; 
wA««/J  gedreht,  schiefsUhénd  (ail.)  $ 
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pbbfiqm  (**.)•  Qn  employ*  ce  mi  : 
1°  en  astronomie.  L'ascension  obli- 
que, d'un  corps  céleste  est  le  point 
4e  la  ligne  équjooxiale  qui  se  lève , 
et  aa  çforcensiçn  oblique  t^lui  qui  m 
couche  avec  lui ,  dans  une.  sphèrfi 
oblique  ,  e'est<*à-dire  dons  une  po- 
sition Jelle  de  l'équateur  et  de  -se* 
parallèles,  qu'ife.  coupent,  oblique* 
ment  l'horizon  ;  a°  en  minéralogie* 
Le  prisoie,  *oit  rectangulaire,  soit 
Khômboïdal ,  est  appelé  oblique  > 
par  brochant ,  quand  la  base  oblique 
qui  le  termine,  est  inclinée  à  Taxe  ou 
4ux  frètes»  Il  peut  être,  non symétri- 
que >  quqnd  la  base  oblique  est  dis-» 
posée  de  manière  quelle  ne .  fasse 
avee  aucune  des  fa wr  latérales  un 
angle  égal  à  celui  qu'elle  forme  avec 
l'axée  %  el  que  les  angles  quelle  {brans 
avec  deux  faces  adjacentes  soient  dit* 
firent  ;  reposait  sur  une  faeè  laté- 
XaU ,  lorsque  la  position  de  la  base  , 
est  tellç  qu'elle,  forme ,  aVeç  deux 
faces  parallèles  opposées»  deux  angles 
pbtua  et  aigus  égaux  à  ceux  qu'elle 
forme  avec  Paxe  ¥  ou ,  ce  qui  revient 
au  même ,  avec  les  arêtes,  cas  où 
la  base,  est  are*  la  face  kt&ale  dan» 
la  inêjue  rapport  qu'un  toit  avee  le, 
mur  sur  lequel  il. repose  ou  est  ap- 
puyé; reposant  sur  arête,  quand 
U  base  est  placée  de  manière  qu'elle 
forme  un  angle  avec  deux  faces  ad** 
jacenles;  rhomboëdrique ,  quand  les 
deux  angles  égaux,  k  la  base,  avec 
deux  (aces  latérales  adjacentes ,  sont 
égaux  à  celui  que  ces  deux  mêmes 
{aces  font  entr'eUes*  3°  en  botanique. 
On  appelle  tige  qUique  celle  qni  s'é- 
lève eu  diagonale  relativement  au 
plan  de  Phomou  (ex,  Poa  annua, 
G eum  obliquant)  ;  racine  oblique, 
celle  assez  rare  qui  fait  un  angle 
d'environ  qua/ante-etnq  degrés  avec 
le  plan  de  l'horizon  (  ex*  Thlapsi 
Bursu  pastçris)i  embryon  obliqua, 
celui  qui  s'éloigne  davantage  de  1  axa 
de  la  graine  paru»*  du  ses  txtrémi*. 
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ték  que  par  L'autre  (  ex.  Graminées)  ; 
stigmate  oblique ,  celui  dont  ta  direc- 
tion s'écarte  de  cette  de  la'  fleur  (  ex* 
AcÈœa  spicata  )  ;  feuilles  Cliques  en 
contournées ,  celles  qui  sont  situées 
horftbtitolement,  avec  leur  base  tour- 
née à  plat  vers  le  haut ,  et  l'un  des 
bords  de  4eur  extrémité  incliné  vers 
la  terre  (ex.  Lyciuni^eurBpanm)» 

OBLIQUITÉ  ^  s.  f.,  obliqultas  ; 
Mtyii ,  \6fyawK>  SchhfifM.).  Votti- 
quiié  de  l'Elliptique  y  de  laquelle  dé* 
pendent  la   longueur    variable  des 
jours  et  les  saisons  dans  tes   zone* 
tempérées  et  glaciales ,  se  mesure  par 
larp  du colure soUtitâd compris  entre 
Les  points  sols  trti  aux  et  l'équateur ,  et 
au  jour  du.  solstioe  elle  est  égale  "à  la 
différence  entre  la  hauteur  moyenne 
du  Soleil  et  la  hauteur  de  l'équateur. 
Eratostbôné  la  trouya  de  a3°  5*  30* 
environ  deux  siècles  et  demi  avant 
Jésus-Chrtsi,  résultat  eonfirme  cet* 
aùs  après  par  Hipparque.  Depuis  lors 
toutes  les  observations  ont  donné  une 
diminution  continuelle  de  l'obliquité 
de  l'éclïptique,  que  les  pk»  modeVnès 
fixent  à  a5°  28',  aven  une  diminution 
séculaire  d'environ  4<**.  H  ne  ianice- 
pendant  pas,  conclure,  de  là  qrt'tui  jour 
eèle  deviendra  nutte  >iar tous  les enan* 
gentens  qu'elle  éprouve  ne  sont  que 
des  oscillâkîons  cireonscri les  dans  cen- 
taines limites ,  dont  seulement  ou  w* 
cognait  point  encore' la  période, 
.    CBLftÉaiÊ,  adjecC.,  obïi&ratksj 
yedfovht ,  verniehiét  (fk\\.)i.  Les  mi** 
néralogistes  donnent -cette   épitfcèle 
aux  foiunes  régit  litres  ou  cristallines.; 
quand  elles  sont  devenues  •êwt-a^faït 
niéeonnaissables ,   tantôt   parce  qefe 
quelques  unes  des  fcees  ont  pris  un 
accroissement  considérable  eu  égard 
aux  autres1,  d'où  résultent  des  formes 
très-bizarres^  fort  difficiles  à  ramener 
à  celles  auxquelles  elles  appartien- 
nent; tantôt  parée  que  les  arêtes  sont 
émousséés  r  et  qu'au  lieu  de  plans  ré* 
gulkrs ,  le  «rietal  n'offre  quAme  eu?- 


i6à  OCHR 

ochrocephalus  f  Muscicapa  ôchrqce~ 
phala* 

OCHROCHLORE,adj.,  ochrochlo- 
rus  ( w,ypô; ,  jaunâtre  >  v.>&yoç  r  verd)  ; 
qui  est  d'un  vcrd  jaunâtre,  comme  le 
plumage  de  la  Certliia  ochrochlora,  • 

OCHtlOÏTE  ,  s.  f.,  ockroifa.  Nom 
donné  par  Klaproth  à  une  subanxtce> 
qu'il  regarde.  d'abord  comme  une 
terre  nouvelle ,  majs  que  depuis  on  à 
reconnu  être  un  oxide  de  cérium. 

OCHHOLEUQUE  ,  adj.,  ochroleu- 
Huj  (  w^poç ,  jaunâtre ,  Xeuxoç ,  blanc); 
dont  la  cpuleur  offre  un  mélange  de 
jaune  et  de  blanc ,  ou  dont  la  teinte 
est  d'un  .blanc  jaunâtre  sale.  Ex; 
Narcisfus  ochrôlcucus  ,  Trqchus 
ochroleucoj ,  Sylyia  ochrolcuca. 

OCHROMATIQUE,  adj.,  ochroma- 
ticus  (w^pôç,  jaunâtre).  Epithète 
donnée  par  Waliroth  à  la  teinte  jau- 
nâtre ,  ou  mélangée  de  blanc  et  de 
jaune,  que  présentent  certains  lichens, 
et  qu'où  désigne  assçz  généralement 
paifc  mot  lûtes  cens  ou  ochroledcus ■.- 
^  fltHROPE  ,  adj.,  ocliropus  (w^poç, 
jaunâtre t  ttoûç,  pied);  qui  a  les 
pieds  de  couleur  jaunâtre.  Ex.  TVm?- 
ga  ochrppus, 

OCHROPTÈRE  ,  âdj.,  ochropterus 
(<^>èç,  jaunâtre,  t^ov,  aile)*,  qui 
a  les  ailes  jaunâtres  en  totalité  (ex. 
Staphylinus  ochropterus ,  Musca 
ochroptera),  ou  en  partie  (  ex.  Psit- 
tacus  ochropterus). 

OCHROSIE ,  s.,f,>  ochjysia  («xpogy 
jaunâtre).  On  a  proposé  ce  nom  pour 
désigner  une  affection  des  végétaux  , 
caractérisée  par  une  nuance  ochracée 
de  leurs  parties  aériennes,  qui  com- 
mence par  une  légère  dégénération 
de  la  matière  colorante,  et  peut  aller 
jusqu'au  blanc  le  plus  pur. 

OÉHROSTICTE,  adj..,  pchrostic- 
tus (yyipôt  i  jaune  ,tfruTo;,  ponctué); 
qui  est  charge  de  points  jaunâtres,, 
comme  la  tête  et  r  abdomen  de  la 
F'espa  ochrosticla. 

OCHRIRJE  >adj.,  ochrurûs  (^xp^ 


ogta     ; 

jaun&re  f  ovpà  ,  r  queue }  ;   qnî  a  la 
queue  jauqe.  Ex.  Sylvie,  ochrura. 

OCHTÉRAPTÉNODYTES,  adj.  et 

s^  m.  pL,  QcKteraptenodjtcs  (o^foj , 
rivage,  a  prir<.,.  nvtvoç,  oiseau). 
Nom  donné  par  J.-Â.  Ritgen  à  une 
.famille  d'oiseaux  ,  comprenant  ceux* 
qui  ont  les  ailes  impropres  au  voly  et 
qui  dirent  sur  les  rivages ,  comme  le 
d  rente. 

OCHTHIDIES,  s»  f.  pi.  f  Ochthi- 
diœ.  Nom  donné  par  Fa  lien  à  une  fa- 
mille d'insectes  Diptères ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Ochthiphila.     ' 

OCHYPÉTALi; ,  adj.,  ochypelatus 
(|o£v;,  large  yiriT<&to ,  pétale)  *  qui  a 
des  jpétales  larges  ou  amples.  Ex.  La- 
sian  ocktfrqypetâla.  ' 

OCTAEDRE,  adj.  et  s.  roM  oo 
taedrus  .(oxfà ,  huit,  itya,  base). 
Nom  donné  a  un  solide  composé  de 
huit  plans  disppsés  symétriquement  : 
autour  d'un  axe  qu'ils ,  rencontrent , 
quatre  dans  un  sens,  et  quatre  en 
sens  inverse ,  parallèlement  aux  pre- 
miers. Ce,  solide.peuîêtre  régulier, 
ou  formé  par  buit  triangles  éqùilatc<r 
nmx,  égaux  ;  symétrique  à  base  car- 
rée, ou  formé  de  huit  triangles  isocèle» 
égaux;  symétrique  à  triangles  sca« 
Unes ,  ou  formé  de  buit  triangles  sca- 
lènes  égaux  ;  à  base  rectangle ,  on 
formé  de  faces  toutes  isocèles,  mais 
de  deux  espèces  dans  chaque  pyra- 
mide, les  quatre  d'une  même  espèce 
étant  égales.   r 

OGTAÉDRlFCftuHE  ,  adj. ,  octae- 
dr  if  or  mis  (octaedrus,  octaèdre ,  for- 
ma, forme).  6e  dit  d'un  cristal  qui 
a  l'apparenee  d'un  octaèdre  icréguÛer 
et  diversement  modifié.     , 

OCTAÉMUQIE  ,  adj.>  octaèdre 
eus;  qui  a  rapport  à  l'octaèdre,  qui 
a  les  caractères  de  l'octaèdre.  Fornte 
octaëdrique. 

OCTANDRE,  adj.,  octqnder,  od- 
tandrusf  achtmànnig  (ail.)  ,  (o*t<w,- 
huit,  «vfy>,  homme  )  ;  qui  a  huit  éla-r 


OBTU 

OBSCUTUPJEIVNE  ,  adj.  ,  obscuri- 
pennis  (  obscurus ,  obscur,  penna  , 
aile)  ;  qui  a,  les  ailes  d'une  teinte 
sombre.  Ex.  Miniho  obscuripçnnis, 

OBSTRUÉ,  adj.  ,  obstructus.  Sç 
dit  de  la  gorge  d'une  corolle  monb- 
pélale,  quand  elle  est  fermée  par  des 
poils  (  ex.  Thj-mns),  dés  cils  (ex. 
Gentiana  campestris)t  des  bosselures, 
(ex.  Borrago))  des  prolongemens 
en  forme  de  cornes  (  ex/ Sjrmphy- 
tum  tuberosum  ) ,  des  lamelles  (  ex. 
Nerium) ,  ou  autres  appendices. 

OBSUBULÉ,  adject.  .,  obsubalatus 
(ob9  &  l'envers,  subulatuà\  subulé  ). 
Se  dit  des  feuilles  arrondies  qui  vont 
en  s'épaississant  peu  à  peu  dé  la  base 
du  sommet.  Ex  Mesembryanthemum. 
obsubulatum.        (   \ .         '* 

OBSOTtJBAL ,  adj.t  obsuturalis. 
Epithète  donnée  par  Mirbel  au  pla- 
centaire ,  quand  il  s'applique  contre 
les  suture*  (  ex.  Asclêpias)  \  aux 
cloisons,  lorsque  leur  bord  ,  au  lieu 
d'être  engage  entre  les  bords  des 
valves  contiguës  ,  est  simplement  ap- 
pliqué contre  les  sutures  (ex*  CW- 
volvulus). 

OBTECTK  ,  ad|. ,  obtectus,  Ojiap- 
pcllé  chrysalide  obtectée  celle  dans 
laquelle  toutes  les  parties  de  l'insecte, 
sont  parfaitement  indiquées,  au  de- 
hors et  comme  dessinées  par  des  corn* 
partimens  de  lame  cornée  (ex.  Lépi-r 
doptères!).  Kirby  dit  les  hémélytres 
obtectées ,  lorsqu'elles  sont  couvertes 
par  un  mésothorax  scutelliforme  (  ex, 
Scutellçra)* 

OBTECTO-YEUVEUX  r  adj.,  oh- 
tecto-vénosus.  Se  '-dit  d'une  feuille 
veinée  le  long  de  laquelle  courent 
encore  trois  nervures  partant  de  la 
base  et  qui  semblent  la  couvrir.  Ex. 
Erythroxylon  Coca. 

OBTURATEUR,  adj.  et  s.  masc.,, 
obturator.  Njam  donné  par  L.-C. 
Richard  à  un  corps  ,  de  forme  et  de 
couleur  variables,;  qui  accompagne 


OBÏU  tèf 

les  masses  polliniques  deè  Orchidées 
et  des  Asclëpias» 

OBTURBtVÉ,  adj, ,  oblarbinatus 
(ob ,  à  l'envers,  tunbo ,  toupie)  ; 
qui  a  la  forme  d'une  toupie  renver- 
sée ,  comme  la  capsule  du  Digitalis 
purpurea  et  îe.pépon  du  Sicyos  an* 
gulata,  ou  comme  Yiwolucre  du 
Çarthamus  tinctorius  ,,  lequel  est 
renflé ,  arrondi  à  sa  base  et  «minci 
ejt  cône  jusqu'à  son  sommet. 

OBTUS  ,  adj.,  oblusus  %  obtusalis-; 
«pôXv;  ;  slumpf(*\\  )  ;  ottuso  (  it.  )  ? 
qui  se  termine  par  une  pointemQusse 
comme  le  stigmate  du  Crarnbe  tata- 
rica,  le  filet  des  étàmines  de  VAnona 
triloba ,  la  radicule  du  Cassia  fis* 
tuta,  h  capsule  de  YAntirrhinum 
majusj  l'opercule  du  Racorni trium 
obtusum;  par  un  article  arrondi, 
comme  les  antennes  de  plusieurs  in- 
sectes ;  par  un  bord  arrondi ,  comme 
les  feuilles  du  Zygodon  obtusifolius  , 
du  Marignia  obtusifolia  et  du  Panf* 
cum  obtusifolaan. ,  les  ailes  de  quel- 
ques insectes ,  la  coquille  du  CjxUu 
obtusalis. 

OBTUSANGUU§ ,  adj;,  obtusangu- 
lus;stumpfèekig7stumpftantig(dU); 
ottusangolo  (it.  )  (obfusus  ,  obtus  > 
angulus,  anglç  );  Se  dit  d'une  tige 
dont  les  angles  r  en  nombre  déter- 
miné ,  sont  obtus  ,  comme  ceux  du 
Salçia  pratensis^  ou  ceux  de  l'Ou 
reobotusobtusangulus,  dont  les  chau- 
mes présentent  six  côtés  obtus  et 
sont  presque  cylindriques.  On  appli- 
que cette  epithète,  par  extension  ,  à  . 
des  -feuilles  piunatiftdes  dont  les 
lobes  sont  obtus  (ex.  Sisymbrium 
oàtusangulum). 

OBTUSE  ,  adj;,  obtusatus  ;  ge- 
stumpft  (ail.),  Epithète  donnïeau* 
feuilles  dont  le  sommet  est  arrondi;. 
Ex.  Viscum  obtusatum ,  Ochaa  ob- 
t  usât  a. 

OBJUSIFIM,  adj.  ,  obtasifidus  ; 
qiu  est  partagé  en  segmens  tre*-obtus, 
comme  les.  feuille*,  à  trois  lobes  1h 


tèé 


oèfrô 


*é*frdr  et  obtus  du  Saxhfrufa  okuh 
sifida. 

• .  OBTliSlFLORÊ  $  adj. ,  obtustflorus 
(  obtusus ,  ohivLS^flos  ,  fleur-)  ;  qui 
a  despétales  obtus.  Ex.  Unàna  obtu* 
êiflorct. 

OBTlfclFOtllà  ,adj.,  ohtmifolius; 
sÛtmpfhUitmg  (  ail.  y  (  obtasus  \ 
obtus,  Jb&am,  feuille);  qui  a  des 
les&lleff  obtuses.  Ex*  Asltagalus  eà* 
UisifoUusy  &ippocratea  obtusifolia  ^ 
AlyssÛTHoblusifoliarn. 
:  OBTt&lLOBÉ,  adjcct.,  obtusilobus 
(obttfs&s  j  obfus  ,  lobas',  lobe)  ;  qui 
a  les  feuilles  partagées  .en  lobes  arron- 
di* ei*  ofctt».  Ei;  Matvàobiusïloba  , 
Peiargoniitm  obtasilobxmu  -    - 

OB*tJSIP£tX\E,  adj ,  obtusipentth 
QoJùusns,  obtus,  perma,  aile)  ;  qui 
a  les  arilfes  ofetttses.  Ex.  Muscaotou- 
sipennts.  .  •     '  ' 

OfiTUSlROSTRE,  adj;  ;  *blasirQ$- 
iris  Xpktitsu*,  ©btos,  rovirum.,  boc)* 
qui  a  la  tête  obttjse  en  devant.  Ex. 
ÇoraHus  obXusirostrU >.  . 

©BTUStUSCULES  adjj.,  obtmiuscu- 
husj  qui  est  un  peu  obtus,  comme  Fnn 
des  seçtâei»  des  feuilles  pinnafitides 
<|g  l^HfWienolœna  obtusiuscula. 

OBVALLÉ ,   ad},  ,   obvaUutus.  Se 
dit  des  feuilles  opposées ,  quand  elles 
sent. disposées  par  paires  spirales,  de- 
manière  que  ,ec«  paires  se    coupent  " 
sous  un  angle  aigu.  Ex.  Gtobuleaob* 
wUlata.  ; 

•  OBffOMZTÉ  5  adject  ,  obyotmus  ; 
zwisehtn'gerolh  ,  umèinccndergtrollt 
(ail,  )  (o&;  à  l'envers ,  va&o  ,  rou- 
ler). Se  dit  éésfeuiifes  (ex.  Salvia 
ojficinatis)  et  des  pétales  (ex.  Oà4^- 
/ij),  lorsqu'à vant  l'évolution  ils  s^en- 
roulent  les  un»  sur  les  autres. 

OBVOLUTIF  ,    adj-. ,   obïolutivus. 
y*onyrae  ù'oàvoiaté. 

OBVOLTANT  ,  adject. ,  obColtHins 
(  o£  ,  à  l'envers ,  ijoft'o ,  rouler  ).  Épi- 
thète  donnée  par  Kirby  aux  èl/trës 
dw  insectes  ',  quand  leurs  épipèvres 
couvrent  uoq  portion   considère We 


ÔÏ3C* 

des  cotes  dé  TaRtrone  f  et  à  leur 
prothorax ,  lorsqu'il  nVst  pas  séparé 
dé  l'âvanl-poitrine  far  une?  suturé 
(ex.Curcutio). 

OCCASE,  adj.  *  ùccasus.  Les  as- 
tronomes appellent  amplitude  occase 
Tare  derhori^on  compris  entre  le  vrai 
point  de  l'occident  et  le  centre  dit 
Soleil  ou  d'une  étoile ,  à  son  lever  ou 
à  son  coucher. 

OCCÉHYDES,^  £  pi;,  Occemy~ 
des  (  vfi*  ,  crochet ,  {jhm« ,  mouche  )., 
Nom  donné  par  Robineau-Desvofcry 
à  une  section  de  la  famille  des  Mya- 
daires  calyptéréesr,  comprenant  cel- 
les dont  la  trompe  est  ordinairement 
bicoudée, 

'  OCCIDENT', subst.  m.,  oçcidens ;, 
Suaiç  ;  Abcnd ,  TVesten  (  ail.  )  \  w,e*t 
(angl.);  occideute  (iu).  Partie  du 
ciel  ouîeSôlertefclès  étoiles  semblent 
sjecoucher. 

OCCIDENTAL -,  àdj\/ occidentalisa 
otcîduus  ;  ^utizo;  ;  wcstUclity  abend- 
ItlndiscH (afl.);  westerly  (angl.).  Se  dit 
cfune  étoile,  quand  elle  s»e  couebe 
après  le  Sofeil  ;  de  la  déclinaison  de 
raiguiilé  aimantée,  lorsque  le  pôle, 
austral  de  celle-ci  passe  à  Fou  est  de 
la  méridienne  ;  parfois  aussi  d'êtres 
qui  vivent  aux  Indes  dites  occiden- 
tales (ex.  Sftrcophaga  occidua  ). 

OCCIPITAL,  àdj.-,  becipitaiis.  Épi- 
tnèle  donnée  aux  plumes  qui  garnis- 
sent l'occiput  des  oiseaux;  par.Blam- 
vtfie  à  Tun  des  cinq  segmens  qui 
composent  la  tête  des  Ghétopodes  ; 
et  par  les  ornithologistes  à  des  oiseaux 
dont  l'occiput  est  d'une  autre  couleur 
que  le.  reste  de  la  fête  (  é*,  ficus 
occipitalis  ). .  . 

OCCIPUT ,  s.  m.  j  occiput;  Hinter-  ' 
kopf(  angl.  ).  Partie  postérieure  du 
sommet  du  crâne,  depuis  le  milieu 
tlu  vertex  jusqu'au  grand  trou  occi- 
pital: Kvrby  donne  aussi  ce  nom  à  la 
pnrùe  postérieure  de  la  tête  des  iu- 
setfes ,  celle  qui  avoisine  la  jonction  ' 
de  wtte  dernëre  a^eç  le  trôné. 


OÇEL 

OCCWiTAftT,  adject. ,  ttuhans 
[occidto  T  cacher).  Épithètc  donnée 
a*x  fouilles  qui  sont  appliquées  con- 
tre la  tige  ,  de  manière  à  la  Asou&- 
traire  entièrement  aux  regards. 

OCCULTATION,  a.  f.,  occuUatiô  j 
Ferhergung  (ail)  (oçcuùo ,  cacher). 
Éclipse  momentanée  çl'une  étoile  ou 
d'uoe  planète  ,  pau\  l'interposition  du 
corps  de  la  Lune  entre  elle  et  la 
Tewe. 

QCÉAtf  ^  s.  m,  y  oceanus  ;  ilV.ç«-r 
vp;;  ffftltmeer.  (ail.  )  (wxv; ,  vite,. 
vàft> ,  couler  ).  Employé  quelque- 
fois comme  synonyme  de  mer  en  gé- 
néral ,  ce  mot  sert  plus  souvent  à  dé- 
signer la  partie  des  mers  qui  remplit 
les  espaces  compris  entre  les  coati- 
nens  ,  abstraction  faite  des  eaux  qui 
baignent  ces  derniers ,  et  surtout  de 
celles  qui  pénètrent- dans  leurs  att»*- 
fractuoaités.  Bory  définit  l'océan  , 
l'immensité  des  mers  qui  séparent  les 
unes  des  autres ,  en  les  entourant  , 
1er  dtftersea:  parties  découvertes  du. 


OCÉAHf&ÉEfe,  adj.  et  s;  f.  pi. , 
Oceanidea*  Nera^onné  parEscbeo- 
belte  à  une  £imtUe  d'À-caUphes ,  qu  A 
pour  tvpe  le  genre  Qeeankt. 

OCJfcANlDE*  ,  adjçct.  et  s.  f.  pi  , 
Oceanides.  Quelques  botanistes  ont' 
d#oné   ce  nom  aux  Hydropbytes,- 
dont  la'plppart  habitent  tes  eaux  de 
l'Océan. 

OCÉANIQUE,  adj.,  océaniens  ; 
qui  vit  dans  l'océan ,  ou  seulement 
dans  k»  eaux  de  la  mer ,  comme  la 
plante  appelée  Caulinia  cceanica  , 
ou  les  animaux  nommés  Holocentrus 
oneatùcu* ,  Phoca  oceanica* 

OCELLAIRE,  adj. ,  oeellaris  (acu- 
ités ,  ostl  )  ;  qui  porte  des  tâches  cetl- 
lées  sur  le  corps.  Ex.  Blehnius  oeel- 
laris* 

OCELLE,  s.  m.,  ocetltts.  Petil 
œil*  On  appelle  ainsi  des  taches  ar- 
rêtes, dont  le  centre  est  d'une 
antre  cwlwr  <|M«  lit  mwnttmKei 


OCWR  i^ 

«  <fu|  leur  donne 


tpfë  Cessent— . 
blance  avec  la  prunelle  de  l'œih-Lav 
treille  deune  aussi  ce  nom*  àmt  yeux 
lisses  des  insectes. 

OCELLE  y  adj . ,  joccRàtus  ;  aHgefa 
fleehig  (ail.)*;  qui  est  marqué  de  ta-* 
tfbes  imitant;  la  prunelle  de  Koeil , 
comme  lès  pétales  dû  Ferraria  paco- 
nïna  ,  le  corps  du  Ôhiroriectes  ocet* 
ktêtu  et  de  la  ÇepKea  oceliaia.  v 

OCELMFÈRE,  adj!,  occllifertt* 
(oculus,  œil,  yèrd >f  porter) ;  iui 
perte  de  petits  yeux  ou  des.  fâches* 
comparables  à  des  yeu*.  Ex.  Asttrîd 
ûceillferéi 

OCHNACÉE»,  adj;  et  s.  f.  ph9 
Ochnaceœ.  Famille  cte  plantes ,  éta- 
blie par  CândoHe ,  *juî  a  pour  type 
le  genre  Qchna. 

OCHNÉES,  adj.  et  s.  f.  ph,  Oui* 
ntéê.  Nom  donné  par  Bartlmg  a  une* 
tribu  de  la  famille  des  Ochnacées,  qui* 
a  pour  type  le  genre  Ochikt. 

ÔCHRACÉ  ,  sdject.,  ochràcems  ;' 
oçfiergelB  (aH.)  (  ùypoç ,  païe);  $ui 
est  d* un  -jaune  rouge  pâle  et  mat ,  ^ 
rant  un  peu  sur  le  brun ,  comme  les 
pétales  du  Scabiosa  rigidà%  le  plu- 
mage du  cou  et  de  la  poitrine  du 
Campephaga  ochracea. 

OCHRANTHfi,  adj.,  ochrantKus 
(<*XP°*  y  P^e  >  &0*c  >  fleur)  ;  qui  a  les 
fleurs  d'un  jaune  pâle.  Ex.  AconiCutn 
açhrantkum. 

OCâREA,  s.  f . -,  ocKrea.  Nom 
donne  par  Hottbcer  à  une  petite 
gaîne  membraneuse  qui  se  voit  à 
la  base- des  pédonettles  de  quelques 
Gypéraeées;  par  WilldenoV  à  une 
gaine  membraneuse  et  incomplète 
qui. occupe  la  base  des  feuiîlès ,  dans 
lès  £oîygonees. 

OCHRICORNE,  adj.,  ochricornîs 
(ockrà,  ocre,  cornu,  corne)  ;  qui  a 
lés  antennes  brunâtres.  Ex.  Mttsca 
ochricornîs* 

OCHHOCÉPeALE,  adj.,  oçhroce- 
phalus  (  w^poç ,  jaune ,  xiycàn  %  tête)  ; 

q«t  *  J*  tête  jnuw.    Êx,  Turêu 
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ochroccphalus  f  Mûscicapa  Ochroee- 
phala* 

OCHROCHLORE,adj.,  ochrochlo- 
rus  (oWûo; ,  jaunâtre ,  x>»foç  r  verd)  ; 
qui  est  d'un  verd  jaunâtre,  comme  le 
plumage  de  la  Certhia  ochrockkra, 

OCHfeOÏTE ,  s.  f.,  ockroita.  Nom 
donné  par  Klaproth  à  une  suban&tce 
qu'il  regarde,  d'abord  comme  une 
terre  nouvelle ,  mjnVque  depuis  on  a 
reconnu  être  un  oxide  de  cérium. 

OCIIROLEUQUE  ,  adj.,  ochroleu- 
tus  (  w^poç  y  jaunâtre ,  Xeûxoç ,  blanc); 
dont  la  couleur  offre  un  mélange  de 
jaune  et  de  blanc ,  du  dont  la  teinte 
est  d'un  blanc  jaunâtre  sale.  Ex. 
Narcissus  ochrôleucus  ,  Trochus 
ochroleucoj  y  Sylvia  ochrolcuca. 

OCHROMATIQUE,  adj.,  oefiroma- 
ticus  (  w^pôç  %  jaunâtre  ) .  Jbpithète 
donnée  par  Wallroth  à  la  teinte  jau- 
nâtre ,  ou  mélangée  de  blanc  et  de 
jaune,  que  présentent  certains  lichens, 
et  qu'on  désigne  assçz  généralement 
pa^jÉe  mot  lutéscens  ou  ochrôleucus.* 

flfcHROPE  9  adj.,  ochropus  («xpoç, 
jaunâtre t  rroûç,  pied);  qui  a  les 
pieds  de  couleur  jaunâtre.  Ex.  îTri/fa- 
ga  ochropus. 

OCHROPTÈRE  ,  adj.,  ochropterus 
(ùxpoç ,  jaunâtre,  Krépov,  aile  H  qui 
a  les  ailes  jaunâtres  en  totalité  (ex. 
Staphylinus  ochropterus ,  Musca 
ochroptera),  ou  en  partie  (ex.  Psit- 
tacus  ochropterus). 

OCHROSIE ,  s.  f.>  ochrosia  (àxfa* 
jaunâtre)»  On  a  proposé  ce  nom  pour 
désigner  une  affection  des  végétaux  , 
caractérisée  par  une  nuance  ochracée 
de  leurs  parties  aériennes,  qui  com- 
mence par  une  légère  dégénéra  lion 
de  la  matière  colorante,  et  peut  aller 
jusqu'au  blanc  le  plus  pur. 

OÉHROSTICTJS,  adj.,,  ochrostic- 
tus  («xpôc  i  jaune  ,  wtixto;  ,  pouctué); 
qui  est  charge  de  points  jaunâtres,, 
comme  la  tête  et  r  abdomen  de  la 
f^espa  ochrosticta. 

OCHMJiVE  ,adj.,  oehruras  (àffèçt 
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jaunâtre  *  otyà,  queue);  qui  a  Ja 
queue  jaune.  Ex.  Syïvio.  ochrura. 

OCHTÉRAPTÉN0l>YTES,adj.  et 

s*  m.  pL,  Qchteraptenodjrtes  (o^On , 
rivage,   a  prir*.,.  irwôç,   oiseau). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  d'oiseaux  ,  comprenant  ceux' 
qui  ont  les  ailes  impropres  au  voly  et 

3ui  vivent  sur  les  rivages ,  comme  le 
route. 

OCHTHIDIES,  »♦  f.  ni. ,  Ochthi- 
dkt.  Nom  donné  par  Fallen  à  une  fa- 
mille d'insectes  Diptères ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Ochthiphila. 

OCHYPÉTALE  ,  adj.,  ochypelalus 
(\oyvç ,  large  r7rcratay ,  pétale)  ;  qui  a 
des  pétales  larges  ou  amples.  Ex.  La- 
sian  ochdrdfpetala. 

OCTAEDRE,  adj.  et  s.  m,,  oc- 
taédrus  (oxx<à,  huit,  «fya,  base). 
Nom  donné  a  un  solide  composé  de 
buit  plans  disppsés  symétriquement 
autour  d'un  axe  qu'ils  rencontrent , 
quatre  dans  un  sens,  et  quatre  en 
sens  Inverse,  parallèlement  aux  pre- 
miers. Ce,  solide  peu?  *  être  régulier, 
ou  formé  par  buit  triangles  équilatér 
nfc  x  égaux  ;  symétrique  à  hase  car" 
rée,  ou  formé  de  huit  triangle* isocèles 
égaux;  symétrique  à  triangles  sca* 
Unes ,  ou  formé  de  huit  triangles  sca- 
lenes  égaux  ;  à  base  rectangle ,  on 
formé  de  faces  toutes  jsocèles,  mais 
de  deux  espèces  dans  chaque  pyra- 
mide, les  quatre  d'uué  même  espèce 
étant  égales.   , 

OCTAËDRIFdhME  ,  adj. ,  octae- 
dr  if  or  mis  (octaedrus9  octaèdre  ,  for- 
ma ^  forme).  &e  dit  d'un  cristal  qui 
a  l'apparence  d'uu  octaèdre  icréguher 
et  diversement  modifié.     , 

OCTAEDRIQUE  ,  adj.  >  octaedri-* 
eus;  qui  a  rapport  à  l'octaèdre,  qui 
a  les  caractères  de  l'octâëdre.  Forme 
octaëdrique. 

OCTANDRE,  adj.,  ottander*  od- 
tandrus;  achtmannig  (ail.)  ,  (oxt*»,- 
buit,  àvhpf  homme)  j  qui  a  huit  é&«* 
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mines  clans  chaque  Ûtxtr.Ex.+Litxèfc 
bufgia  octandra.  .:>'•" 

OCTANDME ,  g.  f.  ;  octandria. 
Nom  donné,  dans  le  système  sexuel 
de  Linné,  à  une  classe  et  à  troié  or- 
dres,  renfermant  des  plantes  à  huit 
étamfncs.         '-' •  >-  .  ■ 

OGTANBftlQUE,  adj.,  octaiidrï- 
cus  ;  qui  appartient  à  l'octandrie .  ' 
••  OCTANÏ,  s.  m.  ,  oc  tans.  On  ap- 
pelle, "ainsi  chacun  des  quatre  points 
intermédiaires  entre' les  quadratures 
et  les  syzygies*  . •       '         •    - 

OCTANTHÈRE,  ad}.,  octanlherus 

(oxtw,  huit,  dey 0>îj9o;,  anthère);  qui  a 

huit  anthères ,  comme  plusieurs  es- 

4  pèces  de  Casearia,  qui  n'ont  que  huit 

eHamines  fertiles,- 

OCTOBLÉPHABÉ  ,  adj . ,  octoblc- 
pharis,  octçblepharus .  ( oxtw $  huit, 
pXiyotpov,  paùpièrej.  Épithète  donnée 
a  des  mousses  dont  le  périsfome  offre 
huit  dents.  Et.  Fahronià  ottoblepha- 
ris,  Sptachnumoctoblepharum. 

OCTOBRACH1DÉ,  adj. ,  octofra- 
chtdus  (Sat»',  huit, ^jMt^îwv,  bras). 
Blainville  donne  cette  épithète  aux 
Céphalopodes  qui  otf lia  tête  surmon- 
tée de  huit  appendices  en  forme  de 
J>ras. 

OCTOCÈRE9,  adj.  eU.  m,  pi;, 
Octoceratà  (qxt<Î>,  huit,  xipvç,  corné). 
Nom  donné  par  Blainville  et  Menke 
à  une  famille  de  Tordre  dés  Çéphalo- 
phbres  cry  ptodîbranches ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  quatre  paires  d'ap- 
pendices tentaculaires  attachés  sur  ta 
tête.  , 

OCTOOORNE,  adject. ,  oçtocornù 
(  octo ,  huit ,  *  cornu ,  corne  )  ;  qui  a 
huit  cornes  \  comme  la  Lucemaria 
oçtocornù^  dont4  le  limbe  est  diyisé 
en  huit  cornes  égales.      •'    r.  ',' 

OCTOCOSTÊ,  adj.,  oetocostatus 
(octo,  huit,  cùsta  x  eote)  ;  quia  huit 
cotes.  Ex.  Beroe  octocostatus.       '  ' 

OCTODACTtUP,  àdj  .,oclodae- 
tytits  (ûxt&>  ,  huit ,  ^céxrvXoç ,  doigt)  ; 
qui  a  huit  doigts ,  connue  la  fctyetta 
Iî. 
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otiodaciyh ,  dont  le  test  est  divisé 
-postétieurenront  en  deux  palmure* 
quadrilobée*  chacune.  -  < 

OCTODÉCIMAL,  adj.,  octodeci- 

malis  (octô,  Irait,   decem,  dix).  $e 

•dit  d'un   eristal  qui  offre  dix  t  huit 

►  faces.  ïï*.  Baryte  sulfatée octodicï- 

malt.  '  *     ; 

OCTODÉCIMGIJTTÉ,  ddj.,  oc/o- 
decinigutiàtus  (octocLecihi ,  dix-huit, 
gutta.,  goutte);  qui. est  marqué  de 
dix-huit  taches'en  forme  de  goutte*. 
Ex.  Coçcineîla  ùctodeciniynttata. 

OCrODENTÉ  ,  -iidj. ,  octodcnta- 
tus  (veto  y  huit ,  dens ,  dent  )  ;  qui  a 
huit  dents',  comme  le  fyostrichus 
pciodentatus  ,  dont  chaque  étytre  eu 
offre  quatre  au  bord.        ,  r 

OCTODUÔPÉCIMAL  ,  adj . ,  octo- 
duodecimalis ,(  octo ,  huit ,  dupdecim , 
douze).  Épithète  donnée,,  dans  la 
Nomenclature  miuèValogique  deHau j, 
h  un  cristal  ayant  sa  surface  composée 
de  vingt ,'faèet tes,  dont  Trait,  pro-* 
longées  par  la  pensée,  produiraient 
un  octaëdre,  et  tes  autres  un  dfrdé- 
otè'dre.  Ex,  Chaux  carbonatèc  octo- 
dwodècimalès  "  "  '" 

"* OCXOFASCIÉ , *dj. yoclofasciatus  t 
(  ocfà,   h*»* ,  fascia ,  bande  )  ;  qui 
offre  huit  landes  «o  forées.  JEx.  €ke- 
tèdonocipjksciatus.  \ 

;  X>CTOFIDE  ,  adj . ,  oçtofidus  /qui 
présente  huit  découpures  dont  4a 
profondeur  égale  aivmôios  la  moitié 
de  la*  longueur  totale ,  comme  le  ca'- 
lîce du  TortpèhtUla^  '■,'■■'  \ 

OCTOFOBE  *adj.,  octofortts  (octo, 
.'huit ,  Jbramen ,  trou)  ;  qui  a  huk 
trous.  Ex.  Salpa  ôciofora. 

OCTOGONE,  adj.,  octo jgy mut.  Se 
dit    d'une  ^  fleur  dans    laquelle    01 
compte  huit  pistiTs.  -,  '  ■ 

OCTOGYNïi: ,  subst.  L  jjociégynia 
Çoxtù»  ,  huit ,  ydv^ ,  femme  )*  '  Npm 
donné,-  dans  le  système  -sexuel  de 
Linné,  à  un  -ordre  renfermant  dts 
plantes  qni  ont  huit  pistils. 
.  OCTOOYN1QW,  édj.*/  ovtogynt* 
II 


f^;  ff**  appartient  à  l'octogynie. 

ppipt^RpE  ,  adj.,  pctoiepifas 
(pxrw,  huit,  >f'irtf,  écaillé);  qui 
porte  lûpt  écailles ,  4*u  qui  est  formé 
4e  huit  écailles. 

OCTO^IACIJ^É  9  .adj.,  octowac#r- 
laluâ  (ocio,  huit,  macula  ,  tache)*; 
qui  ;i  huit  taches  ,  tomme  le  corse&t 
du  Trjliiwphùrus  octomacuiatus ^  les 
èlytrvs  clu  ZV/raonû-'  oclomatufatutn. 
*  OCTONÉ  5  adj,,  ûcfo/w  ;  acHtfach 
(ail .;  ;  qui  est  disposé  huit  par  nuit. 
Se  dit  des  feuilles  verticillées;  quand 
chaque  verlicitle  Cil  composé  de  huit 
feuilles.  Ex*  Àsperula  odorata. 

OCTOIVÈUtli,  adject,,  octoflemus 
(»*7riit  huit,  y£p*j  iil);  qui   a  nuit 
,  bras  ou  tentacules ,  comme  l'ombrelle 
$e\a  Favoniq Qçiçnemcti   •,••'.• 

0CTONERVÉ,  adj.,  octonerwtv 
(pçtç,  huit,  nervus ,  nfcrf)  ;  qui  .a  huit 
nervures ,  comme  lç  -tube  un  calice 
qu  Jussiœa  octonervia* 
-,  OCTUIMOCIJLE  ,  adj'.,  octonocuU- 
pis  (oc/Q,  huit,  oculus,  œil).  Lister 
désignait  soq$  ce  nom  les  Araignées 
.qui  ont  huit  yeux> 

OCTOPENNJè  ,  adj.,  qclopeitftamt 
(oeto,  huit,  peji7\ct9  plume)  ;  qui  a  * 
Ijuit  pennes  à  Ja  queue.  E*.  jP/ca  ocr 
topewatQ,.  ^    ,  » .  ,;   :  --.•'.'..' 

OCTOPÉTALE  ,  ^ày^octopeial^s 
\oçto ,  huit ,  pétahtà.y  pétale  );  dont 
fa  corolle  est  formée^ ay  huit  pétales, 
Ex.  DrjçasoctQpeffdjfU  \  >    -.,*'. 

-  OÇTOPJI*  LW;  y  adj. ,  octophyllns 
(  pxtw  ,  huit ,  (j>v>Xo.v  ,  Taille  )  $  ,  quj 
e^t  composé  de  h^uit  folioles.,  eomme 
l^sfeuillfis  digijtées  de  V/lrûlià  qcU» 
phylla.  ,     . 

OCTOPODES,  adj,  et  s.  m.  pK  , 
Odopoda  (oztw  ,  huit,  irotfç ,  pied), 
ÏJom  donné  par  Lntmlle  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Cépha ïo[ iodes ,  par 
Orbîgny  et  Eîcbwald  à  une  fajniÙe 
de  funiiL:  des  Mollusques  rt^halppo- 
4ea  9  Cp.ojpre.nant  ceux  de  ces  ani- 
maux qui  eut,  huit  hjaè  ou  appeudi- 
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ojrdr«,  de  H  pjassç  <îes  Polymère* ,  et 

par  Blainviïje  à  une  çlasf e  d*Artio- 
zoaires,  comprenant  les  animaux  ar- 
ticulés qui  ont  quatre  paires  de- pattes; 
par  Kirby  à  ni*  sous-ordre  de  l'ordre 
4e*  Insectes  aptères,  dans  lequel  il 
.  range  ceux  qui  ont  huit  pieds ,  et 
.qui  correspond  aux  Arachnides  tra~ 
çhéenhesde  Latreille,  moins  les  Pyc- 
.npganides.  "  / 

.  ftCT0POi>iCXU^a4jM  octopuaci*- 
tus  (octo,  huit ,  pmctumy  point);  qui 
offre, huit  points  colorés.  Ext  Çforus 
octopunctatus ,  Hfjrlàkris  octopunc- 
tata.  ""..'-'.- 

OCTÇ^EADIÉ  -%  adj'. ,  octorajiatus  ' 
■  {Mto  y  huit-,  radius  ,  rayon*  )  ;  qui  a 
huit   rayons-,  comme  l'ombréUe.  de 
la  Lucer  noria  ochtadiata*  '  • 

OCTOSÉPAL^I ,  adj. ,  oclofe palus. 
Se  dit  du  calice  y  quand  il  est.  formé 
de  buit  pièces  od  sépales. 

OCTOSÉXAÇÉ,  adj. ,  octoseiaceiu 
( ocio ,  huit,  setQ,  soiej  ;  qui  a  huit 
soies ,  comme  le  Mergus  selaceus  , 
dont  la,  nuque  est  garnie  de  huit  plu-  > 
mes  étroites,,  à  brins  désunis ,  qui 
descendent  sur  le  col.  ' 

OCTOSEXBtÉCWAL  ,  âdf. .,  >cto- 
'sepÂecimalis.  (  octt* ,  huit  ?  sexdecim  ^ 
ajefze)^S^dttJi  en  minéralogie,  d'une 
yariétç  en  prisme  à  huit  pans,  ter-' 
niiné  par  dés  sommets'  h  huit  fèces, 
Ex.  Elain  oxidé  octosexdçcimaL 

QGTQSE1V1GÉ8ÏMAJL  , adj.,  octof 
sexvigesimalis  (oefo,  huit,  sex,  six , 
ifigertU,  vingt)»  Epithèté donnée  k  des, 
cristaux  qui  ont  trente-quatre  faces. 
Ex.  Idocrase  ùctescxvhgésimale. 
.  QCTOSTEMO\E  ,  adj . ,  octostento- 
nis(  oxtû)  ,  huit  y  irryi/Awy,  et  ami  ne  )ç 
qui  ahuit.étamines libres. 

OCTOTIUGÉ&EMAL,  adj.  ,  octo~> 
irigwmalis  (octo,  huit,  trigenm, 
trente).  Se  dit,  , en  m.inéra!ogie., 
d'un  cristal  qui, o  trente-huit  faces., 
Ex»  Chaux  carbonatéé  octotrigési- 
tnute. 


capsule  a  huit  yahrts.  Ex.  jhusiaa 

OCTOVIGÉSïJiAL,  *dj. ,  oc*w*-. 

rimàlUX  actù,  huit,  <v%s^>;râgt). 
dit  d'un  cristaj  qui  a  -  vingt-huit 
{aces.  lÊx.  Baryte  sulfatée  ocfavigé- 
jimale.^  ...» 

OCUtÉ  9  adj. ,.  Qcutalux  (ocuk&  , 
œil ) ;  quioffrç des  taches  circulaires 
de  <  différentes  couleurs/  Êguraat  a$- 
aex  bien  un,  œil  (ex.  jàcluas  ocuta- 
Uw),ou^  sur  un  foud  blanc,  des  tu* 
be#»l?f.nQir»  et  arrqncbs  ,.seiàWablés 
&  la  prunelle  de  l'œil  (ex .  JLichen  ocu~ 
lattis  )  qOû  des  trous  arrondis  qu'on 
a  compares  à  des  yeux  (ex.  Celle- 
fera  ocufata).  ■ 

OCULÉES,  adj.  et  s.  f.  pi:  ,t  Oea- 

/oto.  Nom  donné  par  Xatçeille  à  une 

tribu  de  bt  famille  des  Hémiptères 

,  géocorises,  coni prenant  ceux  de  ces 

insectes  qui  ont  les  yeux  très-gros. 

OCifelPÉRE  ,  adject. ,  tciUifèrus 
{  aculus,  oeil,  feto,  pbrNer.)  ;  ani 
porte  un  oeil  r  comme  les1  tentacules 
supérieurs  des  Limaçons ,  et  les  pédt- 
celles  de  quelques  Crustacés.     >\ 

OClJUFÔHliE^adj,  r  ocuiïfarmis 
{ocultu ,  œil ,  forma  ,  fornie  )  ;  qui  a 
la  formé  d'utf  œil ,  comme  les  tubier- 
'  cules  du  Çafymenèj  et  des  points 
qu'en  aperçoit  sur  le  corps  des  Fia- 
mûres*  <  '  ;■  -  x  ■*■•.*  ^ 

OC\PTÉRÉES,  adj.  et  âyf.  pi.  , 
Qeyftferaia?.  Nom*  donçé.  par  Çofep- 
jieau-Desvoidy  à.  une  section  de  la 
feniille  des  Myodaires  ealy  pteres ,  qui 
a  pour  type  te  genre  Oeypiera.  v  . 

Nom  donné, par  Lesson à  une famille 
de  l'ordre  -des  Passereaux,  co épre- 
nant ceux  qui  ont  les  qiles  longues  et 
pointues ,  et  àyan}  pour  type  le  genre 
Ocypterus.  '  «     . 

ODEUP  i  odor;  oVpz,  o^-hyGerUck 
(ail.  )  ;  smeil  (  angj.  )  ;  Wore  (  it.  )\ 
Impression- particulière  que  certain» 
w^ p^odujient  su*!' organe d*  l'o- 
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i«rat  rpar  leurs  émanaiioni  fotafîtesv 
Qdeun  s'entend  aussi  de  substance* 
qni  occasronent  cette  sensation»     • 

€WQWATB»,«dject.  et  s.  m.  pi.  * 
Odonata  (  4<fovs  f  dent'  j  TvdtOoç ,  mâ- 
choire). Nom  donné  par  Fabricius  à 
Une  classe  d'insectes,  cum prenant 
ceux  qui  ont  les  mâchoires  dentelées; 
par  iWiériï  à  une  famille  de  Pordrè 
.  des  Névroptères ,  à  laquelle  il  rap- 
porte  ceux  qui  ont  les  mâchoires  ar- 
mées de  -dénis  et  masquées. parles 
'  lèvres.  ..'.•'•'  '  '._,      '  >       ' 

'  ODONTO0SBMES ,  *d§*  et  a,,  m. 
•pi.  i  Qèaniadtrmu  (  ofoSç ,  dent  , 
^pfi»y  peau  ).  Nom  donné]  par-  Per- 
'  Selon  à  une  £amillé  de  l'ordre  des 
E^osporiens  pilpmyces  v  comprenant 
.ceux  dont  le  chapeau  est  garni  de 
dents  eu  dessous.  •*.;** 
:  OBONTOGÉNIE,  s.  L  ,  odontogc-  . 
nia  (olbv;,  dent,  7iwàc*>,  produire). 
Partie  de  la  physiologie  tjui  traite  de 
la  manière  dont  les  dents  se  4évèIop^ 
pent*  :        :   _  • 

ODONTOLOGIE  ,  s.  f/,  odàntolor* 
gia  (  oto; ,  dent- ,'  lôyoç  f  discours) . 
Histoire  des  dents  9  considérées  sous 
tous  les  rapports;  C 

ODOl\TORAMPHES?  adj.  et  ^.  m. 
;  pi.  ,  Octontoramphi  (  o^byçj  dent  . 
^x<poçr'bec).  Nom  donné  p^tDura^- 
rità  un^  fafntiile.de  l'ordre  des  Pas-; 
sereaux ,  comprenant  ceux  dé  ces 
oiseaux  dont  Ieà  mandibules  pirésën— 
tent  quelques  dentelures  bien  pronon- 
cées sur  les  bords.  F.  Destirostres* 

ObOATORHIZE  ,  adj, ,  odontorhl- 

%us  (âtivç  ,  dent ,  £iÇfc ,  racine)  ;  qfui 

a  des  racines  semblables  à  dé  petites 

dents  enchâssées  les  unes  dans  les  au- 

-  très.  Bx.  CaraUôrhizapdontorkizon* 

ODOIMTORHYIVQUFS^adj    et  S.  m.  7 
ptr ,    Qdontorhynchi  { *^&rôç  ,  dent  % 
,pv75(Qc,  bec).  Nom  donné  par  M er*- 
rem  à  un  groupe  d'Oiseaux,  auquel  - 
il  rapporte  ceux  trui  ont  les  mandu)u- 
les-  dentelées. 
',    WQwmwm9  adj;,  odontè-* 


i$4  ODOR 

storUiuJ(o3oyi,àenï ,  ffxdpa,  bouche); 
qui  a  la  touche  ou  l'ouverture  dentée. 
Ex.  Bulimus odonlostoma. 

ODOWOST*LEr  adj.  ,  odônHH 
Stylus  (o&v;  ,  dent ,  «rrvXoç  ,  style  ). 
Epitliète  donnée  par  Mçnke  auX  co- 
quilles univalvcs  dont  la  col  uni  elle 
offre  un  pli  dentiforme  qui' fait  saillie 
en  avant.  Ex.  Bulimus  val pinus»- 

ODORANT  »  înlji ,  odotatus ,  odo- 
riis  ,  olens  ;  riechend  (ail.  )  ;  qui  ré- 
pand une  odeur  quelconque.  Cepen- 
dant on  n'applique  guère  cette  épi- 
thètè  qu'à  des  corps  dont  l'odeur ^èst 
agréable.  Ou  la  Tend  en  latin  par  un 

§rand  nombre  d'expressions  diverses. 
\%.  Lathyrus  odoratus.y  Asperuda 
odorata ,  Anthopcanthum  odoratam  , 
Pandanus  odoratissimus  y  Aristolo— 
,  chia  odoratissima ,  Jasminum  odora- 
tissimum,  Agttricus  o  do  rus  v  Daphnç 
odora  %  Nerium  odorum,  Staphyli- 
pus  olens  ,  Glycine,  suaveolens  ,firi- 
mtsfragrans ,  Santolina  fragrantis- 
sima,  Caryoghyllus  aromaticus,  My- 
risiica  aromatisa,  Piper  aromaticumy 
TrigUéra  ambrosiaca  y  Mus  cari  om- 
Iroslacum,  Ocymum  gratis simum  ,  , 
Dianlhus  suaeis.  Très-souvent  on 
employé  des  termes  de  comparaison  : 
ex.  Ojrnema'  balsamlça  ,  Pefargo- 
niurn  balsameum ,  Cerambyx  mos- 
chatus  y  Tuber  moschatum,  Drepa- 
nia  citriodora  y  Pelârgoniujn  citrio— 
dorum,  $  al  ver  lia  cortpallariodora  s  ' 
Psoralea-  bituminosa  x  etc. 

ODORAT, s.  m.,  odorâtus;  offi- 
ces ;  Geruch  (ail.)  ;  smelling  (angl.); 
ûdoralo  (  it.  ).  L'un  des  cinq' sens  ^ 
celui  par.  lequel'  on  perçoit  l'impres- 
sion des  odeurs. 

,     ODORATION  ,  s.  f  v  olfactio;  Rie- 
clten  {o\\.  ) .  Exercice  actif  du  sens  de 
l'odorat.  Synonyme  peutailé  d'o(~ 
f action. 

\  ODOIUDES>s.  m.  p\.,J)dorides. 
Nom,  donné. par  Guibourt  à  une  fa-, 
niillc  de  composés  ternaires  organi- 
ques ,  comprenattt  ceux  qui  se  font  * 


sttttoat  remarquer  par  l'action  qu'ils 
exercent  sur  le  Èem  de  l'odorat. 

ODORIFÉRANT',  adj.,  olens,  sua-  * 
reolens;  cv«oSk  ;  wohlrjechehd  (ail.); 
sweelmelling  (angl.)  ;  qui  porte  une 
odeur. agréable. 

.  ODORIFÈRE,  adject. ,  odori/erus 
(  odbr,  pàcnr  >  Jkro ,  porter  )  ;  qui 
répand  de  l'odeur,  ^t  surtout"  une 
odeur  agréable. 

ODOIUNE  ,  g.,  f. ,  odorina  (odor  ,  . 
odeur).  Base  salifiable  que  Unvef— 
dorben  a  extraite  eje  l?buile animale 
de  Dippel  ?  et  qu^ij  a  ainsi  appelée  k 
cause  de  son  odeur  répugnante  part i- 
culière.  -  •  ^. 

ODORIQUE,  adj.  ,jodoricus.  Epi- 
tbète  donnée  par  Berzelius  aux  seb 
dont  l^odorine  fait  la  base.  / 

OECODQÎVTES  ,  adj.  et  s.  m.  pl.^ 
OEcodenta  -  (  «ix£ç ,  Vingt ,  bfoûç  , 
dent.).  Nom  donné  par  LatreiUe  a 
une v. famille  de, Tordre  de*  Annelî- 
des  céphalobrânches ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  corps  terminé  en  de- 
vant par  une  multitude  de  longs  ten- 
tacules filiformes.  . 

OEDÉMAtOPE  >  adj.  ,  œdemato- 
pus  (ot&jpc ,  œdème ^  woû&,  pied)  ; 
qui  a  le  pied  ou  le  stipe  renflé  ou 
ventru.  K*.  Agarictis œdematopus* 

OCDÉMÉRITES,  àdj.  et  s.  m.  pl.r 
OE démérites.  Nom  donné  par  Cu- 
vier:,  LatreiUe  et  Eicbwald  à  UQe 
tribu  de  la  famille  des  Coléoptères 
«ténélytres  „quL&  pour  type  le  genre 
OEdemera.  ■  ,        ,        ' 

QEBL  ,,s.  m* ,  oculus;  oy$«>fioc  ,&£•;  - 
Auge  (allj  ;  eye  (angl.);  occhio  (it.)- 
Organe  de  la  vision.  On* donne  aussi 
ce  nom  ,  en  botanique  ,  au  bourgeon, 
,  quand  H  commence  «r  se  montrer  ; 
aux  germes  épars  à  la.  surface  des 
tubercules,  et  qui  y  paraissent  fré- 
quemment comme  des  points  opaques 
et  un  peu  charnus  ;  à  une  petite  ca- 
vité qui  occupe  le  sommet  de  certains 
fruits  adhérens(èx.  Poire) ,  et  qui  est 
produite  par  la  réunion  à  la  portion 
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toue  dé  '  Ppvaire  ,/de  là  fc<rae /urinée 

{>ar  le  torus  ,et  surtout  des  restes  de 
a  partie  libre  du  calice  persistant  du 
du  moins  laissant  une  trace  quelcon- 
que en  ce  point.  .'*»•..- 

OEILLÉ  ,  adj .  V  ocellatus.  Éphhète 
tlbnuee,  aux  agates  dont  la-  coupe 
présente  des  cercles  concentriques , 
entourant  une  tache  ronde ,  qui ,  par 
leur  réunion  ,  ont  de  la  ressemblance 
avec  la  prttncjle  "  de  l'oeil.  Vogrez 
Ocelle. 

OEILLÈRE  ,  adj.  On  donne  cette 
épithète  aux  dents  canines  de  l'hom- 
me y  parce  qu'elles  sont  situées  au , 
dessous  des  yeux* 

ŒXOTHÉRÉES ,  ad)V  et  s.  f.  pi; , 
OEnotfiereœrl$Ksm  donné  pâr/Bartlittj* 
à  une  tribu  de  la  famille  desXJnagra*- 
riées ,  qui  a  pour  type^  lé  genre 
OEnotherq.  Quelques  botanistes  l'otot  . 
appliqué  à  ta 'famille  elle-même,    " 

OEÎVOTHIOBrtQUE^àdi.,  œnethio-- 
'nicus  (oïyoç,   vin,    Ottov,   soufré). 
Nota  donne  par  Sertuernér  à  l'acide 
sulfovinique.        .  * 

.  OESTRACIDÉS  .  adj.  et  s.  m.  pi;, 
OEtracidœ*  Nom  donné  par  Wiede- 
mann  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Diptères ,- qui  a  pour  type,  lé  genre 
QEilruSf      ' 

OESTRtDES,  adj.  et  s.  m.  plur.  r 
OEstrides  f  '  OEstrideœ.  Non>  donné 
far  Cuvier,  Latreille  et  Eichwald  à 
une  tribu  de  la  fariulïe'des  Diptères 
athéricères»  p w  Robineau-Desvoidy 
à  une  tribu^lle  la  famille  ded  Myndai- 
tcs  .  caly ptérées ,  ayant  pour,  typé  le 
genre  OEstrus.  K  /    '   -  -    -•' 

CE8YPIEIMS,  adj/et's.  m.^plur. , 
OEsypii  (oièvnri ,  Crotte  de  mouton). 
Friés  donné  cette  épithète  aux  Aga* 
ries  qui  croissent  sur  les  crottes  de 
mouton.  Ex.  Agarïçusovïnus.     . 

_  QBUF.,  s.  m. ,  ovum;  »©v  ;  £t  (ail,); 
H$  (anglO^ow  (it).  Vulgairement 
on  appelle  ainsi  une.  masse  qui  se,, 
formç  dans  les  ovaires  et  oyiductés 
dfon  grand  np^bre^ânimaux,  et  qui. 


OLÉÀ  -i,65 

sous  tiné-  enveloppe  commune ,  ren- 
ferme le  çerme  d'un  /animal  futur, 
^vec  des  liquides  destines  à  le  nour- 
rir pendant  un  certain  laps  de  temps, 
lorsque  l'imptilsion  vitale  lui  a  été  com- 
.  muniqûée.  Les  *  physiologistes  pren« 
nent.  le'iriot  œuf  dans  un  sens  plus 
général  \  et  désignent  par  là  tout 
rudiment  d'un  nouvel  être  organisé 
qui  est  le  produit  delà  génération,  ou 
duvcoricours  dés  deux  sexes.  ÎJans 
cette  acception  /  les  graines  des  végé- 
taux sont  de  véritables  oeufs. 

OIGNES  ,  s.  m.  pi;  »  Q«o/iî(ot6ivôc, 
.  oiseau  carnassier),  ]}ïom  donné  pat 
J.-rA.  Bitgena  une  famille  d'oiseauxft 
4jui  comprend  les  Ràpaces  diurnes. 

OISEAUX  9  s.  m.  fa  ,  Aces.  Classe 
du  règne  animal ,  admise  par  ,t  ou?  les 
zoologistes  -,  qu,i  comprend  les  ani- 
maux- Tertébrés  dont  1^  corps  est 
couvert  de  plumes  et  dont  les  mem- 
bres antérieurs  sont  conformés  la  plu- 
part du  temps  en  ailes.       ,'."      v 

OtAClNÉES ±  ad£  et  s,  f.  plut/, 
Ql'acineœ.  Famille -de  plantes  >.  éta- 
blie par  M  îrber ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Olax.         '     " 

OLAJNINEj  sV  f-  f  olanirtti(  oleum , 
huile,  animal',  animal);' Base  saK- 
fiaWe  au'Ûnverdorben  a  découverte 
iians  l'huile  de  Dippel. 

OLANIQUE ,  adj.  r  olanicus.  épi- 
thète donnée  par  Beteelins  aux  sels 
qui  ont  pour  base  l'olanino. 

OLÉAGINEUX,  adj. ,  oleagirtosus, 
oleosus  y  tWw&jç  ;  àiig  (ail.)  ;  oily 
(angk)  ;  otioso  (it.)  ioléum }  huile  ); 
tjui" ressemble  à  de  l'huile  [liquide 
oléagineux) ,  qui  en -contient  (fruit 
oléagineux  ).  On  appelle  périspérme 
oléagineux  ,  celui  qui  est  gras  au  tou- 
cher-, et  qui  donne  de  l'huile  quand 
on  l'exprime  (ex»  Nyssasylvatïca). 

OLÉANAIRE  >  adject.  r  obaharius 

i  oleum,  huile);  qui  répand  une. odeur 

OLÉATE,  s.  m.,  aléas  (oteum, 
huile).  Genre  de  sels  (o^^ore^a^ï 
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ail.) ,  (jui  résultent  de  là  combinattoo 
de  Y  acide  oléique  avec  les  bases  •tlt- 
fiables. 

OLÉFIANT  ,  adj. ,  oie  fions  j  ©/- 
bildend  ,  olerieugend  (ail.)  (o^ton , 
huile  ,y£o ,  devenir).  L'une  des  com- 
binaisons du  carbone  avec  l'hydro-* 
gène ,  le  carbure  dihydrtque  »  a  «été 
appelce^fa?  oUfiànt  parce  qu'en  agis* 
sant  sur  le  chlore ,  elle  se  condense, 
en  un  liquide  oléagineux ,  ou  plutôt 
éthéré  ,  qu'on, appelle  éther  cbtoreux. 
OLÉIDES  ,  adj.  et  si  nr.  pi. >  Ôlei* 
des  {oleum,  huile).  Nom  donné  par 
Guibourt  à  une  famille  de  composa 
ternaires  organiques  >  quia  i*hnuc 
pour  type.  \  , 

OLÉIFÈRE ,adj.,  oUiferus  {olcûm, 
huile  ifero  ,  porter  ).  Se  dit  d'une 
plante*  don^  les  graines  four  pissent  de 
l'huiler  Ex.  CamMa  oleifera,  jil-. 
Jonsia  oleifera*  s 

OLÉ1GEN1) ,  s.  mi  ," oleigenium 
(oUiun,  huile1,  yfavv.i  produire). 
Fouxeroy  appelait  ainsi  le  gaz  olé- 
fùuuy  qui  a  la  propriété  4e  produire 
no  liquide  d'apparence  huileuse  \ 
quand  on  le  mêle  avec  un  volume  de 
chlore  égal  au  sieo. 

OLÉILE,  s.  f . ,  okila.  Guiboart 
appelle  ainsi  t'huile.. 

OLÉINE  ,  s.  f. ,  oleina  ;  Oclfëtt 
(aU.).  Nom  donné  a  la  partie  de  l'huile 
qui  reste,  liquide  à  la  température 
ordinaire.  Synonyme  $clatjic  (  huile 
absolue ,  Braconnpl).- 

OLÉINÉES,  adj.  et  s»  f.  plur. , 
Okineœ.  Famille  de  plantes  ,  établie 
par  Link  ,  qui  a  pour  type  h?  genre 
Olea. 

OLÉIQUE,  ad$>  ,  oleicus.  Nom 
d'un  acide  (OetsiiurB  %  àll.  )  ,  qïn 
se  produit  par  la  saponification  de 
l'huile, 

OLÈN£S,  ad},  et  s.  m.  pi.,  Olena 
(&èVa ,  bras  ).  Nomflonné  par  Ran- 
zaui  à  une  division  de  la  classe*  dès 
Acéphales ,  comprenant  ceux  qui  ont 
le>  frEM  voisins*  de  1»  bouche. 
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OLÉDUCtNATt:  9  s*  m.  |  btêoriH-  . 
mu.  Genre  de  sels  (eîaidsaure  Sahe , 
ail.) ,  qui  résultent  de  la  combinai- 
son de  y  acide  otéoricitaîque  avec  lêS 
bases  saUnables. 

OLÉÔRICINlQUE  ,  adj.  ,  oteonci- 
nicas.  Nom  d'un  acide  (Elaidsihtre , 
ail.),  appelé  aussi  élaïodiquc,  quia  été 
découvert  par  Bussy  et  Lecanu,  et  qui 
est  le  produit  de  là  saponification  de 
Thuile  de  ricin. . 

OLÉRACÉ  ,  adj. ,  dleraceus  ;  ge— 
m&seartig,  saiàtarUg  (ail.)  ;  olera- 
ceo  (it.).  Épithéfe  par  laquelle  on  dé- 
signe les  plantes  herbacées  qu'on  em*» 
ployé  à  titre  d'alimens.  E*.  Spinacia 
oleracea.  »  {       ' 

OLÉltACÉES  ,  adj.  çt  s.  f,  plot. , 
01  trace  a ,  Holeraccœ.  Nom  donné 
pnr  Liuné  à  ope  famille  de  plantes  ; 
parAgardh  à  une  classe  de  phiftè* 
phanérocotylédones  incomplètes ,  qui 
comprend  le*  Cbénopodées ,  les  Àrfra- 
ranthacées ,  les  Pétitériée?  et  les  Po- 
lygonées.^ 

OLFACTION,  s.  f. ,  olfactloy  ot- 
fœtus.  Etercke  aetîf  du  sens  dé  fo- 
dorat; 

ÔUGACANiTŒE,  ad)/,  oUgacan-» 
thus  (ottyoç ,  peu' ,  Jhêtvftx,  épfrfê  )  ; . 
qui  a  des  épines  peu  nombreuses.  Ex. 
Mimosa  oUgacantha.     '  / 

OLIGANTU  ,  adject. ,  oKganthus 

{ïïipî ,  peu ,  cwôo; ,  Heur)  ;  qui  ne 

porte  qtrun  petit  mnribre  de  fleurs. 

Ex.  Psjrchotna  ollgantha ,  Epib— 

-  biùm  oliganthunr.      * 

OUGAOTBÊRES*  adj.  et  s.  f.  pi, 
Otigantherœ  (  0U70C  ,  peu  ,  otv^jpo;  ; 
anthère).  Nom  donné  par  Royen  à 
une  classe  de  plantes  ,  comprenant 
celtes  dont  les  et  aminés  sont  en  nom- 
bre égal  pu  inférieur  à  celui' des  pé-  . 
taies. 

OLIGISTE  ,  adj.,  otfgtJ/àr(ôXryttr- 
raç  ,  très-peu  ).  Épithète  donnée  par 
Baiiy  à  une  variété  de  fer,  quî,  à  raison 
de  son  homogénéité  ,  ne  laisse  près* 
que  autre  chose  à  foire,  pour  te-  ïtfr* 
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àtè  ductile,  que  de  Je  àepoyiilet  îè 
\  son  oxigêrie.    |  - l         .""*•*. 

OLIGOCARPE,  ad}.  ,yligocarpûs; 
olirféxapiToç  (  0M70Ç,  peu 1  y  xaptro; ,  \ rui t)  ; 
cpi  produit  peu  dé  graines ,  comme 
Y  épi  du  Carex  oligocàrpa, 

OLIGOCÉPHALE,  àd]\  V  àligoce* 

•  phàkls  (  o>i^oç ,  peu  ,.  *«<pa)i ,  tête  )  j' 
qui  porte  peu  dé  capitules  ^  comme 
lès  rameaux  du  Berkheya  purigejis , 
tjj&i  en  supportent  ctacun  quatre. 

OLIGOCÉRATE  ,  adj. ,  oligôcera- 
tus  (olfyoÉ'J  peu,  xlpaç  /corne);  qui 
a  des  légumes  ayant  la  forme  4e  cor— 
nfés  et: en  petit  nombre.  Ex.  Lotfis 
otigoceratus. 

OXIGOCOTONOïllÉTREV  s.  m.  i 
oligoçhronometrùm  ( 0X170;, ' peu,  ^po- 
voç  ,  temps  i  fmpéw,  mesurer  ).  Ins- 
trument imaginé  par  Del  Negrô  pour, 
mesurer  de  petites  fractions  dû  temps. 

OLIGODONTES,  ad},  et  s,  m,*  pi., 
Oligocfonja.,  Nom  don)né  par .Mulier 
à.une  famille  de  reptiles  ophidiens  , 
qui  à  pour  type  le  genre  Oligodon^  , 
.  OUGOlVttftÉ,  adj.  ,  dligomerus 
(oXîyocv  pe^j  piego; ,  ^arïie  ).  Épi- 
thète  donnée  parBlainvillè  aux  Ché- 
fopodes  dont  le  corps  ne  se  composé 
que  d'un  petit  nombre  çPannëaux. 

•  OLIGOPflYLLÉ,  adj. ,  olippKyl- 
kls;  oXiyoçuMo; ;  armblatirig  (ail.) 
(  olt7o< ,'  peu ,  fuWov  ,  feuille  )  ;  qui  a 
dés  feuîlles  peu  nombreuses  ou  dis- 
tantes. Èx.  Cistus  oligophytlàs. ,'  Po- 
lygala  oligophyllà ,'  Linurii  oligo- 
phyllum.  pÇfnçnis  oligophfîtà  a  dés: 
feuilles  ûnîfofioléesJ 

OLIGOPOLES,  adj;  et  s.  m.  pi:  }; 
OUgosoofa  (  0X170$,  peu.,  wîpos ,  pore  ) . 
Nom  ilonné  par  La  treille  à  une  fa-^ 
mille  die  Tordre  desEiminthaproIctes 
hlrùdinîformes ,  comprenant  ceux  qui 
n'ont  qu'une  ieule  pu  deux  ventouses. 

OliroOSPÉiOÙÉ,  adj.  $  otîgosper- 
ihiis  (0)170;,  peu ,  <rçéppwc ,  graine)  ^ 
qui  renferme  un  petit  nombre  de, 
graines,  comme  la  bàiè  du P&tdîum, 
oti^ospérmàâi  /là;  capsule  &\x  M  entzc* 
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lia  àtigôipernia  ,.te  UgùhtSkYîndi- 
gofetçi  olîgçipernia. 

•  OLrtîOSTÉMONE,  &fl.-Migoslé-t 
Jîtâri  (  oir/o; ,  peu  y  orjjpàv  ,  étâmlrié  )• 
Épïlhète    donnée  par  Wàchendortf 

'  aux  plantes  qui  ont  peu  d*étatnine$i 

;  /  x6ttë0TmQÙÈ,  adj.,  oiïg<)trickûs$ 
tivjoïpipt  (o#7iç|  peu  ,*  ©p£Ç,  poil  )y 
qu|  tf  à  qu'un*  petit  nombre  de  poils , 
comme  ceux  qu'on  voit  <Ians  îcë  àfir 
selles  des  nervures  des  feuilles  $vl 
Psychpirïàjiligùtricha. 
;Ôl!*IVACEf  adj. ,  ^oïwacçus ••/  dtîr 
venbrauh  (all.J,;  qui  est  dé  éouleur 
olive.  Éx;  >]tferops  çtivOcéus,  Botry» 

.  iis  olivacea  ,,Buccinum  oUvâç&m.'  ^ 
:  OLITAIRÈ,  adj.;  oUs>aris\oUi>a, 
olive);  qui  a  la  forme  d'une  olive  > 
oû,à  peu  près.  Ex.  Mitra  oKvaris , 
Àncillària  otivaria^  ■'•'     f  "    '      . 

OLIVAIRES,  adj.  et  s/,  nf^nl,; 
OlwaKia.  Ijfimi  donné  par  Latreille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 

'  podes  pectinibraneHes ,  cfui  a  pour 
tjffe  lé  genre  Qlït>à.     /     .:"'*,' 

OLlVlFORtàE ,  a^j. ,  ôlitiformïs  t 
oliycpformis  (oUvq ,  olive ?  forma f 
forme £;  qui  a  la  forme  d'unje  olive*, 
comme  '  la  baie,  du  ÇhrysophyUuvH 
oliyiformé y '/le  gland,  ^Fu,  Queraus' 
olwœfprmis.    v  , 

'     ÔLÎVlLÊ,s.  /.»i  plivtfa.  Substance 
particulière  ,que  Pelletier  a  décôui-^ 
verle  dan?,  la  gomme  dTolivieri    * 
'  OLiAIRE,  adj^,  otldris ,  pllarius^ 
Xtitfa ,  marmite).  Êpïthète*  donnée  à 

.  une  variété  dé  Talc  f  parce  qû'éUe  se 
Jâisse  aisément,  tourner  pour  faire  ctcs 
marmites  ;  à  Une  plante  (Lecythisi 
vllàrià)  donf  ïè irùit  ressemmeVà  une 
petite  maVmité  jgarnîé  de  §pn  cou- 
vercle. 'Le  Pezlza  bllaris  a  là  forme 
d'une  mafmitè.     /tf     .   .  '    , 

OLOGA^PÉS,  a4jj.  et  s.  t.  pi»  ^  Ôb~ 
carpiist  {oti>ti  entier,  xap7ro;; fruit )^ 
"Sain  donné  pajr  Bridel  à' une  section 
de  là  classe  des  Mousses ,  comprenant 

celjes  dput  t1}ri,e' ne  *e  feB^  B°*aV 
tàttÉl&LÈdîXÈ,  adj.  1  otopeta- 
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farius (  iliç ,  -tout,  kItoAov  ,  pétrie ).  * 
Épithcte  donnée  par  Candolle  aux 
jfleurs  doubles  dans  lesquelles  les  té- 
gumens»  en  totalité  ou  en  partie, 
Je*  étamincs  et  le  pistil  ont  été  tratw- 
formés  en  pétales^  v        . 

OLOPTÈUE  ,  adject.  ,  olopUrus 
(otëç,  entier,  ïrrtfiôv,  aile);  quia 
les  ailes  entières ,  comme  celles  de  la 
corolle  de  YAstragdlus  olppteru*. 
OLYRACÉES.  Voyez  Oltaées. 
OLVRÉES,  adj.  et  s.  U  pi.,  Ôfyy 
reœ.  Tribu  de  la  iamJUe  des  Grami- 
nées,  admise  par  Neesd'Esenbeck  et 
Kunlh,  qui  a  pour  type  le  genre 
Olyra.        ,  *.    ' : 

OMALIDES  v  adject.  et  s,  m.  tri. , 
Omqlides.  Nom  donné  par  Man- 
rierheim  &  une  tribu  de  la  famille  des 
Coléoptères  brachélytrea,  qui  a  pour 
type  le  genre  X)pialium. 

OMALOIDES,  adj.  cl  s.  nu  pi. , 
Ornqloidea  {  àj«e).à; ,  plat ,  tvtof  V  res* 
senïblancej,  Nom  donné  par  Du- 
méril  à  Une  (a  mil  le  de  Tordre  des 
Coléoptères,  comprenant  ceux  de  ces 
insectes  qui  ont  le  corps  très-déprimé. 
Voyez  ^lmh\ formes.       '  .  ' 

OMAJ.OPTÈRES,  adject.  et  s,  m. 
p|. ,  OmalopteratfpoLkàïf  ptat,irrfpp*, 
aile).  Nom  donne  par  Leach  a  un 
ordre  de  U  classe  des  infectes ,  com- 
prenant une  portion  de  celui  des 
Diptères.  .     " 

OMALOPODES.  adj.  et  à,  m.  pi. , 
Omalppoda  (  ofMpùç ,  plat,  ttoûç., 
nied  )  ^  Pom  donné  pat  Dumérii  à  une 
famille  de  Tordre  des  Orthoptères , , 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui, 
ont  les  pattes  et  surtout  les  cuisses 
extraordinaircment  aplaties* 

OMALOKâMPHES,  ardj.  et  s.  m.. 
pi.  y  OmalorÛmpki  [iyaXoi  ,  plat, 
p^*çoç ,'  bec  ).  H om  donné  par  Du- 
méril  à  une  famille  de  l'ordre  ies 
Passereaux  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  bec  large  et  plaît,  à  sa  base. 
Voyez  Planirostres. 
OMALOSQME,adj.,owû/(?Jroma/wj 
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(opMc,  plat,  eâpp,  corps);  qui,* 
le  corps  aplati.  Ex.  Senelqps  orna* 
losoma. 

OMBELLE  ,  ad). ,  umbeila  j  Dolde , 
Schirrri  (ail.)  ;  ombrella  (it*).  Mode 
d'inflorescence  dans  lequel  les  pédon- 
cuïes  partent  d'un  même  point  et  ar- 
rivent a  peu  près  à  la  même  hauteur, 
comme  les  rayons  qui  soutiennent  un 
parasol*  Chaque  pédoncule»  appelé 
rayon,  peut  porter  une  fleur ,,  ou 
se  subdiviser  en  d'autres. pédfceUes 
florifères ,  affectant  la  même  disposi- 
tion. On  dit ,  dans  le  premier  cas ,, 
que  l'ombelle  est  simple,  et  dans  le, 
.  second  qu'elle  est  composée,  ou  bien 
on  appelle  les  divisions  primaires  om» 
belle  générale,  elles  secondaires  om^  , 
belle  ^partielle  i\j.'C»  Richard  n'ad- 
mettait v  comme  ombelle  que,  l'om- 
belle composée;  il  donnait  a  la  simple 
le  nom  de  bouquet,  que  Candolle  a 
changé  en  celui  de  sertulc. 
■<    OMBELLE,  adject.,  umbcUalus ; 
schirmfurmïg ,   doldig  (ail.);   owp- 
br  et  lato  (it./;  qui  est  disposé  en  om- 
belle, ou  à  peu  près,  comme  les  fleurs 
du  Dolichos  ujnWUatus  ,  du  Gen- 
tiaria  umbella\a  et  de  YEriocaulon 
umbeUatum;  ouùui  a  la  forme  d'un 
parasol ,  comme  les,  feuilles  de  VA-  , 
gàpantkus  umbelfatus*  .  „ 

.  OMBELL1FÈRE  ,  adj  •  ,  umbettç- 
ferus  ;  dàldentragend ,  scfiirmtragend 
(ail.  j ;  ombrètlifero  ( ît. )  (umbeila , 
_  ombelle  %fero ,  porter)  ;  qui  a  la  forme 
d'un  parasol  (ex.  Agdricus  umbeiïi- 
férus) ,  ou  qui  a  les  fleurs  à  peu  près 
disposées  en  ombelle  (ex.  Priestîeya 
umbelUfera,  Solanum  umbelliferum), 
OMBELLIFÈBES,  adj.  et  sJ.  pi.  , 
Vmbclliferœ ,  Vmbellalœ\  Famille  de 
plantes,  admise  par  tous  les  bota- 
nistes ,  et   dans  laquelle  se  rangent 
celles  qui  ont  les  fleurs  omfiellée*. .. 
OJtfBELOFLORE,  adj. ,  umhelli- 
florus;  doldehblumig  (ail.)»  ^umbeila, 
ombelle  ^flos,  fleur  )  ;  qui  a  les  fleurs 
disposées  en  ombelle  ^  ex.  Mesem* 
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brj-anthemumïimBcïli/loriim).  Se  dit 
aussi  d'un  involucre  qui  entoure  la 
base  d'une  ombelle  simple  ou  com- 
posée.     v 

OMBELLIFLOBE9,  adj.  et  s.  fc  » 
pi.  jUmMlijftotœ.  Nom  donné  par 
BartHug  à  une  classe  déplantes ,  Ren- 
fermant les  familles  des  Ombellifères ,'•  \ 
des  Araliaeées,  des  âédéracées  et  des 
Hamamélidees,  dans  lesquelles  les 
fleurs  sont  disposées  eu-  ombelle.  _ . 
OMBELLIFOUME  ,adj. ,  umbelli- 
formis  (  umbella ,  ombelle ,  forma  \ 
forme)-;  qui  a  là  formé  d'une  om- 
belle (ex.  Artemisia  .UmbelUformis). 
ou  d'un,  parapluie  (ex.  Hefoliiàn 
urribelliforme)*  On  dit  quelquefois, 
que  les  fleurs  sont  en  -bouquets  ora- 
belliformes ,  cominje  celles  izA'Erica 
qmputlacea.  -  ... 

OMBELLULE,  s.  i.\  umbeltulà; 
Doldcken  (ait);  umbreltata  (h\) .  Nom 
donné  aux  ^ombelles  partielles,  dans 
lés Qmbeiles'çom posées*         '  •    **,     t 
OMBELLULÉ,adjM  umbellulatus  ; 
qui  a  ses  fleurs  disposées  presque  enr 
ombelle.  Ex,  Rondeletia  Umbellulçita* 
OMBELEELIFÈRB,  adj/,  umbel- 
luUferus   (  umbellula  ,    ombeluifc  , 
fero ,    porter)  ;  ,qui  a  des  fleurs  en. 
petit  nombre  soutenues  par  un  pé- 
doncule commun.  Ex,  Mjrcia  um* 
bellulifera.  '     .    ,     ,  ; 

OMBILIC ,  s.  m. ,  umbilicus  ;  ô^»- 
Xoç;  Nabet (q\L)-9  navel  (angl J ;  o/b- 
betyco  (it.)  (umboy  bouton).  Cicatrice 
arrondie,  plus  ou  moins  déprimée, 
qu'on  aperçoit  vers  le  milieu  de  la 
ligne  médiane  de  l'abdomen ,  cbez  les 
mammifères  adultes ,  où  elle  rem- 
place le  trou  par  lequel  passaient, 
dans  le  foetus ,  Fourâqué  et  le  cordon 
ombilical.  Ou  donne  aussi  ce  nom  à 
l'orifice  inférieur  dû  tube  des  pluies, 
par  lequel  pénètre  le  bulbe,  etii  l'en- 
foncement conique  %  étendu  de  la  base, 
au  sommet,  qu'on  voit  dans  les  co^ 
quilles  spirales  dont  les  tours  de  spire 
ne  se  touchent  ni  de  droite  àgaucjbe, 
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;  Qi<Te  jiaut  eh  bas.  Les  botanistes  ap- 
pellent ombilic  ,  ou  plus  générale- 
ment hUe  (  cicatricutay  îulus ,  hflum, 
umbilicus  jfenestra)f  un  point  mar- 
qué sur  chaque  graine ,  et  qur  indique 
1  endroit  par  lequel  elle  tenait  ait 
cordon    ombilical.  En    général  ,  le 

mot  ombilic  indique  une  dépression; 
ou  une  élévation  au  centré  d*une  sur- 
face. Cest-en.ee  sens  qu'on  l'employé 
pour  désigner  une   petite  élévation 

,  que  présente  le  centre  du  chapeau  de 
certains  champignons  (et.  Agàrwus 
conspurcatus).  •  '  . 

-  OMBlLlCAm®  ,  ùâj.  yUmbilicaris. 
Se  dit  <1T une  coquille  qui  est  ombilic 

.  quée,  Ex.  Trochurumbilicaris. 

OMBILICAL,    ad  j. ,   umbilicùlis  ; 
ojrço&of  ce  V  qu*  *  rapport  à  l'ombilic  ,' 
comme  le  cordon  ombilical  4et  ftetiis  ' 
de  mammifères  et  des  graines  \vofez 
Fcnicule).  Une  algue  (Utoa  umbilico> 

•  lis)  a  r$çu  ce  uom ,  soit  parce  que  sa 
fronde  est;  .quelquefois  , trouée ,.  soit 
paroe  qu'elle  est  fi*ée  par  son  ceji-' 
ire."  •  •-  :■■  ...  -  .  ..'.. 
.  OMBILICABIÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
.  Umbilicarieœ*  Nom  donné  par  Fee 
à  un  groupe;  de  Lichens,  qui  a  pour 
type  le  Retire  Umbilicaria. 

OMBlLlQlJÉy  adj.,  umbilicntus , 

..  umbonàtus  ;  genabtlt  (  ail.)  ;  •  ombeli-r , 
caio  (it.).-Se  dit.  d'une  coquille  cfut 
offre  un  'ombilic  (vtyrez  ce  mot.) , 
c'est-à-dire  une  perforation  de  sa  ce- 
jumelle  (ex.  Nautilus  umbilicdtus , 
AmpuMaria  eseavata ,  TmriteUa 
perjorata  )  ;  d'uù  stigmate  dans  le 
centre  duquel  On  aperçoit  une  dé- 
pression plustou,  mnin* .  marquée  (ex. 
Hura  crépitons ) y  d'un  fruit,   au 

'  sommet  duquel  le  limbe  persistant, 
du  calice  forme  une  dépression  (  ex, 
Pyrusy,  d'une/clotf^orbicolaire,  qui 
est  peltée  dans  son  centre,  et  eu 
forme-d'onabiHc  (  ex.  Peperonia  «m- 

,  bUcqta)  ;  d'un,  champignon,  dont  lé 
chapeau  .offre  une  élévation  centrale 
(ex,  Agarkxis  umbilkattu);  d'un 
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opereidè  de  mousse;  qttf  est  relevé  * 
au  milieu:  (ex.  Funârkt)., 

OMfcR AfcULlFÈRE ,  àdj.  ^Umbrà- 
euli/trUs  (  u/nbraculum  ,  parasol , 
/êro,  porter).  Le  Corfpha  uM>rdcur 
Ufera  porte  ce  nota  parce  fcjue  *à  tige  . 
eàt  couronnée  jjar  huit  à  dix  feuilles 
en  parasol,. d'une  grandeur  dénie- 1 
surée.  '        .      - 

OMBRACUtrFORME ,  adj.  ,  ww- 
bruculïfôrmis  *  sçhifmformig  (  arll.  )  ^ 
(  Umbraculuih  ,     parasol  ,    forma  $  . 
forme  )  \  qui  à  la  fibtme  d'un  parasol 
ou  d'une  ombrelle  r  comme  le  cka- 
ptaa  des  champignons,  lorsqu'il  est. 
tué^-largô ,  ott  les  collerettes  qu'on 
observe  ç|ans  les  Sphagrîum. 

0MBRATICOLE,  adj. ,  mbrati- 
colus  (timbra,  ombré ,  colo  ',  habiter); 
*  Se, dit  d'une  plante  qiii  croît  dans  lès' 
lf eux  ombragés  (ex.  Flità  ambrati- 
cota) ,  ou  d'un  animal  qui  recherche 
l'ombre  (  ex.  JE p  tira  .umbratica)'. 

,  OMBlÈpl ,  subst.  f. ,  timbra,;  <ntta? 
Schàtten  (ail.)  i  shndow-  i  ang}.),; 
ombra  (it.  ).  Espace' privé  d<?  lumière, 
sur  lequel  là  Jumière  ne  peut  tom- 
ber ,  .0  causé  dte  Interposition  o"utf 
cfcrpç  opaque.  \  :  < 

OMBRELLAIRË ^  adj. yUmbrëlta- 
r*>;  ijtfï  est  disposé  en  .manière  d'om- 
brelle j  comme  le  cercle  des  Equo- 
i*0&  "  V  .,  ':• 

.  OMBRELLE,  s.  féro.  yùmbrella, 
Otf  a  employé  quelquefois  ce  terme 
cdfetâné  synonyme  d'ombelle,  ou 
pou*  .désigner  '  tes  fleurs  mâles  dû 
Marchant ia.  Le  Magnolia  umbeila 
est  arnfst  ritfmtrfé  à  cause'  de  ses  lon- 
gues et  larges  fetuHles  qui,  réunies  et. 
rapptoebéès  au  sommet  des  jeunes 
rameaux  / forment  des1  espèces  de  pa- 
wéol.  Le  corps  purement  dit1  dés 
Médusés*  est  appelé  otnbreUeîyelèU'a  ) 
à  cauSede*  sa  forme  circulaire  et  le 
pras  servent  hémisphérique ,  qui  lut 
donné  dé  la  ressemblance  avec  une, 
onArélle.       .  < 

•MBwHœf  adjv,  ttttibractrfaths. 


Se  dît  de  là  tàeà'uù  insecte  y  quanj 
ell*  porte  un>  appendice*  éri  Formé, 
d'ombrelle.  JEx*  acheta  ùmbraca-r 
lala.  \-    .,-'',  ■/..';• 

-  OltetŒLLlF,ÔRMË ,  ad|.  ',  ùntbreU 
Uformis;  qui  à  Le  forme  d'ùn>  para- 
sol, comme  la  coQûilte de  V  timbré? la 
indicà.  • 

v  OlttBREUX,  ad}, ,  ûmbrosus  ,  uni- 
bratus  ;schatienîiebend  (ail.)  (umbrd; 
ombre  )'.  Épîthéte  donnée  aux  plantes 
qui  affectionnent  les  lieux  ombragés. 
Ex;  Ârenaria  Ufnbrosà ,  'Hypnùm 
uifibraifim.  forez  Q.toBiUTtrjaLE, 

OMMNlCOLOil,  adj.  ;  ômnicolor 
(  bmjus  ■,.  tout ,  colùr ,  couleur  )'  ;  qui 
est  nuancé  de  tputes  sortes  de  cou- 
leurs ,  çbmnïeîe  plumage  du  Cèrihia 
àmnïcçlor:1   .  •  ■':"■/       ,  '. 

OMNIVORE ,  âdject ; . ,  omnworus  ; 
allesfrèssër  (ail. )  (  orhni$>  tout , 
voro  ^dévorer)  j  qui  mange  Se  tout 
indifféremment,  comme  TJminmè  et 
l'burS;,   \'   .     :.    .■'>..  '' 

!  OMNIVORES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Qmni\>or\.  Nom  donné  pari? emminct  " 
à:  un  Ordre  de  la  classe  des  oiseaux  , 
comprenant  <jeûx  ^ui  se  nourrissent 
indifféremment  de'  matières  végétales 
et  animales.  , 

0MNITIÉÈ ,'  adj.'  Tscîudy  donne 
cette  éprthète  aux  végétaux  sarmen- 
teux  (ex.  Fitis  )  où  tous  les  boutons 
ont  une  égale  tendance  à  s'élever, 
et  où  la  force  vîfàleest  également 
repartie.      »    '**".  ',       '  '  ■    , 

mtÙPtâ&tiXt E,  s.; niv,  cmople- 
pfërtiim  (  oponlemi,  plie  ensemble  y 
(fÀTov,  pknlb).  Noni  donné  pat 
Necfcer  aux  plaûfes  dorft  ïesétamineS 
sont  Réunies1  en  ,uni  ievtL  corps  par 
leurs  filets.  ,  '    i  , 

0>MÔPÏÊBÉé,  adj.  et  s.  m.  pi.,' 
Omoptcra.  No  ni  donné  par  Leach  a 
tfn  ordre  de  la  classe  des  Insectes  y 
comprenant  les  Hémiptères  Homo- 
ptère*   dé  Latreille. 

OMPÏIALODE,  s.  m-,  omphàlo- 
dlum;    Gmkengrund  7  Geptiéloch, 
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Nàbdhth  fait.)  ( Jtyifàét,,  bihoilie , 
tl&Kï  ressemblance).  Torpin appelle 
ainsi  une.  protubérance  placée  dans 
l'enceinte  aV  la  cicatricuie  du  hile 
de  la  graine,  le  plus  souvent  an  cen- 
tre^ et  (Jui  sert  à  l'introduction  des. 
vaisseaux  chairs  d'apporter  de  la 
plante  mère  les,  parties  nécessaires  au 
développement  de  l'embryon  ayant 
et  quelque  temps  après  la  féconda- 
tion. -. 

OMPHALODE ,  ad).  ,  omphahdes. 
Le  Cynoglossum  .  ompkalodes  est  ' 
ainsi  nommé  à  cause  de  lVnfâue** 
ment ,  semblable  q  un  petit,  point 
brilr<]u'on  aperçait  an .  milieu  de  s» 
semence  arrondie.  ;  - 

ONAtïtUlUÉKS ,  adj;  et  s.  f.  pi.  , 
Ojiagtarieœ  i  Onàgra?.  Famille  de 
plantes,  établie  par  Jussieu*  qui  a 
pour  type  te  genre  Onagre  {  Oen#- 
thew).   ••*'«-.  -    •     \ 

OtfÂfcftÉES  ,  adj.   et    s.  f .  i  pt. , 
Ônagreœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  urJeiritfa  de  la  famille  des  Onagrà- 
riéV,  èfèîi  renfermé  lé  genre  OEno^ 
tkerd. 

OflfCfflMft,  g.  rcL^onchidiums 
Khàspeniiiulsi  (à\\.)  '(tyxtôûv,  tu- 
bercule V.  BénsÈcnef  appelle  ainsi  là 
partie  cachée  du  bourgeon  des  tégé-^ 
tau*,  ou  son  nœtid  vital  interne. 

O^èf^ÉfOTHElite^aclj  ets  m. 
pï. ,  Ortchàb&thtfdés  fifyxo* ,  croebet, 
ptffyôç,  trou).  Nom  doriné  par  Borv 
à  Un groupe  déTîotbryocéphalës, com- 
prenant ceux  q$f  avec  dès  fossettes 
latérales;  ont  ht  tête  nfunie  de  cro- 
cfcete  cernés;  '    '  v 

pi.  y  Oiïchooephàln  (fyxse,  CfSpœt, 
xffari,»  t^te  ).  Nom  donné  par 
ville  à  un^ ordre  de  laciûfsedcjf 
zoafats  ,   comprenant  ceu*    o%  éer 
annwau*  (tout-  la  botrckd  est>  année  dé 
cMèhettf  réttâcrftcfe.        '     ^ 

ONCIROSTRES,    adj.   et   s.    ïftYt 
pi.,  &*cbostt*s  (mçusj   erdcKét, 


aani  à  une  famille  de  l'ordre  Ski 
Échassiers,  à  laquelle  il  rapjfcHi 
ceUx  qui  onj  le  ttëc  crochue 

OffCTUBOT/àdJ. ,  àrkbtuàsus  ;  W- 
**ph)sa»enaftig,feitig  (aH.);  tf&n* 
ar/  (ahgh)  4  ntitaro  (il.).  Se  drt 
d'un  corps,  dont  Ut  sdtfocfe  bu  là  pottsK 
slér*  produit  sur  le  doigt  Un  effet 
analogue,  a  celui  d'Un1  corpi  gras. 

ONCTUOSITÉ  j  $.  f . ,  ûhcttàsiths  } 
DttT^tpoTïi;;  Ôchlitkeîty  Feïttgteà  (àlî.)? 
<tf///ie*r(angl.)  Qualité  de  éè  tjui  est 
ou  parait  $ràs  au  toucher. 
;  ONDE,  3/  t ,  unda 7  *vf*ft  ;  J^tf/fc 
(ajl.)  ;  frmve  (arigi);  <>n  <&#*•)  •  Qn  «t^ 
pèllfc  ainsi  les  tracés  circulaires  qui  se 
foimeiit  quand  on  àgîte  l'eàU  dans  Un 
point,  quelconque  de  sa  surface ,  qui 
senibleui  se.  mouvoir  atée  Une  cer- 
taine vitesse;  et  tjdj  sont  dttes  au* 
élevAtidus  et  dépreàsidm  successives 
du  liquide  au  dessus  et  an  dessous  de 
son  nivèaU. ,  c*e&-à-d1fe  à  de*  oscil- 
lations verticales  des  molécules  Hqu** 
dèsVLes  fnégaiités  qUè  léé  vents  pro-; 
duisent  i  la  itirfoee  dés  eaux;  ôtt  le» 
tfgitàtit,  êtiitt  appelées,  onde* >  tatrt 
qu'ellei  s'élèVent  peu  ,'  et  prennettt 
le  nom  deïlôis  ou  de  vaguer,  \èt$* 
qUe  lent  hauteur  devîeut  ptuî  ou 
irjdhis  considérable  Par  analogie  étf 
adniet  hypotbélionienient  èé*  oHdè» 
sonores  et  des  ondes  <  luifciiwcuseé^, 
c'est-à-dire  des  onAifatteès  de  fait 
et  cVun  ftuiie  ét>ér«  y  pànt  eijnlquer 
lei  p^éûonrènfes  dû  sUtt  et  te  la  kj^ 
ratière.  En  botaniqne ,  ohdt  se  dit 
d'flrigrbs  pKrfrrbridi.  ' 

0IVDÉ,  irdj.,  ûndatiti yundàstis } 

1 jdoso ,  ohdato  (ît.).  Se  m' 

wri. ]ènt  ^fes  $u#laeesvqnî  pfésert^ 

it  déi  iigties  coloVéès  iftêguliéfèr 
(éx\  BtilîMitï  mifattisifflùdu^tem* 
data,  ButtiHUmun4àttmitiMôrcfvèUa; 
undosa,  TritbÙitndàsWtifXt&ùihàt: 
on  à  employa  qtfetytefbfe,  a^ftsl  c^ 
terme  eomme  sy Aonymé  d'énéêdê* 


i?a  ONDU 

Phttzregen  (alL)  ;  sKovùer  fatfgL)  ; 
aauaùqnfi  (jt.);  Pluîè  abondante  que 
verse,  comme  un;  torreat ,  un  nuqge 
épais  ,  autour  duquel  d'autres  nuages 
s'âmoiicèlent ,  qui  dure  peu,  et  peu 
après  la  cessation  de  laquelle  le  soleil 
reparaît  dans  tout  son  éclata 

OIVl>ÉCIOCTO\AXi .,  adj .  ,v  unde- 
cloctonalis  (  undecim ,  onze,  o£fo>9 
'  huit  ).  Epithéte  donnée  à  une  Variété 
de  topaze  qui  offre  un  seul  sommet  à 
onze  faces,  avec  un  prisme  octo-» 
gone.   *"       *.  \    ■      ',.  -    • 

OWMtfANT,  adj;  9grro5u*;>  qui 
décrit  des  flexuosilés  (  flamme  on- 
doyante ) ,  qui  est  marqué  _de  (ignés 
pu  de  dépressions  •fiexueu&es.  (ex., 
Meandrina  gy-resa).  ■ 

OlVDUL^tlON  t  s.  f .  ,  wtdulatio. 
On  admet  que  le  son  se  propage  dans 
l'air  parades  sortes  de  vibrations  coa- 
centriques  semblables  aux  ondes  for- 
mées sur  une-  eau  tranquille  par  une 
pierre  qu'on  y  jette,,  et  qui  sè^pro- 
pagent.cifculairement  tout 'autour  du 
centre  4e;  l'ébranlement.  La  nïénie 
fypothèseestappliquéeàl'explkatioa 
des  phénomènes  de  la  lumière  et  de 
la  chaleur.  ..  ~    .   , 

•  O^LLATOIRE,  adj.,  unâulato- 
rius;  u>elUnfi)rmi&{il\.yf  undulatôry 
(angh)  ;  qui  se  propage  par  ondula- 
tions, ou  (ait  naître  des  ondulations.. 
Mouvement  ondulatoire. 
:  ONDULÉ  ,  àdj. ,  u(idu\atus  ,  m- 
dos  us,  'répandus  ;  wdligy  wellenràn- 
dig,iudlenfôrmig{d]\*).  Se  dit,  en 
botanique,  d'un xorps plat  ou  mince, 
dont  le  bord  s'élève  et  s'abaisse  alter- 
nativement en  plis  arrondis ,  senfbla- 
irfet  à  des  ondes,  comme  le  ôjidptçfi 
de  VHypoglossus  undulatus  et  du- 
Rhifiina  undulataf\c&  pétales  du  Ge- 
raniumphctum  \  h  fronde  du  Y  Ulw 
crispa,  |es cotes qui  garnissent  la  tige 
dtt^  Cactus  répandus  f  les  feuilles  du  < 
Nicotiana  undutata  >  du  Mogorûup 
undulatum  et  du  Pterj-gophyliaM 
ujidatum*  Un  poisson  (  Turbo  undur 
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/tf/jwj  est.  ainsi  nommé  à  cause  des. 
raies  flexueuses  qu'on,  remarque  sur 
son  corps  r  et  un  oiseau  (  Loqia  un- 
dujata),  parce  qu'il  ft.  lé  plumage 
onde  de  brun.     _  -" 

ONDULEUX,  adject.  -,  undulosus; 
wellenfàrmig\  (alL).  J^e»  botanistes 
emplpyent  indifféremment  ce  terme 
ou  celui  X ondulé.  tyrie  coquille  bi- 
valve est  di^e  onAulewse ,  quand  sa 
surface  présente  des  lames  i  des  striés, 
des  sillons,. ou  des. cotes  qui ,  au  lieu 
de  se  diriger  régulièrement  d?un 
point  vers  un  autre ,  sont  brisés  plu- 
sieurs, fois  ^ct  forment-  divers  angles 
{ex.^Solenrose).    .- 

ONpilLIfOLIÉ  ,àdj.,  undulatus; 
voellenblàUrtg  (ail.)  [unda \,  onde, 
fôlium,  feuille);*  qui  a  Jes*  feuilles 
ondulées.  Ex-.  Betula  undulata. 

,  ONGfcE,  s,  m.,  ungùis;  SvoÇ; 
Nagel  *(àU.)  ;  nail  '  (arigl.)  ;  unghia 

•  (ît.).  Lame  cornée  qui  garnit  le  bout 
de  la  face  dorsale  des  doigts  et  des 
orteils  chez  l'homme.  On  donne  aussi 
ce :  nom  aux  mêmes  parties',  chez 
les  mammifères  ,  lorsqu'elles  con- 
servent à  peu  près  la  même  forme. 
Mais,  dès  que  leur/ figure,  change, 
dès  qu'elles  cessent  d'être  aplaties 
ou  laminées ,.  elles  prennent  d'autres 
dénominations,  celles1  de  f  aïeule  y 
tègule\  griffe,  maoL,  etc.  On  appelle 
ongles y  dans  les  insectes,  une,  ou  deux 
dents  recourbées  qui  terminent  les 
pattes  de  ces  animaux.     - 

'•  ONGLET, s.  m.,  ungnlculus;oj\^ 
2«>v£  Nagel  (ail.).  Partie  inférieure  et 
ordinaireraent  rét réoiede  chaque  pièce 
d'une  corolle  polypetale ,  celle,  par 

^laquelle  le  pétale  tient  à  la  fleur. 

^Bbinè^u-Desvoidy  donne,  ce  nom  à 
une  ou  deux  petites  épines  saillantes 
et  raides  qu'on  voit  souvent  au  bord 
externe  de  l'aile  des  insectes  du* 
pitres.  -  .  - 

ONQUSTÇ  ,  «4j„  unguiculatus  ; 
qui  e^t  mun^àV  WJlct  ^g  «*  ,op 
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parent,  comme  les  pétales  du  Statlce 
Amnëriq.  •  >  .  ' 

beklaut  (d\.)  ;  clawed  (angl.)  ;  w/t- 
guiculato  (it.)  ;  qui  est  muni  dVn 
grand  onglet/ comme  les  pétales  du 
Çaridella  ûnguicuiaris ,  ou  les  deux: 
pétale»  supérieurs  du  Corysanthcs 
unguicuIata.SeAh  aussi,  eu*  zoologie, 
àeîl'opercukj  quand  il  est  ovale,  plus 
ou  moins  alongé,  composé  d'élémenjs 
comme  imbriqués  et  placés  les  iras  à 
la  suite  des  autres  /depuis  lé  sommet 
terminai  jusqu'à  la  base  rélrécié  (  ëx. 
Murex);  des  mandibules,  lorsqu'elles 
sont  composées  de  plusieurs  articles, 
dont  le  dernier  se  meut  en  manière 
d'onglet  (ex.  jfranéides};  des  mdr 
cfaires,  quand  elles  sont "jfari*  lé 
métoe  cas  (ex.  Geindelaf;  des  pal* 
pes,  lorsqu'ils,*»  terminent  par  une 
pointe  aiguë  et  recourbée  {  ex.  Trom» 
ùidiumy  La  S  épia unguiçulata ,  ou 
lieu  de  suçoirs,  à  ses  appendices 
armés  d'un  double ?  rang  d'ongle* 
pointus*. 

ONGUICULÉS ,  adj-  et  s.  m.  pi; 
Unguiculati. Klein, Stprr;  Boddaert, 
Blumenbach ,  Desmarest  ,  Çuvier  et 
Latreiiie  ont  désigné  sous  ce  nom, 
introduit  par  Ray,  une  section  de  la 
classe  des  Mammifères,  comprenant 
cenx  dont  les  ongles  ne  recouvrent  pu 
n'enveloppent  que.  les  extraites  des 
doigts.     .      - 

ONGUIFOaME  ,  adj .,  angûtforrnis 
{unguis,  ongle ,  forma,  forme)  ;  qui 
a  la  formé  d  un  ongle.  Et.  Patella 
ûnguiformis.  , 

ONGULÉ  ,  adject;,  ungulatus{un- 
gulai  sabot);  qui  a>fortne  d'un 
sabot.  Ex:  MytUut  ungulatus  ,  Hé- 
lix unguUna. 

OSfGULÉS,adj.ets.  m.pï.,  (ft- 
gulati.  Ray,  JUcm ,  Storr,  Boddaert, 
Guvier,  Gray  et  Latreiiie  ont  établi 
sous  ce  nom  un,e  sectionne  la  classe 
des  Mammifères,'  comprenant  ceux 


ÔNÔC  tfî 

dont  le  jned  est  terminé  paj*  un  ou 
plusieurs  sabots. 

OWUIXKiRAt>ES>  adj.  et  s!  m. 
•pi.,  tlnguhgrades  tungula^  sabot, 
gratfdrj  marche*).  Nom  donné  par5 
Blainville  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Mammifères ,  comprenant  ceujç  qui 
s'appuyent  sur  des  ongles  en  forme- 
dé  sabots,  enveloppant  les  dernières 
phalanges.         v  ,        . 

*      •^BCmiIS,aàiect;ets.to.pl.> 
Oniscides.  Nom  donné  par  Eithvald 

'.,  a  une  famille  de  Crustacés,  qui  à  pour 
type  le  genre  Oniscus.  •  * 

imscmmr  adj.  et  s.  m.  plV, 
OmsctL  Nom  sous  lequel  BlainVUle 
désigne  une  famille  de  la.  classe  de* 
Tétradéoapodes ,  qui  à,  pour  type  le 
genre  Oniscas. 

OîV^etFORME  ,ad}.f  ohisciformis 

.  tg?iscUs  i  emporte ,  forma,  forme  ). 
Kîrby  donne  cette  épithéte  aux  lar- 
vésherbirores^  poly podes ,  anferini- 
wes«,  dont  le  corps  court,  oblong, 
déprimé  et  bordé,  ressemblera  peu 
à  celui  des  cloportes.  Ex.  Quelques 
Tenthredo.     /      -  ^ 

_0»WCI^B^syadf,  et  s*  m. 
pi.,  Onisciformts. /Nom  donné  par' 
Latreiiie  à  une  femïlle  de  l'ordre  des 
Myriapodes  chjlognathes ,  compre- 
nant les  Ùlomeris ,'  qui -ressemblent 
nn  peu  à  dés  cloportes. 

ONimiN  ,>adj.  ,  omscînûs  ^/^ 
eus,  cloporte)  \'  qui, ressemble  à  un 
cloporte/,  comme  la  coquille  de  la 
Mitra  oniscina.  •'  *  -   ' 

ONIMOGIUPHCB ,  s.  £  ,    onts- 
c^gfaphùil^ithi^jelof^TÏej^d^^ 
-écrire).    Histoire  du  cloporte.    G," 
Francus  a  publié  un  ouvrage  sous  ce 
titre,  en  1079. 

ONQBRYC«ÉESr  adj.  ets.  fi  pi. .' 
Otkofrryckea.  Nom  donné  par  Bart- 
littg  à  une  tribu  de  la  famïffe  des 
Papilionaceès,  qui  a  pour  typefe genre 
Onobrychis.  .   »  ° 

OINOGLÉOÏDÉE^,  adj.çts:f.pl., 
QnocUàideœ.  Nom  donné  par  KauN 


lypodiacées ,  quia  pour  type  ts  gcfûre 

0\Ol#^lDïE»  ,  adj.  «t  s.  f.  0,  t 
Q#os#rideœ.  Nom  donné,  par  Kuntb 
a  un  groupe  ^  la  f^milk  dea  Synaq- 
ifcérç?*»  qw    *  P<W  tjptfe'fe,  gra* 

(  wv,  être ,  70^ ,  génération  ).  Férus? 
sac  appelle  aiw  ll^tai^  dô  ta  pro- 
dw4tf>n  de*  être*  organisés ,  partie 
4$  Ja  physique  générale  dw4  noua 
lie  possédons  encore  qW&t  éUnf^t 
4issémine>3, 

,  SfPKt  ^rfle#t).  Nom  dan**  pat  J-7À. 
Ritgen  à  une  famille  4e  Reptiles 
ophidiens,  çew^renaftfjpeâx  ^W,* 

.  4e*  ÇT£°t>  à  1$  partie  ultérieure  du 

Wwp*< 
. ouvvciiowo^e* ,  *dj> -f». *>  *• 

pi,  ',  Qvycfaphpti  (  5mvÏ>  o^na^aâw, 
farter).  Nqm  snus  lequel  J.-sÀ.Rit* 
jteq  désigne  una  fen>Ute  de  JUptaea 
ophidiens .,  comprenant  eeqx~  doÀt 
la  partie  poslui -ieure  du  corps  est  gar-- 
«  fiie  d'oo&Ies  ou  ergots. 

OOLinoii:,  adject,  ,  colhhkuà  ; 
(  w&v  ,  oeuf ,  it8o; ,  pierre  ),  LesgeW. 
lugues  donnant  cette  t'piilirkr  à  dee 
'  masses  qui  résullenl  d*?  l'a*  cumula-n 
Lion  d'unt-  multitude  de  globules  à 
couches  concentriques  ,  réunis  sait 
^médjatciaept  9.  sojt  paru^  conçut 
visible.  Ex.  Calcaire  OolUhiaue. 

QOtOGID  *  s>  f:  ,  oa%ûr<  «i?  ^ 
çauf,  Xo7aç,.4iftcon^).  Traité quW%- 
toife  des  oeufs. 

QQMÉTRÇ,  s.  f.  ,  ^m«/«ïf«iv, 
œuf,  prrpa  ,  matrice  ).  On  a  propose 
d'appeler  ainsi  j'o^aire  de*  plantes 
plumérogamcs ,  parge  que  les  ovules 
qu'il  contient  sont  attachés  à  un  cur-r 
4on  ombilical  ,  comme  l?eibbryon 
dans  îa  matrice.  ' 

QONTNE  ,  g,  f.  f  oof^iia  (  £àv  » 
«W}f>  »W  &*»i  par  Cputrta  à  U 


e»4t 

JWI^MÔ*  *çiieuM»  qui  aéatfet* 
l'albumine  du  blanc  de  l'eeuf  dans 
ses  cellules  ,  et  qu'il  regarde  gratui- 
tement camnie  un  principe  immédiat 
des  animaux 

OÛ&POftË ,  idj. ,  çùsfitinùl***, 
<auf ,  e*qp«,  graine); qui  a  desspores 

ravoï4es.  Ex.  Sporotrichum  otspo- 

'  ?ma*  ■  " ,  •     , 

pnf ,  40*ry  boite);  Qfci  a  proposé  de 
«cUnner  ce  nota  *ux  oraires  dès  fou- 
fères ,  parce  qu'ils  ne  font  qu'office 
fa  boite  a.  l'égard  des  cor(mseules 
«reproducteuFs-,  ceux-ei  n^y  adhérant 
poiat  par  des:  cordons  on^^lkaux  , 
jp0AHna  les  ovules  aux  ovaires  pro- 
.preinaftt  dit». 

«OSOAWEft,  s.  n.  pi.  ,  Oozoa 
.(Siv  ,  œuf ,  iw* ,  animal).  Picinos 
ai  Caraa  4ésigeent  se^s  ce  nom  u» 
ej^tactçhement  4u  règne  animal, 
eoro  prenait  les  animaux  cbea  lesquels 
il  neV est  encore  développé  ni  système 
sj^veux ,  ni  sjEtftèwe  sanguin ,  et 
jui  par  conse'quent  se  trouvent  réduH» 
a  la  simple  conditian  de  l*«uf  des 
animaux  supérieurs. 

OPACITÉ ,  s .  f . ,  Qparilas  ;  wms^; 
piidurcîisLcktigkdt  (aJL);  darkntss 
v'(«  q  gl .) ;  opacità  { it .}  »  Propriété  qu'ont 
certains  corps  d^iuLercepter  tous  les 
pyons  lumineux,  saus  en  laisser  pas-» 
•A *  aMçua  s  aiëiue  lorsquiU  nV>nt 
qu'une  très-faible  épaisseur  ;  carcetle 
propriété  peut  dépendre  au  de  leur 
épaisseur  ,  ou  de  la  disposition  çpn-r 
fuse  de  ieùrjs  molécules  ,  qui  seraient 
,  isolément  transparentes,,  ou  de  l'iu-r 
terposition  d'une  matière  étrangère  , 
liquide  ou  solide. 

OPAUFÈltE ,  adj.  ,  opaWëru* 
fopalusy  opale ,.fero,  porter).  Oq 
donne  cette  épithèle  à  une  variété  de 
calcédoine  ,•  qui  est  susceptible  d'ac- 
^quérif  ua  éèlat  demi-jéskieux. 

QPAlilJV  y  adj.  ,  opalinus  (opalus , 
opale)}  qui  a  la  teinte  laiteuse  e| 
liieuatre  ayeç  ko  reflet»  de  fopale, 


.  jOPAWSANT  ,adje,ct;  f  qp<diwp*; 
qui  a  les  reflets  de  l'opale. 

OPALISÉ  f  adj;  i  Ofialùçiv;  qui 
«fit  converti  eu  opale.  J?où  cpaluf. 

QPAQDE ,  adj  i ,  o/p#wt  ;  ff^fyç  ; 
Wdurchsjchfig  (  ail,  J  ;  ifc/tf (agi.)  ; 
opoco  (i%.  ).^!Spdk  d'un  corps,  qui 
ne  transmet  pas  If*  Jumière  j^  travers 
desamasse.  •.    • 

0P|^CU|4I4P  9  adj»,  opercularis 
(operculum ,  couvercle) ;  qui  ferme 
une  cavité  à  la  manière  d'un  couver- 
cle, cqjnme  les  anthères  de  l'^^rj^ 
nidus  ayU  ,  les  vq&es  du  fruit  de  la 
Jusquiame.  Dans  les  coquilles  bival- 
ves dont  les  deux  vajvea  sont  mét- 
Çales  (cqç.  O^e^  ) ,  oudopne  cette 
.epitbète  à  la,  plus  petite.  Une  çpv- 


quille  (  Aenuiitfs  operculans  )  est 
ainsi  appelée  parce  qu'elle'  ressemble 
à  un,  opercule  mince. 

^EllCLLiRlEES ,  adjeeïMet  *, •* 
pi. ,  Qpevçijlari&z.  Nom  donnée  par 
ÇaacjoUe  à  me  twbu  de  la  famille  .des 
IjUibjacées ,  quj  a  ppup  tjjpe  Je  genre* 
Qpercularia. 

OPERCULE,  s.  m.  1  epervulunn 
Ptckel  (aJV)  ?fW('angV);  co/*rr 
e&e  (iU>.  On  appjBÛe  ainsi-;  i°  ei* 
botanique  ;  l'«espé?e,  4«  couvercle  qui 
ferme  furie,  d^  iuQps*e$,,  et  quj^ 
soudé  avec  elle  pendant  la  jeunesse  > 
s'en  détache  à  la  maturité;  k*  pièce 
foliacée  ,  plus  ou  mpins  mobile,  qui 

Secouvre  les  ouïres,  de*  feuilles  ascH 
iées  (ex.  Nepeptkçs)  ;  d'après  lijir- 
bel,  un  renflement  en  forme  de  ca- 
lotte Iptapille  tfnbryçtège  de  Gqçrt^ 
ner  )  qui ,  dans  certaines  graines  (  eJw 
Çamla)  ,  se  trouve  à  une  distance 
quelconque  du  hile  >  répond  à  la  r»-^ 
cfiçule  ,  se  déiacJbe  peu dautja^ germi- 
nation ,  et  ouvre  ainsi  une  issue  par 
laquelle,  l'embryon  s'échappa  ;  le  pe- 
tit couvecclp.qui  feçme  les  porei  de 
1  étarrnlnjp  »  daiif  le  laurier  5  la  valve. 
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ft»e  en  maeièec  de  c*u*mrte  A  la  ma* 
t^rité»  ao  %  zoologie  2  d'aptes  I1M- 
ger  ,  le  tragus  de  l'oreille ,  quand  il 
est  asaet  ajengé  pour  couvrir  pres- 
que la  cavité  auriculaire  ;  un  appareil 
coniposé  de  .quatre  pièces  osseuse» , . 
-qtti ,  dans-  l/plupart  des  poissons  f 
couvre  et  protège  les  brapcbiésj  la 
pièce  calcaire  ou  cornée  qui  sert  à 
ferme*  plus  ou  moin*  complètement 
l'ouverture  de  certaines  coquilles  *nl- 
variés  ;  l'assemblage  ide  deu*  à  qua- 
fc»  petites  pièces  calcaires  qui  fertt*e 
•uperieurement  la  cavité  produite 
*>ar  la  réunion  des  valves  des  coquiî- 
les  dites  ceronaleà  ;  d'après  Linné  , 
le  plUs  petite  des  d*u*  valves  de  cer- 
taines Coquilles  ioécpiiwdves ,  sur- 
font quand  «lie  est  plate.  * 

OPERCtM ,  ad},  .bpérculatus; 
Meriaft.,  ge&ck<dt  <aft  )*  ^  ^ 
fermé  par  un  opercule ,  comme ''ifr 
:e*P?ùl*  dn  Côrivoiwftys  opercuiàta, 
h  frttit ,  du  Momordîça  opercukita  , 
les  eellqlcs  àufyr^emfyercuiaia. 
*e  dif  ausw  d^un  poisson  qui  a  des  ta- 
ches sur:  ses  opepculA  (e^.  labrtts 
çpereuiatm),  Ki%  donne  eerte  épi- 
hète  aui  jrew*  des.  insectes  r  quand 
lia  sont  couverts  i%m  opercule  (  ex. 
iVbft/to  coMspiàllatp  ), 

OPERCILIFÈW*  f  abject;  et  s.  in, 
pj-i  OpercufiferaXvpQràuhwiiCOVL-* 
vercle,  ^ê^  ,  porter).  ;»6m  donna 
par  ÇlainviUe  àf  une  famille  de  la 
classe  des  Polypiaires  ,  cohîprenant 
eeux  dont  le«  animauxssont  pourvus 
d'un  opercule  coniê  servant  à  clore, 
les  cellules  qu'ils  habitent. 

WEtttlJUFORME  ,  adj. ,  "openu- 
lifQrmjs,  (bperculiûn,  *  couvercle, 
forma, r forme);  qui  a  la  forme  d'un, 
epercule  ou  d'un  couvercle,  cprnme 
h  valve  plate  de  certaines  coquille* 
bivalves.  Ex.  Ostfiea.  <    ' 

. .  OmiCÉrUAhE,  adj; ,  ophwepka* 
&fi:,(êfiç,  serjïenfc,.  r«<p«W,  lêle)- 
ijui  a  Une  tête  semblable. à  celle  d'un 
sfiyeat.  %*.  Gotiusophicephakis, 


OrmCWfnSBj  s.  m.phir.  (8f<tt 
serpent  .lx$v$,  Boisson).  Nom  doua- 
ne *  par  Dumérit  à  un  ordre-  de  la 
classe  des  Poissons  ,  comprenant  ceux 
4ont  le  corps  alongé  et,  arrondi  res- 
semble à  celui  des  serras. 

OPHICHTHYCHTES.  V.  Ûphich- 
TMt. 

OPHIDIENS  ,  adj.  et  84  m.  pior. , 
Ophidii  (3ftç .  serpent ,  «&; ,  ressem- 
blance), jfom  donné  par  Brongniârt 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Reptiles , 
qui  comprend  les  serpens  {amphihîa 
serpentes ,  Liane)  ,  et  Qu'ont  adopté 
la  plupart  des  erpétologistes  moder- 
nes ,  soft  comme  ordre  de  la  classe 
(  Ctmer,  t>uméril ,  Gotdfass,  La1- 
treille ,  Merrem  yGt*yy  Ritgeo ,  Fî? 
cimis,  CarusK  soit  comme  soùs-or-> 
dre  (BIainville,Eichwdd)v 

OPHII>OéAt)RI£NS^  adj.  et  s.  «. 
ptur.,  OphidosmarU  .{©?*;,  serpent  ? 
cavpoç,  lézard).  Nbni  donné  par 
Eicbwald  à  un  ordre  de  la  classé  des 
Reptiles ,  qui  comprend  lès  Ophidiens 
et  les  Sauriens  f  et  qui  -correspond 
aux  fijspéniens^e  Btain  ville. 

OPHIOtiLOSSAOÈES,  ad},  et  s,  f. 

Èy  Ophioghssàçeœ.  Nom  donné  par 
ulfuss  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Fougères-,  qui.  a  pour  type  le 
genre  Optiioglessum. 

OPHIOGLOSSÉES, adject.  e%$.  f. 
pi. ,  Ophioglossaece.  Nom  sous,  le- 
quel R.  Brown  ;  Kuntb  et  Bory  dési- 
gnent une  tribu  de  la  famille  de  Fou- 
gères, ayant  le  genre  Qphioglossum 
pour  type ,  et  que  Barlliog  a  érigée 
.  en  famille. 

OPHIOGKAPfiE,  adj.  et  f.  m., 
ophtogràphus  f  ?f^  ,  serpent ,  7pafo>; 
ccrire).  Naturaliste  qui  se  livre  spé- 
cialement à  la  description  des  ser- 
pens/ *         *  v  • 

OPHIOGRAPHTC ,  «.  f. ,  ophiagrà* 
phia.  Traité  dêsserpens*  F.-H.  Liiu 
zèos  a  publié  un  ouvrage  sous  ce  ti- 
tre, en:  1670.  r 

OPPJOlDjE,  adjectif,    ophioides 
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(  JffC't  wrpent ,  tt&c ,  ressemblance); 
qui  a  d*e  la  ressemblance  avec  un  ser- 
pent, comme  certains  Sauriens.  Ex. 
•Ariguis. 

OPHrOfDES,  adj.  et  g.  mi  plur.  , 
Opkiàidek^  Nom  donné  par  Goîdfuss , 
Ftcinus  et  Caru*  à  Une  famille  de 
Poissons  ,  qui ,  par  la  forme  de  leur 
corps ,  ressemblent  à  des  sérpens. 
'  OPfinOLïTlQtJE  ,  adj; ,  opkiolithl- 
ci£/..Épbithete  donné  par  Brongniârt 
"à  un  groupe  de  terrains,  dah$  lequel 

£  rédominent  les  roebes  connues  sous 
;  nom  d'opbiolite» 

OPHIOMAQUE  ,  adj.  ,  ophionut- 
chus  {  éfiopityoç  (  S(f iç  ,  serpent  y  p&xVf 
combat  )  ;  qui  tombât  les  serpens. 
Ex.  Agama  ophiomachns** 

OraiOPflAGE ,  *d].yopkwphagus 
i^tofiyoz  (  %pcç ,,  serpent ,  fery» ,  inan- 

Îer  }j  qui  se  nourrit  de  serpens.  Ex. 
T<jLleo  ôphiophagvu.  \ 

OPBTOSPKRMES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
.  Ophiospermeœ.  Nom  donné  par  Ven- 
tenat  à  une  famille  de  plantes  ',  ap*^ 
pelée  aujourd'hui  Ardxsxacées ,  parce 
-que ,-  dans  beaucoup  d'espèces ,  l'em- 
bryon présenté  la  forme  alongée  d'un 
.  petit  serpent.       " 

OPmSAUIŒS,  adj.  et  s.  m.  plur., 
OphUtturi.  Nonr  donné  par  Goîdfuss 
a  une  famille  de  l'ordre  des  Reptiles 
sauriens  $  qui  a  pour  type  le  genre 
Ophùaurns. 

OPHISAUROIDB9  ,.  adj.  et  s.  m. 

fl.t  Opkùauroidea.  Nom  donné  par 
itzinger  à  une  famille  de  Reptiles , 
ayant  pour  type  le^  genre  Qphisau-* 
rus.  ;  ; 

a  OPHTFEFX , ;  adj.  Les  géognostes 
TTCsignent  sons  le  nom  XAndgèniie 
ophitéux  des  roebes,  primordiales  di- 
verses ,  qui  sont  réunies  par  un  ci- 
ment Veroâtre  de  serpentine  ou  de 
chlorite.  " 

OPHIURE  f  adj[. ,  ophiurusjfyw- 
p9ç  (oftç,  serpeut,  oùpà,  queue)  ; 
qui  est  en  queue  de  serpent.  Le  £a- 
minaria  ;  opfUurtU  est  ainsi  appelé 
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parce  que  son  stipe  cylindrique  res- 
semble à  une  couleuvre. 

OPHIUWMÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 

Ophiurinœ.  Nom  donné  par  Link  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Graminées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Opluurus. 

OPHRYDÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Ophrjrdeœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Orchidées  ,  établie  par  Liodley ,  et 
qui  a  pour  type  le  genre  Ophrys. 

OPHRYDINÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Ophrydina.  Nom  donné  par  C.-G. 
Ebrenberg  à  un  groupe  de  la  classe 
dés  Infùsoires  roly  gastriques  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  flphrydium. 

OPHTHALMOTHÈQUE  ,  s.  f.  , 
ophthalmotheca  (oyôatytôç,  oeil ,  Ôjjxjj  , 
boîte).  Kirby  appelle  ainsi  la  partie 
du  corps  de  la  chrysalide  qui  protège 
les  yeux  de  l'insecte. 

OPLARION,  subst.  m.yoplarium 
(  oiikh ,  sabot).  Necker  donne  ce 
nom  à  des  pédoncules  creux  et  en  for- 
me d'entonnoir,  qui  portent  la  fruc- 
tification de  certains  licheus.  Ex.  Cc- 
nomycé. 

OPLOPHOUES,adj.  et  s.  m.  pi., 
Oplophori  (  oirXov ,  arme  ,  y  ép*> ,  por- 
ter ).  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  de.  l'ordre  des  Poissons  ho- 
lobranches,  comprenant  ceux  qui  ont 
un  rayon  pointu  libre  à  leurs  na- 
geoires pectorales. 

OPOMYZIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Opomyzides.  Nom  donné  par  Fallen 
a  une  famille  d'insectes  diptères ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Opomjza. 

OPPOSÉ,  adj. ,  oppositus  ;  gegen* 
libers  teh  end ,  gegenstàndig  (  ail.  ); 
opposed  (angl.);  opposto  (it.).  Se 
dit ,  en  botanique ,  des  parties  qui  se 
présentent ,  au  nombre  de  deux ,  sur 
un  même  plan  horizontal  et  vis-à-vis 
l'u,ne  de  l'autre ,  comme  les  bractées 
du  Rafnia  opposita,  les  cotylédons 
du  Phaseolus ,  les  feuilles  du  Cory- 
dalis  oppositifolia  et  du  Chrysosple- 
nium  op positif olium  ,  les  fleurs  du 
Lysimachia  nummularia  7  les  ra- 
il. 
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mtaux  ànFmxinus  emddor  ,   les 
spathellesduSecah, 

OPPOSIT1PENNÉ  ,  adj.,  opposai- 
pinnalus;  gegenûhrstehendgefiedert 
(ail.).  Epithète  donnée mxjeuillçs 
pennées  dout  les  folioles  soht  oppo- 
sées. 

OPPOSITAIRE  ,  adj.  ,  opposita- 
rius.  Candolle  donne  cette  epithète 
b  Y  estimation ,  quand  les  parties  d'un 
tégument  floral  sont  verticillée*  sur 
deux  ou  plusieurs  rangs ,  et  que  cha- 
cune des  pièpés  d'un  rang  naît  rigou- 
reusement/devant celle  du  rang  ex- 
terne. Ojf  n'a  que  des  exemptes  ob- 
scurs et  incertains  de  cette  dis  position, 
comme  par  exemple  dans  les  pétales 
de  YEpimedium, 

OPPOSITIF  ,  adj. ,  oppositivus.  Se 
dit  des  étamines,  quand  elles  sont 
situées  vis-à-vis  des  divisions  d'un  pé- 
rianlhe  simple  (  ex.  Lilium) ,  ou 
d'une  corolle  (ex.  Primula);  des 
cloisons  du  fruit ,  lorsqu'une  ou  plu- 
sieurs cloisons  placenta  rien  nos  ren- 
contrent le  milieu  des  valves  parleur 
bord  (ex.  Paullinia  pinnata);  des  pé- 
tales, quand  ils  sont  placés  devant  les 
divisions  du  calice  (vx.Berberis). 

OPPOSITiFLORE,  adj. ,  opposai- 
florus  (oppositus y  opposé,  Jlos,  fleur);* 
qui  a   les  pédoncules  opposés.   Ex. 
Thylachinm  oppositi/lorum. 

OPPOSITIFOLIÉ,  adj. ,  oppositi- 
folius  ;  gegenûberstehendblàttrig  , 
paarblàltrïg  (ail.)  (oppositus,  opposé, 
folium,  feuille).  Se  dit  d'une  partie 
qui  naît  du  point  diamétralement  op- 
posé à  celui  d'où  part  la  feuille , 
comme  Y  épi  du  Fumaria  officinalis  , 
les  fleurs  du  Solarium  Dulcamara , 
la  grappe  du  Hcrhiaria  glabra , 
Y  ombelle  du  Cicuta  virosa,  la  pani- 
cule  du  Rumex  Lunaria,  les  vrilles 
du  Kitis  vinifiera.  On  donne  aussi 
celte  epithète  à  des  plantes  qui  ont 
les  feuilles  opposées  (  ex.  Sagcretia 
oppositifolia ,  Necea  oppositifolia , 
Trichophyllum  op  positif  olium  ). 
l'a. 
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OPMSRIOK  ,  •.  tim. ,  oppositio; 
Gegenuberstehen,  (ail.  >,  Se  dit ,  eu 
astronomie  ,  de  l'aspect  de  deux  corps 
célestes ,  quand  leurs  longitudes  dif- 
fèrent de  180  degrés,  c'est-à-dire 
que  les  arcs  de  latitude  sont  sw  le 
même  plan  perpendiculaire  à  l'éelip-- 
tique  et  passant  par  son  pôle ,  mais 
dans  des  repions  empesées. 

OPStOUÈTRE  9  s.  m. ,  opsiome- 
trum  (  ty; ,  vue ,  fUvpfo ,  mesurer  )• 
Instrument  inventé  par  Le  bot  pour 
déterminer  les  limites  de  la  vue  dis- 
tincte chez  les  divers  individos. 

OPTIQUE,  s.  f. ,  optice;  6nr*xh\ 
Lichthchre  (ail.)  (©irropai,  Voir). 
Partie  de  là  physique  qui  traite  des 
phénomènes  de  la  lumière,  et  spécia- 
lement de  ceux  qui  uni  rapport  à  sa 
propagation  en  ligue  directe. 

OPTIQUE  9  adj.  ,  opticus  ;  ojrrntoc; 
qni  a  rapport  à  l'optique,  à  la  vue,  à 
m  vision.  On  appelle  angle  optique  , 
celui  sous  lequel  on  voit  un  corps ,  et 
axes  optiques ,  dans  les  cristaux  ,  une 
ou  deux  directions  suivant  lesquelles 
un  rayon  lumineux  ne  se  divisé  ja- 
mais. Robineau  -  Desyoidy  nomme 
optiques  des  pièces  plus  ou  moins 
bombées  de  la  face  des  insectes  myo- 
daircs ,  qui  entourent  l'oeil ,  montent 
jusqu'à  fci  base  des  antennes ,  et  s'é- 
tendent jusqu'au  verte x  et  derrière 
l'œil. 

OPUNTUCÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Opuntiaceœ.  Nom  donné  par  Can— 
dolle  à  une  tribu  de  la  familte  des 
Cactées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Opuntia. 

OPUNTIOIDE  ,  adj.,  opuntioides. 
Epithètc  donnée  aux  articulions 
des  ramules  du  Bàtrachosperma  hjr- 
brida ,  parce  qu'elles  rappi  lient  k 
déposition  des  tiges  articulées  du 
Cactus  Opuntia. 

OR,  s.  m.,  aurum ;  ^pvsoç ;  Gold 
(ail.  y.  angl.)  ;  oro  (it*).  Métal  solide 
et  jaune,  cjui  e.«t  connu  depuis  la  plus 
haute  antiquité.  .   . 
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ORAGB,  subst,  m.,  tempestat , 
turbo  ;  x«f">*  ;  Gewbêer  (  ail.  )  ; 
•storm  (angl.)  ;  Umpesta  (it.).  Mé- 
téore désastreux'  dont  les  effets  ne  te 
(ont  sentir  que  dans  des  endroits  cir»- 
ooascriU ,  qui  a  lieu  dans  des  nuées 
épaisses  ,  fortement  électrîsées  ,  et 
qui  s'accompagne  de  tonnerre,  d'é- 
clairs, de  pluie  abondante ,  de  grêle 
et  de  vents  îneiinés,  soufflant  par 
bourrasques. 

OflACrEUX,  adject. ,  ptoeeUosus^ 
Jempestuosus  ;  ïiX)m$>k  ;  sturmisch 
(ail.)  ;  stormy  (angl.).  Se  dit  de  l'at- 
mosphère ,  quand  il  s'y  forme  on 
orage. 

OU  AL,  adj»  i  oralis  (os ,  bouche). 
Épithète  donnée  par  Bfainvtlle  à  l'un 
des  segmçns  de  la  tète  des  Cbétepo— 
des,  celui  qui  ferme  leur  bouche.  On 
l'applique  aussi  a  des  animaux  qui 
ont  la  bouche  ou  la  partie  antérieure 
de  la  faee  d'une  autre  couleur  que  le 
reste  de  la  tête  Ex.  Adia  oralis. 

ORANGÉ  9  adj. ,  aurantiacus ,  «- 
rantius ,  croceus  ,  crocatus ,  jlam— 
meus,  igneus,  viteUinus ;  ^pv^oit^k; 
pomerantenfiirhig  (ail.  ).  L'une  des 
sept  couleurs  priucipales  du  spec- 
tre solaire  ,  qui  est  un  mélange  de 
jaune  et  de  rouge  en  diverses  propor- 
tions. 

OUATE  ,8.  m» ,  oras.  Synonyme 
inusité  à1  aura  te.  Voyez  ce  mot. 

ORBE  ,  subst.  m.  ,  orèis ,  orbita  ; 
Kreisbahn  (  ail.  )  ;  orb  (angl.).  Ligne 
courbe  suivant  laquelle  les  planètes 
et  les  comètes  exécutent  leur  mouve- 
ment périodique  autour  du  Soleil,  et 
les  satellites  leur  rotation  autour  de 
la  planète  principale.  Cette  ligne, 
qu'on  imagine  menée  par  toutes  les 
positions  successives  du  centre  des 
corps  célestes  durant  leur  mouvement 
dans  l'espace,  n'a  pas  plus  de  réalité 
que  les  paraboles  décrites  parles  pro- 
jectiles à  la  surface  de  la  terre. 

ORBÏCUL  AIRE ,  adj.,  orbicula- 
tu* ,  orbkuhris,  mbrotmdtts  /  sir* 
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kelrund,  kwsrundykreisf&rHiigXM»). 
Se  dit  d'une  surface  plane  ou  d'un 
corps  aplati,  dont  le  contour  est  seu*- 
•iblement  arrondi  ef,  approche  de  la 
forme  d'un  cercle ,  comme  la  capsule 
du  Rh\nanthùs  Crista  galli ,  la  car- 
cérule  du  Nevrada  prosirata,  lesco- 
tylédons  du  ffura  crépitons ,  le  cré- 
mocarpe  du  Tordjlium,  Yépi  floral 
du  Phyteuma  orbicularis  ,  les  feuilles 
du  Pyrostria  orbicularis  et  du  Co ty- 
ledon  or  biculare>\a  graine  èeï'Ervum 
LenS,  le  hile  de  VJEswdus,  la  siliçule 
du  Lunaria  ànnua,  le  stigmate  du  Ber- 
beris. On  applique  aussi  cette  épitbète 
k  des  poissons  dont  le  corps  a  une  for- 
me presque  sphérique  (çx.  Chœtodon 
Orbicularis)]  à  des  coquilles  univalves 
aplaties  ,  dont  la  circonférence  dép- 
érit un  cercle  (ex.  Nummulitcs)  $  à 
des  coquilles  bivalves  dont  les  valves 
présentent  des  bords  également  ou 
presque  également  éloignés  dû  centre 
{ex.  Ostrea  orbicularis  )  ;  à  des  po«* 
lrpters  de  forme  arrondie  (ex.  Meaii- 
drina  orbicularis). 

ORB^CLL  AIRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Orbiculata.  Nom  donné  par  LatreiUe, 
Curier  ,  Lamarck  et  EicWald  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Crustacés  dé- 
capodes brachyures,  comprenant  ceux 
qui  ont  le  test  oblông,  ovoïde. 

OûBICULE ,  orbiculus  ;  Tellerchen 
(ail.).  On  appelle  ainsi  une  espèce 
de  bosse  circulaire ,  provenant  de  la 
base  de  la  corolle ,  qui  entoure  les 
organes  de  la  fructification  dans  quel- 
ques  S tape  lia  ;  un  réceptacle  orbi- 
culaire  et  plane ,  qui  est  placé  dans 
le  péridion  de  quelques  Gastromyces 
(ex..  Nidularia).  Ce  nom  a  été  donné 
aussi  à  un  corps  plane  que  les  pistils 
entregreffés  forment  sur  le  fruit  du 
Lavatera  trimestris. 

ORBICliLÉ ,  adject.,  orbiculatus  ; 
kreisrund  (ail.);  quia  une  forme 
orbiculaîre,  comme  la  capsule  du  M i- 
cranthemum  orbiculalum,  les  feuilles 
«h*  Coccuius  ortoculam  7  U*  folioles 
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de  VAs%ragaiUs  orbiculus  \>  Y  abdomen 
de  quelques  araignées,  le  corselet  des 
Lampyris ,  le  corps  du  Pœderus  or- 
biculatus. 

ORBICULÉS,  adj.  et  s.  m.  pl.t 
ôrblculali.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  Crustacés  décapodes 
brachyures,  renfermant  ceux  qui  ont 
le  test  généralement  arrondi  ou  orbi- 
culaîre. 

OREILLE,  s.  f.,  orbiHa;Scheibchen 
(ail.  ).  Acharius appelle  ainsi  des  çoil- 
ceptacles  or  bicul  aires ,  radiés  ,  c'est- 
à-dire  entourés  de  fibrilles  à  leur 
bord  ,  entièrement  formés  par  le 
thalle,  et  de  même  couleur  que  lui 
(ex.  XJsnea).  Candolle  applique  ce 
nom  aux  copceptacles  des  Parmelta, 
dont  l'extérieur  «st  une  continuation 
du  thalle,  et  l'intérieur  offre  une 
couleur  différente  de  celle  de  ce 
dernier. 

ORBITAIRJE,  adj.,  orbiiaris  ;  qui 
a  rapport  à  V orbite.  On  appelle  plu- 
mes orbitaires ,  celles  qui  entourent 
les  yeux  des  oiseaux, 

ORBITE,  s.  f.,  orbita;Tpoxia*  Pfa~ 
netenbahn  (ail.)  ;  orbit  (angl.).  En  as- 
tronomie, ce  mot  est  synonyme  d'orbe* 
En  zoologie ,  il  désigne  la  cavité  qui 
renferme  l'œil  (  Àugenhohle  ,  ail.). 
Cependant  on  l'applique  aussi,  dans 
les  mammifères  ,  à  la  portion  de  cette 
cavité   qui    s'aperçoit  par  la  saillie 
qu'elle  fait  au  dehors  (  Augenkreis  , 
ail.  ) ,  et  dans  les  oiseaux  à  la  partie 
interne  de  la  région  ophthalmique , 
celle    qui    avoisine  immédiatement 
l'œil. 

ORBITÈLES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Orbitelœ  (orbis,  cercle,  tela,  toile). 
Nom  donné  par  LatreiUe  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Aranéides,  compre- 
nant celles  qui  font  des  toiles  en  ré- 
seau régulier ,  composées  de  cercles 
concentriques  coupés  par  des  rayons 
droits  qui  partent  du  centre.  * 
QftCANEWWE,  s,  f.  Matière  ce-, 
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tarante  qui  a  été  extraite  de  la  racine 
,  de  l'orcanetle  des  teinturiers. 

ORCHESTIDE&,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Orchcstides*  Nom  donné  par  Latreille 
à  un  groupe  de  la  tribu  des  Cnaran- 
ftonides ,  qui  a  pour  tjpe  le  genre 
Orchestes. 

ORÇHIDÉ  ,  adject.  ,  orchideus. 
Candollc  appelle  ainsi  les  corolles  ou 
périgones  qui  ont  plusieurs  lobes  pro- 
fondément divisés  ,  dont  les  supé- 
rieurs sont  dressés  et  l'inférieur 
étalé.       '    ^  ^ 

ÔRCHIDÉACÉ,  adj.  ,  orchidea- 
ccus.  L.-C.  Richard  a  proposé  cette 
épithète  pour  désigner  les  racines  qui 
sont  formées  de  deux  tubercules  ac- 
collés ,  comme  celles  des  Orchis. 

ORCHIDÉES  ,  adject.  et  s.  f.  pi. 
Famille  de  plantes  ,  établie  par  Lin- 
né. ,  et  adoptée  par  tous  les  bota- 
nistes, qui  a  pour  type  le  genre 
Orchis. 

ORCINE,  s.  f. ,  orcina.  Nom  don- 
né par  Robiquet  a  la  substance  qui , 
par  l'action  d'un  alcali  ,  sous  l'in- 
fluence de  l'air,  donne  naissance  au 
rouge  de  lichen  du  Lichen  dealbatus. 

ORDURICOLE,  adj.  Épithète  don- 
née à  un  insecte  (  Erythrœus  quis— 
Suilliarum  ) ,  qu'on  trouve  dans  les 
écombres  amassés  par  les  inonda- 
tions. 

OREILLARD,  adject.  ,  auritus ; 
wtoXixvoç  ;  lang'ôhrig  (  ail.  ).  On  a 
donné  cette  épithète  à  des  animaux 

3ui  ont  les  oreilles  d'une  longueur 
émesurée  ,  comme  celles  du  Ves- 
pertilio  auritus,  qui  sont  presque  aussi 
longues  que  le  corps.  Elle  désigne 
aussi  des  mammifères  qui  portent  une 
touffe  de  longs  poils  à  la  partie  in- 
terne de  l'oreille  (  ex.  Jacckus  auri- 
tus ) ,  et  des  oiseaux  qui  ont  les  oreilles 
couvertes  par  un  pinceau  de  longues 
plumes  effilées  (ex.  Podiceps  au- 
ritus ). 

OREILLE  ,   s.    f .  ,    auris  ;    ov;  ; 
O/ir  (ail.) ;  ear  (angl.)  ;  orecchia(it.). 
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Organe  de  l'audition.  Dans  le  langage 
ordinaire,  oreille  s'entend  spéciale- 
ment du  pavillon ,  e'est-à-dire  de 
l'appareil  externe  destiné  à  favoriser 
la  réception  des  sons  ,  ou  du  moins 
par  l'orifice  duquel  ceux-ci  vont 
frapper  les  organes  auditifs  internes. 
Au  figuré,  ce  mot  s'em ployé  pour 
désigner  la  finesse  de  la  sensation ,  ou 
le  jugement  du  sens  de  l'ouïe.  Avoir 
de  V oreille  ,  en  ce  sens ,  c'est  avoir 
l'ouïe  sensible  ,  fine  et  juste ,  de 
manière  à  être  choqué  du  moindre 
défaut  d'intonation  ou  de  mesure ,  et 
frappé  des  beautés  musicales. 

OREILLE,  adject.  ,  auriculatus. 
Synonyme  inusité  à'auriculé. 

OREILLETTE,  s.  f.  ;  auricukt.  Ce 
nom  est  donné  à  des  stipules  offertes 
par  quelques  Jungermannia ,  qui  sont 
en  forme  de  capuchon ,  pédicellées 
par  le  côté  ,  et  insérées  au  bas  des 
frondules,  dont  on  doit  les  regarder 
comme  de  simples  appendices.  Quel- 
ques entomologistes  appellent  oreil- 
lettes les  paraglosses  des  Apiaires.  V% 
Aubicdle. 

OftEHXON,  s.  m.    On  donne  ce - 
nom  au  tragus  du  pavillon  de  l'o- 
reille ,  quand  il  est  très-dé veloppé  , 
comme  dans  quelques  Chéiroptères. 

ORÉOGXOSIE.  Voyez  Orognosie. 

ORGANE  ,  subst.  m. ,  organum  ; 
opyxvov;  Organ  (ail. ,  angl.)  ;  organo 
(it.).  On  désigne  sous  ce  nom  toute 
partie  quelconque  d'un  corps  orga- 
nisé qui  exerce  une  action  spéciale. 
Les  organes  sont  des  parties  diverses, 
qui  diffèrent  essentiellement  les  unes 
des  autres  par  leur  forme  ,  leur  po- 
sition respective  ,  et  surtout  la  fonc- 
tion à  laquelle  chacune  est  destinée  , 
de  l'ensemble  desquelles  résulte  l'exis- 
tence du  tout ,  et  qui ,  généralement 
parlant ,  ne  peuvent  être  désunies 
sans  qu'il  s'ensuive  la  destruction  du 
corps. 

ORGANIQUE,  adj.  ,  organkus  ; 
organisch  (ail.);  or#a/wc(aiigl.)  ;  or- 
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gdnico  (it.)  ;  qui  a  rapport  à  l'orga- 
nisation. Les  corps  organisés  sont 
des  composés  qui  ne  peuvent  être 
produits  que  par  les  forces  consti- 
tuant l'état  de  vie.  On  appelle^o/ic- 
tions  organiques  celles  qui  sont  com- 
munes à  tous  les  corps  organisés, 
comme,  la  nutrition  et  la  reproduc- 
tion. Mirbel  nomme  sommets  orga- 
niques des  fruits ,  les  points  d'atta- 
che des  styles  et  des  stigmates ,  soit 
que  ces  parties  persistent,  soit  qu'elles 
se  détruisent. 

ORGANISATION,  s.  f. ,  organe 
satio  ;  organizzazione(\ï.).  Etat  d'un 
corps  organisé  ;  ensemble  des  parties 
qui  le  constituent  et  des  lois  qui  ré- 
gissent .ses  actions» 

ORGANISÉ ,  ad].  ,  organisâtes  ; 
organisirt  (ail,)  ;  organizzato  (it.)  ; 
qui  jouit  de  l'organisation.  Bory  dé- 
finit les  corps  organisés  des  êtres  pé- 
rissables ,  où  toute  base  moléculaire, 
obéissant  à  des  lois  d'assimilation  dont 
le  mouvement  paraît  être  le  premier 
principe ,  est  asservie  à  des  formes 
spécifiques ,  de  la  complication  des- 
quelles résultent  des  individus  jouis- 
sant proportionnellement  de  facultés 
végétatives  et  vitales. 

ORGANISME  ,  s.  m. ,  organismes. 
Ensemble  des  forces  qui  agissent  dans 
les  êtres  organisés.. 

ORGANODYNABUE  ,  s.  f . ,  orga- 
#  nodynamiaÇopyono* ,  organe ,  tfuvapeç, 
force).  Candolle  a  quelquefois  em- 
ployé ce  terme  comme  synonyme 
de  physiologie,  et  exprimant  plus 
clairement  l'idée  qu'on  attache  à  ce 
dernier,  dont  la  véritable  significa- 
tion est  celle  de  physique. 

ORGANOGRAPHIE,  s.  f.  ,  orga- 
nographia  (  opyavov ,  organe ,  ypoty <a  , 
écrire  ) .  Description  des  organes  d'un 
corps  vivant  quelconque. 

ORGANOGRAPHIQUE  ,  adj. ,  or- 

.  ganographicus  ;  qui  a  rapport  à  l'or- 

ganographie.  Les  termes\organogra- 

phiques  sont  ceux  dont  on  se  sert  , 
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dans  la  description  des  animaux  et 
des  végétaux ,  pour  désigner  les  or- 
ganes dont  leur  corps  est  composé  , 
et  toutes  les  modifications  dont  ces 
organes  sont  susceptibles. 

ORGANOIDE  ,  adj.  ,  organoides 
(  opyavov  ,  organe ,  tiSoç  ,  ressem- 
blance ).  Se  dit  d'un  minéral  qui  pré- 
sente la  structure  d'un  corps  organisé, 
par  exemple  du  bois  ou  d'un  madré- 
pore. Ex.  Calcédoine  organoïde. 

ORGANOLEPTIQUE,  adj.,  orga* 
nolepiicus  (  opyavov ,  organe  ,  Xctttôç, 
délié).  Chevreul  appelle  propriété* 
organoleptiques  des  corps ,  l'impres- 
sion qu'ils  font  sur  le  toucher,  l'odo- 
rat, le  goût,  et  toutes  les  actions 
qu'ils  peuvent  exercer  sur  les  organes 
intérieurs  d'un  être  organisé  vivant» 

ORIÙES  ,  s.  m.  pi. ,  Orides.  Nom 
donné  par  G.  Pauquy  à  une  famille 
de  corps  pondérables ,  qui  a  l'or  pour 
type. 

ORIENT ,  s.  m. ,  oriens  ;  àvaroW  ; 
Ost  (ail.);  east  (angl.);  oriente  Cit.). 
Point  du  ciel  où  le  Soleil  et  les  étoiles 
semblent  se  lever. 

ORIENTAL,  adject.  ,  orientaUs ; 
dêvaToVixoç  ;  morgenlàndisch  ,  os  t  lie  h 
(ail.);  eastern  (angl.);  orienta- 
le (  it.  )  ;  qui  a  rapport  à  l'orient. 
On  dit  une  planète  orientale ,  quand 
elle  se  lève  avant  le  Soleil.  La  dccli- 
naisçn  de  l'aiguille  aimantée  est  orien* 
taie,  quand  le  pôle  austral  de  cet 
instrument  passe  à  l'est  de  la  méri- 
dienne. 

ORIFORME,  adj.,  oriformis (os, 
bouche  ,  forma ,  forme).  Se  dit  quel- 
quefois d'un  orifice  qui  a  la  forme 
d'une  bouche,  ou  qui  en  fait  les 
fonctions. 

ORIGOME  ,  subst.  m.  ,  origoma. 
Necker  appelle  ainsi  des  conceptacles 
à  peine  saillahs ,  qui  s'ouvrent  à  leur 
sommet  par  un  grand  nombre  de 
très-petites  dents ,  s'évasent  en  ma- 
nière de  corbeille ,  contiennent  des 
corpuscules  reproducteurs,  ets'ob- 
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servent  sur  la  fronde  des  Mar* 
chantia. 

ORIOLINS,  adjeet.  et  s.  m.  pi.  , 
Oriolini.  Nom  donné  par  Vigors  a 
un  groupe  de  la  tribu  des  Dentiros- 
trea  Mérulides ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Oriolus. 

OR1SMOLOGIE  ;  s.  f.  ,  orismolo* 
gia  (  optfffia ,  détermination  ,  \ôyo<  , 
discours).  Kirby  appelle  ainsi  la  par» 
lie  de  l'histoire  naturelle  qui  est  con- 
sacrée à  F  explication  des  ternies 
techniques  dont  on  fait  usage  dans 
la  science. 

ORLE ,  s.  m.  On  donne  ce  nom 

au  contour  d'un  cratère  de  volcan. 

ORNÉPHILES  ,  ad],  et  s.  m.  pi.  9 

Ornephili  (  opvg ,  bois  ,  ftXiw  i  ai- 
mer). Nom  donné  par  Dnméril  à 
nue  famille  de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères ,  comprenant  ceux  de  ces  in- 
sectes qui  vivent  dans  les  bois.  Voyez 
Stlvicoles. 

ORNITHIVORE  9  adj .,  ornithworas 
(  opvtç  ,  oiseau  >  voro  ,  dévorer  )• 
JiOrbeUia  ornithivora  est  ainsi  ap~ 
pelée  parce  qu'on  l'a  trouvée  sur  un 
corbeau  mort. 

ORNITHOCÉPHÀLE  ,  adj.,  orni* 
tkocephalus  (  fyvc; ,  oiseau  >  xqp  cà* , 
tête)  ;  quia  la  forme  d'une  tête  d'oi- 
seau ,  comme  la  coquille  de  la  Terè— 
bratuta  ornithocephala.  Le  petit  bec 
placé  au  sommet  des  vésicules  du 
fauchtria  ornithocephala  lui  donne 
quelque  ressemblance  avec  la  tête 
d'un  oiseau. 

ORMTHOCÉP1IALOIDES,  adj.  et 
s.  m.  pi. ,  O'rnithocephàloâièi.  Nom 
donné  par  Eichwald  à  une  famille  de 
Reptiles  sauriens ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Ornithocepîudus, 

ORNTTHOIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Ornithoides  (  Zpviç  ,  oiseata ,  et  £cç  , 
ressemblance).  Nom  collectif  par 
lequel  Blainville  propose  de  désigner 
les  Reptiles  Chéloniens ,  Sauriens  et 
Ophidiens ,  entre  l'organisation  des- 
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quels  et  celle  des  oiseaux  il  trouve  le* 
plus  grands  rapports. 

ORNITHOLOGIE,  s.  f . ,  ornùho* 
iogia  ;  Vogelkunde  (  ail.  )  (  Spvic  9 
oiseau  ,  lôy%  ,  discours  ).  Branché 
de  l'histoire  naturelle  qui  traita  dé 
l'histoire  des  oiseaux. 

ORNITHOLOGIQtJE,  adj.  ,  orni~ 
thologictis  ;  qui  a  rapport  à  l'ornitho- 
logie. 

ORNITHOLOGISTE ,  adj.  et  s.  m. , 
omit  hoh  gis  ta.  Naturaliste  qui  s'oc- 
cupe spécialement  de  l'étude  des  oi- 
seaux. 

ORNITHOMYEEg ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Ornithomjrti  (  fyvtç  ,  oiseau  , 
piuÇa»,  sucer).  Nom  donné  par  Do* 
méril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
insectes  aptères  ,  comprenant  ceux 

3ui  vivent  en  parasites  sur  le  corps 
es  oiseaux. 

OHINTTHOBeYNQUE ,  adj;',  orni* 
thorhjrnchus  (  Spvt; ,  oiseau ,  £  uy^oç , 
bec  )  ;  qui  a  la  forme  d'an  bec  d'oi- 
seau ,  comme  les  légumes  du  Trig&- 
nella  ornithorhynchos ,  et  la  colonne 
des  organes  sexuels  de  VOnciditm 
ornithocephahim. 

OROBANCH&ES,  adj.  et  S.  f.  pi. , 
Orobancheœ.  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  Ventenat,  qui  a  pour  type 
le  genre  Orobanche. 

OROBANGHOIDES.  Voyez  Ofeo- 

BANCHÉES. 

OROGNOME  s  subst.  f. ,  orognosi*    • 
(opo;,  montagne,  ^vw^tç,   connais- 
sance ) .  Partie  de  la  minéralogie  qui 
traite  de  l'histoire  des  montagnes  ou 
des  roches. 

OROGRAPHIE ,  s.  f . ,  orographiu 
(  opoç ,  montagne ,  vp£f*> ,  écrire  ).  Sy- 
nonyme d'orognosie. 

ORO  HYDROGRAPHIE  >  subst.  f., 
orohydrographia  (op©ç,  montagne, 
w^wp,  eau,  7/Mty*>>  écrire).  Histoire 
des  eaux  qui  découlent  des  mon- 
tagnes, ou  histoire  dès  eaux  et  des  for- 
mations géognostiques  d'une  contrée. 

OtVOinDÏVOGRAPHlQW  ,  «*j.  a 
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owhfdrographiousj  qui  a  rapport  à 
forohyxlrogra  pKie. 

OROI\TIACÉ£S,  adj.  et  s.  f.  pi.  f 
Qrontlaceœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Aroïdées,  établie  par  Kuuth*  qui.  a 
pour  type  le  genre  Orontiiun. 

ORTALIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Ortalides,  Famille  de  Fqnlre  de»  Dh 
ptères  ,  établie  parFallen,  qui  a  pour 
type  le  genre  Ortalîs. 

ORTUACA^THE,  adj. ,  mkacan- 
thus  (opOoçj  droit,  axavôa,  épine) } 
qui  a  des  épines  droites.  Ex.  Eckino^ 
cactus  orthacanthus ,  Zizyphus  o/> 
thacantha. 

ORTlLiÉPYIUIYXQUES,  adj.  et 
s»  ni,  pi.,  Ortfiaegfrhyncki  (àfiit 9 
droit,  cei?vç,  haut,  ffyx<K9  bec)* 
Nom  donné  par  J.-Af  Ritgen  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Ancjstropodes , 
comprenant  des  oiseaux  qui  wt  le 
bec  droit  et  élevé,. 

ORTHAPTODACTYLES,  adj.  et 
s.  m,  pi.»  Or thojHQcUtctjli  (qpôo«, 
bien ,  ûmttw ,  lier  à  ,  &hctvX©ç5  doigt), 
Nom  donné  par  J.r-A.  Ritgen  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Haptopodes.» 
comprenant  les  oiseaux  de  prej* 
diurnes  qui  ont  les  serres,  très~puis-* 
santés. 

ORTHOBASIQUE,  adj. ,  orthoha- 
sicus  (opôo; ,  droit ,  (&«f ,  base).  Épi- 
ihçte  donnée  par  Nauinapu  aux  &yt+- 
tèmes  de  cristallisation  à  coordonnées 
orthogonales  ou  rectangulaires^  sa- 
voir ;  le  tessuïaire*  le  prismatique* 
le  pyramidal  et  le  rnomboëdrique. 
,  ORTHOCÈLE ,  adject- ,  orthçcalm 
(6pB6ç ,  droit ,  xotXîa ,  intestins).  Épi- 
thète  donnée  par  C.-G.  Ebrenberg 
aux  Infusoires  entéro^èles  dont  le 
canal  intestinal  est  droit ,  parallèle  $ 
l'a^  longitudinal  du  corps  de  IWt 
mal,  et  pourvu  d'une  bouche,  et» 
avant,  d'un  anus  en  arrière. 

OfcTHOCÉRATES ,  g.  m.  pi. ,  Qr- 
thocerata  (opôoç ,  droit  r  xipxz  >  corna)* 
Nom  donné  par  Latreille  à  une  famille 
de  Céphalopodes  f  cojaprenant  c$#* 


S  m  ont  des  coquilles  cloisonnées, 
roilcs ,  ou  projetées  en  ligne  droite, 
après  une  courbure  plus  ou  moins 
prononcée. 

OHTHOCÈRE,  àdj.,  orihoceras> 
Qrthocerus  tàpQoç ,  droit ,  xipaç ,  corne)  $ 
qui  a  des  cornes  droites ,  comme  1$ 
Çeratecephaluf  orthoceras%  dont  lc& 
carpelles  se  prolongent  à  leur  sommet; 
en  une  longue  cornue  droite;  pu 
comme  VfsQcardiy  orthoccw,  dont 
les  sommets  coniques  et  alongés  «ont 
presque  droits 

ORTUOCÈRES ,  adj*  et  «/m.  pL  \ 
Orthoperafa.  Nom  donné  par  La,- 
marck ,  BlaînviJle  et  Latreille  a  une 
famille  de  Céphalopodes  polythala- 
macés*  comprenant  ceux  dont  la  co- 
quille est  droite  ou  peu  arquée,  sans, 
aucune  trace  d'enroulement ,  et  ayant 
pour  type  le  genre  Or thaceras •;  par 
Latreille  et  Scbçenherr  à  une  sectioii 
de  la  famille  desRbyichopbQres  ou 
Curcuhonides ,  dans  (aquetW  &e  ran- 
gent ceux  de,  ces  insectes  qui  ont  le* 
antennes  droites  et  non  coudées. 

QRTHQCLADE ,  adj, ,  mhoclqdo* 
(  tyôoc  ,  droit ,  «Mftç  ,  branche.)  » 
qui  a  des  rameaux  droits  ou  dressés, 
Ex.  Hjrpmim  orlkocladon. 

OJVTIIOCOLUURES,  adj.  et  s.  m, 
pi.  f  Qrihoeolymbi  (opôoç,  bien ,  ko-* 
^yp^oç*  plongeon).  Nom  donné,  par 
j.-A-  Ritgen  à  une  famille  d'oiseaux 
aquatiques ,  cottten,an£  çe\xf  qui  plonr 
gent  par  excellence.  , 

ORTIIODACTYLÇ  ,  adjecU* ,  orliwr 
daetjlus  (opôoç,  droit,  dàxrvfoç  , 
doigt)  ;■  qui  a  les  doigts  droits.  UOfc 
fiu&i  ortkodacjylum  a  les  doigts  de 
ses  hws  longs  et  droits., 

ORTHODOME  ,  adj. ,.,  oftho&m 
(op9ç< ,  droit ,  i$f>»<  »  dent.)  J  qui  a  les 
de#ts4n>UefiJ  H*,  Phypeiev  orthor 
don. 

QmnOp>TWV&)  *à)>  f  crthoe- 
Jrtcia(op^,  droit)  itya,  base). 
Épitbète  donnée .  p^  j*a$unanri  à  un 
syistçm*  de  criatdli**Uon  4an»lequ4 
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les  plans  coordonnes  sont  perpendi- 
culaires eutr'eox. 

ORTBOPH1DE9,  s.  m.  pi.,  Or- 
tkophides  (ooôoç,  bien,  ôfv;,  serpent) . 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  nue 
famille  île  reptiles  Ophidiens ,  com- 
prenant les  serpens  par  excellence , 
ceux  <pri  ont  le  corps  garni  de  plaques 
cornées*  . 

ORTHOPLOCÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Orthoploceœ ( tp &; , droit,  xlnbi, 
tissn).  Nom  donné  par  Candolle  à 
me  section  de  la  famille  des  Cruci- 
fères ,  renfermant  celles  de  ces  plantes 
dont  la  radicule  est  reçue  dans  la 
gouttière  que,  forment  les  cotylédons 
pusses  longitudinalement. 

ORTBOPLOTÈRES,  ad],  et  s.  m. 
pi. ,  Ortkopfoteres  (ofêôç ,  bien ,  ?rfc»- 
rëp,  nageur).  Nom  donné  par  J.-A. 
B.itgrn  à  une  famille  d'oiseaux  aqua- 
tiques ,  renfermant  ceux  qui  sont  na- 
geurs par  excellence. 

ORTHOPTÈRES,  adject.  et  s.  m. 
pi.  ,  Orlhoptera  (opdoç,  droit,  vripov, 
aile).  Nom  donné  par  Olivier  et, 
depuis  lui ,  par  tous  les  entomolo- 
gistes modernes,  Fabricios  excepté, 
à  un  ordre  de  la  classe  des  insectes , 
que  Degeer  a  le  premier  établi  sous 
celui  de  Dermoptères,  et  qui  com- 
prend les  insectes  dont  les  ailes  sont 
piiees  longitudinalement.  Cet  ordre 
répond  aux  ulonatcs  de  Fabricios. 
Kirby  et  Leach  ont  formé  à  tes  dé- 
pens Tordre  des  Dennoptèxes,  qui 
n'est  point  adopté  chez  nous. 

ORTHOftmrKQlIE ,  adj.,  oriho- 
rhynclutf  (tpftoc,  droit, pvy^K, bec); 
qui  a  un  bec  droit.  Le  Ranuncuhis 
orthorkjrRchus  a  tes  carpelles  termi- 
nés par  un  style  droit  et  plus  long 
qu'eux.  L'opercule  do  Polia  ortho- 
rtyncha  a  la  forme  d'un  long  bec 
droit. 

ORTHOSOMtt,  adj.  et  s.  m.  pi. , 

Ortfiosovuu*  (#pWç,  droit,  «Spcc , 
*erf*).  Nom  donné  par  Goldfuss, 
Ficînus  et  Cartes  4  une  famille  de 


ORYC 

Fordredes  poissons  sternoptérygiens^ 
renfermant  ceux  qui  ont  le  corps 
conformé  d'une  manière  régulière. 

ORTBOSPERMÉES,  adj.  et  s.  f. 
pL  ,  Orihospermœ  (  ôp0èç  ,  droit  , 
mppa,  graine).  Nom  donné  par 
Candolle  à  une  section  de  la  famille 
des  Orobellueres,  renfermant  celles 
de  ces  plantes  qui  ont  l'albumen  plat 
ou  à  peu  près. 

ORTHOSTOfJE  ,  ad  j . ,  ortkostomas 
(«pftoç,  droit,  oreps,  bouche)  ;  qui  a 
la  bouebe  ou  rourerture  droite.  Ex. 
ClausiUa  orthostoma. 

ORTHOTRICHOIDÉÊS,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Orthotrichoideœ ,  Ortkotri- 
choidei.  Nom  donné  par  Furnrobr, 
Arnott  et  Bridei  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Mousses  ^  qui  a  pour  type  le 
genre  Orthotrichum. 

ORTHOTROPB,adj.,  orthotropns 
(  op6oc ,  droit ,  «par» ,  tourner).  L.-C. 
Richard  appelait  ainsi  les  embryons 
qui  sont  droits  et  ont  la  même  direc- 
tion que  la  graine. 

ORTIF,  adject.,  ortivus  (orwr, 
naître).  Les  astronomes  nomment 
amplitude  ordre  l'arc  de  l'horizon 
compris  entre  le  vrai  point  de  Forient 
et  le  centre  du  Soleil  ou  d'une  étoile, 
à  son  lever. 

ORYCTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Oryderi  (opvxnîp,  fouisseur).  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Hyménoptères,  compre- 
nant ceux  de  ces  insectes  qui  creusent 
la  terre  pour  y  enfermer  leurs  oeufs 
aTec  une  proie  vivante  destinée  à  la 
nourriture  des  larves. 

ORYCTÉRfENS,  adj.  et  s.  m.  pî., 
Orfcterii  (opvxriip  ,  fouisseur).  Nom 
donné  par  Desmarest  à  une  famille  de 
Fordredes  Edentés,  embrassant  ceux 
de  ces  mammifères  qui  se  creusent  des 
terriers. 

ORYCTOGÉOLOGIE,  s.  f. ,  orre- 
togtofogia  (  opirroç  ,  fossile  ,  7$  , 
terre,  I070Ç  ,  discours).  Partie  de 
llûrtoirè  naturelle  qui  traite  de  la 
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disposition  des  minéraux  dans  le  sein 
de  la  terre. 

ORYCTOGÉOLOGIQUE,  adject.  , 
oryctogeologicus  ;  qui  a  rapport  à 
l'oryctogéologie. 

ORYCTOGNOSIE,  s.  f.,  oryctogno* 
sia ,;  orittognosia  (it.)  (  opuxroç ,  fos- 
sile,  Tvwat;,  connaissance).  Branche 
de  l'histoire  naturelle  qui ,  à  l'aide  de 
caractères  convenablement  détermi- 
nés et  de  dénominations  fixement 
établies  ,  nous  apprend  à  connaître 
les  minéraux  ,  ainsi  qu'à  les  disposer 
dans  un  ordre  systématique  et  na- 
turel. 

ORYCTOGftOSTE,  s.  m.  ^orycto- 
gnosta.  Synonyme  de  minéralogiste. 

ORYCTOGNOSTIQLE ,  adj. ,  oryc- 
tognosiicus *qui  a  rapporta  ï'oryeto- 
gnosie.  Caractère,  description ,  struc- 
ture oryctognostique.  . 

ORYCTOGRAPHE  ,  adj.  et  s.  m., 
oryctographus  (  ôpuxroç ,  fossile ,  ypa- 
^pw  ,  écrire).  Synonyme  de  minéra- 
logiste. 

ORYCTOGRAPHIE,  s.  î.,orycto- 
graphia.  Synonyme  d'orycloguosie, 
de  minéralogie. 

ORYCTOGRAPHIQUE  ,  adj.,  oryc- 
tographicus.  Synonyme  de  minéralo- 
gique. 

ORYCTOLOGIE,  s.  f. ,  orfctok- 
gia  (opuxroç  ,  fossile,  Aoyoç,  discours). 
Synonyme  d'oryctographie ,  orycto- 
gnosie ,  minéralogie. 

ORYCTOLOGIQUE,  adj. ,  orycto- 
logicus.  Synonyme  de  mtnéralogique. 

ORYCTOLOGUE  ,  s.  m. ,  oryclolo- 
gas.  Synonyme  de  minéralogiste. 

ORYCTOZOOLOGÏE ,  s.  f . ,  oryc- 
tozoologià  (  opvrtôç  ,  fossile ,  Çwov  , 
animal ,  àfyoç  ,  discours).  Traité  sur 
les  animaux  fossiles.  Eicbwald  a  pu- 
blié un  ouvrage  sous  ce  titre,  en  1 82 1 . 

ORYCTOZOOLOGIQUE  ,  adject.  , 
oryctozoologicus  /  qui  ft  rapport  à  l'o- 
ryctoîoologie. 

ORYZÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  f  Ory- 
zeœ.  Tribu  de  la  famille  des  Grami- 
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nées ,  admise  par  Nées  d'Esenbeck  et 
Kunth ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Oryza. 

ORYZINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ; 
Oryzineœ.  Tribu  de  la  famille  de» 
Graminées,  établie  par  Link,  et  ayant 
le  genre  Oryza  pour  type. 

ORYZIVORE,  adj.  ,  oryzworits 
(  oryza  ,  riz  ,  voro ,  manger  )  ;  qui 
vit  de  riz.  Ex.  Coccothraustes  oryzi- 
pora.  - 

ORYZOIDE ,  adj.,  oryzoïdes;  rcis- 
artig  (ail.);  qui  a  l'apparence,  le 
port ,  le  faciès  du  riz.  Ex.  Phalaris 
oryzoïdes. 

OSBECKIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ,' 
Osbeckieœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Mêla— 
stomacées ,  qui  a  pour  type  te  genre 
Osbeckia.  ^ 

OSCILLANT,  adj. ,  oscillans  ,  os- 
cillatorius  ,  versatiles;  schwingend 
(ail.).  Se  dit  des  anthères ,  quand 
elles  ne  tiennent  au  filet  que  par  ui* 
très-petit  point  situé  vers  le  milieu 
de  leur  longueur ,  de  manière  à  pou- 
voir s'y  soutenir  comme  en  équi- 
libre. 

OSCILLARBÉES;  adj.  et  s.  f.  pi., 
Oscillarieœ.  Nom  donné  par  Bory  à 
une  famille  de  tordre  des  Arthro— 
diées ,  ayant  pour  type  le  genre  Oi- 
cillaria ,  et  renfermant  dé»  êtres  fila- 
menteux, dont  les  filamens  possè- 
dent la  faculté  d'exercer  des  mouve- 
mens  oscillatoires.  Wiegmamr  a  éta- 
bli ,  sous  le  nom  d' Oscillantia ,  une 
section  du  groupe  des  Hydronéma- 
tées,  comprenant  les  mêmes  êtres.  À 
peu  près.  < 

OSCILLATORIÉES,  adj,  et  s.  f. 
pi.,  Oscillatoriœ.  Nom  donné  par 
Fries  à'  une  tribu  de  la  famille  des 
Diatomées  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Oscillaria. 

OSCILLATORINÉES,  adj.  et  s.  t. 
pi.,  Osèillatorineœ.  Fries ,  tteichen— 
bach  et  Agardh  désignent  sous  ce  nom 
une  tribu  de  la  famille  desConferres, 
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qui  répend  assez  exactement  aux  Os* 
ciliatoriées  de  Bory. 

OSCINIDES,  adj.  et  s.  m.  plur.  , 
Oscinides.  Nom  donné  par  Faite*  à 
une  famille  de  Diptères ,  qui  a  pou? 
type  le  genre  Oscinis. 

OSCULE  9  9.  m. ,  oscalam*  On  a 
donné  ce  nom  aux  suçoirs  qui  garnis- 
sent la  tête  des  tgenia. 

OSGULÉ,  adj.,  o  sculatus  ;  qui  a 
des  oscules  ou  des  suçoirs  bien  mar- 
qués. Ex.  Tœnia  osculata. 

OSAfAZOlfflB  ,  subst .  f . ,  osmazomoj 
Fleisckextract  »  thieriseher  Extrac— 
ùvstoff  (all.)-(oopi  ,  odeur  ,  Çttf*àç, 
bouillon)»  Ce  nom  ,  appliqué  d  abord 
par  Thénard  aux  matières  extracti- 
fbrmes  qui  peuvent  être  enlevées  à 
la  viande,  par  l'aleool ,  a  été  donné 
depuis  à  toutes  lés  matières  extracti-* 
formes  nitrogénées,  soit  du  règne 
animal ,  soit  du  règne  végétal ,. qui 
sont  solubles  dans  ce  mens  t  rue.  Ber- 
zelius  a  fait  voir  que  l'osmazome  > 
telle  qu'elle  est  admise  par  les  chi- 
mistes ,  «e  constitue  point  une  sub* 
stance  à  part  v  mais  qu'elle  résulte  du 
mélange  d'un  grand  nombre  de  st*bf 
Stances  différentes. 
,  OSMIATE,  s.  m. ,  osmias  (  004**1 , 
odeur  ).  Genre  de  sels  (  osmiumsaure 
Sahe  ,  aU.  ) ,  qui  sont  produits  par 
la  combinaison  de  l'acide  psmique 
avecv,  les  bases  salifiantes. 

OSMICO-POTASSIQUE,  adjeci,  , 
osntico-potassicus.  Nom  donné  «dans 
la  nomenclature  chimique  de  Beraè* 
lius ,  aux  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  osmjque 
avec  un  sel  potassique.  Ex.  Chlorure 
Osmico- potassique. 

OSHIHE  ,  s.  m.,osmidium. Bonns- 
dorff  nomme  ainsi  les  combinaisons  de 
l'osmium  avec  les  métaux. 

OSMIEUX ,  adj.,  osmiosus.  Berze* 
lius  appelle  oxide  osmieux  (  Osmium- 
exjrdul,  allem.  )  le  premier  degré 
d'oxidation ,  sulfure  osmieux  le  pre* 
mkr  degré  de  sulfuratioû  de  l'o*« 
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mrom ,  et  Hls  osmieux  ftabt  lés  eem* 
binaisons  de  l'oxide  osmieux  avee 
les  oxacides ,  que  celles  d»  l'osmium 
avec  les  corps  halogènes. 

OSMIIDES,  adj.  et  a.  m.  plur.  , 
Osmiides.  Beudant  admet,  sous  ce 
nom ,  une  famille  de  minéraux ,  qui 
comprend  l'osmium  et  ses  combi- 
naisons. 

OSMIQl)£,  adj.,  osmicus.  Berat- 
lius  appelle  oxide  osmique  (Osmium- 
sesquloxyd »  ail.  )  le  troisième  degré 
d'oxidation  de  l'osmium  >  et  acide  os-» 
mique{Osmiumbiaxyd>  Osmiumsai** 
re  ,  ail.  )  le  quatrième;  sulfure  oàmi~ 
que ,  le  troisième  degré  de  sulfura- 
tion  de  ce  métal ,  et  sulfode  osmique 
le  cinquième  ;  sets  osmhqwôs  ceux  qui 
résultent  de  la  combinaison  de  l'oxide 
osmique  avec  les  oxacides  ,  et  de 
l'osmium  ayee  les  chlorures  dans  une 
proportion  supérieure  à  celle  qui 
donne  les  halosels  osmieux. .. 

OSMIUM,  s.  m.  i  osmium.  Métal 
qui  a  été  découvert  en  i8o3  par  Ton* 
nant ,  et  auquel  ce  nom  a  été  imposé 
en  raison  de  l'odeur  particulière 
qu'exhale  l'un  de  ses  oxides» 

OâMiURE  $  s.  m.  ,  esmiureéwn. 
Nom  donné  par  Nordenskiceld  aux 
alliages  de  l'osmium  avec  les  autres 
métaux. 

OSMIURÉ,  adj.;  qui  contient  do 
l'osmium  en  combinaison.  Ex.  Iri* 
dium  osmiurê* 

OSMOLOGIE,  s.  L ,  osmolegia 
(  oapj  ,  odeur,  Xoyoç  ,  discours}» 
Traité  des  odeurs. 

OSMONDACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
plur M  Osmundaçeee.  Nom  donné  par 
R.  Brown  ,  Kaulfuss  ,  Bartling  * 
Kunth  et  Bpry  à  une  tribu  dé  la  fc« 
mille  des  Fougères ,  qui  a  pour  typa; 
le  genre  Osmunda. 

OSM0NDÉS9,  adj.  eti.  f,  plur., 
Qsmundet*.  Nom  sous  lequel  Des-? 
yaux  a  désigné  une  section  de  la  fa-* 
mille  des  Fougères ,  ayant  le  genre 
Osmufufa  pou»  typq. 
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OSSIXET,  s.,  m.  i  Ossiailum  j 
iixifuw;  $t*inchen(jk\i.).  Synonyme 
d&nucuk,  dont  on  se  sert  pour  4é- 
signer  chacun  des  noyaux  indéhiscens 
que  renferme  unenuculaine. 

OSSEU&9  adj.  ,  osseus,  lapideus  ; 
Jsnochenartig  ,  kttochern  ,  knochen- 
hatt  (ail.)  ;  éo/y(augl.)  ;  «•«<»  (it.)  ; 
qui  est  d'un  tissu  solide ,  d'une  sub- 
stance sècjie,  épaisse  et  dure,  sembla- 
ble à  celle  des  os  ,  comme  la  cupuU 
du  slrofcile  du  Schubertia  dislicha  , 
Yéràme  du  LUhospermum  arvense  f 
la  lorique  dn  iJ/«*a  coccinea  ,  le 
oçf  ou  du  C<m*>*  nucifera,  Un  poisson 
(  LepifOJteus  osseus  )  est  ainsi  appelé 
à  cause  des  écailles  lapidescentes  qui 
garnissent  son  corps*.  On  donne  l'é- 
pithète  $  osseux  aux  poissons  propre* 
ment  dits  ,  c'est-à-dire  à  ceux  dont 
les  os  ne  se  composent  pas  seulement 
d'une  sorte  de  cartilage  ,  mais  con- 
tiennent des  sels  calcaires  y  et  ils  for- 
ment une  section  de  la  classe  dans 
quelques  méthodes  ichthyologiques  , 

far  exemple  flans  celles  de  Cuvier  f 
acépède,  Buméril,  Ficinus  et  Car 
rus. 

OSSICULAUIË ,  adj . ,  ossicularis; 
qui  a  la  forme ,  l'aspect ,  la  nature  ou 
les  caractères  des  ossicules  ,  comme 
les  pièces  articulées  dont  se  composent 
.les  colonnes  des  animaux  apparte- 
nant à  la  famille  des  Crinoïdes. 

OSSICULEjs*  m. ,  ossicuhis,  Pe- 
tit os.  Tournefort  appelait  ainsi  le 
noyau  des  drupes* 

OSStCULÉS,  adj.  et  s*  m.  pi. , 
OssiculatL  Nom  donné  par  Willbrand 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Poissons  , 
comprenant  ceux  qui  sont  pourvus 
d'un  véritable  squelette. 

OSSÎFÈRE,  adj.,  ossiferus  (ossa, 
©s  jfero  ,  porter  )  ;  qui  contient  des 
os  (argile  ossifère)^  qui  est  formé 
d'os  en  totalité  ou  en  grande  partie 
(  ex.  déptil  ossifère). 
.  OSBIFOBMÊ,  adj.,  os  s  if  or  mis 
{mm,  os  9  forma ,  Corme  )  ;  qui  a  la 
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forme  cVtra  os.  Ex»  Spongia  ùSsi- 
formis. 

OSSIFRAGE,  adject. ,  ossifragus 
(ossa ,  os ,  frmngo  ,  briser  )  ;  qui  brisa 
les  os.  Le  Falco  ossifragus  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  brise  les  as  des 
oiseaux  dont  il  fait  sa  proie  ;  VAIhus 
ojsifraga  parce  qu'on  a  supposé 
qu'elle  rendait  fragiles  les  os  des  bee* 
tiaux  qui  en  mangent. 

OSTARIPHYTB,  s.  m.»  •stari» 

phytum  (ocTa/ntw,  petit  os,   yvtà*» 

plante).  Nom  donné  par  Neeker  aux 

'plantes  qui  ont  un  fruit  pulpeux  et 

drupacé. 

OST£H>E,  s.  m.  (itréov,  os, 
tWoç ,  ressemblance  ).  Petit  os.  Rous- 
seau donne  ce  nom  au  petit  noyau 
osseux  qui  se  forme  quelquefois  dans 
la  cavité  intérieure  de  la  dent ,  chet 
plusieurs  animaux  et  ttiénïe  chez 
l'homme. 

OSTÉODERME8,  adj.  et 8*  m*  pi., 
Osteodermata  (tariov,  os,  otyu*, 
peau).  Nom  donné  par  Dutnéni  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
cartilagineux  4étéebranche* ,  '  com- 
prenant ceux  dont  la  peau  est  eou*» 
verte  d'une  cuirasse  ou  de  grains  os- 
seux. 

OSTÉOSPERMÉEft,  adj.  et  s.  é. 
pi.  >  Osteospermecb.  Nom  donné  par 
H.  Cassiui  à  une  section  de  la  tribu 
des  Galendnlées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Osteospèrmum. 

OSTÉO3T0MES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Osteostotnmta  (fatcov,  os,  «rtdpa, 
bouche).  Nom  donné  par  Dumérit  à 
une  famille  de  Tordre  des  Poissons 
-osseux  holôbranches ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  mâchoires  entière- 
ment osseuses. 

OSTÉOZO AIRES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Osteozoa  (éertéov  ,  os ,  ÇStov  ,  anîmah. 
Nom  donné  par  BlainviHe  aux  ani- 
maux qui  sont  articulés  en  dedans,  qui 
-  ont  nn  squelette  intérieur,  cVst-à-di- 
re  à  ceux  qu'on  appelle  généralement 
vertékrés. 
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OSTIOLE ,  s.  m. ,  ostiolum ,  oscrt* 
îum  (ostium,  porte).  On  appelle 
ainsi  de  petites  ouvertures  qui  se 
▼oyent  à  la  surface  de  la  fronde  des 
algues,  à  l'extrémité  des  loges  des 
Sphœria,  etc.  ,  et  qui  communiquent/ 
avec  les  réceptacles  des  séminules. 

OSTIOLÉ,  adj.,  ostiolalus;  qui 
est  muni  d'ostioles. 

OSTRACÉ,  adj.,  ostraceus (oorpa- 
*ov  ,  coquille  )  ;  qui  a  la  forme  d'une 
coquille  bivalve  ,  comme  les  concep- 
tacles  de  Y  Hjrsterium  ostraceumf 
dont  les  deux  valves  ,  d'abord  fer- 
mées ,  s'ouvrent  à  la  manière  des 
battans  d'une  coquille  bivalve. 

OSTRACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Os- 
tracta y  Ostreacea,  Ostreœ.  Nom  don- 
né par  B  lai  n  vil  le  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Lamellibranches,  par 
Mente  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Elatohranches  et  à  une  famille  de 
cet  ordre  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Ostrea.  Lamarck  ,  Cuvier ,  La  treille, 
Goldfuss,  Schweigger,  Eichwald  , 
Ficinus  et  Carus  l'ont  également 
appliqué  à  une  famille  de  Mollus- 
ques acéphales. 

OSTRACIN ,  adj. ,  ostracinus ;  qui 
vit  sur  les  coquilles  d'huîtres.  Ex. 
Spqngia  ostracina. 

OSTRACINSj  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Qstracini  (  offrpoxov  ,  coquille  ).  Nom 
donné  par  Duméril  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Crustacés  entomostracés  , 
comprenant  ceux  dont  le  corps  est 
protégé,  par  deux  valves  y  en  forme 
de  coquille,  comme  celles  d'une 
huître.  Voyez  Bitestacés. 

OSTRACODERMES ,  adject.  et  s. 
m*  pi.,  Ostracoderma  (  oerponcov, 
coquille ,  ftpjxa ,  peau  ).  Nom  donné 
par  Latreille  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Cirripèdes  polybranches ,  dans 
laquelle  il  comprend  ceux  qui  ont  le 
corps  couvert  de  pièces  testacées. 

OSTRÀCODES ,  adj .  et  s.  m.  pi.  , 
Ostraeodes ,  Oslracoda  (  oarpxov  , 
coquille ,  iWoç,  ressemblance).  Nom 
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donné  par  Latreille ,  Goldfuss,  Fi- 
cinus et  Carus ,  à  une  famille,  classée 
tantôt  parmi  les  Entomostracés ,  tan- 
tôt parmi  les  'Crustacés ,  renfermant 
des  animaux  qui  ont  le  test  plié  en 
deux  pièces  semblables  à  celles  de  la 
coquille  d'une  moule ,  et  à  une  partie 
desquels  Straus  donne  le  nom  aOs~ 
tr apode  s. 

OSTRACOLOGIE ,  s.  f . ,  ostraco- 
logia  (  offTfxxxov  ,  coquille ,  X070Ç ,  dis- 
cours ).  Histoire  des  coquilles.  Syno- 
nyme peu  usité  de  conchyliologie. 

OSTRACOLOGIQUE  ,  adj. ,  ostra- 
cologicus;  qui  a  rapport  à  l'ostraco- 
logje.  Méthode  osiracologiqice. 

OSTRACOPODES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Ostracopoda  (oTrpeexov,  co- 
quille ,  irovç ,  pied  ).  Nom  donné  par 
Lichwald  à  une  famille  de  Crustacés 

3 ni  correspond  à  celle  des  Ostraeodes 
e  Latreille. 

OSTRALÊGE ,  adj. ,  ostralegus 
(  oorpocxov ,  coquille ,  ^fyw ,  ramasser)  ; 
qui  ramasse  des  coquilles  ,  pour  en 
faire  sa  nourriture.  Ex.  Himantopus 
ostralegus. 

OSTR  APODE  S,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Ostrapoda  (  offrpaxov ,  coquille ,  7roCç  , 
pied).  Nom  donné  par  Latreille, 
Leach  et  Straus  à  un  ordre  de  Crus- 
tacés ,  comprenant  ceux  qui  ont  un 
test  formant  une  coquille  bivalve 
ovalaire. 

OSTRÉAIRE9  adject.  ,  ostrearius 
{ostrea ,  huître)  ;  qui  vit  sur  les  co- 
quilles d'huître.  Ex.  Amphitrite  0/- 
trearia. 

OSTREIFORME ,  adj. ,  ostrœifor- 
mis  [ostrea ,  huître  ,  forma,  forme)  ; 
qui  ressemble  à  une  huître ,  pour  la 
forme.  Ex.  Plicatula  ostrœiformis. 

OSTRÉOIDE ,  adj. ,  ostreoides  (os- 
trea, huître,  tUbç,  ressemblance)  ; 
qui  a  de  la  ressemblance  avec  une 
huître.  Ex.  Discina  ostreoides \ 

OS1RIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Osj-ridea:.  Famille  de  plantes,  établie 
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par  R.  Brown ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Osyris. 

OTHONNÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Othonneœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  une  section  de  la  tribu  des  Sé- 
nécionées ,  par  Lessing  à  une  sous- 
tribu  de  la  tribu  des  Cynarées ,  ayant 
pour  type  le  genre  Othonna. 

OTIDÉS,adj.  et  s.  m.  pi.,  Otidea 
(ovç,  oreille)*  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des  Scu- 
tibranches,  comprenant  ceux  qui  ont 
une  coquille  à  ouverture  très-large 
et  au  ri  forme. 

OTIOPHORES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Otiophori  (  ou; ,  oreille ,  «pipw ,  por- 
ter)* Nom  donné  par  Latreille  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Coléoptères  , 
comprenant  ceux  dont  un  des  arti- 
cles inférieurs  des  antennes  est  dilaté 
extérieurement ,  et  présente  l'appa- 
rence d'une  espèce  d'oreille. 

OTIORHYNCHIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Qtiorhynckides.  Nom  donné  par 
Schcenherr  à  un  groupe  de  Tordre 
des  Curculionides  orthoccres  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Otiorhynchus. 

OTOSTOME,  adject.  ,  olostomus 
(ovç y  oreille,  crtoaa,  bouche).  Epi- 
théte  donnée  par  Menke  aux  coquil- 
les univalves  dont  l'ouverture  est  py- 
riforme,  triangulaire  ou  oblongue , 
avec  le  labre  réfléchi.  Ex.  Jïulùnus 
lagotis. 

OUEST.  Voyez  Occident. 

OUÏE,  s.  f.,  auditus  ;  àxoh;  H  or  en 
(ail.  )  ;  hearing  (angl.  ;.  L'un  d-'S 
cinq  sens ,  celui  qui  nous  permet  de 
distinguer  les  sons  et  d'en  apprécier  les 
diverses  qualités.  Ou  donne  aussi  vul* 
gairement  le  nom  d'ouies  aux  fentes 
qui  se  voyent  sur  les  côtés  de  la  tète 
des  poissons,  et  qui  mettent  les 
branchies  en  communication  avec 
l'eau.    N 

OULOTRIQUE,  adj.,  oulotrichus 
(ovXoç,  crépu,  tyt$,  cheveu).  Épi- 
"  {e  donnée  par.  Jttory  au*  espèces 
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d'hommes  dont    les   cheveux    sont 
crépus.  > 

OURAGAN ,  s.  m. ,  procella  ;  aiX>«  ; 
orkan  (a\\*);hurricane  (an%\.);proc4Ua 
(it.).  Espèce  de  faux  orage ,  sans  éclats 
de  tonnerre ,  ayant  pour  caractère  des 
vents  inclines,  tourbillonnans ,  souf- 
flant par  bourrasques ,  et  d'une  vio- 
lence extrême,  qui  peut  aller  jusqu'à 
déraciner  les  grands  arbres  et  dé- 
molir même  de  vastes  et  solides  édi- 
fices. 

OURÈTIQUE ,  adject.  ,  oureticus 
(oîipov,  urine).  Guyton-Morveau 
avait  proposé  de  donner  ce  nom  à 
l'acide  phosphorique ,  parce  qu'il 
s'en  trouve  dans  l'urine. 

OURSINIENS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Ursiniy  Ursina.  Nom  donné  par  Dau- 
benton  ,  Vicq-d'Azyr,  Goldfuss  et 
Desmarest  à  une  famille  de  Mammi- 
fères carnassiers,  qui  comprend  le 
genre  Ursus. 

OURSINS,  s.  m.  pi. ,  Echini.  Nom 
donné  par  Goldfuss  _,  Eichwald  ,  Fi— 
cînus  et  Carus  à  un  ordre  ou,  à  une 
famille  de  Radiaires,  ayant  pour  type  * 
le  genre  Oursin  (Echinus), 

OUTRE,  s,  m. ,  ascidium,  vascdlum. 
Espèce  de  coupe  ou  de  godet  qui  est 
formé  soit  par  une  feuille  courbée 
sur  elle-même  et  soudée  par  ses  bords 
(ex.  S ar  race  nia  ) ,  soit  par  un  éva- 
sèment  particulier  du  sommet  de  la 
grande  nervure ,  ou  plutôt  par  la 
feuille  avortée  et  déformée  au  bout 
d'un  pétiole  phyllodé  (ex.  Nepen- 
thes  ) ,  soit  '  enfin  par  la  concavité 
d!dne  feuille  (ex.  Cep  lia  lot  us  )t 
F  oyez  Ascidion. 

ÔVARISME ,  s.  m.  (  ovum ,  œuf). 
Hypothèse  physiologique ,  dans  la- 
quelle on  attribue  l'origine  de  tous 
les  animaux  et  même  de  tous  les 
corps  organisés  au  développement 
d'un  œuf. 

OVARISTE,  s.  m.  Physiologiste 
qui  est  partisan  du  système  de  To~ 
varisme. 
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OUVERT ,  ad j . ,  patutus ,  patens  ; 
offcn,  ausgesperrt  (ail .  )  ;  patente  (i t.) . 
£41  botanique ,  ce  mot  a  la  significa- 
tion tantôt  d'épanoui  et  tantôt  dV- 
J«&.  On  dit ,  dans  le  premier  sens  , 
çalyhion  ouvert ,  quand  le  gland 
n'est  pas  recouvert  et  caché  totale- 
ment par  la  cupule  (ex.  Quercus 
Robur),  calathide  ouverte ,  celle  dont 
rinvoluere/tst  ouvert ,  ce  qui  permet 
de  voir  toutes  les  fleura  (ex.  Helian- 
ihus)  ;  dans  le  second,  sépales  ouverts , 
«eux  qui  s'écartent  beaucoup  (ex. 
TrolUus  patulus) ,  feuilles  ouverte* 
{Leonurus  Cardiaca),  branches  ouvert 
II?  (ex*  Carduus  palus  tris),  celles  qui 
sont  dans  le  même  cas.  En  zoologie , 
pu  appelle  lunule  ouverte,  dans  les 
coquilles  bivalves ,  celle  dont  les 
bords  écartés  présentent  une  ouver- 
ture qui  pénètre  à  l'intérieur  des 
valves  ;  aréoles  ouvertes ,  celles  qui 
se  terminent  au  bord  de  l'aile  des 
jjweclea  f  et  ne  sont  pas  entourées 
partout  de  nervures  ;  ailes  ouvertes , 
«elles  qui  ,  dans  l'état  de  repos  ,  res- 
tent étendues  horizontalement  et 
sans  se  recouvrir  l'une  l'autre  (  ex. 
hibelhila  ). 

OVAlttE  9  s.  m. ,  ovarium;  Frucld- 
knoten ,  Eyer stock  (al!.);  ovario  (it.). 
Partie  du  pistil ,  ou  de  la  feuille  car- 
pellaire ,  qui  renferme  les  rudimens 
de  la  graine ,  et  qui  ,  en  mûrissant , 
devient  le  fruit. 

OVALE  9  adj . ,  ovalis;  eirund  (ail .); 
qui  a  la  forme  d'une  ellipse,  c'est-à- 
atre  celle  d'un  cercle  légèrement  ap- 
plaiide  deux  côtés,  comme  les  cotylé- 
dons au  Cheiranllms  cheiri,  les  feuil- 
les du  Lysiànlhus  ovalis,  de !' Hibis- 
cus ovalifolius  et  du  Grewia  ovalifô- 
lia*  les  pétales  du  Statice  Armeria,  la 
silieufo  de  l' Alyssum  argenteum,  les 
spalhelles  du  Mclica  milans ,  lesjff- 
putes  du  Géranium  cicutarium.  On 
appelle  ovales,  les  coquilles  univalves 
dont  le  dernier  tour  est  d'uue  gran- 
deur au  moins  double  de  celle  du 


OVEL 

tour  précédent  (ex.  Corbtda  ovaliruf), 
et  les  coquilles  bivalves  qui  ressem- 
blent à  peu  près  à  un  œuf  (ex.  My- 
tilus  ovalis,  Mactra  oValinà).  LeBe- 
roe  ovatus  et  te  Glomeris  ovalis  ont 
le  corps  ovale* 

OVALES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ova- 
lia.  Nom  donné  par  Latreille ,  Cu«*- 
vier  et  Eichwald  à  une  famille  de 
Tprdre  des  Crustacés  laemodipodes  , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  corps  de 
forme  ovale. 

OVALIFOLIÉ  ,  adj. ,  ovalifolius; 
eyblcittrig  (  ail.  )  (  ovalis ,  ovale  * 
folium  ,  feuille  )  ;  qui  a  des  feuilles 
ovales.  Ex.  Loranthus  ovalifolius  , 
Tetracera  ovalifolia  ,  Çhrysosple- 
nium  ovalifolium. 

OVARIEN  ,  adj.,  ovarianus.  Tur- 
pin  nomme  feuilles  ovariennes  celles 
dont  la  lame ,  diversement  roulée  ou 
repliée  ,  constitue  l'ovaire  et  par 
suite  le  péricarpe.  Desvaux  appelle 
ovariens  les  nectaires  qui  sont  placés 
sur  l'ovaire. 

OVAMFÈRE,  adject. ,  ovàrifcrus 
(  ovhrium ,  ovaire ,  fero  ,  porter  ). 
H.  Cassini  appelle  aréoles  ovarifères 
les  marques  du  clinanthe  des  Synan- 
'thérées  qui  correspondent  exacte- 
ment aux  àrcolesbasilaires  des  ovaires. 

OVATIFOLIÉ,  adj.  ,  ovalifolius 
{ovatus y  ové,  folium,  feuille)  ;  qui 
a  des  feuilles  ovales.  Ex.  Hirœa  ova- 
tifolia. 

OVÉ,  adject.  ,  ovatus;  eifôrmig 
(  ail.  )  (  ovum ,  œuf)  ;  qui  a  la  forme 
d'un  œuf,  c'est-à-dire  d'une  ellipse 
dont  le  plus  grand  diamètre  trans- 
versal est  au  dessous  du  milieu  de  la 
longueur ,  comme  la  coquille  du  Bu* 
limus  ovatus,,  Y  épi  du  Scirpus  ova- 
tus ,  les  feuilles  de  Y  Oxybaphus  ova- 
tus et  du  Monsonia  ovata,  Y  urne  du 
Gymnostomum  ovatums  Le  Theri- 
dium\  ovatum  est  ainsi  nommé  à 
cause  d'une  tache  ovale  qu'il  porte 
sur  l'abdomen. 

OWWR9  s,  tn  ovdh  {mm} 


tmtf  )J$ém  sous  lequel  Dvmal  désigne 
les  jeunes  carpelles. 

OVIFÈRE  ,  ad j . ,  oviferus  (  ovum , 
«euf  >  fera ,  porter)  ;  qui  contient  des 
œufs  ou  des  corpuscules  reproduc- 
teurs. Ex.  VortkeUa  ovifera ,  Po*- 
mmecium.  oviferum. 

OVIFORME,  adjectif,  oviformis 
{  ovum  ,  œuf ,  forma ,  forme  )  -,  qui  a 
la  forme  d'un  œuf,  comme  le  corps 
du  Tetraodon  oviformis  et  du  £#*- 
pemster  èviformis,  la  coquille  de  F0- 
vtda  eviformis ,  les  germes  qu'on 
observe  dans  le  corps  des  Ascarioten». 
La  treille  appelle  nymphes  opifôrmes 
celles  dont  le  corps  ressemble  à  un 
«tuf,  et  s'ouvre  à  l'une  de  ses  extré- 
mités par  une  pièce  qui  se  détache  en 
forme  de  calotte  (  ex.  Musca  ). 

OVIGÈRE,  adj. ,  ériger  us  (ovum, 
œuf,  gero  ,  porter).  Se  dit  de  plantes 
<^ui  portent  des  fruits  comparables  à 
des  œufs  pour  la  forme  (ex.  Hernan- 
dia  ovigera).  Une  vVicté  du  Sel**- 
num  Melongena  porte  de*  baies  blan- 
ebes,  ayant  exactement  la  forme 
d'un  œuf  de  poule ,  ce  qui  l'a  fait 
appeler  Herbe  aux  œufs. 

OVIPARE  >  adj.,  oviparus}  wotoxoç  ; 
eierlegend (&H.)  (ovum ,  œuf,  paro  , 
engendrer).  On  donne  cette  épithète 
aux  animaux  qui  pondent  des  œufs , 
c'est-à-dire  des  corps  reproducteurs 
contenant  un  embryon  qui  a^  exigé  le 
concours  des  organes  des  deux  sexes 
pour  devenir  apte  à  vivre. 

OVISCAPTE  ,s.  m. ,  terebra ;  Le- 
ge/ohr  (ail.)  (ovum ,  œuf,  axi*™, 
creuser).  Marcel  de  Serres  appelle 
ainsi  (ovipositor ,  Kirby  )  le  prolon- 
gement chu di forme  de  l'abdomen  des 
femelles  de  divers  insectes  ,  qui  leur 
sert  à  introduire  leurs  œufs  dans  des 
cavités  propres  à  les  recevoir,  ou  , 
plus  rigoureusement,  à  percer  les 
substances  dans  l'intérieur  desquelles 
elles  doivent  les  placer.  V.  Tarière.  ' 

OVIVORE ,  adj. ,  ot>ivoruf{ovum , 
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tvwtrus  a  été  ainsi  appelé ,  parce 
qu'on  supposait  qu'il  mange  les 
œufs  des  oiseaux, 

,  OVOÏDE ,  ad}. ,  opoîdeus ,  ohova- 
tus  (  ôpum,  œuf ,  «&ç,  ressemblance); 
quiala  forme  d'un  œuf,  dont  la  coupe 
longitudinale  est  ovée,  comme  les 
anthères  du  Fuchsia,  la  capsule  du 
Silène  conica  ,  le  chapeau  de  YA- 
garicus  eooidcus ,  le  chaton  du  Salis: 
capraa ,  la  coquille  du  Bukmus  oroè- 
deus  et  ènPecten  obovatus,  la  corolle 
de  YErica  tetralix,  le  crémocarpe  du 
Bupleurum  ,  la  cupule  des,  calvbions 
de  YMpkedra  et  des  strôbiles  du  Pi- 
nus,  la  crpsèle  du  Baillêeria  ,  te 
diérésile  èeYffatictcres  Baruensis, 
le  drupe  de  l'Amandier,  Y  embryon  du 
Corjrlus,  Yépi  du  Plantago  laçopus, 
Yérème  du  Cerinthe ,  Yétainon  du 
Ranunculus  bulbosus  ,  la  graine  du. 
Cocos  nucifcra  ,Yim>olucre  du  Tage- 
tes  patula ,  le  légume  du  Lotus  hir~ 
sutus ,  les  minéraux  dont  la  forme 
imite  celle  d'un  œuf  (er.  Stronliane 
sulfatée  ovoïde) ,  la  pyxide  du  Planta- 
go,  la  radicule  du  Fagw  Castanea,  îà 
sorose  du  Bromelia  Ananas,  le  spadix 
de  YArtocarpus  incisa  ,  le  stigmate 
du  Genipa,  le  strobile  du  Pimispinea, 
les  utricules  polliniques  de  Yimpa* 
tiens  Balsamina.  - 

OVOÏDES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Om. 
Nom  donné  par  Latreille  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Gastéropodes  pee- 
tinibranches ,  comprenant  ceux  dont 
la  coquille  est  ovoïde. . 

OVO-URINAIRE  ,  adj.  ,  ovo-uri- 
naris.  Dutrochet  nomme  poche  ovo- 
urinaire l'allamoïde  des  Mammifères. 

OVO-VIVIPARE  ,  adj. ,  ovo-viin^ 
parus  {ovum  ,  œuf,  vivus ,  vivant, 
paroi  produire).  Se  dit  d'un  animal 
appartenant  à  la  série  des  ovipares  , 
mais  dans  l'intérieur  du  corps  duquel 
les  œufs  éclosent,  de  manière  qu'il 
pond  des  petits  vivans  (ex.  Blennius 
évo->vmparus).  Ce  phénomène s'ob* 
#rve  dans  plusieurs  reptikà  &  pois- 
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sous,  quelques  mollusques  et  divers 
insectes,  particulièrement  les  diptères. 

OVULAUtE ,  adj. ,  ovularis  (ovurn, 
œuf);  qui  a  la  forme  d'un  œuf,  ou  k 
peu  près  (ex.  Melania  ovularis ,  Ba- 
lanusovularis).  Se  dit,  en  ce  sens,  des 
grains  d'une  roche  grenue,  quand  ils 
sont  de  la  grosseur  a  un  œuf  de  poule. 
Oculaire  veut  dire  aussi  qui  se  rap- 
porte à  l'ovule  :  Turpin  nomme  feuille 
oculaire  celle  qui ,  soudée  de  toutes 
parts  et  toujours  indéhiscente ,  con- 
stitue l'ovule  des  plantes. 

OVULE,  s.  m.  ovulum;  Eyehen 
(ail.  )  ;  ovolo  (it.)  {ovumy  œuf).  On 
donne  ce  nom  aux  rudimens  de 
graines  qui  se  voyent  dans  l'ovaire. 

OVULE,  adj.  ,  ovulatus  (omm9 
œuf);  qui  approche  nu  peu  de  la 
forme  d'un  œuf.  Ex.  Bulla  ovulata, 
yenus  ouulcta. 

OVULIFOUME,  adj. ,  ovuliformis 
(  ovulum  f  petit  œuf,  forma,  forme); 
qui  a  la  forme  d'un  petit  œuf.  Ex. 
Cjrprœa  ovuliformis. 

OXACIDE,  subst.  m.,  oxacidum; 
Sauerstoffsàure  (  ail.  ) .  Acide  qui  ré- 
sulte de  la  combinaison  d'un  corps 
simple  avec  l'oxigène.  Les  oxacides 
sont  proprement  les  composés  bi- 
naires contenant  de  l'oxigène  qui 
jouent  le  rôle  d'élément  électronéga- 
tif dans  les  combinaisons. 

OiALATE ,  s.  m.  ,  oxalas.  Genre 
à$  sels  (oxalsaure Salze,  ail.),  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  de  l'acide 
oxalique  avec  les  bases  salifiables. 

OXALATÉ  ,  adj.  Se  dit ,  en  miné- 
ralogie, d'une  base  qui  est  convertie  à 
l'état  de  sel  par  sa  combinaison  avec 
l'acide  oxalique.  Ex.  Fer  oxalaté. 

OXALIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Oxa- 
lUleœ.  Famille  de  plantes,  établie  par 
Candolle,  qui  a  pour  typé  le  genre 
Oxalis. 

OXALIQUE  ,  adj. ,  oxalicus.  Nom 
donné  à  un  acide  {Oxalsaure,  Sauer- 
hleesàure%  ail.  )  qui  a  été  découvert 
par  Scheele ,  et  à  un  éiher  qui  l'a  été 
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par  Thenard ,  mais  dont  Bergman  n 
avait  déjà  remarqué  l'existence. 

OXAMIDE  9  s.  m.  Corps,  analogue 
à  quelques  substances  animales  ,  et 
de  nature  particulière',  découvert  par 
Dumas  ,  qui  se  sublime  quand  on 
décompose  l'oxalate  ammonique  neu- 
tre par  la  distillation.'. 

OXAZOTATE,  s.  m. ,  oxazotas. 
Nom  que  Guibourt  propose  de  sub- 
stituer à  celui  de  nitrate. 

OXAZOTEUX,  adj.,  oxazotosus. 
L'acide  nitreux  pourrait  être  appelé 
acide  oxazoteux  ,  d'après  Guibourt. 

OXAZOTIQUE,  adj.,  oxazoticus. 
Le  nom  d'acide  oxazotique  convien- 
drait à  l'acide  nitrique  ,  selon  Gui- 
bourt. 

OXAZOTITE  ,  s.  m.  ,  oxazolis. 
Guibourt  propose  ce  nom  pour  rem- 
placer celui  de  nitrite. 

OXIBASE  ,  s.  f. ,  oxibasis.  Berze- 
lius  appelle  ainsi  un  oxide  qui  joue  le 
rôle  de  base  <ftns  les  combinaisons 
dont  il  fait  partie. 

OXIBASIQUE,  adj.  ,  oxibasicus. 
Epithète  donnée  par  Berzelius  aux 
sels  haloïdes  qui  son,t  combinés  avec 
une  oxibase. 

OXIC AREIQUE ,  adj.,  oxicarbi- 
cus.  Guibourt  donne  ce  nom  à  un 
genre  de  composés  binaires  dans  les- 
quels l'oxigène  entre  comme  élément 
négatif  et  le  carbonne  comme  élément 
positif. 

OXICARBURÉ,  adj.,  oxycarbu- 
retus.  Le  nom  de  gaz  hydrogène 
oxicarburê  a  été  donné  à  tort  au  gaz 
oxide  de  carbone. 

OXICÛLORATE,  s.  m. ,  oxichlo- 
ras.  Genre  de  sels  (  oxydirlchlorsaure 
Salze  y  ail.),  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'acide  oxichlorique 
avec  les  bases  salifiables. 

OXICIILORIDE ,  s.  m.,  oxichlo- 
ridum.  Berzelius  appelle  oxichloride 
carbonique  le  gaz  phosgene  (  acide 
chloroxicarbonique)  ,  découvert  par 
J.  Pavy ,.  et  qui  résulte  de  la  com- 
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btnaison  ia  gaz  oxicfe  carbonique 
avec  le  chlore  :  il  nomme  oxichloride 
carbosulfureux,  (  Saiierstoffcklor~ 
schwefelkohienstoff  y  ail.)  une  singu- 
lière combinaison  d'oxigène ,  de  chlo- 
re, de  carbone  et  de  soufre,  qui  a 
été  découverte  par  A.  Marcet  et 
lui»  ,   •   :  - 

OXICHLOMQUE,  adj.,  oxycJdo- 
ricus.  Nom  d'un  acide  (  oxydiric 
ChlorsàurcyA\.)*ip\  a  été  découvert 
en  18 1 4  parStadion ,  qu'on  appelle 
aussi  chlorifue  oxigéné ,  et  qui  .con- 
stitue Je  plus  haut  degré  d  oxigéna- 
tion  dû  chlore. 

OXICHLORURE  ,  s.  m.  ,  oxyMo- 
rureium.  Gay-Lussae  a  appelé  ainsi 
des  composés,  -qui  sont  poutGroovelle 
des  oxido~chlorures  ,  et  pour  Berze- 
lius  des  chlorures  basiques,  c'est-à- 
dire  des  combinaisons  d'un  oxideme-  ' 
tailique  avec  le  chlorure  du v  même 
métal.  Ex.  Qxichlorure plombique.  • 

OXIDABILITÉ  %  s.  ï.^pxydabi* 
làas  ;  Sâurungsfàhigkcit  (ail.).  Fa- 
culté de  se  combiner  avec  l'oxigène. 
OXIDABLE  r  adject. ,  oxydabilis  ; 
saarungsfahiff  (ail.)  ;  qui  est  sus- 
ceptible de  se  combjner  avecS  l'oxi- 
gène. 

OXIDATIQ!Vr  s.  f#  f  oxydatio. 
Combinaison  d'un  corps  avec  l'oxi- 
gène >  quand  le  composé  qui  en  ré- 
sulte ne  jeuit  pas  des  propriétés 
acides* 

OXIDEv  s»  m. ,  pxydum  (  oÇwç  , 
aigu).  La  plupart.des  chimistes  don- 
nent ce  nom  à  des  corps  combinés 
avec  de  l'oxigène,  qui  n'ont  pas  de 
saveur  aigre ,  et  peuvent  ramener 
au  bleu  le  tournesol  rougi  par  un 
acide.  Bçrzelius  le  réserve  pour  ceux 
des  composés  qui  contiennent  la 
quantité  d'oxigène  convenable  pour 
remplir  le  rôle  fie  véritable  base  sa- 
lifiable ,  donnant  à  tous  les  autres  la 
dénomination  de  sous-oxide  ou  celle 
de  suroxide.  Cependant  il  se  sert 
aussi  du  mot  oxide} ;,  soit  d'une  ma- 
il. 
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nière  générale,  quand  tt  s'agit  seule- 
ment de  la  combinaison  d'un  corps 
avec  l'xixigène  ,  sans  qu'on  ait  }«ié- 
*êt  à  rechercher  la  proportion  des 
déni*  constituons  y  soit  lorsqu'il  est 
question  d'un  corps  qui  ne  se  com- 
bine avec  l'ojpgène  qu  en  une  propor- 
tion et  :  ne  produit  par  conséquent 
qu'un  seul  oxide.  Çarmi  les  oxides 
proprement  dits»  \\j  en.  a  qui  peu* 
vent  jouer  le  rôle  d'acide ,  comme 
les  oxides  nitrique ,  tantalique  c.t 
tungstiqtjc  ;  d'autres  aussi  qui  peu- 
vent être  tantôt  base  et  tantôt  acide  ,* 
comme  l'oxide  antimonîqueet  l'oxide 
telluriquc.  La  môme  chose  a  lie.»  pour 
certains  acides^  ex.  acide  titanique), 
'et  même  pour  quelques  sulfides  (ex. 
Sulfide  hvpantimonieux).       ' 

OXIDÉ,  adj.  ,  cxydàiiif.  Se  cpt 
d'un  corps  qui  se  trouve  à  l'étal  de 
combinaison  avec  de  l'oxigène. 

OXIDO-CHLORURE  ,  $.  m%i  oxy. 
do-chlorurclum,  Nom  donné  par  P. 
Grouyellé  aux  combinaisons  d'un 
chlorure  avec  l'oxide  du  même  métal. 
OXIDO-CYANÙtE,  9.  m. ,  axfdô- 
cyahuretu m.  Sorte  ce  nom  P.Grod- 
velle  désigne,  les  combinaisons  d'un 
cyanure  avec  l'oxide  du  même  métal. 
OXIDOIDË  ,  adject.  ,  oxydoïdes. 
Hausmqnn  appelle  ainsi  les  corps  oxi-* 
des  qui  ne  sont  ni  acides  ni  bases  sa- 
lifiables.  On  a  quelquefois  donné' ce 
nom  à  l'eau ,  parce  qu'elle  forme 
une  classe  tout-à-fait  particulière 
d'oxides. 

OXIDULE,  adj.  et  s.  m.  i  oxfdu- 
lum.  Se  dit  d'un  degré  inférieur 
d'oxidation  d'un  corps  qui  en  a  plu- 
sieurs. "  t 

0\ïDl]i;É?  adj.  1  oxyd^iâtus;  qui 
est  passé  à  1  état  d'ôxidule.  Ex»  Fer 
Qxidulé. 

OXtFLUORURfc ,  s.  m.f  oxyflu- 
uretum.  Nom  donné  par  Berzelius 
aux  combinaisons  d'un  £uo mire  avec 
un  oxisel; 

OXIGÉNABLE  ,  adj.  Se  dit  de  tout 
J3 
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cerna  simple  qui  est  susoeptibb?  de  sa 
combiner  aveci'oxigène. 

OXfGÉNAfliT  ,  ad).  ,  oxygénons. 
L'oxigène  a  été  quelquefois  appelé 
principe  oxigénantj  c'est-à-dire  pro- 
ducteur d'ox  ides. 

OXlGÉtf  ATION ,  s.  L,  orygqnatio. 
Acte  par  lequel  l'oxîgèoe  se  combine 
avec  un  autre. corps,  queïlequesôit 
la  nalnre  du  corps  qui  eu  résulte. 

0\IGÈ\E  ,  s,  m.  ,  Qxygcnium  ; 
Stuterstaff  y  LeÙcnstnft  (ail.)  ;  "dJ.M- 
^-crtfu  (il.  )  ô^î  i  acide ,  -/îwaw  f  pro- 
duire )-  Découvert  par  Priesttey  en 
ijj^  y  et  pr  Srheele  en  1 776, ,  ce 
corps  simple  a  été  appela  ainsi  s  parce 

Ju*â  L^pûcpie  Je  la  réforme,  aujour- 
'W  .si  însulfisantc,de  la  nomencla- 
ture chimique,  on  croyait  qu'il  en  - 
Irait  dans  (a  composition  de  tous  les 
acides ,  qu'à  ïni  ftcul  étail  duc  la  pro- 
duction de  l'acidité,  et  que  les  acides 
différaient  les  uns  des  autres  unique- 
ment par  la  nnlure  des  corps  com- 
bustibles entrant  dans  leur  composi- 
tion. Ce  nom  présente  un  sens  inexact 
à  la  pensée  ,  puisque  l'ami i te  peut 
être  le  résultat  d\me  combinaison 
non  oxfgénée  ,  et  dépendre  même 
d'an  simple  arrangement  de  molé- 
cules 

Q^IjG^ï;,  adjqct. ,  oxygcnatiu  ; 
qpic.Qn^çut  oJe.Coxigène,  quj  a  é*é 
combiné  avec  de  i!oxigjène.  Doeb&reir 
ner  appelle  êth^n.Qxiséné  un  corps., 
déjà  connu  de  Schceïe  ,  dans  lequel 
il,  a  dm  et  del'oxigpneavec  du  carbone 
ejt  de  l'hydrogène  ,  mais  dont  ou  ne 
connaît,  pis  encore  assez  bien  L'his- 
toire pour  pouvoir  regarder  son  exis- 
tence comme  a  y  érée. 

OVïGÉINiOHKEllKliGINEUX,  adj.<, 
èxygeno-ferruginosus.  Tondi  donne 
le  nom  de  Carbone  ôxigéno-ferrugi- 
neuxtau  graphite  ,  pour  indiquer  que 
ce  corps  cturUent.du'fer  et  de  l'oxi- 
gène. 

OMQtnm&Tt&i  *.  va,,  oxyge- 
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momejrum.  Synonyme  raosité  #£*?— 
sao  hêtre.  Voytz  ce  mot» 
.  0XIMA*GAIVAT£,  ».  m.%  oxy-, 
manganas.  Genre  de  sels,  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  de  l'acide  eoti- 
manganique  avec  une  base  salifia- 
We.  -  f    , 

OXIMANGAIUQUE ,  adjeçt.,  ojry- 
manganicus*  On  appelle  acide  oxi- 
mangamque  le  cinquième  degré 
cYoxidation  du,  manganèse. 

C$IMURUT1#US,  adj.,  oxym»- 
riaticus.  Kii^au  a  donné  le  no»  de 
gaz  oximuriaiique  au. chlore,  parce 
qu'alors  on  le  regardait  connue  une 
combinaison  d^oxigène  et  diacide 
moriatique.      , 

v  OMOMQUE  ,  adject.  y  oxiedieus. 
L'acide  iodique.  a  été  appelé  (Mélodi- 
que (  0%ciadir\sauFey  alL)  par  quelques 
chimistes.  . 

OXIQUE,  adj.  et  s.  m. ,  axycum. 
Nom  donné  par  Gutbourt  à  un  ordre 
de  composés  binaires ,  dans  lesquels 
l'oxigène  joue  le  rôle  d'élément  né- 
gatif. .  . 

Q&ISEL ,  s.  m* ;,  oxysaL  Berze- 
bus  appelle  ainsi  les  sels  dans  la  base 
et  l'acide  desquels,  il  entre  de  l'oxi»- 
gène. 

OXISÉLÉMUBI^  s.  m* ,  oxyseleniu* 
relum*  Combinaison-  d'un  séléniure 
avec  l'oxide  dn  jaçlaL  . 

OXISLLFOC YAftUlUB ,  subst.  m. , 
oxysulphoçyanuretums  Combinaison 
d'un  sulfocyanure  avec  l'oxide,  du 
même  métal.  Ex.  Oxisulfocyanurc 
plomàique. 

QXISLLFOSBL,  8.  m.,  oxysuipho- 
soi.  On  pourrait  appeler  ainsi  1  es  cara- 
bin a  isons  d'un  oxisel  et  d'un  sulfosel, 
et  dire  par  exemple  r  oxùulfotungstate 
potassique,  pour  désigner  la  combi- 
naison du  sulfotungstate  potassique 
avec  l'oxitongstate  potassique. 

OXI SULFURE  ,  s.  m.  ,  oxUulphur- 
retum.  Combinaison  d'un  sulfure  avec 
l'oxidedu  même» métal, 
OKIÇUfcfIft4,  aty ,  osysulpk». 
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raltu.  Le  kermès  minéral  a,évé  appelé 
•  aussi  antimoine  oxisulfuré. 

0\1]CARBIQUE ,  adj.  ,  oxycarbi- 
çtts.  Gwbourt  nomme  tklorure-oxip- 
carbique  le  gaz  caltooxie&rtattÇue 
où  pbosgène* 

OXUKATE ,  s.  m. ,  oxuras.  Genre 
àt^ipjmtifuaure  Sakc,  àll.  ),  qui 
sont  produkapar  la  combinaison  de  Ta- 
ride  oxurîqaeavecle*  bases  salifiaUes. 

OXUKE,  s.  n^?  wsurttian.  Gui-, 
èouft|appelle  ainsi  lés  composés  I>i- 
nams  d'oxigène,  qui  «  tout  pas 
acides  (oxure  : hydrique  eu  eau, 
4#«rç  potassique  eu  pfotexide  depo*- 
iassium).  Pour  lui,  orah  est  le  nom 
des  composés  binaires  aVexigène^  qui 
jouissent  des  propriétés  acides  (  ex* 
oitafc  carbonique*  ov  acidec&bonique) . 

OXUJUQUE  ,  adject. ,  o«aric&r.  Où 
adonné  lenom  àJ  acide  oxwique  (Oxu- 
rifisaurt,  ail.)*  l'addavrique  surext- 
féaé  dé  Vauqueîin -,  ou  acide  purpu> 
Jriqùe  blanc»     >     . 

.  O*  Y ACANTHE,  adject;,  oxfaeaw- 
thus{  ôÇyç.,  aigu ,  awjfaj  épine  );<pli 
est  garni  de  nombreux  aiguillons.  Ex» 
Rosa  oxyacantha. 

OXYADÈïVE,  adject.  ,  oxyadenus 
( oÇvçr  afgu  ,  àSiv9<  glande)  ;  qui  a  des 
glande*  aiguës  Le  Cétssia  wjra4e$m 
porte  vue  glande  s ulmlée  aiguë  eotr* 
ses  folioles  inférieures. 

OXYBIUCTÉfÉ,  *]jM  oxybrnc* 
teus  (o|y«,.aig*l  ,  £ttzcû»>  bractée); 
quia  des  bractées  très-pointues.  Ex\ 
ffasmodiUm  exybracteum*  ; 

OXYCARPE,  adject.  (^caigtf, 
Tvçmç-,  htdt)  ;  qui  a  des  fruits  aeu- 
rainéa.  Ex.  Zanehocarptu àxycarpué] 
Zi&yphus  oxûxtrpa.       »  '    . 

0*Y<JÉMAiE*T  adj.ets.  ro*p1.  \ 
Oxjrcepkala  <è#*raigt.,  *sf<*Xé,  tétfe}. 
Nom  donné  par  Blaiimlle  à  titi  ordre 
de  la  classe  des  Entcfeoaipes,  qui  com- 
prend ceux  dont  le  corps  est  atténue 
aux  deux  bouts  ,  et  qui  répond  au* 
Nématùtdisàt  RudpJphi, 

OXYCHÈLE  ,  adjectif.  r  4>*fckelus\ 


(•^;,  aigu,  y*noç,  lèvre),  tpithète 
donnée  par  Menke  à  jles  Coquilles 
ui*tval*e6  qui  ©fit  le  labre  atgu,  sim- 
ple ou  bordé  en  dedans.  Ex.  Buli- 
nius  radiâtes. 

OXYCLADE ,  adjectif,  oxYcfodus 
t 5*fc  ,  aigu ,  xtà<foç  »  brattche  }  ^  qui  a 
dearameaux  aigus.  Eût.  Rypnumoxy* 

OXYGLOTTE  ,  adjectif,  Wfottk 
(*$»*,  aigu ,  ylfottot^  langue  J  ;  qui  a 
lune  des  divisions  de  son  périgone 
(ex:.  Sérapias ' osygbttù) 'f  ou  des 
Fruits  (  ex.  Astragalur  ôxydottis  1 
aigus.  N  '°    -     ' 

^eXY«©NE8 ,  adject.  et  s.  m.  plur.,' 
Qfigona  (^ç ,  aigà ,  ywVi«,  angle), 
«onvdonnépar  Latreilîe  aune  famille 
de  Pordfe  des  Coucïrîfères  Patulipal- 
^ts>  comprenant  des  espèces  dont  les 
«oqnîllessottt  généralement  très-au- 
-guleuses. 

aXYOTE,  adj.  ,  éxyotus  (<5frç> 
aigu ,  owç,  oreille)  •  qui  *  des  oreilles 
ou  desoVeatetto  aiguës.  LeLepiajum 
oxyotum  a  des  feuilles  cauliiiaires 
munies  à  la  base  de  deux  auricules 
,  très-aiguës.  .  x 

OXYPÉTALE,  adject,  oxypetalus 
i  qIu;  ,  aigu  ,  TriraXw  r  pétale  J  ;  qui  a 
des  pétales  linéaires  ej  acumiiiés.  Ex» 
Cereus  oxypetaliist>  Unoha  oxype* 
tala9  Sedumyxypetalum. 

OXYPHYLLE  ,  adj,  ,  oxyphyllus 
(  «^çf  aigu,  fé»i#v,  fiïuille)  ;  qui  a 
desieuilles(ex.  Lortm^hus  oxyphyU 
iUs  ,  Poitmisia  àxyphylla'  Desmo-* 
dium  exyp&yHam  ) ,  où  4es  folioles 
(ex.  Oxytropis  ovypkjrlk  )  acumi- 
nées*.    *.-,.■■    .- ,  .'    •_  • 

OXY RmiVCHrDES,  adject.  et  s.  m: 
J&.yGxyrhynchides.  Nom  donné  par 
Scboewberr  à  un  groupe  de  Tordre  des 
Curculionides  Orthocères  ,  qui  a  pour 
tjpe  le  genre  Oxyrhrnchus. 

eXYaHYNQtE ,  adject.,  pxyrhyw* 
cftus(oÇbç ,  aigu,  pvyxoç ,  bec)  ;  qai 
aie  museau  prolonge  en  forme  de  bec 
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pointu*  Ex.  Mormyrus  oxyrkynchus  ,* 
Tjphlops  Qxyrkynchos. 

OWUHWQlJi;» ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Oxyrhynchi.  Nom  donné  autrefois  par 
La  treille  à  une  famille,  de  Crustacés 
décapodes  ,  que  depuis  il  a  démem- 
brée,, et  par  Duméril  à  une  famille 
de  Crustacés,  qui  correspond  à  peu 
près  a  celle  que  Làtreil  le  avait  formée 
d'abord  sous  cette  dénomination. 

OWSPERME  ,  adj.,  oxyspertnus 
(  oÇvc  9  aigu ,  (ntipyax ,  graine  )  ;  qui  a' 
des  fruits  acuminés.  Ex.  Ranunculus 
oxj-spennus.      - 

OXYSTOMES  ,  adj..  et  s.  m;  plur., 
Oxystomata  (ôÇùç-,  a iVu ,  <rrôf*ût,  bou- 
che). Nom  douné  par  main  ville  à  u^e 
famille  de  Tordre  aesParacépbalopho- 
rcs  Asiphouobranches  ,  comprenant 
ceux  qui  onjt  les  bords  de  la  coquille 
très-lrancbans  et  la  columelle  poin- 
tue. . 

OXYSTYLE,  adjectif,,  oxystyljus 
(  oÇv; ,  aigu  ,  aTvïnç ,  étyle).  Ëpitbète 
donnée  parMenke  aux  coquilles  uni-? 
valvcs.  dont  la  columelle  est  attériuée 
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a  là  base  et  aiguë.  Ex.  Biilimus  unâa* 
tus. 

OXYTÉLIDE8,  adj.  et  s.  m.  pi:, 
Oxyteiidesl  Nom  donné  par  Manner- 
heim  à  une  tribu  de  la  famille  des. 
Coléoptères  Brachélytrcs  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Oxy teins. 
>  OXYTRICHWE8,  adj.  et  s.  m.  pi., 
4) xy trichine.  Nom  donné  par  C.-G* 
Ehrenberg  à  une  tribu  d'Infasoires 
polygastriques ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Oxytricha.  • 

OXYURE,  adj.,  oxyurus  (oÇvç, 
aigu ,  ovpa ,  queue  )  ;  qui  a  la  queue 
terminée  en  pointe  (  ex.  Hirundo 
oxyura  )  ,  bu*  le  corps  atténué  et  su*- 
lrolé  à  l'extrémité  postérieure  (  ex. 
êfipuneujus  oxyurus  ). 

OXYURES,  adject.  et  s.  m.  pi.  9 
OxyurL  Nom  donné  par  Guvier  et  La- 
treille  à  une  tribu  <le  la  famille  des 
Hyménoptères  Pupiyorcs^  compre- 
nant ceux  qui  ont  pour  la  plupart 
une  sorte  de  queue  ou  de  pointe  ter- 
minale produite  par  une  tarière  ex- 
terne. 


P. 


PAÇHÔMÈTRÉ  ,  s.  m.  ,  pacheme* 
trum{  irogoç,  épaisseur,  prrpc»  ,  me*- 
surer).  Instrument  ih venté  par  Be- 
noît pour  mesurer  l'épaisseur  du  verre 
des  miroirs. 

PACHYCARPE  ,  adj. ,  pachycar- 
pus  (n*yyçf  «pais,  xopTrèç,  fruit)  ; 
qui  a  des  fruits  épais ,  comme  les 
légumes  du  Seshania  pach%parpa. 

JPACHYDEUMJL:  ,  adj.  ,  pachyder- 
mus  (  Tca%vç ,  épais ,  &ppa ,  peau  )  ; 
qui  a  la  peau  épaisse  ,  ou  qui  forme 
une  croûte  épaisse  %  comme  le  cham- 
pignon appelé  Auriçularia  paçty- 
derma.  •'•.,*., 

PACHYDERMES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Pachyderma.  Nom  donné  par-Cuvier, 
Desmarest ,  Duméril ,  Tiedemann  , 
BlaiuYille,  Latreille  et  Eïcbwald  à 


un  ordre  on  à  une  famille  de  la  classe 
des  Mammifères,  comprenant  ceux 
de  ces  animaux-  qui  ont  la  peau  ordi- 
nairement fort  épaisse  et  presque  nue. 

PACHYG ASTRE,  adj. ,  pachygûs- 
ter(ir*xv*>  épais  ,  youhiip  ,  ventre ); 
qui  a  l'abdomen  large  ou  dilaté.  Ex. 
Sfirgu*  pachygaster*  -  . 
.  PACHYGfcOSSES,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Pachyglossi  (  wo^vc  *  épais, 
jkôà<T<ra ,  langue  ).  Nom  domié  par 
Latreille  à  une  tribu  dé  la  famille  des 
Psittacins ,.  comprenant  ceux  qui  ont 
la  langue  épaisse  et  protractile. 

PACHYODONTE,  adj. ,pachyodon 
(  na%vç ,  épais ,  •©<$©£« ,  dent)  ;  qui  « 
des  dents  épaisses,  comme  celles  que 
garnissent  le  chapeau  de  YHydntm 
pachyqdon.  \  '.  '■>..' 
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PA€H¥OTE;  abject.  ,  pachyotes 
( 7r«£Ù;  ,  épais ,  owç  ,  oreille).  Épi-r 
thète  donnée  par  Gloger  aux  chauve- 
souris  qui  ont  les  oreilles  épaisses.  Ex. 
Pespertilio  serptorms. 

PÀCHYPm  LLE  f adj . ,  pachyphyU 
lus;  dickblattrig  (  all.t)  (  régiic, 
épais  ,  fu^Xov ,  feuille  )v  Se  dit  d'une 
plante  qui  a  les  feuilles  épaisses*        « 

PACHYPLEUKEfc,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Pachypleurœ.  Nom  donné  par  Meyer 
et  Bunge  à.  une  tribu  de  la  famille 
des  Qmbellifères ,  qui' a  pour  type  le 
genre  P-achypleurum. 

PACHYPODE  ,  adjectif,  pachypus 
(iraxùc,  épais,  içovç  ,,pied);  qui  a  le 
pied  épais ,  comme  le  stipe  du  Po<~ 
lyporus  pachypus. 

PACHYPODES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pachypoda.  Nom  donné  par  Gray  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Concbopbo- 
res  ,  qui  correspond  aux  Conchifères 
crassipèdes.  de  Latoarck. 

PACH1POME  ,  adj. ,  packypomus 
(  7ra£vç ,  épais,  irôpg^  opercule  )  ;  qui 
a  un  opercule  épais.  Ex.  Hypnum 
pachypoma* 

PAOHYUHYNCHIDES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Pachyrhrnchides  (tt«^ùç,  épais  , 
P"7X°*>  &ec).  Noni  donné"  par  La-* 
treille  à  un  groupe  de  la  tribu  des 
Cbaransonites ,  par  Scbœnberr  à  un 
groupe  de  l'ordre  des  Çuroulionides 
GonatQcères  ,  comprenant  ceux  de 
ces  insectes  qui  ont  le  bec  épais. 

PACHYTRIQUE,  adj. ,  paèhytri- 
chus  (wa^vç ,  épais,  Opi? ,  poil );  qui 
a  des  poils  épais.  Ex*  Myxotrichum 
pmàhytrichum. 

PACIFIQUE,  adj. ,  pcpificus.  On 
a  donné  celte  épithète  à  des  animaux 
qui  vivent  dans  l'océan  Pacifique  , 
comme  le  PkUycercus  pacificus  , 
qu'on  trouve  dans  les  mers  d'Otabiti» 

PEONIACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Pceoruaceœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Renonculaeées ,  établie  par  Candûlle, 
et  qui  a  pour  type  le  genre  Pœonia. 

PAGE  y  s,  f .,  pagina;  Flàehef  Stitt 
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(  alU  ).  On  appelle  ainsi  chacune  des 
deux  surfaces  fiune  feuille  plane. 

-  PAGlJRHBire,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
PaguriL  Nom  donné  par  Lamarck  , 
Latreille  ,  Goldfuss ,  Leach  ;  Eich- 
wald,  Ficinus  et  Carus  à  une  tribu 
ou  famille  dé  Crustacés  décapodes 
macroures  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Pàgurust  - 

PAILLE ,  s.  f. ,  stramen ,  stra- 
mentum  ;  Stroh  (ail.);  straw  (atigl.); 
p'aglia  v  (it.).  Chaume  desséché  des 
Graminées ,  et  surtout  dés  Céréales  , 
après  qu'on  a  enlevé  les  graines  con- 
tenues dans  l'épi. 

PAILLÉ'  9  adj. ,  stramineus;  bleich , 
hleichroth  (ail.)  ;  qui  a  la  côulenr  de 
la  paille,  c'est-à-dire  une  teinte  jaune 
pâle.  Ex.  Mactra  sttaminea. 

PAILLETÉ /adj.  Se  dit ,  en  miné- 
ralogie 9  d'une  substance  qui  affecte 
la  forme  de  lamelles  ,  de  .petits 
cristaux  libres  où  disséminés  dans 
des  roches.  Ex.  Mica  pailleté. 

-  PAILLETTE,  s:  f.,  palea ;  Spreu, 
^SpreublaticHen  (ail.);  pagliuzza(it.)é 

-On  donne  ce  nom ,  en  botanique , 
aux  petites  écailles  qui,  dans  plu- 
sieurs Composées  ,  sont  entremêlées 
avec  les  fleurs  (ex.*  Anlhcmis  urvefi-  • 
sis);  aux  bractées  qui ,  par  leur  réu- 
nion. ,  constituent  l'involucré  dés 
fleurs  composées  ;  et  ,  d'après  Ri- 
chard ,  à  chacune  des  pièces  qui,  dans 
les  Graminées  ,  forment  l'enveloppe 
des  organes  sexuels. 
-n  PAIR 9  adj. ,  parus  ;  qui  est  divi- 
sible en  deux  moitiés  ,  cVst-à-dire 
en  deux  parties  ayant  en tr' elles  des 
rapports  marqués  de  disposition  ,  et 
placées  des  deux  côtés  d'un  plan  qui 
traverse  l'être  dans  sa  plus  grande 
longueur. 

PAIRE,  s.  f .  ,  jugum  ;  Çuyta  ; 
Paar  (ail.).  On  nomme  ainsi,  en  phy*- 
sique ,  les  deux  pièces  de  zinc  et  de 
cuivre  qui  font  la  base  de  la  pile  vol- 
taïque;  gn  botanique  ,  chaque  couple 
des  folioles  d'une  feuille  composée  » 
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quand  elles   sont  placées  vis-à-vis 
1  une  de l'autre. 

PALACE  ,  adjM  palaceus  ;  rmd- 
stielig  (ail.)  (pala,  chaton  d'une  ba- 
gue). Se  dit ,  en  botanique,  des  or* 
canes ,  et  particulièrement  des  feuil- 
les ,  qui  adhèrent  à  leur  support  par 
le  bord. 

PAL.€OCHÈRE ,  adj. ,  paUeoehœ* 
rus.  Le  Suspalœocharus  n'est  connu 
qu^  l^tat  fossile. 

PAL  EO*TOGRAPHlE  ,  gubfit.  {., 
patœontpgraphia  (nakaio; ,  ancien  4 
àv,  être,  Tp^pca,. écrire)»  Histoire 
des  êtres  anciens.  On  employé  ce 
terme  en  parlant  de  l'histoire  des 
corps  organisés  qui  n'existent  plus 
vivans  à  la  surface  du  globe  ,  et  dont 
on  trouve  seulement  des  débris  en** 
fouis  dans  les  couches  qui  en  forment 
la  croûte. 

PALJïONTOG&APHIQUE  ,  ad).  , 
palceontographiciu  ;  qui  a  rapporta 
la  palaeontographie. 

PALEONTOLOGIE  i  s.  f.t  palapn- 
tologia  (naikouoç ,  ancien  ,  <&v ,  être , 
Xcfyoç ,  <  discours  ) .  Synonyme  de  pa- 
laeontographie* .  .  - 
PALEONTQLOGIQl*  ,  ad}. ,  pa- 
.  lœontologicus ;  quia  f apport  à  la  pa- 
lasontologie. 

PALEOTHÉRIEN,  adj. ,  palœo- 
tkerianus*  Se  dii  d'une  roebe  qui  ren- 
ferme des  débris  de  palœolherium 
(ex.  Gypse  palœothérien).  Bron- 
gniart  donne  cette  épitbete  à  un 
groupe  de  terrains  sédimenteux  tba- 
lassiques, 

PALEOZOOiiOGIE,s.  {,+  palœo- 
zoologia  (iraXaio; ,  ancien  ^£<âov  ,  ani- 
mal ,  liyoî  y  discours  ).  ï&îaûiville 
nomme  ainsi  kk  branche  de  l'histoire 
naturelle  qui  a  pour  objet  les  ani- 
maux qu'on  trouve  à  l'état  fossile 
dans  lé  sein  de  la  terre. 

PALA1RE  ,  adj. ,  palaris  (  paius  , 
échalas  ).  On  employé  quelquefois, 
mais  rarement ,  ce  terme  pour  desi- 
gner une  partie  qui  se  jourt  à  une 
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autre  de  manière  à  paraîtra  en  lire 
la  continuation  >  comme  la  tige  à  la 
racine  ,  l'ovaire  au  pédoncule. 

PALA&  9  *.  m.  ,  palaiam  ;  vwt- 
pwa  ;  Gaumen  (ail.)  ;  patate  (angl,); 
palato  (it.).  On  appelle  ainsi  t  i°  en 
botanique ,  le  renflement  externe  de 
la  gorge  des  corolles  personnées ,  qui 
en  ferme  l'entrée  et  réunit  les  deux 
lèvres  (ex.  Antirrhinum  màjus),  et 
plus  généralement  ta  partie  supérieure 
dm  fond  des  corolles  monopétales  ir- 
régulières ;  a*  en  zoologie ,  k  partie 
supérieure  de  la  cavité  de  la  bouche, 
chez  les  mammifères;  la  face  infé- 
rieure de  la  mandibule  supérieure  , 
chez  les  oiseaux  ;  en6n  ,  chez  les  m> 
sectes ,  d'après  Latreille  ,  <  Un  avan- 
cement arrondi  et  presque  membra- 
neux ,  situé  sous  les  dents  ,  dans 
l'intérieur  de  la  bouche  xles  larves 
des  libellules  et  des  insectes  parfaits^ 

PALAME,  subst.  m.,  palanta >/ 
Schwimrnhaut ,  Zehcnhaut  (ail.  ) 
(trfltXdtfiwj  j,  paume).  HHger  appelle  ainsi 
la  membrane  étendue  entre  les  doigts 
des  mammifères  à  pied»  palmés  04 
demi-palmés  ,  et  celle  qui ,  cbez  cer- 
tains oiseaux ,  unit  ensemble  deux 
ou  trois  doigts  ,  ou  tous  les  doigts  9 
soit  seulement  à  la  base,  soit  jusqu'au 
sommet  de  l'ongle  ,  quand  son  bord 
antérieur  est  entier. 

PALAMOTMÈQUE  ,  s.  L,  vaU*~ 
motheca  ;  Zehenhautdeck'e (ail.)  (*** 
>dlp.n  ;  paume ,  4**i»  ,  boite  ).  Nom 
donné  par  Illig*r  a  Pépidenne  corné 
qui  revêt  le  palaroe  chez,  les  oiseaux» 

PALATIFORME ,  adj. ,  patatifor* 
mis  (pafaium ,  palais ,  forma ,  for- 
me). Epitbete  donnée  par  Kirèy  à  la 
langue  des  insectes  ,  quand  ette  for- 
me la  face  inférieure  de  la  lèvre ,  sans 
en  être  séparée ,  comme  dans  beau** 
coup  de  Coléoptères-. 

PALATINE,  s.  f.  On  dit q•^Hl* pa- 
pillon a  les  pattes  de  devant  en  pala- 
tine quand  rites  settft  p*n$  courtes 
que  les  autres,  sans  «ro«het*,  pk»  ▼*• 
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lue*  en  aft*rtacê,  et  f>rt»que  nuitées 
sur  elles-mêmes  de  chaque  côté  du 
cou,  en  manière  deeordbn  on  de  pen- 
dant de  palatine:  " 

PALE  ,  adject. ,  pallidus;  bfoss  * 
bleith  (ail.)  ;  qui  est  peu  coloré,  Ex* 
Pteropus  pallidus  i  Pectûnculus  paU 
Uns ,  A  garions  eipaiiens  \  Agaricus 
depallens. 

PALÉACÉ  9  adj.  *  paltaceus  ,  :pa- 
ieatus)  sprétttragend)  tpreufôrmig  j 
spreuartig  ,  spteuigt  (ail.)  (  pa/eb  f 
paillette).  Se  dit  »  en  botanique  >  tan- 
tôt d'an  organe  dont  la  nature  et  la 
consistance  se  rapprochent  de  celles 
de  la  paille ,  comme  le*  bractées  pa- 
lèacées ,  c'est-à-dire  membraneuses 
et  sèches,  du  Puttenaapakaceà;  tari^ 
iôt  d'une  partie  qui  est  formée  de 
petites  paillettes  étroites,  comme  Va** 
grette  paléacée  du  Bidens  tripwiita^ 
ou  entourée  de  bractées  membrona- 
cécs  où  scarienses  >  comme  le  clinan- 
the  patéacé  de  YUrsinia  pateacea ,  le 
stipe  paléacé  àéYOàoeUa  crispai  où 
garnio  de  petites  écailles  i  comme  la 
cypsèle  paléacée  deVHeliantkus,  cjue 
surmontent  des  paillettes  qui  parais* 
sent  insuffisantes  pour  constituer  une 
aigrette,  le  réceptacle  paléacé  du 
Zinnia,  de  Y  Anthémis.      »  - 

PALÉIFORMÊ  ,  ad). ,  paleiformis 
{paiea  9 paillette ,  forma,  forme),; 
qui  a  ta  forme  d'une  paiïleUe  ,  comme 
les  squamellules  composant  l'aigrette 
dç  diverses  Synanth'érées.  Ex.  Bi- 
dens* 

PALÈOLE  ,  s.  f. ,  paleola  (paiea , 
paillette).  Nom  donné  par  L.-C.  Ri- 
chard aux  petites  écailles  qui  entou- 
rent l'ovaire  de  certaines  Graminées 
{  ex.  Averta  etation^) ,  et  dont  la  réu- 
nion forme  ee  qu'il  appelle  glumelle 
(  lodicule  ,-.  Palisot-Beauvois  );  pV 
H.  Cassiftt  à  dés  appendices  du  clinan- 
thîe,des  %nanthérées  formant  des  saill- 
îtes peu  épaisses ,  «longées ,  non  ré»* 
irieé ,  situées  sur  le  côté  interne  des 
Attira  qWtb  accompagnent  ret  offrant 
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alnsîlenr  concavité  tourliéeea  dfeharsv 

PALÉOLIFÈtiB^adj^  puteoUfe- 
rus  (paleola  >  paléole  >  fera ,  porter)* 
H.  Gassini  donne  cette  épithète  au 
clinanthe  des  S ynaqthérées  s  lorsqu'il 
porté  des paléoles.  Ex.  Leptophjfllur: 

I*ALETÏp  ,  s.  f .  On  appelle  ainsi , 
dans  les  insectes ,  l'extrémité  libre  i 
aplatie  et  élargie  en  forme  de  petite 
pelle  des  antennes  (ex.  Echinonyfa) 
et  du  balancier  (ex.  Hydrempu). 
BU  In  ville  donne  aussi  ce  nom  au* 
palmûles  (  voyez  ce  mot }  des  tarets* 

PALINUR1NS,  ad),  et  s.  m.  pi., 
Palinurihi;  Nom  donnéf  ar  Eiebwald 
à  une  section'  de  la  famille  des  Orus- 
tkcés  décapodes  macroures ,  qui  a 
pour  t  jpe  le  genre  PaUnurus. 

PALLADATE,  s.  n>.  ,  paUadas. 
Genre  de  sels  v  qui  sont  produits  par 
la  combinaison  de  l'oxide  palladique! 
avec  certaines  bases  sattiiables. 

PALLADEGXf adject.  ■$ p*lta<fosusi 
Berzèlius  appelle  oxîde  palladeux  \& 
premier  degré  d'oxidation  du  palla-* 
*  dium  ;  sulfuré  palladeux ,  le  aeûl  sul- 
fure qu'on  connaisse  de  ce  métal  %sèU 
palladeux, \e$  combinaisonsde  l'oxidt 
palladeux  avec  les  oxtdes ,  et  du 
palladium  avec  les  corps  halogènes* 

PALLADICO-AMMONIQUE  >  adj.y 
palladico-amrnonicus.  Nom  denrfc? 
dans  lir  nomenclature  chimique- v  de 
Berzèlius  ,  U  des  sels  doubles  ^qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
patiadique  avec  un  sel  tùnnionique. 
Ex.  Chlorure  pàUadico-amm4>nique 
(ffydrochlorate  depaUadifymel  iïam* 
maniaque). 

PALLADICO^OTASÇIQIJB  * adj ;i 
paUadico  -  potasshôusi  Non  donné  * 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzèlius,  à  des  sels  doubles,  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  d'un  sel 
palladique  avec  un  sel  potassique* 
E*.  Chlorure  paUadieo~ potassique 
(hydrocklorate  de  palladium  et  d* 
potasse). 
.  PALLAiHI&£&*«L  et  s.  m.  pi.  i 
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Pûllddiides.  Beudant  appelle  ainsi 
une  famille  de  minéraux  ,  qui  com- 
prend le  palladium  et  ses  combinai- 
son». / 

PALLADIQUE,  adj.,  palhdiciu. 
Berzelhis  appelle  oxide  paliadiaue 
le  second  degré  d'oxidation  du  palla- 
dium ,  et  sels  païladiques  les  com- 
binaisons du  palladium  avec  les  corps 
halogènes. 

PALLADIUM  ,  s.  m. ,  palladium  ; 
NeusiBerfaM.).  Métal  solide  et  blanc, 
qui  a  été  découvert  en  i8o3  par 
Wollaston. 

PALLADOSO-AMMONIQUE  ,  adj., 
palladosô-ammonicus,  Nom  donné , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
palladeux  avec  un  sel  ammonique. 
Ex.  Chlorure  paUatfoso-ammordque. 

PALLADOSO-BARYTIQUE  ,  adj. , 
paUadosobarylicus.  Nom  donné,  dans 
Ja  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles  ,  qui  sent 
produits  par  un  sel  palladeux  com- 
biné avec  un  sel  barytique»  Ex. 
Chhrwre  paUaâoso-bary  tique. 

PAIXADOSO-CADMIQDK,  adj.  , 
palladosv-cadmicus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomeociàture  chimique  dëBer- 
zeliu*  ,  à  des  sels  double*,  qui  doivent 
naissance  a  un  sel  palladeux  combiné 
avec  un  sel  cadmlqne»  Ex.  "Chlorure 
palladojo-cadmùjue. 

PALL  ADOSOG  ALCIQUE  ,  adj.  , 
palladoso^calcicus^  Nom  donné*  dan  g 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles,  qni  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  palladeux 
avec  un  sel  calcique.  Ex.,  Cttlorwe 
que. 


PÀLLADOëd  -  MAG^ÉSIQUE  , 
palladoio+magnesicms.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature -chimique  de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles. ,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
Îalladeux  avec  un  sel  magnétique. 
\x.  Chlorure paUvdêsQ-maçnésiquc. 
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adj. ,  paUadoso  -  manganicus.  Nom 
donné ,  dans  la  nomenclature  chimi- 
que de  Berzelius ,  à  'des  sels  doubles  9 
qui  sont  produits  par  on  sel  palladeux 
combiné  avec  un  sel  manga nique.  Ex. 
Chlorure  paliadoso-manganique. 

PALLADOSO-NICCOLIQUE,  adj., 
palladoso-iHccolicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent d'un  sel  palladeux  uni  avec  un 
sel  niccoltque.  Ex  Chlorure  palladù- 
so-mccolique. 

PALLADOSOJPOTASSIQIJE  ,  adj., 
pdlladoso-potassicus.  Nom  donné , 
dans  la  nomenclatuse  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles ,  qui  ré- 
sultent d'un  sel  palladeux  combiné 
avec  un  sel  potassique.  Ex.  Chlorure 
palladoso-potassiquc. 

PAIXADOSO-SODIQUE  ,  adject., 
paltadoso-sodieus.  Nom  donrié ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles,  qui  doivent 
naissance'  à  la  combinaison  d'un  sel 
palladeux  avec  un  sel  sodique.  Ex. 
Chlorure  palladoso-sodique* 

PALL  ADOSO-ZUVCIQliE  ,  adject. , 
palladosq-zincicus*  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique^e  îterze- 
lius,  à  dis  sels  doubles,  qui  résultent 
d'un  sel  palladeux  combiné  avec  un 
sel  zincique.  Ex.  Chlorure  palladoso* 
linéique.  ' .       '     ' 

PALLADURE,  s.  m.  rpalladuretum. 
Alliage  de  palladium  en  proportions 
définies. 

PÀLLAS ,  s.  f.,  PaUas.  Planètedé- 
couveTte  en  ,1802,  par  Olbers,  qui 
est  un  des  quatre  astéroïdes  comprit 
entre  Mars  et  Jupiter ,  à  peu  près  à 
la  même  distance  moyenne  du  Soleil 
que  Gérés.  Cette  planète  décrit  un 
orbe  incliné  de  55°  37'  3o*  sur  le 
plan  de  réch'ptique,  et  dont  le  plus 
petit  diamètre  est  *u  plus  grand  dans 
la  proportion  de  4$  t£  à  72,  deux 
circonstances  qui  la  rapprochent  un 
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peu  des  tomates.  Son  inclinaison  est 
fa  plus  forte  de  toutes  celles  des.  pla- 
nètes du  système  solaire.  Schrœter  lui 
suppose  un  diamètre  égal  à  celui  delà 
Lune.  EHe  est  souvent  entourée  d'une 
atmosphère  si  épaisse  qu'on  la  dis- 
tingue avec  peine  nu  milieu  de 
cette  masse  vaporeuse.  Elle  employé 
1 68 2 j. 545o86  pour  sa  réyolutiou  si- 
dérale, et  i682J.!i45580pojursaré* 
volution  tropique.  Son  signe  est$. 

PALLÉAL ,  adj. ,  pallealis  (pal- 
liurfiy  manteau).  On  [appelle  cavité 
palléale ,  dans  les  Tarets ,  la  cavité 
du,  manteau  soudé ,  en  tube  ouvert 
seulement  dans  un  point  de  son 
étendue. 

PALUDIFLOflE  ,  adj. ,  pallidiflo- 
rus  (  pallidus  ,  pâle ,  flos  ,  fleu r  )  ; 
qui  a  ues  (leurs  d'une  teinte  pâle.  Ex* 
Maxillariapallidiflora.     v 

PALLIDIPALPE ,  adject. ,  palliai- 
palpis (pallidus,  pâle,  palpas,  palpe); 
qui  a  dés  palpes  de  couleur  pâle.  Ex. 
Ly  délia  pcUlidipalpis. 

'  PALLIDrTARSE  ,  adj. ,  palliditar- 
sis  (pattidUS)  pâle>  tarsus  ,  tarse  ); 

?ui  a  les  tarses  de  couleur  pâle.  Ex, 
Hatydœmn  palliditarsis. 
PALLIDIY  ENTRE ,  adj.  ,  pallidU 
ventris  {pallidus,  pâle ,  venter ,  ven- 
tre) ;   qui  a  l'abdomen   de  couleur 
pâle .  Ex .  Tetanura  paUïdwenlris. 

PALLIOBRANCHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  PetUîobrancniatp  {paltium,  man- 
teau, |3f><&7xca ,  branchies  ).  Nom  don- 
né par  Blainville  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Açéphaloptiores  ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  les  branchies  appli- 
quées à  la  face  interne  des  lobes  du 
manteau.  ,        .  '  fc\ 

P ALLIPÈDE ,  ad].  \  pallipes  (  pal> 
lidus,  pâle ,  pesy  pied  )  ;  qui  a  :  les 
pieds  ou  les.  pattes  de  couleur  pâle. 
Ex.  Bibio  pallipe*. 

PALMAIRE ,  *à\.,palmaris  (pal- 
mus ,  hauteur  de  quatre  travers  de 
doigt),  Se  dit  d'une  *ige  qui  a  trois 
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ou  quatre  pouces  de  haut*  Ex.  Orchis 
moriù*  *    ■  ' 

PALMAIRES, adj.  eU.ra.pl.,  Pal* 
maria  {pat ma,  paume).  Nom  donné 
par  G.-C.-C.  Storr  à  un  groqpede  Mam- 
mifères ,  com  prenant  ceux  '  qui  n'ont 
des  mains  qu'aux  membres  antérieurs* 

PAJLMATE,  g.  m.^palmas.  Genre 
de  sels ,  qui  résultent  de  la  combinai- 
son de  l'acide  palmique  avec  les  bases 
salifia  blés. 

PALMATIFIDE,  adj.  ,:palmaùfi- 
dus;  handfdrmigngesDalten  (ail.) 
(palmatus,  palmé,  findo,  fendre )• 
Epithète  donnée  par  Caridolle  aux 
feuilles  qui ,  ayant  les  nervures  pal- 
mées, ont  en  outre  leurs  lobes  divi*- 
sés  jusqu'à  la  moitié  de  leur  limbe. 
Èx.Amoreuxia  pabfoaUfida,  Delphi- 
nium palmatifidum.  t 

PALMATIFLORE  ,  adj. ,  palmati- 
Jlorus.  Nom  donné  par  IJ.  Casslni  aux 
calathides  qui  sont .  composées  de 
fleurs  à  corolle  palmée. 

PALMAT1FOLIÉ ,  ad. ,  palmatifo- 
lius  (palmatus,  palmé  ifolium ,  feuil- 
les); qui  a  des  feuilles  palmées.  Ex, 
OxalUJlava. 

PALMATIFOLIÈES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  ValmaLifoïUF.  Nom  donné  par 
Candolleà  une  section  du  genre  Qxa- 
lis  ,  comprenant  les  espèces  qui  ont 
des  feuilles  palmées. 

PAtîkiATIFORME ,  adj.,  pnlmali- 
f or  mis  {palmatus  v  palmé,  forma, 
forme).  H.Cassini  désigne  par  celte 
épithète  des  corolles  indéterminées 
de  Synanthérées,  qui  approchent  de  la 
forme  palmée,  sons, l'avoir  réellement. 

PALMATILOBÉ ,  adj.  9palmatilô- 
batus  {palmatus ,  palmé ,  lobatus  , 
lobé).  €and'ollè  appel  le ainsi  les  feuil- 
les qui ,  ayant  les  Viervurcs  palmées  , 
1  ont  les  lobes  incisés  à  une  profondeur 
qu'on  ne  peut  ou  ne  veut  point  dé- 
terminer. Ex.  Doliçhos  palmatiloba- 
tus  y  Heracleum  palmatilobatum. 

PALMATIPARTITE  ,ad).^/>o/»ux- 
(ipartilu*;  kandfôrmi^getheiU  (alL) 
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(pàbnat&s,  palmé,  pars,  partie).  Se 
dit  ,  d'après  Candolle ,  d'une  feuiiï* 
qui ,  ayant  les  nervures  palmées ,  a 
les  lobes  divisés  au  delà  du  milieu  , 
sans,  que  le  parenchyme  soit  inter** 
robipu  j  et  disposés  en  rayons  diver- 
geos» 

PALMATISèQWE  ,  adj. ,  palmati- 
sectus  y  handschnittig (ail.  )  ( palma- 
fus 9  palmé,  seco  9  couper).  Épithète 
donnée  par  Candolle  aux  feuilles 
qui  ,  ayant  les  nervures  palmées ,  ont 
les  lobes  divisés  jusqu'au  delà  du  mi- 
lieu et  le  parenchyme  interrompu- 

PALMÉ,  adj.  ,  palmattts  ;  hand- 
formig,  gefingert  (ail.)  {  palma  y 
paume  ).  On  employé  ce  terme  : 
i0  en  botanique.  Corolle  palmée, 
d'après  H.  Cassini ,  celle  dont  ï'inci- 
sure  antérieure  ou  interne  pénètre  à 
peu  près  jusqu'à  la  base  du  limbe,  tan- 
dis que  lés  quatre  autres  s'arrêteut  vers 
le  milieu  de  sa  hauteur  (ex.  Cardopa- 
tlum)  ;  feuille  palmée  (  ex.  Cocculiïs 
palmatus,  Actcea  palmata ,  Merjsma 
pûlmatam)  *r  bractée  palmée  (ex.  Fu» 
maria  bnlbosa  ) ,  celle  qui  est  simple 
et  divisée  de  manière  à  imiter  la  dis* 
position  de  la  main  ouverte  ;  racine 
palmée  ,  celle  qui  est  tuberculeuse , 
aplatie  et  divisée  peu  profondément , 
comme  une  main  dont  les  doigts  se- 
raient étendus  (ex.  Satyrmm  nigrum) . 
2#  En  zoologie,  llliger  nomme  pieds 
palmés  {  Scnivimmfusse ,  ail.  ) ,  dans 
les  Mammifères ,  ceux  ddnt  les  orteils 
sont  réunis  jusqu'au  bout  par  une 
membrane  partant  de  leur  base; 
dans  les  oiseaux ,  ceux  qui  sont  réu- 
nis jusqu'au  sommet.  Il  y  a  aussi  des 
reptiles  à  doigts  palmés  (ex.  Triton 
palmatus),  Kirby  donne  cette  épi- 
thète au  cubitus  des  insectes,  quand, 
vers son  extrémité,  il  est  armé  la- 
téralement de  diverses  dents  spinïfor-* 
mes  écartées  (  ex.  Scarites).VAntU 
lope  palmata  a  des  cornes  garnies 
d'une émpaumure  aplatie -d'avant  en 
arriére.  La  Noctna pahhataporte  une 
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tache  palmée  sur  ses  ailes  supérieure 
'  PALMICOLE ,  adj.  ,  pàhnicolas  / 
qui  vit  où  croît  sur  les  palmiers  ^ 
comme  le  Sph&ria  pabnicola  sur.  le 
fruit  du  Cocos  nucifeva. 

PALMICORNE,  adj. ,  pahnicornis 
{palma,  palme,  cornu,  corne).  La 
Bien  nia  pahnicornis  porte  sut*  lVfeîl 
nu  tentacule  divisé  en  petits  filamens. 

PALMIERS,  s.  m.  pi.  ,  Palmœ. 
Famille  de  plantes ,  établie  par  Ju*- 
sieu ,  et  renfermant  des  espèces  qui , 
pour  la  plupart ,  ont  des  feuilles  pal- 
mées ou  pinnatfàdés. 

PALMIFÊRE,  adj.  ,  palmiferus 
{palma,  palme  ,fero,  porter)  ;  qui 
porte  des  palmes ,  comme  YEuryale 
palmiferum ,  dont  le  disque  émet  six 
rayons  comme  palmés  à  leur  sommet* 

PALMIFOLIÉ.  adj. ,  palmifbiïus 
(  palma ,  palme ,  folium ,  feuille  )  ; 
qui  a  des  feuilles  palmées.  Ex.  Den- 
drobium  palmifohum. 
.  PALMIFOIUMI".,  adj. ,  paltniformis 
{palma  ,  -  palme  ,  forma ,  forme). 
Se  dit ,  d'après  CandoUe»  des  feuilles 
qui -sont  disposées  de  manière  à  imi- 
ter les  feuilles  palmées.  Ex.  Chàmas- 
rops  humilis. 

PALMINE,  s.  f. ,  palmina.  Nom 
donné  par  F.  Boudet  à  une  substance 
solide  que  l'acide  hyponitrique  pro- 
duit en  agissant  sur  limite  de  ricin. 

PALMINEHVE,  adj. ,  palmîncrfis ; 
handnerçig  (ail.)  {palma,  palme, 
nervus ,  nerf).  Épithète  donnée  par 
Ctfridolle  aux  feuilles  de  la  base  du 
limbe  desquelles  partent  à  la  fois  plu- 
sieurs nervures  divergentes*  sept  à 
neuf  dans  les  Malvacées ,  le  plus  sou> 
vent  cinq  (  ex.  Fitis.^  quatre  dans 
YOxalis  tetraphylla,  trois  dans  \* 
Zizyphus,  deux  dans  le  Baukinia. 

PALMIPÈDE,  adjeet.  ,  palmipes 
{palmà y  paume ,  pes ,  pied).  On  ap- 
pelle oiseau  palmipède  (  avis  pal/ni- 
pes;  Schwimmvogel  (ail.)  ,  celùr  qui 
a  les  pieds  palmés. 

PA490PEDJË&?  adj.  et  ».  m.  pk, 


PÀLBJ 

Pa^tpedes^om  donné  par  Séhafler , 
Seopofi,  Olivier ,  Btumenbaeh ,  Da*- 
méril,  Blaioville,  Temminck,  Les- 
•oo ,  Yigors ,  Eichwald  r  Latbam , 
Ftcinus  et  Garas  à. un  ordre  de  Itt 
«base  des  oiseaux  9  appelé  Anseres 
par  Linné  et  Gmelin  ,  Natatores  par 
Illiger,  Vieillot,  Latreille  et  Ran- 
zani ,  et  renfermant  ceux  qui  ont  lot 
doigta  plaies  ou  réuni»  par  que 
membrane* 

PALMIQUE,  adj.  xpalmicus.  Nom 
donné  par  F.  Boudefc  à  un  acide ,  qui 
est  produit  par  la  saponification  dé 
la  palmine.  ; 

PALMISTE,  adj.;  qui  a  rapport 
aux  palmiers ,  qui  vit  sur  ou  dànsles 

{>almiers.  On  appelle  chou,  palmiste  ' 
a  cîme  non  développée  de  divers 
palmiers ,  qui  fournit  un  allaient  es- 
timé, celle  surtout  dé  YAreca  ole~ 
racecu  \ï  Ecureuil  palmiste  (Sciurus 
palmarum)  se  tient  sur  les  palmiers  , 
dont  le  Merle  palmiste  (  Turdus  pal- 
marum) mange  les  fruits,  et  dans 
l'intérieur  desquels  yit  la  Jarve  4u 
Charanson  palmiste  (Calandra  pal- 
marum). 

PALMCH*LANTAÏHES,  adj.  et  s. 
m.  pi.  ,  Palmo-plantaria  (pdlma, 
paume ,  planta  <  plante).  Nom  donné 

Eir  G.-C.-C.  Storr  à  un  groupe  dé 
amroifères,  comprenant  ceux  dé 
cetaniamux  qui  ont  des"  mains  aux 
quatre  membres. 

PALMULË,  s,  f.  ,palmuk(palma, 
palme).  On  appelle  ainsi ,  dans  les 
Tare!» ,  deux  organes*  particuliers ,  de 
forme  variable ,  composés  d'une  pièce 
calcaire  implantée  au  milieu  d'une 
partie  membraneuse  qui  s'élargit  h 
son  extrémité  Fibre.  Kirfey  donne  le 
même  nom  à  une  petite  jointure  ac- 
eessoire,  située  entre  les  ongles  des 
patte»  antérieures  des  insectes  hexa- 
podes, qui  correspond  à  la  plantulé 
des  autres. 

VMMUtÉ99èU,palmulatus(pal- 
m»,  ftitae)  ;  cptfu  de*  pataules  ,  ttà, 
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pfatoVde  longues  patmules,  Ex;  TV* 
redo  palmulatus, 

PALOMYDE8*  adj.  et  *.  m.  pi., 
Palotnydes  *  (  Twftoty  k°u*  >  f"**  » 
mouche  ).  Nom  donné  par  Robineai* 
Besvoidy  à  une  famille  de  l'ordre  déa 
Myodaires ,  comprenant  des  Diptère* 
qui  vivénfc~dans  les  prairies  humides 
et  les  marécages. 

PALPAL ,  ardj. ,  palpalis ,  palpatuj 
(palpus,  palpe).  Se  dit  d'un  insecte 
qui  a  lés  palpes  remarquables  par  leur 
coloration  .(  ex.  Phyto  palpalir,  Te- 
reliïa  palpata),  leur  longueur  (ex. 
Mastigus  palpaUt)  ,  leur  forme  (eXé 
PtUocera  palpaHJ)  ,  ou  lebr  mode 
d'insertion  et  leur  nombre  (ex*  Pfa* 
rophylla  palpata)  ,  qui  en  a  qoàtr* 
au  sommet  de  sa  trompe)*  . 

PALPE, s.  m.  ,palpus,<*nteniHilé(j 
Fressspitze tall).  Les entomologistes 
appellent  ainsi  des  appendices  arti- 
culés et  mobiles ,  en  nombre  pair , 
qui  sont  situés  sur  les  parties  latérales 
de  la  bouche  des  insectes ,  soit  sur  les 
mâchoires  proprement  dites ,  soit  sur 
la  lèvre  inférieure.  On  leur  a  donné 
ce  nom  parce  qu'orr  les  a  eru  destinés 
à  palper  les  corps-  que  lès  insectes 
rangent.  Ifs  sont  regardés  comme  des 
organes  de  gustation  par  Lamarek, 
d'olfaction  par  Marcel  de  Serres. 

PAlPÉBfUÉ,  aerject.  v  palpebfatus 
(  palpebra,  paupière)  ;  qui  porte  une 
paupière,  comme  le  Podutnus  pal* 
pebratos , '-au  dessus  de  chaque  éeib 
duquel  on  voit  une  sorte  de  valvule. 
Harvorth  donne  cette  épithèteà  ceux 
des  Sauf  ophidiens  apodes  ,  ou  ophi- 
diens ,  qui  ont  de»  paupières  (ex. 
Anguîs  ). 

PALPÉBKElftL,  a«fj. ,  patpe&rositsï 
Le  Crxrcodt'ltts  patpebràsns  est  .ainsi 
nommé  parce  qu'il  a  ses  .«oureirs  cou- 
verts d un  seul  écusson  osseux,  qui 
représente  une  sorte  de  patrpreTe. 

PALPE-MACHOIRE,  s.  m. ,  am- 
xiBo-pdlpus.  LatreiHe  nommait  d'a- 
bord ainsi  les  organes  des  Crtiâtacés 
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que  depuis,  il  a  appelés  pieds-md- 
choires.  Ployez  ce  mot.  / 

PALPEURS,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Palpatores  (palpus  ,  palpe)..  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  clavicornes, 
comprenant  ceux  qui  ont  de*  palpes 
maxillaires  très-longs  et  saillans.    - 

PALPICORNES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Patpkornes  (  palpus ,  pal  pe  r  cornu , 
corne).  Nom  donné  par  Cuvier ,  La* 
treille  et  Eichwald  à  une  famille  d'in- 
sectes Coléoptères,  dans  laquelle  iU 
rangent  ceux  dont  les  palpes  maxil- 
laires sont  très- long». 

PALPIFÈRE,  adject. ,  palpi feras 
(palpus  y  palpe ,  fero9  porter).  Straus 
appelle  pièce  palpifere  une  grande 
plaque  qui ,  dans  les  insectes ,  oc- 
cupe la  face  supérieure  de  la  mâ- 
choire ,  se  trouve  coutiguè'  à  la  man- 
dibule., et  porte  le  palpe  maxillaire  à 
l'un  de  ses  angles. 

P4XPIFQRME,  adj.,  palpiformis: 
(  palpus ,  palpe ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
a  la  forme  d'un  palpe*  Appendice 
pal  pif  or  me  s 

PALPIG^RE;  adject. ,  palpigerus 
[palpus,  palpe,  gero,  porter);  qui 
porte  un  palpe.  Mâchoire  palpigère. 

PALUDEUX,  adj. ,  paludosus  (7r<x- 
Xoç ,  boue  )  ;  qai  vit ,  qui  croît  dans 
les  marais  ou  autour.  Ex.  Mus  pa- 
ludosus ,  Ranunculus  paludosus , 
Gerris,  pa(udum. 

PALUDICOLE ,  adj.  •  paludicolus 
(  palus ,  marais ,  colo ,  habiter )  ;  qui 
vit  ou  croît  sur  les  bords  des  étangs , 
dans  les  savanes.  Ëx.  Pankum  palw- 
dicola ,  Scolopax,  paludicola., 

PALUSTRE,  adj. ,  palus  Iris  (pa- 
lus ,  marais  )  ;  qui  croît  dans  les  ma- 
récages. Ex.  Isnardia  palustris^  Cir- 
sium  palustre. 

PAMPE  y  s.  m*  On  donne  vulgaire- 
ment ce  nom  aux  feuilles  des  plantes 
graminées.  '      . 

PAMPRE,  s.  m.  Branche  de  vigne 
chargée  de  feuilles  et  de  fruits» 


PAND 

PANACHÉ,  ftdj.,*aW*£7Ztes,  va- 
rius;6uiU,  huntfarbig  (afi.);  brizzo- 
lato  (it.).  Épilhèfe  donnée  aux  sur- 
faces qui  offrent  plusieurs  couleurs 
disposées  sans  aucuo  ordre.  Ex.  La- 
brus  variegatus,  Amphidcma  varie- 
gala,  Colchician  variegatum. 

PAN  AIRE  ,  ad  j . ,  panaris  (  panis  , 
pain  ).  On  appelle  fermentation  par- 
itaire (fermentatio  panifica  ;  Brod- 
gâhrung ,  ail.  )  celle  qui  a  lieu  pen- 
dant la  préparation  du  pain, ,  et  qui 
se  composé  d'une  fermentation  al- 
coolique bientôt  suivie  d'une  fermen- 
tation acide,  dont  le  résultat  est  de 
produire  les  gaz  qui  donnent  lieu  aux 
yeux  du  pain. 

PANCRATIFORME  f  adj, ,  panera* 
tiformis.  Nom  donné  par  G.  Herbert 
aux  Âmaryllidees  qui  ressemblent  au 
Pancratium ,  et  dont  il  fait  une  sec- 
tion. 

PAXCRATIQUE,  adj. ,  pancrati- 
cus  (*raç,  tout,  s^xtoç,  force).  Kit- 
chiner  nomme  oculaire  paner atique 
un  appareil  de  son  invention ,  qu'il 
dit  très-efficace  pour  augmenter  de 
beaucoup  les  grossbsemens  produits 
par  le  télescope.  ,  ,  ' 
..  PANDALIDES,  adj\  et  s.  m.  pi. , 
P,andalidœ*  Famille  de  Crustacés  dé— 
capodes  macroures,  établie  par  Har- 
vorth ,  qui  a  pour  type  le  genre  Pan* 
dalus.  , 

PAIVDAAÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Pandaneœ.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  R.  Browo,  quia  pour  type  le 
genre  Pandanus* 

PANDORE,  adj. ,  pandoreus.  Le 
Tacoma  pandorea  est  ainsi  .  nommé 
parce  que ,  quand  ses  nouvelles  feuilles 
commencent  à  pousser ,  la  plante  est 
couverte  d'une  espèce  i'Aphis,  qui 
se  répand  partout  et  cause  des  dégâts 
considérables. 

PANDORINÉES,  adj,  et  s.  f.  pi. , 
(  Pandorinœ.  Nom  donné  par  Bory  a 
une  famille  de  l'ordre  4es  Microçeo,* 


PAN! 

pique*  gynmodés ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Pandarina. 

PAN DURÉ ,  adj^ct. ,  pândaratus 
{pandura,  violon).  Synoityme  de 
panduriforme.  Ex.  ComoWûhis  pan- 
durât  us,  . 

.  PANDURIFOLIÉ,  adj. ,  pandurœ* 
Jblius  \pandura ,  violon  ,  foliutn^ 
feuille)  ;  qui  a  des  feuilles  panduri- 
fbrmes.  Ex'.  Jalropka  pwidurœfolia. 
.  PANDUaiFORlHE;,  adj.  ,  panduri- 
f or  mis  ;  geigenfôrmig  («11;)  ;  chitarri- 
forme  (it;)  (  pandura,  violon ,  forma, 
forme  ).  Se  dit;  d'une  feuille  obiongue 
qui,  de  chaque  coté,  offre,  vers  son 
milieu ,  un  sinus  arrondi ,  et  qui  est 
arrondie  à  sa  base  et  à  son  sommet. 
Ex.  Hibiscus  pandurœformis $  Mt- 
lanthera  panduriformis .        <    , 

PANHyDIttmÉTRE,  s.  m. ,  pan- 
hydrotnetrum\7c&^  touf,  tîtfwp,  eau, 
pzrphù  ,  mesurer  ).  Nom  donné  par 
JMester  à  un  instrument  propre  ime* 
surer  la  pesanteur  spécifique  des  li- 
quides^ Voyez  LlTflAMÈTRE.  ' 

PAtfICÉES,adjeet-etSi  f.pl.f  Par 
niceœ.  Nom  donne  par  Link  ,  Kuntb, 
R.  Brown  et  Nées  d'Esenbeck  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Graminées , 
qui  a  pou?  type  le  genre  Panicum. 
.  PANICULE,  s.  f. ,  panicula;  Rispc 
(ail.)  ;  panmctàa  (Jt.;.  Mode  d'infio- 
jescence  qui  consiste  en  un  assem- 
blage de  fleurs  dont  les  pédoncules, 
Cant  d'un  axe  commun,  «ont  très* 
js ,  ramifiés ,  étalés,  et  plus  courts 
à  la  partie  supérieure  qu'à  la  base. 
Trinius  donne  ce  nom ,  dans  les-Gra* 
minées,  à  des  axes  articulés  dont 
chaque  nœud  émet  plusieurs  pédicel- 
le*  plus  ou  moins,  longs ,.  simples  ou 
rameux  (  ex.  Bromus  ). 

P4NIC|9JÈ ,  adj. ,  paniculatus  ; 
rispig,  Hspenfôrmig,  rispenartig,  ris» 
penèîûthig(M.  )  ;  pànnochuUo  (it.)  ; 
qui  a  des  fleurs  opposées,  en  panieuîe. 
hx.  Çeanothus  paniculatus ,  Micro- 
cos panicidata,  Thùium  pânicuia- 
tum.  . 


l>Atf  ICULIFORME  ,  adj.,  pànicu- 
l if  or  mis  (panicula ,  canicule , f  or md, 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'une  patoi- 
cule.  Caodolle  nommethyrse  panicu- 
h firme  celui  dont»  les  cimes  (v.  ce 
mot  )  latérales  ,  étant-  dichotomes  ou 
trichotomes ,  occupent  le  haut  des 
branches  seulement ,'  ou  les  feuilles 
sont' peu  développées,  les  entreneèads 
rapprochés ,  et  la  maîtresse  branche 
peu  disposée  à  s'alonger ,  de  «forte  que 
Ja  réunion  de  ces„  cimes  forme  une 
sorte  de  pan icule  terminale  (  ex.  cer- 
tains Eugenia). 

PANNEAU  ,  s.;  m. ,  <valm.  Quel- 
ques botanistes  ont  employé  ce  mot 
comme  synonyme  de  valve. 

PANNEXTCRtVÈ  >  s.  f. ,  pannex- 
ternà.  Mirbel  appelle  ainsi  la  partie 
externe  eu  Técoree  du  'péricarpe 
(  épicarpei  Richard),  et  h  merà*- 
brane  extérieure  de  for  ne  des  mous- 


ses. 


PANNICULE,  substr.  f.,  pannieuîa; 
Ba$t>  (ail.  )  {pùnnusy  drap  );  1111- 
ger  donne  ce  nom  à  la  peau  qui  cou- 
vre les  ^mes  caduques  de  certains 
mammifères  rurrrfna«s ,  lorsqu'elles 
commencent  à  se  développer,  et  qui 
«e  détache  au  bout  de  quelque  temps. 

PAIN  NIFORME  ,  ad j .  ,  pannifor- 
mis ,  pannosus  (  pçmnus  ,'  drap  , 
forma ,  forme  ).  Se  dit ,  d'après  Des* 
vaux,  de  parties  qui  sont  formées 
d'une  substance  spongieuse  et  épaisse, 
comme  certains  Lichens.  1/  Qscitlaria 
pahnosa  résulte  d'un  assemblage  de 
fibres  entremêlées  et  comme  feutrées. 
K.  Drapé. 

PANMNÏEBNE,  s.  f . ,  pannin- 
terna.  Nom  donné  par  Mirbel  à  U 
partie,  interne  du  péricarpe  (  sarco- 
carpe  ou  endocarpe  ,  Richard  ),  et  à 
la  membrane  interne  de  l'urne  des 
mousses. 

PANORPATES  r  adj.  et  s.  f.  pUir.» 
Pémorpatœ.  Nom  donné  par  €uvier  , 
Latreillé ,  Goldfuss ,  EicWald ,  Fi- 
cinus  et  Carets  à  me  faufile  om  k 
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nne  tribu  de  Tordre  des  Insectes  né- 
vroptères ,  qui  «  pour  type  le  genre 
Patwrpa. 

P4N&E  9  s.  f, ,  penula  ,  magnus 
r® enter  ,  wmen;  Wnnst  ,  Panzen 
(  ait;  ).  Premier  estomac  des  mammi- 
fères rumiuan*. 

PANSPERMIE  ,  s.  f.  ipanspermia 
\  wàt ,  tout  ,,  owipfia  ,  graine  ).  Syftr 
tèine  suivant  lequel  les  germe»  sont 
disséminés  dan*  toutes  les  parties  de 
la  terre,  fit  de  L'espaoe  qui  Tenviroar 
ne,  se  développe^  quand  ils  rea^ 
contrent  des,  corps  disposée  -à  Us  f  ete- 
ijir  et  faute  croître  v  et  né  prennent 
de  l'accroissement  qjie -lorsqu'ils  con-»- 
tiennent  des  loua  organiques  semblar 
Lies  à  celui  dans  lequel  ib  se  sont  in- 
troduits. 

.  vmVH&ZlX  y  *4'y  ,  panthetiious; 
«pli  offre  de  grande?  taches  disposées 
4  p^l^  comme  celtes  qu'ourveit 
sur  le  pelage  des  panthères.  Ex.  Çor 
luber  pont  fier imut^ 

■  T^TQÇÈXK,  fià'y.  y  panlogenAs 
mit*  tout*  7/wa» ,  piîoduiiîe  ).  Épi- 
tUète  don-née. ,  dans  la  nomenclature 
jaaraéralogique  de  Hauy  9  aux  erifrr 
iajax,  da*a  leaqjiels  chaque  bord  et 
al^we  angle  solidea  subi  undéefojssft- 
jwent  Ex.  5arçrfc?  suifbtétpmtogpne. 

PANJÇOPÉLAGIEIV  a<lj.  /  panier 
peiagiafws  { îrd^,  tout ,  **Wf>^  mer), 
fleurie*  donnait  cette  épitnète  aux 
oiseaux  qui '^eWneent dans  la  hante 
mer,  comme  le*  pétrels. et  k»a&ft* 

,  PAOT0*TÈ£ES  >  adj.  et  s,  m.  pi, 

P  an  t  opter  a  (irâç,  tout ,  TrTipov.,  na^V 
geoii*)*  Nom  donné  par  Dnmétil  à 
une  famille  de  Tordre .  des  Poissons 
Uolnhranebce  apodes  ,  comprenant 
ce«x,  qui  >  è  Texception .  des  calopes , 
ont  tontesje*  aulnes  no  genres. 

PAPAVÉUACEES  ,  ad),  et  s*  îï 
pk  9  Papaveraceœ.  Famille  de  plan- 
tée*, établie  par  Jussien  ,  qui  a  pour 
tope  le  genre  #a/**wfv   ' 


{pajNtPer ,  pavot  ).  Synonyme  foflttté 
de  mèconate.,  V.  ce  mot* 

PAPAVÉIUtfE  ,  s/fM  pmpwetlna  ; 
Opimmsiaff(hih).  Quelques  ehimis- 
tes  ont  donné  ee  nom  à  là  rmrcotme , 
parce  qu'elle  provient  du  pavot. 

PAPAyÉlUQUE,  adj.  ,  papaveri- 
cus.  Le  nom  d'acide,  papavériqu* 
(  Opiums  Hure,  Mohnsaure  fMèk*n- 
simre,  ail.)  a  été  donné  par  quel- 
ques chimistes  a  Tacide  raéeonique. 

PAJPAYACÉE&,  adj,  et  s.  f.  pturM 
Paparacea.  Nom  donné  par  Àgardh, 
Liudfiej ,  Kuntb  et  Jtfartii»  à  une  fa- 
mille de  plantes  >  qui  a  pour  type  le 
fposePapaya. 

_  PAPfHONACÉ,  sa],  r  paptfon*- 
cem;  schmetterUngsformi^  (  ail.)  ; 
papiglionaceo  ;  (k.  )  (  p&jpi>ii&,  papi£- 
ion).  On  employé  ee  terme  t  t*  en 
botanique.  Une  cprolU  papèiïonacée 
(Schmsmrlingsblamê  ,  ail.  )  est  une 
corolle  irrégulière,  campes (^e  de  cinq 
pétales  inégaux  et  assemblables,  qnf, 
par  leur  disposition  f  offrent  qneîôrae 
ressemblance  avec  un  papillon  dont 
les  aites  seraient  étendue*  (  ex.  O*- 
-fhis  papilionaoea ,  - Pèhrgonikm p&- 
pHionaceum  ).  Ces  corolle»  sont  sur^- 
tout.  Communes  datas  la  famille  des 
légûnanienses*  a°  En  aoologre.  Rè\iu- 
naur  appelait  les  pbrygane»  mouches 
papiliGncfoée» y  parce'  que  leurs  ailes 
sent  plus  ou  maihs  chargées  <te  poils 
««set  tnès-<oarts. Quelques coqwîHes 
(ex.  Fenùs  papilionacea)  ont  été 
ainsi  nammées  pairce  qu'elles  sont  min* 
ees  ,  alengées  et  cétwées  à*  peu  prés 
comme  des  aile*  de- pap^le^nsi     - 

PAPIIriON ÂGÉES  ,  a4d}ect.  et  9.  ft 
plu r. ,  Papilionacea.  Nonvddnnë  par 
Tournefort  à  une  élusse- de  plantes , 
par  I«  in  né  et  auti-es  à  une  famille, 
par  R.  Brown,  Caridolle  et  Kuntb  à 
une  section  de  la,  famille  des  -Légu** 
mineuses,  comprenant  des  plantés 
qui  ont  la  corolle  pnpMonaceev 

PAOT^OMDES^  adj,  et  s»  m.  pi.  i 
Papilionides,  Nom  donné  parLa^ 


son ,  Eichwald,  Fiçinuset  Çarus  à 
une  fam^e  de  l'ordre  des  Insectes 
Lépidoptères,  qui  a  pour  type  le 
£enre  Papilia. 

ÇAfïIXÀIRE  t  adject, ,  papiltaris  / 
WWzwfârwig  (  allem.  )   (papïUa  , 

Epilje).  Ou  appelé  glandes  papil- 
irts  ,  «n  botanique  %  celles  qui ,  en 
frrme  de  mamelons,  et  logées  dans 
des  fossettes  x  sont  composées  de  pjur 
sieuxs  rangs  de  cçUules  placées,  cir^ 
culairement.  Ex.  Salureia  hartensis^ 

P4PUXJG  %$.  f. ,  papille;  Warzef 
J^Teickwafze ,A  Fleischwane  (ail.  ). 
Petite,  protobérance.  alon^4e  »  molle 
et  compacte.  On  donne  ce~nom,  eu, 
botanique  y  aux  protubérances  moites 
<pi  portent  les  sgores  dans  les  Télé- 
phprcs  -,  d'après  $,,  Gassïni ,  à  des  apr 
pewU&ea  très-courts *  épais ,  charnus 
et  cjUnjiracés ,  qu'offre  le  çlininthe 
4e  certaine^  Synaothérées;  d'après 
Quillomju,,  à  des  émmenceiconiques 
et  alongées  que  le  microscope  fait 
«apercevoir  si\r  les  g  pains  du  pollen  de 
diverses  plantes. 

PAJOJ-LÉ  flàfr9ipapillatus  (j?a- 
fiÙa ,  papille  )  ;  qui  est  garni  de  pa-r 
piltes,  comme  le  stigmate  des  Lactu- 
cées ,  tes  élylrts  du  Dynastes  Ber~ 
tulis  %  \eçkapeau-dç  VAgaricus  pa- 
pi/latus. 

,  l^JJL^IJX^adje^ 
Watzigi  weiçh^arz,ig,fi^ischmr%ig 
(ail.)  (papilla,  papille)  ;  qui. esjt 
parsemé  4e  papilles,  de  petites;  émi- 
ne&çofr  arrondies  et  fermes^  comme 
le  clinanlhe  de  l'Inuiq  Helenium ,  les 
,  feuilles  de  YAfamargaritifejra etdu 
£toMQtechium„papiUosumy  \eijruits 
faBupleuruw  papillosiim.  Le  Mçrufr 
çanthus  papiUosus  *  le  corps  parsemé 
de  petits  mamelons  ou  de  papille*.  Le 
Turorhymkus  papiUosus  a  se*  qua- 
tre trompe*  terminées  par  une  pa- 
pille. 

,  P4WLUFÈRE,  ad).,  papilUfenu; 
Wartçntra$end  (ftlL)  lpapiltoKy** 


pille rfero,  porter);  $uJ|^r4e  des 
papilles  ou  des  émiuences  grosses , 
épaisses  et  cylindracées ,  comme;  le. 
çlinanthe  de  certaines  Sjnanthérées. 
Kirljy  dit  la  queue  papillifèr.e ,  dans 
les  insectes ,  quand  du  dernier  seg- 
ment sortent  deux  organes  mous,  et 
charnus  qui  sécrètent  un  liquide  lac- 
tescent (ex.  Staphylirius).  - 

PAPIJXÎFOIUIIE^  ad].  .,,' papiUi- 
formis  [papilla r  papille , Jçma , 
forme )  ;  qui  à  la,  forme  d'une  papille, 
comme  Jes  ventouses  pu?  suçoirs  de 
certains  Entozoajres  ,  les  collecteurs 
des  Çarduacées. 

PAPÇEIJX  r  *di;*papposus  (  pop? 
jfus^  aigrette)  ;  qui. est  muni  d'une 
-  aigrette.  Ex.  Scqbiosapapposa.  , 

PAPJPitfÈ^E^  adject.  ,  pnppifous 
XfflRPWi  aigrette,  /iro,  porter)  j 
gui  pp^e  une,  aigrette. 

PiPWFORMJE,  adject.  ^pappifor- 
mis,  (pappus,  aigrette .,  frima  , 
forme);  qui  a  la  forme  d'une^aigrette. 
Blirbel  donne  cette  épithète  *nfmï- 
culerf  lorsqu'il  est  forn>e  de  ftkt» 
soyeux  réunis  en  manière  d'aigrette 
.(  ex.  Asclepiqs  sjriaea  )u 

PUPOtUQUE,  ^j.  ypappophor 
rus  (  nzKïtQi ,  aigrette ,  $f>» ,  porter  )  > 
qui  t*orie  une  aigrette  , .  comrnç  le 
jlaniçuip,  pçppùphprunv  y  doqt  le 
stigmate  a  la  forme  d'un  goupUloa. 

V^roinio^Éts^aUj  ets.  f.  pU, 
Ëappophofeœ*  Nom  donné  par  Ki^uth 
>  m^  tribu  de  la  fomi.lle  dea  grami- 
nées, qui  a  pourtyp»  le  genre  P«p» 
pophorum. 

.PAPiOLE,  s.  f, ,  papuhi  Bluter 
(aU.)r  Candcille  appelle  ainsi  de.s  pro- 
tubérances avrondiesjf  molles  et  roov- 
plies  d'un  liquide  aqueux ,  qui  sont 
Iprniées  par  une  boursouflure  4e 
l'épiderme  de  certaines  plantes,  Ex. 
.Meieiibryanthemuffi  çrystallinim* 

PAPLLEUX,  adject.  %  papulosmj 
blatuig  ( ail.  ) ;  qui  es*  xpîiyert  de 
papules ,  comice,  les  feuille  de  l'/^* 
fèrmm  baUarkum* 
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PAPULIFÈRE,  adj,,  papuliferus 
(papula,  papule,  ferof  porter); 
qui  porte  des  papules ,  comme  les 
rameaux,  les  feuilles  et  les  calices 
du  Mesembyanthcmwn  papuli- 
ferum.  " 

PAPVRACÉ,  âdj.  ,  papyraceus 
(papyrus,  papier).  Se  dit  d  nnwcorps 
qui  est  minée ,  sec,  souple ,  et  qui  a 
quelque  analogie  ayec  le  papier  pour 
1  épaisseur  et  la  consistance ,  comme 
le  chapeau  de  YHydnUm  papyraceum, 
le»  feuilles  du  Morinda  papyracca , 
les  expansions  de  la  Flustra  papyra- 
tea.  Cette  épithète  est  donnée  à  plu- 
sieurs coquilles,  par  allusion  à  la  min- 
ceur de  leurs  parois  (ex*  Lutraria 
papyracea ,  Cardium  papyraceum). 

PAPYRACÉS,  ad),  et  s.  m.  p).  , 
Papyracea.  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  Tordre  des  Àcale- 
pbes  Pûecilomorphçs  ,  comprenant 
«eux  qui  ont  un,  cartilage  intérieur 
papyraol. 

PAPYRIFÈRE  f  adj.,  papyri férus 
(papyrus,  papier,  fero,  porter); 
qui  porte  dû.  papier.  L'écorce  du 
Betuia  papyrifera  se  lève  en  feuilles 
^tae. grande  étendue,  qui  suppléent 
fort  bien  le  papier  à  écrire.  Le  Brous* 
sorieii*  papyrifera  fournit  la  matière 
du  papier  à  la  Chine  et  au  Japon* 
\1  Amyris  jwpyrifera  a  des  couchas 
•corticales  qui  imitent  de»  feuilles  de 
papier.  Le  Papyrus  domesticus  don- 
nait autrefois,  eu  Egypte  surtout, 
les  lames  minces  dont  on  se  servait 
pour  faire  du  papier. 

PAPTRIN,  adj.,  papyrinus  (pa- 
pyrus ,  papier  )  ;  qui  a  l'apparence 
■dii  papier.  L'Oscillaria  papyrina 
forme  sur  les  corps  une  membrane 
mince  qui  ressemble  à  une  feuille  de 
Vélin  d  un  vert  brillant. 

PARABOLE,  adj.  ,  parabolatus. 
Synonyme  peu  usité  de  parabolique. 

PARABOLIQUE  .  adj .  ,  paraboli- 
cus  (fratpaêotà,  parabole).  Épithète 
donnée  aux  feuilles  ublongues  et  ar* 
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rondiet  à  leurs  deux  extrémités ,  qui 
se.  rétrécissent  insensiblement  de  la 
base  au  sommet.  Ex.  Tetragonîa 
expansa. 

PARACARPE,  s.  m.,  paracar- 
pium  ;  Àflerfrucht.QM.)  (wapà,  au- 
près, «apTrèç,  fruit)..  Link.  appelle 
ainsi  l'ovaire  avorté  par  une  cause 
naturelle ,  ou  ce  qui ,  dans  les  fleurs 
mâles  par  avortemcnt,  occupe  la 
ptaec.de  l'ovaire.  On  donne  égale- 
ment ce.  nom  &  des  parties  accessoi- 
res du  fruit  qui  sont  produites  par  la 
Eersistance  soit  du  pistil,  comme  l'or- 
icuje  du  Lavatera  trimestris ,  soit 
du  stigmate ,  comme  la  couronne  du 
Papayer. 

PARACENTROStOMES ,  adj.  et 
s.  m.  pi.  ,  Paracintrostotnata  (trotpà, 
presque,  xfVrpw,  centre,  crêpa,  bou> 
cbe).  fJoin.  donné  par  Blainville  à 
une  famijle  de  l'ordre  des  Echinides , 
comprenant  ceux  qui  ont  -la  boucbe 
presque  centrale ,  plus  antérieure  que 
médiane.  ■ 

PARACÉPHALÉS.    Voyez  PiiA- 

CÉPHALOPHORES.  , 

PARACÉPHALOPHORES,  adj.  et 
S.  m.  pi. ,  Paraeephatophora  (iropà, 
presque,  *s?«>«  ,  tête ,  fipd,  porter)- 
Nom  donné  pas  Blainville  à  une  classe 
de  taalacozoaires ,  comprenant  ceux 
dont  la.  tête  est  souvent  assez  peu 
distincte  du  corps,  mais  toujours 
pourvue  de  Quelques  organes  de 
sens. 

PARÀCERQUE,  s.  m.  x  paracer- 
Cus ;  Schweif(z\h)  (irapo.,  auprès  , 
xépuo;,  queue )klHiger  nomme  ainsi, 
dans  les  oiseaux ,  les  pi  «mes  alongées 
des  bypQcbondrés ,  du  dos  et  du  crou- 
pion ,  qui  semblent  former  une  queue 
par  leur  alongement,  et -qui  cachent 
la  vraie  queue» 

PAR  A  COROLLE,  s.  f.,  paraco- 
,  roUa(**pà>  presque,  corolla,  co- 
rolle). Link  appelle  ainsi  un  organe, 
ressemblant  à  une  corolle  ,  qui ,  dans 
certaines  plantes  (ex*  Naràùsus)f 
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est  placé  en  dedans  de  la  vraie  co- 
rolle ou  du  vrai  périgone.  Cet  organe 
a  été  appelé  nectaire  par  quelques 
botanistes,  couronne  par  Ruellius  et 
Salfcbury. 

PARAC  YANATE ,  s.  f. ,  paraçya* 
nos.  Ber^elius  nomme  ainsi  les  ful- 
mznatesi 

PARACYANIQUE,  adj.  ,  paracya- 
nicus.  Epithète  que  Qerzelius  pro- 
pose de  donner  à  l'acide  fulminique, 
parce  que,  bien  qu'ayant  la  même 
composition  que  lucide  cyanique ,  il 
en  diffère  notablement  sons  le  rap- 
port de  ses  propriétés,   a      * 

PARADACTYLE,  s.  m. ,  pdradàc- 
tflum;  Zehenseite  (al\.)  (wapà,  au- 
près, &nmAoç,  doigt).  Nom  donné 
Sar  Illiger  à  la  /partie  latérale  des 
oîgts  des  oiseaux ,  lorsqu'on  peut ,: 
d'une  manière  quelconque,  la  dis- 
tinguer de  la  face  inférieure. 

PARADISÉ ANES,  adj.  et  s,  m. 
pi. ,  Paradiseana,  Nom  sous  lequel 
Vigors  désigne  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Corvidés,  qui  a  pour  type 
le  genre fParadisea. 

PARADOXAL,  adj'.,  paradoxus. 
Se  dit ,  en  minéralogie ,  d'un  cristal 
dont  la  structure  présente  des  résul- 
tats inattendus  et  qui  semblent  tenir 
du  paradoxe  (ex.  Chaux  carbonaiée 
paradoxale).  La  Rana  paradoxa  est 
ainsi  appelée  parce  que  son  têtard  a 
une  queue  énorme  et  une  taille  su- 
périeure à  celle  de  l'animal  parfait , 
ce  qui  avait  fait  croire  aux  anciens 
que  ce  reptile  passait  de  l'état,  de 
grenouille  à  celui  de  têtard ,  puis  à 
celui  de  poisson. 

PARAFFINE  ;  subst.  f.  .paraffina 
(parum,  peu,  affinis ,  affine).; Nom 
donné  par  Reichenbach  à  une  buile 
pyrogénée  qui  se  produit  pendant  la 
distillation  de  certaines  matières  or- 
ganiques, par  allusion  à  la  propriété 
qu'elle  a  dé  donner  des  dissolutions , 
sans  former  aucune  véritable  combi- 
naison chimique* 
IL 
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VAHÂGLOSSÉ,  s.  t.  parâglossa 
(  ffxpof  ^  auprès ,  yWtfa }  langue  ).  Les 
entomologistes  appellent  ainsi  deux 
écailles  très-courtes  qui  sont  situées 
de  chaque  coté  de  la  base  de  ht  lan- 
guette terminant  la  lèvre  des  abeilles, 
ou  au  dessus  du  tube  qui  renferme 
sa  partie^  inférieure. 

PARALIMXODROME9 ,  adj.  et  s. 
ta.  pi.,  Paralimnodromi (îrapà*,  au- 
près ,  Xîfivu  ,  étang ,  tfpojao;^  coureur  ). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  K  «né 
famille  de  l'ordre  des  Paralimnôptè- 
nes ,  comprenant  de*  oiseaux  qui 
courent  le  long  des  é^taugs. 

PARALlJMKOPTÈfcES,  adj.  et  s. 
m;  pt.  ,  Paraiimnop'teni  (jropà,  au- 

Srès,  >tp>î ,  étang,  kt^vo;,  oiseau  ). 
om  donné* par  J.-A.  Ritgen  à  un 
ordre  de  la  section,  des  Mydâlôr-* 
nilbes ,  comprenant  des  oiseaux  qui 
vivent  sur  le  bord  des  étangs. 

PARALLAXE  &  f.  ,  par&laxis; 
irapaUagcç  (  wapà ,  alternativement, 
,£Ûo; ,  autre).  Changement  qui  s'o- 
père  ,  dans  la  position  d'un  astre  ,l 
quand  on  l'observe  d'un  point  qui 
ne  correspond  pas  au  centre  de  son 
mouvement.  On  donne  aussi  ce 
nom  à  l'angle  formé , l  au  centre  de 
cet  astre,  par  deux  lignes  tirées  , 
l'une  du  centre  dé  la  Terre  j  l'autre 
d'un  point  quelconque  de  sa  surface, 
ou  l'arc  du  firmament  compris  entre 
,1e  lieu  vrai  et  le  lieu  apparent  de 
l'aàtre  qu  on  observe.    / 

PARALLÈLE ,  adj.  et  s.  m.  et  f.  , 
parallelus  ;  7raog&).?Aoç  { 7r«pà ,  vis-à— 
Vis ,  aMoç ,  autre  ).  Se  dit  en  parlant 
de  deux  parties  qui  ont  la  même  di- 
rection ,  et  qui  ,  dans  toute  leur  lon- 
gueur ,  se  trouvent  à  une  égale  dis—  \ 
tance  l'une  de  l'autre.  La  sphère 
parallèle  est  celle  dans  laquelle Ijécjùa* 
teur  coïncide  avec  l'horizon.  On  ap- 
pelle parallèles,  les  cercles  de  K» 
Terre  qui  "  ont  la  même  direction, 
que  Téqualeur.  Les  botanistes  don- 
nent cette  épithète  aux  lobes  des  an-* 
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thères,  quand  ils  se  prolongent  no- 
tablement ,  sans  s'approcher  on  s'é- 
loigner Ton  de  l'autre  (  ex.  Bégonia 
JUchotoma  )  \  aux  douons  d'un  fruit , 
lorsqu'elles  répondent  aux  valves 
drou  péricarpe  bivalve  et  bâocu- 
fcire  (ex.  Alyssum ).  # 

pAtUIXÉLIXEltfE ,  adj. ,  parai- 
UUncrvius  (paralklus  ,  parallèle, 
hcrvxis  i  nerf).  Épitbète  donnée  par 
ICrbel  aux  feuilles  dont  les  nervures 
•onservent  enlr'elles  une  distance  à 
peu  près  égale*  Ex.  Eclopes  paraUe- 
linerris.  % 

pARAlXËLIPIPÈDEy  adj.    et  s, 
m.  ,  parallelipîpedus  (xopd&Àatiec   , 
parallèle,  xinrm  ,  tomber).  On  ap- 
pelle ainsi,  en  cristallographie,  un 
solide  composé  de  six  faces  parallèles 
deux  â  deux  et  qui  sont  des  paral- 
lélogrammes. En  géométrie ,  on  peut 
prendre  indifféremment  poor  base  de 
ce  solide  telle  lace  que  Ton  vent.  La 
chose  irest  poiot  praticable  en  cristal- 
lographie ,  car  les  modifications  que 
subissent  les  formes  dominantes  de 
ce  genre  sont  toujours  ordonnées , 
soit  toutes  ensemble ,  soit  par  groar 
pes  ,  d'une  manière  semblable ,  par 
rapport  à  nne  ligne  passant  par.  le 
centre  de  deux  faces  opposées  et  pa- 
rallèle aux  insertions  des  quatre  au- 
tres faces  entr^elles,  ligne  qoi  doit 
donc  élre  considérée  comme  Taxe  , 
et  oblige  de  prendre  les  deux  autres 
laces  pour  bases.  D'après  cela  il  con- 
vient mieux  ici  d'appeler  ce  solide , 
arec  Brochant ,  prisme  auadrangu- 
laire  (voyez  ce  mot  ).  L  épithète  de 
paraUilipiphde  est  donnée  à  quelques 
animaux  ,  par  allusion  à  la  forme  de 
la  totalité  ou  des  parties  constituantes 
de  bur  corps  (  ex.  Lucanus  paralle- 
lipipedus  ,  Tania   paraUelipipeda  , 
Dionychns  parallelogrammus  ). 

PÀRAIXÉLf QUE  ,  ad  j . ,  paraUeli- 

eus»  Se.  dit ,  eo  minéralogie  ,  d'un 

cristal  dont  une  grande  partie  dés 

*  ftCCtU*  qui  le  terminent  7  quoique 
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produites  par  différentes  lois  de  ài~ 
croisement ,  sont  remarquables  par 
le  parallélisme  de  leurs  intersections 
(ex.  Baryte  sulfatée  paralléUqua  ). 
Les  botanistes  appellent  parattéliques 
les  cuisons  placcmtanenoc*  uniques 
qui  s'élargissent  parallèlement  au 
plan  des  valves  d'un  péricarpe  bivalve, 
et  tout  joindre  par  leurs  bords  les 
deux  sutures  opposées  (ex.  Crucifè- 
res). 

PABALLfcUVELXE ,  adj. ,  parai- 
lelweinosus  (  parallelus ,  parallèle  » 
mena  y  veine).  Epithète  donnée  par 
Mirbel  aux  feuilles  dont  les  veines 
conservent  enfr'clles  une  distance  à 
peu  près  égale.  Ex.  Musa  sapiest- 
tiunu 

PARAMOItïmXE  ,  s.  f .,  parmmar* 
phina.  Pelletier  nomme  ainsi  une 
nouvelle  substance ,  isomère  de  la 
morphine,  qu'il  a  découverte  dans 
l'opium. 

PARAOTUPHIÉ  ,  adj. ,  paranym* 
phius.  G.  À  11  m  an  donne  cette  épi- 
thète aux  plantes  qui  ont  an  para- 
nymphion. 

PAKAXiîtfPHION,  s.  m.  t  para- 
'  nymphium.  Rom  donné  par  G.  AU* 
man  aux  parties  autres  que  le  tégu- 
ment proprement  dit  de  là  fleur,  qui, 
de. l'extrémité  des  é taurines,  ou  en 
même  temps  qu'elles,  tendent  vers 
l'extrémité  de  l'ovaire ,  ou  vers  le 
fond  de  la  fleur. 

PARAPÉTALE,  s.  m.  fparapela- 
lum  ;  Aflerkronenblatt  (ail.)  (  *apà  9 
presque,  iriraXo? ,  pétale).  Nom  donné 
par  Mqench,  aux  appendices  quel- 
conques des  pétales  ou  de  la  corolle, 
comme  les  filets  de  la  corolle  du  Me- 
nyanthes  ;  par  Link  à  des  parties 
semblables  à  des  pétales  ,  mais  situées 
.  sur  une  rangée p' us  intérieure,  comme 
celles  qu'on  voit  dans  les  Renoncula- 
cées.  Linné  les  rapportait  aux  nec- 
taires. 

PARAPÉTALOIDE  ,  adj.  ,  para- 
petaloîdeiu,  Nom  dowé  par  J&njffb 
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aux  corolles  qui  sont  pourvues  de 

'parapétales. 

PARAPÉTALOSTÉMONES ,  ad],  et 

'S.  f.  j>\.,ParapelaIostémones(n*pcti 
presque  ,  itéiotkQv  ,  pétale  ,   or^uwv , 

'  Staminé  ).  Nom  donuc  par  Moench  à 

'  une  classe  de  plarites,  comprenant 
celles  dont  les  'étamines  Sont  portées 
sur  les  lames  pétaliformes  qui  se 
trouvent  dans  Tintérieur  de  la  co- 
irolie. 

PARAPBYLLE,  s  m.,  paraphyl- 
lum  (irapct,  presque  ,  ?vX>ôv  ,  feuille). 

-  Mtenth  appelle  ainsi  les  bosses ,  ex  - 
pansions  ou  appendices  qu'on .  voit 
sur  lie  calice  (  ex.  Sctiteliarid)  ou  sur 
le  périgone  (ex.  Salsvla ).  de  cerlài- 
ûes  plantes.  Ce  mol  a  une  autre  si-: 
gniication  pour  Link,  qui  appelle  pa- 

.  raphjllia  des  parties  foliacées ,  *em- 

.  bUbles  aux  feuilles  par  leur  structure, 
situées  dans  leur  voisinage ,  et  déve- 
loppées avant  ellçs ,  comme  les*  sti- 
pules ,  les  amphigastres  des  hépati- 
ques.' 

PARAPHÛSTHATE ,  s.  m.  ,  para- 
phosphas.  Genre  de  sels,  qui  résultent 
de  la  combinaison  de  l'acide  para- 
pbosphorique  avec  les  bases  salïfja- 

PARAPHOSPHORIQUE  ,  adj.,  pa- 
raphôsphoricuss  Berzelçus  nomme 
acide  para phosphorique  l'acide  phos- 
phorique rougi ,  qui  diffère  par  plur 
sieurs  propriétés  de  celui  qui  n'a  pas 
subi  l'action  dû  feu. 

PARAPHYSE ,  s .  V. ,  paraphysis  ; 
Nebenfadeh  (ail.)  (napà ,  près ,  fùu  , 
naître).  Hedwîg  appelait  ainsi  des 
'  filâtaens  fistuleux  et  cloisonnés  qui 
sont  entremêlés  avec  les  séminujes 
des.  mousses. 

PARAPfll SÏPHORE  ,  ad j .  ',  'pard- 
ptysiphorus  (  paraphysis v,  paçaphy- 
sé ,  yfyw,  .porter  )  ;  qui  porte,  des  pa- . 
raphyses.  Ex,  Catharïrtea  paraphy- 
siphorâ,  ♦ 

PARAPLECTIQUE ,  adj .  .  para- 
plecticus  (  noyanlnfa  ,  paralysie  )  ; 
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qui  cause  la  paralysie.  Le  Lixiis  pa- 
raplecticus  a  été  nommé  ainsi,  parce 
qu'on  croit  en  Suède  que  sa  larve , 
qui  vit  dans  le  Phellandriurp,  para- 
lyse les  membres  des  chevaux  qui 
mangent  cette  plante! 

PAPAPLEURE  9  &.  f,  ;  parapîeura 
(irapà ,  auprès  ,  7rigv/)ôv",  eôté  ).  Nom 
donné  paf  Kirby  à  deux  pièces ,  si-r 
tuées  une  de  chaque  côté  de  l'arrière- 
poitrine  des  insecCes  ,  qui  sont  com- 
prises entre  les  scapulaires  ,  le  mé- 
sostethium  et  les  plèvres. 

PARAPLÊDRITIQUE  ,  adj.  ,  para- 
plew%iticus.Ep\lhè\e  que  Kirby  donne 
à  deux  spiracles  situés,  un  de  chaque 
côté,  dans  lespara  pleures  des  Tctyra. 

PAJUPSIDE  ^  s.  JF.  Audouin  est 
enclin  à  adopter  ce  terme,  d'après 
Macleay ,  pour  désigner  les  deux: 
pièces  latérales  par  l'intermédiaire 
desquelles  le  scutum  du  mésothorax 
des  insectes  hexapodes  S'articule  avec 
l'aile  et  qui,  généralement  soudées 
avec  ce  scutum ,  sont  distinctes  dans 
plusieurs  hyménoptères,  tels  que  les 
Chalcis.         .     , 

fcARAPTÈRE  9  s.  m.  ,  pàrapterum 
(noepà ,  auprès,  Tjfrépov^  aile),  On 
donne  ce  nom ,  en  ornithologie  ,  d'a- 
près Il liger  (pennee  scapulares  s,  axiU 
lares ,  Rem iges  tèrtii  ordinis, ,  a\a 
jiotha;  Schulterfitlig)  Schulterfedern, 
Achselfederh ,  Nebenflàgel ,  ail.)  *  à 
de  longues  \ plumes  dirigées  en  ar- 
riére, qui  s'insèrent  au  bras ,  près  de 
l'omoplate  ou  de  l'aisselle,  et  qui  re- 
'  couvrent  plus  ou  moins  les  ailes  ;  en 
entomologie  ,  à  une  pièce- qui  existe 
sur  les  parties  la jéràles  de  chaque 
segment  du  thorax  des  insectes  hexa- 
podes i  et  qui  a  des  rapports  tant 
avec  l'épïsternum  qu'avec  l'aile,  à 
l'égard  de  laquelle  on  la  voit  tys— 
souvent  changer  de  position ,  ce  qui 
lui  a  valu  son  nom. 

PAUASÉLÈIVE ,  s.  f.  ,paraselema 
(irapà  y  autour,  vùxivn ,  lune ).  Phé- 
nomène lumineux  qui  consiste  dan? 
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l'apparition  d'une  ou  plusieurs  ima- 
ges de  la  lune.  C'est  un  phénomène 
d'optique ,  analogue  à  celui  des  par-» 
héliès ,  et  dont  la  théorie  rentre  dans 
celle  du  mirage,, 

PARASITE?  adj.  et  et  s.  m. ,  pa- 
rasilicus  ;  frapoaiToç  y  schmarotzend 
(ail.);  parassùo  (it.)  (7rapà  ,  auprès, 
ctro; ,  blé  ).  En  général ,  on  donne 
cette  épi thète  aux  plantes  qui  naissent 
et  vivent  sur  d'autres  corps  organisés 
vi  va  os  ou  morts ,  de  mauière  que  le 
sens  en  est  très-vague.  Aussi  Candolle 
distingué-t-il  les  plantes  auxquelles 
on  Tapplique  en  vraief  parasites,  qui 
vivent  aux  dépens  des  sucs  élaborés 
par  d'autres  végétaux /soit  qu'elles 
croissent  à  l'extérieur  de  ces  derniers 
(ex.  Helixantherq  parasitica) ,  soit 
qu'elles  se  développent;  dans  leur  in- 
térieur et  ne  puissent  paraître  au 
dehors  qu'en  perçant  leur  épiderme 
(ex.  Mcidium  ) ,  et  en  fausses^  pa- 
rasites,  qui  ne  tirent  rien  des  végé- 
taux à  l'extérieur  (ex.  Jtianulha  pa- 
rasitica ,  iPsj-chotria  parasitica  , 
Brachy podium  parasiticum )  ou  à 
l'intérieur  (ex.  Xjlomat)  desquels 
elles  se  développent.  En  zoologie , 
'  le  mot  parasite  ipdique  toujours  un 
animal  qui  vit  aux  dépens  de  la  pro- 
pre substance  d'un  autre  ,  comme 
xÂstoma  parasitica  sur  les  arachni- 
des. Cependant  cette  épitbète  a  été 
donnée  à  un1  ciseau  (Lestris  parasi- 
ticits)  ,  qui  poursuit  JeS  mouettes 
afin  de  les  obliger  à  lâcher  leur  proie, 
qu'il  saisit  au  "vol  ,  et  à  un  autre 
{Fàlco  parasiticus),  en  raison  de 
l'imjk>rtuàitêavec  laquelle  il  vient arr 
racher  aux  vôyageurs'jes  viandes  qu'ils 
préparent.  Haidifigcr  appelle,  parasi- 
tes les  minéraux  qui  naissent  par  un 
cUIngement  graduel  de  composition  , 
les  formes  extérieures  restant  les  mê- 
mes :  cette  expression  rend  assez  bien  . 
l'idée  du  remplacement  de  certains 
'  él émeus  d'un  minéral  par  d'autres  9 
tqnj  forment  un  nouveau  composé. 
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PARASITES  ,  adj.  et  s.  m.  plut.  , 
Parasita.  Nom  donné  par  Straus  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Crustacés  , 
dont  Latreille  fait  une  famille  de 
l'ordre  des  Branehiopodes;  par  Cu- 
yier ,  Latreille  ,  Duméril  ,  Goldfuss, 
Éjcbwald ,  Fie i nus  et  Carus  ,  à  un 
ordre  ou  à- une  famille  d'insectes  aptè- 
res ;  par  Lamarck  à  une  famille  de 
Tordre  des  Arachnides  au  t  en  nées  , 
coupes  qui  toutes  comprennent  des 
animaux  parasites..    , 

PARASITISME  ,  s.  m.  État  oti  con- 
dition d'un  être  organisé  qui  vit  sur 
un  autre  corps  vivant  ,  soit  qu'il  en 
tire  ou  non, sa  nourriture. 

PARASTADfc,  s.  m.  ,  paras ta  Jus 
(  liapouTràiy  galerie  )>  Link  appelle 
ainsi  des  filamens  stériles  qui  sont  si- 
tués entre  les  pétales  et  les  étamînes» 
Ex.  P ossifiera. 

PARASTANNIQUE  ,  adj.  ,  para- 
stannicus.  Berzelius  nomme  acide  pa- 
rastùnnique  l'oxide  stànnique  calciné 
qui ,  bien  qu'ayant  la  même  compo- 
sition qqel'oxide  stànnique  ordinaire, 
diffère  cependant  dé  ce  dernier  d'une 
manière  notable,  sous  le  point  de 
vue  de  ses  propriétés. 

PARASTÈ!ttE,s.ni.,  paras temon 
(  Trapà ,  presque  ,  ctïjuwv,  é  ta  mi  ne). 
Link  donne  ce  nom  à  des  parties  de 
certaines  fleurs  qui  ressemblent  à 
des  filets  d'étamines ,  mais  n'en  rem- 
plissent pas  ies  fonctions,  et  qui  ont 
été  rangées  parmi  les  nectaires. 

PAltASTÏLE  ,  s,m.,parastjrlus; 
Aftergriffcï  (ail.)  (7rap£,  presque  , 
otvXoç,  style).  Nom  donné  par"  Irînk  à 
des  parties  de  la  fleur  qui  ressem- 
blent à  des  pistils,  mais  n  en  remplis- 
sent pas  les  fonctions. 

PARATAItSE ,  s.  m. ,  paratar-* 
sium;  Làufseite,  (ail.)  (nàpx  ,  au- 
près ,  <rop<To£ ,  tarse  ) .  Nom  donné  par 
Illiger  à*  la  partie  latérale  du  tarse 
des  oiseaux  ,  entre  l'articulation  du 
genou  et  celle  du  pied ,  lorsqu'elle  se 
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distingue  d'une  manière  'quelconque 
de  l'acrotarse  et &e la  plante. 

PARATOï^E,  g.  m.,paratomîum; 
Kieferseite  (ail.).  Nom  donné  par  II- 
Irger  à  la  partie  latérale  de  la  mâchoire 
supérieure  des  oiseaux ,  celle  qui  con- 
tient le  tranchant ,  et  dont  il  distin- 
gue le  dos. 

PARAÎARTRATB,  g.  m.,  para- 
tartras.  Sel  produit  par  la  combinai- 
son de  l'acide  paratartrique  avec  une 
base  salifiable. 

PARATARTRIQIJE ,  adj. ,  para- 
tartricus.'  Berzelius  ddnne  ce  nom  à 
l'acide  tartrique  qiu' ,  par  une  dispo- 
sition particulière  de  ses  molécules, 
offre  des  propriétés  différentes  de  cel- 
les dont  il  jouit  ordinairement.  On 
l'appelle  aussi  acide  racémique. 

PARAUCHÈNE,  8i  m. ,  parauchc- 
nium;  Halsseitt  (ail.)  (ttôm>£,  auprès, 
«O^iv  ,  nuque}.  Nom  donné  par  IHi- 
ger  à  la  région  latérale  du  cou ,  èptre 
la  gorge  et  la  région  cervicale. 
t  PARCHEMINÉ ,  adj  ,per gantent* 
etus  ;  qui  a  la  consistance  du  parche- 
min, comme  Yarille  du  café,  et  VA- 
garicus  pergamenus,  dont  le  clw- 
peau  ressemble  à  du  cuir. 

PARDACTYLE  >  adj. ,  pardacty- 
lus%  Se  dit  d'un  oiseau  qui  a  les  doigts 
en  nombre  pair  ,  comme  les  grim- 
peurs. 

PARENCRÏMATlStJX,  àdject,  )wx- 
renchymatosus  (irapiT^yga  ,  paren- 
chyme). Se  dit  des  parties  ou  des  or- 
ganes qui  sont  formésde  parenchyme. 

PAREXCHYMATEtX  ,  adj.  et  s.  , 
m.  plur.  ,  Parencfiymatosa.  "Nom 
donné  par  Cuvier  et  Schweigger  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Entozoaires, 
comprenant  ceux  dont  le  corps  ren- 
ferme dans  son  parenchyme  dés  vis- 
cères inal  terminés,  quelquefois  très- 
peu  apparens. 

PARENCHYME,  s,  m.,  paren- 
chymaj  nzpiyjrupa;  Fleisch  (ail.), 
généralement  on  appelle  ainsi,  en 
botanique,  le  tissu  cellulaire  consi- 
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.4W.  en  niasse,  pafr  opposition  aux 
parties  qui  ont  beaucoup  de  vaisseaux» 
Ainsi  on  nomme  parenchyme  toute 
la  partie  du  limbe  de  la  feuille  qui 
est  molle,  celluleuse  et  sans  nervures. 
Hayne  donne  ce  nom  à  une  variété 
du  tissu  cellulaire  végétal  qui  est 
constituée  par  des  cellules  dodécaè- 
driquès ,  dont  chacune  est  entourée 
par  douze  autres,  (ex.  MonocotyU- 
dànes).  \  ► 

PARETNTOMOZOAIRE8 ,  s.  m.  pi. , 
Parentomozoa  (  7r«pa ,  presque ,  Ivto- 
pov,  insecte,  Ç'Jfav,  animal),  Blain- 
Ville  appelle  ainsi  un  sous-type  des 
animaux  articulés  ,  qu'il  nomme  éga- 
lement Subannelidaires. 

PARFAIT  ,  adj . ,  perfèctus  ;  <*oU- 
homtnen  (.alf.  )  ;  perfect  (  angl.  )  ; 
pêrfetto  (it.  ).  Une  fleur  parfaite  est 
celle  à  la  composition  de  laquelle  il 
ne  manque,  aucune  partie,  La  mué 
parfaite  a  lieu*,  dans  les  animaux  y 
quand  la  peau  ne  recevant  plus  de 
nourriture ,  à  cause  d'une  autre  peau; 
qui  s'est  formée  au  dessous,  elle  se  dé- 
tache et  fait  place  à  cette  dernière 
(ex.  Ophidiens j  Aranéides).  Latreille 
donne  Pépithète  de  parfaite  à  la  mt* 
tamorphose  totale  des  insectes. 

PARHÉLIE ,  s.  f.  ,  parhelia  ;  *a- 
pjftto;  \  Nebensonne  (ail.)  ;  mbcksiiH 
(  angl»  )  (  **oà  ,  contre ,  $hoç ,  so- 
leil )  v  Apparition  simultanée  de  plu- 
sieurs images  fantastiques  du  soleil 
-véritable,  Phénomène  d  optique  dont 
la  théorie  rentre  dans  celle  du  mi- 
rage. 

PAJUADE,  s.  f.  On  dit  quelque** 
fois  saison  de  là  pariade  ,  -chez  les 
oiseaux,, pour  indiquer  l'époque  de 
l'année  à  laquelle  les  deux  sexes  se 
recherchent.  , 

PARIDÉES ,  adj.  et  s.  f,  pi.,  Pari- 
deœ.  Nom  donné  par  A.  Richard  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Asparagi- 
nées  ,.  qui  à  pour  type  le  genre 
Paris. 

PARIÉTAL ,  adj. ,  parietatis  ipa- 
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ries;  maraîHe).  Épithèté  donnée  aux 
graines  et  au  placentaire ,  quand  ils 
s  attachent  à  la  tiarôi  qui  circonscrit 
la  cavité  dxin  péricarpe  déhiscent  ou 
non.  (ex.  Ri&es);  à  V insertion  des 
étamines,  lorsque,  le  calice  étant  ma- 
nifestement tabulé,  1er  étamines  se 
fixent  au  tube ,  soit  près  de  sa  base 
(  éx.  beaucoup#dé  Papilionacées  )  % 
«oit  pltis  hautf  ex.  la  plupart  des 
Tfijmé/ées  ). 

PARIÉTAIRES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Farietariea*.  Nom  donné  par  A.  Ri- 
chard à  un  groupe  de  la  famille  dés 
Urticées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Parietaria.  v 

rAIUGLEVE  ,  s.  f.,  parigtina;  Pa- 
rlgtine  (  ail.).  Alcali  organique  qui  a 
été  découvert  par  Pallotta  flans  la  ra- 
«ine  du  Smilax  Salsaparllla. 

PAJUNEÏWIÉ  ,.  adj. ,  partner valus 
ipor,  pair  t  tien-tts ,  nerf).  Épï- 
thète  donnée  par  Raspaii  à  la  paillette 
supérieure  des  Graminées,  qui  es* 
marquée  de  deux  nervures  égales, 
placées  plus  près  des  Lords  que  du 
centre.  V 

PABIPE^KE,  zà].,paripinnatusy 
tihrupte-pïnnatuj  ;  gteitàgcfiqlert  ; 
(ail.  )  (  par,  pir  ,  penna,  aile  j. -Se 
dit  d'une  feuille  pennée  dont  les  fo-  - 
lioles  sont  allachées  par  paires  sur  le 
pétiole  commun  ,  au  bout  duquel  on 
^'aperçoit  ni  vrille  ,  ni  foliole  soïi- 
taire  (  ex.  Citer  arietinum  ). 

PAI^ÏTÉ  ,  s.  f.  ,  parkas  {par ,  pair). 
Etat  de  ce  qui  est  pair,  c/est-à-cLire 
divisible  en  deux  moitiés. 

PAftKÉRIAÇÉES  ,  adj:  et  s.  f.  pi., 
Parkèriaceœ.  Nom  dônné.par  ITooker 
et  Kunlh  à  une  tribu  de  V  famille 
des  Fougères,  qui  a  pour  type  le 
genre  Parkeria. 

PARMÉLIAGÉÊS ,  adj.  et  s.,  f.  pL, 
Parrhcliaceœ.  Nom  donné  par  Frjes, 
Eschweiler ,  Reichenbach  et  Fee  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Lichens  , 
qui  a  pour  type  le  genre  iV- 
mcUa, 
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<  PARMÉtïÉES ,  adj.  ei  s.  F.  plan» 
PàrmeUce.  Nom  donné  par  Zenker  a 
nnç  tribu  <le  la  famille  des  Lichens  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Parmelia. 

PARMDÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pluriel, 
Parnidea.  Leach  désigne  sous  ce  noni 
une  famille  de  lWdre  des  Coléoptè- 
res ,  ayant  pour  type  le  genre  Par<* 
nus. 

PAROMOCRICIENS,  ad],  et  s.  m. 
pi.  ,  Parornocrîctî  (  fraptipata;,  presque 
semblable,  *puto$;  anneau)/  Nom 
donné  par  Bl  a  in  ville  à  un  ordre  de  la 
cl  issc  des  Chétopodes ,  comprenant 
ceu'x  dont  la  différence  des  anneau* 
et  de  leurs  appendices  permet  dé  di- 
viser le  corps  en  régions  ihoraciqué 
et  abdominale  ,  quoique  la  séparation} 
soit  peu  évidente. 

PAROMCHIEES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Paronychiece.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  A-  Saint-Hilaire ,  qui  apqujr 
type  le  genre  Paronychia. 

PAROPSJÉES  *  adj.  et  a.  t  bl*. , 
Paropsièat.  Tribu  die  là  famille  des 
PassihWécs,  établie  par.  Candolle> 
et  qui  a  le  genre  Paropsia  pwf 
type.  ,  :    . 

PARePilQUE  ,,  *d>. ,  par&ptikus 
(ïrapà,  autour,  farthpa*Y  %w)*  Ge&A 
the  apnne  cette  épitbete  aux  couleurs 
qui  sont  produites  par  la  liumèrq 
après  qu'eue  a  subi  ce  qu'on  appelle 
la  diffraction.  .. 

P  il\OTtt)E ,  tL  f . ,  pàrolis  ;  rf*^ 
Tr.ç  ;  Ohrendruse  (  ail.  )  (wapà  ,  prë»  , 
oyç ,  oreille  ).  Amas  de  glandes  mu- 
et  pares  qui,  4ans  les  crapauds»,  fofméy 
en  arrière  de  chaque  œd  ,  une  masse 
irrégulière  ,  ovoïde  ,  percée  de  pores* 
très-visibles ,  par  lesquels  suinte  W 
liquide  gluant. 

PAROTIQUIÇ,  adject.  *  parotîcUs' 
(jrapà ,  prés  ,  ovç ,  oreille)  ;  qui  avoi-* 
sine  les  oreilles.  La  région  pûrotïque, 
dans  les  oiseaux ,  est  le  tour  de  !'<*- 
reille.  Un  poisson  (Labriis  paroli- 
èus)  est  ainsi  appelé  â  cause  de  hr 
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couleur  de  ses  opercule*,  qui  différé 
de  celle  ctii  reste  dtt  corps. 

PARQUETÉ  5  adjëct.  ,  tessellatus  $ 
qui  est  disposé  eh  manière  de  parquet 
ou  de  mosaïque^  comme  les  graour 
lations  de  xAsterias  tessellata,  le* 
coub  urs  de  M  Navicella  tessellata  \ 
de  VJEmpis  tesstllàlum.  ' 

PAUTAfïÉ  r  adj^  s  partitus;  $e*t 
theilt  (  ajl  )  ;  spartùo  {  it.  )  (  pars  \ 
partie ).  St  dit  /en  botanique,  d'une 
partie  qui  offre  de»  découpures  pro- 
longées jusqu'au  delà  de  la  moitié  de 
sa  hauteur ,  cqmme  Vàrtlte  du  My- 
ristiça  y  le  calice  du  Veronica  officir 
nafis  ,hp4rianlhe  deYjfllium  Cepa, 
le  style  du  Çasuarina ,  la  /éwssupé*- 
rieure  p!e  la  corolle  du  Lôbelia  cardi~ 
nalis.  Vue  feuille  partagée  est  celle 
dont  les  incitions  pénétrent  *  peu 
p^é^  jusqu'à  la  coté  moyenne ,  quand 
elles  «ç  dirigent  transversalement ,  et 
au  delà  des  deux  tiers  de  la  lame; 
lorsqu'elles  se  dirigent  longitudinal 
lement  (ex,  Bidens  tripartka  ). 
.  VmTAGBABm,*è].lpartîbil{s; 
theilbar  {*\\.)  {pars,  partie).  Terme 
dont  Candolle  se  sert  pouf  désigner 
les  parties  -des  végétaux  qui  ne  Sont 
point  réellement  composées  ,  *  mais 
qu'on  peut  cependant  partager  ssrns 
déchirure  sensible.-  ■    - 

PARTBÉNIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ; 
Parthentèas.  Nom  donné  par  Lessing 
à  une  section  de  la  sons-tribu  des  S&- 
nécion  idées  ambrosiées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Parthènium. 

PAÏITIBILITÉ ,  «.  f. ,  partibilitas  ; 
TkeilÙàrkeH  (  ail.  )  (  pars  *  partie  ). 
L.-C.  Riehard  appelle  ainsi  la  pro- 
priété qu'ont  certains  péricarpes  de  se 
partager  spontanément  en  plusieurs 
partie»  closes  et  monospermes. 

.  PARTIBLB,  adject. ,  p'artibitis  ; 
theilbar(M.)(parsy  partie).  Se  dit, 
en  botanique ,  d'une  partie  qui  est 
Susceptible  dé  se  diviser  spontané- 
memt ,  h  l'époque  de  la  maturité,  s 
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PARTICDLte,  s.  Lf  partieula} 
Theitcheh  (ail.)  (.pars,  partie).  Le* 
chimistes  donnent  ce  nom  aux  ato- 
mes  intégrons  'des  corps  simples  oft 
composés,  parce  qu'ils  sont  toujours 
de  la  même  nature  que  les  corps  don^ 
ils  fopt  partie. 

PAliTïd^lKR ,  adject.,  proprtùs 
(pars*  partie).  É  pi  thète  donnée  par 
Mi  r  bel  à  Yin»olucre  qui  eptourç  la 
base  d'une  oràbèltule  (ex.  Danois 
Carotta) i  à  la  spathe  qui  enveloppé 
des  fleurs  contenues  dans  une  spaintt 
générale*.  *  : 

PARTIEL  ,  adj.  ,  partialis  {pars , 
partie).  On  employé  ce  mot  :  i°  eut 
astronomie.  -Une  éclipse  partielle  *; 
lieu  quand  lit  Luné  n'entre  qu'en  par- 
tie' crans  l'ombré  de  la  Terre ,  on 
quand  elle  cache  une  partie  du  dis- 
que du  Soleil:  a°  En  minéralogie; 
Partiel  Se.  dit  d'une  variété  qui  fait 
exception  a  la  loi  de  symétrie  ^  en  ce 

3ue  les  lois  de  dfCroissement  qni  la 
éterminent  n'ont  pas  lieii  sur  tou- 
tes lés  parties^  identtquëi  dé  la  Formé 
p  ri  mi  ti  ve  (  ex ,  '  Cobalt ,  gris  partiel  ) . 
2°  En  botanique;  Les  cloisons  par-r 
t telles  sont  celles  qui  n^abou tissent 
que  d'un  seul  côté  à  la  paroi  interne 
de  la  cavité  péricarpienne ,  et  qui , 
de  l'autre  côté,  aboutissent  à  lin  pla* 
cent  aire  ou  k  quel  qu'autre  cloison  , 
de  sorte  que  chacune  ,  prfie  isoîé— 
ment ,  ne  pourrait  partager  la  cavité 
du  péricarpe  en  deux  loges  (ex. 
Syringa  .vulgaris  ).  Les  ombelle* 
partielles ,  dites  aussi  ombeiluïes  , 
sont  celles  que  porte  l'ombelle  géné- 
rale. Le  pédoncule  partiel  est  une  dfe» 
yisîoU  quelconque  d'un  pédoncule 
composé.  Le  pétiole  partiel  est  cha- 
cune des  branches  articulées  sur  le 
pétiôlç  commun,  et  portant  plusieurs 
folioles  ,  dans  une  feuille  composée* 
4°  En  zoologie.  Qn  appelle  méiamor^ 
phose  partielle  ce)  le  des  insectes  qui  î 
pendant  le  cours  de  leur  vie,  ne  su- 
bissent point  eu  presque  point  de 
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mutation  dans  leur  forme  générale  > 
mais  acquièrent  seulement  de  nou- 
velles parties  à  l'extérieur  (ex. Hé- 
miptères, Orthoptères  et  beaucoup  de 
WévToptcres). 

'„  PARTITE  ,  adj,,  partitus 7 getheiU 
(ail.  )  '(  pars ,  partie }.  Se '  dit  d'une 
partie  découpée  en  plusieurs  divisions 
qui  s'étendent  jusque  près  de  sa  base. 
PARTITION,  s.  f.,  partitiô  (pars, 
partie).  On  appelle  ainsi  chacune  des 
divisions  d'unç  feuille  ?  quand  ces 
divisions  sont  seulement  reunies  par 
la  base.  " 

TARIURITlOïV,  subst.  L,  par  Lus, 
P'arturitio  (  partùrio  ,  accoucher  ). 
«Accouchement  naturel  :  action  pajr 
laquelle  le  fœtus  ,  parvenu  au  terme 
de  son.  développement,  est  expulsé 
de  la  matrice  à  travers  les  parties  gé- 
nitaîesl  Voyez  Accouchement.  .  , 

PARVIFLORE  ,  adj. ,  parvifiotus  ,• 
Meinblumig  (ail.  )  \parmsf>  petit , 
fios\  fleur);  qui  a  de  petites  £eurs. 
Ek.  Thymus  parvi/lorus ,  -Othpnn'a 
paryiflora^  Illicium  paryiflorum.  V. 
JUicbanthe.  . 

PARVIFOMU  ,  adj*  i  parvifoUusf 
ileinhlqttrig  (ail.  )  (par vus ^  petit, 
Jbliiini ,  feuille);  qui  a  de  petites 
feuilles*  Ex\  Adenocarpus  parvifé- 
Vus,  Mimusops  pqrvifilia ,  Desmo~ 
dium  parvifolium. 

>ARVJRQ£TRE  ,  adj.  ,'  patldros-. 
tris  (  par  vus ,  petit ,  roslrum,  bec)  ; 
qui  ^  le  bec  grêle.  Ex.  Tirùunus 
parvirostris \ 

PAR1PHQDACTYLES,  adj.^t  s.  m. 
pi.  j  Paryphàdaclyli '  (itàpwfoç ,  fran- 
;é,  SxT&v'Kiii  doigt).  Nom  donne  par 
.-A.  Ritgen  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Limnoptènes ,  comprenant  des 
oiseaux  qui  ont  les  pieds  lobés  ou 
festonnés.  , 

PASPALACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 

Paspaldceœ.  Nom  donné  par  Link  a 

une  tribu  de  la  famille  des  Graminées, 

qui  a  pour  type  le  genre  Paspâlum. 

PACAGER,  adj. ,  deçiduUs,  Mie* 
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bel  donne  cette  épithète  au  calice 
(ex.  Actçsa  spicata)  et  à  la  corolle 
(  ex.  la  plupart  des  plantes)  qui  tom- 
bent aussitôt  après  la  fécondation. 

PASSALE,s.  m.,  passalus  (irefa- 
oçAoç ,  pieu).  Nom  donné  par  G.  AU- 
man  au  calice,  quand  il  es. t  entier 
ou  indivis. 

PASSEREAUX,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Passeres  (  passe  f}  moineau  ).  Linné, 
Cuvier,  Dumérir,  Bl  ain  ville  jRanzani, 
G.  Bonaparte >,  Lesson,  Ficinus  et 
Carns  désignent  sons  ce  nom  un  or- 
dre de  la  classe  des  Oiseaux. 

PASSERIGALLES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Passerigatti  (passer ,  moineau , 
galluSy  coq).  Nom  sou*  lequel  La- 
treijle,  Ficinus  et  Carus  désignent  un 
ordre  de  la  classe  des  Oiseaux ,  dont 
C.  Bonaparte  fait  une  famille  de  Tor- 
dre des  Passereaux  et  Lesson  un 
sons-ordre  >  et  qui  comprend  dès  oi- 
seaux: a yant  les  formes  massives  des 
Gallinacés  f  avec  le  pouce  articulé 
•u  niveau  des  trois  doigts  antérieurs, 
comme  dans  tes  Passereaux. 

PASSiFLORjÊES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Passi/loreœ,  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  Jussièu  r  qui  a  pour  type  le 
genre  Passiflora.  ••:■.>  - 
.  PASSIFLORIIVE  ,  s.  fc  ,  passiflo- 
rina.  Alcali  peu  connu  ,  que  Ricord- 
Madiana  a  tiré  des  racines  des  Passi- 
flores. 

PASSION,  s.  f. ,  passie;  Leiden* 
sçhaft  (ail. )  (patipr.,  souffrir).  Af- 
fection permanente,  tendance  conti- 
nue, désir  violent  et  fixe,  volonté 
immuable  ou  penchant  irrésistible 
pour  un  objet,  une  action  quelcon- 
que. «L'âge  et  les  aliraens  diminuent , 
les  passions  ,  que  la  raison  croit  avoir 
domptées.»  (Voltaire.) 

PATAGIOX,  s.  in.,  palagium.; 
Flughaut  (ail*)  («rar^fo»,  craquer). 
Nom  donné  par  Illrgér  à  la  mem- 
brane qui  fait  fonction  d'aile  dans  les 
Chéiroptères,  et  les  Polatoucbes;  par 
Kirby  à  deux  écailles  cornées  qui> 
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dpns  les  Lépiaoptèreg  >  sont  fixées  de 
chaque  côté  du  tronc ,  précisément 
derrière  là,  tête<,  et  couverte*  d'une 
longue  touffe  de  poils. 

PATE.  Voyez  Patte. 

PATELLE,  g.  f.,  patella.  Récep- 
tacle plane ,  et  ayant  nn  rebord  dis- 
tinct du  thalle,  comme  en  on  voit  dans 
}cs  L  cideà. 

PATELLE  ,  *à\.,patellatus.  Kirby 
donne  celte,  épithète  à  la  main  des 
insectes ,  quand  elle  offre  quelques 
articles  dilatés  en  forme  de  plaques 
orbiculaires ,  comme  dans  le  mâle  du 
Djrtisciis.  La  Tubulipora  patellata 
est  un  polypier  qui  formé  une  expan<- 
sion  presque  orbiculaire.  Le  Sola- 
rium patellatum  est  Une  Coquille 
orbiculaire  et  discoïde ,  dont  la  face 
interne  a  l'air  d'un  petit  plat. 
;  PATELLACÉS,adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Patellacea.  Nom  donné  par  Menke  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéropo- 
des cyclobranches,  qui  a  pour  typé 
le  genre  Patella, 

PATELLAIRE9  adj.,  patellarius 
[patella,  plat)  ;  quia  la  forme  d'un 
plat ,  comme  la  coquille  de  la  Tel* 
luxa  patetlaris,  le  polypier  appelé 
Fungia  patellaris. 

PATELLARIÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  f 
Patellarei.  Nom  donné  par  Fries  a 
une  tribu  de  l'ordre  des.  Pyrénomy- 
cetes  phacidjaeés ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Paiellaria. 

PATELLIFORME,  adj.  ,  patelli- 
fermisj  palcllœfarmis  ;  sckihsselfôr— 
mig  (  ail.  )  (  patella  ,  plat ,  forma , 
forme)  ;  qui  a  la  forme  d'un  plat , 
c'est-à-dire  qui  est  large ,  mince.,  or- 
biculaire ,  convexe  d'un  côté  et  con- 
cave dé  l'autre*  comme  les  apoikécies 
des  Lecidea,  Yemtryon  du  Flagel-* 
laria  indica.  Dugès  nomme  opercules 
patell (formes  ceux  que  Bkin ville  ap- 
pelle squameux ,  et.  qui  se  forment 
par  des  pièces  d'accroissement  eohV 
centf  iques.  '  .  • 
PATELLIMANflS,  adj.  et  s.  m,  pi., 


PATT  aiy 

Putêlïmnni  (patella,  plat,  manus, 
main).  Nom  donné  par  Cuvier  et 
La  treille  à  une  section  'de  la  tribu 
des  Carabiques  ,  comprenant  ceux 
dont  les  mâles  ont  les  articles  des  deux 
tarses  antérieurs  en  forme  de  palette 
orbiculaire  y  ou  de  carré  long. 

PATELLOIDE  9  adject. ,  patclloi- 
deus  {patella,  plat,  tlSoç9  ressem*- 
blance  ;  ;  qui  a  la  forme  d'un  plat. 
La  Notrema  patelloidea  a  sa  coquille 
composée  de  trois  valves ,  dont  une 
est  patelli  forme.        x  •    - , 

PATELLOIDES  ,  adj .  et  s.  m .  ni . , 
Patelloidea*  Nom  donné  par  Blain— 
ville  à  une  famille  de  l'ordre  des  Para- 
cépbalophores  Modopleurobranches , 
corti prenant  ceux  qui  ont  une  co- 
quille large  et  en  forme.de  plat  ;  par 
Menke  à  une  famille  de  l'ordre  dos 
Gastéropodes  Àspidobrancbes  ,  à  la- 
quelle il  rapporte  ceux  dont  les  co- 
quilles ressemblent  aux  patelles. 

P4TELLULE  ,  subst.  f . ,  patellula  ; 
Nàpfchen  (ail.)  {patella ,  plat),  Nom 
donné,  par  Acbarius  aux  réceptacles 
sessiles  ,.  orbiculaires  et  entoures  d'un 
rebord  propre  f  non  produit  par  le 
thalle ,  qu'on  observe  dada  les  Le- 
cidta. 

PATEUX,  adj.;  qui  a  les  carac- 
tères,  la  consistance  de  la  pâte.  Se 
dit  surtout  en  parlant  de  la  fusion  de 
certaines  substances  ,  qui  ne  font  que 
se  ramollir,  sans' passer  à  l'état  li- 
quide. s 

PATRISIÉES,  adject.  et  s.  f  .  pî. , 
Patrisieœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Flacourtianées ,  établie  par  Candolle, 
et  qui  a  pour  type  le  genre  Pairûia. 

PATTE  9  s.  f . ,  pes  ;  Pfote  (àlh)  ; 
paw  (angl.)  ;  zatnpâ  (it.).  En  général 
ce  mot  désigne  les  membres  ou  or-* 
geues  de  locomotion  d'un  animal; 
,  Cependant  il  est  des  circonstances  où 
l'usage  veut  qu'on  appelle  ces  parties 
pieds,  ou  même  qu'on  leur  don** 
d'autres  noms,  comme  ceux de mains  y 
griffes ,  serres  >  sabots  ,  nageoires. 
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Àîrisî,  chefcfàomine?  la  même  par- 
tie qui ,  aux  taiembres  de  devant , 
prend  le  nom  de  main ,  reçoit  celui 
àe pied  a  ceux  de  derrière,  tandis 
que,  dans  la  plupart  des  singes  ,  les 
extrémités  des  quatre  membres  sont 
également  appelées  mains.  On  dît  les 
pieds  dfun*  cheval ,  d'un  bœuf,.  d'up 
cerf,  d*u,n  chameau,  d'un  éléphant, 
d'un  mouton ,  d'un  veau  ,  d'oné  chè-. 
vre  et  dès  autres  animaux  qui  ont  ces 
parties,  enveloppées  de  corne  ;'  les 
pattes  d'un  chien  9  d'an  chat ,  d'un  • 
lièvre*,  d'un  lapin  ,  d'un  ours,  d'un 
fat ,  et  des  autres  mammifères  qur 
n*ont  pas  ces  parties  recouvertes  de 
corne.  On  dit  aussi  les  pattes  de* 
oiséauX  ,  cjesf  reptiles  ,  des  insectes 
et  des  autres  animaux  articulés  ;  mais 
les  organes  correspondans  de  certain^ 
mollusques ,,  tels  "que  les  céphalo- 
podes ,  prennent  le  nom  àebras'.  Les 
pactes  conformées  en  manière  de 
rames  '-et  qui  servent  à  la  natation  , 
sont  appelées  nageoires ,  dans  les  pois- 
sons ,  certains  mammifères  (ex.  Cé~ 
tapés)  et  les  tortues  marines.  L'ar- 
bitraire seul  a  réglé  l'application  dé 
ces  dénominations,  dont  la  diversité* 
jette  une  grande  confusion  dans  Fé- 
tude  philosophique  dés  organes. 

'fA^f ALJE  j  subst.  m  ,  pattalus  ^ 
$#iess  ^aM.).  Illjger  appelle  ainsi  \q 
h^oisj  non  p ncore  ramifié  des  jeunes 
ruminans  qui  doivent  l'avoir  ui^  jeux 
branehu.  C'est  ce  qu'on  nomme  com- 
munément  dague. 

PATU.HPAIXE9,  adj.ets.  m.  phs, 
PatulépàUi*{patulus  ,  ouvert ,  pain 
liutn,  mariteau  ).  ^ora  donné  par 
Latf eille  à  nu  ordre  de  la  classe  de^ 
Conchifères ,  auquel  il  rapporte  ceux 
<Jûi  on*  le  manteau  ouvert,  c'eat-à? 
4ir«  »fui  neupeésenten  t  pas  d'ouve?  tort 
spéciale  powks  déjections  et  la  res-t 
piratiom    '  * 

-    ttfltftMK^  s.  m.  Partie  dûment 
brè  de*  Maanttiifeies  ongulés  qui  se 
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trouve  entre,  le  canon  et  la  cot*«** 
ronne. 

PAUCIARTICTLÉ  ,  adj. ,  paiïei-, 
articulatùs  (pauei,  peu,  articulus  ,; 
article).,  Se  dit  des  antennes ,  quand 
elles  sont  composées  d'un  petit  nom- 
bre d'articles.! 

PAUCkOENTÉ,  adj.  >   pattdden- 

tatus   (  pauci ,  peu  ,   dêns  ?  dent  ). 

Épitbète    donnée  aux  -  feuilles  peu 

dentées,  comme  celles  du  Sèrfania 

^paueidentata  ,  qui  n'ont  qu'une  ou 

-deux  dents  au  sommet. 

P^UCIFLOIUE  j  adj.  ,pauciflorasf 
wénigbluhend  y  wenigbîumig  (atl.  ) 
( pauci,  peu ,  fios ,  fleur)  \  qui  porte 
peu  de  fleurs  (ex.  Cèanathus  pauci- 
florus ,  Câpparis  paucïjfora  ,  Tri* 
ticum pauciforum) ,  ou  qui  èii  cbn-r 
tient  peu,  comme  la  calathide  dtt 
Knaùtia*       '* 

PAtîClFOLtÉ,  adj. ,  paucifoiius y 
armblattrig (ail:)  ( paiiei ,  peu  ,  fo^ 
tium  ,  feuttlé);  qui  n'est  garni  que 
d'un  petit  nombre  de  feuilles  oit 
folioles.  Ex.  Indigo  fera paucifoUa , 
Bunium  pàuclfolium  ,  Hermas  de» 
pàupemta. 

PAUCWUGIÎÉ  ,  adj. ,  pauc^Uga^ 
tus , paucijugus  (pauci,  peu,  ju± 
gum,  paire).  Se  dit  d'une  feuille 
'  composée  qtli  n'est  formée  *  que  de 
quatre  ou  cinq  paires  de  folioles  (é&; 
jEschtnomene  paucijugci).  Koch  don- 
ne cette  épithete  aux  ombellifères 
dont  chaque  carpelle  dû  fruit  ne  porte 
que  cinq  lignés  saillantes  (ex.  Ferulx 
pauçijuga)* 

-  PAUCFVERVIÉ  4  adj.  ,  pauciner^ 
çatus  ,  paucinervius  {paûci7  peu; 
nervus  ,  nerf);  Se  dît  d'une  planté 
dont  les'  feuilles  «ont  peu  veinée* 
(ex.PesMôdiumtMiuâinerpittJh),  et; 
d'après  RaspaiP,  des  paillettes  de  Gra- 
minées ,  quand  le  nombre  des  rier^ 
vtires  rië  dépasse  pas  cinq  pour  !*in-* 
férieure  et  quatre  pour  lasupériéurei 

PAlJCIRADlÉ,  adj.  .  paucira^ 
êiatoki  {pauci,  peu,  radius ,  rayon). 


Épftfcete  donnée  &  Vomttlk^  quand 
elle  ne  contient  qu'un  petit  nombre 
de  rayons  (ex.  E^fdrocotyle  vulga- 
ris).  Le  ÎVymphœa  pauciradiata  est 
àrasi  nomm£  parce  que  son  stigmate 
n'a  que  Suit  ou  néul  rayons. 

PAUCIIUiGUElJX,  adj.  , paùcku± 
gus  (pauci ,  peu ,  j'ugus  r  ride  )  ;  qui 
offre  peu  de  rides  ou  de  plis ,  comme 
Fnyméaiunl  du  Xylomyzon  pauci- 
rûgiiTH. 

PAtfttSÉIlïÉ,  adj. ,  paUcùeria* 
tus  (paùcij  peu  ,  séries,  série); 
qui  est  divisé  en  un  petit  nombre  dé 
séries.  Se  dit  des  squames  du  péri* 
cline  des  Synanthérées  ,  lorsqu  elles 
sont  disposées  autour  de  la  catàtbide 
sur  plusieurs  rangs  concentriques. 

PAttlSPIftÉ ,  adj.  ,  paucispirâ- 
tus  (pauci  ,  peu,  spba%  spire). 
•Épi  t tète  donné  à  ^opercule  des  Mol- 
lusques ,  quand  il  n'est  formé  que 
druri  ou  deux  tours  de  spire  augmen- 
tant rapidement  de  largeur .,  et  dont 
le  sommet  est  à  peu  près  central.  Ex. 
Safiots.  ' 

'  PAULUIWÉES,  adj.  et  s.  f,  pt.  , 
PauîlinitCe.  Tribu  de  la  famille  des 
Sapindàcéés ,  établie  par  Kuntb  ,  et 
^ol  a  pour  type  le  gAre  éPaul-** 
linia. 

kiUWE,  subsf.  f. ,  patma;  TatXt 
(ail);  pâtrri  (a agi.)  ;  palma  (it.). 
lïïiger  appelle  ainsi ,  chez  les  mam- 
mifères ,  la  partie  large  de  Ta  main 
jusqu'aux:  doigts  ,  comprenant  le 
poignet  et  le  métacarpe  dans  le»  mains 

{proprement  dites  ,  le  tarse  et  le  mé- 
atarse  dans  les  |>ieds  eh  forme  de 
niaius.  Kirby  donné  le  même  nom 
au  premier,  article  des  dcux  tarses 
antérieurs  des  insectes  hexapodes  , 
<juand  il  de  distingue  des.  autres  par 
plus  dé  longueur,  plus  de  largeur,  oïl 
autrement. 

PAUTIÊRE,  subst.  f.  *palpebr<i; 
pWyapov  ;  Augeiûied  (ail.).;  ejrçlid 
(angl.J  ;  patpebrà  (it.).  On  nomme 
Ainsi  aeux  toiles  mobiles  qui,  dans 


PEÀp,  &$ 

ïe^Tnammfféres,lesp^eat!xet  quef» 
dues  reptiles ,  couvrent  entièrement 
les  yen*  en  se  rapproenant  l'un  de 
l'autre. 

PAUSSIIES,  adjéct.  et  s.  m.  ol.? 
Pàussiïiï.  Nom  donwévpar  Latredïer 
à  une  tribu  de  la  famille  des'  Coléo- 
ptères Xylopbagés ,  qui  a  pour  type 
le  genre  PaussUs.      i  !    * 

PAVBTTÈE9,  adj*ct.  et  S.  f.  pi.  4 
Pwetteœ.  Nom  donné  pat  A.  Richard 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Rtt- 
biâcées ,  qui  a  poan  typa  W  genre  Par 
ttetkL. 

PAtlLLOïV,  S.  m,  *  i#<$iMum^O+ 
emploie  quelquefois  ee  terme  pour 
désigner  Yétmdard  àeê  fietntt  papi» 
lionacees  ai  KoreiUe.  externe  de* 
mammifères. 

PAVIMirnrCBIJX,  adj.,  pavimen* 

Usus  (p&^imtintuh ,  pa,*é)  *  ^mitert 

.  àfairederpnvés,  temmeteTspkrié* 

pavimejtteusc  ;  au  lave  d*  Vol  vie  * 

dont  cm  garnie  les  trottoir*  4e  Earis. 

PAVOAIEJV,  adjeçj.  r  pavqninu^ 
{pwo>  j»i>n  );  qui  a  des  tache** cil- 
lées ,  comparables  à  celles  qu'on  yoît 
sur  la  queue  du  paon.  Ex.  Jw  par, 
vonia ,  Achirus  pavjorwius. , 

PAXUXl^ÈRE  ?  ad], ,  paxMfçruj 
[pàxiUus  f  pieu,  jferq  ,  porter)  $ 
qui  a  le  corps  gargi  a  appe n^efss.  Ex^ 
jrtàrio.paxi&fer&s. 

PEAU  r  s.  f.*  peU&y  çujtis,  ,  çorA 
riù'm;Jipp<z  ;  Hapt  fcîï.)  ;  jîfft  (*<#(*); 
pelle  (it.).  Mémbraua dense,  épaiçse^ 
tésistante  et  flexible  V  qui  couvre  le 
corps  de  la  plupart  dés  mammifères  . 
des  oiseaux ,  de  quelques  reptiles  e^ 
poissons,  et  d'un  assez  grand  nom* 
bre  d'animaux  sans  vertèbres.  Envi- 
sagée' ainsi  dans  tout  l'ensemble  ait 
règne  animal,  là  peau  n'a  plus  de  ça*- 
raçlères  généraux ,  autre  <wç  cejuj 
JWe  molle  et  d^être  étendue  à  ta, 
surface  du  corps.  Dés  que  sa  lamé 
externe  s'endurcit  et  cesse  d^lre 
souple,  flexible ,  elle  prend  d*aulre# 
noms.  On  appelle  aussi  vulgairement 
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£eau ,  dans  le»  fruits ,  la  parité  mem> 
râpeuse  qui  le$  enveloppe.. 
PECORES)  subst.  m.  pi. ,  Pecora 
(  peèus  ,  troupeau  ).  Linné  appelait 
ainsi  un  ordre  de  la  classe  des  Mam- 
mifères, qui  répond  aux  Ruminans  des 
modernes. 

PECTATE,  s.  m.  t  pectas.  Genre 
de  sels  (' gallertsaure  Salze  ,  ail.  ) , 
qui  résultent  de  la  combinaison  de 
l'acide  pectiquç  avec  les  bases  sa- 
li fiables. 

PECTIDÉES,  adject.  et  s.f.  pi.  , 
Pectideas.  Nom  donné  par ïï.  Cassini 
à  une  section  de  la  tribu  des  Tagéti- 
née»,  par  Leasing  à  une  sous-tribu 
de  la  tribu  des  Yernoniacées ,  ayant 
pour  type  le  genre  Pecth.  > 

P|BCTINAyO-PEKlWÏ,  adj.  ,pec~ 
tinato-pinnatus.  Se  dit  d'une  feuille 
linéaire  qui,  de  çfcaque  côté*,  porte 
de  petites  incisures  peu  profondes  et 
régulières.  E%.  Lavundula  dentata* 

PECTINE  ,  s.  £ ,  pectina.  Sous  ce 
nom  Braconnot  désigne  le  principe 
qui  donne  la  consistance  gélatineuse 
au  jus  de  là  groseille  et  de  beaucoup 
d'autres  fruits ,  et  dont  l'une  des  pro- 
priétés les  plus  saillantes  est  de  se 
transformer  en  acide  pectique  sous 
l'influence  -  de  la  plus  légère  trace 
d'un  alcali  fixe  Ou  d'une  base  alcali- 
nb^terceuse.  C'est  ce  que  Guibourt 
àrait  déjà  appelé  grossuline. 
;  PECÎlM,  adject.  ,  pectinatus  ; 
Jçàmmfôrmig  (*\\.j  (pecten, ,  peigne); 
qui  a  la  for ipe  d'une  peigne.  Se  dit 
des  feuilles  (  ex.  Scotynïus  pectina- 
tus  y  Âchiïtea  pectinàta  ,  Sisj-m- 
Irium.  pec(inàtum  ) ,  et  des  bradées 
(ex.Mélamjyrum  cristatum) ,  lors- 
qu'elles sont  pinuatifides  ,  à  lobes 
étroits  ,  rapprochés  et  disposés  pa- 
rallèle ment  y  comme  les  dents  d'un 
peigne  ;  dès  antennes  des  insectes  , 
quand  elles  se  terminent  latéralement 

1>âr  des  prolongeméns  étroits ,  placés 
es   uns  au-dessus  des  autres   (  ex; 


pectt 

Ptintif  pectinatus ,  Lampyris  pecti- 
jiata). 

PECTINES,  adj.   et  s.   m.  pi., 

t  Pectineù.  Nom  donné  par  Menke  k 

une    famille  de  l'ordre  des  Elato- 

branches  ostracés  ,  qui  a  pour  type 

le  genre  Pecten. 

PECTINIBUANCHES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Pectinibrançhiata  (pecten , 
peigne ,  Pp*7Xi«  »  branchies  ).  Nom 
donné  par  Cuvicr ,  Goldfuss ,  La- 
treille  ,  Ficinus  et  Cairo  à  un  ordre 
de  Mollusques  gastéropodes ,  compre- 
nant ceux  .dont  lès  branches  se  com- 
posent de  lames  réunies  en  forme  de 
peigne. 

PECTINIÇOHNE,  adj . ,  pectinicor- 
nis  ( pecten ,  peigne ,  cornu,. corne). 
Se  dit  d'un,  insecte  qui  a  les  antennes 
pectinéea.  Ex.  Eulophus  pectinicor* 
his ,  Tipula  pëctinata.  » 

.  PECTINIDES,  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Pcctinida.  Nom  donné  par  Lamarck 
et  tatreille  à  une  famille  de  Conchi- 
fèreS,  qui  a  pour  type  le  genre  Pec~ 
ten.         -  t    .  ■ 

PECTIMFÈRE  ,  adj. ,  pectmife- 
rui  (pecten,  peigne  jfeto,  porter  ); 
qui  porte  des  peignes.  La  Cellaria 
pectimfera^st  un  polypier  rameux , 
a. rameaux  pectines  d'un  côté. ;- 

PECT1NIEOLIÉ  ,  adj.  ,  pectinifo- 
lius  (pecten,  peigne,  Jolium,  feuille); 
qui  a  des  feuilles  pectinées.  Ex.  Pe- 
largonium  pectinifolium. 

PECTIMFORME ,  adj. ,  pectine 
formis  {pecten  ,  peigne  ,  ferma  > 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'un  peigne  t 
comme  les  côtes  du  Peçtunculus  pec- 
tinifprmis ,  les  articulations  de  la 
Fragilaria  pcclinalis. 

PECTINlttOSTRE  ,  adj.  >  pectini- 
ras  tris  foecte/i.peigue,  roMrumf  bec); 
qui  a  le  bec  en  forme  de  pe%nc*  I*  Ç°m 
bius  pectinirostris  a  les  dents  de  sa 
mâchoire  inférieure  couchées  horizon- 
talement ,  et  le  museau  un  peu  sem- 
blable à  un  peigne  demi-circulaire. 

PECTIXOIDE,  adj. ,  pcctinoïJesj 


;  êedà  # 

<|ui  ressemble  à  une  des  coquilles  ap- 
pelées Pecten.  Ex.  Pticatula  pectiy 
noïdes*    ' 

PECTTQUE  j  adj .  >  pecticus  ;  7re/Tf- 
xoç  (wjqxtiç,  gelée  artificielle  ) .  Nom 
donné  en  1824,  par  JBraccfnnôt,  à  un 
acide  (  G  aller  t  sciure  ,  ail.  )  reconnu 
dès  1790  par  Vauqueliri.  Braconnot 
le  regarda  d'abord  comme  la  cause 
de  l'état  gélatineux  du  suc  de  groseil- 
les ,  dans  lequel  il  admettait  sa  pré- 
sence. Depuis  il  l'a  considéré  comme 
un  résultat  de  l'action  des  alcalis,  sur 
la.  pectine.  V.  ce  mot., 

PECTORAL  ,  pectoraUs  (vertus , 
poitrine")  ;  qui  appartient  à  la  poi- 
trine. Les  mamelles  pectorales  sont 
celles  qui  ont  leur  siège  à  la  poitrine, 
comme  dans  l'homme  ,  les  singes,  les 
makis,  les  chauve-souris,  les  galéo- 
pothèques ,  plusieurs  tatous,  les  pares- 
seux ,  lés  lamantins,  le  dugong.  Les 
plumés  pectorales  ^  garnissent  la  poi- 
trine. Les  nageoires  pectorales  repré- 
sentent, dans  les  poissons ,  les  mem- 
bres thoraciques  des  autres  vertébrés. 
Pectoral  veut  dire  encore ,  qui  a  la 
poitrine  remarquable  d'une  manière 
quelconque ,  comme  par  son  mode  de 
coloration ( ex.  Sylvia pectoraUs),  ou 

2 ni  est  en  forme  de  plastron ,  c 'est-à- 
ire  ovale  et  déprimé  (ex.  Spalan- 
gu's  peçtoralis  )  ,  ou  qui  vit  sur  les 
nageoires  pectorales  des  poissons  (ex. 
hernea peçtoralis). 

PÉDALÉ  ,  a^d j . .  pedatus  ;  gefusst 
(ail.)  (pes,  pied;.  Se  dit  d'une 
feuille  composée  dont  les  foliole^  nais*, 
sent  sur  le  bord  interne  des  deux  mai- 
tresses  qervures ,  qui  s'écartent  Tune 
de  l'autre  en  sortant  du  pétiole  com- 
mun. Ex.  Ranunculus  pedatus,  Pas» 
siflora  pedata ,  Anarrhïnum  peda- 
um. 

PÉDALIFORME  ,  adj. ,  pedalifor- 
mis-(pesj  pied,  forma,  forme). 
Épithète  donnée  par  Candolle  aux 
feuilles  dont  les  nervures  n'ont  pas 
de  vaisseaux  /  et  dans  lesquelles  le 
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tissu  cellulaire  qui  les  forme  offre  une 
disposition  analogue- à  (celle  des  ner-* 
vures  des  feuilles  pédalinerves.  Ex. 
plusieurs  Fucus. 

PÉDALINÉES,  adj.  et  s.  f.  plur,, 
Pedalinéœ.  Famille  de  plantes  ,  éta- 
blie par  R.  Brown ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Pedalium* 

PÉDALKVEttVE  ,  adj.,  pedaliner- 
nisj  fussneryig  (  ail,  )  (pes,  pied , 
nervus}.  meiC).  Candolle  donne,  ce 
nom  anxjcuilles  dont  la  nervure  lon- 
gitudinale l'esté  fort  courte,  quel- 
quefois même  se  réduit  presque  à 
rien*  mais  ou,  d'un  et  d'autre  côté 
de  cette  nervure ,  eu  naissent  deux 
fortes  latérales ,  qui  divergent  sur  le 
même  plan ,  et  qui ,  au  lieu  de  se  ra- 
mifier également  des  deux  côte's ,  of- 
frent peu  ou  point  de  nervures  laté- 
rales du  côte  externe,  tandis  que,  du 
côté  interne ,'  c'est-à-dire  de  celui 
qui  regarde  le  sommet  de  la  feuille , 
elles  donnent  naissance  à  dès  nervures 
secondaires  assez  fortes  et  presque 
parallèles  entr'eiles. 

'  PjÉDALION ,  subst.  m^pedaliuni; 
Schwanzflnne  (ail.).  Il liger  appelle 
ainsi  Un  appendice  Horizontal  de  la 
peau,  ayant  la  forme  d'une  nageoire, 

2ui  garnit  l'extrémité  de  la  queue 
es  Cétacés. 

PÉDATIFIDE  ,  adj. ,  pedatifidus  ; 
fossfôrmig-gespalienÂja\\.  )  (pes  f 
pied,  findo ,  fendre).  Epithète  don- 
née par  Candolle  awxfeuâles  qui,, avec 
des  nervures  pédalées  ,  ont  leurs  lo- 
bes divisés  jusqu'à  la  moitié  de  la 
largeur.  Ex.  Ranunculus  peddtifi- 
a\us ,  Saxifraga  pedatifidà. 

PÉDATILOBÉ,  adj. ,  pedatilohatus 
(  pes ,  pied ,  loùtts  ;  lobe  ).  Candolle 
donne  ce  nom  aux  feuilles  à  nervures 
pédalées ,  qui  ont  leurs  lobes  inci- 
sés à  une  profondeur  qu'on  ne  peut 
ou  ne  veut  pas  déterminer. 

PÉDATION,  %A.,pedatio\pcst 
pied).  Terme  dont  Fabrici us  s'est 
servi  pour  désigner  la  manière  dont 
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■e*  pattes  des  insectes  se  développent, 
le  nombre  de  pièces  articulées  qui  en- 
trent dans  leur  composition,  la  forme 
des  diverses'  parties  qui  les  consti- 
tuent ,'  et  les  usages  auxquels  elles 
sont  destinées. 

PÉPAtTPÀRTÏTE ,  adj.  .  peda- 
tipartitm ; fussfôrmig-gethedt  (ail.) 
(pes, p\eà>pars>  partie).  Se  dit,  d'après 
Candolle,  d'une  feuille  qui,  ayant 
lès  nervures  pédalées ,  a  les;  lobes 
divisés  au  delà  du  milieu^,  et  le  pa*- 
renebyme  non  interrompu. ,  , 

PÉDÀT1SÉQLÉ,  adj..,  pedafiscç-  . 
t(ts  {pes  ,  pied,  seco,  couper).  Épi- 
tbète  donnée  par  Candolle  aux  feuil- 
les à  nervure^  pédalées ,  qui  ont  le* 
lobes  divisés  jusqu'à  là  nervure  du 
milieu ,  et  le  parenchyme  interrompu. 
JCx.  Angurià  peâalisecta. 

PÉDESTRES  ,  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Pédestres  (pes,  pied).  Nom  donné 
par  Scopoîi  aux  Insectes  Diptères  ; 
;  par  Gravqnborst  à  une  tribu  delà  fa- 
mille des  Icbneumonides  ,  qui  corres- 
'»  pond  aux  Icbneumonides  aptères  de 
Fabricius. 

MDIAIRE  ,  adj. ,  ped^arls  (  pes  , 
pîed  ).  Synonyme  de  pédalé. 

PEDtÀL,    adj,,    pejdiaVts    (pes-, 

pied).  Les" ornithologistes  appellent 

plumes  pidiales  celles  qui  garnissent 

les  pieds  dans  certains  oiseaux. 

PÉDICÊLLE,  subst  .m.  ,pedicellus; 

•  Bl&lhensUclchcn  (ail.)  ;  pedieetto  , 
(il.  )  (pes,  pied).  Division  extrême 
d'un  pédoncule  ramifié,  celle  oui 
jM>rte  iùimédialejnent  la  fleur  ou  les 
fleurs.  On  appelle  également  ainsi  le 
Support  capillaire  de  l'urne  des  mous- 
ses. KirJ>y  donne  le  noVrç  de  pédicelle 
au  deuxième  article  des  antennes  des 
insectes. 

PÉWCÊLLÉ  ,  adj.  ,  hedlccllatus  ; 
sesdelt  (  ail.) ;    gamùètîato   (xi.  ) 

*  \pes>  pied ).  Se  dh, eh  botanique, 'des 
fleurs  qui  sont  portées  sur  un  pédi- 
celle (  ex.  Ticorea  pedicellata ,  Sco- 
dophyttutti  fediceUatûm  )  \  dés  glan- 


des  qui  sont  situées  à  l'extrémité  d'un 
support  très-mince  (  ex.  Croton  pe— 
nicillatum)  ;  des  boutons  qui  sont 
placés  sur  une  petite  excroissance  en 
forme  de  pied  (ex.  Alnus  communis). 

VÉDICELLÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Pedicellata.  Nom  donné  par  Cu vîer  à 
un  ordre  de  la  classe  des  JEchinoder- 
mes,  comprenant  ceux  qui  ont  des 
pieds,  ou  des' organes  y ésiculaires 
auxquels  on  donne  ce  nom. 

PÉDICELLULE ,  s.  m. ,  peàiccïïu- 
lus  (pes ,  pied).  H.  Cassîni  désigne 
sops  ce  nom  un  support  filiforme  qui 
sert  de  pédicelle  à  l'ovaire  de  certai- 
nes Synarïtbérées. .  . 

PÉDICULAIUJÊES  ,  adject.  et  s.  f. 

Îlur.  ,  Pcdicularieœ.  Syuonyme  de 
Ihinanthacécs.  K.  ce  mot. 

PÉDICULE ,  s.  m. ,  pedlculus ,  pe- 
damentum  (pes y  pieu).  On  appelle 
ainsi,  en  botanique,  tout  support  d'un 
organe  quelconque ,  quand  U  est  plus 
ou  moins  grêle  et  alongé  ,  et  plus,  par- 
ticulièrement la  partie  de  certains 
champignons  qui  les  fixe  au  sol  ou 
ailleurs  ;  en  zoologie ,  chez  les  insec- 
tes, toute  partie  rétrécie  qui  sup- 
porte une  portion  du  corps ,  comme 
les  balanciers  cbez  les  Diptères ,  l'ab- 
domen dans  beaucoup  d'Hyméno- 
ptères. 

PÉDICULE,  adj.  ,  peçliculatus  ; 
gesûelt  (ail.);  qui  est  porté  .sur  un 
.pédicule. 

PÉDICULIDÉS  ,  adj.  et  s,,  m. pi. , 
Pediculidea.  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  d'Insectes  aptères ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Pediculus ,  et  qui 
répond  à  celle  des  Parasites  de  La- 
lieille. 

fcÉDflFÈIUB,  adj.  , péditerus  (pes, 
pied  ,  fero ,  porter  )  ;  qui  est  muni 
d*un  pied,  comme  Y  ovaire  de  certai- 
nes Synanthérées  X  ex.  Echinopsées). 
5e  dit  aussi  d'animaux  qui  ont  des 
pieds  ou  des  appendices   analogues. 

PÉDIFÈltES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
/Pedijirà.  Famillç  de  Mollusm^, 
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établie  par  Rafiriesque  ,  qui  comprend 
ceux  dont  le  pied  est  grand,,  com- 
primé ,  tendineux  et  non  byssifère. 
~  PÉDIFOIW1E,  adj.  ,  pediformis 
(pesy  $\eàr  forma,  tonne).  Se  dit 
d'une  pariie  ,'par  exemple  ôVun  palpe 
d'arachnide  ,  dont  la  forme  a  quelque 
analogie  avec  celle  d'un  pied. 

PÉDlLÊ  ,  ss.  m . ,  pedilii  (  p es  , 
pied).  Mirbel  appelle  ainsi  une  sorte 
de  support  grêle  qui,  dans  les  Syiian- 
thérées,  est  Formé  par  un  rétrécisse- 
ment du  limbe  du  calice  au  dessous 
de  l'aigrette.  Èx.  Tragopogon. 

PÉDÎLË,  adj,,  ppdiLatus,  stipi- 
tatusi  pe$,  pied).  On  donné  cette 
epithète  à  \*  aigrette  des  Synanthérées^ 
quand  elle  surmonte  un  ovaire  qui 
se  rétrécit  et  s'alonge  en  pédile.  Ï£x. 
Leontodon. 

\  PÉpiMANES,  adj.,et  s.  m..  pl.x 
Pedimani  [pes ,  pied  r  manus,  main), 
para  donné  par  Yicq  d'Âzyr  et  Blain- 
yille  à  une  famille  de  Mammifères, 
comprenant  ceux  dont  les  pieds  f 
ayant  le  pouce  opposable,  se  trouvent 
par  la  convertis  en  une  sprte  de  main . 

rÉDINOlVMITHES.s.  m.  pi. ,  P<?T 
.  dinornithes  (  tti&vos  ,  de  plaine,  opvtç  ,* 
oiseau).  Nom  donné  par  J.-A-  Ritçen 
à  un  ordre  de  la  section  des  Myda- 
lornithes,  comprenant  $es  oiseaux 
qui  vivent  dans  les  plaines* 

I*ÉDIONOMES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
pedionomi  (  îrcftoyopot ,  qui  habite  la . 
plaine).  Nom  donné  par  Vieillo^à 
une  famille  de  l'ordre  des  Échassiers, 
renfermant,  de?  oiseaux  <JU*  vivent 
dans  là  plaine. 

PÉDIPALPÉ  ,  s. m.  f  pedipalpus 
[pes,  pied ,' '  palpm ,  palpe)*  No« 
sous  lequel  Leach  désigne ,  dans  les 
Crustacés ,  la  partie  de  la  bouche  qui 
a  été  appelée  palpes  extérieurs  par 
Fabricius  et  pieds-mâchoires  exté- 
rieurs par  La  treille. 

PÉDIP ALPES  ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Pedipalpl.  Nom  donné  par  Cuvier, 
^Ueillv  çl  JLamarck  à  imç  ftwlfe 
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d'Arachnides,  comprenant  ceux  de 
.ces  animaux  qui  ont  les  palpes  en 
forme  de  serres  ou  de  bras. 
<  PÉDONCULAIIlE ,  adj. ,  peduncu- 
taris ;  blumenstielstândig  (ail.).  Se 
lit ,  d'après  Caiidolle,  des  vrilles  f 
quand  elles,  doivent  naissance  à  des 
pédoncules  avortés  (ex.  fitis)'. 
Pédonculaire  signifie  aussi ,  qui  a  d* 
longs  pédoncules  (ex.  Adlna  pediin- 
tularis  ,  Pectopkytum  pedunculare  3j* 

PÉDONCULE  ,.  s.  jqM  pedunçv» 
Us  ;  BlumeiwQtly  Bluthenstiel  (alL  jj 
pedônçolo  (it.).  Support  de  la  fleur. 
On  donne  aussi  ce  nom-  à  la  hase, 
d'un  pédoncule  ramifié  ,  «t  aux  brio- 
ches ou  tiges ,  plus  ou  moins  dtffér 
rentes  de  ce  qu'elles  ont  coutume 
d'être,  d'où  naissent  les  pédicellea 
floraux. 

PÉDONCULE ,  sdy.ipedkncïtiaiks; 
gestïeU  (ail.  )  ;  pedanc&lato  (\U).  $9 
dit;  en  botanique,  d'une  fleur  qui  est 
portée  sur  un  pédoncule  (  ex.  Quèr*> 
eus  pedunçulata  ,  Cuscuta  pedicel— 
làta)ï  en  zoologie,  delà  tête  «4'un 
insecte ,  quand  elle  se  resserre  à  s* 
partie  postérieure  en  manière  de  cou 
(ex»  Apoderus  Corjli) ,  des  y-mx 
è'&n  crustaeé ,  quand  ils  sont  por- 
tés sur  un  fort  gros  pédoncule  (ex. 
Pagurus  pedunculatus  ) . 

PÉDONCCLÉEff,  adj., pedwlcu- 
leanus.  Epithète  donnée  par  Mirbel 
aux  parties  dès  végétaux  qui  pro- 
viennent, de  la  dégénérescence  dû 
de  la  métamorphosé  d'tra  pédon- 
cule, comme  le  strobile  del'Abies , 
les  vrilles  de  la  Joigne. 

PÉDONCULES ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Peduncutata.  Nom  donné  par  La- 
treille  ,  Lamarck  et  Straus  à  un  or- 
dre de  la  classe  des  Cirrrpèdes ,  conw 
prenant  ceux  qui  ont  le  corps  sou- 
tenu par  un  pédoncule  tubulejix  mo- 
bile. 

PÉDONCLLEUX ,  adjo  peduncu- 
(om;  <jui  a  die  longs  pédoftcujes.  £^9 
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Isnardia  pedunculosa  ,  ClamliuM 
pedunculosum. 

PÉGOMYDES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Pegonirdœ.  Nom  donné  par  Robi- 
neau-Desvoïdy  à  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Myodaires  mésomydes ,  qui 
a  pour  type  Je  genre  Pegùmya* 

PEIGNE  y  s.  m. ,  pecten  ;  Kamm 
(ail.  ).  On  appelle  ainsi  deux  pièces, 
une  ae  chaque  côté  de  la  partie  pos- 
térieure de  fa  poitrine  des  Scorpions , 
qui  portent  une  rangée  de  dents  dis- 
posées à  peu  près  comme  celles  d'un 
peigne.  L'usage  do  ces  organes  est 
inconnu.. 

PEINT ,  adj . ,  pictus;  bemahli  (ail.) . 
Se  dit  d'un  corps  dont  la  surface  of- 
fre des  taches  qui  ne  sont  ni  arron- 
dies ,  ni  très-alongées.  Ex.  Coluber 
pictus. 

PELAGE ,  s.  m. ,  Haarfarbt  (ail.). 
On  employé  ce  ternie  en  parlant  de 
la  couleur  ou  de  la  nature  des  poils 
qui  couvrent  le  corps  de  certains 
mammifères,  et  il  ne  signifie  pas, 
comme  on  l'a  prétendu ,  une  peau  de 
mammifère  revêtue  de  poils. 

PÉLAGIEN ,  adj. ,  pelagianiu, 
(irlXoyog ,-haute  mer).  Se  dit  de  co- 
auilles  qui  se  rencontrent  a  une  pro- 
fondeur plus  ou  moins  considérable 
en  pleine  mer,  et  à' oiseaux  qui  fré- 
quentent la  haute  mer ,  pour  y  cher- 
cher leur  nourriture. 

PÉLAGIENS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pelagli.  Nom,  donné  par  Vieillot , 
Ranzani  et  Lesson  a  une  famille  d'oi- 
seaux nageurs ,  comprenant  des  es- 
pèces qui  fréquentent  les  mers,  oii 
elles  trouvent  leur  nourriture. 

PÉLAGIQUE,  adj.  ,  pelagicus(rA- 
tayoç ,  haute  mer  )  ;  qui  vit  en  mer , 
a  una  grande  distance  des  côtes  (  ex. 
Caranxomorus  petagicus  ,  Çichla 
pelagica ,  Telesio  pelas  icum).  Bron- 
gniart  donne  cette  épithète  à  un  or- 
dre de  terrains  Isémiens,  compre- 
nant les  sédimenleux  moyens  y  ou  de 
la  haute  mer,  depuis  la  craie  jus- 
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qu'au  lias ,  ou  calcaire  &  gryphiles,' 
exclusivement.  ' 

PÉLAMIDES,  adj..  et  $.  m.  pi. , 
Pelamides.  Nom  donné,  par  Blain- 
ville  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Ophidiens  apodes,  qui  a  pour  type 
le  genre  Pclamis. 

PELÉ  CANIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,' 
Pelecanides.  Nom  donné  par  Çold- 
fuss ,  Y igors  ,  Lesson  et  PHerminier 
â  une  famille  d'oiseaux  Palmipèdes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Pelecanus, 

PÉLÉCYPODË8,adi\  et  s.  m.  pi., 
Pelecypoda  (irftixvç  ,  hache,  ttoû;  , 
pied).  Nom  donné  par  Goldfuss, 
.  ricinus  et  Carus  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Mollusques,  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont  un  pied 
en  forme  de  massue  ou  de  langue 

PELLETERIE  ,  S.  Jf. ,  pelles  ;  Fell 
(ail.).  On  nomme  ainsi  une  peau  de 
mammifère  ou  d'oiseau  garnie  de 
poils  ou  de  plumes,  qu'on  employé 
comme  vêtement  ou  comme  garni- 
ture d'habillement.  '• 

PELLICML AIRE,  adj. ,  peUicula- 
ris  (peUicula ,  pellicule).  Se  dit  d'un 
minéral  qui  est  en  lamelles  éteridues 
sur  divers  corps  (  Cuivre  pelticu- 
laire)  ,  et  d'un  périsperme  qui  con- 
siste en  une  lame  mince  (ex.  Prunus)*' 

PELLICULE  ,  s.  f. ,  peUicula ,  cof* 
ticula*  Quelquefois  synonyme  d'épi- 
démie, ce  mot  est  employé  par  Can- 
dolle  pour  désigner  une  membrane 
très-mince,  qui  enveloppe  en  entier 
certaines  graines,  et  porte  les  poils 
dont  elles  semblent  chargées.  Ex. 
Gossjrpium. 

PELICOIDES,  adject.  et  s.  m.  pi., 
Pelicoidea  (  7riXixov,  écaille,  iWoç,  res- 
semblance). Nom  donné  par  Menke  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Élatobran- 
ches }  qui  comprend  les  Bénitiers  de 
Lamarck. 

PELLUCIDE,  adj.  ,  pelîucidus  f 
durchscheinen4(M.)  (pçr  ,  à  travers^ 
luceo  ,  luire  )  ;  qui  est  transparent  ou 
demi-transparent ,  comme  les  feuilles 
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du  Tetrapkis  pellucida ,  les  points 
.  doot  sont  parsemés  celles  du  Fero- 
nia  pellucida ,  le  corps  è^YHolothu? 
ria  pellucida ,  la  coquuu^àe  VHdi- 
.  colimax  pellucida ,  une  partie  de 
Y  abdomen  du  Cenogaster  pellucens 
.  et  du  Chrjsops  pellucidus. 

PELMA  ,  s.  m.,  ptltna;  S  pur  (ail.) 
(  izityoi ,  plante  du  pied) .  Uliger  donne 
ce  nom  à  la  totalité  de  la  face  infé- 
rieure du  pied  des  oiseaux.  . 

PELAIÀTQPES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pehnatodes  (iritya ,  plante  du  pied). 
Nom  donné  par  Vieillot  et  Ranzani  à 
une  famille  de  Tordre  des  Syl  vains  ou 
Passereaux ,  comprenant  des  oiseaux 
.  qui  ne  marchent  ni  ne  sautent,  mais 
.  se  posent  seulement  sur  des  branches 
d'arbres  ou  des  pierres. 

PÉIiORIE ,  s.  f. ,  peloria  (*ri>*>p, 
monstre);  Linné  désignait  sous  ce 
nom  un  état  particulier  de  certaines 
fleurs  (ex.  A ntirrhinum  peloria) qui, 
habituellement  irrégulières,  devien- 
nent régulières.  Il  voyait  une  mons- 
truosité dans  ce  phénomène,  queCan- 
dolle  considère  au  contraire  comme 
un  retour  au  type  primitif. 

PÉLOR1SÉ,  adj.  Se  dit  d'une  co- 
rolle quia  pris  le  caractère  des  pélories, 
c'est-à-dire  qui  est  devenue  Régu- 
lière ,  d'irrégulière  qu'elle  devait  être 
d'après  le  type  primitif  de  la  plante. 
On -dit  aussi  d'une  fleur  irrégulière 
devenue  régulière  qu'elle  est péloriée, 
PELOT$,S.  f:,  spongioïa.  Dans 
certains  insectes,  la  partie  élargie 
des  tarses  reçoit  cette  dénomination , 
lorsqu'elle  est  garnie  de  villosités  ou 
de  lames  qui  font  office  de  ventouses 
et  servent  a  l'animal  pour  s'accrocher 
ou  pour  se  tenir  renversé  contre  son 
propre  poids.  , 

PELOTONNÉ  ,  adj . ,  in  orbem  con- 
tractas. Êpilhète  donnée  à  des  plantes 
filamenteuses  dont  les  filamens  por- 
tent des  piucçaux  ou  pelotons  à  l  ex- 
trémité (ex*  Chanlransià glomerata)) 
et ,  d'après  Mirbei ,  à  V embryon,  lors- 
n. 
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qu'il  est  courbé  de  haut  en  bas  et 
latéralement ,  de  manière  à  former 
une  boule  (ex.  S  inapis  alba). 

PELTAIUES.  Vxyjrez  Peltoides. 
.  PELTÉ,  subst.  f. ,  pelta;  itAtaj; 
Schild  (ail.).  Conceptàele  large  et 
aplati,  d'une  substance  coriace T  qui 
se  développe  au  bord  du. thalle  do 
certains  lichens  \  et  que  recouvre  d'a- 
bord une  membrane  gélatineuse  r 
dont  l'existence  est  de.  courte  jdurée» 
Ex.  Peltidea. 

PELTÉ  ,  adj . ,  peltatusf  sehibUorH 
nug  (sW.)*;  peltato  (it.)  (w&m,  bou- 
clier). En  botanique,  on  nomme  an* 
thère .  peltée  eçlle"  qui  est  large  et 
s'attache  au  filet  par  son  centre  (  exu 
Brosinum  )  ;  cotylédon  pelté ,   celui 

2ui  est  élargi,  en  bouclier  ou  en 
cusson ,  et  qui  s'attache  par  sa  faco 
au  blastème  (ex.  Hordeum);  feuille 
peltée,  une  feuille  simple  dont  1* 
pétiole  s'insère  au  milieu  du  disque 
(ex.  Cocculus,  pçltatus ,  Passiflona 
peltata,  Pelàrgoniumpeltatum,  Pas? 
siflora  djpeata\,  ou  composée  dont 
les  folioles  naissent  en  rayonnant  du 
sommet  du  pétiole  commun ,  sur  ua 
plan  différent  de  celui  de  ce  pétiole 
(  ex.  Sterculia  fœtida  )  ;  graine  pel- 
tée ,  celle  qui  em  appendante  par  le 
milieu,  où  elle  présente  une  large 
surface  au  placentaire  (ex.  Ruta); 
indasie  pettèe,  celle  qui  est  en  bou- 
clier et  garnie  d'un  pédicule  qui -s'in- 
sère au  milieu  d'une  de  ses  faces*(ex» 
Equisetum  )  ;  stigmate  pelté ,  celui 
qui  présente  une  large  surface,  et  qui 
est  fixé  sur  l'ovaire  ou  le  style  par 
son  centre  (  ex.  Sibthorpia  europœa). 
Un  polypier  [Fongia  sçularia)  ç$.t 
ainsi  nommé  à  causé  de  sa  forage  eU 
liptique  et  un  peu,  aplatie  en  dessus. 

PÈLTÉES,adj;  et  s.  f.  pi.  ,  PeU 
tata.  Nom  donné  par  Hoffmann  à  la 
famille  des  Ëquisétacées  f  en  raison 
de  la  forme  des  indusies  dans  ce  i 
plantes.  % 

PELXÉS»adj.  et.s.m.  pi. ,  Pel~ 
1 5 
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.  tati.  Nom  donné  par  Aeharius  a  un 

*  ardre  de  la  dasse  dès  Lichens  homo- 
t  bal  a  met,  comprenant  ceux  dont  les 
conoeptaeles  «oui  en  (orme  de  bou- 

;dter.     .    .  r  ,v 

7      MXTsDÉ,  adj. .  ptttidtus.  Se  dit 

•  «J'utt  champignon  qui  a  un  chapeau 
orbicuUire.  %x.j4garicus  peltideus. 

PEl/TIFOLlÉ  9  adj. ,  peltifolius  ; 

sckUdUutlrig  (ail.)  (pêltà,  bouclier, 

,/étium,  feuille);  qui  a  des  feuilles 

peltées.  Ex .  Géranium  peltafum. 

,  J  ^f&TiyO&lfE  ,  ad j . ,  peïtiformis, 

-  wekctforms  (  /te/to,  bouclier  .forma, 

*  Wm«).  On  dopât  teette  épitbete,  eu 
;  ftuuiralogîç,  aux  çàuçhes  qui  sont 
t.  **uWk««  et  Appliquées  sur  le  pen- 

ciaut  d*me  Montagne;  «n'botà- 
'tftatte,  aux  apotfcéeies  en  forme  de 
'Ittdfrrfeif:  PeUÏgerê),  et ♦  d'après 
iGaadoHe,  aux  feuilles  dWucusdant 

*  les  trtrvare»  sont  formées  de  simple 
tiW  cellaJaite   slengé  ,    et  ont  ta 

'me^tte  disposition  que  celles  iea 
-feuilles  pettmeWes. 
:  »EL?I0éllÉR*,  »d}  et  S.  t  p!> , 
PêkiffehZi  Nom  donné  par  Fee  à  une 
tribu  de  la  famille  des  |*ic1>ens ,  quia 
pour type  le  genre  Pebigcra. 

-  PELTINBEVe»  adj. ,  peliinerpîs; 
sekildncrrig  (ril.)  r>e/ftff  bouclier, 
'nervus ,  nerf).  Guidolle  donne  cette 
^pHbete  aux  feuilles  dont  les  nervures 
Bènt  pe!tées(ex;  Tropeeohim).  Dans 
ces  feuilles  ,il  part  du  sommet  du  pé- 
tale plusieurs  nervures  qui  se  di- 
rigent en  rayonnant  dans  un  seul 
J>§n ,  lequel  riVat  pas  dans  ta  drreo- 
tîon  du  péttnte,  mais  forme  arec 
eeMe-d  tm  àttgfe  très-prononcé ,'  et 
dont  lès  deux  extrémité  sont  assez 
rapprochées  pour  que  le  îfmbe  latéral 
de  chacune  d'elles  te  soude  avec 
l'autre ,  d'où  resuUe^pJeîe  tîrnte ,  au 
lieu  de  sembler  if  prolongement  du 
peliole,  a  l'apparence  cruu  disette 
placé  sur  son  sommet. 

^LTO€OCHUD£»9adL  et  s/ m, 

f)f  i  f*p(toç$hlitlcs  (  *tkt% ,  ootrpKer  , 
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*«xVfç,  coquille).  Rom  donné*  par 
La  ire  ri  le  a  une  classe  d'animaux  rooL- 
lusques,  0m prenant  ceux  qui  ont 
une  çoquële  eu  (orme  de  bouclier. 

PÈLTOIDE ,  adject.  ,  peltoideus 
(frtlfu  ,  bouclier  f  itJpç  ,  ressem- 
blance); qui  a  la  forme  d'un  bou- 
clier, comme  les  feuilles  du  Pepe- 
ronia  peltoidea  ,  qui  sont  un  peu 
pcltces* 

PELTOIDE3,  adject.  et  s.  m.  pi., 
Peltcddea  7  Peltaria,  Nom  don n£  par 
Latreille  et  Eich\rald  à  fine  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  clavieprnes, 
qui  a  pour  type  le  genre  Petits. 
*  FELURE,  s.  f.  On  appelle  afaisi , 
dans  le.  hois  du  cerf,  les  élévations 
qui  se  voyent  à  la  surface  du  mer- 
rain  et  des  andouilïers. 
t*ELVAPTÈUf  S,  adj.  et  a.  tn.  pi. , 
'  PelvapieraXpclvh ,  bassin, ,  «  pnv., 
rnlpov ,.  nageoire  J.  Nom  donné .  par 
Blainvitte  a  une  famille  de  poisson,8 
Gnafliodontes  hétérodermes ,  com- 
prenant ceux  qui  n'ont  pas  de  na- 
geoires pejViennes. 

PELVÏFOIIME,  adject. ,  pelvtfar- 
mh;  bçckenfôrrtiig (alL^  (pelvi*, 
bapsiù,  formq,  forme);  qui  a  la 
forme  '«nn*  bassin,  d'une  coupe  ou 
d'un*  écuelle. 

P^LVIPODES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pelpipoda  (  pelvis  ,  bassin ,  ,  ttùOç  , 
pied).  Nom  donné  par  Blainvïlle  i 
une  famille  de  poissons  Dermodontes, 
comprenant  ceux  dont  les  nageoires 
pelvien  ries  entourent  l'anus. 

PÉN^ACÉES,  adj.  et  *.  f.  pi.; 
Penatacea.  Famille  de  plantes ,  (ta,- 
Wie  par  Sweet,  qui  a  pour  type  le 
genre  Penœa. 

PEHCWÉ9  adj. ,  cernuus y  reclina- 
tus ,  deflexus  ;.  gebtugt ,  gtnçiglt 
iïbergebogén ,  ùberhangend ,  nie k end 
(all.J;  china,  valtp,  pendente  (it.)« 
Se  dit ,  en  botanique ,  d'un  organe 
qui,  d'abord  perpendiculaire ,  se  re- 
courbe et  incline  son  aommèt  vers  la 

tçrrei  comme  les  f  milles  do  Wft- 


PÉNÉ 

lanihus  cermua  et  du  lycopoiium 
eernuum;  les  fleurs  dti  Holeus  cer- 
huus ,  du  Rhexia  cernua  et  du  Tril- 
huwi  eernuum  ;  les  Urnes  du  Ptycho- 
etomum  eernuum  et  du  Cladodùtm 
inclinatum.  Se  dit,  en  ioologie,  des 
mfer  des. insectes ,  quand  leur  bord 
interne  est  beaucoup  plus  élevé  que 
,  Pet  terne ,  ce  qui  les  fait  paraître  pen- 
dantes (ex.  quekiues  Phalènes). 

PBNCVÉ8*  «djeet.  et  s.  m.  pi., 
Devexa.  Nom  donné  parlllîger  à  une 
famille  de  Tordre  des  Mammifères 
bisulces,  comprenant  la  girafe  ,  dont 
k  partie  postérieure  du  corps  est  bien 
plus  basse  que  l'antérieure; 

MfSlU»AWTf  adj. ,  pendutus,  pen- 
dens ,  penduiinus,  îiependens ,  de— 
mssus;  hanfeenî  (aH.  )?  pendente 
(itt).  Se  dit ,  en  botanique,  de  parties 

2ui  sont  attachées  la  base  en  haut  et 
>  sommet  eu  bas ,  ou  qui  se  dirigent 
perpendiculairement  rèrs  la  terre, 
comme  le  chaton  du  Betuh  alba> 
Yépi  du  Carex  penduïa ,  tes  étatnines 
du  Cherodendrutn  infortunatum  »  les 
feuilles  de  YUmbilicus  pendullnusy 
Ai  Car  ex  pendutaet  de  YOphioglos- 
sum  pendulum ,  les  folioles  de  VOxa- 
Hs ,  les  fruits  du  ifoja  pendulina , 
îes  graines  de  YAtyssum  campestre  7 
0  hi  grappe  du  Prunus  Padus  et  du 
Tàïaria  pendula ,  la  panicule  du 
Bromus  pendulus  y  les  pédoncules  du 
Çytisus  Laburnum ,  les  rameaux  du 
iSWû:  babylonicai 

PENDUL1FLORE  ,  adj.  >  pendît- 
liflorus; hàngendblùthig (ail.)  (#eri- 
tfu/wj ,  pendant ,  y?oj- ,  fleur  )  ;  qui .  a 
dés  fleurs  pendantes  par  l'effet  de 
l'incurvation  des  pédoncules.  Ex. 
Malvaviscus  pendàUfiorus,  Astràpœa 
pendutiflora ,  Spirospermum  pendu- 
tiflorum. 

PENDUJL1FOLÏÉ  ,  adj.  ,  pendule 
fbttus  {penduhts  y  pendant  ffolium  f 
feuille)  ;  qui  a  des  feuilles  pendantes, 
Ex.  Miçonia  peridulïfolia. 

PÉNÉSflf ,  peneaiM  '  {vhnç ,  pa.u- 


PÉNI 


217 


vre).  Rom  donné  par  Brongniart  et 
OniaHusà  un  groupe  de  terrains,  com- 
prenant eeux  qui  généralement  sont 
pauvres  en  gîtes  métallifères  et  eu 
débris  de  corps  organisés. 

£ÉXÉLAC ,  s.  m. ,  penélacus  (  pè*> 
ne ,  presque ,  lacus ,  lac  ).  Buot  pro- 
pose d'appeler  ainsi  les  lacs  qui  ver- 
sent leurs  eaux  dans  une  met  par  un 
canal  auquel  on  ne  peut  donner  le 
nom  de  rivière. 

PÉNÉTRANT,  adj.  ,  fragrans. 
On  donne  cette  épitbète  aux  odeurs 
à  la  fois  vives,  et  agréables;.  YtX.At^ 
Uûmfragrans.        '  .  ' 

PÉftlCHXÀlftE,  &à].ypeniçillarv 
(penicïllum, pinceau)  ;  qui  porte 
des  pinceaux ,  comme  YAsterïas  pe- 
niçillaris,  dtfntlaface  inférieure  otfre 
une_série  de  pinceaux  serrés. 

PÉMI€ÎLLt  y  adï. ,  penicltlatus  / 
pinselformig  (  ail.j  (  penicillum  , 
pinceau).  Se  dit  d'un  corps1  qui 
offre  un  assemblage  de  poils  en  forme 
de  pinceau  ,  comme  le  limbe  du  ca- 
lice du  Petargoniurn  peniqillatum, 
le  bord  des  feuilles  ,du  Croton  peni* 
ciltqtum  9  le  bout  de  la  queue  du 
Dasyurus  penicillatus ,  le  devant  de 
chaque  oreille  du  Jfacçhus  penicilla- 
tus,, les  pattes  du  Pàlinurus penicil- 
latus ,  le  chapeau  du  Peziza  penir* 
dilata. 

PÉNlCnxÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Penicillata.Vovû.  dorme  par  La  treille 
a  une  famille  de  Tordre  des  Myria- 
podes chilogna  thés,  comprenant  ceux 
dont  le  corps  est  garni  a  écailles  for- 
mant un  pinceau  a  l'extrémité  posté- 
rieure. 

PÉOTCILLEUX,  adj. ,  pènicUlosus 
(penicillum  y  pinceau)  ;  qui  est  hé- 
rissé de  prolongemeos  formant  dqs 
espèces  de  pinceaux^  Ex,  £pongu\ 
penietftosa.  '  „       , 

PÉVICILLIFORME ,  ad},, /?e/Ur 
cilliformis  ;  pinselformig  (ail.  )  (p*- 
nicellunif  pin céau  %for ma ,  forme)» 
Épithète  donnée,  d'après  Mirbef, 
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au  stigmate,  quand  les  poils  qui  le 
courront  sont  ramassés  en  forme  de 
bonne  ou  de  pinceau.  Ex.  Ttiglochln 
piaritimum.      -, 

Pj&NICIIXÏGÈRE,  aA\.j  penicil^ 
liger  (penicillum,  pinceau,  gero, 
porter  )  ;  qui  porle  des  poils  dispo- 
sés, en  manière  de  pinceau,  comme 
les  pinces 'du  Grapsus  penicilliger. 

PÉNINSULE ,  subst.  î^peninsula 
(pêne  ,  presque ,  insula,  île).  Por- 
tion de  terre  un  peu  considérable  qui 
s'avance  dans  la  mer ,  sans  en  être 
tout-su-fait  entourée.  k 

PÉÎVNAÇÉ  ,  ad). ,pennaceus  (pen~ 
~na.,  plume  );  qui  a  la  surface  char- 
gée  de    taches  alongées  ,.  qu'on  a  . 
comparées  à  des  plumes,  Ex.  Çonns 
fenrtaceuïi  '. . 

PEftNAGE,  s.  m.  Ensemble  des 
plumes  dont  uu  oiseau  est  couvert/ 
Synonyme  peu  usité  de  plumage. 

PEJJnVAIHE  ,  adject. ,  pennariusr 
(penna ,  plume  )  ;  qui  offre  des  plis 
disposés  comme  les  barbes  '  d'une 
plume.  Ex.  Ostrea  pennaria. 

PENN  ATICI8É ,  adj . ,  pennaticisus 
{pennatus,  ailé  ,  cœdo  ,  couper). 
Epithète  donné  par  Mirbel  aux  feuil- 
les qui  sont  découpes  en  dentelures  , 
crénelures ,  lobes  ou  parties ,  dispo- 
sés latéralement  comme  les  barbes 
d'une  plume. 

PENJtfATIFÈRE,  adj-,  pennati- 
férus  (  penna,  plume  ,fero ,  porter); 
qui  porte  des  plumes  ou  des  appen- 
dices en  forme  de  plumes.  Le  Teredo 
Îiennatiféra  a  de -très-longues  palmu-> 
es  composées  d'un  grand  nombre 
>  d'articulations,  pourvues  latéralement 
de  longs  cils ,  ce  qui  les  fait  ressem- 
bler à  des  plumes.  4 

PENNATIFIDE,  adj. ,  pennatifi- 
dus  ;fiederspaltig  (  ail.  )  (  pennatus, 
ailé,  findo,  couper).  On  donne  cette 
épithète  aux  feuilles  (  èx.  Serratula 
pinnatifida ,  Solarium  piniiatifidum , 
Capratinr  disserta,  Geonoma  pertna- 
tifrons),  aux  stipules  (  ex.  Viola  tri- 


eolùr)  et  aux  bractées  (ex.  Mêlant' 
pyrum  pratense),  qui ,  avant  les  ner- 
vures pennées,  ont  les  lobes  divisés 
jusqu'au  milieu  de  leur  largeur;  aux 
épines  qui  produisent  des  piquans 
disposés  sur  deux  côtés  opposés  (ex. 
Centaurea  benedicta  )  ;  .aux  cotylé- 
dons qui  sont  aloogés  et  divisés  en 
plusieurs  lobes  sur  les  côtés  (  ex.  Gé- 
ranium mosehatum  ). 

PENNATIFOLIÉ,  adj.,  piahatifo- 
lius  {pennatus,  ailé,  fofium,  feuille); 
qui  a  les  feuilles  pennatifides.  Ex. 
Jungermannia  pimuaifolia.    .  . 

PENNATBLOBÉ ,  adj. ,  pinnatUo^ 
bus  (pennatus ,  ailé,  lobus  s  lobe). 
Se  dit,  d'après  Candolle ,  des  feuilles 
qui ,  ayant  les  nervures  pennées,  ont 
les  lobes  incisés  à  une  profondeur 
qu'on  ne  peut  ou  ne  veut  point  dé- 
terminer, .  "    •   • 

PENN4TIPARTI ,  adj.  ,  vinnati- 
partitus  ;  fiedertheilig  ,  fieqerartig- 
getheill  (ail.  )  \pennatus ,  àHê9parsf 
partie).  Épithète  donnée  par  Can- 
dolle aux  feuilles  qui  sont  découpées 
latéralement  en  parties  jusqu'à  la 
nervure  moyenne.  Ex.  Valerutna  si- 
blriea. 

PEIVN1TISÉQUÉ ,  adj.  ,  pinnati- 
sectus ;  fiedersçhnittig  (ail.  }  (penna- 
tus, ailé,  seco,  eouper).  Candolle; 
dpnne  cette  épithète  aux  feuilles  à 
nervures  pennées  ,  qui  ont  leurs  lo- 
bes divisés  jusqu'à  la  nervu.e  du  mi- 
lieu et  le  parenchyme  interrompu. 
Ex.  Ranunculus  pinnatus ,  Polppo- 
dium  unitum.  „ 

PENNATISTIPULÉ ,  adj.  ,  pinna- 
tistipiilatus.Se  dit  d'une  plante  qui 
a  les  stipules  pinnatifîdcs.  Ex.  Tac- 
soniapennatistipula. 

PENN  ATUL  AJIUÇS  5  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Pennatularia,  Pennatula.  Nom 
donné  par  Goldfuss,  Biainville  t 
Eicb  wald  ,  Ficinus  et  Carus  à  une 
famille  deZoophytes,  qui  a  pour  type 
le  genre  Pennatula. 

PEMYE,  s.  f. , penna;  Flugfedcr 
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(ail.).  On  nomme  ainsi  les  longues 
plumes  de  l'aile  et  de  la  queue  des 
oiseau*.  '         .  ' 

PENNÉ  \  aoj. ,  penna  tus*  Se  dit  ; 
en  botanique,  des  feuilles  composées 
dont  les  folioles  sont  disposées  d'un 
et  d'autre  côté  d'un  pétiole  commun , 
à-  l'instar  des  barbe*  d'une  plume 
(ex.  Lotus  pinnatus  \  Epimedium. 
pinnatum))}  en  zoologie  ,  dés  ailes 
d'un  oiseau,  quand*elles  sont  pour-' 
vues  de  rémiges  dont  des  barbes 
s?encMsient  les  unes  dans  les  autres , 
et  se  recouvrent  naturellement ,  ce 
qui  leur  permet  de. servir  au. vol; 
des  doigts  d'un  oiseau ,  quand  ils  sont 
garni»  d'une  membrane  découpée ,  à 
chaque  phalange ,  en  festons  lisses 
(ex.  Foulques),  ou  finement  dente- 
las (  ex .  Phalarope  ) . 

PENNÉ-DÉCROISSANT ,  adject. , 
decrescente-pinnatus.  Épithète  don- 
née pnrMirbel  aux  feuilles  composées 
dont  lès  folioles,  diminuent  insensi- 
blement de  grandeur  de  la  base  au 
sommet.  Ex.  yicia  sepium* 

PENNICÔRNE  ,  ad}.  ',  pennicomis 
{penna  9  plume  ,  cornu,, corne)  ;  qui 
a  des  antennes  pennées  ou  plumeuses. 
Ex .  Man  tis  pennicomis. 

^ENNTtfÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  ., 
Penniferi  (penna,  plume  ,  ferox  por- 
ter ).'Blain  ville  désigne  sous  ce  nom 
les  oiseaux,  à  cause  de  leur  corps 
couvert  de  plumes. 

t>É\\ÏFOLIÉ ,  ad].  ,  pennifolkis 
%penha,  plume >  Jolium,  feuille);  qui 
»  des  feuilles  pennatipartites.  Ex.Pe- 
îargonium  pennifolium. 

PENNIFORÏVÏE  ,  adj. ,  pehnifirmis 
{penna,  plume, forma,  formé);  qui 
a  la  forme  d'une  plume.  Martîus 
ddnrie  cette  épitbète  aux  rameaux  à 
reiiilles  alternes ,  qu'pn  regarde  com- 
munément comme  des  pétioles ,  parce 
qu'ils  ont  la  forme  et  l'apparence. de 
feuilles  ailées  (ex.  Phjllanthjis  co- 
vhïnchinensis).  Candolle  l'applique 
également  aux  feuilles  qui.  août  gta 
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posées  Comme. des  feuilles  pennées 
(ex.  Hjrpôpterygium  penhiforme). 
;  PENNIGLUME ,  adj.  ?  penniglumis 
(  penna ,  plume,  glumax  gïume  )  :  qui 
à  les  glumes  plumeuses.  Ex.,  Stipa 
penniglumis,  "     v    . 

.  PENNINlBRVB ,  adj ,  penninertis  ; 
fiedernervig  (ail.)  {penna \  plume, 
nervus ,  nerf)*.  Épithète  donnée  par 
Candolle  aux  feuilles  dont  le  pétiole 
se  prolonge  en  une  nervure  longiiu- 
d  in  aie  qui  y  d'un  et  d'autre  côté  9 
.  émet  sur  un  seql  plan  des  nervure* 
latérales  (ex.  Acacia  penniner vis  f 
dont  les  pffyltodes  sont  penninerves). 
Cemotfst  doue  synonyme  de  /a/e- 


rvnerve. 


PENNIPÈDE  ,  adject.  ,  penmpes 
(penna ,  plume ,  pes ,  pied  j.  Se  dit 
d'Un  insecte  qui  a  les  jambes  de  der- 
rière ciliées  et  comme  pennées.  Ex» 
'Anthrax  pennipes ,  Empis  pennària% 
'Empis  plumipes ,  Empis  pennipes* 

PENNIVEINÉ,.adj.  ,  pennivenius 
(  penna ,  plume ,'  -  vena,  veine  )•  Se 
dit  d'une  feuille  dont  là  nervure  mé- 
diane est  saillante ,  et  dopt  les  ner- 
vures latérales  sont  pennées.  Ex. 
V^scum  pennivenium, 

PENNULE ,  s:t.,pennulà ;Flàu,m- 
feder  (ail.).  Petite  pîume  à  tige 
courte,  dont  les  barbes  atteignent 
presque  jusqu'à  la  base. 

PENOMBRE,  s.  f. ,  penumbra  ; 
Halbschatten  (ail.)  {pêne ,  presque  j 
umbra7  ombre).  Ombre  faible  qui 
environne  l'ombre  vraie  ,  passage 
gradué  de  1 1  lumière  à  l'ombre  pure, 
sorte  cte  dégradation  que  la  lumière  \ 
épreuve,  et  au  moyeu  de  laquelle 
son  intensité  va  toujours  en  dimi- 
nuant depuis  les  points  le  plus  for- 
tement éclairés  jusqu'à  l'espace  oc- 
cupé par  l'ombre  proprement  dite. 

PENSÉE,  s.  f.  ,  cogàatio,cogiia- 
tus,  cogiiamen,  cogitatnentum.  «  «  est 
très-probable  que  la  nature' a  donné 
des  pensées  à  des  cerveaux  ,  comme 
}a  végétation  à  des  arbres  ,  que  uou* 
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pensons  par  le  cerveau,  comme  nous, 
marchons  avec  le  pied.  »  (-.Voltaire.  ) 
«  Le  je  ne  sais  quoi  qu'on  nomme  wa- 
îière  peut  aussi  bien'  penser  que  le  je 
èais  quoi  qu'on  appelle  esprit*  »  (VoU 
taire.  )  Le  mot  de  pensée  exprime 
à  la,  fois  et  la  faculté  de  penser  et  le 
produit  de  cette  faculté ,  considère 
d'une  manière  générale. 

PEIVSTÉMONE,  adj.,  venHcmon 
(  7rivT«,  cinq,.  ©Tïptwv,  etamine); 
qui  a  cinq  ctamine».  Ex.  Chefont 
fenstemôn. 

FENTACAMARE,  ad).  f  pentaca* 
fnarus  (  irévra ,  cinq ,  xapàjw ,  voûte), 
Épithète  donnée  par  Mirbel  aux  étai* 
no  tu  qui  sontforniésde  cinq  camares, 
Ex.  Paeonia, 

PEJVTAC  ANTHE ,  adject. ,  penta- 
carUhus  (  irivra ,  cinq ,  axavô* ,  épi- 
ne). Se  dit  d'un  poisson  qui  a  cinq 
rayons-  épineux,  a  l'une  de  ses  na- 
geoires ,  à  la  dorsale  (ex*  Ckœtodon, 
pentacanthus),  ou  à  l'anale  (ex.  La- 
brus  pentacantkus). 

PENTACARPE^  adj.  ,  pentacarr 
pus  ,  pentacarpos  .  (  irivx* ,  cinq  > 
xxpKoç  f  fruit).  So  dit  d'un  fruit  com- 
posé de  cinq  carpelles,  Ex.  Malva* 
triscus peniçLcarpus  ,  Sida  penta* 
carpos.  •     .      . 

PENTACHAIïVE ,  s,  m. ,  pentachai- 
nium  (  wivra ,  cinq  ,  «  priv.  >  ^çûvw ., 
ouvrir  ),  Eruit  simple  ,  forme  par  un 
ovaire  adhérent  avec  le  Galice  ,  qui , 
t>  sa  maturité,  se  partage  en  cinq 
lobes.  Ex.  Àraliacées. 

PENTAÇHILES  ,  adj.  et  s.  mrpl.f 
Pentachiles  (?rtV<h  cinq.  jpjXi,  pince). 
|fom  donné  par  Jylein  a  une  faniille 
de  Mammifères ,  comprenant  eeux 
qui  ont  cinq  sabots.      .     * 

PENT.ACHOTOME  ad]. ,  Pt^/flr 
chotomm  (izivxQLyfi ,  çte  cinq  maniè- 
res^ rqtvtt,  couper).  Candoîle  donne 
cette  épithète  aux  cymcs  où  chaque 
fleur  t^etmioqlç  a  sous  elle  ci  ni]  brac- 
tées et  dopne  .naissance?  à  autant  de 
Kunçau*,  Ex..jE#//À#r£fa. 


PENTAC<KVtAEpH£  ,  adj . ,  j#** 

taconiaedricus     (  «fvrifcrovf*  ,    «t&»* 
quante  »  l^jpa ,  base).  Se  dit ,  en  mi*    . 
néralogie  ,.  d'un  cristal  dont  la  "sur- 
face est  composée  de  cinquante  faces,  - 
Ex.  Plomb  sulfuré  ppntaGOJiteëdrt. 

PENTACOQIIE,  zd\.  f  pertacûccils 
(irivta,  cinq,  xoxxc* ,  cpque  )  ;  qui 
est  composé  de  cinq  coques  f  eoom* 
la  diérésile  du  Géranium,  \eregm*t* 
du  Dictamnus  albus.    . 

PEM TACYCLE ,  adj. ,  pentûcjrefkts 
(irévra  ,  cinq ,  xjfctaç  ,  cercle  )  ;  qnt 
décrit  cinq  tours  ,  comme  les  U* 
gumes  cocUétformes  du  Mëdicagè 
pentaeycia. 

PÉMTADACTYtB ,  adj. ,  pehta- 
dactylus; 7rruTa^xTT;>bç  (ttivra ,  cinq, 
â&xrvlot,  doigt) '-;  quia  cinq  divisions, 
comme  \es  feuilles  du  S<axifr4gapenr 
taàactyia;  cinq  doigts  aux  mains  (ex. 
Ateles  pehtadactylus  )  )  cinq  rayons 
libres  auprès  de  chaque  nageoire  pec- 
torale (  ex.  Potynemus  tjuinmiarius  ); 
.  cinq  divisions  à  ses  ailes ,  deux  aux 
supérieures  et  trois  aux  inférieures 
(ex.  Pteropkorus  pentadactylus  )  ; 
einq  taches  de  chaque  côté  du  corps 
(sx.Nwacklapentadactyla). 

PENTADACTYLÈS  ,  adj.  et  s.  m. 
il..,  Pentadactyla*  Nom  donné  par 
£leïn  à. une  famille  de  Mammifères, 
comprenant  ceux  qui  ont  cinq  doigts 
aux  pieds  de  devant  ;  par  Latreille  # 
Ficjnus  et  Garus  à  une  famille  de 
l*ordre  $es .  Pachydermes  »  composée 
de  ceux  qui  ont  cinq  doigts  à  tous  les 
pieds. 

PPNTAD^LPflE ,  adj.  ,  fWtQ,M~ 
phus  (  TrsvTa ,  cincj ,  à&Xyàç  *  frère  ). 
Cette  épithète  est  appliquée  aupe  é{a^ 
mines  y  quand  .une  fleur  oûre  cinq 
androphores  chargés  chacun  4e  plu** 
sieurs  anthères.  Ex.  MelaleucaJyrp&> 
ricifolia. 

PEKTADYNAAIÊ  ,  adj.  ^  pfiMmty» 
namus  (  TtivTpt ,  cinq^  Sûycquçt  puis* 
siinçc  ).  Se  dit  d'une  planta  1^ij4ur 
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dix  examine*  i  •»  «  «ina;  ptto  laagaa*, 
Ex.  Jatropha.       . 

PENTAGLO+TE  ,  adjeet ,  pentm- 
gloUis  (wtvt*.  cinq  ,  ftômt,  langue); 
Dont  les  pédicules  portent  chacun 
cinq  gousse*  qu'on  a  comparées  à  l'é- 
piglotte.  Ex.  Astragalus  perUa* 
gloltU, 
.  PENTAGONAL  f  ad}. ,  pentagone 
lit*  On  appelle  dodécaèdre  peniage- 
nal  un  solide  terminé  par  douze  pian* 
pentagones  égaux  et  semblables* 

PENTAGONE  ,  adj.  t  pentagones  -, 
vtrrfytoiiK  ;  funfstitig  ,  fànfockig 
(ail.)  (*ora,  cinq,  ?«»vta,  angle),; 
qui  a  cinq  angle*  r  comme  la  capsule 
de  V  Qxalis  ,  le  placentaire  du  Swfa 
ténia  Mahogoni^  les  rondeaux  du 
Cissus  péntagona ,  la  À#t  du  Càctm* 
pentagonus ,  le  cor/)/  de  la  Ca//>« 
pentqgoML 

PENTAGOMILE ,  adj.  ,  penfago* 
nuty*  i  qot  offre .  cinq  angles  peu 
saJlIan?.  Ex.  Astériaspentagonnia. 

PEIVTAGYNE,  adj.  %  pentagywju 
(sfVT«V  cinq,  yuvi  *  famine),  Se  dit 
d'une  fleur,  qui  a  cinq  pistilsV  Ex. 
Cwtnarus  ,  péntagynjLf  ,  Siewafiia 
peniagyna f  Ompfyalobium  peniagj- 
num. 

PKNTAOYNIE,  s.  f; ,  penfagffHa. 
î^om  doDaé  r  dans  le  système  sexuel 
(te  iilraé,  à  cinq  ordres,  comprenant 
des  plantes  à  cinq'  pistils. 

PENTAGYNIQUE  ,  adj,,  j»0a|& 
gpnicus  ;  qui  appartient  à  la  peota- 

PEIHTAHEiAEDRE ,  adj. ,  penlO» 

hœaëdrictu  (  nivra  ,  cinq  ,  i{,  six  * 
ccjpa,  base).  Épilhéle  donnée  ,  ea 
minéralogie,  à  une  variété  dont  la 
surface  est  composée  de  cinq  rangs 
defaeeUes  situées  six  a^iy,  les  unes 
au-dessus  des  autres.  Ex.  Quar§f?e& 
tahèpfà^tte.  v 

PENTAHYDÏUQUE  ,  adj, ,  /**/<*- 
hydtkitf*  Berzeliqs  appeUe  phêtphwe 
psntohpdriqut  le  quatrième  degré: 
dfcjr4ro|é«*UQ0  &  pta^ptore,  qui, 
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ooe*Mc*qfo«*^rtMrdr4^^ 
que  le  premier,  et  qui  a  été  éj&ctttf  «ett 
parfto$e* 

PEftTÀLÉPlDE  ,  adj. ,-  peiUdltpi- 
dus  (  irtyra ,  cjùq ,  *«*« ,  éeaittle  y 
Se  djt  d'une  pm  qui  perle  eitsq 
écailles, 

PEriTAMÉni»,  ad},  et  s.  «.pi.* 
PetU&mtra  («irr* «cinq ,  jxiûo*,  p*tr- 
tio  ).  Section  adaVbe  par  Gxmer,  La* 
marck ,.  Latreille  *  Daméril  et  Etch- 
wald  dan»  l'ordre  des  Insectes  en» 
léoptères,  et  qui  comprend  cens  à' 
tous  les  Uffcs  desquels  <m  aottptîeeiaq 
articles. 

PÉNtfAJiiDBE,  adj. ,  pentander  ; 
fùnfffuinnig  (ail.)  (fffrr«,cinq  ,£vna, 
borome  )  ;  qui  a  cinq  éteinne*.  Ex» 
CentuncuJuJ  flinlnndrus ,  Hcmièhtoé 
pçmt<mdr*t  SchdaptythàM  pcnWt- 
drtm,  CeràsSiçm  sémidtcmndmm. 

.  PE  YT  ANDRJE  ,$.{.,  pemêomlrm. 
Nom  donné ,  dfcn*  le  système  sexuel 
de  Liane  >  à  a*e  classe  et  à  quatre 
ordres  ,  comprenant  des  plantes  a 
cinq  etawifies^   .  t  :    • 

P^XTAIVDIUQUB  *  adj.  4  /^i/eWD- 
dritus  ;  qui  appartient  à  ta  pt>nta«* 
drie.  '     » 

PENTAM(3l*AIWrf  j^j. ,  ^WMtt- 
gulorU  (  7rf vr*  ,  eiaq  -,  wguhu  * 
angle  )  ;  qui  a  cinq  Aagtes.  Et,  PU* 
tjcrbitts.pcfUaàgùiarùi 

PJKNTANXÙE ,  adf.  ,   pentonthus. 
(*tvr<».t  cinq  f  A»^^  nW).  Sri  dit 
d'une  plante  dotit  te*  p&oi>cuJes  por*  •- 
teot  fiinq  ûtiit<+   &t.    Opolis  pen- 
tantiw* 

PEIVTArVTHÈttE  ,  adj,  ,  paaioft- 
/^«/  (  7rtvt« ,  cinq  t  i&*oiii  *a- 
tbère).  Se  dit  d'une  plante  parmi  ba 
étamiùèa  de  laquelle  H  nlj  en  a  que 
cinq  qui  portent  des  nnlbèrea,  fcx. 
RJynamihtra  peçtanikem. 

râiTCAPÉTAUB  r  adjM  ^nfti/>e- 
^a/ia  /  ,fftvwitflds4  {^tin*,  cinq  * 
TtéTaAov^  feuille  )I«b««difr  d'une  ea- 
rplle  composée;  de  cinq  .pétale*-  Ex. 
kenuukuf  ptnêffitàk*  f  If*Mp*n* 
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tapeiala ,  Nelumbiufn  penlapetalum . 

PENTAPHYLLE,  adject.  ,  penta- 
phyllus  ;  7revTûrç>tMo;  ;  funjblàttrig 
(afl.)  (  vivta,  cinq  ,  yuXXov,  feuille). 
Épithète  donnée  à  des  plantes  qui 
ont  des  feuilles  digitées(ex.  Tecoma 
•pentaphjrlla)  ,  une  fronde  quinée 
(ex.  Pteris petit&phytla) ,  deux  paires 
de  folioles ,  p}us  une  impaire  (ex. 
Indigo  fera  pehtapky Ha).  Pentaphylle 
se  dit  aussi  d'un  calice  à  cinq  divi- 
sions ,  et  alors  il  est  synonyme  dé 
Pentasépale. 

. FBNTAWiOSTÉMONE ,  adjM/?cn- 
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loge  ou  un  fruit  qui  contient  cinq  se- 
mences. Ex.  Hibiscus  p  entas per  mus. 

PENTASTIQUE ,  adj.  ,  pentasti- 
chas  ;  ircvTaffTt^oç  (  nirra  ,  .cinq,  orv/rij 
rangée  )  ;  qui  est  disposé  sur  cinq 
rangs  r  comme  les  feuilles  de  l'Isothe* 
cittlh  pentastichum,  t 

PENTASTOME  , a3 j . ,  pentastomus 
(7tsvt«,  cinq ,  <nâpa  ,  bouche)  ;  qui  a 
cinq  bouches.  Ex.  Cyaneà  pentasio* 
ma. 

PENTASTYLE  ,  adj.  r  pentastylur 
(ïrtvra ,  cinq ,  axvAoç ,  style  )»  Se  dit 
d'un  ovaire  qui  porte  cinq  styles.  Ex:. 


taplostèmonis  (  7rev7a7r>ooç ,  quintuple,  -   Statice  Armerià. 
cTTÎfxwv  -,  étamine').  Épitbèle  donnée         PENTE  ,  s.  f.,  deciwitas  ;  Abhang 
"  '     "    ~  ""  (ail,)  ;  sbpe  (angl.). On  appelle  pente 

d'une  contrée  là  différence  qui  existe 


par  Wàchèndorff^aux  plantes  dont  les 
etainines  sont  en  nombre  quintuple 
de  celui  dès  divisions-  de  la  corolle. 

PENTAPTÈRE ,  adj. ,  pentapterus 
(  Tr&ra^  cinq,  irrêpov ,  aile  )  ;  qui  porle 
cinq  expansions  en  *  forme  d'ailes. , 
comme  la  capsule  de  YEvonymus  la- 
tifolius ,  la  carcérale  du  Combrétum 
sècundum. 

PENTAQUÈTRE  ,  adj. ,  pentaqué- 
trus  ( ire ira,  cinq,  Uptx  ,  base);  qui 
a  cinq  côtés  ,  comme  le  placentaire 
du  Swîetenia:  Mahogoni. 

PENTARBOMBIQlJE  ,  adj. ,  pen- 
tarhombicus  (  irÉvra  ,  cinq  ,  pojxpaç  , 
i bombe  ).  Épitnète  donnée  ,  dans  la. 
nomenclature  minéralogie  de  Haiïy  , 
«  une  variété  de  macle ,  dans  laquelle 

ratine  lignes  noirâtres  qui  partent 
r  angles  du  rhontbe  intérieur,  vont 
se  terminer  à  l'angle  libre  de  quatre 
autres  petits  r  bombes  situés  aux  an- 
gles du  prisme. 

pENT  ARRHINE ,  adj.,  penlarrU- 
nus  (artvtot ,  cinq  ,  a&pw*  mâle) .'  Sy- 
nonyme de  pentanare,  employé  par 
Kecker. 

PENTASÉPALE>adj.,  pentasepa- 
lus.  Se  dit  d'un  calice  qui  est  com- 
posé de  cinq  folioles.  Ex.  Adonis. 

PENTASPEMt#,  adj.;  pèntasptr- 
mus  (  *for* ,  cinq  \  tfirtpjjwc,  granit  ), 
Épilbète  par  laqueUè  on  désigne  une 


entre  sa  courbure  et  celle  des  mers. 
On  donne  aussi  le  nom  de  pentes 
aux  deux  versans  d'un  rameau  de 
chaîne  de  montagnes.  ÀnoVéossy  en— 
tend  par  pente  le  versant. d'une  chaîne 
de  montagnes  qui  est  incliné  dans  le 
sens  de  la  pente  générale  du  terrain. 
PENTBOPHORE,  adj. ,  peïitho- 
phorus  (  7riv0oç  ,  deuil ,  «pepw  ,  porter); 
qui  porte  le  deuiL  L'Empis  pentho- 
phora  est  ainsi  appelée ,  parce  qu'elle 
est  toute  noire. 

PÉPIN ,  s.  m.,  granum;  Kern  (ail.); 
kernel  (angl.).  Nom  -vulgairer  des 
graines  contenues  au  centre  des  fruits 
succulens  ,  tels  que  raisin  ,  groseille , 
poire  et  pomme.. 

PÉPITE  >  s:  f.  Les  minéralogistes 
appellent  ainsi  des  morceaux  d'or  na- 
tif'qui  sont  d'un  volume  considéra- 
ble, surtout  quand  aucune  gangue  ne 
les  entoure. 

PÉP0X.   FtrfCZ    PÉPONIDE. 

PËPON.IIRE,  adj.  ,  peponarim 
(pego f  potiron).  Se  dit,  en  minera» 
logie*  des  grains  d'une  roche  grenue, 
lorsque  leur  volume  égale  celui  d'un 
potiron. 

PÉPO.VIDE  ,  s.  f,,  peponida;  K  tïr- 
bis/ruch  t^Git  rkenfriichl  [ail .)  ;  pepfltit) 
mdortc  (if*),  Nom  donné  par  Richard 
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à  un  fruit (  pepo ,  Linné  ,  Gaertner , 
Mirbcl ,  peponium ,  "Brotero  )  bac-  : 
cien  ,  pulpeux  à  l'intérieur  ,  divise 
en  plusieurs  loges  par  un  placentaire 
rayonnant  qui  porte  les  graines,  vers  , 
la  -circonférence  du  péricarpe  ,  et  .se 
détruit  souvent  au  centre ,  vers  l'épo- 
que de  la  maturité.  Ex.  Cucutbita. 

PÉPONIFÈRES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Peponiferœ (pepo ,  pépon,yfero,  por- 
'  ter  ).  Nom  donné  par  Agardh  à  une 
classe  de  plantes  pbanérocotylédones 
complètes  périgynes  ,  comprenant 
celles  qui  ont  pour  fruit  un  pépon, 
les  Datiscées  ,  les  Gucurbitacées,  les 
PassMorées  j  les  Loasées  et  les  Ho- 
matinées. 

PERCARBURE,  s.  mM  ptrcarbu- 
retum.  Combinaison  de  carbone  avec 
un  antre  corps  «impie  dans  laquelle 
entre  la  plus  grande  proportion  de 
carbone.  Ex.  Percarbute  de  fer. 

PERCARBURÉ ,  adj.  ,  percarbu- 
reius  ;  qui  est  combiné  avec  la  plus  . 
grande,  proportion  possible  de  car- 
bone. Ex.  Gaz'  hydrogène  percar- 
burê. 

PERCÉ  ,  àdj. ,  perfossus  ;  dûrck- 
stofsen  (aU.);  bored  (angl.).  Ce  terme 
est  quelquefois  pris  ,  en  botanique  ,  ' 
dans  le  même  sens  que  celui  de  per- 
Jolié.  Ex.  Crassufo  perfossa. 

PERCBBOiS,  adj.  et  s.  m.  phir., 
Ligniperdi.  Nom  donné  parDuméril 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères ,  comprenant  ceux  qui  percent 
le  bois.  Voyez  Terkdyles. 

PERCEPTION,  s*  f.,  perèeptio; 
Wahrnekmung  (ail.)  (percipio,  con- 
cevoir), Se- dit  de  toute  modification 
éprouvée  par  les  niasses  centrales  du 
système  nerveux ,  c'est-à-dire  par 
de»  pâmions  de  ce  système  d'autant 
plus  ci  conscrit  es  que  ranimai  est 
plus  parfait  ,  et  qui  produit  l'image 
de  îfl  sensation  éprouvée.  Il  peut  y 
avoir  des  perceptions  très-réelles  sans 
que  l'organe  externe  soit  affecté ,  eL 
qui  naissent  soit  dans  le  trajet  du  nerf 
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à  cet  organe  ,  soit  dans  la  masse  cen- 
trale elle-même.  f 
PERCHE,  s.  f.  Nom.  donné  à  cha- 
cune des  deux  tiges  principales  du 
bois  des  cerf*. 

PERCHÊURS  y  adj.  et  s.  m.  plur., 
Insessores.  Nom  donné  par  Vigors  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Oiseaux  ,- 
comprenant  ceux  qui  se  perchent  sur 
les  arbres. 

PERCHfDES,  adj.  et  s.  ni.  pi.  % 
Perchidœ ,  Pcrcœ.  Nom  donné  par 
Risso  ,  Ficinus  et  Carus  à  une  famille 
de  la  classe  des  Poissons  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Perça. 

PERÈHLORATE  ,  s.  m. ,  perchh- 
ras.  Ce  nom  a  été  donné  quelquefois 
aux  oxicblorates. 

PERCHLORÉ,  adj.  On  appelle. 
élher  perchloré  un  corps  que  l'on  ob- 
tient soit  en  combinant  directement 
lé  chlore  avec  le  gaz  oléfiant,  soit  en 
faisant  réagir  certains  cbloridës  sur 
ce  gaz ,  et  qui  porte  improprement 
le  nom.  d'éther ,". puisqu'on  peut  se  le 
procurer  sans  le  secours  de  l'alcool. 

PERCHLORURE  ,  s.  m. ,  perchlo- 
ruretum.  Combinaison  de  chlore  avec 
ug  autre  corps  simple  ,  dans  laquelle 
entre  la  pins  grande  proportion  de 
chlore.  JLx.  Perchlorïtre  de  carbone. 
^ERC^OPTÈRE  ,  aà].,  percn,ople- 
rus  (îrtpxoç  /noir,  nftpov ,  aile)  ;  qui 
a  les  ailes  noires  ou  tachetées  de  noir. 
E**  Cathartes  perenopterus. 
:  PERÇOIVES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Petcoïdes.  Nom  donné  par  Cuvier  ,' 
Blainville  et  Eichwald  à-  une  famille 
ou  tribu  de  Poissons ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Perça. 

PERDICÉES,  adj.  ets.  f.  pi.,  Per- 
diceœ.  Nom  donné  par  D.  Don  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Labiati flores  , 
ayant  pour  type  le  genre  Perdi- 
cîum.  v 

PÉREMBRYOtf  ,  s.  m:  f  perem- 
bryum.  Nom  donné  par  Link  ;  dans 
les  monoeotylédones ,  à  la  portion  de 
l'embryon  qui  renferme  dans  son  in-** 
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teneur  h  plamule  et  le§  radicale* 
non  apparentes  au  dehors. 

PÉRENNIBRANCHES ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  fPerennibranehUùa(perennù$ 
oui  dure ,  Êpay/ta ,  branchies  ).  Nom 
donné  par  La  treille ,  F{cinus>t  Carus 
à  un  groupe  de  reptiles  on  d'smphi*- 
Lies,  comprenant  ceux  dont  les  bran- 
chies persistent  pendant  toute  la  vie. 

PERFOLICORNE ,  adj.*  perfoti- 
cornis}  qui  a  les  antennes  perfoltées., 
£x.  Anlkribus  perfolicomis* 

PERFGEIÉ,  adjecU,  perfoliatus  ; 
durchwachsen  ,  durchbUHtert  (all.)^; 
perfogliato  {!$,)  (pery  à  travers  *  j&- 
lùmy  feuilje).  3e  dit,  en  botanique, 
de*  feuilles  opposées  dont  les  bases 
sont  soudées  ensemble  (ex.  Chlora 
perfoliata  f  Hypericpim  perforatum , 
Sitphmm  connajum),  ei  des  feuilles 
alternes  dont  les  deux  lobes  inférieurs 
dépassent  1»  tige  et  se  soudent  de 
l'autre  côfé  (ex.  Crassula  perfessa  f 
BupUurum  ptrfoliatum).  Les  ento- 
mologistes appellent  antennes  perfo- 
Ities  celles  dont  les.  articles ,  aplatis 
du  sommet  à  la  base,  paraissent 
comme  enfilé*  par  le.  milieu  (ex.  Ips 
tàjeicçrnis)*  ^-. 

PERORANT  9adj<  ,  perforant*  i 
durchbôhrend  (ail,)  j  qui  perce  le* 
corps  y  comme  la  Fenetupis  ^*r/e- 
rah*i  qui  s'enfonce  dans  les  pierres, 

PERFORÉ,  adjeet,,  perforants; 
durchbohrt  t  durchlochert  (*il.)  ;  per±. 
foraio  (iu)  (péri  à  travers ,  fere  f 
percer  )  ;  qui  est  percé  de  trous , 
comme  le  sommet  des  poils  de  l'Ur* 
tica  diçica ,  le  centre  du  stigmate  du 
Lûium  ,  les  dentsr  internes  de  l'urne 
du  Bryum.  J£n  zoologie  9  on  appelle 
écrire*  perforées  celles  qui  offrent 
une  petite  cavité  dans  leur  milieu 
(  ex,  Cassida  perforala) ,  et  corselet 
perforé ,  celui  qui  présente  une  ou-* 
verture  pour  Je  passage  de  h  partie 
supérieure  de  la  tête  (  ex.  Hcleus 
petferatus).  On  dit  le  manteau  per~ 
/ôrsVdans  les  Q**faifèr«s,  lorsqu'à 
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l'endroit  dç  là  réunion  dès  déni  lu» 
bes,  il  existe  deux  ou  trois  trou* 
dans  son  prolongement. 

PERFVS,  9d\.,perfusus(perfwkdoi 
répandre)*  Épithète  donnée  par  Mir- 
bel  aux  graines  qui  sont  répandues 
sur  toute  la  surface  des  valves  (  et» 
Butomus  )  ou  des  cloisons  (et,  Pa+* 
paver).    -, 

PÈRGàMENTACE,  *ê\.yperga* 
mèntaceus  (  pergaiHentum,  par  che- 
min )  ;  qui  a  la  forme  ou  la  consistance 
d'une  feuille  det  parchemin,  comme  le» 
feuilles  de  Yitedera  pergamentaceu  / 
les  expansions  de  YAuricularia  per*. 
gamerieà  et  d&Mycederma  pergame- 
neum. 

PERPYDRIODURB ,  subst.  m., 
perhydrioduretum*  Combinaison  a» 
maximum  d'iodure  d'bydrogèae  *vee 
un  corps  simple.  Ex.  Perfydriodmre 
de  carbone» 

PERliJMDRlQUE  y  adj. ,  pmand»- 
çus  (^rtpVf  autour  , .dbwp ,  homme), 
Ëpitbète  donnée  au  nectaire  *  q.uaod 
il  est  placé  autour  des  éUmiaës.  Ex* 
Xylophylla  montana. 

PÉWJLSTBMy^m.yperàm^Hm^ 
Pluthendecke  (al).)  ;  perianto,  èoçem, 
\  it.)  (  jrtpi»  autour  ^  fofcs,  Beur  )* 
Linné  appelait  ainsi  foules  le*  e&pJM 
ces  de  calice  ou  d'inrvoXucre.  Les  bo- 
tanistes  modernes  désignent  sou»  te 
nom  l'e*yeloppe  des  organes  génitaux 
de  la  fleur,  qu'elle  soit  simple  ou  dou- 
ble. Liait,  trouvant  ie  mot  de  pfriafi- 
ihe  inutile  en  ce  sens ,  le  réserve  pour 
désigner,  la  partie  supérieure  do  ca- 
lice, quand  on  peut  la  distinguer  y 
d'une  manière  quelconque*  de  Fia— 
férieure  ,  qu'il .  nomme  typantbe. 
Pour  Ehrhart,  périanthe  est  »yu*r 
nyme  de  péricUne  ou  de  pjaipho-* 
ranthe. 

PÉRIANTHÉ,  ta].*  periantkeu*. 
Se  dit  d'une j^ur  qui  e&i  munie  cYua 
périanthe  simple  ou  double. 

PÉRIâNTfllPïf  >  adj. ,  periauihi** 
mv.i+iikèledémmê  par  JfeW  «w 
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indusie*  qui  proviennent  d'un  pé-* 
rianthe  simple.  Ex.  Sakola  Tragu*. 

PÉRI  ATOME,  s.  m.  (tti/m,  au- 
tour, pTOftoç,  atome)*  Nom  donné, 
par  Barcells  aux  pores  invisibles, 
quoique  très-nombreux ,  qui  sont  un  • 
effet  immédiat  de  la  porosité  propre 
à  cbaque  corps ,  et  qui  donnent  lieu 
&  toute»,  les  actions,  chimique*,  Bmv 
cells  les  appelle  aussi  pores  primaires* 
ou  chimiques.  .    •< 

PÉRIBLASTÉTIQUE  %  ad}. ,  péri- 
blasteticus  (ittpï9  autour,  6Xà<TT*]<xrç, 
pousse^.  Nom  donné  par  Wallroth  à 
la  portion  de  la  première  des  quatre 
couche*  qu'il  admet  dans  le  thalle  ou 
blastème  des  Lichens ,  celle  qui  en- 
toure et  borde  cette  expansion  > 

PÉBIBLÉPHARis,  ad),  et  s.  m. 
plur, ,  Pcnblepharei,  (  7r«pi ,  autour , 
gXéfocpov  ,  paupière).  Nom  donné  par- 
Boiry  à  une  section  du  genre  UrcetZ 
iariay  comprenant  ceux  dont  les  cîr- 
res  vibratiLçs  paraissent  garnir  tout 
le  tpur  du  limbe,  Jïx*  Ureeoktn'â 
4Ucina.  , 

PÉRICALICIE  ,  a.  f. ,  ptrkatycia 
(  ntfi  ,  autour ,  #&v£  t  calice).  Des- 
vaux donne  ce  nom  à  l'une  desl-dàs-* 
ses  du  sjstème  df  Juuieu,  celle  que 
ce  dernier  appelle  péristatninfc. 

PÉRICAJLLE8;  adj.  et  s*  ni.  pbir., 
PericaLli  {n%èt*b\ifa ,  très-beau) .  Nom 
donné  par  Vieillot  à  une  famillle  de 
l'ordre  de  Sylvain* ,  comprenant  des 
oiseaux  qui  se  distinguent  par  la 
beauté  de  leur  plumages 

PÉ|HGAftPE^s.mvfW^/^«m; 
Fuùbth&Ue  (sil.);;t  pencttrpïo  (  it.  ) 
(xtpi  t  autour  >  imprciç  *  fruit  ).  Can«> 
doïle  désigne;  eau*  ce  nom  collectif 
l'ensemble  des  enveloppes  des  ovules 
fécondés ,  provenant  d'une  ou  plu- 
sieur*  feuilles  ovariennes  roulées  tt 
soudée»  parles  bords,  tout  en  avouant 
que  ta*  ternie  né  «on vient  qu'ira* 
parfaitement  pour  un  organe  qui  n'est 
pal  autour4  du  fruit ,  mais  qui  en  Itït 
partie  intégrent*.  Mirbol  appttqoe  la 
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même    déaoh^natioa  4  l'aràé  en 
mousses.  , 

PÉRICAAPIAIm  »dj.  ipeticmrpim* 
lis.  Épithète  donnée,  aux  bulbiUéâ 
qui  se  développent  dans  le  péricarpe, 
on  elles  remplacent,  tes  graines  (  ex< 
Crinufn  asèaticuto) >  et  aux  épineé 
qui  naissent  sur  le  péricarpe  (ex.  At* 
famanda  çtuhariitm)*  ' 

PÉN€ARPIQUE*  adj.,  ptrkttrpi* 
eus  /qui  appartient  au  péricarpe.  I*» 
C.  Richard  nomme  ainsi  les  graince 
dont  'la  direction  est  la  même  <jjue 
colle  de  leur  péricarpe. 

PÉRICENTRIQIH*  *à}.%p9tkei» 
trlcui  (ntjH  i  autour ,  «Vrpw>  ce*** 
tre).  Épithète  donnée  par  A.  Ru* 
ebard  à  VimeHwh-  des  étaminet  f 
quand  la  partie  indivise  du  ealk» 
étant  planèou  seulement  concave*  leé 
étamines  paraissent  être  éfepdééeft  au- 
tour de  son  centre/  Ex-  Potygmëês* 
PÉRICHÈftE,  §*mM  ptrichattuti; 
Mooskelch  (M:)ïpèrkhmiù  (it.) 
(fftpt,  autdur,  ^1**,  crinière).  On 
appette  ainsi  un  iwVcAuerè  (péticôèë , 
Palisot^Beâuvois  *  périsjrphe  +  De** 
vaux  ,  pérocitte,  Nétfcer,  eèttcé  et 
périgone  d'antres  ,  betatrrttes  )  qui 
entoure  la  basé  du  pédicelle  de  l'urne 
des  mousses ,  et  qui  est  composé  éé 
petites  bractée)*,  différente*  ^e#  au- 
tres feutttés  par  leur  fermes  lé«*eeW* 
sistanee  membranettf*,  leur  insertion 
sur  la  gaine  ou  un  peu  au  dessous  ,r  et 
qu'on  ne  peut  séparer  .«Je  cette-ei 
qu'en  le  déchirant;  du  même  eu  eu* 
levant  le  pédicelle.-  Palisot-Beâuvols 
donne  le  nom  de  pérkhèsek  une  col- 
lerette formée  pat  les  feuilles  oV  la 
*  tige  v  q«i  r  dans  les  Andrttm  et  ka 
Sphaghum ,.  remplacent  le  pérkole 
non  existant.    • 

PéftrCHÉTlAI*  ,  tuf. ,  pèrich*- 
tfa&i.  Épithète  donnée  aux  btatetéo* 
les  qui  <*>na*kueut  le1  périchèse  dès 
moueses.  Quelques  unes  de  ees  nian- 
tes out  reçu  la  dériômmatioû  de  pé* 
rkhéihk*  parce  que  leur»  ftfctfHes 
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périchétiales  sont  trèf-longues  (  ex. 
Leiotheca  perichœdalis  )  ou  engai- 
nantes (  ex.  Olomitfium  perichœ- 
iiale).  i    ; 

,  PÉRICLADE  ,  s.  m. ,  pericladium; 
Stiefelchen  (ail*  )  (irtpi -,  autour,  *Xâ- 
Soç  ,  branche).  Link  nomme  ainsi  un 
évasement  de  la  base  du  pétiole, 
qu'on  observe  dans  certaines  plante», 
principalement  dans  les  Cypéracées , 
et.qui  souvent  embrasse  H  tige  ou  les 
rameaux. 

PÉRI^LirçAIMTHE.  V.  PÉricline. 

PÉRICLINE ,  s.  m.,  periclinium; 
HMkekhyKelchhullc{z\\.)  (m?\y  au- 
tour ,  xXîv>j ,  lit).  Nom  donné  par  H. 
Cassinià  l'ensemble  des  bractées  qui 
entourent  l'assemblage  des  fleurs  dans 
les  Synahthérées  (  périphoramthe  » 
Richard ,  calice  commun ,  Linné  ) . 
.  PÈlUGLIMFOfVVtE ,  adj . ,  pericli- 
niformis  ;  hiillkecUformig  (ail.  ) 
(  periflinîum,  .  péricline ,  forma , 
forme)  ;  qui  a  la, forme. du  péricline. 
Epithète*  par  laquelle  H.  Gassipi  dé- 
signe Yinvolucre  des  Synanthérées , 
lorsqu'il  ressemble  au  péricline,  . 
•  PEBICUIMOIDE  ,  adj. ,  pertclmoi* 
des,  (periclinium,  péricUoe,  ct&ç,  res- 
semblauce).H.  Gassioi  donne  ceUeipi- 
•tbète  aux  squamelles  du  péricline  des 
Syffantbérées,  lorsquJétant  imbriquées 
autour  d'un  cîinantbe  axi  forme  y  do  ut 
le. sommet inappendiculé  porte ledis- 
que'y  elles- eachent  les  fleurs  de  la  cou- 
ronne à  laquelle  elles  appartiennent, 
ût  o£^ent  ainsi  l'apparence  d'un  pé- 
ricline. Ex.  Filago.     . 

PÉAICOLE  ,  s.  m. ,  pericola  (7rtpt, 
autour,  xote,  ventre.).  Nom  donné 
par.  Palisot-Beau  vois  à  l'organe  que  la 
plupart  des'botapistes  appellent  péri- 
thèse  dans  les  mousses. 

PÉRICOROLLÉ  ,  adj. ,  pericotol- 
lotus  (  irtpt ,  autour ,  eorpJUar^  corolle). 
Epithète  donnée  par  Jussièu  aux  plan- 
tes dicotylédones  monopétalcs  dont 
la  corolle  est  périgy  ne.  , 
.,  PÉRIGOROIXIE ,  s.  f. ,  pericorot* 
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Ua.  Nom  donné  par  Desvaux  à  une 
classe  de  la  méthode  de  Jussieu,  com- 
prenant les  plantes  dicotylédones 
monopélales  à  corolle  périgy  ne. 

JMÉRIDÉC  AEDRE  ,  adj .  ,  peride- 
caedrus  (  ittpi  x  autour,  Six* ,  dix, 
idpu  y  base  ).  Nom  donné ,  dans  la  no* 
menclalure  minéralogîque  de  Haïïy, 
à  une  variété  dans  laquelle  là  forme 
primitive ,  qui  est  un  prisme  tétraè- 
dre, a  subi  des  décroisseraens  qui  l'ont 
convertie  en  un  prisme  à  dix  pans. 
Ex.  Cuivre  sulfaté  péridécaëdre. 

PÉRIDINACÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Beridinacea.  Nom  donné  par  C.-G. 
JEbrcnberg  à  une  tribu  d'Infusoires 
Poly gastriques  ,  ayant  pour  type  le 
genre  Peridinium. 

PÉREDIOLE,  s.  m.,  peridiolum. 
On  donne  ce  nom  au  péridion  inté- 
rieur, lorsqu'on  en  observe  deux  l'un 
sur  l'autre,  Comme  dans  plusieurs 
Lycoperdacées. 

,  PÉRIDION  ,  subst.  m. ,  peridium  , 
Umschldg  (M.)  (  wsptffiw ,  ceindre). 
Sorte  de  conceptacle.  qui  enveloppe 
les  corpuscules  reproducteurs  de  cer- 
tains champignons  (ex.  Lty-coperdon), 
et  qui ,  d'abord  fermé  de  toutes  parts, 
s'ouvre  seulement  a  l'époque  de  la 
maturité.  Link  employé  aussi  ce 
terme  pour  désigner  l'enveloppe  du 
fruit ,  qu'elle  soit  simple  ou  composée 
de  plusieurs  valves. 

PÉRIDISCAL,  adj.  ,  peridiscalis 
(iript,  autour >  âtcrxoc',  disque  ).  Se 
dit ,  d'après  A.  Richard  ,  de  Y  inser- 
tion des  étamines  ,  quand  elle  se  fait 
immédiatement, au  pourtour  du  dis- 
que ,  de  manière  que  la  base  ou  le 
point  d'origine  des  étamines  ou  de  la 
corolle  stamînifère  est  simplement  en 
contact  avec  celle  du  disque  ,  et  que 
les  pétales,  s'il  y  en  a ,  touchent 
également  celui-ci ,  ou  bien  sont  con- 
ligus  aux  étamines  qui  leur  ^rres- 
pondant.  Ex.  Vinifcrcs; 

PÉAIDODÉC AEDRE ,  ad.,  perU 
dodecaedrus  («qpl ,  autour,  twtxa. 
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douze,  ftp* ,  base).  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Haiïy,  a  une  variété  dans  laquelle 
la  forme  primitive ,  étant  un  prisme 
hexaèdre ,  se  change ,  par  l'effet  d'un 
décroisseraent,  en  tin  prisme  dodé- 
caèdre. Ex.   Pinite  péridodecaëdre% 

PÉRIDOTEUx/adj.  Se  dit  d'une 
roche  qui  renferme  des  péri  dots  en 
grains  bien  distincts.'  Ex.  Basanite 
péridoteux. 

PÉRIDOTIQUE,  adj.  Se  dit  d'une 
roche  dans  laquelle  les  péridots  do- 
minent. Ex.  Basanite  lavlauc  pèri-> 
do  tique. 

PÉIUDROÀfE  ,  s.  m.  ,  peridromu 
(wepi ,  autour,  fyopo;, -course).  Nom 
donné  par  Necker  au  pétiole  des  fou-, 
gères  ,  qui  porte  à  la  fois  des  feuilles 
et  des  organes  reproducteurs. 

PÉRIÉCIEN ,  adject. ,  perioecius  ; 
Net^enbe^vohncr, (*\\.)  (  rtspi ,  autour , 
olxoç,  habitation).  Epithète  donnée 
aux  peuples  qui  habitant  sous  le  ' 
même  degré  de  latitude ,  mais  à  une 
distance  de  cent  quatre-vingts  dégrés 
de  longitude  les  uns  des  autres ,  c'est- 
à-dire  sur  le  même  parallèle  et. sous 
un  méridien  identique ,  mais  opposé- 

PÉRIENCHYME,  s.  m„> perien- 
chyma.  Hayne  appelle  ainsi  une  classe 
de  tissu  cellulaire  végétal ,  à  laquelle 
il  rapporte  celui  qui  se  compose  de 
cellules  disposées  sans  ordre,  et  qu'on 
observe  surtout  dam  les  organes  * 
sphériques,  tels  que  glands,  péri- 
sperme  ,  cotylédons. 

PÉRIGÉE  ,  *.  m.  yperiguim^nigii.T: 
7«ov;  Erdnahe  (ail.)  (jrept ,  près, 
7>j,  terre).  Point  de  l'orbe  du  Soleil , 
de  la  Lune  ou  d'une  planète,  qui 
répond  a  la  plus  petite  distance  de 
cet  astre  à  la  terre. 

PÉRIGONE  ,  s.  m. ,  perigonium  ; 
Btûthenhulle,  BlumenJiùlle(*l\.)  {m- 
ft9  autour,  yw\ ,  femme  ).  Nom 
donné  par  Ehrhart  à  l'enveloppe  im- 
médiate ,  simple  ou  double ,  dès  or- 
ganes sexuels  des  plantes  ;  par  Link 
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et  GtndoUe  à  cette  enveloppe  quand 
elle  est  simple ,  ou ,  du  moins  quand 
on  doute  si  elle  appartient  réellement 
aux  calices  ou  aux  corolles;  par 
F.  Campdera  à  l'enveloppe  florale 
intérieure  des  Rumex  ;  par  Hedwig 
au  pjériebèse  des  mousses.  Mqquin- 
Tandon  s'est  servi  de  ee  terme  pour 
désigner  l'enveloppe  extérieure  des 
œufs  des  oiseaux ,  lorsqu'elle  est  sim- 
plement membraneuse;  Une  variété 
de  quarz  agate  a  reçu  la  même  dé- 
nomination ,  parce  qu'elle  offre  des 
bandes  de  calcédoine  diversement  co- 
lorées ,  qui' entourent  un  noyau  quar- 
zeux;  ou  l'appelloaussi  agate  à  for- 
tifications parce  qu'elle  offre .  une 
image  grossière  des  ouvrages  d'une 
place  fortifiée. 

PÉRIGOM^IUE,  adj. ,  perigonia- 
rius.  Epithète  donnée  par  Càndolle 
suixfours  qui  sont  devenues  doubles 
par  la  multiplication  ou  la  transfor- 
mation ,  «oit  d'un  périgoue  Simple , 
soir  du  calice  et  de  la  corolle  à  la  fois. 

PÉAIGYNAIVDRE^  s.  m. ,  perîgy- 
nandrum  (  jujù  >  autour ,  yjvi ,  fem- 
me, avAp ,  homme).  Neoker  appelait 
ainsi  les  enveloppes  florales.  Il  don- 
nait au  calice  le  nom  •  de  périgjcnan- 
dre-  externe r  a.  la  corolle  celui  de 
périgjrnandfe  interne,  et  à  l'involucre 
des  bynaothérées  celui  de  périgpian- 
dre  commun. 

PÉMGy>E  ,  adj.  yperigynus  (wt- 

St ,  autour ,  7'jvà ,  femme  ).  Se  dit  de 
a  corolle <)\iAes  pétales,  quand  ils 
.ftfennent  naissance,  sur  la  paroi  in- 
terne du  calice  (ex.  Campanula) l , 
-  et  des  et  aminés ,  lorsqu'elles  s'atta- 
chçnt  a  la  paroi  interne  du  périanlhe, 
au  dessus  de  l'insertion  âe  l'ovaire 
(ex.  Rosacées).       .       . 

PÉRIG1NIOX  ,  s.  m. ,  perigynium. 
Xiiuk  appelle  ainsi  la  petite  Vessie 
membraneuse  ou  cartilagineuse  qui  , 
dans  les  Carex\  entoure  l'ovaire ,  et 
offre. un  trou  à  son  sommet  pour  le 
passage  du  style. 
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PÉM0¥fflQUE  ,  ad  j. ,  pêrigynleu*. 
S*  dis,  d'apres.À.  Ricbard,  de  Yin~  , 
Mwlèan  des  étaminé* ,  quand  l'ovaire, 
•impie  eu  multiple,  est' complètement 
libre  ou  simplement  pariétal,  c'est-à- 
dira  fixé  eu  adossé  à  la  paroi  interne 
«lu  tube  du  calice,,  de  sorte  que  les 
étamines  s'insèrent  sur  le  calice  à  une 
distance  plus  ou  moins  -notable  du 
centre  de  son  fond. 

PÉRIHÉLIE  *  s.  m.  >  periheilum  ; 
Svnnennuhê  («il.  )  <7t«pi,  près , ftt*;, 
soleil).  Point  de  l'orbe  de  la  Terre  du 
4' une  autre  planète ,  eu  cet  astre  est 
4  sa  plus  petite  distance  du  Soleil» 

Ffcitfll£*AElHUC,  W*jj,  p*r#e- 
#«e<&w  (wépl ,  aMtowr,  •$>«*>  ity*> 
base  ).  Epttnète  donnée,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Hetiy  ,/ 
à  «ne  variété  **•**  "  <orrae  primi- 
tive, qui  est  un  prisme  qùadrangu- 
tatre,  se  énonce  en  un  prisme  bexaëdre 
par  l'efet  les  èé^issemetis.  E*. 
Sumrotide  pérthesMtodrê.        >  '  • 

PÉMLITll»,  s.  f.  ;  ptïitiihd  (ttc- 
pl,  autour,  Okiflic,. pierre).  Latnartk 
appelle  ainsi  le  drap  marin  ou  faux 
épiderme  de  beaucoup  de  eoqutlké. 

PÉJÙMORMOSE ,,  s.  f . ,  périmer- 
fkosU  (  *t*i  ,  presque,  f*opip*î ,  forme). 
Le*  entomologiste*  appellent  ainsi  » 
transformation  dès  chenilles  en  ebry- 
salides»  c*t,st*à-*dire  en  des  corps  non 
divisés,  présentant  des  traits  saillans 
qui  dessinent  quelques  parties  de  Fin- 
secte  parfait.  .  ' 

P#ttNÉ£  9  s.  m. ,  perinœum ,  in*- 
.  terfetmineum;  it\v^ ,  irtpivcuov  ,  îre- 
«ivioy  ;  Ztym/w  (ail.).  On  donne  ce 
nqra ,  dans  les  Mammifères ,  à  l'es- 
pace compris  entre  l'anus  et  les  par- 
ties génitales. 

PÉMOCTAJEDÉ^  ,  adj.,  pcrioc*- 
taedrus  (tttfH  ,  autour,  oxtw  ,  huit, 
Wpx  ,  base).  Se  dit,  dans  la  nomen- 
clature minérafogique  de  Haiiy  ', 
«l'une  variété  dont  la  forme  primitive, 
qui  est  un  prisme  quadrangulaire , 
s'est  changée  eu  un  prisme  octogone^ 


Pàit 

par  l'effet  des  décroissemens.  Ex.  fy* 
roxène  périoctaëdre. 

PÉRIODIQUE,  adj. ,  periodicus  / 
fcibio&ixèç  (îripV,  autour ,  ©tfoç ,  çhe- 
tmû);  qui  se  succède  presque  tou- 
jours dans  le  même  ordre.  On  em- 
ployé ce  mot  :  l°..en  astronomie.  Le 
mois  périodique  dé f  la  Lune  est  ^es- 
pace de  temps  que  ce  satellite  employé 
pour  revenir  à  la  même  étoile;  sa 
durée  est  de  27  j.  7  h.  if3' 5*-  On 
appelle  aussi  irrégularités  périodiques 
des  variations  auxquelles  tous  les  été* 
mens  du  système  du  monde  sont 
soumis  ,  et  qui  reviennent,  avec  les 
mêmes  valeurs' ,  après  des  intervalles 
de  temps*  assei  courts  "pour  qu'on  ait 
pu  en  observer  fréquemment  les  re- 
tours et  en  déterminer  les  lois.  i°  En 
botanique.  Les  fleurs  périodiques 
sont  celtes  qui  s'ouvrent  et  se  refer- 
ment plusieurs  jours  de  suite,  à  des 
époques  fixes  (ex.  Orr\lthogalum 
umbêilatum). 

PÉItlODttlE,  s.  m.  ,  periodure- 
tutri.  Combinaison  d'iode  avec  un 
autre  Corps  simple  dans  laquelle 
cette  substance  entre  en  aussi  grande 
proportion  que  possible. 

PJÉR10NE ,  s.  m. ,  periona  ('irspi , 
autour,  wov  ,  œuf).  Nom  donné  par 
Bréschét  à  la  membrane  caduque  qui 
se  forme  dans  la  matrice  après  la  fé- 
condation.    - 

PÉftIORTHOGONE  ,  adj. ,  perior- 
thogonus  (irisi,1  autour,  fy§ôç,  droit, 
7&>vta ,  angle  ).  Nom  donné  t  dans  la 
nomenclature  minera  logique  deHaiiy , 
a  une  variété  dont  la  forme  primitive, 
qui'  est  un  prisme  rbomboïdal ,  s'esi 
convertie  en  un  prisme  rectangulaire, 
par  l'effet  de  décroissemens.  Ex.  Py- 
'  roxène  pêrior{hogonè. 

PÉRIOSTRAQtE ,  s.  m. ,  périosr 
traça  (îripi,  autour  ,  offrpàxov,  co- 
quille). Gray  propose  d'appeler  ainsi 
1  épiderme  ou  le  qrap  marin  des  CoJ» 
quilles.  ' 

FÉMFATïB!\£,  ôdj.  et  S.  m.  jrt., 
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Beripatâ*  Nom  donné  pur  ÀiidWn 
H  Milne  Edwards  k  une  famille  de 
Tordre  des  Annelfdes  erra  nies. 

PÉBIPÉTAIiE,  ftdj.,  peripetalus 
(trtpi ,  autour ,  nhtùm ,  pétale).  Epi- 
thète  donnée  par  Mirbel  aux  nectaires 

Ïit  entQureut  la  corolle  ou  les  pétales, 
x.  Chironia  frutescent. 

PÉRIPÉTALÉ,  adj. ,  peripetalus. 
Jussieu  déligne  par  cette  épi  thète  les 
plante*  dicotylédones  poly pétales  à 
étamioes  pérjgynes ,  qui  forment  une 
classe  dan*  sa^nétliode. 

PÉRIPÉTAUE  ,  s.  f.,  peripetalU. 
Nom  donné  par  Desvaux  à  la  classe 
4e  la  méthode'  de  Jussieu ,  qui  ren- 
{arme  les  plantée  dicotylédones  po^ 
lypétales  à  étamines  pèrigynes. 

P&UPBÉIUQUE,  adj. ,  périphérie 
mts  {.ntpi ,  autour ,  ftp» ,  porter  ).  On 
donne,  cette  épithete,  en  botanique , 
•  l'tmkrjren ,  quand, sa  longueur  dé- 
passant celle  de  la  graine ,-  il  revient 
-d'un  boni  par  l'autre  vers  sa  base 
-{ex.  Spinacia)î  au  périt perme  y 
lorsqu'au  lieu  d'4trt  entouré  par  l'em- 
bryon ,41  l'environne  et  le  cache  (ex. 
^Conifères  ). 

PÉÏUPHORANTHJ5 ,  s.  m. ,  perU 
phorcwthîum  (*«pl,  autour  ,  tfépu  ,. 
porter,  ovftoç ,  fleur).   Nom  donné 

Cr  L.-C.  Richard  a  l'ensemble  des 
ictée*  qui  entourent  l'assemblage 
des  fleura  dans  les  Synanthérécs. 
C'est  le  calice  commun  de  Linné ,  le 
périgynandre  commun  de  Neekèr ,  le 
péricline  de  H.  Caasini. 

PËRIPHORE  ,s.  m, ,  periphorium 
(tripi,  autour,  ^<*3  porter),  Non* 
donné  par  tt.-C.  Richard  à. un  corps 
charnu ,  de  nature  bien  distincte  de 
eeile  de'  l'ovaire  ,  qui  élève  celui-ci 
au  dessos  du  fond  du  calice  .,  et  qui 

Korte  les  pétales  et  les  ctamfnes  àdnés 
mgilttdinâlement  par  leur  base  à  sa 
surface  intérieure.  Ex.  vraies  Oi- 
ryophyUées. 

mUPHOWQUE ,  *%.  f  periphb* 
tmsi  &e  #t«  d'après  A,  Richard  , 


de  Ymsertlon  des  étamîaes,  quand 
elle  a  lieu  à  là  surface  du  péripnore. 
•  PÉR1PHYLIJ5 ,  8.  ;m.  ,  pe&phyl- 
htm  (*ffà,  autour,  yvXW,  feoiHe). 
Nom  donné  parLink  airx  écaille*  qui 
entourent  l'ovaire  des  Graminées. 

PÉRIPHYLLB ,  adj . ,  periphylhis. 
La  Carybdœa  periphyUa  est  ainsi 
nommée  à  cause  de  son  ombrelle 
découpée  en  seize  folioles. 

PÉRIPLOC*E8,  adj.  et  s.  f.  pi,  ; 
Periplocete.  Nom  donné  par  ft. 
Brown  à  ,4ine  section  de  la  famille 
des  Àsctfpiadées ,  qui  a  pour  type  le 
genre feriploca. 

FÉttiPÔDg,  s.  m.  ,  verwbdium 
f  wspi ,  autour,  *oG«,  ped  ).  IledVig 
appelait  ainsi  le  périehèse  des  Mous- 
ses. ; 

P^ftlPTÉBÉ,  ndj. ,  periptjeratus 
<r«pi ,  autour ,  wTfpov ,  aile)  ;  qui  est 
entouré  d'une  expansion  membra- 
neuse en  forme  d'aile ,  comme  la 
carcéruleàe  V-Vlmus  ,  la  cupule  des 
strobile*  du  Thuya  occidentale ,  la 
graine  du  jfrioscarea  sativa* 

rëjRWPERMA'iriQtJE ,  adj. ,  peri- 
sper  maliens.  Raspail  nomme  sac  pê- 
rispermatique  la  poche  qui ,  par  les 
progrès  dé  la  végétation  ,  devient  le 
pémpèrme ,  et  qui ,  suivant  lui ,  en* 
velpppe  toujours  l'embryon  sur  toute 
sa  surface.  Le  liquide  contenu  dans  cç 
sac  a  été  '  aussi  appelé  mucilage  péri* 
sptrmatique. 

PÉI^ISPER^E,  s.  m. ,  perisper-, 
mum ,  albumen  ;  fCerjisubskmz  ,  Sa- 
menwieiss,  Kernmàsse,  Samenkem 
(ail.)  (içipi ,  autour ,  <rcri^ia,  graine). 
Nom  donné  par  Richard  à  ^enveloppe 
propre  de  la  graine;,  que  depuis  i\  a 
appelée  épispèrme  ;  par  Jussîëu  ^. 
une  masse  de  tissu  cellulaire  {albur 
fnen ,  Greifc- ,  en  do  sperme >.9  Richard . 
medulfa  seminis ,  Junge  ,  placenta 
scminùlls,  Glejchen  ,  seeuhainœ  ex- 
ternm  ,  Malpighi  )  qui  accompagne 
l'embrvon  vigétal ,  tfi  aucune  pon^ 
tinuité  de  raisscaux  6jU  dé  tissu  avec 
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lui ,  et ,  pendant  la  germination , 
fournit  aux  cotylédons,  pour  la  nour- 
riture de  la  jeune  plante,  la  sub- 
stance organisée  dont  ses  cellules 
sont  remplies. 

'   PÉRISl'ERMÉ,  ad].,  pcrisper mo- 
tus. Se  dit  d'une  amande  ou  d'une 
graine   qui   est   munie  d'un    péri- 
.  sperme;. 

PÉRISPERMIQUE  ,  adj.  ,perisper- 
micus.  Épithète  donnée  parL.-G.  Ri- 
chard à  Y  embryon  qui  n'a  pas  de  pé- 
*  rispennc  ,  et  qui  est  recouvert  immé- 
diatement de  ses  enveloppes  ;  par 
Jussieu ,  au  contraire ,  à.  celur  qui 
est  muni  d'un  périsperme.  Cette 
différence  tie#  à  celle  dix  sens  atta- 
ché par  ces  deux  botanistes  au  mot 
périsperme.  R.  Brown  oppeHe  le  péri- 
sperme  membrane  périspermique , 
3uand  il  est  réduit  à  la  condition 
'une  simple  lame. 

PÉRISPORANGE ,  s.  m.  (wipi ,  au- 
tour ,  oîropa }  semence^irjrjftïov ,  vase). 
Nom  donné  par.  Hedwig  à  la  memr 
Lrane  qui  enveloppe  et  cache  les 
corpuscules  reproducteurs  des  fougè- 
rei.  r 

PÉRISPORE,  s.  m. ,  perisporium 
(wipi,  autour y  ajropa,  graine).  L.-C. 
Richard  et  Persoon  appellent  ainsi 
les  filets  qui  entourent  la  graine  des 
Cypéracéi  s.  Hedwig  et  queiaucs  au- 
tres botanistes  ont  substitué  ce  terme 
à  celui  de  péricarpe ,  dans.les  plantes 
cryptogames. 

PÉMSPOIUÉS ,  adj.  et  s.  m .  pi. , 
Perhporii*  Nom  donné  par  Fries  à 
une  tribu  de  la  classe  des  Gastéro-» 
m ycètes ,  qui  a  pour  type  le  gepre 
Perisporium-  i 

PÉRISTACHYON ,  s.  m.  ,perista- 
chjum  (*«pi,  autour ,  «rra^vç ,  épi  ). 
Nom  donne  par  G.-G.  Panzer  à  l  en- 
veloppe extérieure  (glume,  lépicène) 
des  fleurs ,  dans  (es  Graminées» 

PÉÏlISTAîMEVÉ ,  adj.,  peristemo^ 
ni  s  (  rfipt  ,  autour ,  aTXfiwv ,  étamine). 
Epithète    donnée    par  Jussieu   aux 
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plante*  dicotylédones  apétales  à  exa- 
mines périgynes ,  dont  il  *  fait  une 
classe. 

PÉRISTAMEVIE ,  s.  -f. ,  peristami- 
nia.  Desvaux  nomme  ainsi  la  classe 
de  la  méthode  de  Jussieu  qui  ren- 
ferme les  plantes  dicotylédones  apé- 
tales à  étamines  périgynes.  -  * 

P£lUSTfclXÉES,adj.  et  s.  f.  pï. , 
Péris telleœ  (rapt,  autour,  otAXw , 
habiller  ).  Nom  donné  par  Orbigny 
et  Eichwald  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Céphalopodes  Siphenifères ,  com- 
prenant ceux  o*ont  le  test  se  compose 
d'un  noyau  divisé  en  loges ,  et  d  une 
enveloppe  formée  d'un  réseau  pré- 
sumé analogue  à  celui  du  rudiment 
testacé  des  seiches. 

PÉRISTÈRES,  s.m.  pi.,  Peristeres 
(vtpHTxtpà  ,  pigeon).  Nom  donné  par 
Duméril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Oiseaux  Gallinacés ,  qui  se  compose 
du  genre  Colomba. 

PÉRISTÉTHION ,  s.  m. ,  ptriste- 
thium  (  irgpl ,  autour  ,  ffTîjOoç ,  poi- 
trine ).  Kirby  nomme  ainsi  la  pièce 
aritérieure  de  la  médipoitrine,  celle 
qui  est  placée  entre  les  bras  et  les 
pattes  moyennes. 

PÉRISTOLÉS,  adj*  et  s.  m.  pi., 
Peristolata  (irtpl-,  autour,  *roXà  , 
habillement).  Nom  donnépar  Menke 
à  une  famille  dé  Céphalopodes ,  qui 
correspond  exactement  aux  périslcllés 
d'Orbigriy. 

PÉRISTOME,  s.  m.,  péris toma 
(ffèpt,  autour,  stopa,  botche). 
Garniture  simple  ou  double  de  pe- 
tites lanières  rangées  circulairement, 
qui  borde  le  plus  souvent  l'orifice  de 
1  urne  des  mousses ,  après,  la  chute 
dejla  coiffe  et  de  l'opercule.  Quel- 
ques conchyliologistes  donnent  le 
même  nom ,  d'après  Draparnaud  • 
à  toute  l'épaisseur  d'une,  coquille  uni-» 
valve,  prise  à  l'endroit  de  son,  ouver- 
ture. Pour  Robipeau-Desvoidy  J  pd- 
ristome  est ,  dans  les  insectes  royo- 
daircs ,  une  cavité  de  la.  région  iofé- 
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rieure  de  la  tête;  où  la  base  de  la 
trompe  et  la  plupart  de  ses  muscle? 
prenneutleur  attache,  et  où  la  trompe 
se  retire  ordinairement  pendant  le 
repos.  '  •'- 

PÉRISTOMÉ  ,  adj. ,  peristomus / 
qui  est  muni  d'un,  péris  tome  '.  Bridel 
donne  ce  nom  à  quatre'  ordres  , 
dans  sa  classification  des  Mousses. 

PÈRISTOMIENS ,  adj.  et  s.  m.  pi./ 
Peristpinida.  Nom  donné  par  Là-» 
marck  à  une  famille  de  Tordre  des 
Mollusques  Traçhélipodés ,  par  La- 
treille  à  une  famille  de  celui  des  Gas- 
téropodes Pectinibranchés ,  compre- 
nant des  mollusques  qui  ont  les  bords 
de  l'ouverture  de  leur  coquille  entiè- 
rement continus. 

PÉRISTOMIQUE,  adj. ,  peristcr 
micus.  Epithète  donnée  par  A,  Ri- 
chard à  Y  insertion  des.  étamines, 
quand  .elle  se  fait  à  l'orifice  du  tube 
du  calice  (  ex.  Sanguisorbèes  )  ;  par 
Mirbel,  au  nectaire,  lorsqu'il  s'étend 
comme  un  enduit  sur  le  réceptacle , 
jusqu'à  la  ligne;  d'insertion  des  éta- 
mines (ex.  Rosacées). 

PÉlUSTYLIQUE  ,  adj . ,  peristy- 
licus  (7repi,  autour,  ffruXoç,,  style  )• 
Se  '  dit  de  Y  insertion  des  -  étamines 
quand ,  l'ovaire  étant  complètement 
infère ,  elles  sont  insérées  entre  lui 
et  le  calice,  et  plus  ou  moins  adhé- 
rentes avec  son  sommet.      v 

PÉRISYPHE , ,  s. ,  m. ,  perisfptie 
(ffgpi,  autour,  (xuff^atpow,  arrondir). 
Nom  donné  par  Des  vaux  au.  péri-, 
chèse  des  Mousses.  4        •    v. 

PÉRIS  YSPHE.  Fofez  Perisyphe, 
F  PERITHÉCION ,  s.  m.,  perithe- 
cium ; peritecio  (it.  )  ( 7rep t ,  autour,  , 
0»xïj,  boîte).  Nom  donné  par  Per-* 
soon  a  l'enveloppe  des  corpuscules 
reproducteurs  dans  les*  Pyrénomycè- 
tes  j  par  Eschweiler  à  l'enveloppe  du 
noyau  ou  nucleus  de  la  fructification 
des  Lichens. 

PÉRITRÈME,    s.   m.,  peritrenia 
(wepl,  autour,  tfi\ux.9  trou).  Petite 
II. 
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pièce  9  sauvent  cornée ,  qui\  entoure 
l'ouverture  stigmatique  percée  le 
long  du  bord  antérieur  de  l'épister- 
num ,  quelquefois  du  sternum ,  et 
même  à  la  partie  supérieure  du  corps, 
chez  les  Insectes  Hexapodes.' 

PÉRITROPE,  adj,,  peritropus 
(iripi',  autour ,  TptWw,  tourner).  Epi-? 
thète  donnée  par  L.-C.  Richard  aux 
graines  qui  se  dirigent  de  l'axe  du 
fruit  vers  les  côtés  du  péricarpe. 

PERLAIRE ,  àdj.,  perlarius  {perla, 
perle)  ;  qui*  a  l'éclat  nacré.  Ex+Stig- 
mite  per taire. 

PERLAIRESradj.  et  s.,  m.  pi., 
Pèrtariœ.  N om  donné  par  Gpldfuss, 
Ficinus  et  Garus  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Insectes  Névroptères , 
qui  a  pour  type  le  genre  Perla.    »' 

PERLE,,  s.  f . ,  margarità.  Corps 
composé  de  couches  concentriques  , 
nombreuses  et  serrées ,  delà  matière 
nacrée  qui  constitue  une.  partie  plus 
ou  moins  considérable  de  la  substance  * 
de  certaines  coquilles  univalves  (ex. 
Meleagrina  margaritifera)  ou  bi- 
valves (  ex.  Unio  mfirgaïitifera).  Leà 
perles  paraissent  être  constamment  le 
produit  accidentel  d'une  maladie  de 
l'animal  ou  de  sa  coquille,, 

PERLÉ,  adj.,  perlatus  ,  perla-? 
rius  y  gemmatus ,  gemmulatus ,  mar- 
garftarius  ;  margaritaèeUs ,  marga- 
ritatusy  margariti férus.  Se  dit  :  i°  en, 
minéralogie  ,  de  Y  éclat ,  quand  il 
tire  sur  le  luisant  argentin  de  la  perlé 
(  ex.  Spath  perlé  ,  ou  Fer  carbonate 
cristallisé  et  nacré) |  ;  a0  en  botanique r 
de  feuilles  qui  sont  relevées  de  pe~*  ' 
tites  étninences  arrondies  et  fermes 
(  ex.  Alqe  margaritifera  ) ,  tfexpan- 
sions  de  lichens  dont  les  bords  sont 
garnis  de  tubercules  arrondis  et  farir 
neux  qu'on*  a  comparés  à  une  bro- 
derie de  petites  perles  ,  et  dépiaute? 
dont  les  fleurs  blanches  sont  dispo- 
sées, en  petites,  grappes  obi  on  gués  (ex. 
Dar tus  perlarius)  ;  3°  en  zoologie  , 
de  corps  qui  sont  d'un  gris  de  perle 
10 
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(  ex.  Cânwcea  margariiaria  ,  Tè± 
nlaperlata)  ,  marque*  de  taches  d'an 
blanc  éclatant-  (  ex.  Coklber  marga* 
ritactus  .,<•  Bucço  margaritatus  , 
JZpkydra  mârgàritata  ) ,.  ou  parsemés 
de  granulations .  arrondies  ;qui  res** 
semblent  plus  .ou  moins  à  des  perles 
(  ex.  Buccinutn  gemmulutiùn ,  Tfvx 
gemmât  us,  Echinas  margaritaceus  }, 
Ëufb  margctritifer ,  Btachycerus- 
gemmosus,  Brachyeèrus  gemmdtus. 
.  PERLIDES  r  adject.  et  s.  m.'  pi.  , 
ferlides.  Nom  donné  par  Cu.vîer^ 
Latreillc  et  Efchwâld  à  une  tribu  de 
la  famille  des  Névroptôres  pîâhi- 
pentfes ,  qui  a  pour  typé  le  genre 
Perla. 

.,  PERLIER,,  stdj . ,  perlarius;  qni 
fournit  des  perles. On  nomme  moules 
perlières  les  coquilles  bivalves  dans 
l'intérieur  desquelles  se  trouvent. des 
perles.  '  - 
.  ;  PERLURE ,  sobst.  f.  Ce  nom  est 
donné  4iux  rugosités  qui  couvrent 
quelquefois  le  bois  nud  des  cerfs. 

MSRMAlVÉfî'BT  y  ai^j.  ,  pèrittànehsZ 
Se  dit  d'-nn  gaz  qui  conserve  l'état 
àériforme  à  toutes  les  températures 
et  sous  toutes  les  pressions. 
\  PEMliÉAptLrrÉ,  s.  t  ,  permea- 
bilitas  ;  &urchdrihglichkeit  {ait.  )s. 
Xper,  à  travers,  fneo ,  passer).  Pro- 
priété qu'ont,  certains  corps  d'en. lais- 
ser passer  d'autres  à  travers  les  pores 
dont  ils  sont  garnis. 

PERMÉABLE,  adj.*,  permeabi- 
lis  ;  durchdringbar  (ail.);  qui  jouit 
de  Ta  perméabilité,       ..  »  •- 

PER1VKJTÉ,  adject.  ±  permutatns. 
Çaridolie  diipne  cette  épi  t ht' te  aux 
fleurs  dans  lesquelles  l'avorteaient 
des  organes  sejuiels  détermine  \m 
changement  notable  dans  la  forme  ou 
les  dimensions  des  téguuiens  floraux. 
Ex.  Boule  de  neige. 

PERNITREUX,  «dj.  ;  pèrnifrosus. 
JJaeide  pérnitreux  n'est  regardé  par 
^ettçljuô  cjuettrortHrun  simple  mé- 
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lange.  Voyez  îïiTErfx  êl  ïfnftôSo^ 

PEROClDIftN*  i,in.  ,peteçMato> 
Nom  donné  par  Necker  à  l'invotucrè 
qui  entoure  la  base  du  frutf  des 
mousses.   •  -  . s  ' 

WftOPTÈftES,  «$.  etsim.p^ .îj 
Peropteres  (  ftupôç  >  estropié  ',  ïrripov, 
aile  ),  Nom  donné  par  Ôutnërfl  à  une 
famirle  de  l'ordre  des  Poissons  osseux 
BolobrahcneS)  comprenant  ceux  qui  % 
privés  de  catopes  \  faa^cfuçtot  des  au- 
tres nageoiresen  tout  où  en  partie. 

PÉROPTÉRVGItm*,  adj.  et  *.  m. 
pi. ,  PeropterygH  (îrnpoç,  estropié, 
frfîfntyÇ*  nageoire  ).  Jïbte  donné  par 
Gdldfuss ,  Ftcinus  *t  Carusà  un  ordre 
de  la  classe  dès  Poissons  /compre- 
nant ceux  qui  ri^onl  point  <fe  ca- 
topes. . 

PERO*IDE,  s.  tn.  ,  pèroxydiitiu 
Combinaison  d'un  corps  simple  àvèé 
la  plus  grande  proportion-  d'bxigètlè 
qu'il  puisse  absorber. 

PEROXID^ ,  adject; ,  peroxy(tafus. 
Se  dit  d'un  métal  ou  de  tout  autre 
corps  simple  qui  est  à  Tétat  de 
peroxide. 

PCRPEMWCULAÏRE  ,  ad}. ,  ptr- 
pendiculùris  ;  xcheitelfetht  ,  stnki- 
techt^loihreôht  (ail.) ;  perpehdito- 
tare  (rti).  Se  dit  dé  toutes  les  parties 
dont  la  direction  est  verticale ,  c'est- 
à-dire  coupe  à  angle  droit  celle  de 
l'horizon  5  -comme  la  racine  du  Daw 
cUs^afôttajOu  celle  de  l'organe  qui 
la  supporte  ,  comme  les  poils  du 
Crépis  fœtida.  En  parlant  des  ra- 
cines, ce  ternie  est  synonyme  de  pi- 
votnnt. 

PCTPEîWDIClJLAWTÉ  ,  sùbstf., 
perpendiculdritas.  Propriété  de  dé- 
crire tinte  ligne  plus  ou  moins  verti^ 
cale,  c'est-à-dire  coupant  à  atoglfe 
droit  le  pUn  de  l'horizon. 

«BfH?HOSPHOfeÉ,âdj.,  perphos- 
phoratus;  qui  contient  la  plus  grande 
proportion  possible  de   phosphore  t 


MES 

phoré  t  découvert  en  tj83  pài^Gm- 
gembrei 

PERPBOSPHOaEUX  ;  adj.  r  j*r- 
pkospkorvstis.  Bcrzelius  fait  remar- 
quer que  ce  noih  serait  préférable  à 
^eluî  d'aerde  hjpophosphoreux.   - 

PERRUQUE,  a.  f.  i  bapMtium.^ 
Persobn  appelle  aidéi  un  assemblage 
de  poils  on  de  filamens  très-menus 
auxquels  adhérent  lès  graines  des 
champignons  angiocarpiens. 

P£BSÈ<?CESâ  àdject.  et*,  m.  pi. , 
Ptnùoïctes.  Nom  donne  par  Cuvier  et 
Latreillë à  une  tribu  ou  famille,  de 
Poissons  f.  qui  à  pour  tvpe  lé  genre 
Percd.  J.  - 

PEUSISTAÏVT,  adj.  ,  persistent, 
perennis;  bhiiewi  (ail.):;  iurel>ole 
-(it,^.'  Où: emploie  ce  terme  :  ia  En 
minéralogie,  pour  désigner  une  Va- 
riété de  chaux  d*rbonâ{ée  dans 
laquelle  certaines  faces  se  trouvent 
coupées  par  ^  les  faces  voisines  ,  de 
manière  qu'elles  conservent  le  même 
«ombre  de  eotés  et  tes  mêmes  angles 
Qu'elles  auraient  eu  sans  cela ,.  excepté 
que  ces  angles  ont  d'autres  positions 
respective*.  &°  En  botanique  ,  per± 
sistont  se  dii  de  tout  organe  dont  la 
durée  se  prolonge  au-delà  de  l'époque 
qui  semble  fixée  pour  sa  chute;  dé 
1 arête  du  Sècale  cereâle  /  du  calice 
qui  subsiste  après  ^a  floraison  (  fcx. 
Labiées  )  ;  des  cloisohs  qui  se  main- 
tiennent en  place  après  la  chute  des 
Valves  (  ex.  Cruetfètës)  ;  desfèaitles 
qui  restent  en  place  plus  d'une  année 
révolue  (ex.  Butus  èempervlrens)  ; 
du  iiettèàre  qui  persiste  encore  après* 
la  m-alttrité  du  fruit  (eat.  Cobtèa  scan- 
dent) ;  de  la  pmnektetnè  des  drupes' 
du  G&àos  nucifèra  /  du  placentaire 

3 \xv  ne  se  divise  pas  à  l'époque  de  kf 
éhiscence  et  subsiste  dans  son  inté- 
grité (  ex.  Polemohium  )  ;  de  la 
spatke  qui  accompagne  lé  fruit  dans 
sa  maturité  (ex.  Arum  )  ;  des  stipulée 
frai  se  soutiennent  affres  ta  chute  des* 
flfôiltoè  ^  eiu  Qtocotm  pubèscènt  )  j 


PERT  «43 

du  style  qm  ne  tombe  pds  ftprefrh 
fécondation  (  ex.  Anémone  Puisa- 
.  tïlla  ).  3°  En  zoologie  f  Kirby  donne 
cette  épttbète  aux  pattes  ttfë  fittsecte 
Conserve  <Jans  tous  les  épis  par  les- 
quels il  passe.  . 
'  PfiRSONÉ,  àd). ,  ptr sonates  $  lafi- 
vàtus  ;  mascherato  (it.)  (perJona^ 
masque).  Se  dit ,  en  botanique,  d'une 
corolle  monopétale  irrégulièrë  et  bî- 
labiée ,  dont  les  deux  lèvre*  soot  closes 
par  le  renflement'  intérieur  de  la 
gorge,,  de  manière,  à  représetttltr 
grossièrement  dn  masqué  bb'fé  ïnùfle 
d'un  «nimal  (ex.  Arttirthmum  mà>- 
yus).  L* Àrctium  personata  est  ainsi 
nommé  parce  que  ses  larges  feuilles 
servaient  autrefois  à  faire  des  mas*» 
•quel;  le  Sus  tarràtus  ,  parce  qd?fli 
porte  un  gros  tubercule  cud  star 
chaque  joué. 

PEtlSONÉES,  adf.  et  i;  f.-pl.  f 
Persénaiœ.  Nom  donné  par  Tourné- 
fort  à  tme  classe  de  plantes,  compre»- 
TïaRt  «elles  qui  dut  lit  cerbllé  jfer- 
#onée,  et  par  Linné  &  une  farmiHe 
généralement  eonnne  aujourd'hui 
sous*  celui  de  Scrofulârinées. 

PÈRSUtFURE  ^  s.  m. ,  ptrsttlpfiu- 
re/am.  Combinaison  d'un  corps  simple 
avec  la  plus  grande  proportion  dé 
soufré  qu'il  puisse  tfbsbrbtft     . 

^ERTXIItBATION  9  s.  f*i  pertnr* 
èatio.  Les  astronomes  appellent  arôsi 
des  irrégularité*  dans  le  mouvement 
de  rotation  des  planètes ,  «ton  dans  s* 
vitesse,  mais  dans  la  direction  dé  l'axe 
dutour  duquel  il  s'exerce ,  qui  sont  lé 
résultât  dé  la  formé  irreguliere  de  cet 
planètes  et  de  leur  défaut  ôYhomogé- 
néîté  f  ci? constances  en  raison  dés- 
quelles  l'attraction  exercée  sur  eilét 
par  leSokilne  passe  pascçmstàmineut 
fârïéuY  centré  de  gravitéVdans  toutes" 
les  pomtibus  diverses  qu'elles  nrën- 
neut  rëfetivemén*  à'  cet  astre.  En* 
physique*  en  donne  tetrïêtfke  tônïaot: 
Mïotrveraens  qtfé  Fsfîgullléf  airâatttéç 
éprouve  tou$  lès1  j^rir  Ut  m  *H  # 
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l'ouest  dû  méridien  .  mâgaétiqtté ,' 
quand  ils  sont  brusques  et  en  appa- 
rence accidentels. 

F£tlimr  *à).}pertusus;  durch- 
st$ssen  (1p.)  (pertundo,  percer-). 
Se  dit  dea feuilles  qui  sont  percées  (Je 
trous  larges  et  distribués  irrégulière- 
jï&nU  Ex.  Ùracuntium  pertusiim. 
Voyez  FENKtiK. 

PERUIFÈttE,  ad}:  ,  pefuiferuB  ; 
«rut  produit  la  substance  appelée' 
Baume  du  Pérou*  Ex.  Mjroxylum 
feruÀferum* 

PÉRIME  ,  subst.  f.,  perula.  Nom 
donné  par  L.-G.  Richard  à  une  sorte 
de  sac  formé  par  les  bases  prolongées 
et  soudées  de  deux  des  lanières  du 
périgooe  de  certaines  Orchidées  ;  -par 
Itirbei  et  J.-G.  Zuccharini  aux  enve- 
loppes des  bourgeons  des  arbres  de 
nos  climats ,  qui  doivent  naissance  à 
des  feuilles  avortées  (ex.  Daphne) ,  à 
des  bases  de  pétioles  (ex.  Juglans)  , 
ou  à  des  stipules  (  ex.  Carpinusy. 

PËRULE,  adject.,  perulatus.  Epi- 
thète  donnée  par  Mirbel  aux  boutons 
qui  sont  munis  d'une  pérule.  Ex. 
Syringavu^ris* 
*  PESANT ,  gravis  ;  p«pvç  ;  sckwer 
(ail.  );  heavy  (angl.  );  grave  (  jt.  ). 
Se  dit  dé  tout  corps  qui ,  abandonné 
a  lui-même ,  tombe  aussitôt  sur  la 
surface  du  globe  terrestre ,  et  qui , 
même  lorsqu'il  e$t  soutenu,  par  quelj- 

£e  obstacle,  exprime  encore  sa  ten- 
nce  à  tomber  par  ta  pression  qu'il 
exerce  contre  cet  obstacle  ,  c'est-à- 
dire  par  son  poids.  Le  spath  pesant, 
ainsi  appelée  cause  de  sa  pesanteur , 
cuit  la  baryte  sulfatée. 

PESANTEUR,  s.  f.\  gravitas;  fo- 
pvT>jx  ;  Schwerc  (ail. )  ;  heaviness 
(angl.  );  .gravetza  (it.).  Tendance 
de  tons  les  corps  à  tomber  ve^s  le 
centre  de  la  terre  ;  cause  iucou- 
nue  de  cette  tendance;  force  élé- 
mentaire qui,  sollicite  chacune  des 
pareeUe*dela  pnatière,  et  s'exerce, 
«À  chaque  lieu  de  la-terre ,  perpen-. 


PÉTA 

diculairement  à  la  surface  des  eaux 
tranquilles,  de  sorte  que  ,  cette  sur- 
face suivant  partout  ta  convexité  du 
globe  ,  la  direction  de  la  pesanteur, 
qui  s'incline  avec  elle  ,  doit  être  dif- 
férente d'un  L'eu  à  un  autre.  La  pe- 
santeur agit  également  sut  toutes'  les 
molécules ,  quelle 'que  soit  leur  conv 
position,  et  le  mouvement  qu'elle  im- 
prime aux  corps  libres  est  uniformé- 
ment accéléré. 

PÉTALE ,  petalum;  Btumenblatt, 
Kronenblatt  (al!.)?  petalo  (it.).  Oh 
.  appelle  ainsi  chacune  des  pièces  dont 
une  corolle  polypétale  est  composée , 
quand  elles  sont  absolument  distinctes 
les  unes  des  autres ,  et  libres  de  toute 
adhérence  à  la  base. 

PÉTALE,  adj . ,  petalatus.  On  donne 
cette  épithètê,  d'après  L.-C.  Richard, 
aux  fleurs  ayant  un  ou  plusieurs  pé- 
tales ,  c'est-àrdire  une  corolle. 

PÉTALIFORME,  adj. ,  petalifor- 
mis' (petalum;  pétale,  forma,  forme); 

Îui  a  la  forme  .d'un  pétale  ,Vest-à- 
ire  qui  est  large,  mince,  souple  1$ 
coloré,  comme  le  calice  deY Aquilegia 
vulgaris ,  les  filets  dés  étamines  du 
Maranta  arundinacea ,  le  nectaire  du 
Tiliaalba,  te  périanthe  de  Vlxfa, 
la  spafhe  du  Calla  œthiopica,  le 
stigmate  de  Vlris  ,  le  style  àtVlris. 
,  PÉTALIN ,  adj . .,  petalinus  ;  qui 
appartient  aux  pétales*  Des  vaux 
nomme  nectaire  pétalÙK  celui  qui  est 
situé  sur  les  pétales. 

PÉTALOCÈBE&,  adj.  et  s.  m.  pi'., 
Petalo cerata  (  iretaW;  feuille ,  *§paç , 
corne).  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre 'des  Coléoptè- 
res, comprenant  «eux,  qui  ont  lès 
antennes  en  masse  feuilletée  à  l'ex- 
trémité. 

PÉTALODÉ ,  *à\;ypetùlodeus  (.wf- 
wtXov  ,  pétale ,  tttfbç ,  ressemblance  ). 
Epithètê  donnée  par  G.  Allman  aux 
plantes  qui  sont  pourvues  de  pétales; 
par  Candolle  aux  fleurs  qui  doublent 
par  le  développement  simple  en  pe> 
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talés  de  tous  où  de  quelques  ans  des 
organes  floraux,  par  exemple  des 
bractées  (ex.  Hortensia)  r du  calice 
(  ex.  Primula  j ,-  des  étamines,  dent  le 
filet  se  dilate  et  Tact  hère  avorte  (ex.\ 
Cièmatidées  )  y  des  examines  dont  le 
filet  reste  intact  et  la  bourse  antbé- 
rique  se  développe  en  pétale  (ex. 
Remmculacèes)  ,  des  étamines  alté- 
rées de  Time  et  dé  l'autre  manière 
{èx.jiquikgïa^ulgaris^j des  car- 
pelles (  ex,  jénemone  nemorosa  ). 

PÉTALOIbEVadî. ,  petaloideus  ; 
kronenblattahnlick  (m.)  (irtratav,  pé* 
ta)e,eî&>ç ,  ressemblance);  quia  de  la 
ressemblance  a  vëciespétalesim  avec  la. 
cprolle,  sous  lerappprt  de  la  structure, 
du  tissu  ou  de  la  couleur,,  comme  le 
tallce  du  Thalictrïan  petaloideum, 
lèpérianthe  de  YHemerocaUls  fulva , 
la  spathe  du  CaHd  œthiopica. 

PÉÏALOMAIVIE ,  s.  f. ,  petaloma- 
nia  (^rratov ,  pétale,  ftavia ,  folie  j . 
Quelques  botanistes  put  employé  ce 
nom  pour  désigner  la  tendance  de 
certaines  parles  de  la  fleura- prendra 
l'aspect  et  la  consistance  d'une  co- 
rolle.     \  .    '      . 

PÉTALOPODES  ^  adj.  et  s.  m.  pi., 
Petalopoda  (ïrrrodlov ,  pétale,  ttowç^ 

Ëîed).  Nom  donné  ptirôchweigger  et 
ichwald  à  une  famille  de  Zoôphytes, 
comprenant  ceux  dont  le  corps  homo- 
gène émet  des  tUDes  parallèles,  mem- 
braneux et  charnus. .', 

PÉTALÔSOMES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Petalosomata  (ttitoXo*,  feuille,  <j«pwt , 
corps  ).  Nom  donné  par  Duméril  a 
une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
osseux  halobranches ,  comprenant 
ceux  qui  ont  lé  cQrps  mince  et  alongé 
en  forme  de  lame. 

PÉTALOSTÉMONES,  adj.  #ts.f. 
pi.,  Pctalostemones  (nhàlov,  feuille, 
ertfjxow ,  étamine).  Nom  donné  par 
Gledksch  et  Mosuch  &  une  classe  de 
plantes ,  comprenant  celles  dont  les 
étamines  s'insèrent  sur    la  corolle. 


PÊTI  0»a4* 
G.  Allman  a  employé  ce  terme  da*s 
le  même  sens. 

PÉTASOPHORE  ,  adj. ,  fetaso- 
phorus  (  fftTOttToç,  chapeau  ,?«£*»,  por- 
ter);  qui  a  la  forme  dW  chape» 
*  (  ex*.  Phorcynià  petasclta),  et  qui 
porte  un  chapeau  consistant ,  soit  en 
une  large  touffe  de  plumes  de  chaque 
côté  du  cou  (ex.  TrochUus  petasé— 
phorus)^  soit  en  des  taches  qui  Va- 
longent  derrière  les  yeux  («>  '  Or~ 
nismyapetasophora). 

PÉTÉCHIAI, ,  adject.,  pctachâli,; 

ri  ressemble  à  des  pétéeiuet,  cornue 
Cytherea  pctechialisy  qui  est  se- 
mée de  taches  ponçtiformes  rouges* 
ou  la  Gorgonia  petechiamt  ,♦  dont 
las  ©seules  sont  rouges. 

PÉTIOLACÉ,  adject. ,  peiiolaoeus 
(petiolus ,  pétiole  ).  Épithètedeniiee  » 
par  CandoUe  aux ooutgeon*,  lorsque» 
les  basès-dès  pétioles,  difateesen  écaii-  * 
les,  forment  l'entourage de  lajeu^e 
jiOusse.Ex.Juglansregia. 

PÉTIOLAIBE  ,  adject<*  petiolaris;  t 
blattstielstàndig  (ail.)  ;  picciuolare 
(it.)  (petiolus,  pétiole).  Se»  dit  dés 
parties  qui.  croissent  sur  le  pétiole 
(  comme  tes  épines  du  Çhanuurops 
kuntilis,  les  Jle&r s  de  X  f Hibiscus,  mos? 
ehalasy  les  glandes  du  Viburnurti 
Opiiius  )  ,  pu  aux  environs  (comme 
les  stipules  des  Rosa ,  qui  adhèrent  à 
la  fois  au  pétiole  et  .à  la  tige).  0a 
donne  aussi  cetie  épithète  aux  vrilles 
qui  consistent  en  des  pétioles  prolon- 
gés (  ex>  Pisum  ).  Enfin  ,  elle  sert  à * 
désigner  des.  plantes  qui  ont  les  feuil-  * 
les  péliolées  (ex.  Sàlidagopetiolaris)9 
ou  munies  de  très-longs  pétioles,  sort 
caulinaires  (e*.  Perse*  petiolaris)  t 
sok  radicaux  (ex.  Rawmulus petio- 
laris). ., 

PÉHOIATION ,  s.  f . ,  péliofatfo 
(petiolus,  pétiole).  EtSt  des  Veuilles 
qui  sont  pourvues  d'un  péfe'ole. 

PÉTIOLE  r%î*m.,petiotuê;BJa&< 
stitl  (  ail.  h  plttiwdo  (ît.  ),  Espèce 
de  support  situé  à  Jabase  fie  J*friwHef 
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cpà  en  wwlientk  partie  rj)ane ,  et  qui 
est  formé  •  par  des'  fibres  séparées  de 
la  tige.,  mais  non  encore  épanouies. 
Kirby  donne  ce  nom  à  la  pâme 
étroite  s  par  laquelle  Fdbdomen  de 
quelques  Hyménoptères  est  uni  avec 
te  tronc,    ;  '  i  •  '  -  .  • 

PÉTIOLE,  adj.,  peiiohuus;  g*- 
stièk  (*$.);  picciuolato  (il.)  (petiolus, 
pétiole);  qui  est  muni  d'un  pétiole  , 
c9ttvaie\e*feuUles  de  VArctotis  petto- 
lata  et  du  Panivum  -pttiolatuui ,  les  ' 
cotylédons  4e  YJEscuIasHippacaskt- 
Tuan,  l'abdomen  de  Xlchneumon  pem 
twfatus  el  Àe>\&  Lçucopsis  pctiolaki. 
Qn  doane  cette  épithète  à  la  cellule 
cubitale  de  fotkdes  insectes  ^  quand 
elle  est  produite  pals  la  bifurcation 
inférieure  d'une  nervure  transversale 

r'  ressenible  à  un  Y  renversé  QrJ  ? . 
toute  oublie.  ,paralt    surmontée 
d\u»e  tige  où  d'un  pétiole. 

PÉTiOLÉEN,  adject. ,  petMeanus- 
(pçtiolus  y  pétiole).  Se  dit  d'organes 
qui  sont  dus  à  la  dégénérescence  du 
pétiole:  des  épines  provenant  de  la 
métamorphose  d'un  pétiole  (ex.  Mi- 
mosa verticiliatà  )  ;  des  feuilles  qui 
sent  danà  le  même  cas  {  ex.  Mimosa 
sïiaveolcns)  ;  des  pérules<  provenant 
de  pétroles  élargis  et  avortés  (ex.  Ju- 
gions )  ;  cfes  vrilles,  produites  paT  des 
pétioles  (ex.  Fumariâ  vesicafià )V 

#  PÉTIQEULAIUE ,  a<Jj. , petioluhris, 
(petiotus,  pétiole).  Épi thète  donnée 
ay*  stipvlçs  qui  appartiennent  à  des  • 
feuilles  composées,  et  qui  naissent  à, 
la  base  des  foliotes  ^  sur  les  pétio- 
lûles.  Ex.Dolichos. 

PÉTIO^ULP  ,  a.  irj. ,  petifihbisi  ; 
Bl4UstÙ8it&en{d\.}(pençJii$,  pé- 
tiole). Pétiole  particulier  de  chayu^ 
£*Uo)e  «Uns  une  feuille  confiée. 

V&tWfafri,  adjeet. ,  petiofxs^^  ' 
(petù>lt#f  pétiole).  Sa  dit  d'une^/pr 
liait  qtû  «*t  portée  sur  un  pçtiolu|e. 

FÉHOUILEUX,  adj. ,  petiùkdosu* 
(optai**;  pétkle)*  4e  dit  d'une 
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plante  qui  a  tkft  péttoks  trts4ong3^ 
Ex.  Potentilla  ptUyobtksal 

PÉTtVÉKÉE£,  adj;  et  â.  f.  pi., 
Petiwrea.'iïQxii  donné  par  Bartlîng 
à  une  tribu  de  la  Emilie  des  pbyto«« 
laccées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Petiveria.  f, 

PÉTWËilUCÉES,  adj.  et  s.  f» 
pi.  ,•  Petiw&iaceau  î^pm  donné  par 
Agardh,  Link  et  Kunth  à  une  fa- 
mille déplantes ,  qui  a  pour  type  ta 
genre  PeXweria. 

PÉTIMÉ ,  ad] .  j  fttro4us,  pfttfws  , 
lapidosus  \petra ,  pîeçre).  Epi  thète, 
par  laquelle  oit  désigne  Jes  pfantes 
qui  naissent  dans  les  terrains  pkrreu£ 
ou,  sur  les  cailloux  épais  (ex.  Stflla- 
rifi  .petrçea))  et  les  insectes  qu/V* 
trouve  sur  jes  pierres  (ex,  Pa^es  pe4 
ïrosa). 

PÉTRICQLE*  ad^eçt,  petricofo* 
(petrq,  pierre ,  coh,  habiter).  Se  dit 
des  coquilles  qui  se  trouvent  constam- 
ment daus  des  pierres  plus  ou  moins, 
dures ,  que  leurs  animaux,  percent. 
Ex.   Cerithiuâi    pe^ricolam.'Vojçez 

LlTHOPHAQE.  * 

PÉTRIFICATION,  s.  f. ,  pétrifia 
catio;  p'erstaineriwglaXIl)  (petra; 
pierre,  fio\  être  fait  }*  Corps  qui  a  ét| 
cbangé  en  piertg,'  qui  ne  présente 
plus  la  substance  m?me  des  parties 
dont  il  était  composé ,  à  la  place 
desquelles  on  observe  une  matière 
différente  de  là  gangue ,  représentant 
leur  structuré  d'une  manière  très- 
fidèle.       ; 

pÉTRIFIAlVTt  adj. ,  lapiâescens ; 
versteinernd  (ait  )  j  qui  convertît  en 
pierre  y  qui  produit  une  pétrification. 
Matière  pétrifiante.     • 

PÉTJIOGNOSIË  ,  subst.  tijteiro- 
gnosia  (  itirpa ,  pierre ,  ^vwcrif ,  con- 
naissance). Synonyme  inusité  a  çryc- 
tpgnosie.  ..        , 

PÉTROGBAPWQPE^ûdir^^ 
graphicus  (virpa,  pierre^  yp^pw, 
éwwe).  Êpit^èi^  famé*  ^<fe*  W*» 


wl-jfaïuKiijt  Vinàiçtàwk  4«A  roçV^ft 
dont  un  pays  est  formé,  $ 

PJ^RO^TO^M^  ,  s*  f.  i  fie- 
trçmnUQgnç^  (  *f  rf£,  pi<erre ,  #a^$  % 
recherche  r  71^45%.  connaissance)., 
Synonyme  4Wj4^>^osje,  emptoy* 
par  G,  Fischer  >  ci*  i$a£.   . 

ViTUOWVZlI^ES,  Udj.  #  *  Wa 
pi,,,  Pçtvo7tyc$i4es.  Nom.  donné  par/ 
^i*M>i  une  famille  4e  l'ardr*  de* 
poissons  .Çho^4ço|)l4rygvBOS  »  qui  4. 
poux  type  le  genre.  PeJ/rçup's©». 

pi)Titf)pfltM^  adj. ,  petxopkiilus 
(«#**»  W&x*t  tftotft  *J»mer.)i  çWi 
aii^el^  ep<Loits  pierreiuu  Ex.  f<*îf 
lericwa  petrophila. .  -        "  "    . 

P^TROSIttÇEIJ*  y  ajfcct. ,  ^?o- 
^w1^-  $°  4it,  $t»  géognosiei 
4'une  rçche  dojat  k  paie  offre  quelr, 
quç%  uns,  4$s  caractères  du  pétw? 
sjfl|éx  (ex.  fifimççitfre pkrùs&içqiçi* 
GU,  4' W  a«f *  Wfra*  4?  roche*  rëwtef 
par^  cimeut  j^tï^Uceuxk  (e**  ^f/w? 
génite  pétrosiliceusc).  >  . 

?ElJf;f$|£*&**,  * 4j;  et  s.  f.  pi. , 
jpwçedantcç*  Triim  de.  la  famille  de* 
Ôcrçbçllifères  >  établie  par  Candoilç, 
quv  a  pour  type  le,  genre  Pwc&- 


PÉZUtv$%  j|4j/<tf  s.  f.  pV. ,  Peiir 
zeœ*  Section  de  la  tribu  des  ÇelvèUa* 
çêç§>r  établie  par  A.  Bro,ngniart .,  et 
qui  a  pour  type  le  genje  Pezhqi* 

jtôzIZQIf&ES,  adj.  et  i.  f,  pi. , 
Pçzàoideai  Nom  dpnné  par  {tasonû 
à  une  section  de  la  tribu  devHelvel- 
loïdes,  quia  pour  type  le  genre Pe-? 

PHaCIDUCÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  t 
Phqcidîaçfœ.  Noin,  donné  par  Fries  | 
un  or4re  de  la  classç  des  Pyrénorny-: 
çètes ,  par  À.  Brongniart  à  une  tribu 
de  la  famille'  des  Hypoxylées ,  ayant 
pour  type  le  genre  Jfhaeidmm. 

PflACUUES,  adj.  e*  s.  m.  pi,, 
Phocffiei.  Nom  donné  par  Fries  9 
une  tribu  4e  l'whpe  4e»  Pyréuomy- 
cètes.  phacidiacés ,  qui  a  pour  type  If 


PJUJAIVÇIDiES,  adj.  .et  s.  1».  pki 

Phfiidngidœ.  Nom  donné  par  La- 
marck .et  Lçaçh  à  une  %njljé  de  la 
classe  des  Arachnides,  qui  a  pour, 
XJV&  te  ge»re  Phalangïuçt. 

PUALAINGIENS,  a<Ç  et  s.  m.  pi. \ 
Phalangita.  Nom  doopç  par  LatreilW 
et  Cuviez  à  une  famille  d'ÀracJbm'de&t 
quia,  pour  type  le  çeûrçPhalangiuifa 

PHAl^INKUERS,  3;  n>.  pl,\ .?&*-  ' 
IpngisU*.  Non}  donnç  par  JJla^nvillç 
4  une  famille  4®  b*  sons-classe ,  de$ 
Mammifères  dictelphes,   ayant  pouç 
type  le^gfeore  Phalangiste 

PIIALAïVGIFORME ,  adj.,  phalanr. 

Îïifornhis  {jphalanx%  phalange,  forçu** 
orme).  Epilhète  donnée  par  Nees^ 
4'EseBbetk,  au^  ppifs.  végétaux  jqui 
#ont  garnis,  àe  cloisons  traUsyersale^j 
ayeç  4^  «çs,^rçemens  à  l'endroit  4^ 
ç^  elo^on^.  Ex..  TradesçoAti*  ytigi-* 
nica^    •     •• 

^LAivciiSTrs,  s.  m-  pL,-JPia-. 

langutœ.  ^pjtt  donUç  par  Gôldfuss  4 
u^e  fami%  4e  l'ordre  4çs  Mammi- 
fères marsupiaux ,  cjui  a  pour  type^îq 
%çnre  P halaygis ta. 

PÏLVLAWtT^,  ad},  et  s,  nx.pl, , 
Phalangita,  Goldfuss ,  Eichwald» 
Frciuua  et  Car  us  4é§ignept  sous*  ce 
nojçn.  xmç  Emilie  d'Arachnides  »  ayant 
pour  type  le  genre  Phalangium» 

PUAMRIDÉES>adj.  et  s.  f.  pl.3 
Pbalàrïdèœ.  Nom  donne  par.  Link  e^ 
Kunth  V  «iïe„  tribu  de  la  famille  4e| 
Graminées,  qui  a  pour  type  le  genrç 
PÀalâris.  r      ,    ; 

p^ALAUSJPHyra  9  s.  m.  >  phalar* 
siphytum  {^iû^fi ,  phalange ,  o^^v  , 
mâle,  yyT$v,  plante)^  Nom  donné 
par  Neeker  aux  pla.utes  dont  les  éta- 
rinoes  sont  roupies  par  les  filets  en 
plusieurs  paquets.       .  ^  '■■ 

PPALÉKAGÉ  9  adj. ,  phalœnaceus* 
Ç^e  çoquilk  (Avicula  phalcmacea} 
a  reçu  ce  nom  parce,  que  sa  forme 
imite  ce|le  4^  l'aile  d^W  petite  pha- 
lène. ^      .     ,  w   :. 

pUâf  jfeajtpjpa,  *i\*  et  ».  m.  pj., 
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Phalœnides.  Lamarck  appelle  ainsi 
une  famille  de  l'ordre  des  Lépido- 
ptères nocturnes,  ayant  pour  type 
le  genre  Phalœna. 

J>HALÉNfTES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Phalœnites.  Nom  donné  par  Latreitye, 
Goldfuss ,  EichwaW ,  Fjcrnus  et  Car 
rus  à  une  famille  de.  Lépidoptères, 
qui  a  pour  type  le  genre  Phalœna. 

PHAJLÉNOIDE,  adj. ,  phalœnoïdés. 
Quelques  oiseaux  (  ex,  Heliàs  pka- 
Tœnqïdes,  'Strhf phalœnoïdés)  ont  été 
appelés  ainsi  parce  que  le  brun ,  le 
roux,  Je  fauve  et  le  grisjsont  entre-' 
mêlés,  en  zig-zag  dans  leur  plumage  ; 
de  manièreit  former  un  ensemble  qui 
rappelle  un  peu  la  couleur  des  ailes 
des  phalènes.  La  même  épithète  eét 
donnée  à  des  insectes  (  ex.  Psychoda 
phalœnoïdés  rHemerobus phalœnoïdés) 
parce  qu'ils  ont  quelque  ressemblance 
avec  des  phalènes. 

PHALENOIDES,  adj*  et  s.  f:  pi. , 
Phalœnoïdés  (  yo>.atva ,  phalène,  cl<foç , 
ressemblance).  Nom  donné  par  Mao- 
quart  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Tipulaires ,  comprenant  celles  qui 
ressemblent  plus  du  moins  à  *des  Pha- 
lènes.   .  .  '      ■  ■       * 

PH4LLOÏDÉ,  adject,  phalloïdes, 
phallçideus  {  qxxMoç  ,  verge  ,  eufoç  , 
ressemblance)  ;  qui  ressemble  à  un 
membre  viril,  comme  le  eba  m  pi  gnon 
appelé  Diclyophora  phalloïdea ,  ou 
le  polypier  nommé  Veretillum  phal- 
loïdes. 

PIIAJLLOIDÉÉNS,  adject.  et  s.  m. 
pi.  ,  PhalloïdcL  Nom  donné  par  Fries 
à  une  tribu  de  Tordre  des  Gastéro- 
mycètes  angiogastres ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Phallus. 

PHAIXOIDÉES,  adj,  et  ê,  f.  pi. , 
Phalloïdeœ,  Nom  donné  par  A.  Bron- 
gntart  à  une  section  de  la  tribu  des 
Clalhracées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Phallus^ 

PHANÉRANTHE,  adject. ,  phane- 
ranthus  (  «pavtpoç  ,  évident  ,  avôoc ., 
fleur) .  Epithète  donnée  par  Wachen- 
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dorff  aux  plantes  dont  les  fleurs  sont 
manifestes. 

PHANÉR  ANTHÈRE  ,  adj. ,  phane- 
ranthems  («pavtjjoç,  évident ,  àvQnpoç , 
anthère).  Dont  les  anthères  se  voyent 
au  dehors.  Ex.  Nonea  phaneranthera. 

PHANÉRORIOTE,  adj.  et  s.  m. , 
phanerobiotus  (  y  <m/)oç  j  évident , 
ptog,'vie).\  Quelques  physiciens  dé- 
signent sous  ee  nom  les  corps  chez 
lesquels  la  vie  est  apparente. 

PHÀNÉROBRAÏVCHOIDES ,  adj. 
et  s.  m;  pi. ,.  Phanerobranchoidea 
(  favepoç ,  évident , .  ^pay^ia ,  bran- 
chies). Nom  donné  par  Fitzînger  à 
une,  famille  de  reptiles.1 

PHANÉROCARPES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  P hanerocarpà  (  yavépoç  y  évident, 
xaptro;  ,  fruit  )*  Nom  donné  par 
Eschenholtz  à  une  section  de  l'ordre 
dés  Acalèphes  discophores ,  compre- 
nant ceux  à  travers  le  corps  desquels 
on  aperçoit  les  corpuscules  reproduc- 
teurs. - 

PHANÉROCOTILÉDOÏVES  ,  adj. 
etsubst.f.  pi.,  Phaneroeotyledoneœ 
(çavipôç,  apparent,  xùrvikodoiv ,  coty- 
lédon). Section  du  règne  végétal, 
établie  par  Àgardh,  qui  y  range  les 
plan  tes  dont  les  cotylédons  sont  faciles 
à  apercevoir. 

PHANÉROGAME ,  adj. ,  phaherqr 
gamus ;  fenogamo ,  fanerogamo  (it.) 
(favfpoç.,  apparent ,  ya^éç,  noceji 
Linné  appelle  *insi  les  végétaux  qui 
ont  des  organes  sexuels  bien  mani- 
,  festes.  ' 

PHANÉROGAMES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Phanerogama.  Nom  donné  par 
Latreillé  à  une  branche  de  la  race 
des  animaux  Mollusques',  compre-  . 
nant  ceux  chez  lesquels  la,  copula- 
tion est  nécessaire. 

PHANÉROGAMIE ,  s.  î. ,  phanc- 
rogarnia.  Grande  division  du  règne  . 
végétal,    à    laquelle    appartiennent 
toutes  les  plantes  pourvues  de  sexes 
bien  évidens.  •      -  '  * 

PHAïNlÉllOGÈNÉ;  adj.;  phanero* 
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genus  (favi^oç ,  évident ,  yhtuu;  y  ori- 
gine). Haùy  ,  Brongniart  et  C.  Pre- 
wst  donnent  cette  épithète  à  tin  or- 
dre de  rocnea  homogènes,  comprenant 
celles  dont  la -composition  est  appa- 
rente} ce  qui  permet  de  les  rapporter 
sûrement  /à  dès  espèces  minérales  déjà 
connues  ,'  dénommées  et  rigoureuse-, 
ment  déterminées». 

PHANÉROGLOSSES,  adj.  et  s. 
m.  pl. ,  Phaneroglossa  (yavipoç ,  évi-  . 
dent,  7>w<raa,  langue).  Nom  donné 
par  Wagler  à  une  famille  de  Tordre 
des:  Ranadés ,  parmi  les,  reptiles , 
comprenant  ceu^c  qui  ont  une  langue 
bien  cyidçnte,  par  opposition  à  la 
famille  des  Pipa,  qu'il  désigne- sous 
celui  KAslosses.  \  ± 

PHANÉRONEURES ,  adj.  et  s.  m. 
pl.  ,  Phaneroneura  (  yavipoç  ,  évi- 
dent ,'vsvfoir ,  nerf).  Nom  dorme  par 
Rudolphi  à  ime  série  àa  règne  ani- 
mal, comprenant  les  animaux  qui  ont* 
des  nerfs  libres  et  distincts. 

PHANÉROPNEIIMONES,  adj.  et 
s.  m ,  pl . ,  Phqneropheumonà  (fcmpiç,  > 
évident,  7rvcu^ûv,  poumon).  Nom 
donné  par  Gray  à  un, ordre  de  la 
classe  des  GasféropodôphoreSj  qui 
correspond  à  une  partie  des  Pectini-  • 
branches  de  Cuvier,  aux  pulmonés 
operculés  de  Férussac ,  et  aux  Célo- 
pnés  operculés  de  Menke. 

PHANÉROSTÉMONES,  adj.  et  s. 
f.  \>\. ,  Phaneroslemones  (yxïtpo;,  évi- 
dent, (TT>3fxwv,  étamine).  Epithète 
par  laquelle  G.  Allman  désigne  les 
plantes  dont  les  étamines  sont  bien 
distinctes. 

PHARYTVGOSTOMES,  adj.  et  s. 
m,  pl. ,  Pharyngostomata  (  yarpuvÇ , 
pharynx,  sTojxa,.  bouche).  Nom 
donné  par  Latreille  ;à  un  type  d'ani- 
maux articulés" ,  comprenant  ceux 
dont  les  bords  dé  l'oesophage  forment 
deux  lèvres,  qui  constituent  la  bou- 
che. Ex.  Serpulêes. 

PHASCOIDÉES,  adj.  et  s.  f.  pl. , 
Phascoidece.  Nnm  donné  par  Arnott 
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et  Furnrohr  à  une  tribu  delà  famille 
des  Mousses ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Phascum. 

PHASCOLOJMTYDBS,  adj.  et  s.  m. 
pl.,  P  fiasco  lomj- des.  Nom  donné  par 
Goldfuss  à  une  famille  de  l'ordre  de* 
Mammifères'  Marsupiaux ,  qui  «pour 
type  le  genre  Phàscolomys. 

.  PHASE ,  subst.  f/,  pkasis;  «pdtorcç  ; 
Lichtgestqlt  (ail.).  On  appelle  phases 
de  la  Lune  ;  de  Vénus  et  de  Mercure ,, 
les  chdngemens  que  ces  astres  éprou- 
vent dans  la  configuration  de  leur 
partie  lumineuse  *  dans -l'étendue  et 
l'éclat  de  leur  lumière ,  suivant  leur 
situation  par  rapport  au  Soleil  et  à 
la  Terre. 

PHASÉOLÉES,  adj.  et  s.  f,  pl. , 
Phaseolecê.  Nom  donné  par  Candolle 
et  Ebermaier  à  une  section  de  la  fa-*- 
mille .  des  Légumineuses ,  q^ui  a  pour 
type  le  genre  Phaseoius. 

PHASÉOLIN ,  nà}.,phaseolinus.  Se 
dit  de  quelques  coquilles  qui ,  pour 
la  forme ,  ressemblent  à  des  haricots. 
Ex.  Peçlen  phaseoius ,  ^impfiidesntd, 
phaseouna,  ' 

PHASÉOLINE  ,  s.  f  . ,  phaseolinq. 
Substance  cristalline ,  que  Yanquelm 
a  extraite  d'une  espèce  de  haricots 
noirs  vénéneux  ,  venus  de  l'Ile  de 
Trance. 

PB  ASÉOLIQEE  ,  zà].,phaseoticus. 
On  a  donné  le  nom  d'acide  phaséoli- 
que  a  Iq  phaséoline ,  parce  qu'elle  se . 
combine  avec  les  bases  salifiables. 

PHASIANID3S ,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Phasianidœ.^om  donné  par  Vigors 
à  une  famille  de  Tordre  des  Galli- 
nacés ,  qui  a  pour  type  le  genre  Pha- 
sidniis. 

PHASIANOPTÈRE  }  adj.,  phà-, 
sianopterus  (yadtavoç  y  faisan,  îrrepov  , 
aile).  Épithète  donnée  à  une  coquille 
aplatie  (  Crenatuld  phasianopterd)  , 
dont  on  a  comparé  la  forme  à  celle 
(Tune  aile  de  faisan.    . 

PHASEE1MVE9,  adj.  et  s.  f.  pl.  , 
Phasianeœ.  Nom  donné  par  Robi* 


n^au-ïtevoidy  à  une  section  de  1% 
famille  de*  Myodaire?;  Caly^ptérçes  » 
qui  «  pour-  type  le  genre  Phasia,. 

>PBÉ€U)PfÈJlE ,  adj. ,  phegopteris 
(ttiyot,  bêtre,trTCûiç, fougère).  Une 
fougère  (Poiy podium  pkogeptevis ) 
est;  ainsi  appelée  parce,  qu'elle  croit 
principalement  au  pied  des  hêtres. 

PHÉIVOCAIIPE,  adj.  > fhœfiocar- 
pau  f  <f»acva)7  montrer,  xqpfroç,  fruit). 
On  Vest  servi  de  ce  ternie  pour  dé-» 
signer  lès  fruits  qui  sont  três*appa~ 
'  reas ,  parce  cfuHls  n'ont  peint  d'adbé* 
rènees  avec  les  partie»  voisines.  N 

P0ÉKOGAME  ,  adj,,  phœnogamus 
(  f  atvo; ,  apparent ,  *jÀmç  ,  noce  ) .  Epi- 
thète ,  synonyme  de  phanérogame , 
que  quelques  botanistes  donnent  aux 
piaules  chez  iesqueÛe»  ta  fructifica-* 
tîoa  est  manifestement  le  résultat  du 
coaeottfs  de  deux  sexes.  Le  Leibm 
nitzia  phœnogama  a  très-rarement 
ses  eolalkides  épanouies,  ce  qui  lui 
arrive  cependant  quelquefois., 
'.  PHÉNOLEtJQUE,  adj. ,  phamohu- 
cus_(<f<xtoç,  brun ,  >«vxôç,,  blane  )  ;  qui 
est  brun  et  blanc ,  comme  le  plumage 
iàMusciçapa  phœnoleueq. 
f  PHÉNOMÈNE,  s.  m. ,  pbœriçme- 
non  ,;  ^<**vc>f*fvov  ;  Erscheinung  (alL)  j 
fenomeno  (it.'>  ( yajtvôp» ,  paraître)^ 
Tout  ce  qui  tombe  sous  les;  seos, 
tout  ce  qui  peut  affecter  notre  sensi* 
bïlit£  dune,  manière  quelconque  x 
soit  au  physique  jj  soit  au  moral. 

PHÉNQPQDBS*  adi,  et  ».  pu  pL , 
Phanepûdv  (  f**v ,  Centrer  ,  woûç  » 
pied),  ^om  donné  par  Tifayer  *  u»ç 
famiHe  de  l'ordre  des  Ophidiens , 
Comprenant  ceux  qui  ont  des  rudi- 
mens  de  pNa  visibles. 

PHJÉ^OSTEMONES,  adj,  et  s,  l 
pj.,,  Pljœjuptemones.  ($ah»>,  mon- 
trer ,  eTVpw  i  étamine  }.  Kpithète 
ào^éep^Gl^taçh  au*  P^wtès  qui 
ont  xfes  étamines  distinctes,  Le  Ror 
phiolepis  phtvstepw*  a  les  «tauiiae 


/?Ao&w:  (ç«^,  brtto,»  xe#a)n ,  tête) | 
qui  a  Ut^te  ou  U  copeau  Wujn^Ibt. 
Ag4iricus.phaJoç^p^alu^ 

PÇÉOLÉP1DE  ,  adj.  ,  phaolepi* 
(ifatÀç,,  brun,  >otIç,  écaille);  qui  a 
dés  écailles  d'un  brun  châtain.  Ëx. 
Agatitus  phaohpis.    . 

PHÉOPHTH  ALME ,  ao% ,  n A^A- 

thabnus  (  çaio;  ,.  brun  ,  ©f  ôatyo; ,  çeit  )  ; 

-qui  a  un  œil  brun.  \2  Agaricus  phàofh? 

thatmy.SB,  le  chapeau  blanc ,  avec  un 

ombilic  profond  et  brun.        .     . 

PHÉOPODE,  adj.  ,  phajopodtus 
(fgttoç ,  brun  y  woûç  j  pied)  ;  qui  a  lç 
fieè  ou  le  stipe  brun.  E*.  Jgqricu^ 
phajopodtus.       *  * 

PBÉOPTÈRE  ,  a,dj* ,  phœoplevus 

Îyoto; ,   brun  ,  kripav  t  aile)  \  qui  a, 
e$ailes  brunes,  Ex.  Dexiaphœopterq^ 

PHiROP^mÉES ,  adj.  f  t  j.  f ,  ul.  t 

vallier  à  une  Utiw  4e  Licheus ,  qu^ 
earre^pond  aux  faua|  ^jpoxylons.  de 
Fee  t'ow  BypQXjlees  lichénoïdes,  4« 
Ç^dojle^       t 

PHILAD«LPflÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Phibadelpheœ.  Famille  de  plasU 
tes,  établie  par  D.  Bon ,  qui  a  pou» 
type  lé  genre  Philaêelphus. 

PHIL ADELPHEâ ,  adj.  et  s.  m. 
1.,  Philadelphie.  Nçm'dpnné  paé 


]ory  à-Hïn  ordre  de  ïa  classe,  ttes 
îchnozoaires ,  comprenant'  les  Poly*- 
pes  réunis  en  masse  on.  la  vie  de 
chacun,  concourt  au  mpde  de  vitalité 
du  tout. 

PPILANTHE,  ad).  ,  philçLnthus 
(YtXewl  aimer,  avOoç,  flçûr);  qui 
aime  les  fleurs,  comme  la  Hopfyq 
phièantha  ,  qui  vit  dessus. 

ppi^ANTIUËURS,  ^di.  e{  s.  w, 
fi.iPhUmihores.  Nom  donné  part a«; 
treille  à  une  famille  de  l'ordre  de^ 
Hyménoptères,  qui  a  peur  type  k; 
gen,re  Phifantkus» 
¥  J>WI4W>INÉS>  ift.  et  t,  $<  fil-  i 
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Ptekiinm*  Jïoin,  donné  par  Ç.Jk% 
ÏJhnubergà.  ^qe  tribu  de  ly  classe, 
des  Ipfusoîres  Rotifères  % .  «jui  a  pour 
type  le#eenre  PhiïofUna. 

PHLJÉPODERMES ,  adj.  et  s.  m, 
pi. ,  Phlebodermei  (  $^ ,  Sreiue  ^ 
otfl|/Xi  peau).  Nom  doûné  par 
Persoon"  à,  une  famille  dé  Tordre  <Je4 
E^psporïeqs,  Pilomyce* ,  qui  a  pou* 
type  le  genre  Merula. 

PHLÉP0Pg0*UVadj.,  P*fefc>n 

pAona  (ç^  ,  veine  ,  ?«>w  ,  parler  )i 
gui  porte,  des  veines*  te  chapeau,  de 
*4g«rieUs  pklebopfums  est  marqua 
de  veines  rugueuses.  .      ' 

^RLÉB^PTÈ^Eg,  *dj\  fît  8.  «|, 
pi* ,  Phletoptom  (  yXt^  >  TOM  i  * ™r 
pq*,  aile  )  $oïn  donné  par.  ÇlairviUq  ' 
a  une  section  des  Insectes  Ityo>éno-i 
ÇUfres,  «oiïiprçnaiit  ceux  qui  ont  les 
ajles  yejnées. 

#  pnuÈOpéES,  adj.  et  s.  f*  pi,,* 
Pfyçod&ç.  Tribu  de  la.  famille  de* 
Examinée*,  établie  par  Jiiuk ,  qui  ♦> 
pour  type  le  genre  Phkum. 

PH^QÉCIEIV,  adj.,  pktaofcius 
jXoifc  ,   çcorce ,  oîxo; ,  habitation  )» 
ïpitbèje  donnée,  par  "Wallrotb  au^ 
JJcheqs  qui  croissent  sur  les  écorces,. 

PULÉQGOMMIQUE,  adj-,  pktoso* 
gonimiciu  (çXqcrç,  écorce,  yov>5,  prço-t 
création).  Epithète  donnée  par 
"VV^llçplb  aux  lichens  qui  croiaptnt 
sur.  1^  oorps  organisés.  Il  les  nomme 
fyçheties  pMqfiogQnimi;  ïiiudmflech^ 
te«(all.). 

jpBLO€ilSTIQ|i£ ,  s,  m- ,  />AAtfktr 
/on  ÇçlriQ,  brûler ),  Principe  hypo-r 
tl\étique  ,  que  Stahl  admettait  pour 
expliquer  la  combustion ,  qu'#  ixuA^ 
tuait  à  son  dégagement  des.  corn* 
avec  lesquels  il  le  supposait  comkiué, 

PH^OGISTIQLÉ ,  adj.  ;  qui  Con- 
tient du  phlogîstiqu*,  p'esWhdiçé 
oui  .est  conibyatibî*  Synonyme  de 
44âoxidéw  non  oçidé  «W  1#  lajfet 
gage  chimique  actuel. 

PHJLOGISTQLQGIE,  g.  f,  ;  pÂlç* 


El 
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Wyfc,  di^çûu^).  Trgilé  o«  Mal** 
des  corps  con^bustjfales,,  j.  I4pp*rt  # 
publié  un.  ouvrage  sous  gqtitw. 

pHLOGÛCHlMip,  «%  f.  ,  **&£»* 
c^ww  (f^g,  feu,  x***"!>  «kimie^. 
Partie  de  la  cbjfhie  qui  traite  de  ijfcs- 
tprre  des  corps  inflammables  '    W 

PUiOGOPAJPPB,ad).,M^P-V»' 
/>«jt  (  ?XoÇ ,  feu.,  *rg*jFK ,  aigrette)  j 

Jui  |  -des  aigrettes  couleur  de  feu. 
\x.  jàster  ptilosopqppus* 
PHEOÇQ&IQtJJS,  4j; ,  phUgosiau 
(  y><fy<wxi« ,  int^rojnflUo»  j ^  Epithét* 
donnée  par  Çcongniart  à  un  ordre1  de 
la  classa  de.  terrains  pyrogènes^  com^ 
prenant  tes  pseudorvolçantqùes,  c'est-» 
à-dire,  çe;ux  qui  s**ont  tprméV  ps* 
inflammation  ^  sans  éjection  ou  Xh-v 
wenFt         '         , 

PllLQQUUGtB,  a.  t^phhguegi** 
Synonyme  de  phb^kwi**  Voy^ 
'  ce'moff 

ppdbAlip^S,  piîj.  et  a,  f..pl. , 
Phlooddcç*,  Noin  <k>a«é  par  Gailjoq 
^  un  ordre  de  Tbalaèsiopbytes  Diar» 
pby entées,  comprenant  celles  don/ 
Les  endoçjbromes  sont  recpnverta ,  en- 
tièrement ou  partiaÙemeni,  d'uu  tissi^ 
continu ,  celluleux:  ou  par#o«byma«c 

Wux..     -*-._..  ;  "  • 

ÇPQCACÉ»,  adK  et  s.  ra.  pïs  ♦ 

,  Phocaceœ.  Nom  donné  par  Pérou  ^ 
vue  famille  de  ^  ^fammiferw ,  tyaût 
pour  type  le  Mare  Phoo^      \ 

PtfOBtFÈKi:,  a4j,,  jwM#ir*W 
(fôpn,  evtniere  i%/ir<}  ».  porter  )  ;  qui 
porte^  une  crinièr*M  c(M*»e  l'âg^rw 
phobifêf ,  dont  1#  tbocax  est  v*lu  eu 


PttO€EftJAT«^»wjsr->^*w^^A 
Genre  de  aek  (<UApkinsaHre  Sthe , 
alL),q«t  aopt  praduU^par  la  eon^r 
binaison  de  l'aoide  pbocénique  avee 
(es  baset  saii6#bles* 

PPOCÉNWE ,  *.  f.,   ph*CMW*ï 
Bdpkinol  (ail.).  GbeVreul  Bommft  , 
ainsi  la  partie  Uquidt  de  la  graine 
de  dauphin, 

TOecfoWflra,  adj.  y  ptemims. 
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Kom  d'uni  acide  (Delphinsaure  >  ail.) 
qui  existe  dans  la  graisse  de  dau- 
phin ;  et  qu'où  a  aussi  trouvé  dans, 
l'huile  de  baleine ,  ainsi  que  dans  les 
baies  mûres  du  FÏburnum  Opulus* 

JHIOGIDES,  adj.  et  s.  ra..  plur., 
Pmtidas.  Nom  donné*  par  Gray  à 
une  famille,  de  Mammifères ,  qui  a 
pourtype  le  genre  P&dca. 

PHOCINS,  adj.  et  s*  m.  pi.  rPJio~ 
cini  Vicq  d'Azyr  appelait  ainsi  une 
famille  de  Mammifères,  dans  laquelle 
H  rangeait  les  phoques. 

PHOEJVICINE  ,  s.  f.  ,  pkcenicina 
(  yoîvtÇ  ,  rouge  ).  Nom  donné  par, 
Crum  au  pourpre  d' 'indigo  (Indigpur* 
pur  y  M»  )^  dont  on  lui  wit  là  décou- 
verte.; 
'  PHOENICOPTÈBE  ,  adj. ,  pkœnÎM 
copieras  (yoîviÇ ,  rouge,  vtripov  \ aile); 
qui,  a  les  ailes  rouges.  Ex.  Bomby— 
cilla  phœnicoptera.  * 

,    PHOEKICOPYRÊ,  adj.  ,  phœnîco- 
.pyrus  (yofriÇi  ronge ,pyrus ,  poirier); 
aui  porte,  des  fruits,  pyriformes  et 
Touges.  Exi  Hfcspilus  phœnicopfrus. 

PHOEJVICURE  ,  adj.  i  phœnicutUs 
(  fom{,  rouge ,*  evpà  i  queue)  ;  qui 
a  la  queue  rousse  (  ex.  Sylvïa  pJwe- 
nicurus),  ou  l'extrémité  de  l'abdomen 
rçugeâfcre  (  ex.  Sarcophaga  ph&hicu- 
rus). 

PHOLADACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Pkoladucecu  Nom  donné  par  Blain-. 
ville  à  une  famille  de  tordre  des  ce— 
quftles  bivalves,  comprenant  celles 
qui ,  comme  les  Photos ,  sont -enve- 
loppées dans  un  tube  extérieur. 

t^HOL Ai) AIRES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Phouxdàriœ.  Nom  donné  par  Lamarck 
et  latreille  k  une  famille  de  Conchi- 
fères  ,  qui  a  pour  type  le  genve  JPAô- 

&*«*•  * 

PHOLADÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,, 
Pholadea.  Nom  sous  lequel  Menke 
désigne  une  famille  de  l'ordre  des 
Elatobrancbes  enfermés ,  ayant  pour 
type  le  genre  P  ho  las. 

PHOLÉOSANTOÉEfr,  adj.  et  s.  f. 


PHON 

,pfc,  Pkoleostntheœ  (yoltoc,  antre; 
«vOoç,  fleur).  Nom  donné  par  Blume 
à  une  section  de  la  famille  cjes  Çrti- 
cees,  comprenant  celles  qui ,  comme 
le  Ficus ,  ont  le  réceptacle  commua 
presque  fermé.  s 

PHOLIDOBÈNES,  adj.  et  s.  m. p., 
Pholidobœna  (yoVtç ,  écaille ,  8atv», 
marcher).  Nom  donné  par  J.-A.  Rit- 
gen  à  une  famille  de  Tordre  des 
Reptiles  campsîcbrotes ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  pieds  écailleux. 

PflOLIDOPBIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi..,  Pholidophides  (  yrôiç ^  écaille  , 
oyiç ,  serpent).  Nom  donné  par  J.-À. 
Ritgen  à  une  section  de  l'ordre  des 
Reptiles  strepsjcbrotes  ,  comprenant 
les  serpens  dont  le  corps  est  couvert 
d'écaillés* 

.;  PHOLrDOTBSv  ad^.  et  s.  m.  pi.  ,1 
Pholidota  (  y oktSàitoç  ,  écailleux  )• 
Nom  donné  par  Harvorth  et  Merrem 
h  une  section  delà  classe  des  reptiles, 
dans  .laquelle  se  rangent  ceux,  qui  ont 
le  corps  couvert  d'écaillés. 

PHONASPISTES,adj.ets.  m.  pi., 
Phonaspistes  (  «pôvoç ,  meurtre  *  Sçttiç, 
serpent).  Nom  donné  par  J.-A*  Rjt- 

Sm  à  ua  groupe  de  la  section  des 
phidiens  aspisteS,  comprenant  ceux 
qui  ont  toutes  les  dents  venimeuses 
à  la  mâchoire  supérieure. 

PHOiyÉTIQUE  9  adj.  ,  phoneticus 
(  <j*>vià ,  son).  Kirby  donne  cette  épi- 
tbète  au  collier  ,  dans  les  insectes 
hyménoptères  ,*  quand  son  angle  pos- 
térieur ,  s'approchant  des  ailes ,  cou- 
vre les  instrument  de  phonation* 

PHONIQUE,  adj.  fphonicus  (  «poi- 
son). Se  dit,  .en  'physique  ,  d'un 
lieu  où  le  son  se  produit.  On  appelle 
centre  phonique  le  point  où  se  trouve 
soit  la  personne  qui  parle  ,  soit  le 
corps  qui  émet  les  sons.         ; 

PflONOC  AMPTIQUE  ,  adj.  et  s.  f . , 
phonocampticus  (  y«w*  ,  son ,  KafMrr», 
fléchir).  On  appelle  centre  phono* 
complique  le  lieu1  où  doit  se  placer  l'o- 
reille destinée  à-reeeyoir  tessons  ré- 


fléchis.  Là  phoju)camptiques  est  Une 
branche  de  là  physique  qui  traite  des 
phénomènes  de  la  réflexion  du  son. 

MONOLITHIQUE  ;  ad  j . ,  phohoîi- 
thicus  (çwvi,  son,  Xt0o«  ,  pierre  >. 
Ëpithète  donnée  par  les  mméralo> 
gistes  à  une  variété  de  feldspath  qui , 
après  avoir  été  réduite  en  lames  min-, 
ces ,  rend  nn  son  appréciable  lors- 
qu'on la  frappe  avec  un  corps  dufç. 

PHORAÏVTHE ,  s.  m.  ,  phoran~ 
thium  /  9c/9&> ,  porter  ,  avOoç ,  fleur  )., 
L.-C.  Richard  appelle  aînsf  l'évasé- 
ment  du  pédoncule  qui  porte  '  les 
fleurs  dans  lés  Synanth<§rées,  et  qu'on 
nomme  plus  généralement  réceptacle 
ou  dinanthe. : . 

PHOSGÈNE  5j  adject.  ,  phosgenus 
(<pwç  >  lumière,  ytwoLia  ,  produire  ). 
J.  Davy  a  donné  ce  nom  au  gaz  oxi- 
chlorîde  carbonique  ,.  parce  quSl  ré- 
sulte dé  Faction  des  rayons  solaires 
sur  un  mélange  a  parties  égales .  de 
gaz  chlore  et  de  gaz  oxide  carbonique. 

PHOSPHATE,  s.,  m;,  phosphas. 
Genre  de  sels  (phosphorsaure  Salie  , 
ail.  )  f  qui  résultent  de.  la  combinais- 
son  de  l'acide  phosphorique  avec  les 
bases  salifiables. 

PHOSPHATÉ  ,  adj.  Se  dit,  en  mi- 
néralogie ,'  d'une  hase  qui  est  con- 
vertie en  .phosphate  par  sa,  combinai- 
son avec  jiacide  phosphoriqué.  Orna- 
lius  désigne  par  cette  épithètc  un  or- 
dre de  roches  pierreuses. 

.  PHOSPHATIQUE,  adj.,7?Aojrp/ta- 
ticus.  On  a  appelé  acide  phosphate- 
que  (  Unterpkosphofsauré,  ail.  )  un 
liquide  acide  qui  résulte  de  la  com- 
bustion lente  du  phosphore  à  l'air.  Ce 
produit  peut  être  considéré  comme 
un  degré  d'oxidation  intermédiaire 
entre  lès  acides  phosphoreux  et  phos* 
phorique;  mais,  avec  les.  bases,  au 
lieu  de  sels  particuliers,  il  donne  des 
phosphates  et  des  phosphitês  -,  ce  qui 
annonce  qu'il  est  un.  mélange  ou  une 
combinaison  de  ces  deux  acides. ,  un 
phosphate  d'acide  phosphoreux. 


PHOSPHITES  Tb.   m.l  phosphis. 
Çenre    de    sels    (  phosphorigsàure 
Salze,  ail.  },  qui  résultent  de  la  corn-  ' 
binaisou  de  f  acide  phosphoreux  avec 
les  bases  salifiabl es.      i 

PHOSPHOCARBURÉ  ,  àdj. ,  phos- 
phpçatburetus.  On  .appelle  gaz  hy- 
drogène fhosphocarhurè  (Phpsphor- 
kohlenwasser'stoffgaz  .,  ail.  )  un  gaz 

Îmi ,  d'après  Grottbuss ,  s'obtient  en 
aisant  digérer  drç  phosphore  et  de  la 
potasse  caustique  avec  de  l'alcool  rec- 
tifiée 

PHOSPHORE  ,  s.  m.9  phosphorus; 
Phosphor,  Lichttrâger  (ail.) ïfosfo- 
tq  (it.){y«ç  ,  lumière,  çtpw,  porter); 
Corps  simple,  découvert  en  1669  par 
Brandt ,  et  qui  doit  son  nom  À  la  fa- 
cilita avec  laquelle  il  brûle,  en  ré- 
pandant une  trèsvvive  lumière.  , 
m  PHOSPHORE,,  adj.,  phôsphora- 
tus;  qui  contient  du  phosphore.  Ex* 
Gaz  hydrogène  phosphore,  gaz  hyflnh 
gène  perphospioré.  . 

PHOSPHORESCENCE  ,  s.  f. ,  nfto*. 
phorescentià;  Phosphoreszenz  (ail.); 
jojforesçenza  (it.);  On  appelle  ainsi 
h.  propriété  qu'ont  certains  corps  de 
briller- d'un-  éclat  plus  ou  moins  vif, 
sans  répandre  de  chaleur  sensible  f 
,  par  l'effet  du  frottement  (  ex.  certai- 
nes -variétés  de  Suîfhre  de  zinc) ,  de 
la  percussion  (  ex.  Sucre  ) ,  de  la  com- 
pression f  ex.  Eau  ,  Àir)  \  de  l'ex- 
position à  la  chaleur  (  ex.'  Fluate  de 
chaux),  ou  même  sfculernent  à  la  lu- 
mière solaire ,  par  suite  d'une  àcttôri 
chimique  (  exs  combinaison  de  Ja 
chaux  vi Vie  avec  l'eau  ;  décomposition 
de  la  plupart  des  substances  organi- 
ques )  ,  et  enfin  r  dans  certaines  cir- 
constances y  par>  l'exercice  dés  fonc- 
tiens  de  la  vre.  J^oyez  Phosphores— 

CENT.       .'  . 

PHOSPHORESCENT,  adj.  $  phos- 
phorescent ;  phosphoreszirend  j(all.)« 
Se  dit;  en  général ,  d?un  corps  qui  U 
la  propriété  de  luire  dans  l'obscurité. 
Beaucoup  d'êtres  ofganjysés  la  posa£- 
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dett ,  émome  k  Bjrt sus  phospherea , 
ftnm  k»  pkvtes .  Mais  e'c*  surtout 
4»  le  rtpnwartl  qu'on  l'oWrve. 
Parmi  ks  sutuunjx  qui  en  jouissent  à 
os  plus  ou  moins  haut  degré ,  ofc 
fent  citer  le*  Etater  rtoetdacns  jigni- 
itu  f  tampadiam,  retrospiciens  ,  /«- 
etdnkms ,  nictkmsu,  hutrnuU  ,  #-* 
roohanus  >luximosus  ,  Utcms ,  bteb- 
fer  >phosphortus ,  h*  Lamfirri*  noe» 
iilnca  et  sphndidnU  ,  lé  Scarabée** 
fhesphorrus  *  les  fulgoru  laternarih 
et  candelaria ,  la  Scolopendra  phos~ 
fhorea>  le  Cancer  fulgens ,  1*(?>w>- 
cksfutgehs  t  les  iVitfw  noctiluta  el 

Îhetpkoruns  9  YAstetia*  noctilucà  , 
Ophiura  phosphore* ,  les  Médusa 
scinlilbans ,  /ttrîcAi  et  nottituca ,  IU 
##u/wit  phospkoric*  f  YMauorca  phor- 
pcriphera,  lés  Berne  futgens  ti  mi* 
<eans  f  k  PennaXula  phesphorta ,  etc. 

MOSfWJAEta ,'  adj. ,  phospho- 
fvsus.  On  appelle  dcide  phosphoreux 
{Phosphorissâutt ,  all.^  le  second 
degré  d'oxidaCion  du  phosphore  ;  cA/o- 
#w  ,  bromide  et  iodide phosphoreux 
les  combinaisons  avec  Je  chlore  ,  le 
brome  et  l'iode  qui  dont  propor.ion— 
nettes  a  l'acide  pbospnoreux  ,  sous  le 
rapport  de  la  Composition. 
;  rHOSPHOftlDfcS,  adj.  et  s,  m. 
t\.  ,■  Phosphorides.  Nom  donné  par 
Beudant  à  une  famille  de  minéraux  , 
comprenant  ceux,  qui  admettent  du 
phosphore  clans  leur  composition. 

FHO&PHORIQUE ,  adj . ,  phospho*- 
flcuê.  On  nomme  ocztfe  phosphori* 
que  (Phosphorsàurc,  Knoehensâure, 
«il.)  k  troisième  degré  d'oxidaliou 
du  phosphore  f  èhloride  i  brom'tde  y 
iodide  el  fluorure  pkosphorique ,  ses 
combinaisons  ayee  le  çbldre-,  k  bro-t 
me ,  l'iode  et  le  fluor  qui  sont  pro+ 
portiontselks  *à  l'acide  phosphorique 
pour  la  composition. 

rao*riioiiiTr$uB,  âdj. ,  phos^ 

phdritkus.  Orodllù*  donne  cette  épi- 


phot 

eetk  qu'ai  nommé 


Pkospkoràe.     . 

WOSPITOTOfcATB,  s.  m. ,  pfaj*. 
phovinos.  Sel  qm  résulte  de  h  corn- 
feenans*  de  l'acide  phoapfcmiieut 
urec  les  hases  salifiantes, 

FBOWPBOTWBra  ,  adject. ,  jmos- 
photnmosus*  £ouste  nom  d'acide  phos- 
photnnear  f  fVehtphosphorsiiare  , 
Phosphorwefnsâûre  f  a1I.),Lassaigue 
udmet  ua  acide  qui  serait  composé 
d'acide  phosphorique  et  des  éfémeus 
de  l'alcool ,  par  conséquent  analogue 
à  l'acide  solfovinique. 

PHOSPHORE  .,  s.  m. ,  phosphnre- 
tt&n.  Combinaison ,  en  proportions 
définies  ,  àà  phosphore  a*ec  un  autre 
corps  simple,  principalement  arec  on 
foetal. 

*HO»HWIÉ$  ad|T  ,  phosphore- 
tus.  Se  dit  qnelqnefois  du  gaz  njrdro*- 

f'me,  quand  il  contient  do  puosphore 
l'état  de  combinaison. 
VWmm AGNÉTKItJE  ,  ddjècf.  , 
fhotomagneûcus  (  ywç  ,  lumière  , 
magnes  ,  aimant  ).  Les  phénomènes 
photomagnétiques  ,  découverts  par 
Morichini  *  tiennent  à  k  propriété 
dont  quelques  uns  dès  rayons  du 
spectre  solaire ,  le  rerd  ,  le  bleu  et 
le  violet,  jouissent  de  communiquer 
k  vertu  magnétique  à  des  aiguillés 
d'acier.  Celte  propriété ,  observée 
depuis  par  madame  Sommerrille  , 
par  Baumgaertner  et  par  Zantédescbi, 
a  été  démentie  par  les  expériences 
de  Riess,  Moser  et  Secbeek  r  qui  ont 
fait  voir  qu'elle  reposait  sûr  ttne 
simple,  erreur  d'observation. 


PHOTOMÈTftE, 


s.  m. 


photo** 


fttèirjtm  (^ôç ,  lumière  ,  p&ipèto  9  mè* 
Surer).  Instrument  propre  à  évaluer 
la  vivacité  de  la  lumière  que  projette 
tin  foyer  de  lumière.  Rumford  et  Rit* 
fchîe  ont  fait  connaître  des  instrumeris 
de  ee  genre* 

raOfOMÉTRJffi,  s.  m;,  photo* 
toetria.  Branche  dé  la  physique  <j[ai 
s'occupe  dc$  moyens  de  iwwttfl'ftM» 


li 


Pwra. 

lénifié  ta  la  vivacité  de  4a  ttffttètf* 

PHOTOtaÉrait^JÉ  ,  adj. ,  phoiô- 
metricus  y  qui  a  rapport  à  là  pWo- 
métrie.  Expériences  ^  ôbs&vâéhns 
photométriques. 

PÛOTOPHYGEa,  adj.  et*,  ta.  plM 
Photopkrga  (ffàç>  Junrâère,  1)7*5 -, 
fugitif).  Nom  donné  par  Dutaérti  à 
une  famiHe  de  l'ordre  des  Coléoptè- 
res ,  comprenant  des  insectes  qai  ne 
sortent  que  la  nuit  pour  chercher  teur 
nourri  rare.  Parez  LuctFcfaçs. 

PHOTOSPHERE,  s.  f.  ,  pkoto~ 
sphœra(yà;,  lumière ,  Cfaïpa>  sphère)  * 
Bode. désigne  sous  ce  nom  1  atmo- 
sphère lumineuse  du  Soleil. 

PHR&GME ,  subst.  f. ,   phragma 

qçwfltn.%  cloison).  Note  donné  par 
ink  aux  cloisons  transversales  des 
fruits.;  par  Kirby  à  là  cloison  qui 
ferme  l'orifice  postérieur  du  protho- 
rax ,  dans  le  Gryllotalpa. 

PHtlAGMÏG^BE,  ad.,  pkragmi* 
géras  (ypiyua,  cloison  ,  gero,  por- 
ter ).  Épithète  donnée  aux  gousses 
qui  sont  divisées  en  deux  ou  plu- 
sieurs logés  par  des  cloisons  transver- 
sales^ ex .  Câssiû  fistula  )  ;  aux  poils 
dans  Hutérieur  desquels  on  aperçoit 
dés  cloisons  transversales.  (  e*.  quel-; 
ques  Carduus). 

PBRYGANITES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Phrygahites.  Nom  donné  par  Gold- 
fussà  une  famille  dé  l'ordre  des  In- 
fectes NéVroptèrés ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Phrygana. 

PHRYG ANOPHIUE  ,  adj.  ,  phry- 
ghnôpfiitus  (  ypv7»o^  .  fygot ,  çifow, 
aimer);  qui  se  plaît  dans  les  brous- 
sailles .^Ëx .  Sjrlcia  phryganophila. 

PHJIYGANOPHYTÉ,  s.  m.,phrr- 
gànùphjtum  (  ypvyot*&ènf ,  Q^uia  des 
rejetons ,  fvrov  ,  plante  ).  Nom  donné 
pBTNecker  aux  plantés  qui  poussent 
des  surcùles  ou  rejetons ,  c'ést-à-dire 
aux  mousses.       > 

mTfliaiOMlKS ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Phthiriomyiie  (fGtîp,  pou,  pria, 
jRWtto  ).  f*pw  4<wné  pat  CttTier  j 


Latrefte  et  Eichwald  à  unètHbu  de 
la  famille  de»  Diptèrës  Pupfpnres, 
comprenant  des  espèces  «ptèrfcs  qui 
Vivent  en  parasites  sor  d'autres  ani- 
maux. 

PHÙrailOPÉAti£,  adj.  >  pfithï 
tiopkagusj  ffotpoif&pt  tt^V>  P°û» 
•  îpdfyà,  Ranger  )  ;    qui  fnaiige    des 
poux. 

FBTHORB,  subst.  Ha. ,  phfhofulh 
(fflopà  ,  corruption  ).  Ampère  a  pro- 
posé de  donner  ce  nom  ata  fluor, 
!>arçe  qu'il  détruit  tous  les  Vases  dani 
esquels  on  cherche  à  le  coercer. 

Py TttORfDES  ,  adj .  et  s.  ta.  pi.  j 
PhihoHdes.  Noni  donné  par  Beudànfc 
I  une  famille  de  minéraut ,  compre^ 
fiant  ceux  qui ,  lorsqu'on  les  fait 
fondre  dans  ton  tube,  avec  de  l'acide 
phosphorique  ,  donnent  une  Vapeur 
blanche  dont  l'action  corrodé  le 
Verre. 

^THÔftHjUES ,  iidj.  et  s.  ta.  pi.  , 
Phthorici»  Nom  donné  paxGuibourtà 
tm  ordre  de  composé*  binaires,  dâms. 
lesquels,  le  phthore  ou  fluor  joae  le 
rôle  d'élément  négatif.    , 

PHYCÉES  ,  adj.  et  s.  f.  p1. ,  ;P1^ 
CM  {  fàteç ,  fucus  ) .  Nom  donné  par 
Âcharius  et  Fries  à  une  section  dé 
la  famille  des  Algues  r  comprenant 
celles  de  <:es  plantes  qui  sont  aqaa- 
ticptès.  .         > 

PHYCOIDÉES  ,  adj.  et  s.  f.  p\.  , 
pkfboldatà  (fàtoç ,  fucus ,  ;«T&><„  res- 
semblance). Nom  sous  lequel  Lingbyè 
désigne  une  section  de  la  famille  des 
Hydrophytes,  comprenant  celles  qui 
Ont  une  fronde  solide ,  et  par  Sprcn- 
gél  à  une  section  de  cette  même  fa- 
mille,  qui  a  pour  type  le  genre 
Fucus. 

PeYCOLKfBEIVS,*.  m.  pi. ,  Phjr- 
eoHckenes»  Nom  donné  par  Fries  à 
une  section  de  la  famille  desLiéhena , 
comprenant  ceux  qui,  par  leur  or- 
ganisation ,  se  rapprochent  des  fucus. 

PHYCOSTÈWE,  s.  m. ,  phycbste- 
tint*  (  fim%  ?  fard  9'9ttyw  ?  ttamine^ 


PHYL 

qui  porte  ses  fleurs  Sur  les  feuilles  J 
comme  le  fVitheringia  phytlantha  r 
dont  les  pédoncules  sont  soudés  sur 
la  principale  nervure  des  feuilles  jus- 
qu'à son  milieu. 

PHYLLANTHÉES,  *dj.  cts.  f.pl., 
Phyllantheœ.  Nom  donné  par  A.  Jus- 


*$*  PHTL 

ï*np*  <fc*^pHt  *»«$  <*  nom  (dûçut, 
******* t  nntmr*,  Linné;  glandes 
*•**¥**«**  %  Desvaux)  un  organe  af- 
fc<***%  toutes  sortes  de  formes ,  en 
f*s**»t  4*un  minimum  peu  connu  à 
**  «Mxtmum  très-développé  f  qui 

•*l  situé  le  plus  souvent  entre  les  éta-  

mines  et  l'ovaire,  quelquefois  entçe»  sieu  aune  tribu  de  la  famille  des  Eû- 
tes étamines  et  la  corolle,  ou  entre     phorbiacées  r  qui  a  pour  type  le  genre 
la  corolle  et  le  calice,  qu'il  regarde     ni    "     '' 
comme    produit    par   des   étamines 
feintes  ou  déguisées ,  et  qui,  jetant 
prfois  son  masque ,  porte  alors  des 
étamines.  Les  paraûorolle  ,  parapé~ 
taie ,  parastade , paraphylle ,   /?a- 
rastapiine  ,  sarcome  et    urcéole  de 
Link ,  le  perapétale  de  Mœnch,  le 
lépisme  de  Candolle,  etc.  ,  lui  pa- 
raissent autant  de  nuances  du  phj- 
costème. 


PHYUTES,  s.  m.  pi.  ,  Phylites 
(yv\r) ,  tribu  ).  Dïugès  donne  ce' nom 
aux  êtres  particuliers  dont  l'associa- 
tion produit  les  végétaux  composés. 

PHYLLADIEN,adj.  Épithète don- 
née à  une  roche  qui  passe  au  phyllade , 
comme. le  Micaschiste  phylladien  r 
quand  il  ne  renferme  pas  du  quarz  , 
et  qu'il  est  presque  entièrement  com^ 
pose  de  mica. 

PHYLLADIFEIIE  ,  ad j/On  donne 
cette  épithète  à  une  roche  qui  con- 
tient du  phyllade.  Ex.  Grès  quarzeux 
phylladijere. 

.'.  PHYLLAÎ>IFORME  ,  adject.  Se  dit 
d'une  roche  qui  a  les  caractères  ou 
l'apparence  du  phyllade.  Roche  tal- 
aueuse  phylladifbrme.. 

PHYLLADIQUE  ,  adject.  Épithète 
donnée  par  Brongniart  à  un  groupe 
de  terrains  a  gai  y  siens,  qui  se  compose 
de  phyllades. 


Phyttanthus. 

PHYLLASTROPHYTE  ,  subst.m.* 

phyllastrophytum  (  y^Xov ,  feuille  y 
afftpov,  astre,  yvrov,  plante).  Nom 
donné  par  Necker  aux  plantes  qui  ont 
les  feuilles  verticillées  en  manière 
d'étoile  sur  la  tige. 

PHYLLÈ  ,  s.  m. ,  phylïum  (  <p<5>Xov , 
feuille  ).  Link  dpnne  ce  nom  aux  piè- 
ces dont  le  calice  est  composé.  Syno- 
nyme de  sépale. 

PHïXLÉRUCÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Phylleriaceœ.  Nom  donné  par 
Fries  à  un  ordre  de  la  classe  des  Hy- 
phomycètes  ,*pi  a  pour  type  le  genre 
Pkyllerium.. 

PHYLLKMÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Phytterieœ.  A.  Brongniart  appelle 
ainsi  une  tribu  de  la  famille  des  Mu- 
cédinées  ;  ayant  le  genre Phylleriitm 
pour  type.. 

PHYLLlDIACKS,  adj .  et  s.  m.  pi . , 
Phyllidiacea*  Nom  donné  par  Menke 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 

Î»odes  Hypobranches ,  qui  a  pour  type 
e  genre  Phyllidia, 

PHYLLIDIENS  ,  adj;  et  s.  m.  pi. , 
Phyllidii.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Mollus- 
ques Gastéropodes ,  ayant  pour  type 
le  genre  Phyllidia.  ' 

PHYIXIDINS,  adj.  et  s.  m.  pi. 


PH YLL AMPHORE ,  a dj.,/>Aj//am-     Pkyllidina.  Nom  donné  par  Menke 


phQrus*  («jpuXXoy  ,  feuille,  à^opgbç  , 
amphore  ).  Dont  la  feuille  porte  une 
amphore  ou  un  godet.  Ex.  Nepen- 
th  es  phyllamphora . . 

PHYLLANTHE  ,    adj.  ,,   phyllan- 
thus  (fOXiov ,  feuille,  av0qç,  fleur); 


à  un  sous-ordre  de  l'ordre  des  Gasté- 
ropodes flypobranches,  qui  a  le  genre 
Phyllidia  pour  type. 

PHYLLlïlRHÉS?adj.  et  s.  m.  pi. , 
Phyllirhoea.  Nojn  donné  par  Menke 
à/une  famille  de  l'ordre  des  Ptcropo- 
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des,  qui  a  pour  type  le  genre  Phyh* 
lirrhoe.  '  .  v 

PHYLLOBIDES,  adj.  et  s.  ra.  pi., 
Pkyllobides*  Nom  donné  pac  âchoen- 
berr  à  un  groupe  de  l'ordre  des 
Curculfonides  gonatocères  ,  ayant 
pour  type  le  genre  PhjrUoiius.    ; 

PHYLLWRANCHJES,adj.ets.  m. 
pL ,  PhyUobranchia  (yOXW,  feuille* 
fokfpa ,  branchies)'.  Nom  donné  par 
Latréille  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Gastéropodes  nudibrauchès ,  compre* 
nant  ceux  qui  ont  le»  branchies  en 
formé  de  lames  on  de  feuilles. 

PHYLLÔCÉPI1AI.E,  àilj.,  phyU 
locephalus  (yxjXtov.y  feuille,  wça>^, 
tête  )  ;  qui  a  les  fleurs  en  capitules 
garnis  de  -feuilles.  Ex.  &permucoce 
plyllocçphala. .  ' 

PHYULOCLADE,  &,  nK ,  vphyllo* 
cladvum  /  Blattast  {£Y.)  fyvtàov,, 
feuille >  xkâdoç ,  rameau).  Bischoffa 
proposé,  de  donner  ee  nom-  au  ;  phfi- 
lode  (vqxez  ce  mot)  produit  pat  un 
rameau  élargi  et  aplati  en  formée  de 
feuille.  .    \ 

PHYLLODE,  s.  m.,  phyllodium; 
Blattstielblatt  (ail.)  (yy^ov,  feuille, 
tï£o; ,  ressemblance  )  .*  Sous  ce  nom  , 
Candolle  désigne  les  pétioles  de  cer- 
taines feuilles  ,  qui  prennent  tant 
d'extension  qu'ils, ressemblent  à  de 
véritables  feuilles  et  que  leurs  _for 
lioles  ont  leur  limbe  avorté.  C'est  ce  . 
qui  a  lieu  pour  les  Iris  ,  parmi %  les 
monocotyledones,  et  pour  les  Mimosa 
de  la  Nouvelle-Hollande  f  parmi  les 
dicotylédones.  Richard  éteud  cette 
dénomination  aux  prétendues  feuilles 
dès  Bupleurum ,  que  Griesselich  dit 
être  des  gaines  apbyllés ,  et  Link  à 
ce  qu'on  appelle  communément  la 
feuille  dans  le  ifepenthes  et  le  Dio- 
nœa.  Hënschel  a  pris  le  mot  dephyt- 
îbde  dans  un  a,u Ire  sens  j  il  désigne  par 
là  (Knojperucbopfy  ail.  )  les  feuil-»- 
les  du,  bourgeon  ,  ou  plutôt  la  somme 
de^gerineè  non.  çncere  développé^  de 
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feuilles  que  renferme  le  Aoead  Tit*l 
du  bourgeon. 

/  PHYLLODÉ  ,  adject. ,  phyllodeus 
(fwttov,  feurlle,  ilfo>  ressemblance), 
qui  ressemble  à  une  feuille,  comme 
le  corps,  du  Mûrmolyce  phyUodcs* 
ù,  AHmati  donne,  cette  épitbète ,  sy- 
nonyme pour  lui  de  Jpfiacé  ,  aux 
fiantes  qui  sont  munies  de  Feuilles. 

PflYLLODEIlMÉS ,  adj*  et  s.  m. 
pi.,  Phjrltodermei  (?&Uav,  feuille, 
ùtppoi  y  peau).  Nom  donné  par  Per- 
soou  à  la  famille  des  Agaricipst,  parce 
que  leur  membrane  fructifère  est 
pljsséé  en  manière  de  feuillets. 

PHYLLQDIAI î,adj.,  phylbdlaUs. 
Se  dit  du  godet  d'une  feuHUe  ascidie* 
{Ascidium  phyllodtale  ;  Phrllodial**' 
schlàachfStockscfUaucht  alï.)#  lors<~ 
qu'il  est  formé  par  le  pbyUode  ou  le 
pétiole  élargi,  en  forme  de  feuille  y 
comme  dans  le  Sarrâcenda  pyrpureaï 

PHlLLOOrNÉ,    .adj.,   ptyllodi- 
n&is.  On  a  donne  cette  épitbète  aux 
plantes  qui  ont  <ks  pbyllodes  au  lieu 
*u\*  feuillps.       - 

PHï  tLQGÈâiE  ,  adj.  ,phyUog€nus 
(<puX>ov,,  feuille,  7*Vva*>,  naître); 
qui  naît  sur  les.  feuilles*  Ex.  Agaric 
eus  phyilogetius,  . 

PHYIXOGONIE,  s.  f; ,  phylloçonia 
(  çu^Xov  ,  feuille ,  yovij  ,  génération  \ 
Sous  qe. nom,  Schimper  désigne  la 
théorie  de  la  production  des  feuilles. 

PUÏLLOIDE  ,  â4j.  f  phpllohies  f 
pkylloldeus  (  f  v&»y ,  feuille  ,  «tfof.  , 
ressemblance).  Epitbète  donnée  par 
Mirbel  aux  parties  qui  ont  la  forme 
de  feuilles,  c'est-à-dire  qui  sont 
aplaties- et  herbacée^,  comme  1*  tige 
dû  Cactus  phyllanihus.  ;.    '» 

PH1LLOIDÉES,  adj-  M  •• *•  j>**  > 
Phylloïdeœ  (yv&ov,  feuille,  u£o$Y 
ressemblance).  Nom  sous  lequel 
Sebultz  désigne  un  ordre  delà  classe 
des  Lichens,  comprenant  ceux  qiQÎ, 
affectent  la  forfne  d  expansions  folia- 
cées.  '  /   *  .    -, 

pmxiouciitxixs,^.  eu.  f. 
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pi,  4  PhfUolkktrièê  (  fOta*  V  fouillé  j 
tagwr  r  lichen  ) .  Nom  donné  par  Zen* 
•le*  à  tin  ordre  de  la  famille  des  Li- 
chens i  comprenant  ceux  qui  affec- 
tent la  forme  d'expansions  foliacées. 
P0YLLOLOBÉES  ,adj.  et  S.  f.  pL, 
Phyilohbeœ  (fjXkrt ,feruile,  Wftoç  \ 
lobe).    Nom  donné  par  CaodoHè  à 
une  section  de  la  famille  des  légumi- 
•Yeuses  papilionacées  ,    comprenant 
Wles  qui  ont  les  cotylédons  foliacés. 
PHYLLOMANIE  y  s.  f . ,  phgrUoma~ 
mé;  Blaltsucht  (*\\.)  fotoXovj  feuille, 
pivi*,'  folie).  On  a  désigné  sons  ce 
nom  l'exagération  de  développement 
des  parties  foliacées  des  plantés  qui , 
perfection  de  culture  quand  il  s'agit 
de  prairies  Sérient  une  maladie  ou  un 
défaut  de culture,  lorsqu'il  est  ques- 
tion de  végétaux  dont  on  recherche 
Jes  fleurs  ou  lés  fruits. 

Pfl$TL0ME,  s.  m.  ,phrttoma.Tleri- 
jchel  appelle  ainsi ,  ou  phylfode,  l'en- 
semble  oes  germer  destinés  4  produire 
les  feuilles  qui  sortent  du  bourgeon 
désolantes  quand  il  se  développe. 

PHYULOPES,  ad ject.  et  s.  m .  pi . , 
PkyUapa  (  yiHÛtov  *  feuille'.,  ,*sGç  , 
pied).  Nom  donné  par  Cuvier  et  La- 
treille  à  une  famille.de  Crustacés, 
par  Leach  a  une  famille  d'Entomos- 
trâccs ,  comprenant  ceux  do  ces  âni- 
,  maux  qui  ont  les  pieds  aplatis  en 
forme  de  lames  ou  de  feuillet. 

ratXtOPHAOEo,  adj.  ets.  m.  pl„ 
Pty-UaphagitfCXkw,,  feuille,  çdta», 
manger).  Pfom  donné  par  La  treille, 
Ficinus  et  Cârus  à  une  famille  de 
ï*ordre  des  Mammifères  marsupiaux, 
£ar  Cuvier  et  Lalrëille  à  une  section 
de  la  tribu  des  Scarabëides,  compre- 
nant des  animaux  qui  vivent  de  sub- 
stances végétales  %  ou  des-parties  ten- 
dres des  végétaux. 

PYLLOP&TLE  ,  adj. ,  phylhphilus 

(futtov ,  feuille,  çtXifc»,  aimer)  ;  oui 

aime  les  feuilles ,  qui  Croît  parmi  lés 

x  feuilles.  Ex.  Afarkus  phrUophàus.* 

WiXIOPODB»,  aàj.  et  s.  m.  pi. , 


pi^*p6i*:i<rm*,  fouille,  *•*, 

pied  ) .  Nom  donné  par/  Gotdfnsi  f 
Etchwald  ,  Ficinus  et  Carus  à.  nue 
famille  de  l'ordredes-Crustacés  bran-* 
cWopodes ,  par.  Latreille  k  un  ordre 
de  la  classé  des  Crustacés ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  les  pattes  aplaties 
eja  forme  de  lame,  par  Qray.fcun 
ordre  de  la  classe  des  MolîWquej 
f^ehopliwofts»  qui  correspond  eut 
Gonchiférts  dimyaires.  lameîiipèiks 
de  Lamarck. 

PHYI^OPOl>OBATftAGl£NSvadj« 
et  subsW  m*  pi. ,  Ph/Umpodobatraetii 
(  fiXtav  ,  feuille ,  frovf*  pied  9  §<*tfà- 
yo;  ,  grenouille  ).  Nom  donné  par 
J.-A.  Ritgeu  aune  famille  de  Tordre 
des  Reptiles  campsichrotes  prgomol- 
ges ,  comprenant  lés  batraciens  â 
pieds  palmés. 

PHYLLO^ODOCHÊLOIVM  ,  adj. 
et». m.  pi.,  PkyllopodocMones (jvX- 
>ov  >  feuille,  *ouç  ,  pied,  %tfàvn , 
tortue}.  Nom  donné  par  J.- A.  Bit* 
gen  à  une  famille  de  1  ordre  des  Rep- 
tiles chéloniens,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  pieds  palmés ,  ou  les  Tor- 
tue» d'eau  douce. 

PHYLLOPODOSAURIENS,  adj.  et 
a .  m.  pi. ,  Pfyltopodosaurœ  (  ytfàov, 
feuille ,  7roC; ,  pied ,  e*0pb« ,  lézard  j. 
Nom  donné  par  J*-A^  Ritgen  à  une 
famille  de  Reptiles  Campsichrotes 
«rbmolges ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  pieds  palmés, 

PHtLLOPTERE  ,  adj.,  phfUôpt*> 
rus  (ywUov  ,  feuille,  ttrfpov^  âileV; 

Si  a  des  ailés  ou  des  expansions  ali- 
gnes membraneuses.   Ex.  Mures: 
phyllàptérus.  '  •     , 

PHYIXORHYNQtŒS  >  *dj.*t  s.  m. 

Îi. ,  Phjrllorhj-nchi  (  «pfltXèv ,  feuille, 
C^yoÇf  bec).  Nom  donné  par  La- 
treille  et  EicWald  à  une  famille  de 
Fordre  des  Poissons  storioniens , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  museau 
très-long,  élargi  sur  tes  borda,  et 
semblable  a  une  feuille. 

PflïIXOSOMAIwtetttdî^t  s.m. 
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j|f,  phyfrnmai*.  Nom  doua* 
patHarvorth  à  une  famille  de  Crue- 
tacét  décapodes  t  qui  a  pour  type  te 
genre  Phyllosoma» 
,  PYLL0^TOMES;ed).€tsvm.pL, 
jphyUotUMUti*  (?vttav ,  feuille  *  eté- 
pe  v  bouche)»  Nom  donné  par  Gold- 
fuss,  Grây.,  Ficitiua  et  Cares*  une 
faille  de  Ghéiroptèret,  eompreaant 
ceux  qui  ont  le  nez  ebargé  .d'une 
feuille  simple»   .         .    ' 

PHYIXOTAXJS^s.f.^/tfo/a^J 
(fi)Uovf  feuille,  dEfc ,  arrangement). 
Par  «e  terme ,  Schjmper  entend  ht 
disposition  des  feuille?  autour  de  la 
tige.  J    ,   .  t   : 

PHYIADU&,  g.  f.tphylbhf  BhH- 
tfUbwrfo*  BLaunarh  («H.  )  (  ?$XW,  > 
feuille  )»  Zuecarini  donne  eeuom  à  te  ' 
cicatrice  qu'après  sa  chute  chaque 
feuille  laisse  sur  i'écorce,  à  Peudreit 
de  son  insertion.  ' 
.  PHYU^YPSOPODEfr,  adj.  et  a.  ni, 
f\.>  Phyllypsopod**  (  fûUov ,  feuille, 
tysç,  hauteur,  **£;,  pied)*  Nom 
donné  par  J>A.Ritgeu  a  u«e  famille 
d'Oiseaux  aquatiques»  comprenant 
ceux  qui  ont  les  jambes  longue»  et 
les  doigts  garnis  d&membranes. 

PHYM4.TODE&;  adj.  et  s;  m.  pi. , 
Pkymatedei  (fép*,vemm ,  &&*  /res^ 
semblante  ).  Nom  donné  par  Acbariua 
4  Ane  classe  de  Tondre  des Lifchen* 
coenothahmies,  comprenant  ceux  dent 
les  eouceptaeks  son*  contenus  dans 
une  sorte  de  verrue  formée  par  le 
thalle.  / 

PUY04P1BN*,  ai},  et  s/  m.  pi.  y 
Phpapiï.  Nom  dénué  par  Eidhwald  * 
une  tribu  de  la  famille  '  dés  Hémiptè- 
res bjœéaély tre*t  qui  a  pour  type  le 
Thrips  physapiu. 

.  PB¥$APOPf$»  adj., et  Si  m.  pi.  r 
Pkysapadês  (fé<roc,  vessie,  trov?,  pied)  » 
Nom  donne  par  Duméril  a  une  Jamille, 
de  l'ordre  des  Hémiptèats,  compfe- 
uent  dee  insecte*  qaâ  ont  les  .tarses, 
garnis  de,  f easies  faisant  office  de 
TeuUmae$  pour  les  rttçmr* 


OT&AA&,  edjeefc  et  s.  m.  pi. , 
P/yse/ei.  Nom  donné  par  Frics  à  un 
groupe  de  la  sectiou  des  Gastéromy-^ 
cetes  triehospermes ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Pkysarurtk  .,-..* 

PHYSÈME  ,  ».  m.,ptys€tna,  pky* 
teuma  (  yfapa ,  enflure).  WallrotV 
désigne  sous  ce  nom  le  corps  des  AW 
guesaaua  tiques,  ou  Algues  propre- 
ment dite*  ,  la  partie  de  été  plante* 
qu'on  a  eou  terne  d'appeler  coulis, 
frms  ou  fo/ium. 

P0Y&ICIEN  ,  adj.  et  S.  a. ,  phyrf. 
nu;  ?vet*tc<  Gelai  qui  cultive  spé^ 
cialeraehl  la  physique.   '  k-  • 

PHYSIOGRAPfllE,  s.  t.  pkyslé* 
grapkia;  NuturbeschrMmg  (  «fi.  > 
( ^*K, nature, 7paj6> /écrire).  Des*» 
cripttou  des  objets  dont  l'ensemble 
eooatïtiie  la  nature.  ' 
T  PHYSIOLOGIE ,  s.  f . ,  physiologtaf  • 
^fi&hgfoiiuy^fiïtiçy  nature ,  >fy*,* 
«ijscourr).  €e  mot  q«i,  d'après  s*A 
étymologie,  devrait  signifier  la  mcH 
me  choeequ^bistoîre naturelle,  n'est 
.employé;  que  pour  désigner  la  por* 
tion  de  k  science  de  la  najture-  qui 
traite  du  .jeu  et  des  fonctions .  dea  wu 
ganes  considérée,  soit  en  santé,  soie 
en  maladie*  mats  principalement 
dans  le  premier  de  ces  deux  états* 
,  PHYSIOLOGIQUE ,  adj; ,  physio* 
hgicusfqiû  a  rapporta  la  physfolo-* 

Îie,  eu  à  l*aêtien  de*  organes  che* 
ss  êtres  vivau*. 

'/  PHYSIOLOGISTE  9  g,  tn: ,  physio- 
logiste; qui  s'occupe  spécialement 
de  physiologie^    •' 

PfJYStOMOMIE,  ».  f.,  physwno- 
mia;fisiçnomin  (it.)  (wtatç ,  nature  i 
Ttvi^rxô* ,  connaître  ).  expression  par* 
tienliére  qui ,  pour  chaque  être,  ré-^ 
suite  de  t'ensemUede  ses  parties1  ex- 
térieures, et,  peut»  l'fortmc  en  pur^ 
tiéulier>  de  oelui  des  traits  de  sa 
faoe.--  '  ^  •*      '>■ 

PflYglONOMISTfi  y  *S\.  ,  pkpriù* 
wmus*  Linné  donne  cette  épithête 
aux  botanistes,  qui ,  dan»  l^tabltsse*- 
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n>eut  de  leurs  méthodes  de*  classifica- 
tion* »*out  eà  égard  qu'au  port  ou 
à  la  physionomie  propre  des  plantes. 
PflYSIQUE ,  i.  f.  ,  pkysica,  fhy- 
sUe;  ewtxn;  {futur  lehri ,  Natùr- 
Jutnae,  Naturwissensçhaft ,  Nàtur- 
philosophie  (ail.)  \fisiea  (it.)  (fy«ric  > 
nature).  Science  qui  examine  d'une 
manière  abstraite  chacune  des  pro- 
priétés des  corps ,  considéré  les  pro- 
priétés les  plus  générales  que  présen- 
tent les  matières  inertes  à  l'état  solide, 
liquide ,  aériforme  ,  et  incoercible  , 
examine  les  actions  mécaniques  que 
ces  corps ,  sous  leurs  différais  états , 
exercent  lés  uns  sur  les  autres/ 
et  constate  les  divers  phénomènes 
qu'ils  offrent  dans  leurs  meuvemens. 
«  La  véritable  physique  .consiste  a 
bien  déterminer  tous  les  effets»  » 
•  (Voltaire.) 

PHYSIQUE,  adj.,  phjrsicus  ;  ?u- 
•i*©«.  Synonyme  de  naturel.  On  ap- 
pelle sciences  physiques  celles  qui 
étudient  la  nature  et  les  propriétés 
des  corps,*  et  observent  lés  divers 
phénomènes  résultant  de  leur  action 
réciproque»  La  loi  physique  d'un  pbe% 
àoméne  est  la  détermination  exacte 
desoàmo^  d'accomplissement,  q^ai 
permet  d'en  prédire  tous  les  détails 
pour  un  quelconque  de  ses  cas,  et  d'en 
développer  toutes  les  analogies.  Les 
propriété?  physiques  des  corps  sont 
cellesque  nous  reconnaissons  à  l'aidé 
de  nos  sens,  soit  immédiatement*  soit 
parle  secours  cTinstrumens  qui  nous 
font  apprécier  des  rapports  indéter- 
minables sans  eux  ,  ou  observer  des 
propriétés  qui  nous  auraient  échappé. 
PHYSOCARPE  f  ady. ,  physocarpus 

if w<ra ,  vessie ,  xapifoç ,  fruit  )  ;  qui  a 
es  Fruit»  renflés,  comme  tes  légu- 
mes de  YOxyiropis  physocarpa. 

,  PHY80G1MPJ&  t  adj.  et  s,  nu  pL, 
Physograda  (yu**,  vessie,  gradioè, 
mreh*r).  Nein  donné  par  BJainville 
à  des  animaux ,  do&t  il  forme  nue 
classe  &  part  dftus.  le  type  des  Wak* 
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cozeaireV,  qu'on  rangeait  auparavant 
parmi  les  Àctinozoaires ,  et  qui  sont 
caractérisés  par  leur  corps  pourvu' 
d'une  dilatation  aérifére  du  canal  in* 
testinal ,  servant  d'orçane  natatoire. 

PHY&OIDE ,  adj.  ^phr soldes  {fût*, 
vessie,  tUoc,  ressemblance);  qui  a 
la  forme  d'une  vessie,  comme  VAm- 
phidesma  physoides  ,  coquille  globu- 
leuse et  hyaline. 

PHY80PHORE,  adj.,  physopho- 
rus  (fv*« ,  vessie ,  ftp» ,  porter)  ;  qui 

Krte  des  vessies.  Les  calices  àuSeho- 
ria  physophora  et  du  Suaeda  phr- 
sophoraw  renflent  en  globes  sur  les 
fruits,  quand  ceux-ci  se  développent* 

PHÏ9SOPHOH1DÉE8 ,  adj.  et  b. 
'  f.  pi. ,  Physsophoridèœ.  Nom  dbnné 

r  EscheahoHï  a  une  famille  d'Àca- 

•hes,  qili  a  pour  type  le  genre!**/*- 
jophora. 

PBYSSOPHOBÉES,  adj.  cl  s.  f. 
pi, ,  Physsophôreœ.  Nom  dbnné  par 
Goïdruss  à  une  famille  de  Médusai- 
res ,  par  Ficinus  et  Garus  à  une  fa- 
mille cTÀcalèphes ,  ayant  pour  type 
le  genre  physsophora*.  ' 

PHYTADELGES,  adj.  et  S»  m.  pi., 
Phytadelgi  (  y&rav .  plante ,  àéikpê , 
sucer).  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Hémiptè- 
res, comprenant  dès  insectes  qui  su- 
cent les  sucs  dès  végétaux*   Koyet 

PilNîtSUGES, 

PHYTÀNTWACE,  s.iim,  phyt- 

anthrax-  (  «pvrov  ,  plante  ,  5vôo«Ç , 
charbon)»  fïom  donné  par  Tonal  au 
charbon  minéral ,  parce  qu'il  tire  son 
^origine  des  végétaux. 

PHYTAUXJQE  t  g.  f.  ,  phytausià 
(?ur©v%  plante  j  «0$W,  rejeton  ).t)u^ 
petit-Thouars  nomme  ainsi  lacerais*- 
sèment  des  plantes,  parce  qu'il  est 
le  principal  résultat  du  développe- 
xnent  du  bourgeon.  •    ■ 

PHYtEUMACOLUE,'  g.  f.  ,  j>hf« 
jtenmacolla.  Braades  et  Neiçsner 
donnent  ce,  nom  aux  substance*  vé-** 
gélo-airimales  ,  c'est^à^dq-e  à  celles 
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qui  j  bien  que'  d'origine  *  végétale  , 
contiennent  beaucoup  d'azote  /  en 
tant  toutefois  qu'elles  '  ne  sont  pas 
douées  de  propriétés  particulières. 
PHYTIBRÀIVCHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.-,  Pfyrtièrancàld  (  fûtov  /plante , 

Ë^coc ,  branchies  ).  Nom  donné  par 
inarck  à  une  division  de  la  section 
des  Crustacés  Isopbdes,  comprenant 
ceux  de  ces  animau*  qui-  ont  iç$ 
branchies  dendroïdes- 

PHY  TIPHAGE  ;  adj . ,  phydpha- 
gus  (  arôtov  ,  planté  ,\f  âyw ,  manger  J  ; 

Ïut  vit  de  végétaux.   Synonymie  de 
erbiftorcS  -  / 

PHYTIPHAGES ,  adj.  et^  s.  m.  pi.  ; 
Phytiplupga.  .Nom"  donné  par  LaV 
murck  a,  une  section  de  l'ordre^  des 
'Çrachélipodes ,  comprenant  des  Mol- 
Iliaques  '  dont*  là  plupart  vivent  de 
végétaux. 

.,  PHYTOCHIMIE ,  9.  f.  9  phytoche* 
mia  (<pvrov ,  feuille,  x»f*<t* ,  chimie). 
Chimie  végétale.     ^ 

PHYTOCHLOniNE ,  s;  f. ,  phytù* 
chlorina  /  Phytochhrainon  (  ail.  ) 
(ftfrov  ,  plante ,  xtà>/>oç  i  verd  ).  Nom 
donné  par  Giese  à  la  chlorophylle.  ff.- 
ce  mot  ; l  *  '  v 

PHYT6COLLE  ,  s.  f.  îphytocotta; 
Phjtokoll  (ail.).  Synonyme  de  phy* 
teumacolte.  y  oyez  ce  mot.    ^       -  N 

PHTfTODÔZOÉS ,  adj.  et  s.  m.  pî, , 
Phytodozoa  (  ?6rôv  ,  ^plante ,  it&J;  , , 
ressemblance,  çwov,  animal  J.  Nom, 
donné  par  La  treille  à  un  embrancher 
ment  de  la'  race  des  animaux  Acépha- 
les gastriques,  comprenant  des  a  ni-* 
maux  qui  ont4raspect  d'un  végétal. 

PHYTOGAMIE,  s.  î.,phytogamia 
(  çutov  ,  plante.,  yi^ç  ,  noce  ) .  Du> 

f>etit-Thouars  désigne  sous  ce  nom 
es  noces  des  plantes ,  c'est-ç^dirc  le 
développement  ou  l'épanouissement 
delà  fleur. 

',]  PfiFTfOGÈiyE,  adj.,  phytogenus 
/«pvTovy  plante  ,7iv£o-i; ,  génération). 
Tondi  nomme  te  bouille  carbone phy- 


togètw).  c'cst-a-dire engendré  parle 
règne  végétal. 

PHYT0GÈNE8 ,  ^dj.  pï.  Soirs  le 
nom  de  substances  phyto gènes ,  Haùy 
a  formé  un>  appendice  delà  classe  «des 
Combustibles ,  comprenant  des*  sub- 
stances dont  l'origine  est  évidem- 
ment végétale..  Brongniart  applique 
cette  dénomination  à  un  groupe  de 
terrains ,  'dans  lequel  il  range  ceux 

3uf  sont  produit»  par  raccumulation 
es  matières,  solides  résultant  de  la 
destruction  des  végétaux  ou  de  leurs 
débris.  , 

PHYT06ÉNÉ3IE ,  s.  t.  ,  pty+ 
togenesia^  phytogenesis*  Dupetit- 
Thouars  appelle  ainsi  la  germination, 
qui  est  le  commencement  de  la  végé-, 
tation ,  le  moment  où  la  plante,  sor- 
tant de  son  enveloppe ,  éclot, 

PH*TOGÉOGRAPHDB,s.  f.fpkjr- 
togeâgraphia ,  geograpnia  botanica 
(futov,. plante,  7^,,  terre,  ypàf», 
écrire  ).  D'après  Schoaw ,  c'est  l'in- 
dication des  différences  que  les- végé- 
taux présentent  dans  les  diverset  par- 
ties du  globe.  Suivant  CandelieV  c'est 
l'art  (Je  décrire  les  plantes  de  la  ma- 
nière la  plus  utile  aux  progrès  dé  la 
science ,  comprenant ,  la  description 
de  toutes  les  espèces  dont  Je  règne 
végétal  se  compose,  et  la  synonymie, 
ou  la  connaissance  des  noms  divers 
sous  lesquels  les  plantes  sont  dési- 
gnées.     .  .     ._     ■      , 

PHYTOGNOMIE ,  %A.,phytogno- 
rtiia  (cpvtov,  plante,  ywpw,  con>- 
naisseur  ).  Dupetit-Thouars  entend, 
par  là  r  extérieur  des  plantes,  le 
rapport  qu'ont  entr'elles  toutes  leurs 
parties,  là  considération  de  Pexté— 
.  rieurdes.  végétaux  supposés  en  repos, 
U  détermination  des  différentes  pa*r 
lies  qui  les  composent,  et  les  moyens 
de  les  distinguer  les  unes  des  antres 
par  des  noms  particuliers. 

PHYTOÇUAPHIE  ,  8.  LtphjlOgr*> 
phia  (  ^purov  ,  plante ,  ypaf* ,  écrire  )» 
Description  des  plantes*      .. 
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«-  ranrrMDE  9  adj . ,  phytoïdes  (  ?t5-> 
tov  ,  plante  ,  «ïtfoç,  ressemblance);  qui 
a  l'aspectd'une  plante.  Polypier phyr 
tonte,. 

PHYT0LACCÉKS,adj.et^f.pî7 
Phytoiàecete.  Famille  de  plantes,  éta- 
àtie  par  R.  Brown  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Pkytoktcca.  La  famille  des 
Àtripltoées  est  quelquefois  désignée 
sous  ce  nom. 

PHYTOLACCIQtîB,  âdi.  , j%/o- 
faccictu.  Nom  d'un  acide  (  Kermès* 
beetsàmr* ,  ail.  )  très-problématique, 
dont  Braconnota  annoncé  l'existence 
dans  les  tiges  du  Phyiolacca  decan- 
tptt.      *  •     _ 

.  PHYTOLOGIE  ,*  s.  f . ,  phytohgia 
i,*f\Kfyy  plante  ,  léyn  ,  discours V 
Traité  ou  science  des  végétaux.  S/A- 
nonyme de  botanique. 
-  .PpWOL»OIQU«  ,  ad}. ,  phytolo- 
gicus  ;  qui  a  rapport  à  la  phytùlogiè. 
.  PHYTOMYDE8  ,  adj.  et  S.  f.  pi.  , 
PhytomydqR  (  fvrov,  plante  ,-'  fiuta",. 
mouche).  Nom  donné  par  Robîneati- 
©esvoidy  à  une  famille  de  tordre  des 
Myodtrires  ,  comprenant  ceux  de  ces 
insectes  qui  perforent  l'épiderme  des 
fiantes  pour  y  déposer  leurs  œufs. 

PHVIWIYZÏDES?adj.ets.tTi  pi., 
Phytomyzideb.ïïotii  donne  par  Fallen 
à  une  famille  'd'insectes  diptères ,  qui 
n  pour  type  le  genre  Pfyrhmyza. 

PHtTOBWMATOTECBnVrE  ,  s.  f. , 
phytonomatôtechnia  (çvtov,  plante* 
,wôppj ,  nom ,  rtxy* ,  art  ) .  Nom  donné 
y«r  Bergeret  A  la  branche  de  la  bota- 
nique qui  s*ocenpe  de  la  formation 
<les  noms  a  donner  aox  plantes. 

PHYTOflOMIE  9i.  f.  yphytonomta 
•^fvTSv,  plante ,  véptoç,.  loi).  Cassint 
nomme  ainsi  la  partie  de  la  botani- 
que qui  a  pour  objet  les  lois  de  la  yé- , 
gétation  *  considérées  en  général. 

PHYTONYMIE  ,  s.  f.  f  phytonymia 
(fvrov,  planté  ,  owjxa,  nom).  Fee 
employé  ce  inot  comme  synonyme  do 
nomenclature  végétale. 

PBYTONYWUEi  9.  f.,  phyto- 
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nymphia  (  «$tov  ,  plante  $  vtf^fta  f 
fiançailles).  Dupetït-Thouârs  appelle 
ainsi  les  fiançailles  des  plantes ,  c'est* 
e-dire  l'inflorescence,  ou  là  première 
apparition  de  la  fleur. 

PHYTOPHAGES  ,  adj.  et  s.  m.  pl<* 
Pf\ytophari.  Nom-donné  par  Dumé— 
ril  à  une  famille  de  l'ordre  dés  Ce* 
léoptères,  comprenant  des  insectril 
qui  vivent  sur  les  feuilles  des  planter 

PHYTOPOLITB ,  adj.,  phytàpolù* 
(  furw ,  plante ,  frataroç  ,  citoyen  ). 
Paliêot-Beauvoisdoune  cette  épithèt* 
à  tout  végétal  quiliabite  sur  un  autre 
végétal ,  qu'il  vive  ou  non  à  ses  dé^* 
pens. 

•  PÉTYTOSCHÉSIE,  s.  f .  >  fihyto* 
schesia  (  çOtov  ,  phtnte  i*xx$*i  éclat 
de  bois].  Dupetit-Tbouars  appelle 
Ainsi  ta  branche  de  la  botanique  eut 
examine  Ce  que  deviennent  les  parties 
retranchées  aes  végétaux ,  boutures  , 
greffe*  et  marcottes.,  quand  on  les 
place  dans  dés  circonstances  fa vore* 
blés» 

MÎTÔTECIOÏIE  ,  8.  f. ,  fkrtO- 
Uchnla  (  fvrox ,  plan  te ,  rcprà ,  art  )  • 
Nom  donné ,  par  Desvaux  a  la  partie 
de  la  botanique  qui  traite  des  pria* 
çipes  ayant  rapport  À  la  distinction , 
a  la  classification  et  à  la  nomencbr 
ture  des  végétaux  ;  par  H»  Caaeûù  à 
l'art  d'étudier  les  végétaux  par  soi- 
même  et  Je  les  faire  connaître  aux 
autres.  ' 

PU YXOTÉROSIE  ,  s.  f, ,  pbytote* 
rosia  (  jutov  ^  plante  f  r<pf  o> ,  conser- 
ver ).  Desvaux  appelle  ainsi  l'étude 
dès  dérangeraens  qui  peuvent  surye- 
nirdans  les  fonctions  aes  plantes.  Sy- 
nonyme de  pathologie  végétale.    , 

PHYTOTOCIE,  s.  f.  ,  phylotocia 
(  ijputov  ,  plante  ,  toxoç  ,  accouche-* 
ment).  Bupètit-fhouars  désigne  Sous 
ce  nom  les  modifications  qu  éprouve 
le  pistil  en  devenant  un  fruit  conte- 
nant des  graines  ,  jusqu'au  moment 
où  celles-ci  /parvenues  a  leur  état 
parfait,  s'échappent  de  fewreûVe- 


loppe  peur  aller  porter  plu*  du  mois* 
lom  le  germe  qu'elles  renferment* 
PBHkTOTOattE,  s.  f. ,  ptytotomia 

iyûroy  >  pkqte  ,  upv*» ,  couper)» 
ùatomie  ou  examen  de*  partie»  qui 
constituent  les  plantes.  Synonyme 
d'anutotyie  végétale. 

PHYTOTQMJ$?E,  aô^.  et  ».  m„ 
phytotçmista.  Naturaliste  qui  s'a** 
donné  spéeialiçiaeut  jt  l'aïutfotnie  vé*? 
fl&ale, 

PHITOTEAIIMATIE  ,  s,  f . ,  j%v 
pfrfUunéHi*  (<?vtsv  ,  p'an te ,  *»ovp«  » 
blessure,  ),  Sous  ce  nom.,  Dupetitr 
Thouere  désigne  l'étude  déboutes  le* 
atteintes  qu'où  peu*  porter  &  ta  vita* 
,  Jité  des,  plantes*  surtout  en  retrau-r 
.chaut  quelques  unes  de  leurs  parties* 
de  manière  à  mettre  en  jeu  «ne  forée 
intérieure  placée  en  réserve  pour  u'ar 
g ir  qu'en  cas  de  besoin . 

vmTQJMWUW  1  s.  fM  pfatûtr*- 
pJUa  (fùw  ,  plante  f  <^i ,  nourri- 
ture )»  Nom  .donné  par  DupetU- 
Thouar*  àvla  nutrition  des  plantes * 
à  l'examen  des  moyeu*  qu'il  iaut 
:  mettre  en  usage  pour  te  favoriser. 
*    PU  YTOT£kOPI£  9  s>  f .  ,  pèptoùv* 
ma  (<pvrov  •  pi  ah  te ,  Tsm» ,  tourner); 
iinknouwaie  ainsi  l'art  de  changer  les 
fiantes  \  c'est-à-dire  de  procurer  % 
eoit  à  un  *égé**l  {tout  entier ,  toit  à 
-qiuclqu'june  seuienAent  de  ses  partie** 
■wne  {ara*  nu  des  qualités  Afférentes ,■ 
de  celles  qui  lui  appartiennent  dans  • 
tfétet  de  nature.  r 

mr*mw$m  r*dj.  eu.  m.  pi,, 

J^nWojtsaï #éw ,  plante;  J£ovt  an*r 
.  «ni  ).  ftckWd  désigne  anus  ce  née» 
«■  type  du  règu>  animal ,  eompr**» 
ont  ie»  animant  dans  leaunels  (  Po- 
lypes ,  Hydre» \  Gorani)la  tenture 
iunnaiftMMie  s'efface  pour  foire  place 
À  oeÛe  des  végétaux  ^  l'extérieur  een-  . 
semant  offrant  le  caractère  de  Pani- 
•roaUié  dans  la  niasse  homogène  qui 
le  constitue. .  Fieîaus  et  Carus  l'appli- 
quent à  une  classe  du  règne  animal , 
<o«pmoittt  les  polyposàbasefibre* 


se ,  cornée  on  osseuse ,  et  GoWfijisle 
donne  à  un  ordre  de  la  classe  des  Prov 
toztoaires.  Trevjranus,  Liebtcnsteiu  <$ 
autres  ont  proposa  d'instituer  sou* 
cette  dénomination  un  quatrième  rè* 

Se  ,  composé  des  champignons.  En* 
Bory  s'en  est  servi  pour  désigner, 
non  classe  du  règne  psychodiaire. 

MC  9  s.  m. , picus.  Cime  d'une 
montagne ,  quand  elle  se  détache  en. 
quelque  sorte  dé  eell#HM ,  prend ;u*n>- 
pente  plus  abrupte  ,  et  forme  ha 
cône  plus  ou  moins  tronqué ,  pré* 
sentant  <le  toutes  paru  des  faces  es* 
eaVpées.  Ex.  Pk  dé  Ttnérifft,  fie 
du,  Midi. 

PICÉ&,  adj.  et  s»  «ou  pi  i  Pm 
Nom  donné  par  Linné  ,  Meyer  et 
Wolf ,  {joldfiiss  y  Juherminier  et  Lenf 
*on  a  une  famille  d'Oiseaux ,  qui.* 
pour  type  le  genre  Picus* 

PIGICORNE,  adject.  ,  vUuerm 
<  fix ,  poi^  f  €orm  f  enrw  )  ifiis 
(es  antennes  hraues,  ou  de  couleur  de 
poit.Ex.  Mytetepk&gu*  pkwrflb, 

PIC  IDES,  âdj.  ets.  m. pi.,  Picidâu 
$lo«i  donné  par  Vigors  k  une  famille 
d'Oiseau* ,  qui  a  pour  /type  le  genre 

PlCJ^pWlfcS,  adject. ,  picirçttrû 
(pis  9  poix ,  rtHtriW)  b^C  )  ;  <pri  a  le 
.  têe  ou  le  rosfre  eoeieur  de  poix.  Er^ 
Sibinùipioirostrù. 

PIÇJVOBjE^adj.  y  pieiforutipU, 
poiçt  i;oro,  dévorer).  Se  dit  d'inr 
aeetes  qui  vivent  sur  las  pioSé  Ex. 
JUparus  ptàwmât 

PICWpÉl?*,  adj.  et  s.  f.pl.,  /î«-  # 
eriiem.  M om  donné  pftr  H.  Caseioi  à 
«^  groupe  de  la  section  des  LaMnenea 
^crifisdéea ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Picris. 

PICBOGLldOSÎ  ,s.  m.,pierogir* 
eàtm  (  7riapoc  ,  amer ,  yXuxw^  »  doujc)* 
Nom  donné  par  PfaaTà  l'extrait  al- 
coolique des  4iges  du  S+lanum  Dut* 
emmara ,  parce  qu'il  est  à  la  lois  su* 
cré  et  amer.  Biltz  y  a  trouvé  une 
anbetaace  crjataUine  paiiisulftère* 
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PIOIOAIKL  .,';  »• :  m.  V'  Gallen*ûss  > 
Gàllenzïicket  (  âll.  )  (irtxpoç  >  arner  , 
jxfXc ,  irtiel  );  Thénard  nomme  ainsi 
une substance  extractive  douceâtre  et 
afhère ,  qu'il  a  découverte  ert  1806 
dans  la  bile ,  et  que  L.  Ginelin  re- 
garde comme  du  sucre  biliaire  tenant 
nu  peu  de  résine  biliaire  en  dissolu- 
tion. ■■  -■•  */ 

PICR08IÉE& ,  adj.  et  s.  f.  pliir. , 
JPicr+sieet.  Wom  donné  par  Leasing  à 
une  section  de  la  sous- tri  bu  des  Chi- 
qoràcées  biéraciées,  qui  a  pour  type 
le.  genre  Picrosi*.  '  *■   ■  - 

PICROTOXmE  ,  s.  f. ,  plcrotôxtna, 
meniépermina(iti*poç ,  amer ,  toÇixom , 
poison).  .^Alcali  végétal,  découvert 
par  Boullay  dans  les  graines  du  Mè- 
•nispermum  Cocculus  ,  et  ainsi  appelé 
tant  à  cause  de  sa;  saveur  fort  amère, 
que  parce  qu'il  est  extrêmement  vé* 
iténeux. 

WCItOTOXIQlJE  ,  adj*,  picrolàxi* 
eus.  Berzelius  donne  cotte  épithète 
aux  sels  dont  la  pictotoxine  fait  la 


FICTIPENNE  ,  adject. ,  phtipennis 
(pic tus ,  peint,  penna,  ailé};  qui 
a  les  ailes  teintes  de  couleurs,  mélan- 
gées .  Ex.  Therèvà  picti permis. 

NE,  adj. ,  leucomelas  ;  scheckig 
{  ail.  ) .  Se  dit  de  corps  qui  offrent 
un  mélange  de  blanc  et  de  noir  y  dis- 
posés par  grandes  plaques.  Ex.  Noàr> 
tua  leucomelas.       >       '■  y' ■■  • 

>  FOSD9 s.  m.,  pes; n^j;;Fuss(Mf)f'f 
piede  (it.).  On  nomme  ainsi  :  i°  en 
*  minéralogie  - ,  la  partie  inférieure 
d'une  montagne ,  celle  où  les  pentes 
commencent  à  s'élever  au  dessus  du 
soi  environnant.  20  En  botanique , 

a  partie  des  champignons  qui  les  fixe 
a  la  terre  ou  à  tout  autre  support  ;  et, 
d'après  H.  Cassini  $  la  base  de  l'ovaire 
de  certaines  Synanthérées ,  ou  un  pro- 
longement notable  que.  le  péricarpe 
futur  oflre  au  dessous  de  I3  partie  oc- 
cupée par  l'ovule.  3°  Eu  zoologie; 
chez  l'homme  >  toute  la  part  ie-du  tnem- 


bre  pelvien  qui  pose  sûr  le'sol  et  sup- 
porte le  corps,  c'est-à-dire  celle  qui 
se  trouve  comprise  depuis  le  bas  de 
Ta  jambe  ,  ou  le  talon,  jusqu'au  bout 
des  doigts.  Lorsqu'on  applique  le  mot 
de  pied  aux  autres  animaux  vertébrés, 
il  désigne,  dans  le  langage  vulgaire , 
la  portion  «Jes  quatre  membres  qui 
pose  à  terre,  et  dont  la  structure 
anatomique  varie  &  l'infini  ;  'dans  lia 
langue  de  l'histoire  naturelle,  la  por- 
tion des. membres  postérieurs  qui  cor- 
respond à  ce  qu'on  nommé  le  pied 
chez  l'homme,  et  celle  dès  membres 
antérieurs  qui  exécute  les  mêmes  ac- 
tions de  locomotion  y  sans  prendre 
garde  si  elles  touchent  par  terre  pu 
non.  Ainsi  ce  terme  a  une  significa- 
tion bien  différente  pour  le  vulgaire 
et  pour .  le  naturaliste.  On  appelle 
aussi  pied  >  chez  certains  mollusques, 
tin  organe  qui  leur  sert  pour  ramper, 
sorte  de  disque  charnu, -qui  adhère  à 
la  face  inférieure  du  corps  r  soit  flans 
toussa  longueur-,  soit  seulement  en 
devant /et  dont  les  mou  Vente  us  en- 
dnlatpires  d'alongement  et  de  coutrac- 
tion  produisent  une  espèce  derepta— 
tion.  ^.  Patte,      •>  ■'     .\ 

PIED-MACHOIRE,  subst.  m.  La- 
treille  donne  ce  nom  aux  trois  pré^ 
miéres  paires  de  pattes  des^Condy- 
lopes ,  qui -sont  appliquées  à  la  bour 
che ,  et  dont  les  usages  sont  unique- 
ment relatifs  à  la  mastication  et  à  la 
déglutition ,  parce  qu'il  suppose  avec 
Sa vigny  que  ces  organes  sont  formés 
par  les  deux  ou  six  pattes  antérieures 
de  l'animal  qui ,  devenue*  '  très-peti- 
tes  et  rapprochées  de.  l'intérieur ,  ont 
été  modifiées  et  ont  cessé  d'être  pro- 
pres à  la  locomotion. 

PIERREUX,  adj. ,  petrosus ,  lapi- 
deusjits'tfHxUçï  stemdrtig)  sleinhart 
(ail.).  Omalius  donne  le-  nom  de. 
roches  pierreuses  à  une  classe ,  éora-*- 
prenant  celles  .qui  ont  pour  base  des 
métaux  hétéropsides  ;  Blainville  à 
une  sousrclasse  de  la  classe  des  poly~ 


pies 

ptarret^  a  taqueiie  il  rapporté  les 
animaux:  contenus  dans  des  cellules 
calcaires  accumulées  de  manière  à 
former  un  polypier  solide  ;  Lamtyu** 
toux  à  un  ordre  de  la  classe  des  Po- 
lypes, qui  se  compose  des  Polypiers 
inflexibles.  -     •  ' 

.  TOfiBRURE,  subst.  f.  On  appelle 
ainsi  les  granulations  osseuses  qui  se 
forment  à  la  base  du  bois  des  cerfs  * 
et  qui ,  par  leur  réunion  «n  maniéré 
de  couronne,  constituent  la  meule 
de  ce  bois.-  '  •  '  \ 

PfÊSÀTES  ,  adject.  et  s.  m.  -  pi. , 
VitULla  (  iciégw»,  <  comprimer).  Nom, 
donné  par  Fabricius  à  une  classe 
d'insectes,  comprenant  ceux  qui 
ont  lès  mâchoires  cornées,  compris 
mées,  et  correspondant  .aux'Hyraé** 
noptères. 

'  PlÉMMÈTHJÉjS.  m«,  piezome* 
thum(itiiçt*>r  comoriraer,  ptrafo* 
mesurtr  )/  Àpparèn  imaginé  par 
Œrsted,  au  moyen  duquel  on  ofc* 
serve  et  "  mesure  la  comproèsibflité 
des  liquide».  K  l'aide  de  cet  appia* 
reil  il  a  été  reconnu  q»e«,  fHter  une 
pression  d'une  atmosphère.,  Teau:  se 
comprime  des  quarante^oq  jmltio* 
niémes  de  «on  volume  primitif,  que 
M  eompJressibiuté  reeto  proportion** 
nelle'&nx  forcés  oomprimanles  ytm 
qu'à  soixante-evdix  atmosphères ,  et 
que  par  conséquent  si'  «efct  loi  se 
ftotttenait  indémmnent,  il;  faudrait 
plus  de  dix  mille  atmosphères  pour 
réduire  le  volume  primitif  de  Veau 
&  moitié.   , 

PlizORAMPHES,  adj.  et  s.  m, 
pi» ,  Pmoramphi  (  *tfç*l , .  Compri- 
mer y  pscp?t$ ,  bec  }t  Nom  donné  par 
Raotatii  à  une  fiimiJle.de  l'ordre  des 
Passereaux,  comprenant  des  Oiseaux 
qui  ont  le  bée  assez*,  cotttiprimé/ au 
moins-  dans  une  certaine  étendue* 
•  -  riGfiON*,*;  mir  Cèdumèê)  Spo* 
sores.-  Nom  donné  par  Lhermiojer,  & 
une  famille ,  parTemmincketBlninr 
viljeà  un  ordre  de  k  classe  des  oi- 
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seaux,  ayant  pour  type  }e  genre  Co~ 
làmhm*  '  .     *        ., 

PIGMENT;  s.  mise.  ,  pignwBtmm* 
Matière  parti cuKèreà  laquelle  là  peau 
doit  sa  coloration ,  et  qui  a  son,  siège 

Srincipal  dans'  le  corps  muqueux  d» 
lalpighi.   •      ,       ,  .  . '  .  -   •  . \ 

.  ribAClUNS,  *dj,  et^s.  m.  pi.  , 
PHactiui.  Nom  donné  par  Fries  à 
U»  groupe  de  la  section  des^Gattéro^ 
mycétes,  Triobodermacés ,  compre- 
nant ceux*  dont  le  péiîdioo  presque 
globuleux  contient  des  grains    ar> 

rendis*  .  >  -  - ,         ^ 

•  ,  PILAIRE  ,  adj. ,  pifais;  qui  a  rap* 
port  aux  poils.  Système  pilaire ,  en* 
semble  des  poils  qui  couvrent  le 
corps  d'uu  animal  ou  d'une  plante. 
.  PIUÏAUŒ ,  ■  adj  M  pUearis  (pUtus, 
chapeau  )i  Une  méduse  (  Fopeola  pu 
bâtis), est  ainsi  appelée  parce  que 
«oh  ombrelle  porte  une  espêoa  de 
bonnet.  )  *       ■  '■•'.». 

PftilATO£»  adj.  et  e.  m.  pi* ,  Pi- 
lenil  (pH*9r9  ebabeau).  Nom  donné 
par  F  ries  à  un*  ordre,  de  la  classe  des 
Byménomycètes',  comprenant  ceux 
de  ces  champignons  qui  sont  pourvus 
dfau  v^table  obapeatx  ;  :  w 

KftXÉIEOifclf  B  t  adj.  >  pU$t/bmis9 
piU&u*  (piles/*,  ehnpeau*,. foma, 
,  forme)  ;  qui  a  la  formerd'un  ebnpeau 
«otttfua'  «ba^teàu;*  comnte  lr  aécep- 
4ae4e4des  MorcheUa.  *•  '  >  •'  • 
,  PBUâtF4>lU«tSr  adj.  et  s,  m.  pi., 
-Pilei/vrmns.:  Nom  donné  par  La* 
treille- à-  une  famille  de  Foidi*  des 
PeftoeoeUioes  .  Seuttbeanches  ,  com-r 
prenant  de!s  espèces  dont  la  coquille 
jest  en  forme  de/  bonne*  oudecnpu- 
«bon.  m        i  ./  t.  -../,, 

t  PfiLÉOLAfflB,  adi,  fikolari** 
Épithète- .donnée  par  îfctrochet  aux 
feuilles  tirant  leur-  oripne  des  piléo* 
les  qui  enveloppent  t  pnmitivwneut 
la  .pointe  du  bourgeon.  ^  '  -  ■ 
\r  l>HJÉmMBto&9ad\.#X3.  m.  pi.  , 
-Piboàuvs*  Nom  donaé  .par  Fries  ,à 
uu*  tribnd«  lWr*  4^  Hyu*énoa»y- 
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i&tes  Tflètoaell^i^  eouiiMUant 
qui  ont  le  réceptacle  piléiforme* 

piléole  ,  t.  f.  1  pi/^/û  (pîfeiu . 
thapeau).  Mirbel  donne  et  kh  à 
tme  feuille  primordiale  parfaitement 
.  «toie  >  qui  a  la  forai*  d'un  cntojmtir  * 
et  qui  recouvre  et  cache  le»  antre» 
fcWleidekigeramnle.  Ek.  Soir  pus. 
FILÉOUÉ ,  *ÔN<  ,  plhélatmâ+S*  Sty 

«Ile  eit  *ura6«td#d*une  piléole* 

7B*$OL$S .  adj,  et  s,  m.  pi.  *  Pi* 
tèôLati>¥m  donné  par  Frtol  à  94* 
tribu  de  l'ordre  dçs  Hyjnénomjoctee 
utafiforme*,  eôterekttDt  ceux  dont 
ifretipe  «e  dilate  légèrement  àfeite* 
«aité*     , 

FtiLEW>  adjM  f&M*  f/Mat* 
prit),  Garni  4e  peits  longé  et  lâefces , 
«Minaie  tontes  tes  partie*  du  Mitra* 
mené  pHosa  ,  la  tige  du  Tetrathtca 
pifo**,  la  famille  du  Ctnckrus  pilo* 
sus,  du  Zierltt pilosa  et  de  VBrio± 
rtoMÏe*  piUsmri  t,  Vépidermè  du  fto- 
tttneultté  piUsus,  les  ^«r  duJta»* 
<«A^cemr  Jetotus,  ]mcêrp*  du  î^f* 
4*e&*  /wfr*u  *  d«  TtytomMsjM* 
âj/fri'am;  ■■• 

PILICOfiMR,  *d$ec*. ,  pafeomaï 
(p&U*,  poil,  <*>m*,  40ttoa){  ^aM  a 
4e*  Wennes  *eU**s,  &•  &rfc*r*)»ct 
tfeortife'.    •.-•.,'  i  , 

MMaiim  ^  m.  ->  pUiéimm  ?  H*+» 
hin  (ail.)  (wiXae*  «napeau).  AeJaa»- 
,ffra»  déaigne  |ii*s|9dMw)eaIUbèq8^ 
des  cdaoejrteelee  eebkuWre»  ou  kèV 
ttApnè>iqfa«de«tksuHaeefeTdd«iê 
*nttnc  y*ri»*êfc  tigtméhàâkm.  E*. 

columella.  Quelques  botanistes  élan*  , 
«entée  «pm  a  li  pafti#  d*  fruit  qui 
4*t  plus  généralement  comme  sous 
celui  de  edtanietfe* 

WM**sW,  adjectif,  pUifsrus; 
baartragénd  {eH.)$  pâty**»  (it.) 
<pafi«J,  pcfl* /fo*,  jU4f);  qui 
potte  de»  potis ,  eemanelee  tubtw»*- 

fe*Aea**t  garnie  ht%e4*dfteyfin 
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pOi/trtiy  les  arfealatidnt  d#*i  a» 
compote  «elle  de  b  ÇiraUm*  /mU~ 
fera,  le  corps  de  VÉtèsemus  pil+i 
paru*  (FcptAViUÊMx.)  Quelques  l**t 
taitistes  réservent  cette  épitaéte  *jm»v 
les  «ai  où  une  partie  est  ternetoé* 
par  un  $euVpoil ,  comme  ha  feuilles} 
deVEm:*(rptopdUf9rattà*PU*wm 
pitifertm,  ou  le*  irçnene  bocatte* 
des  fouilles  piauatiaéqoéM  du  Sph+t 
Hofjru*  ptUfkra*  .        . 

WJMÈJmii  adj*  et  *>  m*  pL  ,  jM, 
tf/eri.  Blainville  nomme  ainsi  Lus 
mammifères^  parce  q*e  Jour  ctirps 
vflst  gé^éraleaaens  coavert  de  900*, 

nuMmifil,  adject» ,  pUiformis 
(pi/^r,  pwl,  fi****  frrni»)  <  fp*#> 
la  forame  de  ^oib  y  oomms  U»  *Mttâ*f 
tours ,  dans  lea  Lacâucém* 

P1LIGÈINE,  adj. ,  pi  lige  nus  <aWft 
A"*  ****  >  ■#«••#  cDgtiAitr  ).  Ji'O- 
at^refMi pitigma  pnsit  anjp  le#  pofedi 
quadrupèdes  jetée  dan*  des  ^ifwtti^  ' 
»ides«    . 

HUfièBJB,  adj.,p^r^pi%^ 

w  <^fcw*  ï^V  fttewi  |^r)< 
q«i  cet  cba*|pé.de  psMf  oomOe  If 
aerpsdu  Tritoftm  pili&rusw  Sfaer 
*yme  peu  jossaide  fUifàrt. 

mjbipàm  ,  adj.  *  /»f^e#  (#*W^ 
poil,  pav5  pied')  ;  qni  ^  |ea  pedf 
amrniê  de  poib,conaafte  ks^eitaati* 
terniédîab»  de  VJfitpHips* 

MLIMKNE,  «d^eoU  «  fil+emm 
(pièus t  poîlf  /awiii»  aile  )  j  «sW  4 
lés  ailes  v*fcwycaù*m*\'Acmpitir 
pomis*  dont  U  nerrore  tony'tw^ 
nale  du  milieu  de  l'aile  est  gwajad» 
pànsieuts  pelai. 

MMCAsWB!  adj^  p#K*rjm 
,  <^H^feMteBtiefl^iriç#  fruit)  iq»i  e 
des  fruits  concerta  de  peâls.  &u  <*4r 
nistm  pétàcorpo. 

FlLOCiUJtFÉBs39  ad),  «t  s,  f.  pi* 
PUocarpsm.  Won>  dônn^  par  UmÙmf 
*  mie  tvnW  de  la  fasaine  des  Dtoé- 
mées,  qui  a  pour  type  te  fente  Ws* 
v*rpus+ 

1  ^a7»sj^aa^^p^*ewui^^n^*^^%  we*  s^W*  ^^^*  T^^  ^^^^*^^F  ^^ 


WMÂ 

(*0^co*peau  rpfa#  ,cUmpl#ian). 
Nom  donné  par  Peraoon  àtm  ofdlfc 
«k  1*  «lasse  4es  GtampigtionB  E*o* 
«pores»  coinpreaaiit  c^ax  )«i  icwt 
sni»nisd*aa  chapeau,  - 

PILOSELLÉES,  ad),  et  s.  fi  fi.  | 
PUosdUm*  Nota  douai  p*r  Candolle 
à  uae  section  du  gtiu^/7/mwwK,  o^ 
«  pour  ty£e  te  àfkraciia*,  POèsetia* 

PttiOftlT^,  s*  f. ,  pUoHtmk  {pHm*) 
poil)*  Teiroe  o^kyop^  K^ktf  v 


îe  itoouyino  6±  paètmeH&ï 
pour  désigner  l'état  dW  surface 
qui  est  éou verte  de  poils* 

PILOSIl]SCULE,adj.^<7ojitt/<fuàor 
{pÂû*  poil  ).  Se  dit  d'au*  partie  <jqî 
«ot  léyèreineot  velue,  cpaune  la  tigg 
du  MùmUka  pitotiuscuàu  etdui)*?/* 
anat/ôiat  pifasùucttltim*  > 

PlLUiAOUË  vwîj.  ypihéari**  (plU 
à(sa,  pdtile  ).  IfAtéudw  pitmèarm* 
•et  timi  uotonéuojfe  qu'il  rtoait  sot 
oeufs  en  une  toule*  o^ii  trota+pe** 
tout  areejtti.  '    •-•* 

«LULAJUéE$V«dj^  et  -a*  f  fl*> 
PMmbrhœk  Q^lqttes  Wâuiites  ou* 
nom  *  k  fiauutfe  dés  RM* 
D'autres  î'appliaoetot,  4 
wit  section  de  *ëtt»  CmmIIo  >  ayaui 
pour  ty^e  1*  geur#jPiâ4*>fta^4t  que 
IGrbel  érigojrTvfanuU*.  •  * 

PaMJL* itMÉrti ,  odji  m fi avpiVj 
P*è*l*ri*eœ+  Nom  deuné  pot  quoi* 
ffUes  botaniste*  a  «s*  stctiOft  ÉlÉ 
£«»o^  bV«  Fot^èrof^^m  ^po«r  typ* 

nwirtittB,  ad;  ,  fUMfemi 
<}raMov  «kibr>ro4  p«Ur):L'  Ê4«* 
ûàayilmifera  est  ainsi  norme  4 
eausede  jet  fruits  >  =qui  \  par  leur 

'  '    if  foutteat  lin*  ttMps  gtobft* 


jPfU&iFLOfiË,  adj. ,  piàtliflont* 
{fMkâat^MïJh*)  fleur)  *  çtt  à 
les  fleur*  rouâtes  ont  «apitoie*  de 
feras*  rend*,  fit.  Cfàaktmha*  j&> 
àetofcrtu,  '    * . 

PIMÉLIOIDE,    adj.>  phHêfctêêè 
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Meue*%  {juî  a  «juelque  r**a*mblau<fc 
avec  une  piméjie.  Ex,  Celoniaplmé-i 
tofefcr.  ■.  ■\• 
.-^^  JrllriMMM»»ttfy  et**  m»  f|yf 
PimeKari*.  Notn  doua*  per  Carier, 
Latreille  *t EichwaM  4  une  tribu  de 
tu  fouille  de*  Coléoptères  MéWtaes, 
par  GoWfus*>  fiehitt*  et  €arus  à 
Une  tribu  de  ^1*  des  Hétérotytréii , 
ayant  pour  type  le  geuru Pim*8à. 
I»IMPWÉtL*l»,  *dj.  et  s.  ï.  |>i  f 
Pimpmetlèœ.  ïfo»  donné  par  K. 
Sprengelet  A,  fticnàrd  àttné  tribu 
de  la  Ritriîjle  de*  Ûtfcbeflifères ,  ^ùï  a 
pour  type  le  ^eûTe  PïmfiinêUâ.  * 
^  MVCE  ,  g.  f.  Sortie  «QÏérioiiM  du 
4  sobot  du  cheval.  Se  dit  aussi  de  ¥ç*r 
trépiîtè  clçs  PfUei  luitérieores  dfçs 
crabes,  et  de  divers  organes  cjui  gar- 
nissent rabdomen  4e  certains  iof- 
"sectes*,  ,  .   ■/■ 

.,1:  PUiGULCOlrÈ^odiecU^  pinguiû*- 

ttr  )  ;  l|m  yi^  don*  lâyraii^^^nMy 
ht\U*gm*tui*  -piMgUMatim  doiuK  <cUe 
delWairéo^Jo'fomiat^  » 

PINGUIFOUÉ ,  odj.  rpingdtf&ms 
i  pi*$«is,  |{ralMè*,>i*Mir,  Wirte  )  ; 
<p*  a  le*  fttiilko  ^piriêso*  et  eàtf- 
Httov,  Ai*   P^wfméàèi  pingmyï- 

4toft.  ,,_         ..'.^./^ 

JWWÏBWloJ^^  adyOt  1 1  y  'p^ffÊÊÊtÊMi 
(pinguiï,  graiièe^  fjw  v«  diMl  la 
gtàisèté  ^  <^n*É*k  lirtrve  émtJfhsM 
jétgmèutHSi   <p*i  iè  loge  dao*    Ve 

-iwd/  •  ■    ;;  *•  ;, 

pm  ,e*^  habiter  )>  suivit  <me<*h 

r$Êt  fa  (ÉftB  4*  «*f*BS.  |Bft«  yofy^Wtf 
)»MteotÉ9  P4iàMim*fttii,$ph**éa 
japima,  fytispimjmàêtriyjSp!^ 

'rfU  "piHUitfyA* 

roUPOUÉ*  adj>  >  pùtyiïus  {f*h 
nus,  pin,  fototto,  tmmt\%  ^«t^ 
dos  fètrfttes  lmé*it*e*  «t  coriace*', 
eomiùe  ceftesdes  sapins.  Ex.  #ritA*j 


a68  PIJÏN 

pin).  Nom  donné  par.  Gaibourt  à  la 
résine  du  pin. 

FEMIPHlLEy  adject.  ,  pinipkilus  ; 
qui  vit  ou  croît  sur  les  pins  ou  sapins. 
Ex,  Antennaria  piniphila,  Rkyn*- 
chmus  piniphilus* 

PHOQUE,  adj .,  pùuçuj*  Unvejdoj%- 
Jbeu  appelle  acide  piniqMfi(Pinmsilwrex 
ajl.  )  .la  , résine  qui.  constitue  en 
grande  partie  la  colophane  ,et  la  plu- 
part de*  excrétions  résineuses  de  di- 
verses espaces  de  pins. 

PI3rriltfJlE,  odj.  Se  dît ,  en  mi- 
néralogie ,  d'une  roeee  qui  contient 
de  3îi  pînile.  Ex,  Granité  ptnitijere. 

PIWATIFIDE.  F.  Pennatifioe. 

PITOATIPÈDE,  adj.,  pinnatipes 
(perirut)  plume,  pes  ,  pied  )■  Se  dit 
d'un  oiseau  dont  les  doigts  sont  garnis 
sur  les  Lords  d'une  muiubranc  dé- 
coupée v  comme  ceux  des  Foulques. 

PIIVN  ATIPÈDES  ,  adject.  et  s.  m. 
-pi»  ,  Pirihàtimedes.  Nom  donné  par 
-Senseffer  et  Temmtnck  a  un  ordre, 
par  G.  Bonaparte  à  une  famijle  d'Oi- 
seaux, comprenant  ceux  qui. ont  les 
doigts  bordes  de -mem^niiics. 
,    PCMIyK.  rrt&.tmné.    . 

F4$NÉ$f,aaj*  et  s.,  m.  pi., Pin* 
nota,  jïom  donné. par  Lfrtreille.  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Fchinoderœus 
astéroïdes  ,  comprenant  ceux  delcos 
animaux. dont  le:,cor,pse*t  garni  de. 
raj^jns  non  si^ondes.  ;  ',.-,. 
.  PWiNICAliO^,  adj.  et*,  m,.pj., 
Pinniçauda  (pi/ma,  nageoire  >  cnu- 
<fo ,  queue  ).  Nom  donné  par  Lar 
.  tteille  à  une dii(isiûn(de  h  faUiiï*  des 
Gnustacés  décapodes,  maqroures ,  dans 
laquelle  il  raage,ce$$  qoi.aot  le  post*- 
aWomeu  terminfi  par  .une.  nageoire 
.  en  forme  d'éventail.  ... 

PÏI\IVn>ACT\LES  r  adj.  et,  s.  m. 
$1. ,  .Pinnidactyli  (.nùvtt?,.  nageoire, 
,£4»nAoç,  doigt  )..  Nom  donné  par  Fi- 
rojous  et.  Garus  à  une  famille  de  l'or- 
^dre,  des  Echas^iejcs,ccpiuprcuant  ceux 
de   ces  oiseaux  qui, ont   les   doigts 


pinn; 

PlWIFàftES,adject,cts.  m.  ph, 
Pirynifera  (pinna,  nageoire*  fero, 
ppr,ter).  Nom  donné  par  Blaio  ville 
aux  Poissons,  pour  désigoer  que  leurs 
appendices  locomoteurs  sont  des  na- 
geoires* . 

PJUWIGItADE8,adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pinnigroda  (pinna ,  nageoire  ,  gra- 
d(pr,  marcher  •)#  Nom  donné  par 
Blain  ville  à  une  famille  de  Tordre 
des  Mammifères  carnassiers ,  compre~ 
Aant  ceux  dont  lé  corps  khthyoïde 
est  muni  de  quatre  membres  courtsV, 
en  forme  de  nageoires  et  à  doigts 
palmés* 

PHVNIFORMË  ,  adj. ,  pinniformit; 
fiossenformig (ail.  )  {  pinna  y  nageoi- 
re,  forma  ,  forme)  ^  qui  a  la  forme 
d'une  nageoire*  Se  dit  de  Voile  dés 
ejseaux,  quand  elle»  est  couverte  de 
plumes  serrées ,  semblables  à  des 
écailles ,  et  qu'elle  ne  sert  que  comme 
organe  de  natation. 

PINNIPÈDES  y  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pinnipedia  (pinna ,  nageoire  ,  pes, 
pied).  Nom  donné  par  Illigery  Gold- 
îuss»  Ficimnt.et  Garus  à  un  ordre 
de.  la  classe  des  .Mammifères;  par 
Duméril  à  une  famille  de  cette  classe;, 
par  LatretUe  à  «n  ordre  de  la  classe 
de£  Monptrèmes  ,  comprenant  des 
animgujc  qui  ont  les  pieds  palmés  et 
propres  à  la  .natation;  par  Cuvier  et 
fcatteiUe  a  un&sectioB  de  la  iamilie 
des  Crustacés  décapodes  bmcfayuBes , 
dans  laquelle  se.  rangent  ceux  qui  ont 
les  derniers. pieds  ou  moins  termi- 
nés par  un  article  aplati  en  forme  de 
nageoire. . 

,  PINJVODACriXES  ,  adj.  et  s.  ni. 
pi. ,  Pinnodactjrli ( pinna,  nageoire, 
£zxtvXoç  ,  doigt).  Nom  donné  par  La* 
treille  à  une  tribu,  de  la  famille  des. 
jCaligides,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont>les  pieds  postériear* 
au  moins  terminés,  par  .des  pinmdes 
pu  digitalionç  servant  de  rames  ou  de 
nageoires.  ,,  ;  /  ,  . 
.   PlMKlJI<E,s^f.,^i«uiia*Candolle 
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iH>mme  ainsi,  d'après  Linné ,  le*  piè* 
ces  articulées  les  unes  sur  les  autres* , 
et'  séparables  sans  ^tidiireniéirt  à  la 
fin  de  la  vie ,  qui  ferment  les  feuilles 
composées.  On  se-  sert  aussi  de  ce 
terme  ,  en  zoologie ,  peur  désigner 
une  petite  nageoire  eu  un  petit  or- 
«me  ayant  k  Jrarase  et  remplissant 
1  office  de  nageoire.  *  ^ 

PIPÉRACÉE&,  adj*  et  s.  f.  pi., 
Piperacea*.  Sotis  ce  nom  ,  plusieurs 
botanistes  *  Barlltng  entre  autres , 
désignent  une  famille  de  Plantes,  ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Piper v :  * 

PIPÉfUNE  y  t.  f. ,  piperina.  Sub- 
stance  cristallisablè  particulière  f  que 
OErstèdt  a  découverte  dans  |e  poivre. 

PIPÉRIftÉBS,  adj.  et  s.  f.  pi.  ; 
Piperina*.  Nom  sous  lequel  BarUing 
désigne  une  famille  de  plantes ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Piper. 

PIP^UTÉE$f  adjtct.  et  g.  L pi., 
Piperitœ  ,    Piperiteo>.  -  EamHle  -  de ; 
plantes,  établie  par  Linné,  admise 
par"  Candolle  et  Kuath ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Piper. 

PP>JÉRIVORE ,  adj.  ,  piper'worus 
(piper  *  poivre  f  poro  ,  dévorer  )  )  qui 
vit  de  poivre.  Ex.  kamphastos  pipe* 
riPorus.  *    ,    > 

PIPOHMÉS,  adj.  eta-  nùpl.,  Pi- 
peidea.  Nom  donné  parlFiteinger  à 
uhe{  famille  de  Reptiles,  qui  *a  pour 
type  le  genre  Pyriu     /     , 

PIPRADÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Pi* 
pradm*  Nom 'donné  par  Lesson  a  une 
famille  Un  sous-ordre  des  Passereaux 
marcheurs ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Pipra. 

PIPRIDÉS ,  adj; et  s.  m.  pi.,  Pi- 
pridar.  Nom  donné,  par  "Vigors  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Denfcirestres  r 
ayant  le  genre  Pipra  pour  type.   -    " 

PIQUANT  ,s.  m.,  acuU-us  yStackel 
(ail.  ).  On  appelle  ainsi i  en-botaai- 
que,  d'après  Candolle,  tout  organe 
•«i  partie  d'organe  qui  dégénère  en, 
peinte  «kire  et  nlus  ou  motos  «igu£y 
ci  détient  aUisi  une  tspjee  (J'arme4 
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défensive  pow  la  plante  qui  en  est 
munie;  en  zoologie,  des  poils  gros , 
roides ,'  longs>   coniques ,   forts  et 
pointus,  comme  On  en  voit  dans  le 
hérisson,  le  poro-épic,  Péchidné ,  etc. 
PIQDilNT,  *à}.,acuùatus,  pungens, 
dtypicius  ;  stOchtlig  (  âll.  );  prickhig  . 
(uvçh);pungeitfe(it.).Se  dit,  en  bota- 
nique f  de-toute  partie  qui  est  garnie 
de   pointes  dures",  comme  les  ra- 
mœux  Aa  ?  Laniana   aculeata ,  4es     f 
feuilles  du:  Ziziphora  pungens  et  les 
capsules  du  Cariai  drymeia.  Vaftz    , 
ÀicuiLXoftNÉ  >  Muckoiié.  •     ^ 

.  PtSAlUE  radj# ,  pisariâs  (pisum, 
pois  ).  Se  dit  des  grains  d'une  roche 
grenue ,  quand  ils  *otrt  de  la  grosseur 
d'un  pois. 

PI8CIFORME', ,  adj. ,  piscifbrmis 
,  (piseis  ,-t  poisson ,  ferma  r  forme)  ; 
qui  a  la  forme  d'un  poisson.  Ex.  Bt- 
nocetlûspiscintts*  /  - 

PISCIN4JL,  adj.  9  piscinalis  (pur     . 
cina,  vivier);  qui  habite  dans  les 
étangs ,  dans  les  piscines.  Ex.  Val- 
vota  piscinalis.  ,  ;    -     ■   :      . 

PISCIVORE,  adject.  f  pùcimus 
{piseisy  poisson ,  vçrï,  dévorer)  ; 
qui  vit  de  poissons*  Ex.  Ramphas- 
tos  ptsciyorus.     t      y    * 

PISCIVORES,  ad),  et  s.  m.  pi.  , 
JPiseipçra*  Nom  donné  'par  Eichwald 
a  une  famille  de  l'ordre  des  Mammi- 
fères cétacés ,  comprenant  ceux  qm* 
vivent  de  poAons.  x  ■  /       ,    . 

•  %  HSfiràflB.,  adj; ,  pisifbrus  (pi- 
sum ,  pois ,  ferv ,  porter  )  ;  qui  porte 
des  potk ,  ou  des  semences  grosses  et 
ovales ,  semblables  à  des  pois  fexv 
Ostebspermvm  pisiferum).  Se  dit 
aussi  de  Coléoptères  dont  les  élytres 
sont  chargées»  de  papilles  arrondies 
(  ex.  Brackjreerus  pisifèrus  )»      > 

Plif FORME  y  adj. ,  pisiformis  (pi~ 
sttm,  pois ,  forma ,  forme)  ;  qui  a  la 
forme  et  le  volume  d'un  pois,  comme 
certains  champignons  (ex.»  L/eoper- 
eb/i  pisifkfrme) ,  Bneaigoe  (  ex.  Phy- 
tidrkm  pisi forme)  7  les  fapule*  «cris* 


feltiam  qm  gaaaiaiorit  jet  tarifai  ^ 
jUêembryomtkcnwm  pùtform*  ,  le 
eerpsd'une  triiebise  appelé*  AçmsH 

*>(^1THIQ11E,  adj.  $*m&thi~ 
cm  (pûum  «  pois  1  Ufiee ,  menre).  Se 
dit*  «minéralogie,  dune  reeàe 
doat  le  pâte  enveloppe  des  grains 
arrondis  de  la  gromur,  d'an  p*>is, 
Eg.  Cékmàypiétôthmus, 

PI^UCÉES,  adjoc*.  et  f.  f.  pi. , 
Pùtioet*.  Trihu,  établie  par  A.  Ri- 
eJwrd  dan»  la  famille  des  Antidées  t 
qui  a  pour  type  le  genre  Piêtia,*k 
qui  est  érigée  ea  famille  par  Lindley 
elKuQtk 

«KIÏL ,  a>  »v,  piMUhm  ;  S tem* 
pel ,  Staubweg{  ail.  )  ;  pislillo  (  il.  ): 
Orgene-dt»  sexe  I émiata ,  dans  les  *é- 
gmeox  ♦  qui  te  compose  essenttciie- 
Mdtde  lWairettdaftJginaUj  pq- 
tré  lesquels  règne  souvent  un  tube 
flm  ou  nfim  long  appelé  /rrfc, 

P9ftfHAAIBEt  <*d]M>&#u*w 
{pùiiltwb  ,?iitil);  sjui  a  rapportait 
pistil.  On  appelle  jpongiokpùtiUair*, 
et  plu*  coflïmnnejaeni  stig*w<a*  t  un 
corps  spongieux  qui  teaaine  le  pistil; 
t**don  pistiUmrby  d'après  Caçrea, 
l'ensemble  des  vaisseaux  «pli  yoat 
des  stigmates  a.  l'ovaire;  rumtêùres 
pUuëmrtr,  ôTèpcés  Dcsvauxj  *«*x 
911  sont  situés  sur  le  pistiW  ^<wr# 
permutées  pUtklair**  .d'après  Can* 
dolle ,  eelles  dans  kamlles  le  cbaa# 
geinent  est  dû  a  la  dégénérescence 
fiétolofaedesfsetik  PUiilkut*  — ait 
aufsi  do  caampignens  qui  ont  la 
ferme  d'un  pilon,  {ex.  Ciuvari*  pù~ 
tètta*ti ,  Scleroderma  pistiiiare). 

PISTUXAUtBë  ,edj.  et  t.  m.  plM 
PiMiihrt*  Hem  donné  jpar  flees 
d'Esenbcck  •  une  Camille  de  l'ordre 
des  <>nmpignona  utérins,  compfe- 
naot  ceux  qui  sont  en  ferme  de  pttea 
aademaatue. 

raurnXa\iàSN»$:ad)èei.  et  t.  m. 
jA.>   P4êtiUmrbù.  Nom    donné 
iliasàiinf^ibo^rordredes 


clavîfcfmef  •   ^psj ™   al 
poortypelemire.P<>l^fari0. 

Wj»WiI*èM!,adtM^//«f«^> 
(phtUlum  ,  pistil  ,yfero  >  porter  }. 
ÈHearpistitkfkr*,  on  portant  un  p*é- 
tU,  est  synonyme  de  Heur  femelle* 

PI9TIi^i^#)UIE9adj  ,  pistiM- 
formis  (  pùtUhm,  pilon,  /feras*  , 
forme)  ;  qm  a  la  forme  d'un  pilon  , 
c'est-à-dire  d'un  eorps  long,  terminé 
par  une  tète  arrondie  \  eomme  le 
CUtvafia  pùnillarù  ,  ou  les  ra- 
meaux du  Spenfia  pisiilUformm. 

PITTOerôliEW ,  adj.  et  »,  f.  pi.  f 
Péttoàp&réœ.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  R.  Bfown  ,  qui  a  pour  typé 
latente  Pttt**porum.      • 

PÏVOT,  a.  m;  Los  botaniste*  ap- 
pellent ainsi  la  radicule  primitive, 
•jOt t  en  grandissant,  s'enfonce  iror- 
ticalemeut  dans  le  soi ,  et  7  ftâm 
l'arbre  k  une  grande  profondeur  {  eau- 
itm,  Sa>Hb;  PfiMpurzcli  Haupt- 
vmhul,  JVw%êM^pêr ,  ail.)  t  parfois 
aussi  le  stipe  ou  support  dn  cb*-. 
neau'idans  les  cbampignonB.Enîoo- 
iogiè)  on  4onAe  ee  iiom  \enAolus^ 
.  thnaapfm,  ail.  )  aurprotubèranees 
de  l'os  du  front  ou  du.  ne«  que  re- 
couvrent les  cornes ,  dons  -les  mam- 
mifères cavicornes* 

FIVOVANT,  adfrctv ,  perptfidk»* 
tari*,  Sa  dit,  en  botanique,  de  ta 
racine  ,  quand  son  corps  prinefeaj 
s'onfonoe  en  terre  dans  une  direction 
verticale  (ex.  Dmw**0*rottà);  de 
VmuAire,  quand  elle  est  alongée  et 
attaeaee  par  sa  partie4  moyenne  {ex. 
'  AtnarytUs).  " 
•■  9lMMM!àst.  m.)  placenta;  Sa- 
mentrager  (alL)*  On  donne  oe  nont , 
dans  les  Végétaux ,  d'après  Gaertnér, 
k  la  portion  ây  l'ovaire  qui  dôaae 
attaché  aux  ovules,  srf$  immédiote- 
mettt ,  soit  par  VintennéoS»rre  <fnq 
fbnîeale  s  k  la  partie  de  la  ftniillecatv 
■eibiredtae  ne^Beut  le*  grames,  tout 
le  long  de  la-  sutave  qm  unit  les 
bords  t  à  e%  fc*e  ou  h  so»  sommet 
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soolcmeni,  e*  qui  4ors*c  crilmeire- 
Ment  «me  eenéee  de  boarrclet  épate, 
composé  de  t&wu  eetliilaire  spongieux, 
et  traversé  parvenir  ordres  de  'vais-' 
éeetis »  dontles.aas* venant  du pédi- 
cule ,  conduisent  les  stics  aoumeievs, 
les  autres ,  Tenant  du  style ,  «il  ep~ 
porté  la  UeneuT  féeoadeute;aux  orties, 
et  ont  ô«îttwir«i»ant  disparu  m  m*» 
«Mot  où  le  fruit  est  formé.  C'est  le 
àpm-TMtphorê  de   Lin**  le  ironk** 

rtm  de  L.-C*  Richard  ,  la  cejeitae 
Mfebtny ,  le  ïêeep&acuhm  #sin»* 
Hum  de  Netker*  Dans  les  Maoïmi-* 
Ares,  le  pîacçnui est un  organe oeV 
t«1o>?as<&laire,  qui  établit  la  cet** 
asunkation  entré  te  mère  et  le  fottos 
renfermé  dans  la  matrice»     , 

I^CE\TAIIll,subftt  m  ,  pla- 
centariw*.  Candolle  employé  <*  met 
comme  synob y  me  âè  placenta*  Mir- 
bel  le  réserva  pour  designer  la  partie 
defrdit  nid  est  fermée  perlé  réunion 
de  plusieurs  placenta,  et  qui  pat 
conséquent  péris  les  gfainest    . 

HanH9.  Mirbel  appelle  cloisons  pia- 
centaf>ieHH$j  celles  o^ui  ne  consistent 
qu'en  une  simple -extension  dé  fa 
eobstance  dut  placentaire  ou  de  ses 
lobes  rqnt  ta  «'appliquer  contre  la 
paroi  Ou  les  sutures  du  péricarpe ,  et 
«rui  s'en  détaéhe  fc  la  tnatisrité,  lors- 
que le  fruit  est  déhiscent  JB*.  Crw- 

-  P&AGEKTATION,  a.  f. ,  ptatûm* 
tatio.  Maaière  dont  les  graines  sont 
srttaeWes  au  péricarpe.  k*C.  Richard 
prend  ee  mot  dans  un  antre  sens ;  et 
désigne  pat  la  la  disposition  des  oofcy* 
tédons  avant  et  pendant  la  gênais 
tfation. 

PLACENTIFOMtt,  ad|M  j»**»** 
ftfàrmis?  iuchehfàrmig  /art.)  0>&- 
<en$a,  gâteau  ,/<>«»»>  ferme )rq*ii 
ressemble  à  un  gâteau,  c'est-à-dire 
«pii  est  épais,  arrondi  et  dépHeié, 
©otome  Ta  plante  entière  dans  le  iafe> 
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PLACOfTYLE,  adj* ,  paarojft-faj 
( irttÇ,  lame  >  *r**«  > styte>  Épilbète 
fUmnée  par  tteake  à  une  coquille  . 
amÎTalee  dont  là  eoluroetle  perte  on 
pU  obiisjue.  Ex^  Bûtiùw*  Ziém. 
...;. VMa1B>e.  f.,  »lffc«;*inwai(asL)j 
j^ore  (aagl.).  Portion  de  test»  «an 
,  ayoisJne  la  mer ,  et  qui  **f:  termine , 
par  ui^  pente  douée» 

PLAGIADRE*  adjeet.  rptagiedm* 
(nliyuK,  oaliqne,  f(%«^  Wse).  Se    • 
dit,  en  minéralogie,  d'un  cristal  qui 
a  des  facettes  eitoee»  en  niais.  «u 
QmtrM  pfagiëdrt* 

afe^QftONIft,  ad},  et  »,  m.  pi,  * 

muscle).  Nom  donné  par  Lotràièfc  à 
une  section  de  l'ordre  des  Genenifèsae 
patuhpaUes  f  comprenant  «eux  qui 
ont  deax  imprmaiani  mnsculaires^  et 
correspondant  aux  ûùnvakca  4e  h** 
.antre**''  '.•••*.".. 

PlAèMOBAilQUi^  ed*f  plm^r 
Mticu*  (  ^«74^ ,  oWiqae,  £a«kc, 
base)»  Cw  Nauroana  donne  cette  êfi+ 
tbète  anx  systèmes  de  ceistallisari^n,  è 
teordenaées  obliques,  comme  1  té* 
saiprismattqae  et  le  té|s^ftopnsma«- 
tique, 

PLAG!Of?OpE^  aô^M  ptagiopodiu 

(nïéjv*  ,  oblique/  frs^,  piod)  ;  qqi 

-*  le  pied  m>  le  pédKeelle  oblique  on 

arque  >  somme  celui  afu  porte  l'nrae 

dans  le  Qrimmi*  plagUrpoéa.  . 

MA^OnUIQlsBWànE.adi.,^ 
giofrhomhifePusk  Se  -nttty  en  ainasta*- 
legie',  d^sne   variété  de  qùftrz  qui 
réunit  l<»s  n>ees  de  la  nlagiëdce.tOtr 
eelWdemrnômboldale.     , 

PLAfiIO6Tj0aiEdvadj«t.etS4m. 
pL ,  PfpgiutioMa  (nïJefUç ,  traosvor- 
sai^o  ebltttoe  >  empa ,  boncaa  ).  Nom 
-donné  par  Wméril  et  Goldfnss  à  une 
famille  de  poissons  Qiondioptérj^ 
jriensv  eomptenant  «eux  qui.  ont  le 
bouebe  «Muée  en  trave»  aoas  le  m»» 
seau  \  pat JLatreilka  une  section  de  «a 
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£muOe  de»  Eebiaoïdes  irrégnb'eri, 
qui  renferme  ceux  dont  la  beucbe 
et  l'anus  Mot  excentriques. 

Pf  lAffllTBBS,  adjcct.  et  s.  m.  pi., 
Plagiuri  (  nliynç ,  transversal ,  «ùpà  , 
queue  ).  Nom  donné  par  Gronovius 
.  aux  Cétacés,  qu'il  rangeait  parmi  le» 
poissons,  et  qoi  ont  la  qneuc  hori- 
zontale ou  déprimée.    . 

PLAINE,  s.  f. ,  plankies;  Ebené 
(âll.)  ;  p&rô  (angi.);  pianura  (it.)i 
Espace  tout-à-fait  uni,  on.  ne  pré- 
•  tentant  que  de  légères  ondulation? ,  ' 
qui  se  trouve ,  soit  dans  une  contrée 
liasse  (a- moins  de  trois  on  quatre 
cents  mètres  au  dessus  du  niveau  de  la 
mer),  soit  dans  des  Henx  dominés 
par  des  pointa  élevés. . 
.-  9tAfi9ûd\.9  planas  ;jlach  (ail»); 
piano  (it.).  Se  dit  de  tonte  partie  qui 
n-'pffre  ni  plis,  ni  courbures,  ni  rides,' 
ni  ondulation*,  comme  les  ailes  des 
Apis,  le  cUnantke  àeYAchilieaPi&r- 
mica  y  les  filets  des  étamines  de  l' j4/« 
Hum  fragrans ,  les'  graines  du  Ifya- 
einthus  serounus ,  la  livre  supérieure 
de  la  corolle  du  Melàûs  melisse- 
phjrlla,  X*. surface  de  l'ombelle  ^e 
\fAnetnum segetum^  le,  sycpne  du 
-Dcfstenia,  les  malve*  àeVAtyssum 
ctypçatian*  *,   \  . 

PLABLAOUBS,  adject.  et  s,  m.  pi. 
Nom  donné  par  B|ainviile  à  une  sec- 
tion de  la  division  des  11 icrozoaires 
apodes ,  parée  qu'il  regarde  la  plupart 
dlesanimauxquiy  sont  rangés ,  comme 
de  jeunes  Planaires,  ou  peot-étre 
même  comme  de  jeunes  Hirmdinées» 

PULÏiABIÉS, ad},  et*.  m.pl.jP&t- 
natiœ.  Nom  donné  par  Blainville  à 
■  une  famille  de  l'ordre  des  SubanneU-*» 
daires  aporocépbalës ,  , comprenant 
oeux  dont -le  corps  est  très-plat,  et 
ayant. pour  type  le  genre Planaria.  ■ 
.  PLAff-CONTOSE,  adject.,  plane- 
conrexus.  Épkhète  donnée à  une  va- 
riété de  diamant  qui  offre  la  combi- 
*o»son  de  la  spbéroïdele.  ayee  les  faces 
«flânes  de  l'octaèdre  primitif,    ; 
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PLABufrAJIUE,  adj. ,  pbmèktrbes. 
Qn  appelle  espace  planétaire  celui 
qu'occupent  les  plana  des  orbes  û\6^ 
srits  par  les  planètes  qui  tournent  au- 
tour du  Soleil ,  et  système  planétaire 
l'ensemble  de  ces  onze  planètes  elles- 


.  PLANÈTE,*.  î.,plam*taïlVa*- 
âelstern  (ail.);  pUmet  (angh);  pia- 
neta  lit.)  (aXôvaç,  errant).  On  ap- 
pelle ainsi  des  corps  célestes  qui 
changent  constamment  de  situation 
dans  le  ciel*  en 'décrivant  autour  du 
Soleil  des  ellipses  dont  le  centre  de  cet 
astre  occupé  l'un  des  foyers ,  et  obéis- 
sant à  one  force  qui  agit  en  raison  in- 
verse du  carré  des  distances  de  ce 
centre  au  leur.  On  compte  onze  pla- 
nètes, Mercure,  Vénus,  la  Terre, 
Mars,  Junon,  Cérès,  Vesta ,  Psllas, 
Jupiter ,  Saturne  et  Uraous.  Quel- 
ques uns  de  ces  astres ,  la  Terre ,  Ju- 
piter, Saturne  et  Uraous,  sont  en- 
tourés d'une  ou  plusieurs  autres  petites 
planètes  ^  qui  tournent  autour  d'eux  , 
les  accompagnent  dans  leur  course 
autour  du  Soleil ,  et  sont  nommés  par 
cette  raison  sateèUtes*  f^oyezee  mot. 

PLAXICAUDE8,adj.  ets.m.pk, 
Plameaudati  {planas,  plan,  couda, 
queue)»  Nom. donné  par  Domérfl  a 
une  famille  de  l'ordre  des  reptiles 
Sauriens,  comprenant  ceux  qui  ont  la 
queue  aplatie. 

,  WJk$aCEV&9*âi.,planiceps(pla- 
nus,  plan ,  capot,  tète)  ;  qui  a  la  tète 
plate.  Ëx.  Damalis  planiceps. 

HLANICOBNE,  adj.,  planieornis 
(planas,  plan,  cornu,  corne).  Un 
coléoptère  (Ontopkagus  planieornis) 
est  appelé  ainsi  -parce  qu'il  a  une 
corne  très-courte  ou  plutôt  un  tu- 
bercule aigu  sur  la  tête. 

HUAJVICOSTÉ,  adj.,  planicesta- 
tus,  planicosiaus  (planas,  plan, 
eosta,,  -côte).  Se  dit  d'une  coquille 
dont. la  surface  est  marquée  de  cotes 
pianos.  Ex.  Venericar4ia  planiçQiia  y 
PcctuncHjtCt  .planieojtaHs. 


PLAN 

PLANIDENTÉ,  adject. ,  pkmidens 
(planus,  plan,  dens,  dent);  quia 
des  dents  aplaties ,  comme  on  en  voit 
une.  sur  le  large  bourrelet  formé  par 
le  bord  droit  aeVÏJelix  planidens. 

PL  ANIFLORE ,  adject. ,  phvftifiorus 
{planus,  plan,^W,  fleur);  qui  a 
des  fleurs  planes ,  comme  les  longues 
fleurs  en  roue  du  Gonolobus  plani- 
Jlorus. 

PLANÏFOLUÉj  adj.,  planifolius  ; 
flàchblàttrig  (ail.)  {  planus  ^  plan, 
folium,  feuille);  qui  a  des  feuilles 
planes.  Ex.  Haworthia  planifolia, 
Anetctangium  plantfblium, 

PL  AN  IF  ORMES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Planïjbrmes  {planus ,  plan ,  forma , 
forme).  Nom  donné  par  puméril  à 
une  famille   de  l'ordre   des  Coïëo- 

Ï itères  ,  comprenant  des  insectes  dont 
e  corps   est   très-déprimé.    Voyez 

OttALOIDES. 

PLANIPÉDE,  adj, ,  pianipes  [pla- 
nas y  plan,  pes9  pied);  qui  à  les 
pieds  aplatis.  Ex.  Matutà  pianipes. 

PLANIPENNE,  acfj. ,  planipennis 
{planus }  plan ,  penna,  aile  )  ;  qui  a 
les  ailes  planes,  comme  le  sont  les 
él ytres  du  Calathus  planipennis. 

PLANIPENNES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Planipennes  {planus , plan ,  penria$ 
aile).  Nom  donné  par  Cuvier,  La* 
treille  et  EicWald  à  une  famille  de 
Tordre  des  Névroptères ,  comprenant 
ceux  de  ces  insectes  qui  ont  les  ailes 
planes. 

PLANIQUË1JES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Planicaudati.  Nom  donné  par  Vicq- 
d'Azyr  à  une  Camille  de  Mammifères  , 
comprenant  le  Castor ,  l'Ondatra  et 
kDesman,  qui  ont  la  queue  aplatie. 

PLANIROSTRE  ,adj.,  planirostris 
{planus  ,  plan ,  rostrum ,  bec)  ;  qui 
a  le  bec  ou  le  rostre  aplati.  Ex.  Rhi- 
nosimus  planirostris. 

PLANIROSTRES,  adj .  et  s.  m.  pi. ,« 

Planirostres.   Nom  donné  par  Du- 

méril  à  une 'famille  de  l'ordre   desi 

Passereaux  \  comprenant  ceux  qui 

II. 
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ont  le  bec  plat  et  large  à  la  base.  V. 
Omalouamphes» 

PLANISUJQUÉ,  adj.,  pïanisili- 
quus  (planus,  plan,  jiliqua*  srlique); 
qui  a  des  siliques  plates.  È*.  Mry- 
thrina  planisiliqua. 

PLANIlftCUÊE  ,  adj.  ,  planiuscu* 
lus  ;  qui  est  presque  plan ,  sans  l'être 
complètement. 

PLANIVENTRE  ,adj.  ,pCànii>enter, 
planiventris  (planus  y  plan  ,  venter  9 
ventre)  ;  ^ui  a  le  ventre  ou  l'abdo- 
men plat.  Ex.  Natrix  planivcnter  , . 
Raphiorhynchus  planiventris.  " 

I'LANORBIQUE,  adj. ,/  pldnorti- 
cus.  Se  dit  d'une  coquille  t\m  a  quel- 
ques rapports  avec  celle  des  planori- 
bes,  pour  la  forme.  Ex.  Crctostomà 
planorbuloïdesT        ' 

PLANOSPIRE,  adj.  ,  planosplrus 
{planus ,  plan  ,  spira ,  spire).  îSc  dît 
d'une  coquille  qui  est  aplatie  de  haut 
en  bas  ,  qui  par  conséquent  a  sa  spire 
aplanie.  Ex.  Hélix  piano  tp  ira. 

PLANTAIRES  ,  adj.  et  si  m.  pi.  , 
Plantaria  (planta,  plante  du  pied  )'« 
Nom  donné  par  Storr  à  une  section 
de  la  classe  des  Mammifères  ,  com- 
prenant ceux  dont  les  pieds  de  dçtr 
rière  seuls  sont  munis  d'un  pouce  op- 
posable. 

PLAIMTAGÏIVÉPS,  adj.  et  s.  f.  pï., 
Plantaginea.  Famille; de  plantes,  éta- 
blie par  Jussieu,  qui  a  pour  type  le 
gçwe  Ptantago. 

PLANTE  ,  s.  f.  ,  planta.  En  bota- 
nique ,  ce  mot  est  synonyme  de  *té~ 
étal  (  PJlanze ,  ail.  ;  planta  ,  &.). 

n  zoologie,  il  désigne  (  planta  pedis; 
Sohle,  au.  ;,so/e,  an  gl.)  la  partie  in- 
férieure du  pied  des  mammifères  et 
4es  oiseaux  ,  depuis  son  articulation, 
jusque  la  base  des  doigts;  etçhezJcs 
insectes,  d'après  Kirby ,  la  première 
jointure  du  tarse,,  quand  elle  a  une 
longueur  et  une  largeur , remarqua- 
bles. 

PLANTIGRADE,  adj,    et  s.  m. ,. 
fifontigradus  ;  sçhlenschreiiend  (ail.) 
18 
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(planta ,'  plainte,  gradhr ,  marcher  ). 
Epithète  donnée  par  Hliger  aux  mam- 
mifères et  aux  oiseaux  qtri ,  en  mar- 
chant, tppuyent  toute  la  plante  du 
pied  par  terre  jusqu'au  talon. 

PLANTIGRADES 5  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Plahtigrada.  Nom  donné  par 
fcuvîer  y  Storr ,  Illîger  9  Desmnrest , 
Dnméril  ,  Tiedemann  ,  Blainville, 
Latreille ,  Ficinus  et  Caras  à  une  fa- 
•raille  ou  tribu  de  Mammifères,  com- 
prenant ceux  qui  appuyent  la  plante 
entière  du  pied  sur  le  sol ,  quand  ils 
marchent. 

PLANTjtSUGES,  adj.  et  s.  n>.  pL, 
Plantisuga  ^planta,  pknte,  sugo , 
sucer  }.  Nom  floané  par  Duméril  ^ 
une  famille  de  Tordre  des  Hémjptè- 
jre* ,  comprenant  ceux  fie  oc*  isse* tes 
«ui  sucent  les  sucs  des  végétaux  i 
dont  ils  se  nourrissent»,  Voyiez  P,hy-p 

ÏÀDELGES*  . 

PLANOTORfi,  adj.  ,  pîant'worxu 
.{plant*)  plante,  tw>ro,  dévorer), 
Sjnemjme  peu  usité  de  herbivore. 

ïtANTULATIOtf,  s.  f.  *  plantula* 
ffo.  Terme  detrt  L.-C.  Richard  s'est 
servi  font  désigner  le  développe-* 
ment  de  l'embryon  pendant  h  ger- 
mination. 

■  FLAMTOLEjS.  ti9phntuïa.  Petite 
plante.  L.-€.  Richard  appelait  ainsi 
l'embryon,  q&and  il  eoirimence  à  se 
développer  par  l'effet  de  la  germina- 
tion. 

FLANULAClfe,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Pldnuktcea  (  planus ,  phtn  )*  Nom 
donné  par  Blainville  et  Eiefwralfl > 
tine  famille  de  €éphalophores  où  Cé- 
phalopodes V  comprenant  ceux  de  ces 
Mollusques  qui  ont  une  cotpriHe  très- 
deprîmee. 

'  PLAMJLAIMS,  adj.  et  s,  m.  pi, , 
Pfanulares.  Nom  donné  parLamarcftj 
à  une  section  de  l'ordre  dessers  mous, 
à  laquelle  se  rapportent  ceux  qui 
ont  le  corps  aplati. 

FLAftUtté ,  adj.,  planulaluk  (pk* 
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nus ,  plan  )';  qui  est  aplati  ou  dépri- 
mé. Ex.  Mytihis  planttlatus* 

PLAIVULITE9,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Planulatœ.  Nom  donné  par  Débuta 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Àmmo- 
nées ,  comprenant  celles  qui  ont  le 
dos  et  les  côtés  arrondis. 

PLAQUEJttNtERS.  Voyez  Ebéna- 
c£es. 

PLAQUETTES,  s.  f,  pi.  Lamurck 
a  désigné  sous  ce  nom  une  famille 
de  Crustacés  décapodes  brachyures  , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  corps  très- 
aplati» 

PLASTIQUE,  adject.  ,  pfasticu* 
(irXaaaw,  former).  Les  physiologistes 
désignent  sous  le  nom  de  force plasti- 

ÎiLe  (  vis  plastica ,  nisus  forntutwus  : 
UldùngstrieB',  ail.)  la  puissance  qui 
détermine  la  production  des  germes 
dans  les  corps  organisés.  Par  argite 
plastique  on  entend  celle  qui  est  sus- 
ceptible de  se  laisser  mouler. 
'  PLASTROW,  s.  m., pectorale.  Par- 
tie inférieure  de  l'enveloppe  solide 
du  corps  des  tortues* 

PLASTYKGOPHYTE,  s.  m.,piàs- 
tyrgophytum  (it\ounbvpyit>i  j  imiter, 
çutov  ,  plante  )♦  Nom  donné,  par  Nec- 
ker  aux  plantes  didynames  dont  la 
fleur  régulière  représente  une  sorte 
de  gueule. 

PLATANÉES,  adj.  et  s.  £  plur.  , 
Plataneœ.  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  Lestihoudois ,  adoptée  par1 
Martius  et  Kunth ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Piatanus. 

PLATEAU,  s:  m.  On  donne  ce 
tiom  :  i°  en  géogndsie ,  a  un  espace  de 
terrain  uni  qui  domine  un  sol  moins! 
élevé  ;  à  la  cime  d'une  montagne  qui 
s'aplanit  :  à  toute  grande  surface 
plane  et  horizontale  qu'on  rencontre' 
à  une,  élévation  plus  ou  moins  consi- 
dérable ,  sur  le  faite  même  d'une' 
haute  chaîne  de  montagnes.'  2°  En  , 
botanique  (lecus  s.  disais  bulbi)  Zwie<* 
helstock ,  Zwiebelscheibe,  Z<mehel  i 
kuchen }  ait ) ,  $  uu  disque  mince  / 
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qui*  dttfeê  les  ImlbtB ,  prodttît  Infé- 
rieurement  les  racines  y  et  représente 
la  ti^e,  de  roanièrequ'il  émet  en  dessus 
des  feuilles  et  ebdessont  dés  r acides. 
H-  Casrtirii  applique  dette  déboînîna* 
\*qq  à  un  corps  charnu  qui  es  tinter** 
posé  «titre  l'ovaire  et  les  «»Ues  orgav» 
aies  floraux  i  dan*  Certaines  Synan-» 
tbéftée*  (ex,  Carduus)* 
,  tiULTEtiâTE  y  6.  m.  ,  platineu. 
Combinaison  dans  laquelle  l'oxide 
platinrque  joue  le  rôle  d'acide»  Ex.  . 
iPlatinate  tmimtniqut,  en  platine  -fut- 
«inant* 

HfcAXlNK*  s.  m..,  plettina^  aurum 
album /  P latin,  TVeissgold  (ail.  ) .  Mé* 
Jal  coanu  en  Europe  depuis  Tjzfi  9 
^iudté  successivement  par  Seheflef  > 
Lewis  ,  Marcgraf  \  Bergman  ySickin* 
gen  ,  Mussin-Vbusehkin  ,  Foùrcroy* 
Yauquelin  ,  Wollaston  ,  Ifesebtils  \ 
lennant ,  Bette  lins  et  E.  Davy  \  et 
qu'on  est  parvenu  peu  a  peu  à  obte* 
nirpur,  en  te  débarrassant -de  plu- 
sieurs antres  métaux  qui  l'uecoinpa* 
fpeut  toujours* 

PLAITINM^adject,  ^  platinosus. 
Berselins  appela  ox<id  platitoêud  le 
premier  degré  d'oxidationdn  platine» 
sulfure  plmtineux  son  premier  degré 
de  sulfuratkra ,  jêU  platineux  "les 
eoeaiMDakoot  de  l'oxide  pis  tin  eux 
avec  les  oxacides ,  et  dn  platine  aree 
«me  certaine  proportion  des  corps 
halogènes. 

fLAlWICO-AMMÛtffQUE ,  adj;  i 
platiniev-ttmminiçim.niïoni  donné  , 
dans  la  notnenelatarto  chimique  '  dé 
Serselius ,  à  des  sek  doubles ,  qui  ré- 
solvent dV  k  combinaison  d'un  sel 
K1  tfaie/oe  avec  un  sel  om  modique» 
.  Chhrwre.  plmtnic*-ammom<j*#i 

PLAllNK^O-ARGfctfiTiQUEi,  adj.  > 
platinico-argenticufs  Nom  donne  t 
dans  la  nomenclature  chimique 'de 
Bereelius  ,  a  des  sek  doubles ,  qui 
sont  produits  par  un  sel  platîniqué 
combiné  avec  un  sel  argentique.  Ex. 
Chlorure  plaUM*o*argin*ique<k    • 
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PI>ATl3>aCO-«ARVnQUÉ,   ad j- ^ 

platinico  -  barytiçus.  Nom  donné  > 
idaus  la  nomenclature  dé  BerieHns  , 
A  des  sels  doubles,  qui  doivent  nais* 
sanee  à  un  sel  platinique  combiné 
avec  uq  sel  bary  tique.  Et.  Chlorure 
piatimeo-hary tique.  »  ■  •  •  \ 

PLAXnVICOrCADOlQUE  ,t4jiot.y 
platinico-eakkùs*  Nom  donné  *  dans 
Ja  nomenclature  chimique  de'&érfce- 
liu*  y  e  de*  sels  doubles ,  qui  résultent 
de  k  combina  bon  d'un  etft  platitftnun 
avec  un  sei  calciqtie.  Ex.  tJhhritre 
f4àUnieor*e*lelqMe. 

FLATirWCCHC  AMflQUD,  adj«oii> 
platinice  -  cadwicus»  Nom  'donné  v 
dans  la  uomenclature  chimique  de 
fièraelius,  aux  sete  doubles  qtiHeirfeels 
platmtques  forment  en  te  eon^Maut*; 
avec  les  eelS  ead**ique*.  lkv£Vk/(W»uiie 
plàtintc9+céHèm>Njtte.  *  i  «  ,  *i,  .  *  .     i 

PLAtîlVICO^COfiALÏlrltoÉ  ,  âtiT.' 
picttinieo  -  cohalticus.  Nom  "ddqné* 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelras  ,  à  des  sels  doubles ,  qtfi  ¥é- 
sultent  d'un  sel  platinlque  Combiné 
âvèç  un  sel  cobhltique,  Ex.  Chlùrurt 
platinico-cobaltiqueé' 

JPt  ITIXICO-CCI^RIQI^E  ,adject,j 
platinico-cupricus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature,  chimique  de  Berae- 
lius  ,  à  des  sels  double^,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  platîniqué 
avec  un  sel  ouïvrique.  Ex.  Çhkrurf 
platinico-cuwriquG.      • 

PLAT  WIGQ-Ff  RMÏQliE  t  ad^et.  f 
platinic'e-ferricus.  Nom  donné,  dans 
la  notoenclatnre  clmliqne  de^Ber- 
zelius  ,  à  des  sels  doubles ,  que  Ifef 
sels  pktinîques  forment,  en  leoenH 
binant  avec  les  sefe  ierriqiieA.  Ejej 
Chlorure  pTatmke-fsrrique. 

.  *LATI\lCO-MAG^MQtjp,adj.i 
platinico  -magnesleus»  Nom  donnée 
dans  la  nemee%latnre  ehkriftjùé  'de 
Benelius,  k  des  sels-  doubles,  qtil 
résultent  de  la  combinaison  d'ud 
sel  platitfique  a^oe  11a  sel  magn(é^ 
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Es.  Chlorure. 


rtAmÊcm-mAmGAMaçtt,,^ 


Ex.Chlo- 


PI^TBOGOHHCCMJQCB  ,  adjj. , 


tuweewmmi} 
Chlorure  m4mtimico-M 
Bip*. 

mUtêûtict-fimsticmâ.  Nom  à*mmi  , 
4m»  la  ■— cnrlrtorr  ctoosique  de 
Berzel«s,àde»  sek doubles,  o^  ré- 
Mha*  *  la  coomMoaisoo  «Tu  sd 
pUtiatqueavee  un  sd  potassique.  Ex. 
Chlorure  platinico—poUusique. 

FLATHlCO-S0l>IQflE,  ad|. ,  pla- 
timeo-sodicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzeiius, 
a  de»  feb  doublet ,  qoi  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  platinique  avec 
un  tel  sodiquc.  Ex.  Chlorure ptalini- 

co-sodique. 

'  FLATWICO-gTEOWTIQlJÈ ,  adj. , 
platinico-strônticaj.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzeiius  f  a  des  tel*  doubles ,  oui  sont 
produits  par  la  combinaison  aon  sel 
platmkfue  avec  on  sel  strontique.  Ex. 
Chlorure  plaumco -strontique. 

rLATBIlCa-ZINCIQtlE,  adjeet. , 
fuUêmco-zincieus.  Nom  donné,  dans 
w  nomenclature  chimique  de  Berze- 
iius ,  è  de»  sels  doubles ,  qui  doivent 
naissance  è  la  combinaison  d'un  sel 
platinique  arec  un  sel  zincique.  Ex. 
Chlorure  pîatinko- zincique. 

PIAT1NIDE»,  s.  m.  pi.,  Plalini- 
dês.  Beudanl  désigne  sous  ce  nom  une 
(■mille  de  minéraux  ♦  qui  comprend 
le  platine  et  *a#  combinaisons. 


platiaeux  arec  «si  ad 
Èx.   Chlorure  ptatmos*  mmnmomique. 
Ft^TWOSOHsfFJIcmBCX ,  adj.  , 


flatimosm  merrurosus.  Nom  i 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzeiius,  à  des  sels  doubles,  qoi  sont 
produits  parla  couibtaaisoo  d'un  sel 
plarincux  avec  un  sel  mercureux. 
Ex.  Chlorure  plati*oso-Mercurique. 

PLAlINOSOHNrTAttlQIIE,  adj.  , 
flalinoso  -potatsicus.  N on  donné  , 
dans  la  nomendatore  chimique  de 
Berzeiius,  à  des  sds  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  drue  ad 
platineux  avejtvun  sd  potassique.  Ex. 
Chlorure  plankoeo-polassique. 

JLATUVOBO-SODiQlIE,  adj.,  pla- 
tinososodicus.  Nom  donné  v  dans  la 
nomenclature  chimiqoe  de  Beradius, 
a  des  sds  doubles,  qoi  doivent  nais- 
sance aux  sels  platineux  combinés 
avec  des  sds  sodîques.  Ex.  Chlorure 
plalinoso-sodique. 

PLATURE  ,  adj. ,  plalurus  (jcWvtf, 
large,  oùpà,  queue);  qui  a  la  queue 
large,  comme  le  Derostoma  phtinrus, 
dont  4a  queue  peut  se  dilater  en  forme 
de  disque  ou  de  spatule. 
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PLATYC  ABPE  ;  adj.  ,platycarpus; 
flachfrûchtig  (  ail.  )  (tcXitrù;  ,  large , 
ntcpnoç  ,  fruit  )  ;  qui  a  des  fruits  lar- 
ges. Ex.  Qrlajra  platicarpus ,  Nègre* 
Uaplafycarpa.  '       . 

PLATYCÉPHALE,  adj.  yplatyce- 
phakts  (  ît)w»ti>;  ,  large  ,  xiçair?,  télé). 
Se  dit  d'un  animal  qui  a  la  tête  large 
et  plate  (  ex.  Tœnia  platycephala  \  , 
d'un  champignon  qui  a1  le  chapeau 
aplati  (ex.  Agaricus  platycephàlus), 
d'une  Synanthérée  qui  a  des  calatfaides 
trés-larges  (  ex.  Hcliantkûs  pfatyce- 
pkalus,  Kalimeris  plalycephala)* 
.  PL  ATYCÉPH  ALES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. .  Platycephala.  Nom  donne  par 
Goldfuss*  Ficlnus  et  C aras  a  une 
famille  de  l'ordre  des  Poissons  gas- 
troptérygtens ,  comprenant  ceux  qui 
ont  une  large  tête. 

PLATTCERQUES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Platycetci  (ff>arv;,  large,  r.ip- 
xofc,  queue).  Nom  donné  j)ar  J.-A. 
Ritgcn  à'  une  famille  d'Ophidiens  9 
comprenant  ceux  qui  ont  lu  queue 
plate. 

PLATYCHÉLÉ,  adj.,  platycheluè 
(  w>atv;,  large  ,  %&*,  pîoce,  ou  ^«î- 
ioç  ,  lèvTe)  ;  qui  a  desserres  larges 
f  èx.  PorceUana  platycheles)  ,  ou  la 
lèvre  élargie  (ex.  Hélix  platychela). 

PLATYDACTYLES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Plalydactyla  (ïrWv;,  large  , 
SaxTiAoç ,  doigt).  Nom  donné  par  La- 
trcille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Hydroçorises ,  comprenant  ceux  de 
ces  insecles  qui  ont  les  pieds  posté- 
rieurs élargis  en  forme  de  rames. 

PLATYGLOSSATES,  j*dj.  et  S.  ro. 
pi.,  Platyylassata  (t?>«tùç,  large, 
vXwff<ra,  langue).  Çîom  donné  par 
Latreille  à  une  section  de  Tordre  des 
Hyménoptères ,-  comprenant  ceux  de. 
ces  insectes  qui  ont  une  large  langue. 
.  PLATYGLOS8E  ,  adj. ,  platyglos- 
susXvixtvç ,  large ,  ytâeaa  ,  langue); 
quia  la  langue  large.  VHeliopsU 
piatyglossa* tes  covolks de  sa  tou- 
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ronne  prolongées  en  une  languette 
très-large. 

PL  AT1XOBÉ ,  platyiobus  (wWfcç , 
large  ,  Xô|3oç ,  lobe)  ;  qui  a  de  larges 
loties  ou  segmens ,  comme  la  fronde 
du  Laminaria  platyloba ,  les  feuilles 
pinnatifides  deiEchinophora  pinna- 
tiloba.  . 

»  PLATYLOME  r  adj. ,  platyhmus 
(fr^arve,.  large  ,  >wjxa,  bordure)  ; 
quia  les  feuiMes  largement  bordées. 
Èx.Bryumplaiyloma. 

PLATYIVEUKE ,  adj. ,  platrneurus 
( w>«tv«  ,  large ,  v*v^ov ,  nerf)  ;  qui  a 
de  larges  nervures  ,  comme  \e$  feuil- 
les de  Y jécrostichum  platyncttron. 

PLATYNOTE,  adj.,  platynotus 
(wXaTvç,  large ,  yôroç ,  dos);  qui  a  le 
dos  large.  Ex.  Ammonites  platynotus , 
Cassida  platynota ,  Dionychus  platy- 
notus, 

PLATYPÈDE,  adject.  v  platypes 
(  Ttkatvz  ,  large ,  pes ,  pied  j  ;  qui  a  le 
pied  ou  le  stipe  dilaté  à  la  basei  Ex. 
uégaricus  platypes. 

PLATYPÉTALE ,  adj.,  pfotypeta- 
lus{n\zt\j<;y  large ,  icrraXov,  pétale); 
qui  a  de  larges  pétales.  Ex.  Silène 
plaiypelala. 

PLATYPÉZINES  ,  adj.  ets.f .  pi., 
Platypezincê.  Nom  donné  par  Fallea 
et  Macquart  à  une  famille  d'insectes 
diptères,*  qui  a  pour  type  le  genre  P/a- 
trpeza. 

*  nATxVmLLE,»Al.,ptoyphylitts 
(liïav&çi  large ,  <j>v>W,  feuille)  ;  qui  a 
de  larges  feuilles  (  ex.  Tilitt  platy~ 
phyllos,  Seringia  platyphylla),  Ou  de 
larges  feuillets  sons  son  chapeau  (  ex. 
Agarwus  plalyphyllus). 

PLATYPODE,  adj.,  platypeJus 
(  nloLtb; ,  large ,  ttoû;  ,  pied)  ^  qui  a 
de  larges  pieds  ou  pédoncules.  Ex. 
Gœttarda  platyyoda. 

PLATYPODES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Platypod*.  Nom  donné  par  Lacépède 
a  une  tribu  d'Oiseaux  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  doigts  externes  réu- 
ni* dans  pres<fue  toute  leur  longueur; 
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p^  J.^A.  JUtgen  à  lia  drdre<Je  ht 
section  des  Jlydrornithes ,  auquel  il 
rapporte  cqux  de  ces  animaux,  qui  ont 
Jes  pieds  très-larges*  , 

pLATYRHUM^,  adj.  .phéyrhmus 
(vforvc,  large,  pîv,  nez);  qui  a  le 
nçz  ou  le  museau  large.  Ex.  N*tri$ 
platyrhinus. 

PLATYRHHVIN9  ,adj.  et  a.  m.  pi., 
Platjrrhird.  Nom  donné  par  Geoffroy 
Saint-Hilaire,  Desmarestet  Latreille 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Singes , 
comprenant  ceux  «dont  le»  narines 
sont  écartées  l'une  de  l'autre  par  une 
iarge  cloison. .  \ 

PLATYRHlNQUi:,  adjeçt.  ,platy- 
rhynchus  (  7riotvç  ,  *l«*ge  »  p7^°«  > 
J)ec);  qui  a  le  bec  Réprimé  et  large. 
Ex.  Phfllaropùsplùtyrhynchtts. 

F^ATYROSTRE ,  adj. ,  plfityros* 
tris  (  7rWv;  9  large  ,  rosiriim ,  bec  )  ;. 
auî  a,  le  bec  ou  le  museau  large»  Ex. 
Çobiusplalyrostris. 
..  PLATYRO£TRJEB,adj.  et  s.  m.  .pi., 
Plalyrostres.  Nom  donné  par  Biain-r 
ville  à  une  famille  de  Tordre  dtea  Pas- 
sereaux, comprenant  des  oiseaux 
qui  ootiè,becirès~fendu  et  déprimé. 

PLATYSILIQLÉ  ,  ad]. ,  plafysilU 
gws  {fràcTvç*  large,  siliquùj  «li- 
que)  ;  qui  à  des  siliques  comprimées 
«A  larges.  Ex.  HeliepkUapiatysUiqua. 

PLATY&OIIES,  âdj.  eu.  m;  pi. , 
Plaiysomata  (îr>aTvç,  large,  dû/**, 
*orp$).  Nom  donné  par  Guvier ,  La- 
treize  et  Eiehwald  à  une  famille  de 
Tordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
{te*  insectes  qui  ont  le  corps  très-dé* 
primé  ;  par  LatreUle ,  Fkjnus  tt  Ca» 
rus  à  une  famille  de  Poissons ,  com*- 
prenant  ceux  qui  ont  le  corps  aplati 
,et  discoïdaL    . 

.  f%4W&roilE ,  ad}. ,  platystomus 
(ffWù;,  large ,  <rrtj*x,  bouche)  ;  qui 
a  uu*  large  Couche  eu  ouverture. 
Ex.  AmwmÙÊê  piatystomus. 
«  PLATVU\E,  «djeeU,  platyurus , 
pfalwus  (  nXrrve  ,  large  ,  wpà> 
flueae)»  qui  *h  qmne  large  ctapktia 
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(ex*  GeefoplatyuruJ,  Agàmtufla- 
tyurus  ).  VEdoUiu  piaturus  a ,  de, 
chaque  coté  de  la  queue ,  une  penne 
conformée  comme  une  raquette.  Le 
Cinnyris  platurus  a  les.  pennes  inter- 
médiaires de  la  qneue  très-longue*  et 
terminées  ea  palette;  le  Psùtacu* 
platurus  les  a  également  plus  longue» 
çt  en  partie  nues.   . 

PLÉGOLÉP1DE ,  ad).  ,  plecotepittiu 
(7rXm> ,  nouer,  tartç,  écaille).  Épi-» 
thète  donnée  par  H.  Casstni  ao  péri* 
cime  des  Synanthérée**  totaque  les 
squames  en  sont  entregreffées  ou  sou» 
dées  à  la  base. 

PLÉCOPODES  ,  adj.  et*,  m.  pi,  9 
PfacQpoda  (7r>ixw ,  nouer,  otoûc  ,  pied). 
Nom  donné  par  ûuméril  à  une  fa** 
mille  cMWdre  desr  Poissons  osseux 
Holobranches ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  nageoires  pectorales  réunies. 
PLÉCOPTÈKEo  9  adj.  et  s.  m.  pLf 
Plecoptera  (  ttMicw  ?  nouer ,  7TT«pav  • 
nageoire),.  Nom  dontfè  par;J)amém 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
cartilagineux  Téléobranches  9  com^ 
prenant  ceux  qui  ont  les  catopes  réu- 
nies sous  les  nageoires  pectorales. 

PLEÇTQGNATHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Plectpgkatha  {r:\ixu  >  nouer  , 
vvdtfoç,  mâchoire).  Nom  donné  paf 
Cuvier  ,  Latreille  et  Eiehwald  à  un 
ordre  de  Poissons  osseux  *  renfermant 
ceux  qui  ont  l'os  maxillaire  soudé  sut 
le  coté  de  TinfermaxiHaîre,  leque} 
forme  seul  la  mâchoire. 

PLEIN >  adj.  ,  plenus  ,  f ardus  f 
solidus.  On  dit  que  la  Lune  est  pleine 
quand  elle  se  trouve  en  opposition 
'  avee  le  Soleil.  Dans  tout  autre  cas  le 
mot  plein  signifie,  qui  ne  laisse  pas  de 
Vide  dan*  son  intérieur.  Une  géode 
pleine  est  cette  dont  l'intérieur  se 
trouve  rempli  par  une  matière  qui  f 
adhère  et  que  l'on  distingue  à  t'ttft 
de  la  sienne.  En  botanique  i  en  ap- 
pelle tige  pleine  celle  qui  ne  renferma 
aucune  cavité  (  ex.  Zea  M uyv).  Uap 
JUw  pleine  est  «elle  Amt  k  <?protte, 
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ou  les  pétales  sont  oWtipW»  "fap 
la  disparition  totale  des  étamines  f  çft 
crue  les  fleuristes  nomment  fleur  dour 
oie.  Dans  les  Synanlbérées,  les  fleuri 
doublent . ,  non  par  multiplication  , 
mais  par  simple  changement  de  forme, 
c'est-à-dice  par  transformation  des 
fleurons  en  dianii-flenrpnsoudes  de- 
mi-fleurons en  fleurons. 

PUÊIOCARPE  f  adu  ,  pleîeearpus 

irriuoçi  plein  j  x«p7W,  iruit).  On 
_o»ne  cette  épjtbète  aux  bulbes  qui 
produisent  plusieurs  tiges  à  la  suite 
les  unes  de»  autres.  J2x.  Hyaçinthus 
Qrientalis. 

\  PLÉIOPIlTIXÉ^dj^  fkhplyl* 
lus  (vliïoç,  plein  ,  yOUov,  feuille). 
§e  dit  d'une  plante  qui  porte  up/graod 
nombre  dé  feuilles  sans  rameau  à  J'ai*-* 
selle  ,  comme  le  Linum  ,  YAbUs¥ 
Je  Tqxus*,  ..*'., 

.  PU^ICORIVES,  adj-ets*na.pKt 
Plenicornia  (plenus ,  plein  ,  com3  r 
corne).  Noaçi  donné  p»r  Latreille  , 
Ficinus,  et  Carus  à,«ne*  famille  ck 
l'ordre  îles  ÏUnwuaos  t  comprenant 
ceux;  de  ees  nwnunifèras  qui  ont  le» 
cornes  entièrement  pleines  ,  ou  sana 
étui  Corné. . 

WJÉ* WOSIKE$ ,  «dj.  ,#t  s*  tn. 
$.,  PUnirostoes  (pknusy  plejn, 
rostrum%  iec).  rfom  donné  par;  J)u-t 
mérii  à  une  famille  de  l'ordre  .des 
Passereaux ,  comprenant  des  oiseaojf. 
dont  le  bec  n'est  point  fobaqcfé» , 
.  PJLEOSTÉMOXE  f  ad}* ,  pieoster 
HumU  Mioç'9  plein  ,,  f?*^  f  éta* 
inine)r  EpJtbéteépMoéç^ap  Wacbenr 
dofifftux  piaules  <jtM  on  V  d^jétsjnunes 
nonibreuses»        .  ,     ^ 

JPEEJU^OUiMfP^JES,  ^d>  ets/nu 
pi.  ,  Plerforampki  (  «X%w  *  plein-  f 
fépyftfii  *)ec)«  Nom  donné  pan  JEUn-? 
zani  à  un^  fa«MU«  4e  Tordre  des 
Passereaux,  ^som  prenant  de»,  oiseaux 
qui  ont  le  bec  dur  et  robuste»  •  0 
PJLÉftOMATJQ*JE ,  a*^, fder*ma- 
lfàu(i&Ô><*p*  ,  pléuf^wlc.).  Squô,  le 


ken*tTf*id 1  désigne!  lVnjembte  des) 
forées  qui  animent  le  inonde  et  des 
astres  qui  f  emplissent  ies  espaces  cé^ 
lestes. 

PLÉSI0SAIJIUENS,  adj.  et  s.  «. 
pi.  ,  Plejiosàuriï,  Nom  donné  par 
Gray  à  une  famille  de  Tordre  des, 
Reptiles  Ernjdosauriens  ,  qui  a  pour1 
tjpe  le  gevtePlesiosaurus*  . 

PLEUHE&,  adject.  et  s.  f.  pi.  â 
pleure.  Kirby  appelle  ainsi  les  espaces j 
situés  derrière  les  scapulaires  ,  aux-» 

Îueis  sont  fixés  les  <>rgan^  inférieurs 
n  vol  cbez  les  jnseçtes, 
PLtmÉTiQUE  $  adj.  ,  pUuretî* 
eus  (  tàoèçjky  cotç  )  •  Terme,  dont  on 
se  sert  quelquefois  pour  désigner  des, 
animaux -dont  les  flancs  sont  antte- 
ment. colorés  que  le  reste  dn*orps* 
Ex.  Laphria pùuretkiu .  ,\  .. 

_  PLEiJUEDt\,*dj.Se  dit  d'un  arbre, 
dont  les  branches  se  déjettent  plus, 
bas  que  la  ligne  borinentaW ,  sait  par 
faiblesse  ,  à  cause  de  leur  extrême, 
longueur  (ex,  Saule  pleureur )^  mit 
avec  une  rigidité  reinarquablc  et  sana 

2ua  le  pbenoniène  puisse  être  attrib- 
ué à  la  débilite  (ex.  Frêne  pleu- 
reur). On  a  donné  aussi*  le  nom  «je 
•Singes  pleureurs  aux  sajoitt,  ou  sapa* 
joua  proprement  dits  %  jwee  «Ju*  * 
quand  on  les  tourmente  t  leur  voix; 
devient  plaintive  et  semblable  h,  celjii 
d'fiQ  eofant  qui  pleure^ 

PLEUfcoaiuivCHE$,  ad>*  &  §f 
j».,  pi.  f  pieur$l*aM;he0.t3lùni  4pW 
par-  Mçnkç  i  une  fan^Rle  ^e  .l'ordre 
des  Gastéropodes  Hypobrancbes^^J^f 
a, pour  type  Ugewe  Piewefaanplkfpa. 
\  PJLEHiOGA^PJE^,  adj.  et  s.  f^ç^ 
Phuiwarpei^iùsMà*  côté ,.  xqjrtos^ 
fruit).  Nom  donne  p^rBndelà  «uç 
classe  de  la  section  oes  Mousses  Çar 
J^ptpées  ,  comprenniMi  ceUo#  dont  le 
fruit,  est  latéral  sur  la  tige  ou  les 
fftWaux..   .  .  \  \  -      / 

.  4?îLEllBpDISC4L|, ,  a4>  tfkurqdU; 
jcaHs  (.xtapÀ*  côté,;  *arxf«,  disqufîjk. 
A.  Richard  donne  cette  épitbète  à 
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p^  J.^A.  JUtgim  à  un  drdre-4e  ht 
section  des  Pydrornithes ,  .auquel  à. 
rapporte  ceux  de  «es  aatmtvx,  quiont 
Jes  pieds  très-làrgea.  , 

pLATYIUHNI*,  ad*,  .plaéyrkinùs 
(vtarvg,  large,  pîv,  nez);  qui  a  le 
nçz  ou  le  museau  large.  Ex.  N*tri# 
platyrhinus, 

PLATYIVHIIVIN9  ,adj.  et  a»  m.  pi., 
Platjrrhini.  Nom  donné  par  Geoffroy 
Saint-Hilaire,  Desmarestet  Latreille 
à  une  tribu  de  la  famille  cks  Singes , 
comprenant  peux  .dont  le»  narines 
sont  écartées  l'une  de  l'autre  par  une 
iarge  cloison. .  » 

PLATYRHYKQIjfc,  adjeçt.  ,ylafy- 
rkynchus  (7rX«tv«  ,  l«rg«,  p?#>«  > 
})ec)  ;  qui  a  le  bec  déprimé  et  large. 
Ex.  Phfllaropùj  plctyrhyhchus. 

PI<ATYROSTRE  ,  adj. ,  plfltyras* 
iris  (  7r>aTuc  ,  large  ,  rostrtun ,  bec  )  ;. 
auî  %  le  bçc  ou  le  museau  large»  Ex. 
Qobiusplalyrostris. 
..  PLATYRO&TRErVadj.  ets.m.pJ«, 
Plalyrostres.  Nom  donné  par  blain-r 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des  Pas- 
sereaux, comprenant  des  oiseaux 
qui  ou tlè, bec  très* fendu  et  déprimé. 

PLATYSILIQUÉ  ,  adj. ,  platysilU 
gUMS  {frictvç,  large,  siliqud,  é\i- 
que)  ;  quj  à  des  sitiques  comprimées 
«A  larges.  Ex.  HeliûphilaplatysUiqua* 

PLATY&OIIES,  adj.  eU.  m;  pi. , 
Platj-somata  (  itkxx^ ,  large  ,  *£*«, 
eorp$).  Nom  donné  |>ar  Curier ,  La- 
treijle  et  Eichweld  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
{le*  insecfes  qui  oint  le  corps  tràs-dé* 
primé;  par Laireille,  Fieinus et  Ca» 
rus  à  une  famille  de  Poissons .,  eomv 
prenant  ceux  qui  ont  le  corps  aplati 
**  djscpïdaL    . 

.  Pt^T Y&TOME ,  adj. ,  platyrtomUs 
(TrXatù;,  large ,  <rrt/Ax,  bouche)  ;  qui 
a  nue.  large  Couche  on  ouverture. 
Ex.  AmtmuitMê  plalystomus. 
-  PLATll^E,  «djeet.,  platyurus , 
plalwiu  (  nXrri*  ,  large  ,  ,  aàp&7 
flntutt)j  fui  Jtk  queue  largt  et  aplatie 
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(ex.  Getck&platyturx*,  Agàmtofla- 
tyurus).  VEdoliiu  piaturus  a,  de 
chaque  coté  de  la  queue ,  une  penne 
conformée  comme  une  raquette.  Le 
Cinnyris  platurus  a  les.  pennes  inter- 
médiaires de  la  qeeue  très-longues  et 
terminées  ea  palette;  le  Psùtactu 
platarusXeë  a  également  plus 'longue» 
et  en  partie  nues.  < 

PLÉCOLÉPIDE ,  adj. ,  plecolepidiu 
(7tXIk*>  ,  nouer,  tartç,  écaille).  Épi* 
thète  donnée  par  H.  Casstni  au  piri+ 
dîne  des  Synauthérées,  lorsque  le* 
squames  en  sontenAregreffeesousou» 
dées  à  la  base. 

PLÉCOPODES  ,  ad},  et*,  m.  pi , 
Plçcopoda  (7r>ixw ,  nouer;  ngOç  ,  pied). 
Nom  donné  par  Deméril  à  une  fa- 
mille désordre  desr  Poissops  osseux 
Holobranches ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  nageoires  pectorales  réunies. 
PLÉCOPTÈRES  ,  adj.  et  s.  m.  pl.f 
Plecoptera  (7rM?iw?  nouer,  itxtpv»  « 
nageoire).  Nom  dontfé  par  Damérii 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
cartilagineux  Téléobranches ,  cora- 
prenant  ceux  qui  ont  les  catopes  réu- 
nies sous  les  nageoires  pectorales» 

PLËCTQGNATHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Plectpgùatha  (rXixv,  nouçr  , 
yy«9oc,  mâchoire).  Nom  donné  par 
Cuvier ,  l^treille  et  Eichwald  à  un 
ordre  de  Poissons  osseux  *  renfermant 
ceux  qui  ont  l'oïmaxillajre  soudé  sut 
le  coté  de  l'intermaxitlaïre,  leque} 
forme  seul  la  mâchoire. 

PLEIN  9  adj .  ,  pienus  ,  f  ardus  , 
soîidus.  On  dit  que  la  hune  est  pleine 
quand  elle  se  trouve  en  opposition 
'  avee  le  Soleil.  Dans  tout  autre  cas  le 
mot  plein  signifie,  qui  ne  laisse  pas  et 
Tide  dan*  son  intérieur.  Une  géode 
pleine  est  cette  dont  l'intérieur  se 
trouvé  rempli  par  une  matière  qui  j 
adhère  et  que  l'on  distingue  à  l'œil 
de  la  sienne.  En  botanique ,  en  ap- 
pelle tige  pleine  celle  qui  ne  renferme 
aucune  cavité  (  ex.  Zm  Muy*)>  Une 
JUve  pleine  est  celle  dont  k  carotte. 
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ou  les  poules  sont  oWtîpW»  Vr 
lu  disparition  totale  des  étamines ,  çft 
crue  lés  fleuristes  nomment fleur  dour 
oie.  Dans  les  SynantbéréW,  les  fleurs 
doublent . ,  npn  par  iu#kip}icaiio*  , 
mais  par  siniptç  changement  de  forme, 
c'est-à-dire  par  transformation  des 
fleurons  en  dèmi-fleuronsoudes  de-* 
ini-fleurous  en  fleur pns. 

PLÉIOCARPK  ,  *Ay  f  pki&carpus 

iTrXwof,  plein.  xg^iuiÇy  fruit;).  (M 
_onne  cette  éptfbète  aux  éu/£e,f  <jui 
produisent  plusieurs  tiges  à  la  suite 
les  unes  des  *u  très.  J2x*  ffjaçin(hus 
qrientalis.  .  ■     t 

\  VLÉlOPUyLL-Etzdj.,  pkiofihyl- 
lus  (vlilùçj  plein  ,  çûûov ,  feuille  ).■ 
§e  dit  d'une  plante  qui  porte  up.f  raod 
nombre  dé  feuilles  sans  rameau  à  l'ai*-* 
selle  ,  comme  le  Linum  ,  YJiies , 
U  4QXUS+, 

,,  VLÉNïmmm,  adj,ets~m<phf 
Plenicornia  ( p tenus ,  plein,  cornac 
jorne).  Noaçi  donné  par  Lafcreille  , 
Ficimif  et  Carns  4, «ne*  famille  ck 
l'ordre  des  ÏUnwuaus  t  comprenant, 
ceux;  de  ees  nwmmi(ères  qui  ont  les, 
cornes  enivrement  pleines,  ou  sans; 
étui  corné.  . 

pi . /  Pleairostfts  (pknus  t  plein  , 
rostrum^  iec).  N'ouï,  donné  panDui 
m4ril  à  woc  famjUe  de  Jfordro  .des 
Passereaux ,  comprenant  des  oiseau^ 
dont  Je  bec  n'est  point  éjèw*cfféi . 
.    PJLÉOSTÉMOXE  f   ad), ,  piecsUr, 

qmU  (jtïioç,  plein  ,\  friyw  »  eu* 
mine)f  ÉpitbàteioRn4epaf  Wacbâo/r 
dofit  nux piaffes  qui  o*H  W»  jeta-mines 
nombreuses.  •     .  , 

pl.  ,  Plerforawgki  (%Uf^  ,  |>le»>  , 
t*M*ti  beç).  Nom  dooaé  pan  JBlau^ 
2Aui  à  un^faoijUe  de  Tordre:  de* 
J?as$erea»x,  ^ompi^naat  de»  oiseaux 
qui  ont  le  bec  dur  et  robuste*.  ;'.*  0 
PJLÉUOMATJQ^JE ,  #fafpler9Wa- 
&w*{.i$ty<»p*  , .  niéu&wfe.)-  &w U 


ur 


kenstrafid  '  désigne  1  lVusemWe  de* 
forées  qui  animent  le  inonde  et  des. 
astres  fui  remplissent  les  espaces  cé^ 
lestes. 

PLÉSIOSAURIEIVâ,  adj.  et  s.  «n. 
)l.  ,  PlçsiosàuriL  Nom  donné  par 
tray  à  une  famille  de  Tordre  des 
Reptiles  Eu^ydosannens ,  quia  pour 
tjpe  le  genvePlesiosaurus*  ,, 

VLEURES,  adject.  et  s.  f.  pi.  â 
pleure.  Ktrby  appelle  ainsi  Jes  espaces  j 
situés  derrière  les  scapulaires  ,  aux- 
quels sont  fixés  les  org*#«  inférieurs 
du  vbl  cbez  les  insectes, 

PLELfiÉTlQUE  $ ,  adj,  ,  plèureth, 
eus  (  nXtyp.àt  cotç  ) .  Terme,  doqt .  on 
se  sert  quelquefois  pour  désigner  de# 
animaux -dont  lea  flancs  sont  auUe- 
ment  colorés  que  le  reste  du  *orps* 
Ex.  Laphia pl*uf£ifaeu  ~         ~  , \. .. 
„   PLEi]Uei)t\,*dj.  Se  dit  d'un  arbre 
dont  les  branches  se  déjettent  plus, 
bas  qua  la  ligqe  bori^jewtaW ,  Wt  par 
-ùùdessè  ,  à  cause,  de  jeur  extrême, 
longueur  (ex.  Saule' pleureur)*  Boit 
avec  une  rigidité. r^n>arquable  et  *an# 
que  le  phenoniène  puisée  être  attri- 
bué à  la  débilité  (ex.  Frêne  pleu- 
reur). On  a  donné  aussi*  le  nom  «fe 
Singes  pleureurs  aux  sajoUA*  ou  sano^ 
jott*  proprement  dits  «.  parce  qu»  f 
quand  oq  les  touçmente  »  leur  yotx; 
devient  plaintive  et  semblât))?  A  ce^ 
d'un  enfant  qui  pleure* 

pi.,  pl.  |  ^aoïôrancAao^.Kora  4°»^ 
pat -Mejako  inné  funfH^  feXPïîb*' 
des  Gastéropodes  H^pobr^inçbes:^4]J# 
$poor  type  Ugèiwa  Pleur^ranch^a. 
!.  p^E)U»^A|UP^^?di.>fts.  f^çly 
Phuvocarpti^i&mobj  cMé,,.  x«fpto5^ 
Jruit).  No»  donne  p^r  BwWà.»n0 
classe  de  la  section  oes  Moules  Car 
J^ptr^es  ,  •  cc^mprennn*  çellos  -  doat  le 
fwiOl,  est  ktérai  sur  la  tige    ou  le» 

fa?m^ayxM    *  .  \   .  ,  .  — 

.  O^îl^llBODISCL^^adi*»^/^^^ 
jçafit  JtBÏiWk*  côté%;fynw,  disqufî). 
A.  Richard  donne  cette  épilbèle  r 
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par,  J.^A.  Jlitgeu  à  un.  drdee-de  ht 
section  des  Pjdrornithes ,  auquel  il 
rapporte  cejxx  de.  «es  arnmi»^  qui  ont 
Jes  pied*  trôs-iàrgea.  , 

pLATYIUJlIVI^,  adj.  >pla*yrhinù* 
(*Wiç,  large,  piv,  nez);  qui  a  le 
nçz  ou  le  museau  large.  Ex.  N*tri# 
platyrhinus» 

PLATYIVHIIVIN9 ,  adj.  et  a.  m.  pi. , 
Plaljrhirû.  Nom  donné  par  Geoffroy 
Saint-Hilaire,  Desmarestet  Latreille 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Singes , 
comprenant .  ceux  doot  le»  narines 
sont  écartée*  l'une  de  l'autre  par  unie 
iarge  cloison. .  * 

PLATYRHYNQUI1,  adjeçU  ,ylaly- 
rhynchus  (  n)a*vi  ,  '•'g*  »  P^^°ç  > 
J)ec)  ;  qui  a  le  bec  déprimé  et  large. 
Ex.  Phvlaropùsplatyrhynchus.     - 

J>I<ATYROSTRE  ,*adj. ',  pldtyrôs* 
iris  (  7t>cctvç  ,  large  ,  rostrum ,  bec  )  ;. 
auî  %  le  bçc  ou  le  museau  large»  Ex. 
Qobiusplalyrostris. 
.,  Pl4ATlft08TBJÇ18,:adj.ets.ih.pl^ 
Platyrostres.  Nom  donné  par  fckin-r 
ville  à  une  famille  de  l'ordre  dea  Pas- 
sereaux, comprenant  des  oiseaux 
qui  ont  l&bectréWendu  et  déprime. 

PLATYSILIQUÉ  ,  ad]. ,  plaiysiU- 
guus  {fràctvç,  large,  siliqud,  «li- 
que)  ;  qui  a  des  sîtiques  «comprimées 
«A  larges.  Ex.  HeliophilaplatysiUqua* 

PLATY&OIIES,  adj.  eU.  m.ph, 
Platysomala  (7r>aTvç,  large,  *»*«, 
*orp$).  Nom  donné  par  Guvîer ,  La- 
treille  et  Etehwald  à  une  famille  de 
Tordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
{te*  insectes  qui  ont  le  corps  très-dé^ 
£rimé  ;  par  LaireUIe ,  Fteinua  tt  Ca» 
rus  à  une  famille  de  Poissons ,  comr 
prenant  ceux  qui  oui  le  corps  aplati 

.     V\>AT\&l&UE ,  adj. ,  platysiomUs 

(îrlatù;,  large ,  art/*»,  bouche)  ;  qui 

a  une,  large  J)oucae  ou  ouverture. 

Ex.  Amwmùti  pfalystomus. 

,    PWX1UAE,  «djeet.,  platyurtu , 

pkiwws   (tiWvç,    larç$e  ,    .  ripai, 

fl<*«tte);quijikqu«iiiliurgactap4fttift 
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(  ex.  Gôcképlatyturtu ,  *4g*mi*pla- 
tyurus).  VEdoliiu  piaturus  a,  dq 
chaque  coté  de  la  queue ,  une  pense 
conformée  comme  une  raquette.  Le 
Cinnyris  ptaturus  a  les.  pennes  int**r 
médiaires  de  la  qaeue  très^VongUes  et 
terminées  ea  palette;  le  Psùtactu 
platurus  les  a  égejevieat  puis  longue» 
et  en  partie  oues.  . 

PLÉCOLÉPIDE ,  ad). ,  pkaUepidus 
(7rXfte*> ,  nouer,  >nrtç,  écaille).  Épi-* 
thète  donnée  par  H.  Gasstnt  au  péri* 
ctiue  des  Synanthérées*  letsque  les 
squames  en  sont  entregrefieeseusou* 
dees  à  la  base. 

PLÉCOPODES  ,  adj.  et*,  m.  pi , 
Plecopoda  (7r>ixw ,  nouer;  7rp0ç  ,  pied). 
Nom  donné  par  ûeméril  à  une  fer- 
raille cMWdre  de»  Poissons  osseux 
Holobranches ,  comprenant' ceux  qui 
ont  les  nageoires  pectorales  réunies. 
PLÉGOPTÈRES,  adj,  et  s.  m.  pl.f 
Plecoptera  (  ttXiiiw  }  nouer.,  itrtpv» , 
nageoire)..  Nom  dontfè  parDaroértl 
a  une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
cartilagineux  Téléobranches ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  catopes  réu- 
nies sous  les  nageoires  pectorales* 

PIXCTOGNATHES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Plectpgtatha  (77X1x0,  nouer, 
vvqtfoc,  mâchoire).  Nom  donné  par 
Cuvier  ,  I^treille  et  Eichwald  à  un 
ordre  de  Poissons  osseux  ,  renfermant 
ceux  qui  ont  l'os  maxillaire  soudé  sut 
îé  côté  de  rinfermaxitlaîre,  leque} 
forme  seul  la  mâchoire. 

PLEIN»  adj.  ,  pUnus  ,  j ardus  , 
soîidus.  On  dit  que  la  Lune  est  pleine 
quand  elle  se  trouve'  en  opposition 
'  avee  le  Soleil.  Dans  tout  autre  cas  le 
mot  plein  signifie,  qui  ne  laisse  pas  àt 
Vide  dan*  son  intérieur.  Une  géode 
pleine  est  cette  dont  l'intérieur  se 
trouvé  rempli  par  une  matière  qui  y 
adhère  et  que  l'on  distingué  à  l'œil 
de  la  sienne.  En  botanique ,  en  ap- 
pelle tige  pleine  celle  qui  ne  renferme 
aucune  cavité  (  ex.  Z^a  M «mr>.  Une 
JUwp  pleine  tst  eelie  dont  k  Carotte, 
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ou  les  pAales  sont  oWtîpW»  fap 
lu  disparition  totale  des  étamines  ,  en 
gue  les  fleuristes  nomment  fleur  dour 
oie.  Dans  les  Synanthérées,  les  fleurs 
doublent . ,  non  par  multiplication  , 
mais  par  simple  changement  de  forme, 
c'est-à-dice  par  transformation  des 
fleurons  en  djnni-flenrpns  ou  des  de-* 
mi-fleurons  en  fleurons. 

PLÉIOCARPE  f  ad}. ,  pUiocarpus 

iiàtioçi  plein.  xqtpTUkç,  ïruit;).  Q* 
..  onne  cette  épjthète  aux  bulbes  qui 
produisent  plusieurs  tiges  à  la  suite 
les  unes  des *u très.  J2x.  Ifyaçinthus 
orient  ails.  .  •    t 

\  PLÉIOPHyiXÉ^dj-t  pleiopfiyi" 
lus(vhïoçf  plein  ,  çOUov,  feuille). 
§e  tfit  d'une  plante  çep-porte  up  grand 
nombre  de  feuilles  sans  rameau  ài'aisn 
selle  ,  comme  le  Zdnum  ,  \fJbies  ¥ 
le  taxus. 

.,  PEJÉNICORIVE& ,  adj,ets*fa*pKf 
Plenicornia  (plenus ,  plein  ,  cornu  r 
corne).  Nosn  dont*  par  Lalrcillc  , 
ficimis  et  Carus  à»«ne*  famille  «k 
l'ordre  des  ÏUmiuai»  »  comprenant, 
ceux  de  ees  mammifères  qui  ont  les, 
cornes- entièrement  pleines ,  ou  sana. 
étui  Corné. . . 

pjuÉftJUuosŒiiE^,  «y.  «t  s*  m. 

pi.,  P Uniras U*4s  (plenus f  plein, 
rostrumi  bec).  NW  donné parDm 
miril  à  mie  famjfle  de  Tordre  .des 
Passereaux ,  comprenant  des  oiseau^ 
dont  le  bec  n'est  (total  *tb*nc*é. . 
.  PJLBOSTEMOflE  f  adj, ,  pfeostêr 
WouU  OrÀsoç,  plein  ,,  fniHf»  »  eu?» 
minc)f  ÉpitbètedpRnéef  ar  WacheQT 
dofiteux  pl^n|es  <jtM  <mt  4&  jetants  es 
nombreuses.       .  ,    ^ 

PE&iÉoUAJHPjtfiS,  *d>.  et  s.  m* 
p|.  ,  Pkr^oramphi  (%Up*;  »  pleto^ 
M*Wi  bec).  Nom  donné  pan  Jlan-7 
zani  à  unefa«MUe  de  Tordre;  des 
Passereaux ,  £o«  prenant  de»  oiseau* 
qui  ont  le  bec  dur  et  robuste*     :      0 

PJLÉftOMATJQ*JE ,  *é±if>ier*fiia- 
tàu*(,j&tp?p«j  plénj^ej.  Squs,  le 
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kenetrand  l  désigne  1  l'ensemble  den 
forées  qui  animent  le  inonde  et  des 
astres  qui  f  emplissent  Jes  espaces  cé-*- 
lestes. 

PLÉSIOSAUIUEIVâ,  ad],  et  4,  «1. 
pi.  ,  Plçsiosàurii.  Nom  donné  par. 
Gray  à  une  famille  de  Tordre  des 
Reptiles  En^ydosanrien*  ,  quia  pour4 
tjpe  le  genvePlesiosaurus*  . 

PLEURES,  adject.  et  s.  f.  pi.  â 
pleure.  Kirby  appelle  ainsi  les  espaces^ 
situés  derrière  les  scapulaires  ,  aux-* 

ÎueJs  sont  fixés  les  organes  inférieurs 
u  vol  cbez  les  insectes, 
PLEEfiÉTlQlJE  $ .  adj.  ,  pleureti^ 
eus  (  wUvpà,  eot^  ) .  Terme  dont  on 
se  sert  quelquefois  pour  désigner  de# 
animaux -dont  les  flancs  sont  attife- 
ment colorés  que  le  reste  du  *orps* 
Ex.  Laphria plâuretkA* .  , ',  ., 

.  PL£W«W9adj.âe  dit  d'un  arbre 
dont  les  branches  se  déjettent  plus, 
bas  que  la  ligne  horizontale ,  seit  far 
faiblesse  y  à  cause  de  leur  extrême, 


longueur  [ex.  Saule  pleureur )*  *oit 
avec  une  r igidité. remarquable  et  sani 
que  le  phénomène  puisse  être  attri- 
bué à  la  débilite  (ex»  frêne  pleu- 
reur). On  a  donné  aussi'  le  nom  de 
Singes  pleureurs  aux  sajous,  ou  sapa* 
pus  proprement  dits  %  parce  <Ju*  t 
quand  on  les  tourmente  ,  leur  voix 
devient  plaintive  et  semblable  A  c^ïff 
d'un  enfant  qui  pleure^ 

PEEUfcOaiUIVCHE$5  ad),  et  *. 
n*.,  pi.  >  Plfurfibraw/uf**.  Kom  <Wrçt 
pacM^ntqinne  faftfiUe  ^e,  l'ordre 
des  Gastéropodes  Hypoltfancbes^^nf 
$  pour  type  legèiyw  P{mrotrmfk^a. 
\    ^EUiOCA^PES, adj.  fts.  f^ 

PkuracarptiinXwt**  ^î^t  «•^•«^ 
fruit).  Nom  donné  p^r  BwW  à  nne 
classe  de  la  section  oe$  Mousses  Car 
Jyptrées  ,  cfmiprenni^  ceUe#  -dont  le 
fwiOl.  est  latéral  sur  la  tige  ou  les 
fâno^aux»;  ~ 

.  PXEEltpDlSC^LE  ,  ad>  ^pkurqdis^ 
jfofis  (.«Uy/>à^  cô^é,;  ^orxsç,  disquç). 
A.  Richard  donne  cette  épitbète  à 
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par,  J.«tA.  JUtgen  à  un,  ordre- de  ht 
section  des  Pydrornithes ,  auquel  il 
rapporte  c^ux  de  ses  ammiii^  qrtiont 
les  pieds  très-larges. 

pLATYIUUMV ,  adj.  >pla*yrkinùs 
£*tarit£-,  large,  pîv,  nez);  qui  a  le 
nçz.ou  le  museau  large.  Ex.  N*tri$ 
platjrrhinus. 

PLATYRHÏIVIN9 ,  adj.  et  a,  m.  pi. , 
PUajrrhini.  Nom  donné  par  Geoffroy 
SaÎQt-Hilaire,  Degmarest  et  Latreille 
à  une  tribu  de  la  famille  cites  Sièges , 
comprenant .  ceux  doot  le»  narines 
sont  écartées  l'une  de  l'autre  par  une 
iarge  cloison. .  > 

PLATYRtUfcQUIl,  adjecU  *platy- 
rkynckus  (  nknvt  ,  l«g*  »  P^^°(  ' 
}>ec)  ;  qui  a  le  bec  déprimé  et  large. 
Ex.  PhalarvptU  platyrhynchtts.     ■ 

.  J>I<ATYROSTMi  ,  adj . ,  platyros* 
iris  (  7r>aTvç ,  large  ,  rostrUm ,  bec  }  ;. 
Aui  %  le  bec  ouïe  museau  large.  Ex. 
Çobiusplatyrostris. 
..  PLATMiO^TR^ft/adj.  ets.rti.pî^ 
Platjrrostres.  Nom  donné  par  blain-r 
jille  à  une  famille  de  l'ordre  des  Pas- 
sereaux, comprenant  des  .oiseaux 
qui  ont  lebec  très*  fendu  et  déprimé. 

PLATYSILIQLÉ  ,  ad], ,  plaijsilï- 
guvs  {fràcTvç*  large,  siliqud,  «li- 
<que)  ;  qui  à  des  stliques  comprimées 
«A  larges.  Ex.  HtliophilaplatysUiqua* 
PLATY&OftfCS,  adj.  eU.  m.plM 
Platysomata  (7r>arvç,  large,  d»pa, 
*orp*).  Nom  donné  par  Cuvier ,  La- 
trei(le  et  Etehvyald  à  une  famille  de 
Tordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
{le*  insectes  qui  ont  le  corps  tràa-dé* 
primé  ;  par  Latreille ,  Fiant»  tt  ù*+ 
rus  à  une  famille  de  Poissons ,  eom*» 
jWenent  ceux  qui  ont  le  corps  aplati 
dît  discpïdaL    . 

.  P^ATï&TOlâE ,  adj. ,  platysiomUs 
(irtorv;,  large ,  evtps,  bouche)  ;  qui 
a  nu*  large  Couche  ôb  ouverture. 
Sx,  AmtybMètiêê  platystomus. 
:  PLATll^E,  edjeet.,  platyurtu  , 
pklww  (*tarv«,  large  ,  .  «p*; 
fl*^)$  qui  a  kquetwlvga  et  aplatie 
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(  ex*  Getk&platyturtté ,  Agâmtaph- 
tyurus  ).  VEdoliiu  piaturus  * ,  dq 
chaque  coté  de  la  queue ,  une  penne 
conformée  comme  une  raquette.  Le 
Cinnyris  platurus  a  les.  pennes  inter- 
médiaires de  la  qmeue  très-longues  et 
terminées  en  palette;  le  Psùtacut 
platurusle*  a égekneat  plus  longue» 
et  en  partie  oues.  . 

PjJcOLÉPIDE ,  ad).  ,  plecoUpidiu 
(7rXm>  Y  nouer,  tarcç*  écaille).  Épi* 
thète  donnée  par  H .  Cassmt  an  péri* 
cime, des  Synanthérées*  lorsque  le* 
squames  en  sont  entregreffôe&eusou* 
dées  à  la  base. 

PLÉCOFODF3  ,  adj.  élu.  m.  pi.  9 
PfacQpoda  (7r)txc>> ,  nouer;  7rpvc  ,  pied). 
Nom  donné  par  ûeméril  à  une  fa~ 
mille  derrojrdre  de»  Poissons  osseux 
Holobranches ,  comprenant' ceux  qui 
ont  les  nageoires  pectorales  réunies. 
PLÉCOPTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pl.f 
Plecoptera  (nliiu*,  nouer.,  yrripav,' 
nageoire),.  Nom  donné  par  JDumérii 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
cartilagineux  Téléobranches  ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  catopes  réu- 
nies sous  les  nageoires  pectorales, 

PLËGTQGNATHES ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Plectpgtiatha  (rXixw,  nouer, 
yviQoç,  mâchoire).  Nom  donné  par 
Cuvier  ,  Latreille  et  Eichwald  à  un 
ordre  de  Poissons  osseux  ,  renfermaut 
ceux  qui  ont  l'os  maxillaire  soudé  sut 
lé  côté  de  finlermaxittaire,  leque} 
forme  seul  la  mâchoire. 

PLEIN  >  adj.  ,  pUnus  ,  f ardus  , 
soîidus.  On  dit  que  la  Lune  est  pleine 
quand  elle  se  trouve  en  opposition 
'  avee  le  Soleil.  Dans  tout  autre  cas  le 
mot  plein  signifie,  qui  ne  laisse  pas  de 
Vide  dan*  son  intérieur.  Une  géode 
pleine  est  cette  dont  l'intérieur  se 
trouvé  rempli  par  une  matière  qui  f 
adhère  et  que  l'en  distingué  à  t'ttit 
de  la  sienne.  En  botanique ,  en  ap- 
pelle tige  pleine  celltqui  ne  renferme 
aucune  cavité  (  en.  Zea  May*).  Uap 
Jlew  pleine**  eelie  dont  k  eprott^ 
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ou  les  poules  sont  oWtipW»  far 
lu  disparition  totale  des  étamines  f  ce 
crue  les  fleuristes  nomment  fleur  dour 
lie.  Dans  les  Synantbérées,  les  fleuri 
doublent . ,  noo  par  multiplication  , 
mais  par  siniplç  changement  de  forme, 
c'est-à-djce  par  transformation  des 
fleurons  en  dèjni-fleurpns  ou  des  de- 
mi-fleurons eu  fleurons. 

PUÉIOCARPE,  ady. ,  pleiacarpus 

inXuQÇ)  plein.  x«f>rcc&,  fruit).  (M 
_o»ne  cette  épithète  aux  bulbes  qui 
produisent  plusieurs  tiges  à  la  suite 
les  unes  des  autres.  J2x*  Byaçinthus 
prientalis.  ..  •     t 

.  PLÉIOPHYIXE  f  *i].  %  fUAaphyï- 
lusCvlilùÇf  plein  ,  yuUov,  feuille).. 
§e  dû  d'une  plan  te  fu^porte  up  grand 
nombre  dé  feuilles  sans  rameau  à  l'ai*-* 
selle  ,  comme  le  ZJnum  ,  \'J&ies  ¥ 
U  Taxus.. 

,.  VLÉmmmm,  adj,ets..«upht 
Plenicornia  (plenus,  plein  ,  cornue 
corne  ).  .Nom  donne  pf  r  Lafareillc  , 
ficimis  et  Carns  4, «ne*  famille  de 
l'ordre  des  ÏUnwiaas  t  comprenant 
ceux  de  ees  panimi(ères  qui  ont  le* 
cprnes- entièrement  pleines ,  ou  sana 
étui  corné.  ..•'.. 

PluÉMUUOSŒliE^,  «y.  et  %<  m. 
pj./  P  Uniras  Mes  (plenus  t  plein  « 
rostrum^  tec).  Ifom.  donné  par.JDui 
méril  k  une  famine  de,  l'ordre  .des 
Passereaux ,  comprenant  des  oiseau^ 
ç|pnt  Je  bec  n'est  point  é*#ane*é. . 
PEÉOSTÉMONE  f   ad^  ,  piepster 

qmU  (nïioçy  plein  ,ifn$pt»y.t  éU$ 
mine),  EpitbèteipnnéC'far  WachjfcUT 
doritpux plpujes  epi  ont  des  Aernines 
*  reuses*  , 


PE^ÉOI^JHPIJES ,  *4i-  et  «,  m. 
pi  ,  Pkrforawfiki  ( *Up*i  t  i>Uk^i 
f*/Wi  bec).  Nom  donné  pan  Jlan-r 
zani  i  u**y  faowUe.  de  l'ordre ;  des 
passereaux ,  comptant  de*  oiseaux 
qui  ont  le  bec  dur  et  robuste*  .  :'■    0 

&w(,*ù*t>W*  j  .  p4éu&wle.)-  &m  *« 


^enetraftd  l  désigne  1  l'f  nsembfe  .de*, 
forées  qui  an  (ment  le  inonde  et  des 
astres  qui  remplissent  ies  espaces  cé-t 
lestes. 

PLÉSI0SAIJIUENS,  adj.  et  s.  «1. 
pi.  ,  Plçsiosàuçii.  Nom  donné  par 
Gray  à  nue  famille  de  Tordre  des 
Reptiles  Eqfijdosauriens  ,  qui  a  pour4 
tjpe  le  genvePlesiosauriiSé  ,, 

PLEURES,  adject.  et  s.  f.  pi.  â 
pleure.  Kirhy  appelle  ainsi  les  espaces^ 
situés  derrière  les  scapulaires  ,  aux-» 

Suels  sont  fixés  les  eiçeçe*  inférieurs 
u  vol  cbez  les  insectes, 
PLEIJfiÉTlQUE  $ .  adj*  ,  pUureti^ 
eus  <  tà*»^j  çôt^  ) .  Terme,  dont  r  on 
se  sert  quelquefois  pour  désigner  de# 
animaux  ^dont  les  na^ejaent  auUe- 
ment, colorés  que  le  reste  dn'*orp** 
Ex.  Laphria plâureiiuu .         ~  ,  \  M 
„  PLEUUEDft  ,  adj.  Se  dit  d'un  arbre, 
dont  les  branches  se  déjettent  plus, 
bas  que  la  ligne  bori^n^ô  ,  soit  far 
..  feùdessè,  à  cause  de  jeur  extrême, 
longueur  (.ex.  Saule  pleureur  )f  Boit 
avec  une  rigidité. remarquable  et  sans 
que  le  phenoniène  puisse  être  attri- 
bué à  la  débilité  (t*.  frêne  pleu- 
reur}. On  a  donné  aussi*  le  nom  de 
Singes  pleureurs  aux  sajottA,  ou  sapa* 
jpus  proprement  dits  »  pwee  quf  f 
quand  on  les  tourmente»  leur  vois 
devient  plaintive  etsemldable  à,  celle 
d'ua  enfant  qui  p)eure< 

PEEUfcOaiUIVCHE$,  ad).,  et  *. 
-».,  pL  >  P/«a*tffyaacÀaa*.Kdm  4«MW|f 
pat  Mejakq  ituie  funf*Ue  àe,Vpïîb* 
des  Gastéropodes  Hypobran^Ues^^nf 
^  pour  tjpe  Ie^gewe  Pieurotranch^a. 
:.  .  P^EUiOCA^P«,adj.  tts.  f^ 
Pleurocarptiiiàtytot!,  cftté,.  *9$pl*>i 
|ruit).  Nom  donné  pa,r  BwW  à.  une 
classe  de  la  section  oes  Mousses  Car 
Jyptrées ,  c^mpreonii^  ç«U«#  dont  le 
f«fO|,  est  latéral  sur  la  tige  ou  les 
fâvieaux*/  — 

.  PEEUltpDISC^E  ,  ad>  rfkurqdu; 
JWfis  J.x%*vpà*  côt^,-^o[XH,  disque  J. 
A.  Richard  donne  cette  épitbète  à 
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Vivtserlian  des  étamines ,  quand  celles- 
ci  sont  fixées  sans  décurrence  à  la  face 
externe  ou  latérale  de  la  substance 
même  du  disque.  . 

PliEtïBOGYtfE  ,  s,  m.  ,  pleurogy- 
nus ,  pleur  ogy  nias  (  trXivpà  ,  cô  té , 
yj\>7i ,  femme).  L.-C.  Richard  nomme 
ainsi  un  ou  'plusieurs  tubercules  qui 
s'élèvent  do  même  point  que  l'ovaire., 
et  se  redressent  sur  une  de  ses  parties 
latérales  ,  qu'ils  pressent.  Ex.  Pinça 
major. 

PLEUROGYMQUE  ,  adject. ,  pieu- 
rogynicus.  Se  dit  àe  Y  insertion  des 
étamines  ,*  quand  elfe  a  lieu  sur 
la'  circonférence  de  l'ovaire  .même. 
Ex.  Parnussia  palus  tris. 

PLEUROGYR  ATÉE8 ,  adj.  ets.f. 
pi. ,  Plearogyratœ.  Nom  donné  par 
Bernbardi  à  une  famille  de  Fougères , 
qui  correspond  à  celle  des  Gleicbç- 
niées. 
"  PLEURONECTE  ;  ad).  ,  pleuro- 
nectes  (  nlevpà  ,  côté  ^  verra;  ,  na—  • 

§^eur) }  qui  nage  sur  le  côté.  Ce  nom, 
pnné  à  tout  un  genre  de  poissons  , 
qui  nagent  effectivement  sur  le  côté, 
a  été  employé  comme  épithéte  pour 
désigner  un  animal  infusoîre  (  Cercâ- 
ria  pleuronectes)  et  une  coquille 
(  Pectèn  pleuronectes) y  que  leur  apla- 
tissement et, leur1  forme  générale  ont 
fait  comparer  a  des  soles. 

PLEliHOIVECTlDES7"aclj.  et  s.  m. 

Ïl.  ,  Pleuroneclîdes*  Nom  donné  par 
lisso  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Poissons  jugulaires  ,  qui  a  pour  typé 
le  genre  Pleuronectes. 

{ PLEURONECTOIDES,  adj .  et  s. 
m.  pi.  *,  PUùranectoidei.  Nom  donné 
]>ar  Bkinville  et  EicbwaW  à  une  fa-- 
mille  de  Poissons ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Pleuronectes. 

PLEURONERVÉ  v  adject. ,  pleuro- 
iicrvius  (rrXwpà  ,  côté ,  vtvpo*  ,  nerf). 
Se  dit  d'une  plante  dont  le*  feuilles 
ou  folioles  sont  garnies  d'une  ner- 
vure latérale.  Ex\  j£scfiinomene  plcU' 
roriervia.  *  . 
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PLETJRONOTE  ,  adj. ,  plettronotus 
(  rrXevpà ,  membrane  ,  vwto;  y  dos  )  ; 
mil  a  le  dos  garni  d'une  membrane. 
Éx;  Mquorea  pleuronotà. : 

PLELROPI1QRE  ,  adj.  ,  pleura- 
phorus  (îr^typà,  membrane  ,  ^fow, 
porter)  ;  qui  porté  une  membrane  , 
ott  qui  est  en  forme  de  membrane* 
Ex.  Chtysaroa  pleurophora. 

PLE€ROPTÈRES,adj.  et  s.  m.pU, 
Plèuroptera  (  7r>eupà ,  membrane  , 
7rTtpQv,  aile).  Noté  donné  par  La- 
treille^  Ficinus  et  Carus  à  une  fa- 
milte  de  l'ordre  des  Chéiroptères  , 
comprenant  ceux  de  ces  mammifères 
qui  n'ont  que  des  membranes  laté- 
rales propres  à  servir  de  parachute.  * 
-  PLEURORHIZÉ  ;  adject.,  pleuro- 
rhizus  (  nlçopk  ,  côté ,  piÇa ,  racine)» 
Se  dit  de  Y  embryon;  y  lorsqu'il  a  la 
même  direction  que  la  graine  ,  c'est- 
à-dire  quand  la  radicule  répond  au 
bile.  \       < 

PLEURORBIZÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Pleùrorhizeœ.  ïk>m  donné  par  Can— 
dolle  à  un  ordre  fié  la  famille  de* 
Crucifères  ,  comprenant  celles  dont 
la  radicule  correspond  à  la  fente  qui 
sépare  les  deux  cotylédons. 

PLEUROSTOME  ,~  adj. ,  pleufàsto* 
mus  (  nlrjpx ,  côté  ,  ffropa ,  bouche). 
Le  Meiicerta  pleur o stoma  a  la  bouche 
au  centre  d'une  ombrelle  demi-ova- 
laire. 

PLEUROTHAIXÉES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Pleur othalleœ.  Section  delà  tribu 
des  Orchidées  Malaxidées  t  qm  a 
pour  type  le  genre  PieurothalUs. 

PLEXÉOBIASTE  ,  adj.  ,  plèxéo- 
blastus  (7rltyfta ,  tissu ,  {ftoffro;  ,  re- 
jeton); Willdenow  donne  cette  épi- 
théte à  Y  embryon  dont  les  cotylédons 
sortent  de  terre  en  deux  lobes  t  et 
se  changent  en  feuilles  d'une  dîmen* 
sion  différente  de  celle  des  feuilles 
ordinaires. 

PLEXIPÈDE;,  adject.  ,  ptexipes 
(  plecto ,  entortille* ,  pes ,  pied  )  ;  qui 
a  le  pied  an  le'stlpe  fermé  d*ttn  en* 
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trclacemcnt  bien  manifeste  de  fibres. 
Ex.  Agaricus  plexipef. 

PU,  s.  m.  ,  plica  ;  Faite  (ait.). 
On  donne  ce  nom  à  des  lignes  sail- 
lantes ,  droites  ou  sinueuses ,  qui 
s'aperçoivent  sous  le, chapeau  de  cer- 
tains champignons. 

PUCACÉ&,  adject*  et  s.  m. -pi.  , 
Plicacea  (plica,  pli ).  Nom  donné 
par  La  treille  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Gastéropodes  peetinibranches  , 
comprenant  ceux  dont  la  coquille  a 
une  oelumelle  plissée  ou  dentelée. 

PLICATIF,  adj.  ,  pticatirus  (pli- 
ca y  pli  ).  Êpithète  donnée  par  Cen- 
dôlle  k  Y  estimation  ,  quand  le»  pièces 
de  la  corolle  sont .  toutes  plissées  ou 
chiffonnées  sur  eUes<--inémes ,  «ans 
aucun  ordre  apparent  (  ex.  Papaver)  ; 
mut  feuilles  ,  dans  le  bourgeon  , 
quand  ,  ayant  les  nervures  palmées , 
elles  sont  plissées  sur  ce»  nervures  de 
■lanière  à  représenter,  «les  plis  d'un 
éventail  fermé  (ex.  fitis). 
,  PMCATILE  ,  adj*,  plicatiHs  (pU- 
ca,  pli)  ;  qui  est  susceptible  de  se 
ployer ,  ou  qui  a  une  tendance  natu- 
relle à  le  faire ,  comme  la  corolle  des 
liserons  ,  qui  vers  le  soir  se  plisse,  et 
neVouvre  que  le  matin  suivant  ,  le 
corps  à+Brachlomu  pUcatilis  lors- 
qu'il s'agite;  les  ailes  de$  guêpes  , 
qni9idans  l'clat  de  repos,  sont  ré- 
duites en  un  ou  deux  plis  longitadî- 
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PUCATIPENHE  ;•  ad).  ,  flicaù- 
pmnïs.  Se  dit  d*un  insecte  dont  les 
élytres  offrent  de  gros  plie- transver- 
saux. Ex.  Nyctëtià  plwatipénnts.  * 
••  PUCKÙULB,aé)teU,plicic0llh 
(pftoa,  pli,  cotium  ,  col )  ;  qwiale 
col  eu  le*  corselet  plissé  en  travers* 
Ex.  Cerambix  plicicoWs. 

PLIC1FÉRE  ,  adj, -,  plieifirus  {pli- 
ca ,  pli  ïfero ,  porter  )  ;  qui  porte  -ues 
plis  ,•  comme  le  squelette  fibreux  de 
Ht  Spqnçùt  pliotfcr*  ,  les  tubes  de  la 
Kermika plioiÂra. 
<  FfciGWMlflC,  ad).,  plidfonms 


(  plica  Y  pli  r  forma  ,  forme  }<  On 
donne  cette  êpithète  ,  dans  les  Cfcé- 
topodes  #»  des  dents  tranchantes  ou, 
molaires  que  renferme  la  masse  buoi 
cale ,  et  qui  ressemblent  a  des  plis. 
PUGDPENJiE,   adj.  ,  fltàpennk 
(  plica  9  pli ,  ferma ,  aite  );  qui  a*  les 
ailes  ou  les  élytres-  pliécs  en  long -sut 
les  bords.  Ex.  Ootaspis  pticipènrus* 
PUGIPENNES,  adj.  et  s.  m.  pLt 
PHcipennes  (plica ,  pli ,  penna,  aHo). 
Nom  donné  par  Cuvier,  La  treille  et 
Eichwald  a  une  famille  de  l'ordre 
des  Névrdptères  ,  comprenant  ceux 
de  ces  insectes  qui  ont  les  ailes  plissé» 
longttudinalement. 
,  PUÉ,   adj.  ,  plicaitu  ;  gefaltei 
(ail.)  ;  intralciato ,  pieghettato  (it;)w 
On  donne  cette  'êpithète  aux  couch*$ 
de  l'intérieur  du  globe  qui  offrent  des 
plis  anguleux  plus  on  moins  mttltt» 
pKés  ;aux  coquilles  bivalves  dont  les 
valves  présentent  l'une  un  pli  sail- 
lant ,  l'autre  pu  pli  rentrant  destiné 
à  recevoir  le  premier  (ex.  Tellùus  )j 
aux  *  ailes   des  insectes  ,  lorsqu!el- 
.  les  sont  ployées  lengHudînalcnieB*  , 
comme  un  éventail  (  ex.  Kespa  ). 
•    PLIEUB,  adj.  ,  tortrix  ;  <wickkp 
(ail;).  On  donne  cette  êpithète  aux 
chenilles  qui  ployent  de»  feuilles  par 
les  botdtf,  ou  entr'ette* ,  en  tapissent 
le  vide  d'un  tissU  désole,  ci  se  reti- 
rent dans  l'intérieur  de  cette  sorte*!© 
logement.  '.        ■  :  ♦ 

PÏJïvTflOPÏGl^adj.,/^*^- 
gus  (waivtoç;  brique,  fnw* ,  aer» 
rière  )  ;  qui  a  l'extrémité  de  rabdn* 
irien  de  couleur  brilruetée.  Ex;  Asi- 
tas ptmihopygus ,  Sarxophêga  néto» 
thwpnrga*  * 

.  YlJmà  )  adj.  9  plicMtus.  On  em- 
ployé ce  terme:  t'en  boianique,  pour 
désigner  des  parties  qui  offrent  des 
plis  longitudinaux  réguliers ,  sen» 
Mebles  a  ceux  d'un  éventail  fermé, 
consme  \esfcxMcs  ou  folioles  du  Ru* 
ku  pUcatas,  du  Psormlsa  p&cata,  du 
Panioyjn  plkaiwn  ,  du  Spartàm 


*«» 


vtm 


té*ipilê**$i*  ;  Je*  JtHilleé  eç&ièmie* 
cbi*  te  bew%eon  de*  palmier»  ;  le 
£ei*c  de  la  eorotte  des  £o*^W*r  ,* 
Jeo.4>#ftofe*#  d»  Faguë  yUmtie*) 
le  rtigmutit  du  Menf<mthûs*ymphaBi« 
4**%  JP  «|  zoologie,  PUtééu  Qtt  du 
se^frdesCrussaeés*  quand  il  offre  dé 
Mnqfeoense*  !•£»*»  twusvewalea  pé* 
recule»  (éxf  J^r/totar  pmcatosb  dtf 
loiwlrt  des  insectes  +  lorsqu'oa  y  re- 
ipfÉpque  clef  incisions  teonsver sâlet 
feraae»t  des  pfe  o*  «les  ride*  (ex! 
•ptefarîiet  CéfÉicoOneo)»  dé  lente  éj^« 
Jr«jyte«iy'dlcot>ffi*irtdeuit  où  trois 
edifcea  «mfimët  ayant  l'eppafenee.de 
plis  (ex. ^/ap/urf*»hdeleo*4^^ 
frein  |  quand  on  y  voit  des  plia  ttans- 
*er$aux  («Je*  4jk/peàpt*#);  de*  6*4 
eut&#  qui  présentent  de*>pJi9  hmgU 
H*J*mum  à  leur  aurfree  <  ex.  Clax» 
+ièim  flioÊêmf  Ctrkhiiim  pKemêum  + 
Mikm  flioatia,  Lutraria  piieatè&éi  f 
4W* plioMtmius ,  {fcuuiÇa  viiem* 
*ml*r  Àlaetra  pdicatc+iat  finis  ptt+ 
U&inQ  ,  ifasttvsubpiitfUa).  - 
.  M&CÏBL1ÉM&,  rfj.  «fc  s.  f.  plur;  y 
fHtcmrie*.  flc»d*o*^  pa*EseW«* 
1er  à  «ne  t*îbj»  4e  krfeufcitie  des  Ëô* 
efcene,  qui  4  peur  typé  le  genre  Hfo- 

MPFUI*         >  t  ■ 

t»M(tt>a*tt,aè**d,  «jpooe,  fcruU)j 
«Om  donné  car  >Pes»eni  à-iuriiruéê 
eonpoei  de  ptoieur*  loges,  aérantes 
et  provenant  de  plusieurs  ovaiees  die* 
tmcW ,  ^véneerne*  ,  déWiten»,  réu- 
oie  auteu*  d'uu  «&  ré*  ou  idéal* 
fi*t  Craàswèées. 

»OOOPÏ>éN^ft^.eif.ài.pl., 
Pi&ûopètm  (  **»!&*,  nager  y  «rtnvà^ 
oiseau).  Nom  donné  J. -A.  Rrtgeu  4 
uu»  fsnïilledolWlce  dos  Hefcptfrtes, 
rauyioupnfc  des  oiseaux  4j»f  enta  le 
fois  te  fecwWé  de  *e*tr«l  eefcfe  do 
nage*. .       '  ;  *  '  j  ^    •        *     •    * 

,  MJÈMBftimtiptumkm*,  «toW 
m* ,  mHéUêTûm  depxtrator ,  itmmu  y 
mw*  y  ô^frmiprw^i.*  >  «ucmoi  p&M 


PLOM 

bft^.(a*£L)t  ^«é*  (itl).  MébdtW 
lide,  iet  d'uagris  Iftteuâtre  +  qui  est 
connu  depuis  la  plus  baute  antiquité. 
,  PLQAHUG0ÏK  ,M.f.,pt*mSagim*s 
Siïbstame  cmtalHeabie  patfticuhet»  f 
que  Dukrog  a  trouvée  dausle  Plmm~ 
bago  europœa.  ;  j 

.  PCdMBiéGINÉE»^adj.ot:s.f.|rt  , 
Pluiàbagmeœ.  F%mil)e  de  pfeoles  [ 
qui  a  pour  type  le  goture  Pkimbagij 
.  \>\M»kWy  s*  ».  y  vh*nb**> 
Combinaison  de  b  l'-oxîde  -  plomhiojoo 
avee  un  autre  o»dea  IMgsard  duquel 
il  |©ue  t^  ^led'acide.  : 

PLOMBÉ^  ad|.  f  piumkeiis  f  taiur* 

B*mt  k  oôulour  «e  rapproclw  do  eeHè 
dm  ^looib.  Bk*  Bivirta  phembèm  * 
Ictinm  prtumbea  i  Bmdtiium  pfetf»* 
(eg*t ,  Coèubtr  swêmrnintts  ¥  Coi  team 
saturmnuwt,  Àgmricus  mitybdanirt 
PLOMBJEUX ,  adjaet. ,  phmùmu* 
Beraeliua  appelé  tvromdepbmhmm 
(  minium ,  dwtomd*  4*  pkmtb  y  £4*jr* 
\jrpèr*s$dul%  ojh)  le  troisième-degré 
d'oxtdatioft  oV  ploaab  ^  *t  3ous<-sid* 
/un  pfopnètHi*  «ou  premier  dégrade 
auKoraifOfi4 

fiumb*&-ammwmu$*  Koib  doooé  4 
dan»  la  «omenelofett^e  «hiplquo  do 
Pwraelins  t  è  de*  iek  douèles  ,  qui 
vétuitejit  do^oouiottHtîsoo  eTtiniol 
ptooabtque  aveo  uo>  aoi  lanui&ojquëi 
Ex.  Malate  plombico  -  ammamèpêt 
(rtudute  de  phmt>  tt  famgiè&èafté). 

v  PI.OMWCtHCUlV»|QiJ^adjoct,v 

fhumkia*  -4Uprims*  -  Nom  t  deime  ^ 
dans  la  ootneucktitre  chimique  de 
fielraoUos^  à  des  sols  foubtes;  d|tilSbnt 
produite  pat  la  «oiobn^jaof  dWoet 
pjoiuèîquo  awee-un  sel  «uivriquo* 
Ex.  Chromât*  plombic*  -  ixdtriqU* 
(vhroma(€éh  plomi  et  dé  6*im!% 

^LOUBICO-POï^âlQCe^  adj,  , 
ffiumtUa  «-  p0(asmcms. %  I^ooa  dooae  j, 
dana  la,  nooîenclatitre  «hkaîquô'  de 
Berzelius,  à  des  sele  doubles/«uî  aoàt 
pooduiU  far,  la  ^afcMjuotwasJN  sel 


plorohique  arec  ua  *ej  potassique^ 
Ex.  I  coure  pkmbtCQ-pota*siQu*  (h/ m 
drwdate  de  plomb  &  "t  pûtas*& 

plumbiçû  m,  zipcicçs.  J^àin  donné  a 
dans  la  «ojuetwlature  chimique  de 
Berzelius  f  à  de»  sels  doubles, ,  qui  réV 
sulteut  de  la  epjpabiuaisan .  d'an  9*1 
plômbiqoeawc  uo  sei  linéique.  Ex, 
Malais  plofléico^i^iquâ  (  Juê/tfAc  4*a 
plomb  et  de  zinc). 

PLOMBIFÉKJl , adj., fdumbijtrm  jf 
bleihatUtnd(iM.)(piuTu£vf ,  plomb  f 
^y&r* ,  porter  )  ;  qui  .eoolieat  du 
plomb,  ;,  ; 

PUWBIQUJB,  ad},  V  plwnbkm* 
Berzelius  appelle.  orà«  pimbifue) 
(  massicot  9  proioxtfe  de  plomb* 
Bleio^d  »  ait  )  *  le  sacoqd  4«g*é 
d'oxida&ra  di|  pbuub,  ,qui  jaue  U 
rôle  d'acide  ;  stifoxide  ,  piombiqm 
(  trifoxide  de  p/hmb  j  BleihffWo*yd> 
aU.  )  le  quatrième  »  .rwr  -  **tfw* 
plûmbique  le  second  4tg»é  de  aulfu* 
ratieu  de  ce  métal  T  lijujjfure  pfaw** 
bique  le  quatrième;  *f&  pjombiqùe* 
les  eombiuaiaeut  4a  l'oxtde  ploaln* 
que  avec  le*, acides  (Blefàxydédb*  i 
«11.  )  «  et  du  sulfura  ploRthique  «ve* 
les  su!  6  des  ♦  ainsi  qujs  «eUe§dqptou»u 
«veo  les  corps  tatogè**»* , 

PI^QifM-iMiaSIlîXtVÀIMB  f  •*.  \ 
pkmbv+argintiferm.  Sa  dit  r  an  »fr 
péralogws ,  d'uae  aufatouta  «tu  0topi 
tient ,  çoetftateUesient  -dis  plafiab  et 
d«  l'argeai.  Ex,  SUmuih  suturé 
pkntfa~ar§mtdfàrlu 
.  W4WW-CWWFÈWS,  adjaett  * 
pAmbfr>-iQupnferuêé .  Épi  thêta  <k**> 
«e>f  eu  jniuéralogie  >  aux  eubalaiiéeà 
qui  apntieuMut  aec^euéeUameut  du 
pk»b  et  du  cume*  Ex.  jtmiamm 
éUlfêvéplembo-euppi/ièf*.  \    .. 

PMJNOÉ,  ad).  >  sûbmertiu  ,  ïnt* 
mereûe  /  eingeeemkt  ,  mntergeiëuofd 
<àll.).  Sa  dk  des  plo»ta*  qui  rateut 
eoristenmeot-teu*  l eau ,  saut  jamais 
e^eievo»  a  la  sutfape*  Ex.  F+mtirtaU** 
>  p.,-ctaf  m 


**7Ttf*Ma»  ^)*  *e4j#*deVda*r 
fumer  dm»  Peau,  <t  4  y  arfjaupeuf 
aussi  tantes*»*  çne.'k  beaeiu  de 
raafûftr  le  permet*  <^e*to»p»  QMoauy 
eut  UitaeuUi  «a  joueur,  a»  a*pféV 
çJpitaot  de  plein  val  4*os  l'eau  «  dnoè 
leur  Jegèf*t6  apaciftqia  lea  fiai*  lue** 
tôt  i*riif.  ■»   *• 

-  Pl4»RWWUa9  ad|-f  mimm**;  y* 
plonge  tras^bbo.  Ex.  Proe*Horimmi> 
mtri*k .  *  .  i  »  ••   '  *  • 

JPf^WaBWS^  ad>.«i  a,  i». flm  »• 
Vrmatçre*.  Nemdouaapat  Guctur* 
'  ScufuUi,  Vieillot,  mnuinîciraalfaaV 
ma  à  «mm  laœilla  d'ûtseai»  p*\mi+ 
pèdaa  r4ou»rou«n*  iaemt  qui  «ut  la 
fatuité  de  piùi^ar.     ^   .  - 

.    ¥M>TWfi^9  ad>.et  a»  «i,  piutw  i 

Pèêieçe*  (  "^VJ  «H^*kr  )'    ^^* 
fooua  pur  J.-À.  Ri^aa  m  y»  < 
de  la  secHao  deafl jgrorartbm ;f  < 


premaot  le*  #isean  aloopau»*}  ^at 
Kakwaldà  uu*tmbudek  Cmu%  daa 
fiéaaa^sea»/ea>u^ganaiitdejt.iuaÉelel 
baoMpiaraa  qui  au*  ta  tank*  d* 
ploufao.  :  4  v  :  -   '  *  • 

MAJCHSItfuflfr*  ad),  ut  a.  f.  pt»> 
Pluêheinem.  J*uaa  Aouué^ur  H.  Ga* 
•intà  uaearflëon  dèsia  truW  daaVat* 
uauîéea^  qui  a  pour  type,  le  §am 
Piucbm.   . .  ',*-■»•. 

.  IM4Ji£f«.  f,,^iM^»;'at^fr  t> 
ppoc^  Jt#9«u  <4dL)  ?  .nim  faugl-^ 
piqgfeMfi  (4t/)«  Eau  qui  tumuu  dcVai» 
m6ap)ièra  sut  ia  tatte.  Lauterak  a 
diatni|uéWs  péuke/mes^mdmwemii^ 
pké ^tm+èùlton*  iipéfuaoïité y  du> 
•anl  loug -teiupa -,  ieuiWt  tertiualev 
■lèut  et  è'uuè  &iUer  feauteu* ,  a^a> 
toodeat  tu#  aue  graude  Aaudul  4a 
puj».f  et  paéfutuuuail  dm»  — u^U 
diurinuticm  de  Udeu^Se  da  l'air  rat 
\të  pluies  iPorog*  ou.de  dêgfép** 
•  menti  qui  aent  pasaagèralt^  taiabeot 
eu  général  de  trèi-bat* ,  aaaauleu^ 
d,«ue^auuiière'aevtic^le,  toujadrran 
Iftpgesetyrosaea  yeutlai,  -et  pareoo* 
rent  vue  xena  dttùits  f  quotunicfoié 
M  étaudue.  Cm* >lè  tangage  «ld^, 
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gnire ,  en  appelle  averse  (PktUregën, 
Hegenguss ,  Schlagregen  ,  tH.  ;  * 
shower,  angl.  ;  aquazzone ,  it.  )  Une 
frotte  et  abondante  pluie ,  qni  aur- 
aient tant  à  coup  et  né  dure  pas  long- 
temps. Ondée  rend  la  mente  idée , 
nais  se  dit  surtout  d'une  averse  qui 
dure  peu  y  ou  de  chaque  averse,  quand 
il  en  tombe  plusieurs  ,  h  peu  de  dis-* 
tance  l'une  de  l'autre.  Quelquefois 
on  employé  dans  ce  cas  le  mot  de 
broute  ,  quoiqu'assez  souvent  aussi 
il  soit  synonyme  de  bruine.  Lorsque 
la  pluie  qui  tombe  est  extrêmement 
eue  et  rare  *  on  dit  qu'il  brouillasse* 
La  pluie  qui  a  lieu  sans  que  le  temps 
soit  couvert  y  c'est-à-dire  sans  <  que 
l'atmosphère  soit  chargée  de  nuages  , 
s'appelle  serein  (  Abendthau ,  ail.  ; 
méÙem  ,  angl.  ;  sereno  ,.  it.  >,  quand 
eHe  tombé  le  soir ,  et  rosée  (  Thau  , 
ail.  ;  dew  ,  angl.  ;  rngiaia ' ,  h.  )  9 
lorsqu'elle  tombe  la  nuit  ou  le  matin. 
La  rosée ,  en  se  congelant ,  produit 
le  givre  {Uamhreif,  ait.  ;  hoarfrost , 
angl.  ;  brina,  it.  )  sur  les  arbres,  et 
la  gelée  Hanche  (Reif,  *IL;  wkite 
frost  ,  angl. .;  brin*  -,  it.  )  sur  1rs 
niantes  basses,  comme  .la  pluie-ordi»- 
k  «sire  9  en  se  congelant  sur .  le  sol , 
donne  lieu  au  verglas  {GkUieis%  ail.) 
mlazcd frost,  angl.  ;  galavermiy  it.). 
Lorsqu'il  s'agit  d'eau  tombant -de 
l'atmosphère,  pluie  ^ae  s'entend  ja- 
mais que  de  l'eau  à  l'état  liquide. 
Les  précinîtatious  d'eau  à  l'étal  vesi* 
cukux  constituent  le  bromHard, 
*npett  érnate  sur  mer.  Une  petite 
fkue  fine,  lente  et  froide,  qui  résulte 
4a  In  résolution  du  brouillard  en  eau 
liquide,  porte  Wm*mèobruinô(Suuuhr 
regmf  ail.;;  drizxli/hg,  angl.;  spruz* 
xaglia ,  rt.).  Les  chutes  d'eau  à  l'état 
solide  constituent  le  grésil  (  Grau* 
penhmget,  aâî.  ;  frost~rime ,  angl.  ; 
grandimella ,  it.  ) ,  si  le*  cristaux  sent 
trés^fius,  acictalainss  ,■  isolés;  la  neige 
(Sphme  ,  alL  yenéw  ,  angl.;  neve  4 
it»  ) ,  s'ils  sent  groupés  en  ioeoui  ; 
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h  grêle  (  Baget ,  ail.  ;  '  hall ,  angl.  ; 
grandine ,  it.  ) ,  si  l'eau  est  en  grains 
•  arrondis ,  ou  en  masses  pleines,  irré— 
guliéres  et  plus  ou  moins  volumineu- 
ses. Grésil  s'entend  aussi  d'une  très- 
petite  grêle.  Une  pluie  mêlée:  de 
neige  ou  de  grêle  prend  le  nom  de 
giboulée  ,  ou  guilée,  termes  qui  ce- 
pendant expriment  aussi  les  pluies 
soudaines  et  fréquentes  qu'on  observe 
au  printemps,  dans  les  climats  tem- 
pérés. Outre  les  pluies  d'eau  ordi- 
naire ,  sous  les  divers  états  qu'elle  est 
susceptible  de  revêtir  f  il  y  a  encore 
des  pluies  de  pierres  (  voyez  Météo- 
uite)  ,'  et  beaucoup  d'autres  sortes  de 
pluies  mal  connues ,  mal  interprétées, 
ou  mal  expliquées.  Les  prétendues 
pluies  de  soufre  sont  dues  au  pol- 
len des  conifères.  Les  pluies  de 
sang9  dont  il  faut  rapprocher  la 
neige  rouge  et  la  grêle  rouge  ,  sont 
quelquefois  dues  a  des  gouttelet- 
tes de  liqueur  rouge  déposées  par 
le*  papillons  au  sortir  de  leur  chry- 
salide, mais  plus  souvent  à  des  matiè- 
res colorantes  particulières,  telles  que 
l'oxïde  de  fer,  le  chlorure  de  cobalt , 
la  substance  appelée  pyrrhine  par 
#ees  4'Eeenbeck ,,  ou  diverse*  cryp- 
togames nommées  Uredo  nlvalis  par 
.  Bauer,  Lepra  fcrétewurparWrangel, 
Preioeoecus  kermesinus  par  Agardh  t 
SpkareU*  nivalis  yarSommerteh.  On 
a  aussi  observé  des  pfuies  de  papier, 
on  de  matières  sèches  et  papy  racées , 
des  pluies  de  glaire  et  d  écume ,  des 
pluies  de  graines  ,etc,  phénomènes 
dont  aucun  n'a  été  étudie  avec1  soin. 
Les  prétendues  pluies  de  crapauds 
et  de  limaces  sont  dues  au  grand 
nombre  de  ces  animaux  qui  sortent 
de  leurs  retraites  au  moment  de  la 
pluie.  Les  pluies  de  sauterelles  lesont 
à  l'abaissement  sur  terre  des  nuées  de 
sauterelles  émigrantes.  Les  pluies  de 
cendres  sont  un  phénomène  volcani- 
que très— commun ,  source  fréquente 
de  désastres ,  tek  que  l'enfouissement 
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d'HerculanUra.  Il  y  a  en  cordes  plaint 
noires ,  des  pluies  jaunes ,  des  pluies 
4e  soie,  et  une  foule  d'au  très  phéno- 
mènes semblables ,  mentionnés  dans 
les  annales  des  peuples  ,  mats,  qui 
n'ont  jamais  été  soumis  aux  recber* 
cbes  de  la  physique. 

PLUMAGE',  s.  m^ptilosis;  Gefie- 
d$r  (ail.)  (phirna^  plume),  Eusetn*- 
ble  des  plumes  qui  couvrent  le  corps 
d'un  oiseau.  '  "      * 

PLUMATELLES,  adj.  et  s.  f.  pi.* 
Permet  (ptuma ,  plume).  Nom  donné 
par  Scbwéigger  à  une  famille  dé  Tor- 
dre des  Zoopbyjtes  bétérohyJes,  qui 
a  pont*  type  le  genre  Pennalula. 

PLUMBIDES,  s.'  m.  pi. ,  Plumbi- 
des  (plumbus  ,  plomb  ).  Nom  donné 
par  Beudant  a  une  faniif  le  de  miné- 
raux ,  qui  renferme  te  plomb  et  ses 
combinaisons.   ; 

.  PLUMÉ  9  adj . ,  plumatus  (pluma, 
plume).  Se-  dit  quelquefois  ,  niais 
rarement ,  pour  penné. 

PLUMEUX ,  adj. ,  plumosus;  fede- 
tig  (ail.);  piwnoso  (it.)  (plufaa,  plu- 
me ).  Se  ait  :  i  °  en  minéralogie. ,  de 
cristaux  qui ,  étant  trè>délîés  ,  sont 
disposés  les  uns  par  rapport  aux  au- 
tres- comme  les  barbes  d'une  plume 
(ex.Ammonhiquemuriatéeplumeusc)* 
3°  En  botanique  ,  de  parties  qui  sont 

S  mies  de  poils  disposés  à  la  manière 
s  barbes  d'une  plume  sur  leur  sup- 
port ,  comme  l'aigrette  du  Knautia 
plumosa  y  Y  arête  du  Stipa  pennata  > 
le  calice  dû  P  ter  ocephalus  plumosus, 
du  Çlidemia  plumosa  et  du  Chaîne* 
laucium  plùmosum,  la  fronde  du  Pti- 
lota  plumosa  y  les  pétales  du  Pian— 
thus  ptumarius ,  les  poils  du  Dam- 
piera  ,  les  rameaux  de  Y Hypha  plu- 
mosa ,  le  stigmate  de  Y  Avena  elaiior. 
3°  En  zoologie ,  dès  antennes  d'un 
insecte  ,  quand  elles  sont  garnies  la- 
téralement de  poils  qui  les  font  res- 
semblera des  plumes  (ex*  Chirono~ 
mus  plumosus ,  Lampyris plumosa) . 
Une  actinie  (Metriaium  plùmosum) 
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est  ainsi  appelée  a  cause  de  sel  tan* 
taèules  pinnés. 

PLUMICOLLE»,  «dj.  et  s.  mv 
pL,  Piumladks  (pAt*r,  pktme  , 
eoUum,  col).  Nom  donné  par  D*~ 
mérila  une  famille  de  l'ordre  des 
Rapaces,  comprenant  des  Oiseau* 
qui  ont  le  haut  du  col.  garni  de  plu- 
mes.   '.      \  .. . 

PLUMIGÂRE ,  adject., ^ojm^r^f 
{pluma,  plume,  ger»f  porter)-,  qui 
porte  une  plume  ,  ou  une  soie  ptu- 
meusè ,  comme  les  antennes,  de  {a 
Tachina  plumigera. 

PLUMIPènE ,  adject. ,  plumipes 
(  pluma ,  plume ,  pes ,  pied)  ;  qui  a 
les-  pattes,  velues  et  comme  couvertes 
de  plumes.  Ex.  Apis  plumipes. 

PLUM tPÈ DBS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Plumipedes.  Nom  donné  par  Schaeffcr 
à  une  famille  d'Oiseaux,  par  Vieillot 
à  une  famille  de  Gallinacés ,  compre« 
nant  ceux  qui  ont  les  jambes  couver- 
tes de  plumes  jusqu'aux  genoux». 

PLUftUTARSES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Plumitarsi  {pluma  .plume ,  tarsus, 
tarse).  Kom  ^doitoé  par-  Latretlle  * 
une  tribu  de  la  famille  des  Gallmaeés 
tétradactyles ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  tarses  en*  majeure  partie  gar- 
nis déplumes^ 

PLUftfULE,  8.  f.,phtmula  (plu- 
ma, plume).  Les  botanistes  appellent 
ainsi  (Blatyedereken  ,  ally,  piunMta, 
piunùtciuoha,  it.  )  la  partie  de  l'em- 
bryon végétal  ejui  estdoslinéeà  deve* 
nir  tige,  *  s'élever  au  dessus  du  sol; 
Iiliger  donne  le  même  nom  (Dune, 
•te.)  à  une  petite  pluaae  moite  ^diffé- 
rente des  autres  ,•  parmi  ksqaette* 
elle  se.  trouve  mêlée,  et  dont  les 
fibres  paraissent,  nedoleuses  an  mi- 
croscope. C'est  ce  qu'on  appelle  le 
duvet. 

PLUMUtEUX,  adj.  ,  plumulosus , 

{ïlumosulus  (pluma,  plume  )>  qui  a 
a  forme  d'une  petite  plume  ,  comme 
le  poii  ou  cbète  des  antennes  de  la 
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mosula. 

fmwm  (  pkatmèd,  -  petto  fftum** 
fétska,  fbVm*  )  >;  mi  n  la  forme  dWe 
fattittjpteine;  • 

WWhjAjmOTliÉ;  »8}.  ;  pfarïùrtfc 
némus  {pTtefcs1;  phteieurs ,  atofeMi- 
/«m,  article);  <jui  se  compose  dé 
plusieurs  artictei^  corâfme  ks  artén- 
feat  de  te  Cimwtkoa  pkàMarticutata* 

i*4fiKD£rttTÉ  ,  adj, ,  fdurhktx* 
êktuê  (  sT/orot  ,  plusieurs ,  (/»w,  dent); 
<{ai  a  plusieurs  dents:  Se  dit  surtout 
eo  parKwt.deft  mandibules des  infec- 
te**Jfoç.  Séipjrga  punc&Uf. 
r  V*ASBdFàAME ,  tri).  ,  plutifiorus 
(plium*  pta«îe«r«^  /W*  flen*)  j  qui 
reaferwc  plusieurs  tien**  f  copain*  la 
çaiàthide  fie  Y&ygwia  piuriflora* 

tMnm^m ,  •#*tM  pUirUoki* 

{fhwês,.  ptatHMir» ^  àfaû*  lobe^f 
<pi  «tif#tiiié4e  plusiture  l#btsv  -Ex; 

tog#  ).  Secjitd'jiuwftwte  *u  d'un  fruit 
jgW .titftfarme  des..l#g^sen  nombre 
peu  «jte&idétable  ««uns  qu'on  »e  peu* 
ou  me  *e»t  p##  *M»pttr»  £*♦  &#*«» 

candidum.  , 

. ,  PLiw*A*rrre ,  adj. ,  ptmiper* 

tous  (^towyiplustouit,  /*w,  pa** 
Ue  ^.  ËpUbèfe  dwfrée  par  Miibel  au 
r#^e,  <$u*j><i  il  oifrt,  pl*si4u«*,dé~. 
ceiè0urG*«.éi6*4u*4  prfwfue  jusqu'à 
mkwf  ,*t<4wt  «m**  i*»t  ou  actpetet 
p**d&eni^r  te  nombre.     . 

fftLUMBfitftUU&  |  adj. ,  piuripetate* 
<  phmvty  pWwaqrs.  t  mttùo*  ,  f*ét*le  ); 
fynftaytae  ipe^r -usité  41  rdauvais  âm 
fmtypéêak*&'a}ki***&*aot.  >  : 

'  PHt&téHEfr,  ànj.  ,  piurùéritttùs 
(pîurps ,  plusieurs,  séries  7  série)  ^ 
yri  est  dfeposé  *ttr  plusieurs  ratîgs. 
Se  dît  Aeêslruafre*  du  péf  icline ,  dans 
les  Sy na**liêrc«à  \  ex*  Centauna  )  '  ' 
te -là  tomwmfc  <(ex:  Gûcrphaiimn) 


^éesà^titm&mkt  A*  Flrgttfte  dé 
ces*  plantes* 

Q9ABrrÊÈÙ+E9  adj.;  pturiwdri* 
(pterès ,  plusieurs ,  +ah>a%  taire  )i 
Ëfh'tKètè  doifnèV  à  une  capsule  qfet 
se  comprise  de  plusieurs  yalves:    r 

PLDSIAQUE,  a'dject.  *  plusiaeûs 
(itfav*ix*vt ,  opulent).  Épitbéte  don- 
née par,  Brotigriîàrt  à  tin  groupe  de 
terrains  crysmiensî  comprenant  eeui 
d'où  Ton  extrait  toutes  lès  matières 
crue  .les  nommes  considèrent  connue 
le  signe  et  parfois1  même  côintne  la 
source  des  richesses ,  telles  que  le§ 
diamans  •  h&  pierres  gemmes  ,  '  1  of  : 

PLDTOïflE^V,  adji,  phitoniàtms*. 
Oraajrûs  désigne  par  eette  épitbète 
une  classé  dé  terrfttas ,  %  laquelle  se 
farpportent  cetttt  qui  ont  été  prodùftt 
par  le  feu. 

PLUTONIQUE ,  adj.  ,  phtonichsi 
Nom  donné  par  Srongrtiaft  à  une 
classe  de  terrains  ^  comprenant  ceux 
qui  f  sortis  des  entrailles  de  la  terre 
par  l'àctioèt  de  feux  intérieur*,  se 
SOtrt  épaticnés  à  k  strrface.du  ^obe\ 

Ï^LWWIISMï:,  s.  m.  ,  ptutoflis*- 
tniis.  Hypotfoése  géologiduë  dans  la^ 
quelle  on  attribue  k  des  feux  sottie** 
raitrs,  à  l'action  dte  volcans,  la  cotis*- 
tittrtion  des  principales  couches  au 
moins  de  la  croate  dn  globe ,  dé 
celles  qui  en  foraient  la  baée. 

W.UTOItlS'ra ,  *.  m.  Géntogoe 
qtii  est  partisan  des  doctrines  du  plu* 
tonisme. 

PfcfJTOTtttH ,  s.  im.  plutonium. 
Clàrke  a  désigné  lé  bariotn  soils  ce 
nom. 

"  PltVlA'1  ,itdî» ,  plupiatis ,  pluïfo* 
sus  (pkttia ,  pluie)  ;  qui  a  rapport  a 
Ta  pluie  (  eau  phiinate).  On  donné 
cette  épitbète  à  des  plantes  dont  les 
Beats  se  ferment  lorsque  re  temps 
menacé  de  se  mettre  à  In' pluie  (  ex. 
Xkilenduta  pturidiïs).  Un  arbre  sïn*. 
gulîer  [Çœstilpinia  plùvfosu  )  distille  \ 
dit-on ,  des  gouttes,  comme  sril  tom> 
bait  de  la  pluie.  La  Musca  ptwtaiik 


estiort  i*ni^ijlfe.ârf«  apf*«à«*^é 

&  plujè-  ,  :. 

I>t*ÏU>NTGt?HïTBvs.  *:,.jftjr>* 

rQfitepfytttm  (frkmtpà,  «été t  yure»  y 
plaaAe  £  Ne»  demie par  ttecfatr^uix 
niantes  dont  ks  éèainaae*  peu  wmm+» 
breuses  naissent  de  la  paroi  interne, 
du-ecuioe%       . 

I>XEUMAX1€4«É  ,  adj.  v  ^mwms- 
ti&èaà  (Kvjvpat«ir)^  Miteécb  s'est} 
serri  de  eé  mot  peur  ex^srimer  l'été* 
du  àquelette  defl  oiseaux ,  dans  la  fi»** 
pari  de»  os  deèqutek  l'air  eotfériènrtt 
k  faculté  4e  s'intrcKlutre. 

1«£UMAXIQU£  i  adj.r  pneunmm 
Kfctt^ ( Triwùftft,  air)*  La  chkttie^nai*- 
phlogistique  ,  celle  qai  renversa  ta* 
fibéevie  de  Stabi,  a  été  appelée  atfesi 
pneumatique,  pavée  que  ee  feront 
surtout  la  découverte  et  l?étade;de» 
plusieurs  gs^z. nouveaux^ qui  lui  don- 
nèrent l'élan.  Eiudotptri  donné  & 
f&m,  dé  vaitoéaite:  p+eumatfqim*  y 
dans  les  plantes ,  à  des  cavités  plei*- 
nés  d'air,  cpi< se  forment  tannttién*de 
leur  (issu ,  par  l'effet  do  la  rupture; 
du  tissu,  eellukire; , 
.  PWttJMA^O*  CHIMIQUE,  adjcot.  v 
pneumato  - chimicus.  L' appareil pnem- 
moto+chîmique,  inventé  par  Prieetfay, 
eet  une  cuire  pleine  d'eau  disposée 
fewanièeeà  permettra  de  recueillir 
aiiémeat  le»  gaz»         ,       .    y 

p^uvuHo^ôhpmferus,  Sous  le  non* 
cfeyittE*Mtf6tM;  pneumatopichytnifites ,' 
Hed\rigi  désignait  les  Ifcachétjs  de* 
végétaux ,  qu'il  croyait  composées 
de  deux  tube*,.  Fun  dtoït  et  jblein 
d'air ,  l'autre  roulé  ter  spirale  et  rem* 
pli  de  liquide. 

PlV£ttMATOP£OIVEl,  adj.,  pneM* 
matopkvrus  (  frvlùpr,  air,  fg'/w  »  potv 
ter)t-  Hedwigajipelait'W«Vs£G&a?  /meu* 
maéaphùrts  kft  tubes  droits  et  plaine 
d'air  qu'il  admettait  au  centre  du, 
tube;  spiral  des  traçants*  Le  Sêomàer 
prwumùtophoràs  doit  cette  épithèteà 
ce  ipa/il  posrâfo  UDOTeteia  natatoire: 


pL  ^  à^fAeaaAuaai atat^'etf  (-  aeiljHai  f 
air,  •àfà±  atwwt)  i*bf*t  >  m\ê#**+ 
dr*>  Kantienne  p«r  J.~A,«H#»  â 
«ne*  tribu  de  fte^tifas {taratâenavtoife* 
prenant  ceux  qui  ont  u*e  <nieue  ei 
qm taspiMWt  l%it r  -       '    •     '■*■'* 

pmum»lr**cbwii**>  ®*  «tonne4  4tftié 
épithète  au  sac  r*9pfi«toire  des  'Àâau 
**id*9*«ti  la  rèepttfatit*  è^îtlteée- 
cuteau  m#yendf  paoMaabrnnetikaJ 

%b*i  Jtaauottes  >  Nwnde*n£  ph*  tav^ 
nnu*%/  à  une  ieetîbn  dj&  l'o4vkt  det* 
MoWtfSqees  f astér*p*#s  jupar  ftrtHf 
à  une  eotts-olasflé  de:  &«it0rop*èes  ^ 
eatopreusnt  catt*  de  ce»  a*it**im*prir 
respiterft  l*a1r  p»  natum      /  ■*'  « 

PNEiJtf  OMUMCflnlr ,  s.  1.  ,pn#è* 
imèhcméhia  M*$p(k  j  ai»  l'pp&jtfa , 
bmichles>).  KomdwW pM%fi4a#e1a 
aujr  brantfbi»W  aéri«tt|it»  dé  téftftfnw 
Mollusques  r  «^  par  LamrlKV  abnr  «Hc# 
aéHens  d^r  i^bntàés  fOlMinlIrès. 
Ce  nom  est  é>Metimtent  fimtti^is ,: 
puisquele  wot  d«  Ar^^'^inlpKQW 
iIidé»d'on  «riifh^  q*d  a^  respire  lW 
que  par  f  n«e#médè  de  d'eau. 

riVEUMODERMITES,  adj.  e**nv. 
pi:  i ,  &mmnodêPmim*>  N^»n  ébttbé 
per  LahreiHe  à  une  <famM«  de  i^ordrtF 
des  Pujropttdes  mittM^ptolrfg^tts  >  qut 
a- pour  type  \*pmt*>PnêU*H9dërhm^ 
>.m£M!ÊÊm*a&*&t  au^eet.  ,^e«ftM» 
monanthtis'  (*v9Qp*  fàifi  d*^H,  fleûf)^ 
Dont  U*  fleur  ressemble  èttue  Vttsffo* 
pleine  d'air.  Ex.  Gentiana  pnéUMfr* , 
rmnthfh  "•  ■  -  i   -     t     -■  .  -  '  -j  • 

PAifiiM#wanK,  ad>,et  •;  «v  pi. , 
Pmnmonara  (  nieûfttw,  potiitten ,  *ù-^ 
p«  f  queue),  ^eavdontié  pto  Lalréttte': 
à  une  division  de  l'ofdVedeff  Grusta^' 
ces  braacËiopodes  f  eom prêtant  etiux 
qui  portent  les  organes  respiratoire^ 
à  Farrfèredu  cerps. 

XNWMùV&ÊEê,  adj^ts.iïK  pi., 
Pneumopomata  (nvtipm.,  diïf  tfrU«-%> 
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opercule  ).  Nom  donné  par  Latréllle 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Gastéro- 
podes, comprenant  ceux  do  ces  ani- 
maux qui  respirent  far  des  poumon** 
et  qui  sont  munis  d'un  opercule  à 
leur  coquille. 

PNElÎMOSTOME,  s.  m.  ,  pneu- 
mosUM4(nvri^,ùr,9fifabowhé). 
letreiUe  niupeac  d'appeler  ainsi  les 
stigmates  des  insectes. 

PWYSTÈGIT*  subit,  m.,  pnjsUga 
(  wvi* ,  respirer  f  ti^H  ,  •  couverture  ). 
Airb?  •PP«Ue  •*■»  vne  petite  pièce 
cornée  qui  entoure  quelquefois  lès 
stigmates  tboraciques  des  insectes 
hexapodes,  dans  les  deux  première* 

riions  du  thorax ,  le  prothorax  et 
tnésotborax  t  car  ,iC  nomme  la 
même  pièce  métapayrtège  au  meta» 
thorax.  Ces  pièces  répondent  peut- 
être  aux  péri  trèmes  d'Auuouin. 
.  POACEE8,adj.  et  s.  f.  pi. ,  Po«- 
eeœ.  Section  de  li  famille  des.  tira-*- 
minées,  établie  par R,  Ërowa,«tqui 
a  pour  type  le  genre  Pou. 

POCUUHOPUYTE  ,  s.  m.,  pocil- 
inophjrtum  (fww^wi,  chamarré, 
ourov  ,  plante  ).  Nom  donné  par  Née** 
ker  aux  plantes  dont  la  fructification 
présente  des  Variétés  ou  de  Pinçon-* 
stanee, 

POCUUFOMIE  ,  adj. ,  pocutifor- 
mis  (pocalum,  coupe,  fitma^  for- 
me )  ;  qui  a  la  forme  d'une  coupe , 
c'est-<a-<dire  qui  est  creux ,  cylindre 
que  9  à  ba«  hémisphérique  et  à  bords 
droits.  Salisbury  a  proposé  ce  terme 
comme  synonyme  de  hjrpocmtéri- 
forme. 

PODARION,  s,  m.t  podarium , 
pkmt*9  popUs9  podium  posticum  ; 
Hùaçrfus*  (ail.).  Illiger  nomme 
ainsi  le  pied  des  pattes  de  derrière , 
dans  les  Mammifères. 

FODAJRTHHE,  s.  mM  podartkrum; 
lufsgêiemk  (ail.)  («riç,  pied ,  Jpfyov,  • 
articulation  ).  Illiger  donne  ce  nom, 
dans  les .  oiseaux ,  à  l'articulation  du 
pied  avec  le  tarse. 
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PGtWKQtomàLE,  adj,  et  s.  ni.  , 
Podencephalus  (iroûç,  pied,  tv/ 
dans  ,  *«jûM  ,  tête").  Nom  donné  par 
Geoffroy  Saint-Hilaire  à  un  genre  de 
Monstres,  comprenant  ceux  dont  le 
cerveau  ,  situé  hors  du  crâne ,  est 
porté  sur  un  pédoncule» 

PODÉTION,  s.  masc.,  podeiium; 
Trag$r  ( ail. )  ;  podezio  (it.  )  (ttowç, 
pied).  Achariu*  appelle  ainsi  une 
sorte  de  petite  tige ,  simple  ou  ra- 
meuse, qui  s'élève 'du;  thalle  d'un 
grand  nombre  de  Lichens ,  et  porte 
.les  conceptacles.  On  donne  le  mêipe 
nom  aux  pédicules  qui,  dans  le&ifcfcr- 
chanUa ,  soutiennent  l'ensemble  des 
organes  de  la  fructification. 

PO0BX,s.  m.,  podéx.  Nom  donné 
par  Kirby  au  dernier  segment  dorsal 
de  l'abdomen  dea  insectes. 

PODICILLB  ,  s.  m. ,  podiciUum. 
Quelques  botanistes  nomment,  ainsi 
le  podétion ,  quand  il  est  très-petit 
ou  fort  court. 

PODICIPÉDE  ,  adject. ,  podiclpes 
(  podêx  ,  derrière ,  pes ,  pied  ).  Epi- 
thète  donnée  par  Vieillot  aux  oiseaux 
dont  les  pieds  sont  placés  auprès  de 
l'anus. 

.  PODION,  s.  m. ,  podium  ;  Fus* 
(ail.).  Illiger  appelle  ainsi,  dans  les 
mammifères ,  la  partie  inférieure  des 
membres ,  comprenant ,  en  devant  ^lu- 
carne ,  le  métacarpe  et  les  doigts ,  en 
arrière,  le  tarse,  le  métatarse  et  les 
doigts  ;  dans  les  oiseaux ,,  la  réunion 
des  doigts  à  l'extrémité  du  tarse ,  sur 
laquelle  la  jambe  s'appuye.  . 

PODOB HANCHES,  adj.  et  s.  m. 
pL ,  Podobranchiu  (irtûç ,  pied,  Ppary- 
Xta,  branchies).  Nom  donné  par  La- 
treille  à  un  ordre  de  la  classe  des  Au* 
nélides,  comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui  ont  des  branchies  aux 
pattes,  et  correspondant  aux  Néréi- 
dées  de  Savigny. 

PODOCAÊK,  adj.  ,  podocmrpus 
(woiCç,  pied,  impnbç  ,  fruit).  Se  dit 
d'une  plante  dont  l'ovaire  est  porté 
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sur  un  pédicelle.  Ex.  Pteka podo- 
carpa,  Thalictrum  podocçwpum.    ; 

PODOCARPÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Podocarpçœ.  Tribu  de  |a  famille  des 
Conifères  r  établie  par  Kunth ,  et  qui 
a  pour  type  le  genre  Podocarpus* 

PODOCÉPHALE  ;   adj. ,   podoçe- 
phaluf^irwç,  pied,  xecpaîà,  tête).  Se 
dit  d'une  plante  qui  a  les  fleurs  reuA 
nies  en  têtes  portées  sur  de  longs  pé- 
doncules. Ex.  Borreria podocepnala. 

PODOCÉRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Podacerides.  Nom  donné  par  La* 
treille  à  une  famille  de  Crustacés 
amphipodes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Podocerus, 

PODOCHËLONES,s.  f.  pi. ,  Podo- 
çhelones (ttoûç,  pied,  £«).wvij,  tortue). 
Nom  donné  par  Clairville  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  dés  Reptiles  chélo- 
niens,  comprenant  les  .tortues  de 
terre,  qui  ont  les  *  pieds  conformés 
pour  marcher. 

PODODU\ÈRES,adj.ets.  m.  pi., 
Pôdoduneres  (  îtovç  ,  pied ,  £uvupô; , 
puissant).  Nom  donné  par  Clairville 
à  une  section  de  l'ordre  dos  Insectes 
aptères  ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  pattes  bien  disposées  pour  courir. 

PODODYSMOLGES,s.  f.  pi.  ,  Po- 
dodysmolgcè  (  îtouç  ,.  pied ,  tfùç,  à 
peine,  potyoç,  salamandre).  Nom  donné 
par  J.-A.  Rïtgen  à  une  famille  de 
Reptiles  batraciens,  comprenant  les r 
sirènes,  qui  se  rapprochent  des  sala* 
mandres ,  et  qui  ont  des  pieds. 

PODOGYNE  ,  s.  m: ,  podogynus  , 
podogynium  (  itotç ,  pied,  yûvi',  fem- 
me).  L.-C.  Richard  désigne  sous  ce 
nom  une  saillie  charnue  et  solide  qui, 
distincte  de  la  substance  du  pédon- 
cule et  du  calice ,  sert  de  support  à 
l'ovaire,  avec  lequel  elle  se  continue,  et 
dont  elle  se  distingue  seulement  par 
sa  couleur  ou  son  tissu,  parce  que  son 
contour  forme  un  anneau  ,  ou  offre 
des  angles.,  des  éminences ,  des  si- 
nuosités ,  une  excavation.  Ex.  Rutâ* 
cées. 

II. 


PODO  *$9 

PODOGYNHJUE,  adj\ ,  podoçyni- 
cus.  Se  dit  de  Vvtser  lion  des  étaraines, 
quand  elle  a  lieu  sur  un  popWyné? 

PODOPBAIVÈRE ,  adj.  y.podopha- 
nerus  (irovç,  pied,  fàvtpo;,  mani-t 
feste).  LatreilledoHûe cette épithète 
à  1»  métamorphose  des  insectes ,  lors- 
que la  nymphe  est  manifestelment 
pourvue  de  pattes. . 

PODOPHTH ALMES ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Podophihalmi  (  irpCç,  piëd,vQ? Soi-  ' 
fAoç ,  œil  ).  Nom  donné  par  Desmarest 
et  Leach  à  une  légion;  de  la.  classe  des 
Crustacés,  comprenant  .ceux  qui  ont 
les  yeux  placés  à  l'extrémité  d'un 
pédoncule  mobile. 

PODOPU1LLACÉES,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Podophyllaceœ.  Famille  de 
plantes ,  établie  par  Candolle  ,  qui  a 
pour  type  .le  genre  Podophyllum. 

PODOPH1LLE ,  adj . ,  podophyl- 
lu*  (irovc ,  pied  ,  fvAXov;  feuille)  ; 
qui  a  les  pieds  ou  les  organes  locomo- 
teurs comprimés  en  forme  de  feuille. 
Ex.  Nereis  podophylla, 

PODOP1LLÉES,  adj.  et  s.  f.  pU, 
PodophyUeœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Podophyllacées ,  établie  par  Can- 
dollÂ  et  qui  renferme  le  genre  Po- 
dopfyllum. 

PODOPTÈRE,  adj.  ,  podopterus 
(  rçoû; ,  pid ,  ttTipoy ,  aile  )  ;  qui  a  les 
pieds  ou  les  pédoncules  garais  d'ex-  " 
pansions  en  forme  d'ailes.  Ex,  Loran 
thus  podopterus. 

PODOPTJÈRES  ,  adj.  et  s.,  m.  pi.  , 
Podçptera.  Nom  donné  par  Duméril 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Mammi- 
fères monotrèmes ,  comprenant  ceux: 
qui  ont  les,  pieds  palmés  et  disposés 
pour  la  natation.  V.  Pinnipèdes. 

PODORNITHES,  s.  m.  pi.,  Ro  \ 
dornilkes  (7rovç,  pied,  opviç, oiseau). 
Nom  donné  par  J.-A  Rilgen  à  un 
ordre  de  la  classe  des  oiseaux, ,  coin  : 
prenant  ceux  dont  les  pieds,  n'ont 
n'autre  but  que  de  servir  à  soutenir 
l'animal. 

PODOSAURIEIVS ,  adj.  et  s.  m. 

'9 
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pT. ,  Poébsmtrœ  {woSç,  pied ,  *aCf»* 
lézard).  Nom  dontré  par  ï.*â.  Rit 
gen  à  une  section   de  la  trftra  dés 
Reptiles  sauriens  ,  comprenant  ceux 
«riront  des  pieds  probes  à  la  marche. 
fHH)0$*M*TCg,  adj.  <et    s.   m. 
pl. ,  Poèfojajiktta(*rôç  ,  pied ,  ttàfjta, 
corps).  Nom  donné  par  Leach  à  un 
ordre  delà  sous-classe  des  Àrachni-  f 
des  céphalostomes ,  correspondant  à 
la  famille  des  Pycnogbrirdes  de  La- 
<tretlle. 

PODOÛPËIMIE,  s.  ml ,  podosper- 
tna  ,  podosperhtmm  ;  Nabêlschnttr  , 
Wxéchtràng ,  Sumenfuss  (ail.)  (irôtfç  , 
pied,  ffitippa,  graine) .L.*C.  Richard 
appelle  ainsi  ^m  prolongement ,  une 
feai I Me  ^ki  placenta ,  servant  détache 
%  chaque  graine ,  qui  se  compose  dte 
vaisseaux  nourriciers ,  apportant  de 
la  plante  mère  les  sucs  nécessaires 
en  développement  de  l'embryon  et 
tle  ses  iutiteraes ,  et  liant,  par  le*hile  , 
la  graine  au  trophpsperme.  "C*est  ce 
qu'on]  appelle  fwii&tlc  ou  :cordm 
•ombilical  ^funlcutysiùnttlicttHsJfu- 
mïciilus  séminales  ,'Llok). 

90DWn6MÉfES9  adj.  et  s.  f.  pl. , 
podosttmeœ.  Famille  detnantdQpro- 
posée  par  L.-C.  Richard  ,  et  adoptée 
pnr&utrth  ,-qui  a  pour  type  le  genre 
Podostemum. 

WDWMÈtfCE  ,  s.  1n.,podo(heca; 
Fusscheide  ,  Fussdecke  (ail.)  (ttovç  , 
pied ,  QmYi ,  boîte  ) .  Nom  donné  par 
JHtger  a  la  peau  trui  couvre  tout  le 
pied  »des  mammifères ,  et  à  l'endutt 
corné  qui  revêt  la  partie  'intérieure 
-de  la  jambe  et  le  pied  des  oiseaux  ; 
^par  Kirby  à  la  portion  de  la  chry- 
salide qui  protège  les  pattes  de  Tîn*- 
secte. 


les  insectes,  les  Arachnides^  les  Cé- 
phalopodes k 

f>WIH|E>  adj . ,  padurus  (  noû^, 
pied  ,  otyà  ,  queue  )  ;  qui  a  une 
queue  servant  de  pied  ou  d'organe 
locomoteur.  Ex.  Furcocerca  podura. 
1ft>BlJBELLES,8.f.  pl.,  PodureU 
fo.Nota  donhéparLatmJleêtCuvier 
P  une  famille  de  l'ordre  des  Insectes 
Tbysanoures ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Podura. 

POECltlEÎV  ,  adject.  ,  pœcilianus 
(7rôixUoç,  varié).  Nom  donué  par 
Brongriiart  si  un  groupe  de  terrains 
'àbysMtjucé  (  bunier  Sandstein  ,  ail.  ; 
gypseous  redsandstone  et  redrrnarle, 
angl.  ),  comprenant  des  roches  qui  ont 
■pour  principal  caractère  leur  colora- 
won  variée  ou 'bigarrée. 

POECtLOMORPHES,  adject.  et 's. 
m .  p"l . ,  JPœeilomorpha  >(  iroix&os  »  va- 
rié^, ftop^4  9  forme).  Nom  donné  par 
Latreille  à  un  ordre  de  la  classe  des 
;Àcalè|>bes. ,  comprenant  ceux  dont.le 
corps.,  non  cycloïde  ,  est  tantôt  ovu- 
laire  ou  alongé  ,  tantôt  transversal, 
et  correspondant  en  grande  partie  aux 
'Radiai  res  molasses  anomales  de  La- 
marck,. 

VÇECIIiONOTJB  ,  adj . ,  pœcilàwtus 
('7rbt*&oç  ,*  varié  ,  vwroç,  dos)  ;  qui 
a  le  dos  tacheté  ,  ou  de  couleurs  di- 
verses. Ex.  Buteo  pœcilonotus* 

POECILOPODES  ,  adj.  et  s.  m.  pl. , 
Pœcilopoda  (  notxftoc  ,- varié  ,  iroC*, 
pied).  Nom  donné  par  Latreille  et 
*Cuvier  a  un  ordre  de  la  classe  des 
Crustacés ,  pàr'Desmarest  à  un  ordre 
et  par  EicWald  à  une  famille  d'EntO- 
mostracés ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  pattes  diverses ,  les  antérieures 
étant  ambulatoires  on  préhensiles,  et 


PODOZOAHIES  ,  s.  m.   pl. ,  Po-  ies  postérieures  branchiales  et  nata- 

dozoa  (irovç  ,  pied  ,  Çûov ,   animal  ).  toires. 

Sons  ce  nom /EtchlrâW  désigne  un  PQECILOPtfÈftE ,  adj.  ,    pœcilô- 

'type  du  règne  animal ,  comprenait  pterus  (rfoixfto;  ,  varié,  Trrspov  ,  aile)  j 

^les  animaux  chez'lesqwels  la  forma4-  qui, a  les  allés  de  diverses  couleurs, 

tion  des  pieds  prédomine  ,  et  qui  en  ou    artequitrées,  Ex.  fflufca  peeci-* 

tmtbeaucotip ,  tcofmne'leVGrflstafcés ,  loptera. 


Jorhyachus  (rtoixUoç,  varie,  ^jyyo; „ 
>ec)  ;  qui  a. le  bec  tachetée  fix.jlnas 
pçecifarqyhcha,  , 

POGON10X,  s.  m.,  pogortiurri, 
vînnula;  Fahneniari  (au.)  (ttwtwv  , 
barbe).  Illiger  nomme  ainsi  Ten^ 
semble  de  toutes  les  barbes  %vlu  d<js 
deux  cotes  d'une  jjlume.  ^ 

POGONOLOGIE  ,  s.  f.  ^  pogonolo- 
gia  (  Trdtywv ,  barbe ,  ^éyoç ,  discours  ) . 
Traité  de  la  barbe. 

POGOftOPHOI\ES  %  adj.  et  s.  m. 
jpl.%  Jpogonopkori  (  Tretywv ,  '  barbe  , 
«pi/Mo,  porter),  $om  donné  par  Ran- 
zani  à  une  famille  de  l'ordre  des 
'Grimpeurs,  comprenant  des  oiseaux 

r'  ont  des  soies  autour  4e  H  .base 
bec.  , 

POGONOPODES,  adj.  ets.'m.pl,, 
J^ogonoppda  (  îtwywv,  barbe,  ttoSé, 
pied).  Nom  donné  par  Graj  à  un 
*  ordre  de  la  classe  desrGonchophores , 
qui  comprend  une  partie  des  Dimyai- 
res  lameilipèdes  deLamarck. 
POGONORHYNQUEiS  ,  adj. et  s.  m. 

?!• ,  pogonorhyncki  (  Trwywv  ,  barbe , 
wy^oçi  bec).  Hom  donné  par  La- 
treille,  Fîci  nus  et  Carus  à  une  famille 

.  de  Tordre  des  Grimpears ,  compre- 
nant des  oiseaux  qui  ont  la  base,  du 

,  bec  ciliée  ou  garnie  de  soies. 

POIDS,  s»  m. ,  pondus;   Gewicfyt 

.(ail.);  tfeight  (angl.j  ;  peso  (it.j. 

.Somme  ou  plutôt  résultante  de  toutes 
les  actions  que  la  pesanteur  exerce 
sur  les  corps;  pression  que  les  corps 
exercent  sur  l'obstacle  qui  s'oppose 

t  directement  à  leur  chute.  Le  poids 
d'un  corps  se  mesure  par  l'çfifort  qu'il 

,  faut  faire  pour  le  soutenir  et  Tempe  - 
cher  de  tomber  r.  effort  d'au  tant- plus 

£aM',  qu'il  y  a,4ans  le  corps  plus 
Jivc^eules.âpiméçâ  de  la  m£me  yï- 
•t^sse:,  ««aorte -queie  nojds^a  proprè- 
(mept  pour  expression  le,  pcodujt .  de 
-la  masse  par  }*  vjtegse^  .et  qu'il  yar 
^rie4au^le  même,  ^appor^qua  U  *»»#& 
1  ii«fil^^tl*ep^^iRf|i9¥P4^r 


sens ,  parce  que  ces  corps  sont  censés 
être  sollicités  par  des  vitesses  égales. 
En  effet,  quoique  la  gravité  varie  à 
différentes  latitudes  (  ÎUcber)  et  à  di- 
verses distancés  au-dessus  de  la  terre , 
"ces  dernières  variations  ne  sauraient 
être  aperçues  d'après  notre  manière 
d'estimer' lès  poids  ,  puisque  les  con- 
trepoids qu'on  employé  les  subissent 
également.  L'unité    de   convention, 


équivalent  en  poids  < 
timètre  cube  d'eau  distillée  à  quatre 

'degrés  au-kfessotfs  de  zéro  r  maximum 
'de  condensation  de  ce  liquide. 

l*OiL ,  s.  in.  f  piliis;  fyiÇ  ;  ffaar 
iàH.  j ;  hair  (angl.  )  j  pelo  ( it.)t  On 
donne  ce  nom  ,  en  Jbotanique ,  a  dés 
organes  filatnenteux  /plus  ou  moins; 

*fins  et  déliée,  qui  se  rémarquent  sur 
toutes  lés  parties  de  la*  superficie  des 

S  la  n  tes ,  et  qui  naissent  de  leur  épi— 
c  erme  \  èti  zoologie  ,  à  des  filamens 
cornés,  de  forme  diverse,  qui  s'élèvent 
'au-dessus  de  la  surface  du  corps  des 
animaux  ,  et  qui  9  dans  les  mammi- 
fères, procèdent  du  derme ,  d'où  ils 
passent  à  travers  l'épiderme.  '' 

POILEUX,  adj.  ,  pilosus.  Syno- 
nyme rarement  employa  de  poiuu 

POILU  ,  adj. ,  pilçsus,  trichodes: 

haarig,  behaart  (ail.)  ;  petoso  (it.jj. 

Se  dit  d'une  surface  qui  est  couverte 

.de  poils  longs  ,  soyeux  et  peu  abon~ 

dans  ,  comme  les  ailes  dç  divers  in* 

sectes ,  le  çUnanthê  de  VÂrtemisfa 

Àbsinthium ,  le  corselet  de  plusieurs 

mouches ,  les  feuilles  du  CUdpmia 

tricfiodes  et  du  Hieracium  Pîfoseuap 

%  périoarpe;  de  VHlbiscus  trionim,f 

la  tige  du  Xanthosia  pUosa^,  les  urnes 

;dji  Brjrum  trichpfles.    Se   dit  aussî 

,<f  une  partie  q^i  est  composée  de  poib 

^impies ,  non  ramifiés  ,  comme  l'a/- 

^fefte  des  Cârdimsl 

_  ^POINTE ,  s.  f.  "Les  geograpies  dér 

^ign^ui  sous  ce  nom  une  avance  dp 

«^e^nsV^e^;  fj^jijie  e* 
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peu  saillante  et  assez  peu  élevée.  En 
histoire  naturelle ,  pointe  (echinux) 
exprime  une  •  protubérance  alongée , 
distincte,  ferme  et  aiguë,  sembla* 
ble  a  celles  qui  couvrent  la  surface 
nterieure  des  Hjrdiùûn. 

POIflTEMEtfT,  s.  m.  En  minéra- 
logie» on  eniend  par  là  une  réunion 
de  trois  faces  au  moins  ,  qui  rempla- 
cent une  partie  de  la  (ace  dominante 
d'un  cristal ,  et  oui  s'observent  tou- 
jours a  rextrémuéde  l'axe  ou  d'un 
des  axts;  de  cette  forme. 

POIttTIIXÉ ,  adject. ,  punctatus  , 
punctuîaiàs  ,  puhcticulatus ,  puhctw 
ratus  J  sfigmatarius.  Se  dit  d'un 
corps  dont  la  surface  est  garnie  de 
petits  points  enfoncés ,  nombreux  et 
rapprochés  (ex.  Echihus  punctalatiû, 
LestcPà  puncUtta, Mitra  punctkulata, 
Dotyphora    puncticulata  ) ,    ou  de 

Ïnnts  colorés  (ex.  Conus punctatus , 
atetia  punctata ,  Cornu  puncticula- 
tus  ,  Conàs  puncturatus ,  Blennius 
puHctulatus  ,  Perça  punctulata, 
Attira  stigmataria  ). 

POINTU,  adj.,  acutas.  Synonyme 
A* aigu  y  qu'on  employé  moins  souvent 
crue  ce  dernier  terme  ,  en  histoire 
naturelle. 

POISSONS,  subst.  m.  pi. ,  Pisces. 
Classe  du  règne  animal ,  admise  par 
tous  les  zoologistes  modernes ,  dont 
quelques  uns  cependant  Vont  coupée 
en  deux  ,  et  qui  comprend  les  ani- 
maux vertébrés  respirant  uniquement 
et  pendant  toute  leur  vie  par  des 
branchies. 

POITRAIL,  s.  m. ,  antiiena.  Par- 
tie antérieure  du  corps  du  cheval  , 
trui  est  comprise  entre  l'encolure ,  la 
(ointe  des  épaules  et  les  ars. 
.  POmiNE  ,  s»  f.  ,  peetus;  topog  ; 
IBrust  (  ail.  )  ;  breast  (angl.  );  petto 
(h.).  Partie  du  tronc  qui ,  dans  lès 
mammifères .,  loge  les  poumons,  avee 
Ses  principaux  organes  de  la  circula* 
*ion ,  et  qui  est  séparée  du  ventre  par 
|t  diaphragma  I«eç  mammifères  seuls 


POLA 

ont .  une  poitrine  proprement  dite. 
Cependant  on  donne -ce  nom,  par 
extension,  chez  les  ciseaux  et  lès 
reptiles ,  a  la  partie  du  tronc  qui 
suit  immédiatement  le  cou ,  et  qu'au* 
eune  véritable  limite  ne  distingue  du 
ventre  ;  chez  les  insectes ,  d'après  La- 
treille  etDuméril ,. aux  deux  derniers 
articles  du  thorax ,  d'après  Latreille  à 
la  surface  inférieure  du  tronc ,  et  d'a- 
près Àudouin,  a  l'ensemble  de  toute 
la  partie  inférieure  et  des  parties  la- 
térales ,  ou  du  sternum  et  des  flancs. 
Ce  mot ,  comme  bien  d'autres ,  est 
un  de  ceux  qu'on  a  transportés  abu- 
sivement de  l'anatomie  humaine, 
dans  laquelle  seule ,  à  peu  près ,  il  a 
un  sens  bien  arrêté ,  à  d'autres  clas- 
ses du  règne  animal ,  où  il  s'appli- 
que à  des  parties  tellement  diffé- 
rentes ,  sous  le  rapport  de  leur  com- 
position organique  et  des  organes 
qu'elles  renferment  ,  qu'il  devient 
impossible  d'en  donner  une  définition 
générale 

POLACHAINE  ,  s.  m. ,  polachai- 
nium ,  polachaina  (  trouve  »  beaucoup, 
a  priv.,  gâta»  ,  ouvrir).  Richard 
nomme  ainsi  nn  fruit  composé  de 
plusieurs  achaines  ,  c'est-à-dire  de 
plusieurs  logés  soudées  ensemble, 
renfermées  dans  le  calice  ,  et  sépa- 
rables  longitudinalement  à  l'époque 
de  la  maturité  (ex.  OmbeUifires). 
Cest  le  crémocarpe  de  Mirbel ,  le  car- 
padile  de  Desvaux. 

POLAKÊNE.    Voyez  Polachaiwe. 

POLAIfiE,  adj.,  polaris  (nfhç  > 
pôle  )  ;  qui  a  rapport  aux  pôles.  On 
appelle  étoile  polaire  (Polarstetn, 
ail.  ;  pole-siar,  angl.)  la  dernière 
de  la  queue  de  la  constellation  de  la 
petite  Ourse,  qui  n'étant  éloignée 
que  d'environ  deux  degrés  du  pôle 
céleste  correspondant  au  pôle  boréal 
de  la  Terre,  indique  à  peu  près  ta 
situation  de  ce  pôle.  Les.  cercles  p*~ 
laires  sont  les  parallèles  à  l'équàteur 
que  tes  pôles  0»  Pe^pt^pe  !***•*• 
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»ent  dorant  la  révolution  journalière 
de  la  sphère  céleste,  L'épithcte  de 
polaire  est,  donnée  à  des!  plantes  qui 
croissent  dans  les  régions  voisines  du 
pô!e(ex^  PeUigera  po taris). 

POL  ABIMANT,  adj,,  polarisons; 
qui  détermine  la  manifestation  de 
deux  pôles  opposés  dans  un  corps. 
Action  polarisante» 

1>0LARISATI0ÏV,  s.  (^polarisa- 
tion. On  appelle  polarisation  de  la 
lumière  une  modification ,  découverte 
eo  18 jo  par  Malus,  que  la  lumière 
présente  en  traversant  un  cristal  doué 
de  la  double  réfraction ,  où  en  tom- 
bant sur  une  surface  avec  laquelle  elle 
fait  un  angle  de  35°  a5',  et  qui  con- 
siste en  ce.  que  toutes  tes  molécules 
d'un  même  rayon  se  trouvent  alors 
disposées  parallèlement  les  unes  aux 
autres ,  de  manière  que  leurs ,  faces 
homologues  soient  tournées  vers  les 
mêmes  côtés  de  l'espace.  L'effet  des 
forces  qui  agissent  dans  cette  circon- 
stance a  été  assimilé  à  Finfluence 
d'un  aimant-  oui  tournerait  les  pôles 
d'une  sérié  d'aiguilles ,  magnétiques 
tous  dans  la  même  direction.  Le 
même  phénomène  a  lieu ,  d'après  Bé- 
rard,  pour  le  calorique,  soit  réfléchi» 
soit  réfracté.  "Whëatstone  avait  admis 
quelque  chose  de  semblable  pour  le 
son  ;  mais  ses  observations ,  répétées 
par  Kaçmtz  ,  n'ont  pas  donné  les  ré- 
sultats annoncés,  par  lui.  poiteau 
donne  le  nom  de  polarisation  à  un 
phénomène  offert  par  la  graine ,  au 
moment  de  la  germination,  qui  fait 
quVlle  se  polarise  y  c'est-à-dire  que 
sa  radicule  et  sa  plu  mule  deviennent 
deux  pôles  opposés ,"  de  chacun  des- 
quels émane  un  fluide  qui  tend  à  se 
mettre  en  rapport  avec  un  autre  fluide 
répandu  dans  la  terre  ou  dans  l'at- 
mosphère, et  c'est  rémission  de  ce 
fluide  qui,  suivant  lui,  détermine 
la  radicule  à  s'enfoncer  et  la  plumide 
a  s'élever.' 

POLAJUSÉ,  àdj.  Éfithète  donnée 


POJLE  a«) 

aux  rayons  de  la  lumière  ou  du  ca- 
lorique, quand  ils  ont  subi  la  modifi 
cation  particulière  une  Malus  a  dé  , 
signée  sous  le  nom  de  polarisation* 

POLARITÉ^  s.  f. ,  polaritcu.  Êti» 
d'un  corps  ou  d'un  •  appareil  dan 
lequel  il  s'est  manifesté  deux  paie 
opposés., 

POLE 9 4.   m.,   poltis;  Trcftoç.   0 
appelle  pôles  de  laTerre  les  extrémité 
de  l'axe  rationnel  autour  duquel  cet! 
planète  exécute  sa  rotation  sur  ellç 
même,  et  pôles  du  monde  ,  le  pré 
longement  de  ces  extrémités  dans  1 
ciel.  Les  pôles  d'un  aimant  sont 
1  *  les  deux  parties  dans  lesquelles  * 
partage  une  ligne  moyenne* tracé 
sur  le  milieu  de  la  longueur  de  ce 
aimant ,  et  dont  les  points  ri'ëxercen 
aucune  action  attractive;  a0 les  partie, 
delà  surface  qui  sont  le  plus  éloignée^ 
de  la  ligne  moyenne,  et  sur  lesquelles 
l'attraction  a  le  plus  de  force  ;  3°  ur 

S  oint  idéal,  conçu  dans  l'intérieui 
'un  aimant,  a  peu  près  comme  1» 
centre  de  gravité  l'est  dans  l'intérîeoi 
des  corps  ou  dans  la  masse  du  glon* 
terrestre  qui  les  attire.  Les  pâles  dVr 
pile  électrique  sont  les  deux  poii 
opposés  de  cette  pile,   qui  roani 
f  estent  des  actions  contraires. 
POLÉMONACÉÉS. '  Pqyn Vàhi 

MONIACÉES. 

POlJjMOïVIACÉES  ,  ndj.  et  s,  f.  pi 
'  Polemonîacëœ.  Famille  de  plantés 
établie  par  Jussieu ,  qui  a  pour  trj 
le  genre  Potc'monium. 

POLÉMONIDÉES.  Voyez  Pôii 
moniacIes* 

POLÊMONIÉES.  Voyez  Potind 

itlAGSEf, 

POLERGAL,  adj.  et  s.,  m,  (tt'oM; 
beaucoup,  fyy**,  travail^),  ftobinëau 
Desvoidy  donne  ce  nom  à  deux  pièce  « 
qui,  dans  la  vertèbre  des  animaux  * 
articulés ,  se  développent  sous  le  nn 
sialj  et  mettent  surtout  l'animal  er 
rapport  avec  le  monde  extérieur 
constituant  ks  organes  de  la  mastica  . 
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tion  et  Je  la  préhension  directe  ,  ren-{ 
fermant  les  organes  des  sens  et  de  la 
copulation,  et  portant  souvent  ceux' 
delà  respiration. 

POLEXOSTYLE,  adj.,  polexosty- 
lus  (ttoK»ç  ,  beaucoup,  «5«>,  dehors t 
<rruXoç,  style).  Nom  donné  parBfir- 
b*i  »**  genre  de  fruits  que  Candolle 
appelle  microbase. 

POLI,  adj. ,  pofitus.  Dont  la  sury 
face  est  unie  qt  3ans  aspérités ,  comme 
la  carapace  de  la  Thja  polita ,  ou 
ressemble  à  celle  d'un  métal  poli  % 
comme  le  plumage  du  Cinnjris  po^ 
litus.  '       < 

POUOCÉPHALE,  adj.,  poliocej 
•phalus  (jrokoç,  gris,  xt<poàA,  tête)* 
qui  a  la  tête  grise  ou  cendrée.  Ex. 
Turdus  poliocephalusl 

POLIOGASTRJ3,  adj. ,  poUogaster 
(  ir9>tôç  9  gris ,  7«aTip ,  ventre)  ;  qui  a 
le  ventre  gris.  JSx.  Falco  poUogaster  f 

POLIOSOMÊ,  adject. ,.  poliosçmà 
(fro^iiçj  gris,,?w{ia ,  corps)  ;  qui  a  le 
jcorp>  d'un  gris  cendré.  Ex.  Buteô 
poîiosoma^ 

P0IXACUI££NE  ,  ad) . ,  pollachtr 
genus  (^oUpcxt;,  plusieurs  fois,  74V- 
«fr),  produire).  Synonyme  de  polyr 
carpienf  que  Desvaux  a  proposé  pour 
désigner  les  végétaux  qui  portent -des 
fruits  plusieurs  fois  pendant  le  cour? 
de  leur  existence,  •  "  -  * 

POIXAPLOSTÉMONOPÉTALE ., 
adj.  9~poHaplostemonopetalus  (7roUa- 
7rX^o;,  multiple,  arvjpwv,  étamîued 
jrcraXov  9  feuille .).  Epilhète  donnée 
par  Wachendorff  aux  plantes  dont 
les  étamines  sont  ea  nombre  mul- 
tiple de  "celui  des  divisions  de  la  co- 
rolle. ,  !    ;, 

POLLEN,  s.  m.  ,  pollen;  BIllt 
menstaub,  Éejruchtungsstauh  (ail/); 
polUneA  polviscolo  (it.).  Assemblage 
de  corpuscules  utriculaîrés ,  ayant 
l'aspect  d'une  poussière ,  qui  se  dé- 
veloppent dans  l'intérieur  des  loges 
de  l'anthère,  Je  plus  souvent  libres 
ou  enchaînes  par  des  èlaraens  très- 
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déliés , .  quelquefois  agçloin&èY  ef 
soudés  en  masse.  Turpin.  penche  £ 
croire  que  ces  corps  y  auxquels  oï 
attribue  généralement  la  faculté  dé 
féconder  les  embryons,  né  sopt  que 
des  fruits  latéraux  et  rudimentaïres, 
des  ovules  stériles ,  contenant  le  même 
fluide  que  celui  dans  lequel  naît  l'em- 
bryon des  graines.  D'après  Raspail , 
Tes  grains  du  pollen,  qui  varient 
beaucoup  de  forme,,  de  dimension  et 
àe  couleur ,  ne  sont  que  des  cellules 
isolées ,  croissant  au  milieu  d'un  tissu 
glutineux,  et  manies  dé.  biles  qui 
tiennent  aux  parois  par  de  longs  fu- 
meules ,  qu'on  a  pris  pour  des  fila- 
mens  déposés  là  au  hasard. 

POLLÈflINE ,  s.  f. ,  poUeninâ.  Nom 
donné  par  John  au  résidu  du  pollen 
de  lycopode  épuisé  par  l'eau ,  l'alcool 
et  la  potasse ,  qu'il  regarde  comme  un, 
principe  immédiat  des  végétaux ,  et 
qui,  d'après  Raspaft,  n'est  que  du 
gluten,  avec  toutes  ses  variations 
accidentelles. 

POLLICBIÉES,adj.  et  s.  f.  pU) 
Pollichieœ.  Tribu  de  la,  famille  des 
Paronychjées , .  établie  par  Candolle , 
qui  a  pour  type  le  genre  Pollicnia.    . 

POLLIÇIPÈDES  ,  ajjj .  et  s.  m.  pi. . 
Tollicipediq.  Nom  q*onné  pasMenke 
à  une  famille  de  la  classe  des  Cirri— ^ 
pèdes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Po/* 

llCÎpÇS,.         '.     ;         *  * 

POLLICIPÉDIDES,  adi.  et  S.  m^ 
pi. ,  Pollicipedida»,)  Pouicipedidea. 
Jtom  donné  par  Lcacb  et  Gray  à  une 
famille  de  Cirripèdes,  ayant  pour 
type  le  genre  PolUcipes, 

POLUGÊRE  ,  adj. ,  'polliger  {pol- 
len, fleur  de  farine,  gëro,  porter). 
Le  Naupqctus  polliger  a  ses  élytreç 
farineuses  au  sommet  et  à  la  base. 

POLLEVAIIUS ,  adject. ,  pollinarts 
(pollen  t  fleur  de.  farine).  Se  dit  d'une 
surface  qui  est  couverte  d'une  pous- 
sière très-fine ,  semblable  à  du  pollen. 

POLLINEUX;  adiect. ,  polUnosus 
{pollen  y  fleur  de  farine);  qui  est 


P0$# 

couve**  fww  pouàre  jaune ,.  ayan^ 
l'apparence  du  pollen.  Ex.  Lixut  pa- 
raphât icus. 

POtLlNlFÉt^Y  ad]  ,  polUmfer^ 
(pollen y  pollen t^ra,  porter )$  qaf 
porte  ou  cqntient  du,  pollen  %  comme, 
les  pattes  de  certaines  Àpiaires. 
-  POLLKVIQUE,  jrifeèfc,  p^Uuiuus. 
L.-G,  Richard  appelle  masses  poltin. 
niffyçs  les  amks  aé  pollen  coince! 
qui  remplissent  chaque  caviie  par-» 
tieUe  de  l'an  tb  ère,  dans  les,  Orchidées, 
et  les  Asclépiadées,.  Par  organes  poUk 
niques  ,  Raspail  entend  des  cellules 
d'une  organisation  assez  compliquée  « 
qui  s'isolent  en  général ,  et  qui  re-r 
cèlent  dans  leur  sein  la  substance 
destinée  à  çl&erjftiner  le  développer 
ment  d'un  nouvel  individu,  son* 
forme  soit  de  graine  *  soit  de  bour- 
geon ,  c'est-à-dire  a  féconder  un  or-? 
g^ne  femelle.  Il  les  divisé  en  organef 
polliniquçi  internes,  ou  pollen  des 
anthères  „  et  organes  poUiniquts  ex- 
terneB ,  ou  pollen  desorgan^  foliacés. 

POLYACAIVTHE  ,adj.  9  pofyaoamr 
thus;  7roXv^av0oc(?roXii;9  heaoeûupi 
ajcffvOa ,  épine)  ;  qui  porte  des  épine? 
nombreuses.  Ex.  Mêloct&tus  polya- 
cantines ,  Mimosa  polyçkcanth^ 

POLYACAIYT110CÉPHALE,  *dj.„ 
polyacanthocephalus  {  mlùç ,  beau-r 
coup ,  «xavfa  ,  épine ,  xffaXà  ,  tête  )  ; 

3ui  a  la  tête  armée  d'un  grand  qombre 
'épines.  Ex.  Cotliu  potyacanthoce^ 
fbidufi 

POLYACim\ÉES,acJj.  et  s.  f,  plM 
Polyaçhjrreœf  Tribu  de  la  famille  des 
Labiatiflores,  établie  par  0.  Don, 
qui*  pour  type  le  genre  Polyactyru*. 
.  POL Y ADELPHE,  adj. ,  poljadei- 
phus ;  vielbrùdrig  (ail.)  (iro^wç, 
beaucoup ,  iSùffàç  ,  frère  ).  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  étamines  sont 
eoudées  par  leurs  filets  en  plus  de 
deux  faisceaux.  Ex.  Melalenca, 

POLY  ADELPHE ,  3,  f , ,  polyadeU 
phia*  Nom  donné ,  dans  le  système 
sexuel  de  Linné ,  a  une  classe ,  wiû' 


prenant  les  pla^ifcçs  6Wt  le*  ^mine* 
sont  soudées  eu  plusieurs,  paquets^ 
par  leurs  filets,  -, 

POLYADÈNE ,  adject.,  pohadenus 
(t?<^ù;,  beaucoup,  «&k»  »  glande  )  ;, 
qui  por,te  des  glandes  nombreuses  ^ 
comme  les,  folioles  et  pédoncules  du 
Cassia  polyadena. 

POLYAIVDItE,  adj.,  poljander > 
pojtjandrus  /  yielmannis  ,  viet- 
mânnrig  (ail.)  (woWç>  beaucoup  ? 
fahp%  homme).  Se  dit  d'une  fleur 
clana  laquelle  on  compte  vingt  éta-r 
paines  ou  plus,  attachées  au  fond  du 
calice ,  sous  l'ovaire,  Ex.  Croton 
polyandrus  %    Triwtheinq  polyan~ 

dra.  '■■     '  m 

POLYANDRIE,  s.  f.ffcofyàndriaf 
Vielmânrwrei (ail,). Nom  donné,  danp 
le  système  sexuel  de  Linné»  à  une 
classe  et  à  trois  ordres^  contenant  des 
plantes  qui  ont  plus  de  vingt  étami- 
nes insérées  sous  un  pistil  simple  ou 
multiple. 

POLYAIWÏUQUE  ,  adj. ,  polyàn ,> 
dricus*  Se  dit  d'une  plante  qui  apr 
parlent  à  la  polyandrie. 

POLYAIMTUE  ,  adj.  f  polymthm,  f 
7raÀyavô^  (^oXù;,  beaucoup»  âvÔoç, 
fleur).  Se  dit  d'unç  plante  jqui  portf 
beaucoup  de  fleurs  (e^;.  Litsea  po 
farantha ,  Jfiepemhryanthemvin  po  J 
franthemum)  1  pu  d'une  spatbé  qui 
renferme  plusieurs  fleurs  (ex.  £{ar ■;-. 
tissus  polyantkus}. 

POLYAIVXBÉ,  adj.  ,  potymtlw. 
Épithète  donnée  par  Wachendprff 
aux  plantes  dont  les  fleurs  sont  coin  , 
posées  ou  agrégées*'  , 

POLYANlfljÈME  f  adj. ,  polyan  , 
themus;  qui  porte  beaucoup  de  fleurs , 
comme  la  tige  du  Ranunculus  polyan* 
themus ,  ou  plus  d'une  ûenr ,  comme 
les  pédoncules  du  ConvaUaria  po- 
Iranthema.  Se  dit  aussi  quelquefois 
d'une  plante  dont  les  fleurs  sont  ag- 
glomérées (  px.  Cafduus.  polyan- 
themos). 
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rus.  Roycn  désignait  par  cette  épi— 
tbète  les  plantes  à  €  ta  mi  nés  nonW 
breuses  ,  qui  forment  une  classe  dans 
son  système. 

*  POLYASPISTES,adj.  et  s. m, pi., 
Polyàspistes  (  iro>vç ,  beaucoup,  £*- 
*riç ,  plaque  );  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  une  section  de  Tordre  des 
Reptiles  Ophidiens ,  comprenant  des 
serpens  qui  ont  le  corps  couvert  de 
plaques  nombreuses. 

POLYBAPH1E,  s.  f.,  polybaphia 
(ttoWç,  beaucoup,  pa?ù,  couleur). 
Etat  d'tin  corps  qui  offre  plusieurs 
couleurs. 

POLYBRACHEE,  s.  f. ,  polybra- 
chia  (  tto>vA  beaucoup ,  fpayloi'v  , 
bras).  Genre  de  monstruosité,  qui 
consiste  dans  la  présence  d'un  ou 
plusieurs  Iras  surnuméraires. 

POLYBRANCHE»,  adj.  et  s,  m. 
pi  ,  Polybranchiàta  (  wo)>ùç ,  beau- 
coup ,  ppâyx1*  >  branchies).  Nom 
donné  par  Blainville  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Paracéphalopbores, 
par  Gray  à  un  ordre,  par  Ficinus  et 
Carus  à  une  famille  de  celle  des  Gas- 
téropodes, comprenant  des  Mollus- 
ques qui  ont  les  branchies  en  forme 
-«Je  nombreuses  lanières  ou^d'ârhus- 
cutes  extérieurs,  sur  les  côtes  du 
corps;  par  Latreîlle  à  un  ordre  de 
la  famille  des  Ci rripè des ,  embrassant 
ceux  qui  ont  plusieurs  branchies. 

POLYCALATHTDÉ ,  adj. ,  polyca- 
làthideus. Se dit  quelquefois  d'une  tige 
de  Synanthérée  qui  porte  plusieurs 
calathides. 

POLYCAMARE,  adj. ,  polycama- 
rus  (  tto).vç  ,  beaucoup  ,  -/.apapa  , 
voûte).  Mirbèl  appelle  ainsi  les  ft-uïts 
qui  sont  formés  par  la  réunion  d'un 
grand  nombre  de  camares.  Ex.  Ra- 
nunculus. 

POLY  CARPE,  adj.  ,  poîycarpus  ; 
7ro>u5t«|5roç(Tro>vç,  beaucoup ,  xoptroç , 
fruik);  qui  porte  beaucoup  de  fruits 
(ex.  Gnavella  polycarposx  Unona 
polycarpa).  UOncop/toras  polycar— 
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pus  doit  ce  nom  à  la  multitude  d'urnes 
-qui  le  couvrent. 

POLYCARPÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Polycarpeœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Paronycnïées ,  établie  par  Gandolle  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Polycar- 
pœa.   '  '       •«  ., 

POLYCARPELLÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Polycar pelUœ.  Nom  donné  par 
Agardh  à  une  classe  de  plantes  pha- 
nérocotyîédones  complètes  hypogy- 
nes  poly pétales ,  comprenant'  celles 
dont  lé  fruit  résulte  de  plusieurs  cor- 
pelles  "soudées  ensemble ,  comme  les 
Ménispèrmées  ,  les  Magnoliacées1,  les 
Renoncùlacées ,  etc.  "  '  '  ' 

POLYC ARPIEN ,  adj,,  polycar- 
peus ,  polycarpianùs*  Synonyme  de 
polycarpique. 

POLYCARPIQUE,  adj. ,  polycar- 
picus  ;  wiederfruchtig  (ail.).  Épijhète 
donnée  par  Candolle  aux  plantes  qui 
portent  plusieurs  fois  des  fruits  pen- 
dant la  durée  de  leur  existence. 

POLYC  ARPIQUES,  adj.  et  s.  f .  pi . , 
Polycarpica.  Nom,  donné  par  Bart- 
ling  à  une  classe  de  plantes ,  com- 
prenant les  familles  des  Magnolia- 
cées ,  des  Dîlléniacées  ,  des  Pœonia-^ 
cées  et  des  Renoncùlacées ,  dans  les- 
quelles les  ovaires  sont  souvent  en- 
nombre  indéfini. 

POLYCÉPHALE ,  adject. ,  polyce- 
phalus  ;  7ro).uxs?*>oç  (7roMç ,  beau- 
coup, veifoùà,  tête)  ;  qui  b  plusieurs 
têtes.  Les  botanistes  attribuent  à  ce 
terme  plusieurs  nuances  diverses 
d'acception.  Us  s'en  servent  pour  dé- 
signer des  plantes  qui  sont  chargées 
d'un  grand  numbre  de  capitules  (ex. 
Trifolium  polycephalum)  ou  de  ca- 
lathides (  ex.  Heïianthus  poly  cep  ha* 
lus,  Ixeris  polycëphala  ) ,  des  mous- 
ses dont  les  pédoncules  sont  chargés 
de  nombreux  capitules  pulvéruiens 
(  ex.  Mniiun  polycephalum  ) ,  des 
fruits  provenant  d'ovaires  qui  ont 
plusieurs  sommets  organiques  (ex* 
Sida  ^butiion ,  Nigelàt  kispahica  )  ; 
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des  champignons  dont  le  atipe  ra- 
meux  porte,  plusieurs  chapeaux  (  ex. 
Agaricûs  potycepkalus  )  ,  des  poils 
rameux  dont  les  branches  se  termi- 
nent chacune  par  une  petite  tété  (  ex. 
Crotoh  penicillatum). 

POLYCÉRATE ,  adj., potyçeratîis; 
vidhôrnîg  (ail.)  (7ro*vç,  beaucoup* 
3t«f»aç,  corne);  qui  a  beaucoup  de 
cornes ,  comme  l'Ow  poljrcemta  , 
dont  on  voit  des  individus  portant 
trois,  quatre  et  quelquefois  jusqu'à 
huit  cornes.  Se  dit,  en  botanique,  d'une 
plante  dont  les  fruits,  alongés,  nom- 
breux et  agrégés  ,  ressemblent  à  ira 
faisceau  de  petites  cornes  (  ex.  Tri- 
gonrfa  polycerata ,  Sisytnbriumpo- 
fycmitum  ). 

POLYCÉRODÈRMAIRES,  adj.  et 
s.  ni.  pi.*,  Poty-cèrodermaria*(nokv; , 
beaucoup ,  xépaç ,  corne,  Sippax,  peau  ); 
Wom  donné  par  Blain  ville  a  une 
classe  du  ';  type  des  Âctfnozoaires , 
comprenant  ceux  dé  ces  animaux 
dont  le  corps  est  pourvu4  de  suçoirs 
teuracutifôrmes  exsertiles ,  épais  du 
disposés  par  sériés  longitudinales.  Sy- 
nonyme à'échinodcrmaires. 

POLYCHOPTÈRE  ,  adj. ,  potycho- 
pterus  (  woM^oos ,  répandu ,  ittépov  , 
aile  )  ;  qui  â  les  ailes,  garnies  de  ta- 
ches longitudinales  nombreuses.  ïx, 
Platyrkjrnckos  polythopterùs .       * 

POLYCHORION ,  s.  m.  ,  poifcho- 
r/o  (ttoMç,  beaucoup,*  j^pwv,  cho- 
rion).  Spùs  ce  nom'  Mirbel  désigne 
un  genre  de  fruits  composés,  quf  ré- 
sultent dé  plusieurs  capsules  ou  car- 
pelles soudées  ensemble.  Ex.  Renon- 
culacées* 

POLYCHORIONlt>E,  s.  m.,  poty- 
chorionides.  Nom  donné  par  Mirbel  à 
des  fruits  composés  dé  plusieurs 
âchaines  ou  cariopsés  réunies*  sur  un 
réceptacle  commun.  Ex.  Fragarieu 

POLYCHOTOME,  adj.,  potycho* 
tomus ;  vielfachgetheiïl(à\i.)  (woW* 
^ooç,  abondant,  ?rlfi*&>,  couper).  Se 
<dit  d'un  corps  «fui  est  partagé  en  nom- 
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breuses  articulations*  Ex.  Coraliinak 
polychôtomu. 

POLYCHROISME,  s.  m. ,  poly- 
ckroismus  (irotàç,  beaucoup ,  xpo«V 
couleur).  Phénomène  qui  consiste 
en  ce  que  certains  corps  cristallisés 
transparens ,  regardés  par  réfraction  > 
ou  placés  entré  l'oeil  et  la  lumière  r 
manifestent  des  couleurs  différentes-, 
suivant  le  sens  dans  lequel  cette 
dernière  le*  pénètre. 

POLYCHROITE ,  subst.  f.  ,  pofy~ 
chroita;  Safrangèlb  (ail.).  Substance* 
colorante  contenue  dans  le  safran  r 
et  ainsi  appelée  parce  qu'il  en  sunit 
d'une  petite  quantité  pour  donner  un* 
couleur  jaune  à  de  grandes  masses; 
d'eau. 

POLYCHROME ,  s.  m.  ,  pofy- 
chroma  (  izokv;  ,  beaucoup ,  %pây&  , 
couleur).  On  a  donné  ce  nom  à  la? 
Bicolorine.    Voyiz  ce  mot,     <- 

POLYCHROMIE ,  s.  f. ,  poljrchro- 
mia.  Terme  dont  on  s'est  servi  pour 
exprimer  l'état  ou  le  caractère  dé 
certains  corps ,  végétaux  par.  exem- 
ple ,  dont  les  tissus  colorés  offrent 
des  nuances  diverses. 

POLYCLADIE,  s.  f .  ,pr>lycladiai 
FifiLàstigkeit (ail,)  (ir&in ,  beaucoup, 
TtkHoçy  rameau),  tint  exprime  par 
ce  terme  l'état  d'une  plante  qui  pousse 
plus  de  feuilles  et  de  branches  qu'elle 
n'eu  porte  ordinau*gin«jit ,  comme 
lorsque. les  feuilles  deviennent  d'op? 
posées  terpées ,  ou  de  ternées  quater- 
nées,  lorsqu'un  épi  de  Graminée  de- 
orient  ramrux,  quand  un  chaume 
porte  plus  d'épis  qu'à  l'ordinaire,  etc. 

POLYCLEVÉES,  adj,  et  s.  f.  pi. , 
Potyclineœ  («o>ùç ,  beaucoup ,  xkiim  , 
lit).  Nom  donné  par  Lamouroux  à 
une  famille  de  Polypiers  Sareoides, 
comprenant  des  êtres  réunis  de  mi- 
nière à  ■  exercer  une  vie  '•  commune , 
indépendamment  de  celle  dont  eha*- 
cun  d'eux. jouit  en  particulier.  Ce 
sont  les  Tétby  es  composées  de  Sa- 
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viguj  f  fc,  Twciar*  BotUryUak*  ^ 
I*Ojarck. 

.  fîJLYCXTOTE*,  adj, etâ.  m.  pi., 
?ofycliniU4<  Nom  donné  par  Latreilfe 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Tethy- 
des,  comprenant  des  Tupiciers  qui 
sont  réunis  par  une  enveloppe  com- 
mune y  et  correspondant  à  la  famille  t 
précédent*, 

.  POLXCJLONB,adject,./»o//c/o«^ 
(«*&; ,  beaucoup ,  xfc»rç  f  rameau  )  i 
dont  la  tige  se  divise  en  un  grand 
nombre  de  branches.   Ex.  Salsoia 

JPOLJCOMï;,  adj.  ,  poly cornus  ; 
TroXvxopio;  (iro^vç,  beaucoup,  xojiïj  , 
chevelure  )  ;  qui  a  beaucoup  de  che- 
veux. Le  Colobtis  polycomos  à  la  téte^ 
le  cou ,  le  tour  de  la  face  ,  les  épaules 
et  la  poitrine  garnis  de  longs  poils 
touffus,  disposés  en  forme  de  ca- 
maii. 

POLYCONQUES ,  adj,  et  s.  m.  pi., 
Potjrconchted  (  iréïyç  ,  beaucoup  , 
*ôyX*J>  coquille  V.  Nom  donné  par 
jyeiii  k  une  partie  des  TeStacés  muf- 
ti valves ,*lés  Anatifes ,  et  dont  Blain- 
ville  s'est  servi  aussi  pôtir  désigner 
les  animaux  que  depuis  il  à  appelés 
Pbïyfik&fohorks. 

POLYCftQtffi  ;  adjéct.*  pofycocms 
litiïbi ,  beaucoup  ,  *<fc*4ç  y  graiw  ). 
Épfthetèdoitaéèpat  Mirbtisuxjrtiàj 
«jùî  fcoirt  ctiropèsé*  de  plusieurs  cb4 
queS ,  comme  ï&tâérëféle  AeYjtlimû 
WHiitdgo  ^ef&gmàte  du  Kur*  trtpù 
7hns.  '     .      ; 

IWTCWIllfïATOES^dj.et^  mî 
pi. ,  Pdlfedtftarki  (  tto*&;  ^  beaucoup^ 
*otfftïî  i  catHé*  )«  Nuiu  donné  pat 
Blamville  a  une  famille  de  l'ordre 
des  Entozoaires  myzocépbales,  com- 
prenant ceux  qui  ont  plusieurs  paires 
de  Ventouse*  ou  de  suçoirs  bordant 
la  partie  postérieure  du  coq*. 
.  VOLYCO?YLÈDm,*à].,j)olyco~ 
fyteddims  (  tto^v;  -,  beaucoup ,  x©t»>«- 
oebv,  cotylédon).  On  appelle  ainsi 
i*  végétaux  qui  ont  jrtus  de  dea* 


cotylédons.  Cependant  TurpinappU^ 
que  cette  épUJhete,  dan*  un  sens  pUi* 
général ,  aux  plantes  qui  ont  plot, 
d'un  cotylédon. 

POLYCOTY^ÉDONÉ  *dj.; ,  ^r* 
cotylenodeus.  Sou*  ee  no%  Candejle* 
désigne  les  embryons  dont  les  cetylé- 
dons  sont  verticales,  c'est-à-dire  qt|% 
en  offrent  plus  de  deux  situés  sur  un, 
même  plan  horizontal.  Ex.  Taxadium^ 
distichum. 

POLYCOTYLÉDOXE8,  adj.  et  ftv 
f.  pi.,  Poty-celyUfontm.  Mirbel  éta~ 
blit,  sous  cette  dénomination  ,  une 
division  du  règne  végétal,  à  laquelle» 
il  rarpporte  les  plantes  qui  ont  plu* 
de  deux  eotylédone»  * 

POLYCOTYLES  ,  adj.  et  s.  rof^l.  * 
Polfeétjrlp  («aie ,  beaucoup ,  ao*éta, 
cavité  ).,  Nom  donné  par  LatreiUe  i 
une  famille  de  l'ordre  des  AcaUphea; 
cyelomorphes,  comprenant  ceux  qui 
ont  quatre  à  huit  eavités  latérales  et 
ouvertes  pour  leurs  ovaires. 

POJLYCYCLIQUBS,  adject.  et  s*  m, 
pi. ,  Potyçyçliea  (  *ottf ,  beancoHpy 
xvxXpi ,  cercle  )>  Nom  donné  par  La* 
treille  a  une  tribu  de  la  femille  des 
Céphalopodes  polythalanws ,  compre- 
nant ceux  qui  ont  une  coquille  /dis* 
coîjdale  ou  turriculée  dont  chaque 
tour  de  spire  estdivjsé  intérieurement 
en  une  rangée  de  loges  spacieuses.    . 

POL10ACTYL0,  adj,*  pofrfoc- 
tjrhfi  { iso&i  y  beaucoup  ,  oWtàaj, 
doigt)  ;  qui  a  beaucoup  de  doigts,  te 
Chlorti  noty-dactyla  es}  ainsi  appelé 
a  cause  de  ses  épis  nombreux  et  W? 
eiculés;  le  Lichen  foty  dation  >  pari- 
ée que  ses  cupules  forment  des  tiftr 
péoes  de  digitations  aux  extrémités 
des  lobes. 

Pt>LYD  ACTYLIE ,  s.  f. ,  potydat* 
tyiia*  Genre  de  monstruosité  ,  qui 
(consiste  dans  la  multiplication  des 
doigts ,  c'est-à-dire  dans  la  présence 
de.  doigts  surnuméraires. 

POLY&ESMIDES ,  adj*  et  s.  m. 
^.yPoiydcmHc^,  Nom  donné  par 


PGIX 

Beach'  à  «me  famifte  dé  tordre  des* 
Myriapodes  chHognathes ,  q*ui  a  powt 
ty£e  le  genre  Pofydesmus. 

POLYESCHtE  j:  s.  f . ,  polyeschid 
ftrt^ùc,  beaucoup,  érçemà,  extrémité). 
Nom  donné  par.  Majacàrne  à  une 
cksse  de  monstres,  qui  sont  Caractéri- 
sés pajr  la  difformité  monstrueuse  de 
quelque  membre..  ' 
-  POLYQALÉE&,  ad),  et  s.  f.  pi, ,, 
PofygaUœ.  Famille  Je  plantes,  établie 
par  Jussieu ,  dpi  a  pour  type  le  genre 
Poty-gala.  ( 

POLYGAJLBVJE ,  s.  f ,  ;  polygalina. 
Substance  amère  particulière ,  qùé 
Pescbiér  a  trouvée  dans  là  racine  du 
Polygqla  Senegct. 

POLYGAME,  polygàmus;  iroM- 
jxp.oç  \  itermisçktzeugend  (  ail.  )  (  tto^ 
Hc  ,  beaucoup ,  yfytoç ,  noces  ).  Se  dit 
d'une  plairle  qui  porte  à  la  fois  des 
fleurs  hermaphrodites  et  des  fleurs 
unisexuées  ,  savoir  t  des  fleurs  her- 
maphrodites et  des  fleurs  mâles  sur 
ttn  seul  pied  (  ex.  Ttemeda  votyga- 
ma)9  des  fleurs  berniaphrodites  sûr 
un  individu  et  des  mâles  sur  '  un 
outre  (ex.  Chanicerbps)^  des  fleurs 
hermaphrodites  et  des  fleurs  femelles 
sur  un  même  pied  (ex.  Cornus  poty- 
%ama) ,  des  fleurs  hermaphrodites  et 
mâles  sur  un  individu'  et  des  fleuri 
femelles  sur  un  autre  (ex.  Çjrîëdïtsïa) , 

Î es  fleurs  hermaphrodites  sur  un  iri- 
ividù,  des  -  femelles  sur  un  sécoojl 
et  des  mâles  sûr  un  troisième  (êxj, 
Cèratmfa  )  f  etc.  Dix-huit  cas  sont 
todssibles  ;  màfa  la  nature  paraît  ne 
lès  avoir  pas  tous  réalisés.  On  don  h  je 
aussi  l'épithète  de  polygame  a  des 
plantes  dont  les  fleurs  eapitulées  sont 
noâïes  au  bas ,  hermaphrodites  au  mu- 
lieu  et  femelles  au  haut  (  ex.  Pott? 
rium  polygamunC),  dont  fes  ombelles 
sont  composées  dé  fleurs  hermapbro* 
dites  au  pourtour  et  mâles  au  cen^ 
ire  (  ex.  Paucuspolfgamûs,  Tliapsia 
fyotygama).  \ 


PMygàrm*:  Nom  ffî&i  #fo Êfiiï  a 
une  trihu  de  là  femifte  des  Gr^minéë^; 
comprenant  celles  3e  eé*  plantes  q*# 
sont  polygames. 

POLYGAMtlE,  s.  t.  *  polygame 
Classe  du  sytèmé  sexuel  dé  Linné  ; 
qui  renferme  le»  planîtes  ayant  sur  iro 
même  pied  des  fleurs  herma{mrb<fités 
et  des  fleurs  mâles  ou  fenieHeS. 

POLYGASTBE,  adj.  ,p3ygdsto>  | 
polygastrus  (nroXù; ,'  beaucoup ,  tyfri 
t%,\  yefitre).  Le,  Defostoïnd  ^3- 
lygastrum  a  un  sac  alimenTàlre* 
branebu. 

POtYGASTRreOTS,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  PotygastrieU  (ttoWç ', ;  beaucoup  $ 

Serrip  ,  ventre  ).  Nom  donoé  p*» 
-G.  Ehrëubèrg  a  Ane  classe  de 
Phytozoair es ,  comprenant  ceux  qui 
ont  une  seule  bouche  et  plusieurs  es-» 
tomacs»         .     . 

POLYGÉNÎQtE  ,  àdji ,  potygeHi* 
m£  (ttoM*.  beaucoup,  7*tf&»,  bté+ 
duire).  5e  dit ,  entnmérèloifie ,  d'une 
fcoche  qui  doit  son  or%ihe  *  désjrfcg«* 
biens  de  diverses  roches  réunies  par 
un,  ciment  calcaire  (ex.  Gàtàphoiit)? 
potygèmijuè  )  ;  bu  par  dés\  fragmtens 
divers  de  rèches  nomo^ènèà  foèfjWft 
par  un*  ciment  viHabîe  (è#-.  Btètèkk 

polYgèrvque).,  _    .   .  _\/'    ' 

«  KMLYGLOtT»,  ïdj-  { :péfi£tbkns 
fttoMç ,  beaucoup;  j/tâmi  .  wague}1.* 
*pUh«të  donnée  à  de^  oistaGX  qtf 
otit  pUisicur$  ravages;  otettnehafit 
tresTVûrié;  Ex.  Thfjomrtis  pbfy^ 
^gloituï,  Syhià  "poXfglbUa.  \ 

P^LtO^AtW»  ^adj.  et  s^.  m,  f*4 
TolygmtKi  (rfô^ç ,  beàuboup',  }jéâ± 
ïïz,  mâchoire),  Nom  dotibépar  Dum&- 
til  à  une  famille  de  Tordre  des  Insec- 
tes aptères,  comprenant  ceux  qui  ont 
plusieurs  mâchoires  (voyet  Quàdri- 
CtfRNEs),  Latréille  ânVhqueccf  »émè 
rnom  à  un  type  des  animaux  articulé^ 
comprenant  ceux*  dent  la  iôte^ortte 
en  dessous  des  appendices  manduca** 
toires ,'  des  mâchoires .,  comme  les 
Crustacés  et  les  IhsettCT. 
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POtïÇOMPHE ,  adject.  >pofygôm~ 
phius  (jrp^vç  -,  beaucoup'^ yopylo; , 
étui).  JÊpithète  donnée  par  O.-.G 
Ehrenberg  aux  Infusojrcs  rot  if  ères  , 
dont  chaque  mâchoire  offre  plusieurs 
dents ,  qui  n'y  sont  attachées  que  par 
la  base.  &x.StepkanocerosEichhornir 
\  POLYGONATE,  aà\.,polj-gonatus; 
izoXvyovctTQç  (  7to>ùç  ,  beaucoup ,  yow*. 
nœud).  Se  dit  d'une  Graminée  dont 
lé  chaume  est  garni  d'un  grand  nom* 
tire  de  nœuds.  Ex.  Pariicum  polj-go*> 
natum.    ; 

POLYGONATES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pùfygonata*  Nom  donné  par  Fabri- 
cius  à  une  classe  d'Insectes,  compre- 
nant ceux  qui  ont  plusieurs  mâchoires 
en  dedans  de  ia  lèvre  ^  et  répondant 
en  partie  aux  Crustacés  isopodes  de 
Latreille.  / 

POLYGONE  ,  «dj.  ;  poljgonus  ; 
jroXvTwvioç  (7roXw> ,  Beaucoup  ,  ywwa , 
angle  )  ;  qui  a  plusieurs  angles.  Ëx. 
Cactus  pofyrgùjiùs ,  Turbinçlla  potyr 
gonaiis  ,  Murex  ^oljrgonulus ,  M  on- 
ticularia  polygonata,  Buccinum'po- 
fygônatum.       ,  ^  , 

POJLYGONÉES,  adj.  et  >.  f.  ni. , 
Pvlfgonefie.  Famille  de  plantes,  éta- 
Mie  par  jussieu  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Potygonum* 

t  P0LTGRAMJ1E  ,  adj, ,  pojjgrqm^ 
'ma;  fr^u^fltppQç.  (*roXv;,  beaucoup, 
7pafxfti,  ligne]/  Nom  ^qnné,  dans 
la  nomenclature  minéralqgique  de 
•Haiîj9  a  une  variété  de  mucle  dans 
laquelle ,  ou^re  la  disposition,  offerte 
par  la  variété  pentarborabiqqe ,  on 
observe  des  lignes  noirâtres,  situées 
diagonalement ,  qui  se  ramifient  en 
ligues  parallèles  aux  côtés  de  la  base. 

POLYGONE,  adj.  ,  ^otyg/ntu  ) 
vielweibig  (ail.)  (?ro\v;,  beaucoup,- 
•yyvy),  femme)*  Se  dit  d'une  (leur  qui 
contient  beaucoup  de  pistils  (ex.  Sib? 
faldip. ,  pol]rgx?aJ  1 .  d'utl  gynophove, 
ijui  porie  plusieurs  ovaires  (  ex.  Ra- 
.  mtncuius), 

POLYGYME, ^  s.  £  \  pol^ma) 
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Viehf^bethBy  (ail.,)  (nùltç,  ljèau- 
coup ,  yvvi ,  Femme  ).  Nom  donné  , 
dans  le  système  de  Linné  ,  à  quatre 
ordres  comprenant  des  plantes  qui 
ont  plusieurs  pistils  dans  chaque 
fleur.; 

POLYLÉPIDE  ,  adj.  ,  polylepidus 
(iro^vç,  beaucoup,  Hmç,  écaille);  qui 
a  beaucoup  d'éeailles.  ^ 

POLYMÉLIE  ',  adject. ,  poljmelia 
(7T0XÙÇ,  beaucoup,  pttaç,  membre)* 
Nom  donné  par  Malacarne  à  une 
classe  de  monstres,  qui  sont  caracté- 
risés par  la  multiplicité  des  membres 
sur  un  seul  corps. 

\  POLYMÈRE,  adject.,  poljmerus ; 
7roXv{A£prj;  (  7toXù;  y  .beaucoup ,  pt/toç  1 
partie);  qui  a  le  corps  composé  de 
beaucoup  de  parties.  Blainville  donne 
cette  épithète ,  aux  Ghétoppdes  qui 
ont  de  nombreuses  articulations. 

P4)LYMÉRIÉ  ,  adi. ,  poljyierius. 

Sous  ce  nom ,  Bredsjorff  désigne  les 

minéraux  dans  la  composition  des- 

'  quels   il  entre  plus  de  deux  corps 

bi  aires. 

[  POL  YMÉRIÉS  ,  adj.  et  s.  m,  pL  f 
Polymeria.  Nom  jdqqné  par  Gqldrass, 
Ficinus  et  Carus  à  une  classe  du  règne 
animal^  comprenant  les  animaux  qui 
ont  le  corps  divisé  extérieurement  en 
nombreuses  articulations. 

POLYMÉROSOMATES,  adj.  et  s* 
m» pi.,  Pofymerosomata  (tfoàvç,  beau» 
jcoup.,  pipo; ,  partie ,  ejâpa,  corps  ), 
Nom  donné, par  Leaçt  à  u"n  ordre  de 
la  sous- classe  des  Arachnides  céphar 
lostomes ,  comprenant  ceux  -de  ces 
animaux  qui  ont  le  corps  formé  d'une 
longue  suite  d'anneaux. 
K  POLYMORPHE ,  a4j.  ,  pofymor>» 
fkus  ;  :7w).upp<po;  ; .  vUlgestallet ,  viel* 

festaltig,  vielfonnig  (ail.)  (ffoMs^ 
taucoup, .ppfn,  forme).  Se  dit  de 
Îl  an  tes  dont  la  forme  de  la  tige  (  ex. 
Uuum  poirmarpkuvi  ) ,  des  feuilles 
(exf  Spaaoriia  polj-morphq  f  Gont-' 
photoblum  potymorphum)  ,  ou  de  la 
fronde  (  ex .  Chondrus  potymoïphus) 
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varie  suivant  les- individus.  La  Salpa 
polj-morphae&i  ainsi  nommée  à  cause 
de  sa  forme  compliquée. 

POLYOTAIRE,  adj.,  potymja- 
rlus  ( «roXvç ,  'beaucoup,  pvwv  t  mus- 
cle )•  Lamarck  donne  cette  épîthète 
aux  coquilles  bivalves  qui'  portent 
plus  de  trois  impressions  musculaires 
sur  chaque  valve.  Ëx,  Lin  gui  a. 

POtlïYÉMIDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Potyntmides*  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Poissons  squami pennes  ,  'ayant  pour 
type  le  genre  Polynsma. 

POLYIYEURE  ,  adj.  ,  potpieuru* 
-  (  iroto; ,  beaucoup  y  vtvpov  r  nerf  ) .  Se 
dit  d'une  plante  dont  les  qervures 
latérales  sont  en  très-grand  nombre  , 
comme  dans  *e  Psythotriapolynmra% 
où  les  feuilles  en  ont  chacune  une 
vingtaine  de  paires. 

POL  YOÛONTE  ,  adj; ,  pofyodon  ; 
iroXuoJoui  (  jroXvç,  beaucoup ,  o£o£;, 
dent)  ;  qui  a  de  nombreuses  dents  , 
comme  la  Pripapolyodon^  dont  l'ou- 
verture est  garnie  de  quinze  à  dix- 
huit  lamelles  qui  la  rétrécissent  beau- 
coup. 

POLYODOIVTES,  adj.  et  s.  m. pi. , 
PoljrdàtUq.Rom  donné  par  Blain- 
ville  a  une  famille  de  l'ordre  des  Àcé- 
phalnphores  lamellibranches,  compre- 
nant ceux  do;it  la  coquille  a  sa  char- 
nière formée  ^  sur  chaque  yalve ,  par 
.une  série  de  petites  dents  engre- 
nantes. 

POllOMMATÏDES  f  adj.  et  s.  m. 
jnV,  Polyommatidœ.^om  donné  par 
Swainson  à  une  famille  de  Lépido- 
ptères diurnes  ,  qui  a  pour  type  le 
Çtnre  Pofy-ommaluJr 
r.    POLYOPHTUALME,adj.,/îo/ro^- 
thalmus;  iroXvoftfxoTo;  (f<Av;,  beau- 
coup,  «yfaàpoç,  œil).  Épitbète  que 
•  l'on   donne   aux   papillons    argus-, 
.  parée  qu'ils  ont  souvent  ,ua  grand , 
nombre  détaches  ou  d'ocelles  sur  les 
ailes.. 

POf,YOp$;  aij.,€*«,  m.f  ptlyops 
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(itùtàç,  beaucoup,  o^,  œil).  Nom 
donné  par  Geoffroy  Saint-Hilaire  à 
des  monstres  provenant tlè  la  réunion 
de  deux  individus  par  le  corps ,  et 
dont  la  tête  porte  quatre  yeux, 

POLYOVULÉ,  adj.,  poljovidatus 
(ttoXù;,  beaucoup  >  ovum  y  œuf  )• 
Mauvais  terme  dont  on  se  sert  quel- 
quefois pour  désigner  une  loge  d'o- 
vaire qui  renferme  un  grand  nombre 
d'ovules. 

POI<YPÉDIE,  s.  f.,  pofypœdia 
(iroXv;,  beaucoup,  iwtçv  enfant  ). 
Nom  donné  par  Breschet  a  un  genre 
de  déviations  organiques,  comprenant 
celles  qui  sont  caractérisées  par  une 
anomalie  dans  le  nombre  des  foetus 
appartenant  à  Une  même  gestation. 

POLiTÊS,  subst.  m.  pi. ,  Polrpî 
(  nokvç  ,  beaucoup ,  irov;  j  pied  ) ,  Nom 
donné  par  Cuvier ,  Lamarck ,  La- 
treille  et  Goldfuss  à  une  classe  du 
règne  animal ,  comprenant  des  ani- 
maux .  rayonnes  dont  la  bouche  es* 
entourée  de  nombreux  cils,  tentacule 
ou  lobes  mobiles.  Réaùmur  et  B.  Jus 
steu  leur  ont  donné  ce  nom ,  parce 
que  les  tentacules  dont  ils  sont  pour- 
vus leur  parurent  analogues  aux  bras 
de  l'animal  marin  que  les  anciens  ap- 
pelaient izokvnwç. 

POLYPÉTALE,  adj. ,  polrpetatus 
(  ïtoM;,  beaucoup  t**rra>ov  ,  feuille). 
Se  dit  d'une  corolle  composée  de  plu- 
sieurs- pièces  libres*  et  distinctes ,  qui 
tombent  séparément  les  unes  des 
autres:  ' 

POLYPÉTALIE  >  s.  f.  y  potypeta- 
lia.  Etat  d'une  corolle  poly  pétale  ,  ou 
,  d'une  plante  à  fleurs  polypétajes. 

POWfPEUX,  adject.  ,  poly po  sus. 
Quelques  :  aoologistes  appellent  loges 
polypeusçSi.dflQ*  les  polypiers  ;  celles 
qui  ren/erment  les  polypes. 

POLYPHAGE,  f»dlj.  f  pofyphagus; 
nfàvy&pi  (  kq/Ùî  f  beaucoup  r.^  , 
manger);  qui  mange  beaucoup.  Ex. 
Palinurtu  potrphagus. 

POft^PUORE  ,  s.  m. ,  polyphorum 
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(%&k,  beaucoup,  ftp*  ,  porter). 
Richard  désigne  sons  ce  nom  unepro- 
tobéraocé  située  sons  l'ovaire  et  dont 
la  partie  supérieure  devient  le  récep- 
tacle commun  de  plusieurs  ovaires 
<  ex.  Ranuncidus).  Quelques  au- 
teurs l'ont  applique  a  l'a  te  arrondi  et 
charnu  du  fraisier. 

POLYPHRAGPE,  adject.  ,  poty- 
vhragmiis (noivî ,  beaucoup , wfyca, 
haie)  ;  qui  a  plusieurs  cloisons  , 
comme  les  tubes  calcaires  de  la  Ser- 
pu  for  ht  s  poiyphragma  y  rjui  sont  in- 
terrompus vers  la  hase  par  plusieurs 
diaphragmes. 

P0LTPIIÏ1XE  ,  ad].  ,  pofyphyl- 
lus  ;  ,  îtq1u?i/àXo(  ;  vtdblatirîg  { ail.  ) 
(*ro>vç ,  beaucoup  s  fûftsv  ,  feuille  ). 
Se  dit  d'un  calice  (ex,  Chciranthus)t 
d'un  l/wotucTe  (ex  ♦  Çynara  Scotymiu) 
ou  d'une  jpathe  (ex.  Corypha)  qui 
est  formé  de  plusieurs  pièces  ;  d'une 
feuille  pennée  qui  se  compose  d*un 
grand  nombre  de  paires  de  folioles 
.{ex.  Nîssolia  pQlypkylUtj  îndigofera 
jjolypkyila  )  |  d'une  piaule  tjui  est 
garnie  de  feuilles  1res-  nombreuses 
l  ex.  Lotus  palyphjllus  >  R/yn- 
cttiospara.  polype dla ,  Alachœrîum  po- 
fypkyllum);  d'un  champignon  dont 
Je  drapeau  eat  garni  en  dessous  de 
lames  nombreuses  (ex,  partais 
'potyphyllus). 

^LÏPIIVTE,  adj.  ,  potyphytus 
"(*raXvç.*  beaucoup ,  furov,  plante); 
qui  renferme  plusieurs  plantés.  Se  dit, 
en  botanique  ,  de  genres  nombreux 
«n  espèce*. 

POLYPUIBES,  sd{.  et  s.  m.  ni. , 
Pàtypiaria.  ^Nom  donné  par  <Bioin- 
ville  à  une'  classe  d'Àminozoaires  , 
comprenant  des  animaux  fort  grêles' , 
pourvus  de  tentacule*  filiformes ,  sur 
un  seul  rang-ct  en  -petit  nombre.     ' 

POLWtEH,  s.  m.  ,  potypwitm.'. 
Habitation  de  ce**  de*  polypes  qui    - 
vivent  en  agrégations  composées  d4m 
*iiombr#pTus  6n  mô}nV-eon<W»réble 
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d'individus.  Ce  mot  a  été  crée  par 
Réaumur. 

POLYPFFÉRE,  adj. ,  poiypifcrzu; 
qui  porte  des  polypes. 

POLYPLACOPHORES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Poljrplacophora  («•&£ ,  beau- 
coup, Triai  9  plaque,  oépt»,  porter). 
JNom  donné  par  Gray  à  un  ordre  de 
la  sous-dasse  des  Gastéropodes  ,  par 
Jffenke  à  un  sous-ordre  de  l'ordre  des 
Gastéropodes  cyclobranches  ,  com- 
prenant ceux  dont  le  corps  est  re- 
couvert par  une  série  longitudinale 
de   pièces   calcaires  imbriquées   on 


POLYPLAMEN8 ,  adj.  ets.  m. pi, , 
Polyplaxiù  Synonyme  abrégé  de  po- 
.lyplaxiphores. 

POLYPLAXIPflORES,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Potypfaxiphora.  Nom  donné 
par  Blainville  à  une  classe  du  sous- 
type  des  Malentozoaires  ,  qui  est 
exactement  la  même  que  la  coupe 

diquée  dans-  l'article  précédent. 

POLYPODE,  adject.,  polypodus; 
iroWouç  (  7roXv; ,  beaucoup ,  iroûc  > 
pied);  qui  a  beaucoup  de  pieds.  Le 
Lepisma  polypoda  a  chaque  anneau 
de  l'abdomen  garni  latéralement 
d'une  épine  qui  ressemble  à  une  pe- 
tite patte.  Indépendamment  de  ses 
six  pattes  ,  la  Machilu  polypoda  a 
l'abdomen  terminé  par  dés. appendices 
articulés  9  en  forme  de  soie. 

POLYPODES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Polypoda.  Nom  donné  par  Kirby  à 
un  sons-ordre  de  Tordre  des  Insectes 
aptères  >  comprenant  ceux  qui  ont 
plus"  de- 'huit  pieds,  mais  moius  de 
cinquante  ;  par  Latreille  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Holothurides ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  le  corps  garni 
-de  tentaculçs  servant  de  pieds.  • 

POLYPODIAGÉES  ?  adj.  et  s.  f  . 
pi. ,  Polypodiaceœ,  Tribu  admise  par? 
kaulfufcs»,  Bosc,  R.  Brown^Kunt^, 
dans  la  famille  des -Fougères ,  e*/quiN 
a  pour  type  le  genre  P oh podium*  • 
•;  $QWWmi;,&  ÎSy.pbtfpedia. 
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ftteate  3ô  monstruosités  qttî  consiste 
4ans  la  présence  de  pieds  surnuraé- 
Taires.  \      -  ' 

*>OLYPOWBEflS,  adj.  et  s.  m. 
rifoir. ,  Pofyporei.  Nom  donné  par 
ïities  à  une  tribu  de  l'ordre  de#Hj- 
nrénomycètesii  chapeau  ,  qui  a  pour 
typelç  geyrePàlf  ponts. 

POLYPOIIES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Pdfyfora  (iw>ù; ,  beaucoup,  rçoooç, 
pore).  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  Ifamille  de  Tordre  des  Elmintha- 
*proctes  Hirudiniformes /comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  Ont  au  moins 
deux  ventouses  ou  suçoirs. 
N  POLYRHIZE  ,  adj.  ,p$\yrkizas  ; 
ffpWpjwÇ^;  vûfàuî%eltf(a\\.)  (  wo- 
">^ç  ,  beaucouo  ,  piÇa  ,*Taciùe  )  ;  qui 
a  beaucoup  de  racines ,  comme  le 
Lemna  potyrhîza,  qui  pousse  des  ra- 
cines nombreuses  en  dessous ,  Je  Ra- 
nunentus  pàfyrhizo* ,  dont  le  collet 
-fournit  un  paquet  de  fibres  radicu- 
lalres  cylindriques ,  longues  et  sim- 

Jùes  y\lfiydrocolyle  polyrh\za^  dont 
a  tige  ,  couchée  par  terre ,  émet  des 
racines  de  ses  noeuds.  Çapdolle  a p- 
pétie  polyrhizes  lés  plantes  parasites 
qui  adhèrent  par  leur  base  ou  leur 
pivot  a  la. racine  aux  dépens  de  la- 
quelle elles  se  nourrissent,  et  pous- 
sent en  Outre,  au-dessus  de  ce  pivot, 
un  certain  nombre  de  racines  libres 
et  non  parasites  (ex.  Hfonotropa). 

POLYRHYNQUES,  adj.  et  s.  m. 
pi,,  Pôlyrhyncha  (ttôàv;  ,  beaucoup-, 
p&fX°*9  beV).  Nom  donné,  par  Blain- 
ville   à  une  famille  de  l'ordre  dés 

-  SubannelidairesBelhrocéphalés ,  com- 
prenant ceux  dont  le  renflement  cé- 
phalique  est  pourvu  <Je  deux  à  quatre 
appendices  tentaculiformes. 

POLYSCHÉXIE  j  s.  f.  ,  polyschelia 

~(  tfofàç , r  beaucoup  ,  cxfto;  ,  pied  ). 
Genre  tde  monstruosités ,  qui  est  ca- 
ractérisé par  la  présence  d'un  plus 
grand  nombre  de  pieds  qu'il  ne  de- 
vraity  en  avoir. 
-TOfcxl&iÉPAIiE ,  an^ . ,  yfys'ejmhts* 


-$e  oit  d'un  calice  ou  A'vca  périanthe 
simple  ,  quand  il  est  composé  de  plu- 
sieurs segmens  distincts ,  qui  tombent 
séparément  (  ex.  Lilium  )  f  ou  qu'on 
peut  isoler  les  uns  des  autres  (ex. 
Cheiranthus)*    * 

POLYSÈQDE,  s.  mi(,  pohseefu 
(  tt6)ùç  ,  beaucoup  ,  aîfroç  ,  Toge  )., 
Desvaux  appelle  ainsi  un  fruit  dopt 
les  loges  séparées  proviennent  de(  plu- 
sieurs ovaires ,  mais  sont  monosper- 
mes ,  indéhiscentes ,  et  portées  par 
un  réceptacle  distinct  du  disque  et 
en  forme/de  colonne.  ïjx.  Fragùrêp. 

POL^SÈTB  j  adj . ,  potfsetùs  (  tto- 
\vç  ,  beaucoup,  sela,  suie  )  ;  qui  est 
niuni  de  longs  poils  en  forme  de  soie  , 
comme  les  feuilles  daDiodia  poly^ 
seta<> 

P0L¥9OM*E,  s.*f.  ,  polysomîa. 
Nom  donné  par  Malaçarné  A  une 
classe  de  monstres,  qui  sont  caracté- 
risés par  la  multiplication  du  corps* 

POLYSPEBMï: ,  adj.  ,  potysper- 
rnus  ;  7roXu«rfj)fioç  ;  vielsamig  yrift) 
(  irofcOç ,  beaucoup ,  oitipu&f  graine  )  ; 
qui  contient  beaucoup  de  semences , 
comme  la  Saie  du  Paris  quàdrifblia\ 
la  cambre  du  Pœonia,  \*  capsule  dû 
Justicia  pofy-sperma,  le  carcéruléiu 
Punica  ,  le  légume  du  Goodia  po- 
tysperma  ,  la  pyxide  du  Plantqgo 
major. 

POLY8POKÉ,  adj.  ,  poly sporus 
'Citokvç ,  beaucoup ,  trriêpoi ,:  graine  J. 
Se  dit  d'un  conceptacle,  d'une  >the- 
que,  d'une  sporidiede  plante  crypto- 
game, qui  renferme  beaucoup  de  spo- 
res. Ex.  Botrytis  poiyspora  ,  &port- 
trichum  polysporum.        , 

POLYSTACHYÉ,  adj.  ,!poly'star 
chyus ;  m\vçT&x»ç ;  vielahrig  (ail.) 
(  7to>ù;  ,  beaucoup  ,  cf  ayu;  ,  épi  ).  ; 
qui  a  de  nombreux  épis.  Ex.  Andro- 
pogon  polystachys  ,  Loranthus  poly- 
'  stachyus  ,  Erioclitoa  polystaetçya , 
Ëriophohwipolystaçhyon^     ' 

POLYST^MONE,  adj.  ,  polyster 
tnonls  (  ttoXvç  ,  Beaucoup  ,  9xn^t 
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étamine);  qui  a  beaucoup  d'étami- 
nes ,  en  nombre  supérieur  à  celui  des 
pétales.  Haller  donne  oe  nom  à  une 
classe  de  plantes ,  dans  le  système 
qu'il  a  établi. 

POLYSTIGMÊ  ,.adj, ,  poljstigmus 
(7ro>v; ,  beaucoup ,  axifyjx , stigmate). 
Epitbète  donnée  par  G.  Àllman  aux 
plante» qui  ont  plusieurs  organes  pis- 
iillaires  dans  chaque  fleur. 

POLYSTOME,  adj.  ,  polystomus 
f  iro^v;  ,  beaucoup,  orou*,  bouche). 
Epitbète  donnée  par  Candollc  aux 
plantes  parasites  dont  le  bas  de  la 
tige  tient  a  la  racine  sur  laquelle  elles 
ont  pris  naissance ,  et  qui  émettent 
une  multitude  de  fibrilles  rameuses  » 
dont  chaque  ramification  se  termine 
par  un  suçoir  implanté  sur  cette 
môme  racine.  Ex.  Lathrœa  squama* 
ria* 

POLYSTYLE  ,  adject.  ,  polystjlus 
(  iro).vç ,  beaucoup  ,  ctvXoç  ,  „sty  le  )  ; 
qui  porte  plusieurs  styles  ,  comme 
l'ovaire  dû  Phflolacça. 

POLYSULFUttE  ,  s.  m.  ,  poljsul- 
phurctum.  On  a  donné  ce  nom  aux 
sulfures  sulfurés ,  c'est-à-dire  à  ceux 
qui  sont  combinés  avec  du  soufre  , 
combinajsop  quia  lieu  en  proportions 
nombreuses  et  variées. 

POLYTHALAMACÉS  ,  adj.  et  s.  m. 
pî. ,  Polytiudamacea  (îrolvç,  beau- 
coup, Ocftspo;,  chambre).  Nom  donné 
par  Blain ville  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Céphalopodes ,.  comprenant  ceux 
dont  le  corps  est  contenu  en  plus  ou 
moins  grande  partie  dans  la  première 
loge  d  une  coquille  polythaîame ,  ou 
la  renferme  tout  entière. 

POLYTHALAME,  adj.  ,  poly tha- 
lamus. Se  dit  d'une  coquille  univalve 
qui  a  sa  cavité'  séparée  en  plusieurs 
loges  par  autant  de  cloisons. 
..  POL  YTH  ALAMÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Polfthalamcœ.  Palissot-Beau- 
toîs  donne,  cette  epitbète  à  une  sec- 
tion de  la  famille  des  Graminées,  com- 
prenant celles  qui  on,t  des  locustes 
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dissemblables  sur  le  même  axe ,  on 
sur  des  axes  séparés  ,  savoir  ,  les  unes 
neutres  ,  mâles  ou  femelles,  les  au- 
tres polygames  ou  hermaphrodites. 
POLYTHALAMES,  adj.  et  s.  m. 

É',  Potyihalami.  Nom  donné  par 
marck ,  Latreille ,  Ficinus  et  fia- 
rus  à  une  section  ou  famille  de  Cé- 
phalopodes ,  comprenant  ceux  dont 
la  coquille  intérieure  est  partagée  en 
plusieurs   loges. 

POLYTHELÉ,  adj.  ,  poljthtUus 
Oroivc ,  beaucoup ,  6aXq  ,  mamelon  ). 
Epithète  donnée  par  G.  Àllman  aux 
plantes  qui  ont  plusieurs  ovaires  dans 
chaque  fleur. 

POLYTÛME,  adj., /»///o»ui/  (*•- 
>ùç, beaucoup  ,  rrpw,  couper).  Epi- 
tbète donnée  par  L.-C.  .Richard  aux 
feuille s  dont  la  nervure  médiane,  et 
non  la  partie  foliacée  ,  est  continue 
avec  le  pétiole  commun ,  mais  sans 
articulation,  ce  qui  les  distingue  dès 
feuilles  composées.  * 

POLYTJUCHOIDÉES,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Poljtrichoidtœ.  Nom  donné 
par  Fnrnrohr ,  Àrnott  et  Bridel  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Mousses ,  quia 
pour  type  le  genre  Polrtrichum. 

POLYTRIQUE  ,  adj.  ,  polythrùv; 
izokWptÇ  (iroXùç,  beaucoup,  fytÇ ,  poil); 
qui  est  garni  de  poils  longs  et  abon- 
dans ,  comme  les  pédoncules  et  légu- 
mes du  Cytisus  pofylrichus  ,  la  face 
du  VesperiUio  pofythrîx. 

POLYTIUQUES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Polytrichi.  Nom  donné  par  Bory  à 
une  famille  de  Tordre  des  Microsco- 
piques gymnodés  y  comprenant  ceux 
qui  ont  le  corps  entièrement  couvert 
ou  environné  de  cils. 

POLYTROPE  ,  adject.,  pofyiropus 
(  7r«>v; ,  beaucoup ,  tpiitv ,  tourner  ). 
Se  dit  d'un  cristal  qui  offre  le  phéno- 
mène de  la  polytropie. 

POLYTROPIE,  s.  f.  ,  polytropia. 
Nom  créé  par  Brewster  pour  indi- 
quer le  phénomène  qu'offrent  cer- 
tains cristaux  de  la  topaze  du  Brésil, 
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dans*  lesouels  les  lames  successives 
èqui/f  par  leur  superposition ,  forment 
le  prisme  de  cette  pierre ,  pot  leurs 
sections  principales  inclinées  l'une  sur 
L'autre  sous  des  angles  différent* 

POLYTROQUES,  adj.  et  s.  in.pl;, 
Polytrocha  (  iroXv$;  beaucoup,  vpoyri , 
roue).  Nom  donné  par  C:-G.  kh- 
renbergà  deux  familles  d'Infusoires 
rotiferes,  comprenant  ceux  qui  ont 
plusieurs  couronnes  de  cils. 

PtaïTWE,  adject.  ,-  polytypus 
(  iroXiic  ,  beaucoup  ^  twttoç  ,  type  ): 
Candolie  appelle  ainsi  les  genres  de 
plantes  qui  renferment  beaucoup  d*es- 
.  péces;  Mirbel,  ceux  dont  les  espè- 
eeiÊF  rattachent  les  unes  aux  autres 
colmne  les  anneaux  d'une  chaîne ,  et 
se  suivent  sans  interruption  ma rqu A, 
de  manière   qu'jpn   peut  passer   de 

^  Tune  à  l'autre  par  des  nuances  insen- 

^#  sibles.  • 

FOLYTYPIETVS ,  adj. et  s.  m.  pi., 
Polfljrpm.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  un«  tribu  delà  famille  des  Traehé- 
lîdes  ,  parce  qu'elle  semble  embras- 
ser diverses  peiites  familles. 

POLTfZOAIBES,  adj.  et  s.  m.  pi, 
Polyzoa  (tt<Auç,  beaucoup,  Çwov  , 
animal).  J.  Thompson  appelle  ainsi 
des  animaux  que  leur  enveloppe  so- 
lide avait  fait  classer,  parmi  les  Zoo- 
phytes  ,  niais  qui  >  d'après  leur  orga- 
nisation ,  appartiennent ,  suivant  lui, 
à  la  classe  des  Mollusques  acéphales. 
Cette  dénomination  leur  vient  de  ce 
qu'ils  ressemblent  à  la  fois  à  des 
genres  de  classés  différentes.  Telles 
sont  les  Ascidiees  et  les  Actinies, 

POLYZOIVÉ  ,  adj. ,  poljzonus  (ttq- 
>vç ,  beaucoup ,  Çwvjj  ,  ceinture);  qui 
est  marqué  de  plusieurs  zones  colo- 
rées. Ex.  Picus  polrzonùsi  Volula 
poljrzonalis  r  Sertuïaria  polyzonias. 

POMACÉES  ,  adj.  et  s,  f.  pi.,  Po- 
muceas.  Tribu  de  la  famille  des  Rosa- 
cées ,  admise  par  Ventenat  et  Can- 
dollé, érigée  en*  famille  par  Lindley 
IU 
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et  Kunjkh ,  qui  a  pour,  type  Je  Pom- 


mier. 


POMASTOMES  ,  adj-  ë|  s.  m.  pL  , 
Pomastoma,  (  irôpac,  opercule  >  arrç**. 
bouche  ).  Nom  douneVpar  Ferûssac  et 
Menke  à  un  *ous*ordre  de  l'ordre  des 
Gastéropodes  çlénobrauches  r  corres- 
pondant aux  Trâchélipodes  phvti- 
pbagés  de  Lamarck. 

l^JUATOBRAACHES,adj.  et  s. 
m.  plux. ,  Pomatobranchia  (  w£pa  9 
opercule  ,  ppay^eoc,  branchies  ).  Non* 
donné  par  Schtfeigger ,  Fischer  et 
Eichwald  à  une  famille  de  l'ordre , 
par  Menke  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Gastéropodes  ,  comprenant  ceux 
dont  les  branchies  lamelleuses  sont 
plus  ou  moins  eff chées  par  le  manteau, 
et  correspondant  aux  Tectibranches 
de  Cuvier ,  aux  Monopleurobranches 
de  B  la  in  ville, 

POMÉRIDIEN  ,  adj.  ,  p  orner  idia- 
nus.  Se  dit  d'une  plante  dont  les  fleuri 
s'épanouissent  dans  râpr^s-inid'i.  E»* 
»  Mesembryanthemumpamtridianum. 
POMIFÈRE  y  adj. ,  pomiferus  (pi,, 
mum,  pomme,  fero,  porter);  qui 
porte  des  pommes ,  ou  des  fruits  ar- 
rondis ,  eu  forme  de  pomme ,  comme 
les  baies  du  Psidlum  popiiferum.  Le 
MacrocyslU  pomiferus  est  ainsi  nom- 
mé à  cause  de  la  forme  sphérique  de 
ses  vésieules  pétiolaircs  ;  le  Salvia 
pomifera,  parce  que  la  piqûre  d'un 
insecte  fait  naître  sur  ses  feuilles  des 
excroissances  pu  galles  qui  ressem- 
blent à  des  pommes  ,  et  qu'on  peut 
manger. 

•OWFORME  ,  adj. ,  pomijovmls 
{pomum  ,4>omme ,  forma ,  forme); 
qui  a  la  forme  arrondie  (l'une  pom- 
>me,  comme  les  urnes  du  Grunmia 
pomiformis  -et  du  Gjmnostomwu 
pomiforme ,  l'abdomen  dé  la  Vtspa 
pomiformis. 

TOMME,   s.    f.  j  pomum  ;  Apfd9 

Apfelfrucht   (ail.)  ;    ajyrfe  (angl.); 

porno  (ît.).  Nom  donné  par  Linné  et 

Gaçrtner  a  des  péricarpes  charnus , 

20 
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Méhiseens ,  qui  entourent  des  se-* 
menées  renfermées  dans  des  envelop- 
pes particulières.  Caudoile  définit  la 
fomme  un  fruit  charnu ,  couronné 
pur  le*  lobes  idu  calice ,  avec  lequel 
rovaire  était  soudé,  et  renfermant 
plusieurs  loges  formées  par  des  val- 
tos  membraneuses  (ex.  Poire)  ou 
ligneuses  (ex.  Nèfle J. 

POMOLOGBK,  s.  t.  ,  pàmologia 
(  prnnutn  y  irait ,  My*  ,  discours). 
Traité  des  fruits. 

.  MMPILIENS,  adj.  et  s»  m.  pi.  , 
Pompilii.  Nom  donné  par  Latreilfe, 
Goldfuss  et  Eichwald  aune  tribu  de 
la  fatûftte  des  Hyménoptères  fouis- 
éears  y  ayant  pour  tjoe  le  genre Pom- 
f>Uus.     •'     J  - 

-  PONCE AU,  adject.  ,  punkeus; 
kéchroth  (ail.).  Nuance  éclatante  de 
rouge.  Ex.  Hœmanthus  puniceus  , 
Mitpkorbia  puniceq  >  Delpnihium  pu- 
nkeum.  •    . 

PONCEVX  ,  adj. ,  qui  consiste  en 
pierre  ponce  {déjection  ponceuse) , 
qui  en  «st  formé  (  agglomérat  pon- 
ctua ) ,  dont  elle  constitue  la  partie 
dominante  (ex.  Peperino  poncéux  ). 
On  appelle  structure  ponceuse ,  dans 
les  minéraux ,  celle  qui  présente  des 
cellules  fort  étroites  et  trés-alongées , 
toutes  parallèles',  droites  ou  courbes , 
<m  diversement  contournées  ,  parce 
*j«e  cette  apparence  est  particulière  & 
la  pierre  poncé.       -  ^ 

PONCTIÇIXÉ,  âdj, ,  puncticula- 

tus ,  puncticulosus  (  punctum ,  point  ); 

qui  est  marqué  de  très-petits  points , 

comme  hsjtuilles  du  GaUum  pttnc- 

•  Mcuiôsum, 

PONCTIFÈRE  ,  adj. ,  pmetiferus 
(punctum,  point ,  fera ,  porter)  ?  qui 
perte  dés  points.  Ex.  Astrea  pùncti- 
jera. 

PONCTEFORME,  adj. ,  punctîfbr- 
niif  {pimetum,  point ,  forma,  for- 
me); qui  a  la  forme  de  points, 
comme  les  collecteurs  des  Arctofi- 
idées ,  certains  champignons  qui  sont 
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extrêmement  petits  (ex.  Verruearia 
punctiformls ,  Sporotrichum  puncti~m 
forme  J,  le  bile  des  Crucifères.  Se 
dit  aussi  d'une  partie  si  peu  marquée , 
qu'il  est  permis  de  la  comparer  à  un 
point ,  comme  la  phtmute  de  VAbies. 

PONGTïGàRE,  adj.,  puncllger 
(  punctum  ,  point ,  gero  »  porter  )  ; 
qui  porte  des  points  ,  comme  le  t ho* 
rUm  de  Y  A  pion  punctiger\ 

PONCTIPENNE  ,  adj.  •  punctioen* 
nis  ( punctum ,  point ,  pennq ,  aile  )  ; 
qui  a  les  ailes  couvertes,  de  petites 
taches  semblablft  à  des  points*  Sx* 
Anthomya  punctipenûis* , 

PONCTUÉ ,  adj. ,  puncMus  ;  punc- 
tirt,geiùpfelt  (ail.);  punteggiatoÉk.}. 
Se  dit ,  en  histoire  naturelle  »  "ne 
surface  qui  présente  :  i°  des  taches 
si  petit  eé  qu'elles  ressemblent,  à  des 
points,  eomme  \e±aîles  du  Culicojèdes 
punctataf  le  plumage  du  Totanus^ 
punctatus,  les  feuille*  du  Zuccagnia 
punctata  et  du  Muchœrium  punetOr 
tum,  la  coquille  du  Monodonja  punc- 
Udata,  la  carapace  de  la  Çhersine 
punctidaria,  les  ailes  de  la  Lmno^ia 
punctatissima  et  de  la  Platystoma 
stictica;  a"o  de  très-petites  dépres- 
sions, comme  le'c/ifuuitÀe  du  Sener 
cio  Qulgaris,  le  n*/au  de  VAmjrg— 
dalus  commuais ,  les  porfo  du  Bru— 
nella  ovata ,  lart/ge  du  JjÊàto  grayeo— 
Uns,  les  élytres  du  Flarpalus  stigmo' 
sus  ;  3°  des  points  transparens  que 
l'on  attribue  généralement  à  des 
glandes,  comme  certains  vaisseaux 
des  plantes,  les,  feuilles ieV tfyperi- 
cum  perforàtum ,  les*  cotylédons  du 
Citrus;  etc.  ;  4°  #e  très-petites  élé- 
vations ,  comme  celles  qu'on  voit  sur 
la  tige  du  Misodendrum  punctula- 
tum,  sur  les  feuilles  du'  Çentaurea 
punctata.  Voyez  PoiNTiui. 

PONDAISON,  s.  f.  Ce  mot  est 
quelquefois  substitué  à  celui  de  ponte, 
pour  désigne^  l'action  de  pondre , 
dont  alors  ponte  exprime  seulement 
fe  produit*  * 
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ÏKWVDÉKABH4TÉ ,  ?,  «,  ,  pmde- 
f4hmïas}JVâgbarkeit  (alj.)  (pondus, 
poids  ).  Qualité  4e  ce  qui  pe,ut  elfe 
|*esé  i  propriété  dévolue  et out  ce  qui 
est  matière*  dans  le,  sy«t^n\e<kf  phy- 
siciens qui  n'admettent  pas  Incor- 
porelle de  la  lumi^>(4uoaUriqtie 
<  et  de  réleetrtcité>    ^      .     .,-.'.." 

POXD^RABLE,  adjft  pondérai*** 
Us  $  Wiîgb&r  (ail.)  î  do  ut  on  peut  dé- 
terminer le  poids.   É 

PO\OOIlt ,  s.  m*  Les culomoloû» 
tes  appellent  quelquefois  ainsi  ur^  or- 
gane iérébrant  dont  V  abdomen  de 
certaines  femelles  (Tin&ccfbs  est  pour- 
vu ,  iït  qui  leur  sert  à  insinuer  leurs 
œufs  dans  les  corps  où  les  larves  qui 
en  êcïoseul  doive ot  prouver  la  nour- 
riture qui  leur  convient, 

PONTE  ,  s*  f-  Paroi  ou  surface  in- 
férieure de  la  roche,  sur  laquelle  s'ap- 
pujenlles  cotés  d'un  filou.  Action  de 
poudre  (  ovatfo  }  Eyertegen^  l*egezeit9 
alU;  iqjring  ofeggj  »  augl.  )  %  c'esl-u- 
dire  de  mettre  au  monde  des  rudi- 
mens  dVmbryons  contenus  dans  des 
oeufs. 

PÛNTÉDÉÏIÉES  ,  adj.  et  g.  f«  pi., 
Pantedercœ*  f^oynz  PonteiuUïacbes, 

IHlMtDÉIUVCI::i;S,  ad],  et  s» 
f-  pi. ,  PonUderiac€<B.  Famille  de 
piaules ,  établie  pat  Kunth  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Pantederia* 

POIVTOG  ALLES,  adj.  et  s»  ro,  pL, 
Pofitûga  Ht  {  ff  o  vtoî  ,  mer,  ga  lia  s , 
-,  coq}.  Nom  donné  par  Lesson  i\  une 
famille  de  Tordre  des  Gallinacés  , 
comprenant  ceus  qm  stoanjKnjfc  en 
mer  t  quand  le,  veut  les  y  pousse* 
,  POPUWCOLte,  edj,  >  papuUtelué 
(pçpujiV ,  fNBuplier*,çe/«i,,babûe.F  )\ 
qui  vit  sur  les  peupliers.  Ex.  Htra-i 

POWJUNE,  ».  t.9;populma  (pon«H 
fe^peuplier  )t  Principe  cris^Uisable, 

3ue  Brace>not  a  trouvé  dans  l'éeorce 
U  Pepnlus  Trcmula., 
POJtCELLANIDES^adj.  et  s.  m. 
pi ,  Pvrçsikwfat  Fajajàejje  Vmûx% 
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«des  Crustacés  Décapodes  Macroe***, 
établi*  par  Hflnvorth  -,  et  qui  «  peur 
type  le  genre  Pwe*iUtm. 

PORCIN» ,  adi.  et  a.  m,  pli  ,  JRe*. 
oui*.  Nom  donne  par  Vice] ^TÀsyr  à 
*ine  famille  de  la  eàasas  des  fljaanmi-  * 
fères*  qui  e  pour  type  m  geaae  iV»- 

PORE,  a.  m*,pofwf  i»^}£éde 
(ail.)..  On  donne  ce  nom;  ir&«g  in,r 
teftstjcès  qui  séparent  les  oe#tï^les 
4e»  corps  solides  ;  ar».  à  des  orjÉees*, 
jusqu'à  vpeésent  inerperqur^  isu'e* 
supposa  ^exister  eur  toutes  èse  parties 
de*  corps  vivans  qui  entrent  en  «fcn- 
IH.eC  avec  les  objets  ek  dnfatrs,  et 
au*queis.ou*ttf<ttW  uion*tîe*eYae> 
enrher  et  d'exhaler  ;  3«  à  des  ereue*s 
r  appareus,  quoique  fort  petits ,  «om+ 
me  tes  cavités  .  atangée*  qui;  «enfer- 
ment les  spores  dans,  les  Bolefs* 

POtiENCHYMB  ,  s<  m^>el^iiei^  4 
ma.  Hay  ne .  noirime  ainsi  vme  cksse 
de  tissu  cellulaire  véfétai,  eeotpre» 
nani  celui  qui  estveropeèédeueHùles 
disposées  obliquenteoi  et  munies  de 
pores  formant  des  têhH  Où  ne»  le 
trouve. que  dans  les  Oouile>es«  !  .     { 

PQB3EIK ,  edJ4  ^  f*roswÊrformm<\ 
nubsùsf  likhe*i#  (a*V)f  pêm** 
(sofl.);  /mw«  (it.)  (e#/^^  fHM^ 
Se  dit ,  en  n^néVaAogie,  dVinotub* 
siaoce  pavsemée  de  eejlùles  état* 
meraept  petites  et  la  plupart  é*  Urtnps 
fort  nombreuses,  de  sorte «pt'on  ue> 
peut'  examiner  ta  moindre  parafe 
du  minéral  sans  eu  apercevoir  uni 
grand  nombre*  Mifbel  admet ,  daoa 
les  végétaux ,  un  (issu,  cieliuiaire  ^mn. 
reux,  dont  les  parois  présentent  4e» 
points  opaques >  qu'on  a  supposa  ^Ire 
de  petits  traus.  Le  mot  Carême  «si 
^ajmplpyé  aussi  pour  désigner  dea 
corps  dont  là  snpeHwie  est  pereéei 
d'un  grand  nombre  de  treu*  (  ex» 
Microselene  poimm) ,  ou  présente  de» 
points  entourés  d'an  eerek  brun 
(ex.  Cypvasm porariay. 

POREUX  y  adi.tf  s.  m.pl^Parwai^ 
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fiom  donné  jpar  Sehweigger  à  One 
famille  de  Zoophyte* ,  comprenant 
ceux  .  dont  Jes  polypier*  sont  cou- 
verts dé  pores  à  lu  surface* 
.  POR1FOBME,  adj.,  pori/ormis 
4  (perus\fare,  farina  y  forme);  qui 
-a fofotme  de  sknplts  pores  ,  comme 
les  cellules  de-certains  polypiers  (  ex. 
Pofy-tremaminiacta,  Orhitotùesmar- 
gtnttUs).  • 

POllINÉES  r  «dj.  et  s.  f.  pi.  ,Po» 
jimèa?  Nom  donné  par  Fee  et  Jftci- 
jofcenbach  à  un  groupé 'de  Lichens ., 
qtto*  po**  Aypt  \e  genre  Porinfi.   ■*. 

PORIN&,  «dj.  et'i.  m,  ni.,  Po- 
rvuz.  Nom  fcnné  par  Goldfussa  une 
famille  de  Tordre  des  Lithoioaires-, 
dans  laquelle  il  range  ceu*  qui  ont 
la  surface  parsemée  de  pores.     ,     .•  '  ■» 

POH0GÉPHAXi&,   adj.  et  s.  m. 

pi.,  Pôrocephafa  (îtdpaç1,  pore  ,  •  **- 

y*\h  ,  têle).  Nom  donné  par  Blain- 

ville  à  un  ordre  de  la  classe  des  Sub- 

unueliduires    comprenant     ceux  qui 

ont  une  bouche  en  forme  de  pore, 

au  fond  de  la  ventouse  antérieure* 

*.{  PO&ODE&acéS ,  adject,  et  s.  m. 

pi.. ,  Pp&farmei  (iroaoç ,  père ,  ##*#, 

^%au).    N*m   donné  par  Persbon   à 

<  nue  Camille  de  Tordre  des  Exospo- 

rioas  P^omjceiB,  comprenant  ceux 

4b  ces  enampignons  _quL  on£  leur 

-•anenibrane  fructifère  percée*  de  pores; 

IH)iH^YIX£ vadj. ,  iporopkfl-  - 
*!«/ ^ir^t'pore^-çwM^v,   feuille), 
Se>dûVde  plantes ^qùi  ont  leurs  feuil- 
l^ipartemées^de 'points  transparent  : 
aemblajnes  à  dès  :peres.  Ex.  Boebera 
poropkjrUa?Lepiospermumporopkyl^ 

POROPTÉRIDES,adj.  ets.  f.  pi., 
Poropierides  (  7rôpaç ,  pore ,  irrcptç  , 
fougère).  Nom 'donné  par  Swafx  à*£< 
la  tribu  des  Fougères  Maraltracées  , 
parce  que  leurs  /sporanges  s'ouvrent 
au  sominet  par  un  pore. 

Ç0ROSITÉ ,  s.  f.  ,porositas; Lec- 
Itcrheit  (ail.) j  poriness  (augl.).  Qua- 
Uté  ou  4M  de*  corps  poreux» 
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,  PORPHYRE ,  adj.  ,  '  porpkyrèus 
(  Troppyoa  9.  pourpre  )  ;  qui  est  nuancé 
de  taches  ronges ,  sur  un  fend  d'une 
autre  couleur ,  a  peu  prés  comme  le 
porphyre.  Ex.  Qecko  porphfreusf 
Turbo  porptyriles. 

PORPHÏfRlQWE ,  «dj. ,  porpty- 
riciu.  On  appelle  structure  pàrphy- 
rique,  celle  des,  roches  qui,  au  mi- 
lieu d'une  masse  principale,  renfer* 
ment  des  minéraux  isolés,  plus  on 
njoins  imparfaitement  cristallises , 
quneont  disséminés  et  comme  empa% 
tés  dans  cette  masse ,  en  même  temps 
que  laquelle  (  c!e*fc-à-dire»  avant 
Hon  entière  consolidation  )  ib  se  sont 
formés.  On  donne  aussi  i'épttnète  de 
porphjrUme  a  des  roches  qui  sont 
formées  de  très-petits  grains,  et  qui 
ont  une  apparence  presque  homogène 
(ex'.  Diorite  porpnjrfique)  ,  ou  qui \ 
dans  leur  pâte ,  renferment  des  cris* 
taux  déterminantes  de  feid-spàth 
(ex*  Spilite  porpfyrîtique  >.  Omalius 
nomme  terrains  porphyriques  m 
groupecaractértsé  principalement  par 
l'abondance  des  roches  porphyroïues. 

PORPETCROCÉPHALE  ,  adject.  , 
porphyrvcephalus  (  iropeapà  ;  pourpre; 
tuy«>fl  ,  tête);  qui  a' la  tête  rouge. 
Ex.  PsittacurporphjTocephajuSm. 

PORPHl&OIpE  ,  adj.,  porpfy- 
roïdes;qui  a  l'apparence  du  porphyre. 
Se*  dit' de  roches  .qui  sont  formées  de 
grains  bien  ^distincts  y  avec  dea  cris- 
taux de  feldspath.  Ex.  Diàrite  por- 
pkjTolde. 

«  PORPHYROEONÉ  ,  adj.;  porphy* 
rozonatus  ( jropyvpa,  pourpre,  Çàini  9 
ceinture  )  ;  qui  est  marque  de  bandes 
pourprées.  Ex.  FissUrella  porptyro- 
zonias.      *  ■  •   •   \"  .  /■  >-'   • 

PORPBYRURE,  adj.  ,  porpkyrU- 
rus  (nopyùpxy  pourpre  ^  ovpà,  queue); 
qui  a  la  ^queue  rouge.  Ex.  Psàtacu* 
porphyrurus.  .# 

POAPITES,  s.  m.  pi. ,  Porpiu*** 
Nom  donné  par  Goidfuss ,  Eîchwald  , 
Ficinus  et  Çarus  h  une  fainille  d- A- 
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calèpbes,  ayant  pour  type  te  genre 
Fçrpita.  ,  . 

ÏPORT,  9.  .m*  f  faciès  ,  habitus; 
Tracht  ,  Anschen  (ail.).  Aspect  que 
présente  une  plante  considérée  en 
masse ,  expression  générale  qulres-* 
sort  de  l'ensemble  de  ses.  caractères 
appareils  et  qui  frappe  les  yeux  les 
moins  exercés* 

PORTE-AIGWLLONS,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Acukata.  Nom  adonné  par 
Latreille,  Cuvieret  EicHyald  à,  une 
section  dé  l'ordre  des  Ety^noptèresy 
çomtiAb^^x  de  ces  ins^etes  dont 
l'abdomen  est  gà^^uo^aigùiUon 
dans  les  individus  femeues  et  neutres- 
PORTÉE  ,  s.  f. ,  parais;  Tracht, 
Brut  (ail.)»  breod  (augl.)  ;  portata 
(it#).  Somme  des  petits  qu*un  corps 
organisé  femelle  produit  à  la  fois.  On 
donne  aussi  ce. nom  >  par  extension;, 
au  temps  nécessaire  pour  que  la  série 
des  ohaugtfmens  provoques,  par  un 
at  ni  ft^rpéme  acte  de  géajrajjonjfcc- 
cotnplisse.  Ce  teVme.  n'est  employé 
qu'en  parlant  des  anime». '',. 

pORTÉ-fcYRJES,  adj.  et s,m.  pi. \ 
Ljriftri.  Nom  donnée  par  Vieillot  à 
une  mmi\le  de  Tordre  des  Sylvain* , 
comprenant  des  oiseaux  dont  les  plu- 
mes de  la  queue  sont  disposées  de  ma- 
nière a  former  upe  espèce  de  lyre. 

PORTE-POUCES,  adjeU.  m.  pi., 
Pollicata.  Nom  donné  par  Jlliger  à 
un  ordre*  de  la  classé  des  Mammi- 
fères, comprenant  ceux  qui  ont  un 
pouce  opposable  aux  quatre  mem- 
bres, ou  du  moins  à  ceux  dé  der- 
rière. •  -  .  ,  *  '  ••••/' 
PORTE-QUEUES,  adi  et  s*  m.  pi., 
Caudlgera,  Caudata.  ocopoli  appe- 
lait ainsi  les  insectes  nevroptères. 
I^atreille  donne  ce  noin  à  une  Camille 
de  l'ordre  des  Gymnogènes  appendi- 
ces f  comprenant  ceux  dont  le. corps 
se  termjine  postérieurement  en  ma- 
nière de  queue.  ■'  .  "  . 
PORTE-SCIES,  adj,  et  s. rn.pU, 
ffW^F^hm  dyn^  par  Xal^fe 


et  Çftvier  à  une  famUl*  dé  l'ordre  oW 
Hyménoptères ,  comprenant  ceux  do 
ces  insectes  dont  Jes  femelles  portent 
une  tarrière ,  le  plus  "souvent  dente* 
lée  en  forme  de  scié. 

PORTE-VESSDEfi,  adj.  ets.rn.fd., 
Kjrjtsphora.  Nom  donné  pat  LatreiU* 
aune  division  de  Tdi^^  e)esk  Aean-* 
thef  térygiens ,  compre^t  de\po*- 
sons  qui  sont  munis  d'uife  vessie  «ar? 
tatoire.;  ttï&iïùtài&^_  ...<•  S-;*.*;-*, , 

POJ^TUBACiBS  padjrlWr  f.  pi,, 
Portulaceœ.  Famille  de  plantes  f  éta- 
blie par  Jussieu  f  qui  a  pour  type  le 
genre  Portuhica.  •   *  .  •     ,  ,,  < 

PORULÉUX,  adj.>  poruksusj  $*i 
"Wt  marque  de  petits  points  transpe-> 
rens ,  senablables  à  des  pores ,  coamu 
les  îeuiMti'ixh  Forestier  a  porulosa^ 
on  de  petits  trous  J,  comme  les  lame* 
dont  est  garnie  4a  eoquifle  du  Car- 
dium  poruhsttm*    \<  'v.  ti  * 

:  POSITIF,  adj. ,  jjbsiUïus,  Dans 
Thyjpotfcèsé  de  Franklin,  qui  regar- 
dait le  *{luiàé  électrique  comme  un 
être  sinipie ,  on  disait  qu'un'  corpfr 
passait  à  Y  état  positif  quand  il  rece- 
vait du  deliors  une  certaine  quantité 
de  fluide ,  qui  s'ajoutait  à  celle  qu'il 
contenait  déjà ,  comme  il  arrive  *tt 
verre  et  à  plusieurs  autres  corps ,  par 
l'effet  du  frottement  Dans  l'hypo- 
thèse de  Sy  mmer ,  qui  suppose  -  W 
fluide  naturel  composé  de  deux  autres, 
ou  appelle  un  de  ces  deux  fluides  né* 
sitifoM  vitré.  Dans  là  pile  jptvamauei 
les  disques  de  zinc  sont  les  étêmeiù 

£'ositSfs9  et  rextréntké  terminée  pat 
n  disque  de  zinc  le  pâle  positif.      f 
POSmviTÉ  ,  s.  f. ÊUt d'un  corps. 

Îrui  manifeste  les  phénomènes  de  l'é^ 
ectricjté  positive.    ^ 

POSTABDOUJŒN  ,  &.m. %  postai 
domm  (post  ?  .après ,  ahdomen ,  a^ 
domen).  Latreille  appelle  ainsi  % 
cinq  segmens  postérieursde  l'abdomen 
des  insectes,  hexapodes  et  la  queue 
deè  crustacés ,  qui  y  correspond^  O^t 
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doftne  fc  niéme  non  a  k  partie  £0*- 
térienre  du  corps  des  Trîlobites. 

POiTAPJOIAL ,  adj.  ,  pèstoplckt- 
hi  (/I64f*  après  $  apex;  sommet). 
Êpithéte  donnée  à  la  charnière  dès 
cotrailleft  bivalves  *  lorsqu'etànt  sur 
le  dos  de  k  valve ,  elle  se  trouve  pas* 
tomate  su  sommet. 

tq&fCti&EAL  9  «dj. ,  postcûrtalH 
{post  i  après  9  caria,  côte  ).  On  ap- 
j>e\\s  nervure  postcostale  la  seconde 
piincfyak  nervure  dé  l^aîlo  des  in- 
sectes* 

POSTDILUYEEN ,  adj, ,  postdilû~ 
vianus  (  /^oxi ,  après ,  diluinum,  dé* 
Inge)*,  Biengoiart .  nomme  ainsi  les 
terriens  de  transport  et  d'alhtvion  de 
In  période  actuelle  ou  jovienne ,  qui 
sent  postérieurs  à  k  grande  oata*» 
atropàe  appelée  déloge. 

POgTDOR&Ai,,  ad).  >  postdvr  salis 
(post,  après,  dorsum,  dos).  Êpi- 
théte que  Ton  donne  au  crotfot  d'une 
Valve.  3e  coquille  bivalve  ,  quand  il 
est  plus  en  arrière  qu'en  avant  » 
dans  la  longueur  du  bord  supérieur 
de  la  coquille* 

POSTfcORSOLUM,  s.  m.  r  patt* 
Jorsolusn*  Kirby  donne  ce  nom  à  la 
partie  moyenne  du  corselet  des  in- 
sec  Les,  couiprï&e  eu  ire  le  mésbphragrae 
et  le  postscutcllum.  Dans  les  coleo-* 
ptères ,  il  consiste  en  une  membrane 
élastique  tendue  ,  qui  est  entièrement 
couverte  jw  le  m èso thorà*. . 

l'OSTiail LLi;  ,  adjeCL  ,  pos.Ur.us, 
R.  Erown  donne  cette,  épi  t h  et  e  au* 
anthères  que  lfc<  ha rd  appelait  *,#- 
iorses  f  c'esL-a-dire  ji  celles  qui  sont 
dirigées  en  dehors,  du  côte  de  la 
corolle.  #!•"-•• 

POSTFOLRCIIE  ,  s!  f .  %fostfurca» 
Npm  donné  par  Kirbj  à  une  '  saillie 
4e  \  endostetnnm  qui  se  termine  par 
tr^tfs  branches  horizontales  figurant 
ta  lettre  Y  ,.et4brînant  un  afrgfe  aigu 
tovfcd  l'éndosternum  ,  auxquelles  se 
fliënrt  les  muscles  mx>tetfrsaes  pattes 
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PfKOTft JSNtilI ,  s.  m. ,  postfrœ- 
num.  Kirby  nomme  ainsi ,  dans  leé 
insectes  coléoptères ,  la  partie  du  mé> 
tathorâ*  à  laquelle  se  fixe  le  post* 
scùtellnm ,  et  -qu'on  peut  définir ,  en 
général ,  d'après  lui ,  la  partie  située 
entre  ce  postscutellum  et  l'abdomen , 
qui,  dans  certains  cas  *  est  unie  au 
bord  basai  postérieur  des  ailes  infé- 
rieures f  qu'il  empêche  d'être  rame- 
nées trop  en  avants  ' 

POSTPECTORAL,  adj.',  postpec- 
toralis.  (  post ,  après ,  pectus  ,  poi- 
trine). Kirby  donne  celte  épitnèté 
au»  pattes  postérieures  des  insectes , 
parce  qu'elles  s'insèrent  à  1,'arfière- 
poitriue. 

POSTSCUTELLtiftf ,  s.  m.-?  post- 
fçutellttm.  Tîom  donné  par  Âudouin 
à  la  quatrième  pièce  postérieure,  de  * 
Vécusson  des  '  insectes ,  qui  presque 
toujours  ejst  entièrement  cachée  dans 
rintérieur  du  thorax. 

POTAGER,  adj.,  oleraèeus ,  oft- 
totius.  Êpithéte  donnée  aux  plantes 
qu'on  cultive  dans  les  potagers  ,.  ou 
qui  y'  croissent  de  préférence  (  ex, 
Càrchorus  ôhtotius  ,  Vàletiàttellk 
otitoria  , Sohchus  oleraceus ,  Spinà± 
cia  oteraced ,  Cifstum  oterùceuxn  }.' 
Quelques  insectes  (ex.  ÀUica  olerâr 
cea)  sont  ainsi  appelés  parce  qu'ott 
les  trouve  sur.  les  plantes  pôtagefes.,  " 
^OTAtlACÉÉS.  Pof.  PoTiLl^ES. 
POTALïÉES,  adj.  et  st  f.  pi.  , 
.JPetô'/ieor.'Famîftede  plantes,  établie 
par  Martius ,'  qui  a  pour  typé  le  genfé 
Pùtdlia.   '    '        '  ' 

POTAMÉES,  ad],  et  s,"  f.  pi.  , 
Pôtameèe.  Quelques  botaniste?  Ont 
appelé  ainsi  la  famille  des  Naïades. % 
POTAîHOSAfJimsWS ,'.  adj.  et  s.  ntr 
pi. ,  Potamosdiirœ  (irbra^j;,  fleuve, 
craûûoç  ,  lézard  )'.  '  BTbm  donné*  par  J^- 
A.  ÎUtgen  à  une  famïltè  dèf  KeotRe% 
sauriens ,  comprenatit  ceux  du?l 
comme  les crocoàHâfia^WvèiA  éhûà  Wl 
rivières.  ^^^r-v-.-TfiiM» 

POTÂs*i^^A!W«Oi«l<ïC»,  â(^, 


PQTA 

potassico^ammonicus.  Nom  donné  j 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Bertetiûs  ,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent éè  la  combinaison  d'un  sel 
potassique  avec  un. sel  ammanique. 
ÎEx.  Tartrate  petassico-nmmomque 
(  tarir  aie  de  pétasse  et  ef  ammonia- 
que). 

POTASSlCQ-ARGE^TIQUE,adj., 
paiassico-argenticus.  Nom  donné  *' 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berseliùs,  à  des  sels- doubles,  qui  sont 
firoduils  par  la  combinaison  d'un  sel 
potassique  avec  un  sel  argen tique*  Ex» 
Osaiate  potassico-argentioue  {oxa- 
Jate  de  pétasse  et  d'argent  )(. 

POTASSICO-CALCIQUE  ,  adject. , 
potassito-calcicus.'Nàni  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Ber- 
zeîius,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent d'un  sel  potassique  combiné 
arec  uQtel  ealcique.Sx.  Malatepo- 
$assicd*calcijue  (  malat+de  potasse  et 
de  chaux).    . 

*OÏ  AS8ICO-IIYDIUQUB  ,    adj.  , 

Cïassic0~hjdrùius.  Nom  donné,  dans 
nomenclature  chimique  "de  Ber*- 
xelhis ,  k  des  sels  doubles ,  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  d'un  sel  po- 
tassique avec  un  sel  hydrique  (  ex. 
Sulfate,  potassico-*  hydrique  >  qui 
contient  aV  sulfate  potassique  et  du 
sulfate  hydrique  ou  dëj'aeide  sulfci- 
xique  aqueux ,  et  que  Phillips  a  dé- 
couvert).   \ 

.  È'OTASSIfcGHttAGNÉSIQtJE,  adj., 
potassito-hiagncsitus.  Nom  donné, 
èàn*  la  nomenclature  chimique  de 
Bme)tus,Trdes  sels  doubles,  qui  réV 
Yultèut  de  la  combinaison  d'un  sel. 
potassique  avec  un  *el  magoésique. 
Est .  Sulfate  )>otassico-n?agtiésiq*e 
(  ïntféHe  de  potasse  et  aW  magnésie). 
I^TASSICQ-MEHC DREUX,  ad}., 
polassico-mercupesttsi  Nom  donné , 
Wi»  la  nomenclature  «him  tquë  de 
-Berfeetius,  à  des  sels  double* ,  quisottt 
fue-éhtits  par  la  combinaison  d'un  sel 
po1â«i4ue  dv*e  tta  #el  mercure**. 
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Er«   Oxaîate  '  pota&sieo  *»  mercuteu* 
{oxaîate  de  potasse  et  de*  mercure)* 

POTASSICOMERCUlUQUE^adj^ 
potassico-mercuriciù.  Nom  donné  * 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
,  Berzelius.,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
potassique  avec  un  sel  mercurique. 
Ex.  {fyanure  potassico*  jnercuriqttè 
(  hfdrocjranate  de  potasse  et  de  metr* 
cure).  *,  , 

POTASSICO-80DIQUE  ,  adj . ,  po+ 
tassko-sodicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles  ,  qui  sont  produits 
par  la  combinaison  d'un  sel  potas- 
sique avec  un  sel  sodique.  Ex*  Arsè*- 
niate  potassico-sodique  (  arséniatè 
de  potasse  et  de  soude)*    ~A 

POTÀSèfrDES,  adj.  et  Wro.  pi. , 
Potassidœ.  Nom  donné  par  G.  Paît* 
quy  à  une  famille  de  corps  pondé- 
rables,  <\u\  a  pour  type  le  potassium. 

POTASSIÉ  ,  ad}. ,  qui  contient  4* 
potassium.  On  nomme  gaz  hydrogène 
pôiassié  ûit  composé  gazeux  d'bydro- 
gène  et  de  potassiurrf. 

POTASSIQUE,  3d]ecï.,potassicus. 
Berzelius  appelle  oxide  potassique  le 
premier  degré  d'oxidatton  du  potas-i- 
sium  ou  la  poiasse;  suffur* ,  potàs* 
sique ,  son  premier  degré  de  sulfura*- 
tîon ,  le  seul  des  sept  qui  joue  le  rôle 
dé  sulfobase  ;  sets  potassiques ,  les 
combinaisons'  de  l'dxide  avec  H* 
acides  ,  dû  sulfure  avec  lès  sulfideé  et 
^U  métal  avec  les  corps  halogènes1. 

POTASSlU!^  s.  iô.  ,  pptassêtM , 
kalium.  Métal  particulier  \  qui  fait  fe 
base'  de  la  potdsse ,  et  qai  i  été  dé*- 
cqpv.ert  par  H,  Bavy  f  ett  \$èf. 
»  POTBNTILLÉES,  ad),  et  s.  f,  pi., 
Polènttikm.  Tribu  admise  parLindley 
et  Kunth,  dans  la  famille  des  Rosa- 
cées, quia  pottt»  type  lé  genre  Po- 
lentitèa. 

POTIKHNÉËS,  ftéfi  et  *.  f.  plM 
Pothointa.  JNfom  dbôné  par  Bartmigfr 
une  tribu  de  là  famille  de*  GaWa 
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qui  a  pour  type  le  genre  Pothos. 

POtJCE,  s.  m.,  /w/fcx  ,  hallux; 
Diâùnen  (ail.)  ;  fAâmï  (angl.)  ;  polliee 
(rt.).  Premier,  doigt  de  la  main  et  du 
pied  dé  l'homme  ,  le  plus  gros  et  le. 
plot  fort.  Quelques  mammifères  ont 
également  aux  mains  et  même  aux 
pieds  un  pouce ,  c'est-à-dire  un  pre- 
mier doigt  opposable  aux  autres.  On 
appelle  encore  pouce  ,  dans  les  oi- 
seaux, le  doigt  postérieur ,  quand  il 
est  solitaire;  dans  les  crustacés 9  le 
dernier  article  de  la  serre,  qui  se 
meut  de  haut  en  bas  sur  Favant-der- 
nier^  pour  former  la  pince  avec  lui; 
dans  les  insectes ,  d  après ,  Kirby , 
une  petite  jointure  accessoire  qui  est 
attachée  à  l'ongle  des  pattes  anté- 
rieures des  Mantes. 

POU*#GIFORME,  adj.  Épithète 
donnée  pafOmalius  à  une  modifica- 
tion de  texture  de  certaines;  roches 
(ex.  Àrkose)  ,  qui  sont  formées  par 
la  eongtamération  de  fragmens  ar-» 
rendis. 

POUDINGOIDE,  adj.  A  l'intérieur 
de  l'ivoire  y  et  concentriquement  à 
lui  ,  existe ,  dans  les  dents  de  plu* 
sieurs  animaux  (  ex.  Homme ,  Morse) , 
une  substance  qu'on  a  appelée  pou- 
dingoïdgj  parce  «qu'elle  se  compose 
d'un  amas  de  petits  grains  ronds , 
placés  pêle-mêle  dans  une  sorte  de 
mortier ,  comme  les,  caijloux  dans  les 
poudingue*,  et  qui  remplît  l'espace 
central  de  la  dent. 

POUDINGUE,  s.  m.  On  désigne 
sous  ce  nom  des  roches  formées  de 
noyaux  et  quelquefois  de  fragmens 
anguleux ,  principalement  quarzeux,, 
qui  sont 'réunis,  soit  sans  ciment  vi- 
sible,  soit  par  un  ciment  quarzeux 
plus  ou  moins  souillé  d'argile  et  de 
«cr. 

^  POUDBE,adj. ,  pruinosus  {pruina^ 
givre  ).  Se  dit  des  plantes  qui  sont 
parsemées  d'atomes  blancs,  et  qui  pa- 
raissent ainsi  comme  couvertes  v  de 
$îf re  ou  de  gelée  blanche  (ex.  Cras* 
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sulapruinosa ,  Physaîis  pruinosa  );, 
On  donne  aussi  cette  épithète  à  des 
animaux  dont  le. pelage  (ex.  Semno- 
pithecus  pruinosus,  Arciomjrs-prui^ 
nosa),  le  plumage  (ex.  Psi(tacus 
pulvemlenitu),  ou  le  corps  (ex.  Empis 
pruinosa)  est  comme  glacé  de  blanc  , 
ou  d'une  teinte  glauque. 

POUDREUX,  adj. ,  pulveraccus  ; 
qui  est  couvert  d'une  poussière  gri- 
sâtre. Ex.  Peïizapuiveracca.       -  , 

POUMON, s.  m.,  pulmo;ito&iu»; 
Lange  (ail.);  Longs  (angl.);  pul~ 
morte  (it.)f  Organe  dans  lequel  s'in- 
troduit l'air  extérieur ,  et  où  le  sang 
est  amené  par  des -vaisseaux,  en  to- 
talité ou  en  partie  seulement ,  afin  d'y 
subir,  sous  l'influence  de  cet  air ,  des 
modifications  encore  peu  connues, 
mais  dont  l'effet  est  de  le  rendre  apte 
à  remplir  ,  les  fonctions  de  fluide 
nutritif.  Cette  tléfinition  établit  une 
différence  ^pen  sensible  entre  les 
poumons  et  les  trachées  aériennes, 
dans  lesquelles  c*est  au  contraire  l'air, 
qui  va  chercher  le  liquide  qu'il  doit 
modifier.  Quelque»  naturalistes ,  La* 
marck  surtout ,  ont  appelé  par  abus 
branchies  aériennes  les  cavités  respi- 
ratoires des  mollusques  et  arachnides 
pulmonés,  qui  sont  de  véritables 
poumons ,  réduits  à  leur  plus  simple 
expression. 

POUROUMÉES;  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Pouroumece.  Groupe,  admis  par  À.  Ri- 
chard, dans  la  familk  des  tlrtieées , 
qui  a  pour  type  le.  genre  Pourôuma. 

POURPRÉ ,  adj. ,  purpuretu 9  pur- 
puras1 cens  ,  purpurarius ,  purpurto- 
.tusj  qui  est  d'un  rouge  foncé  ou  de 
.sang.  Ex.  Çytisus  purpureus ,  Plu- 
meria  purpurea  y  Galium  purpureum, 
Trochilus  purpuratus  ,  CoralUnapur- 
purata ,  Gracilarià  purpurascens  , 
Phalœna  purpuraria. 
■  POUSSIÈRE,  s.  î.,puïvis.  On  ap- 
pelle souvent  le  pollen  poussière  fé- 
condante des  végétaux ,  parce  qu'il  a 
une   forme   pulvérulente.   Palisot- 
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Beauvois  donnait  aussi  ce  nom  aux9 
séminales  des  Mousses.  : 

PRAIRIAL,  adj. ,  pratensis  ;  qui 
croît  dans  les  prairies.  Ex.  Trifolium 
pratense. 

;  PRASIÉE8,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Pra- 
siea.  Tribu  de  la  famille  des  Labiées, 
admise  par  Bcniham ,  qui  à  pour  type 
le  genre  Prasçan* . 

PRÀSLVOPTÈRE  ,  adj. ,  prasino- 
pterus  (  irpa^tvoç ,  yerd  ,  7rrspoy  9  aile  )  ; 
qui  a  les  ailes  vertes.  Ex.  Certkia 
prasinopterd.  , 

PRATICOLP,  adject.,  praticolus 
(pratum,  pré,  colo ,  habiter);  qui 
vit  dans  les  prés.  Ex.  Metolonlha 
pratiçola. 

PRÉABDOlflEtf ,  s.  m.y  prœaldo- 
mcn  ( prœ f' en  avant,  abdomen  ,  ab- 
domen ).  Nont  donné  par  Latreille  à 
l'ensemble  des  cinq  premiers  Segmcns 
de  l'abdomen  des  Crustacés. 

PRÉAPITIAL,  adj.,  prœapitialis 
(prœ  y  en  avant ,  apex ,  sommet  ).  Se 
dit  de  la  charnière  d'une  coquille  bi- 
valve ,  lorsqd'étant  sur.  le  dos  de  la 
valve,  elle  se  trouve  en  avant  du 
sommet.  \     t     ' 

PRÉBALANCIER  ,  g,m. ,  prcehal- 
ter,  Latreille  nomme  ainsi  deux  corps 
qui  sent  insérés  au  devant  des  ailes 
et  sur  les  côtés  du  prôlhprax,  dans 
les  insectes  Rhipiptères,  et  quel'ani- 
ma)  meut  avec  une  grande  rapidité 
lorsqu'il  vole; 

PRÉBASILATRE,  adject. ,  prœha- 
silarù.  Épithète  donnée  par  Strausà 
l'une  des  six  pièces  du  crâne  des  in- 
sectes ,  qui  est  placée  au  devant  de 
la  basÛaire ,  dont  elle  fait  la  conti- 
nuation. 

PRÉBUCCAL,  adj.  ,  prœbuccalis 
(prœ,  en  avant,  bucca,  bouche). 
On.  nomme ,  cavité  prébuccale  -  une 
sort*  d'entonnoir  qui  précède  la 
bouche ,  et  au  fond  duquel  celle-ci 
se  trouve ,  dans  les  Holothuries. 

PRÉCAUDAL  j  «jdj. ,  prœcaudalis 
(prœ,   en  avant,  co«<£ï,  queue). 
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BkiBviUeappelleonTi^ui^ou/^jRen/ 
précajidaux,  dans  ' Jes_  Chétopode*, 
quelques  anneaux^eh  petit  nombre, 
qui  existent  quelquefois  à  l'extrémité 
4e  l'abdomen ,  et  qui ,  d'im  dia- 
mètre beaucoup  moins  grand  que,  les 
autres,  sont  la  plupart  du  temps? 
presque  dépourvus  d'appendices.  Ex. 
Pectinaires*  •  »  '  \ 

PRÉCESSION,  s.  f.,  prœcessio 
(prœ f  en  avant,  cedo,  s'en  *41er.). 
Les  astronomes  appellent  précession' 
des  éeuinoxes  un  -mouvement  pro- 
gressif et  très-lent  , qui,  Sans  ig~ 
'Suer  sur  l'inclinaison  de  Téquateur  à 
l'écliptique ,  en  fait  rétrarader  les 
nœuds ,  ou  les  éqùinoxes,  de  i54",65 
par  année.,  c'est-à-dire  fait  que  l'in- 
tersection commune  des  deux  plan?, 
ou  la  ligne  des  éauinoxes ,  décrit  an- 
nuellement sur  l'écliptique  un  arc  de 
cette  étendue,  en  sens  contraire  dm 
mouvement  propre  de  la  terre.  C'est 
ce  mouvement  qui  rend  Tannée  tro- 
pique un  peu  plus  courte  que  l'année 
latérale,  et  qui  occasione.  les  varia» 
tîons  des  étoijes  en  ascension  droite 
et  en  déclinaison..  . 

PRÊCHEUR,  •  adj. ,  precatoriqf , 
oratorius.Vû  insecte  (Afantis  ora- 
iffia)èsï  ainsi  appelé  parce  que  ses 

E etttes  de,  devant  redressées  ressem- 
lent  aux  bras  d'un  prédicateur  qui 
gesticule,  et  une  plante (4^tw  pre» 
çatorius))  parce  que  ses  graines  servent 
à  faire  des  chapelets. 

PRÉCIPITATIONS.  f.,nr*aptV 
tatio;Niëdersthlagung  (ail.}.  Phéno- 
mène qui  a  lieu  quand  un  corps  aban- 
donne un  liquide  dans  lequel  il  était 
dissous ,  et  se  dépose  sous  la  forme  de 
Cocons ,  de  poudre  ou  de  cristaux. 
.  PRÉCIPITÉ,  adj.  et  s.  m. ,  prœctr- 
pitatus ,  prœcipitatum  ;  Niederschlag 
(ail.).  Dépôt  qui  se  forme  quand  l'ac- 
tion d'un  corps  sur  un  liquide  plus 
.ou  moins  composé  détermine  une 
matière   que   ce  dernier  tenait  en 
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tUiaoluthm  j  à  se  séparer  «f-l  gagner 
le  fond  du  vase*  v      x 

tâfcÉCOÈfi  ,  âdj. ,  prcecôx;  frùhï- 
zrôf£  .(fdl.)  ;  qui  pousse  de  bonne 
heure.  Se  dit  particulièrement  del 
Jhurs  qui  apparaissent  à  une  époque 
peu  avancée  ae  Tannée ,  en  compa- 
.  raison  de  celles  d*autres  plantés.  Et. 
'  Corniii masculà. 

PliÉCOUVÉ  ,  ad  jéct . ,  prœculatus. 
Moquiri-Tandon  nommé  omm  prcb- 
cubaturà  celui  dont  le  gernle  â  déjà 
-tcçu  nn  commencement  sensible  oe 
développement  atfc  moment  de  \% 
pdbte.        ^  ^ 

PRÉbÉtfïÉâ,  -*dj.  et  5.  m.  ni.  , 
Brocha.  ftom  donné  par  Latreille  à 
Une  famille  de  l'ordre  des  Mammifè- 
res amphibies ,  comprenant  ceux  dont 
les  canines  supérieures  forment  d'é- 
normes défenses  dirigées  dé  haut  en 
bas. 

PftÉttOBttrtÂNT,  àdj.  bn  donne 
ïVpithète  -  de  partie  prédominante 
d'une  roche  â  l*uii  des  minéraux' 
constkuàns  essentiels  qui  Pemport£ 
sur  les-  autres ,  par  sa  quantité  où  par 
l'influencé  que  ses  propriétés  ont  sur 
1+  caractères  de  1*  roche ,  eoihme  le 
mica  dans  le  gneiss. 

PBÉÉPÂULtÊRÎï  9  s.  F.  Sous  «è 
ncntl^Straus  désigne  une  pièce  m<H- 
bile  placée  en  avant  dé  l'apophyse  bi- 
ftirqttée  de  Pélytre  dès  Cplebptéres  , 
et  an  moyen  de  laquelle  celle-ci  s'ar- 
ticule immédiatement  siir  l'écusson 
-et  la  première  pfêw  iMuque. 

I^lÉÉ'LEUiUlSON  ou  PàiFLORÀl- 
Sok,  s<  t . ,  prœjloratio ,  œstwaiiof 
BlidhenJeckehlagc  (ail.).  Etat  des 
diverses  parties  d'une  fleur,  depuis  le 
premier  ni  orne  ht  où  elles  deviennent 
vfclbfes  jusqu'à  celui  dé  leur  épanouis- 
terhent  complet;  manière  dont  ces 
partie»  stwt  arrangées  dans  Je  bouton 
avant  leur  développement.  v- 

PRÉPOLIilTIOft,*  f.tprSfoliaêie. 
tfatrîteè  dent  les- f  étrilles  sont  disp*- 
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sées  dans  lé  bourgeon  avant  leur  éto^J 
lution. 

PRÉHEtf  CEUALE,  snbst.  f.  Straus 
donné  ce  nom  au  petit  article  qui  se 
trouve  placé  entre  la  hanche  et  là 
cuisse  de  tous  lés  animaux  articulés 
marcheurr. 

FRÉHEftSBUR ,  adj.  ^  prthéttsor. 
Kirby  donne  cette  épithète  aux  pattes 
des  insectes ,  lorsque  les  cuisses  con- 
vergent -,  et  que  les  tibias  divergent* 
de  manière  '  à  former  Utl  angle  qui 
'  est  armé  d'épines.  Ex.  Gonyteptes. 

PRÉHENSEURS,  ad),  et  s.  m.  pi., 
Prehensofes,  PrendentiaiNoxb  donné 
par  Bïainvilïe  à;  un  ordre  de  la  classé 
des  Oiseaux,  comprenant  ceux  qni 
se  servent  de  leurs  nattes  pour  por- 
ter la  nourriture  à  là  lx>ucbe  ;  par 
Merrém  à  une  tribu*  de  l'ordre  des 
Amphibies  phôlfdotes  ,  à  laquelle  il 
rapporte  ceux  qui  peuvent  èttïpoigrter 
les  objets  avec  leurs  pattes. 

PRÉHENSILE,  ad].  ,  prekensùis* 
ûmmcketnd  (  $11.  )  ;  qui  â  k  quéfee 
longue  et  prenante  *  c'est-^dîrfe  sé§- 
eefrtible  de  s'entortiller  autour  Ai 
corps.  Ex.  Histrix pr&hensilis,  Aga* 
ma  préhtnsilis. 

PRÉHENSION,  è.  f.  ,  prêhênsié.  • 
Action  de  prendre  ,  de  saisir  un  eb^ 
jet  quelconque  avec  les  maitfs  *  tas 
pattes  antérieures,  là  touche  *  1k 
queue ,  et  même  quelquefëis  8vée  le 
nez  ,  lorsqu'il  est  prolongé  en  forme 
-de  trompé.   ' 

PfUÈHCNSIPèDE  ,  ad|:  >  prtfoàsi- 
-pês  {ptêkendè ,  prendre  i  pts  î  pied). 
Sfc  dit  d'un  oiseau  qui  a  la  feotdté  4e 
s'accrocher  et  de  grimper  *vee  tas 
pattes. 

PRENANT,  adj»  ,  prehensiRè:  Se 
dit  de  la  queue  ,  quand  Ranimai  a  ta 
faculté  de  l'enrouler  autour  éci  cOfp* 
et  dven  tirer  parti,  petotè  tes  saisir ,'  et 
le  pins  souvent  pour  s'y  accrocher. 

PftÉOCI3LAIRE,adj  ,  prœoculari* 

ipr* ,  en  avants  veulus,  oeil).  Se 
liée* antennes,  dans  les  inaéete*, 
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quand  elles  «ont  insérée*  défaut  lé*/ 
yeux.  Et.  Chrysis:  *• 

PRÉPUCE,  s.    m*  .* pNèpdtk&h jj 
nodOn;   Fin-haut  (a!l/j.  ftepli  de  la 
peau  qui  entoure  le  gland  delà  vergé  , 
et  du  clitoris,  ; 

Pft£9CfUTU|l*  a.  tfi«  ,  prmcutwn.  - 
Koih  donné  flar  Àudouiri  à  k  pièce  là 
plus  antérieur*  déTéousson  des  in" 
sectes» 

PRéSEHTAflT,  adjeet.  ',  tuU*ns\ 
Epitbéte  dorinée  aux  jfeùitkr  qui  > 
pendant  le  sommeil ,  se  Courbent  éi 
s'abaissent  teçs  la  terre;  comlraepotir 
ptotégé*  là  tige.  Ex.  Impatient  noli 
mëtttngef*.  .     l 

HtBSSffiOSTfeBS,  tidj.  et  s.  ttt. 
pi;,  Ptéfsîrostres  {pressus  ,  com- 
primé, rostrunt,  bec).  Nom* donné 
par  Cùvter ,  Duméril ,  0.  Bonaparte, 
Latreille  ;  Fkinus  et  Carus  à  txne  fo* 
rtifllè  dé  Tordre  des  Ééhassiera,  coni* 

{iréhant  ceux  de  ces  oiseaux  qui  ont 
e  bec  comprimé.   . 

PtUU  AIIlE ,  éà). ,  primkthts  (prl- , 
>m^  j,  premier*  ).  On  appelle  quelque* 
fais  planètes  primaires ,  celles  qui  ont 
lé  Soleil  pour  centré  de  leur  mon ve*. 
ïnetit  t  afin  dé  les  distinguer  dés  sa- 
iéttires  où  planètes  secondaires;  Les* 
terrains  primitifs  du  primordiaux  sont 
parfois  désignée  par  r épkbête  dé  prv- 
inaires.  Les  botanistes  appellent  pi~ 
éontulè  ptifndire  le  support  principal 
des  divisions,  d'un  pédoncule  corbpasé, 
étpêtiâh  primaire,  celui  ^ui  est  côtri* 
rriùnâ  plusieurs  fdKoles*  ou  <à  plu- 
sierra  pétioles  secondaires.  En  zoo- 
logie, 6n  nommé  pèrittès  pfimatrés 
de  Faîle,  celles  qui  sont  implantées 
sur  les  os  de  la  main  et  du  èafpe. 

WIMÀTÊ9,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Pr£ 
mettes  \prahus\  premier  )  •  Nom  donné 
|>ar  Linné ,  Storr  et  Gray  à  un  or-* 
été  de  la  classé  des  Mammifères, 
renfermant  cemr  dé  ces  anitriaux  qui, 
$ar  f  ensemble- de  leur  organisation  ? 
B&iibleut  méiîtét  d'être  placés;  en 
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tété  de  la  classé  et  du  régné  abîmât. 

PRIME,  s.  m. ,  prirriUs.  Mot  qui , 
dans,  la  nomenclature  mniéYaldgiqué 
de  Haûy ,  se  placé  avant  les  épKhètçs 
indiquant  les  résultai  dés  décroisse* 
mens ,  lorsque  les  feces  primitives  m* 
terviennent  dans  la  forme  avec  celtes 
qui  sont  produites  par  ces  décroisse- 
mens.  Ex.  Chaux  carbonate*  primé* 
unitaire  9  Emeraude  prime -unièi* 
naire. 

AlMîGÈNE.  F*  Primitif.     . 

i*ftIAtIN£ ,  s.  f*>priminu(pïitâù$f 

t>remièr).  Nom  donrié  par  Nirbel  à 
a  plus  extérieure  des  deux  membra-fc . 
nés  dui  enveloppent  là  nucelle  4è 
l'ovule  ,  quand  ce  dernier  a  pris  ttià 
certain  degré  d'accroissement. 

PRIMITIF  ;  adj. ,  pritnitipùs  (prî<> 
mu* y premier).  On  appelle  terrains 
primitif  s y  d'après  Werner ,  ceux  qui 
ne     contiennent'  aucun  vestige  tiè 
Corps  organisés,  à  i'exteténee  dés* 
quels  on'les^uppose  par  conséquent 
antérieurs;  la  partie  inférieure  des 
dépots  qui  constituent  nos  côntinens, 
parce  qu'ils  sont,  par  rapporta  nous, 
comme  les  premiers  membres  de  la 
création  et  les  téméids  de  toutes  tes 
catastrophes  qui  l'ont' suivie;  en  uû 
mot  lès  plus  aticiénnes"  formations 
de  roches  que  Ton  ait  pu  sotimett  re i 
l'observation.  Qn  donne  ausstle  nom 
Afferme  primitive ,  en  cristallogra*» 
pbie ,  à  celle  qui  offre  narureflemètit 
là  formé  du  noyau  qtf*bri  obtint  pâfr 
la  divisioii  mécanique.  Ce  mot  dèw- 
gne,  pour  Brochant,  uri  é6îi6*e  dfe 
figute  constante  ,    engagé  symétrie 
quement  dans  t<ms>lés  cristaux  d'une 
même  espèce,  et  dotirt  les  faces  suivent 
les  directions  des  ïàitïes  qui  coinpo^- 
^sent  les   cristaux}  pour  Mohs\  leH 
formes  qui  sont   simples,    c'est*li*- 
'dîre  composées  de  filées  égales  entré 
"ety^et  semblàblenïént  situées,    et 
qu'^n  ne  peut  dériver  d'aucune  autre* 
*Eh  Botfflin^nîê,   on  norrimé  ptahtçs 
prirtitilm  •  ou  pritotgiàes ,  d'aprte 
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Nirbel ,  celles  qui  sont  cVorigine  pre- 
mière ,  ne  proviennent  point  du  croi- 
sement d'espèces  voisines,  et  conser- 
vent le  type  de  leur  race.  Les  ento- 
mologistes donnent  l'épithète  de  ner- 
vures primitive? ,  dans  l'aile  des 
insectes,  à' deux  grosses  nervuVes  pa- 
rallèles et  rapprochées  ,  qui  tirent 
leur  origine  du  thorax,  et  qu'on  divise 

^en  interne  (cubitus)  et  externe  (ra- 
dius). 

PRIHOBDIAL  9êd}.,primorJhlis 
(primus ,  premier,  ortus ,  naissan- 
ce ).  Épithete  qu'on  donne  à  de  pe- 

.  liles feuilles  qui,  outre  les  cotylé- 
dons, sont  déjà  visibles  dans  la  graine, 
ou  elles  font  partie  de  la  plumule* 
On  J'applique  quelquefois  aux  bran- 
dies et  aux  racines  principales. 

PRIMULACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Primulaceœ.  Nom  donné  par  Yente- 
nat  à  une  famille  de  plantes ,  appe- 
lées^ Lysimachiécs  par  Jussieu  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Prirtktla* 

PRWTANIER,  aâi.fvernus  *  ver~ 
nalis  ,  vernarius  ;  foptvoç.  Se  dit  de 
plantes  qui  fleurissent  au  printemps 
(ex.,  Orobusvernusy  Preronicaverna9 
Scrophularux  vernalis) ,  et  d'insectes 
qui  partirent  pendant  cette  saison  de 
l'année  (  ex.  Eckinomja  vernalis } . 
Phalœna  vernaria  )* 

PRINTEMPS,  «..m.  ,  ver;  cap  ; 
frûhtmg  (ail.)  ;  spnng  (angfc)  ;  pri- 
nuùtera  (it,).  L'une  des  quatre  saisons 
de  l'année  qui  ,  dans .  notre  hémi- 
sphère, dure  depuis  le  moment  où 
le  Soleil  semble  traverser  la  ligne 
dans  .laquelle  se  rencontrent  les  plans 
de  l'équateur  et  de  J'écliptique ,  pour 
passer  dans  l'hémisphère  boréal,  jus- 
qu'à son  arrivée  au  tropique  boréal , 
c'est-à-dire  du  19  ou  ai  mars  jus- 
ou'au  19  ou  2  a  juin*  Pendant  ce  laps 
»  temps  la  Terre  parcourt,  les  signes 
de  la  Balance»,  du  Scorpion  et  du  Sa- 
gittaire. 

v  PIUOCÈJUES,  adj.  et  s.  m.  plur.» 
Priocérata  (wpi»yf  scie^  alpoç,  corne). 
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Nom  4ônné  par  Duméril  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Coléoptères,  coml 
prenant  ceux  de  ces  insectes  qui  ont 
tes  antennes  dentelées  en  dedans.  V* 
Sbaricornes. 

PRIONàNTHE ,  adj. ,  prionanthus 
(frpittv,  scie,  cht$oç,  fleurj*  Le  Trifo- 
lium  prionantkum  fe  ses  étendards 
obscurément  denticulés*  , 

PRIONIENS?  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Prionii.  xNon>  donné  par*  Cuvier  , 
La  treille  et  EichwaW  à  une  tçibu  do 
la  famille  des  Coléoptères,  longicprnes, 
qui  a  pour  type  le  genre  Prionus* 

PRIONORAJtPHES/adj.  et  s.  m. 
,pl.  ,  Prionbramphi  (  jrpi*»*  ,  scie  , 
pipyoç ,  bec ).  Nom  donné  par A Du- 
méril à  une  famille  de  l'ordre  des  Oi- 
seaux palmipèdes ,  comprenant  ceux 
qui  ont  le  bec  dentelé. 

PRIONOTES  ,  adj.  et  s.  m.  plur.  , 
Prionoti.  Nom  donné  par  Vieillot  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Oiseaux 
sylvains ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Psionties.  .  ^  /    ;i- 

Vf08^Tl(lVEïSidi.,prismatiçus- 
(ffpfrpa,  prisme).  On  employé  cq 
terme  :  i°  en  minéralogie.  Haûjr 
donne  l'épithète  àe  prismatique  k  un 
cristal  offrant  la  forme  d'un  prisme 
droit  ou  oblique  ,  dont  les  pans  font 
entr'eux  des  angles  de  1206  (ex. 
Chaux  carbonaUe  prismatique  ). 
Mohs  nomme  système  prismatique 
un  assemblage  de  formes  cristallines 
provenant  d'une  même  forme  fonda- 
mentale, pyramide  à  quatre  cotés 
scalènes  ,  et  procédant  par  une  loi 
propre  à  la  production  non  seulement 
d'une  série  de  pyramides  à  côtés  sca- 
lènes ,  mais  encore  d'une  série'  de 
prismes .  rhomboïdaux  illimités  dans 
le  sens  de  leur  axe.  %°  En  botanique. 
Un  calice  prismatique  (  ex.  Datura 
Stramonium  )  ou  un  tube  prismati- 
que de  corolle  monopétale  (  ex.  Ha- 
melia)  est  celui  qui  offre  des  angles 
longitudinaux  séparés  par  autant  4c 
facettes.  3°  pn  zoologie.  Les  ant^n- 
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w  prismatique^  sont  celles  oui  ; 
étant  anguleuses ,  approchent  de  la 
forme  d'on  prisme  géométrique  (ex. 
Sphinx). 

PEISilATOCABFE  f*èy.fprismà- 
tocorpus (icptap*,,  prisme,  xapnoç , 
fruit);  cjui  a  «les  fruits  de  forme  pris- 
matique 9  comme  les  capsules  du 
Camponula  prismatocarpus. 
,  PWSMATOU)E,adj.,  pr^ma^t- 
A«/  (  npiopa ,  prisme ,  iWoç,  ressem- 
blance). Se  dit ,  dans  la  nomencla- 
ture nùnérabfrâue  de  Haiiy,  d'un 
cristal  dérivant  d'uh  prisme  dont  la 
base  a  subi  une  convexité  <prî  le  rend 
imparfait  dans  cette  partie  (ex.  Chaux 
sulfatée  prùmatoïde). 

PRISME,  adj. ,  prismatus;  Épi- 
thèle  donnée ,  dans  k  nomenclature 
minéralogique  de  Hauy ,  à  un  cristal 
offrant  un  prisme  entre  deux  pyra- 
mides qui ,  dans  l'origine ,  étaient 
opposées  base  à  base,  ou  avant  des 
laces  parallèles  à  l'axe  situées  en- 
tre les  sommets  de  la  (orme  dont  il 
dérive.  Ex.  Feldspath  prisMé. 

PRISTIPOMIDES  ,  ,adj\  et  s.  m. 
pi.  r  Prisùpomides.  Nom  donné  par 
Latreille  a  unetribm  de  la  famille  des 
Sparoïdes ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Pristipomus. 

PBOBOSCÉPflALÉS ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  r  Prohoscèphala  (*popoeaiç» 
trompe,  xtfflA*.,  tête).  Nom  donné 
par  BlàinviUe  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Entozoaires,  comprenant  cent 
de  ces  animaux  qui  ont  une  tronVjpe 
longue  et  rétractile.  ^  . 

PRQBOSCIDE,  s.  f. , proboscida , 
proboscis.  Latreille  et  Kirby  désignent 
sous  ce  nom  l'organeoral  ou  la  trompe 
des  insectes  diptères.    \ 

PROBOSCIDÉ  eadject. ,  proboscU 
deus;  langscknàbeiig ,  rûssètfôrmig 
(ail.)  ;  oui  ressemble  à  une  trompe  , 
oomme  la  longue  corne  qui  termine 
k  capanle  du  Martjrma  proboscidea , 
k  lèvre  supérieure  du  Pedicularis 
proboscidea  ,  la  spathe  de  Y  Arum 
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,  Tes  cûpulés  du  Lichen 
proboscideus  r  la  tête  du  Bothryocp* 
phalus  proboscideus  ,  le.  pédoncule 
de  l'ombelle,  de  la  Dianma  probosçi* 
deay  k  carène  qui  'garnit  les  tours 
de  spire,  de  la  •  roheta  proboeddea  > 
les  narines  du  Phoca  proboscidea.  * 

PRQBOSCIDÉ&;  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Proboscidea.  Nom  donne  par  Sco- 
poli  aux  ia^ectès  hémiptères,  et  par 
Degcer  à  ceux  des  Diptères  qui  ont 
une  trompe;  par  BlàinviUe  a  une 
tribu  de  la.  famille  4e*  Aracbnoder- 
maires  pulmogrades,  eotnprenantoettx 
dont  l'ombrelle  se  prolonge  raférieu** 
rement  en  un  appendice  probôtcidi— 
forme  ;  par  Bory  à  une  tribu  de  latf*- 
nûlkdes  Vorticellaires ,  comprenant 
celles  dont  l'animalcule  peut  sortir  de 
la  capsule,  qui  est  nue  à  sen  orifice. 

PR0BOSCIDIE1W,  adj.  ets.  m.  pi., 
Proboscidii.  Nom  donné  par  Cuvier; 
Desmarest,  Itliger  et  Blain vilte  a  une 
famille  de  la  classe  des  Mammifères  , 
comprenant  ceux  qui  ont  le  nez  pro- 
longé en-  forme  de  trompe. 

PROBOSGIDIFÈRE  >  adjeefc. ,  pto* 
boscidiferus  (prùboscis,  trompe,  fe» 
ro ,  porter  )  ;  oui  porte  une  trompe. 
Le  Fusus  proboscidi férus  est  ainsi 
appelé  parce  que  la  partie  supérieure 
de  sa  spire  ressemble  à  une  trompe*  * 

PftOBOSCIROSTRE  ,  s.  m. ,  pro- 
boscirostrum.  Latreille  appelle  ainsi 
une  saillie  en  manière  de  trompe  et 
ayantk  bouche  à  son  extrémité,  qui  f 
dans  quelques  Coléoptères  et  Névro- 
ptéres,  forme  le  devant  de  la  tête: 

PROCELLAIRES ,  «dj.  ets. m.  pi., 
Proceliarke.  Nom  donne  par  Lesaon 
à  une  famille  dé  k  tribu  des  Longi- 
pennes,  qui  a  pour  type  le  genre 
PmeÙaria.  ' 

PROCÉPHALÉS,  adj.  ets.  m.  pl.j 
Procephala  (ttpè,  en  avant  i  Ufalh  ? 
tête).  -Nom  donné  par  Latreille  a  une 
famille  de  londre  des  Ptéropodesmé- 
gaptérygiens  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  une  tête  bien  distincte^ 
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donne  cette  épithote  à  de»  ebeuUles 
(ex>  Btmbyœ procetsionèa)  qui  ▼*- 
vent  eu  société ,  et  qui ,  lorsqu'elles 
sortent  de  lent  retraite  pour  al)er  pian» 
ger,  forment  um  longue  procession 
sur  deux  ou  trots  lignes  parallèles. 

*ftQCW$EM<lj.  «ta.  f.  \à.,Proc- 
kit*.  Tribu  de  la  famille  des  Rota-» 
iées  +  établie  par  Gands|le^  qui*  a 
peur  type  le  genre  Proofcn»  . 

PM)CXIV£  >  adj. ,  produis ,  pw 
cJtVtw  <  £rp  ,  en  -avant ,  cUn*  s  p**** 
eber  )*  On  «tenue  «cite  épiibete  tas 
*V*t>  qu»  «e  dirigent  à  peu  prés  dans 
1*  sens  de  l'axe  de  la  tnâcbewe  ^ 
eamt&e  les  canines  inférieures  de 
l'bipponetame* 

imCQMlUOT»    ad).  j  oreeniii» 

ion*  ;  ihgexd  (alU)v  Se  dit  de  la  tige 

de*  plantes,  lorsqu'elle  reste  étendue 

sur  le  sol ,  par  débilité,  et  qu'elle  n'y 

.  jette  point  de  racines.  Ex,  Trifoiium 

raQÇT0i£WH)£  9  adj. *  niveé*»» 

îeucus  (  *p»«T»fe  fesses,  liuxoc,  M*ne); 
tjui  a  te  bout  des  élytfes  blanc.  Ex. 
Piatyvpt  protfobmm* 

tWOCTOTIWHfiNft ,  adj.  et  a,  m. 

È,  ^  Proctotruaii.  Kern  donné,  par 
Ittfetlle ,  GoMfues,  Fkinns  et  Came 
*  nne  famille  de  l'ordre  dos.  Hymé» 
neptèrea ,  qui  a  peur  typé  le  genre 
Pr+ctrttupes. 

PROPUCYB*  i.  m. ,  pwdmtum* 
Neeber  appelle    ainsi   l'éperon  des 

F&OSIIftmO*i  ,8.  m.,)Dree?iteFru»t 
Nom  dQ**e  par  quelque*  botanistes 
à  un  appendice  de  nature  foliacée 
qui  ae  développe  a  répoqoe  de*  la 
gennjnatiQO  des  aponts  -ou  corpus* 
eules  reproducteurs  des  ntuussos  et 
fasgère*. 

PftÛJÇMlAiENT,  ad].;  pr*emi*tms\ 
S*  dit  d'une  partie  qui  s'élève  au  des* 
sus  d'une  autre  ,  qui  ta  dépasse  ;  du 
fiUt  dff  étasnines ,  quand  il  s'alonge 
sensiblemoai  au  dessus  de  1  anthère 


if 


PftOt 

(ex*  Tçmstrotmm  tfêplk*)  ;  du  nU 
etptubt*  lorsqu'il  forme  une  sattlfe  sur 
laquelle  sent  fixés  les  qvaires  (  ex. 
deome).  ' 

FilQAAttTIU^fei;  ad),  et  s-,  m. 
pi*  »  ProgmHrèm  (  usa  t  fcn  ayant  ^ 
f«tr|i  ,  ventre  )>  Nain  donné  par 
IMainvillc  à  un  ordre  de  la  sons-elusse 
des  Poissons  gnatbedontar,  «ombre* 
a*et  ceux  dont  les  nageoires  «ervièn- 
nés  aont  articulées  Wis  l'abdosose. 

TOOGLOTOft,  a<y.  et  s.  m.  pii  > 
Proglos si  (  irpti  ^  en  avant  ^  7*û*irat", 
longue  ).  Nom  donné  par  LatmiMe  j 
Fteinus  et  Oarus  A  une  famille  de 
1*  ordre  .des  Oiseaux  s^faneur* ,  eon*> 
prenant  ceux  qui  ont  la  iâfegoe  très* 
longue  *  vemuftjmie  et  exsertile*  • 

PRG6ftEâërt>,  adj. >  pmgrèstiPH* 
f#o  #  en  avant  ygmdior ,  màreber)* 
e  dit ,  en  minérakarte ,'  d'trn  brtsêài 
dont  le  signe  a  «es  exposant  qui 
forment  un  commencement  de  pro- 
gression àritbnétiqûe  (  «m.  Bmytê 
sulfatée  pr+gr  ******  )l  en  botanique, 
d'une  rtadfne  vrraee  qui  s'alonge  en 
avant  et  so  détruit  on  arriére ,  de 
aorte  qe*  la  plante  qu'elle  porto 
avance  lentement  (  ex.  Potygima* 
tUstm-t*). 

PROGRESSION,  s.  f.  >  grcjsb  È 
grenu  9  itios,  umMath,  mèkUtHês  , 
intessus  ,  pm§mem^  ,  progresstu  + 
WMmtm  t  npa^wpaet<.  Action  de  snaiw 
eber;  facuké  que  In  plupart  desanî* 
maux  possèdent  de  se  déplacer  et 
defe  transporter  d'uû  lion  dan»  vm 
antre  ,  à  l'aide  d'organes  parttcmtforsv 

Kt«MG€TlimEr  s.  I,  profeetoïa. 
Strnson  nomme  ainsi  de  petites  cotes\ 
snjllantea  qui ,  partant  do  Yanmmm 
d'une  feuille ,  se  prolongent  de  ban* 
en  bas  sur  la  fige.  Bx.  Lég*mhumMs. 

MftOUFERATlBsi,..  f  >pv^. 
raiie.  C'est*  d'apnjs  Lmk ,  Fappari-, 
tion  soit  drun  bouton  soit  d'an»  ÉUm> 
sur  une  partie  de  k  plante  qui  n« 
pas  coutume  d'en  porter. 
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4pr*$send  (eU.)  (proks, rejeton  , 
fero,  porter  ).  £n  botanique',  ce 
terme  settè  désigner  tout  organe  qui 
donne  naissance  à  un  autre  organe 
qu'il  n'a  pas  coutume  de  porter  ,;ou 
tyù  e»  produit  ^ira  semblable  à  hii- 
*nme  \  feuille  prolèfire  ,  celte  de 
laquelle  naissent  d'autres  feuilles. 
(  e*.  Lemna)  y  fleur  prolifère ,  celle 
du  centre  de  laquelle  sommé  fleur 
pouve|4e  ou  un  bourgeon  à  feuilles  ; 
fronde  prolifère  9  qnaatd  ses  expan- 
sions semblent  s^embeîter  les  unes 
d*n&ta  autre»,  comme  4es  enton- 
?0Jfs .  d*ï  Canowjno*  proliféra  j  •/»- 
Me  prolifère ,  l'ombelle  simple  dont 
Un  eu  pln$fedrspidon  cul  «produisent 
une  ou  plusieurs  tfmbellu le* (ex*  A*^ 
clepiasrincetôxicum). Quelques  plan- 
tes ont  éuf  aapalçes  prolifère* ,  parce 
qu'elle*  portent  des  b ni  billes  à  Tais^ 
«lie  de  leurs  feuilles  (  ex.  Isockitiu 
proliferus^CaUipteris  proliféra).  On 
dit  que  la  tige  est  prolifère  quand;  de 
son  extrémité ,  elle  produit  plusieurs 
rameaux  à  la  fois  (ex.  Pi*iu)>  Les  en- 
tomologistes disent  les  antennes  preU* 
fores  y  quand  elles  sont  en  massue 
ponrte  ,  dont  un  des  articles  de  la 
base  offre  une  grande  dilatation  et 
éovmê  une  espèce  d'oreillette  qui  s'a* 
voue*  au  delà  des  autres. 

PROLIF^ftlOÛftNE  ,  adj .  ■>  proh* 
jkrêcoNfif  (proli férus,  prolifère ,  eor* 
tut  i  corne  )  ;  qui  a  les  antennes  pro- 
lifères. Ex.  Parnus  ptolifcricorriisi 
~  PROLIÏICATIOB*  ,  s.  f.  ,  ptêlifi- 
eatiô  ;  Spmsseh  faJL).  État  des  par- 
ités qui  sont  prolifères» 
.  PltOMGÈRE,  adj;  ,  proligeruê 
(proies ,  rejeton,  gero ,  porter).  Açba* 
rius  appellç  lamina  prbkgem  ( sira- 
Uunproligerum  ;  ffuckiparençhyma^ 
ail.  )  une  pellicule  colorée  qui  forme 
Je  disque  des  coneeptades  de  certains 
lichens,  et  nueleus  proligerus  un 
noyau,  recouvert  par  cette  lame,  dans 
la  substance  duquel  se  trouvent  les 
corpuscules  reproducteurs 
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HtOMUNÉi;^  adjéct. i  protons 

ntanus  («»<)  ,  avant,  àipat  étang). 
Réjoui  assigne  sous  ce  nom  les  tef* 
rajas  tertiaires  ou  bassins  qui  ont  été 
occupés  par  les  eaux  dotices  dans  les" 
premiers  temps  de  la  période  tertiaire, 
avant  la  principe  re  formation  tnarioe; 

raûAÛtfiOFiDEa,  aij.  et  a.  at. 
pi. ,  Pmmitopidt*.  Mont  donné  par* 
Yigors  à  une  tribu  delà  fymitle  de* 
Ténuirostres ,  qui  a  pour  ^type  le 
genre  Promerops.  > 

pbohiivulë  ,  adj. ,  promimtus. 
5e  dit ,  dans  la  nomenclature  miné* 
wdégiqu*  de  Haùy ,  d'upwistal  syant 
sorsa  surface  j&è*jt0Êké  qui  forment 
une  très-lé^re  saillie;  JEx.  Ohmmxstit' 
Jàtée  prominuhk 

PROMONTOIRE ,  s.  m. ,  promôn- 
torium;  VergeMrg  (ail.)  ;■  kmdbné 
(attgl.).  Grande  saillie  du  ritage  de  la 
mer  qui  est  formée .  par  des  terres 
basses. 

PBGJMtKCIDE*  s.  fi,  prbnMsms. 
Nom  donné  par  Kirby  et  Latreilfe  à 
la  trompe  des  Hyménoptères^  su** 
coir  produit  par  la  réunion  des  débit 
mâchoires  à  la  lèvre  inférieure  qu'elle* 
embrassent.  •    .»  • 

PROPAÇJMLE ,  s.  m.y  prtrpacUhdm. 
Link  appelle  ainsi  des  espèces  de  edu- 
kns  qui  se  terminent  rW  un  bouM 
geon  à  feuilles  susceptible  de  prendre 
racine  quand  on  le  sépare  de  la  plante 
mère.  Ex.  SmhperpiiMtH.        ^ 

PROPAGULE  f  9.  m,  ;  promguhtm 
(propages,  racé).  Nom  donné  pat 
Willdenow  à  des  corpuscules  arron- 
dis, qut  sont  solitaires  ou  angiome-* 
rés  sur  la  surface  dd  thalle  des  Lï«* 
çhens, 

PROPIIR  AGîllE ,  snbsr.  m. ,  pro- 
phragma  ,(%©.,  en  arant,  <#&$&, 
'cloison  ).  Kirby  appelle ainsi  tme par- 
tie élastique  ;  postérieurement  tinie 
avec  lé  dopsolumyqWi,  dansjes  însee* 
tes ,  sépare  l'une  de  l'autre  la  cavité 
de  l'alitrettc  -et  celle  du.  ma  ni  tronc. 

paÇPlÇD,  ê.m,fpH>F*i>  iUrby 
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désigne  sons  le  nom  àe  propedas  des 
çrganes  pédiformes,cbaniiis,i|eii  ar- 
ticulés ,  souvent  rétractiles ,  qui  s'ob- 
servent chez  certaines  larves,  mais 
disparaissent  dans  l'insecte  parfait. 

PROPOI4S ,  s.  f.  i propolis  ;  itpôn*- 
>*«;  Stop/wachs,  rorwachs  *  Bie- 
nenharz  (ail.)  (  irço ,  en  avant 7n6Uç ,, 
cité).  Matière  résineuse,  rougeâtre  et . 
odorante,  oue  les  abeilles  fabriquent, 
et  dont  elles  se  servent  principale- 
ment pour  clore  leur  demeure. 

PROPORTIONNEL  y  adj. ,  nropor- 
tionalis.  Les  chimistes  entendent  par 
nombres  proportionnels  -ceux  qui 
expriment  les  rapports  des  principes 
constituai»  des  corps  composés,  et 
qui  devienent  commodes  en  prenant, 
.pour les  former,  soit  un  poids  tel  du 
corps  simple  qu*il  exige  cent  parties 
d'oxigène  pour  passer  au  premier 
degré  d'oxigénation ,  soit  un  poids  de 
l'oxacide  d'un  corps  capable  de  neu- 
traliser une  quantité  de  base  conte- 
nant cent  d'oxigène ,  et ,  s'il  s'agit  de 
sels  ammonicaux ,  en  remplaçant  la 
quantité  de  base  contenant  cent  d'oxi- 
gène par  21 4i325  d'ammoniaque, 
nombre  qui  représente  cet  alcali. 

PROPRE,  adject. ,  proprius;  qui 
appartient  spécialement  à  une  chose. 
Gandolle  appelle  vaisseaux  propres 
des  cavités  ménagées  ça  et  là  dans 
le  tissu  cellulaire ,  closes  de  toutes, 
parts ,  qui  renferment  des  sucs  colo- 
rés, épais  et  propres  à  certains 
végétaux  seulement.  Les  pédoncules 
et  pétioles  propres  sont  les  dernières 
divisions  a'un  pédoncule  et  d'un 
pétiole  communs,  le  support  immé- 
diat de  la  fleur  et  de  la  feuille. 

PROPRIÉTÉ  ,  s.  f.  >  proprietas; 
Utopie;  Eigenschaft  (afc ).  Ce  qui 
appartient  en  propre  à  un  corps ,  «te 

3ui  lui  permet  d'agir  d'une  manière 
éterminée  sur  nous  et  sur  les  autres 
corps. 

PROPUGNACULE,  s.  m.,  propu- 
gnuçulum,  amynter$  Jugensprosse 
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(ail,).  Illiger  appelle  ainsi  la  branche 
antérieure  d'une  corne  rameuse  de 
mammifère ,  celle  qui  na|t  à  la  base 
du  merrein. 

ï>ROSCOLLE,  es  m.  ,  prostolla 
(  vpoffxottuito ,  coller  à  ).  Nom  donné 
par  L.-C.  Richard  à  un  tubercule 
granulaire  situé  au  sommet  ou  au 
milieu  du  rostellum,  dans  lés  Or- 
chidées ,  et  qui  sécrète  l'humeur  vis- 
queuse au  moyen  de  laquelle  les 
masse*  polliniques  s'y  collent  après 
la  déhiscence  de  l'anthère. 
•  PROSEMBRYON,  s.  m. ,  prosem- 
bryum  (irpoç,  auprès,  iafyuôv,  em- 
bryon )*  Link  propose  de  substituer 
ce  nom,  ou  Celui  de pérembryon ,  à 
l'organe  appelé  périsperme  par  Jus— 
sieu. 

PROSENCH1ME,  s.  m* ,  prosen- 
ehjrma.  Nom  donné  parHayne  aune 
classe  de  tissu  cellulaire  végétal,  com- 
prenant celui  qui  est  disposé  oblique- 
ment dans  une  direction  qui  tient  le 
milieu  entre  l'horizontale  et  la  verti- 
cale. On  le  trouve  dans  les  tiges  des 
plantes  dicotylédones. 

PROSENNÉAEDRE ,  «dj.,  prosen- 
neàedrus (irpo; ,  auprès,  twox,  neuf, 
Hjpa ,  base  )  ;  ayant  neuf  faces  sur 
deux  parties  adjacentes.  On  donne 
cette  epithète,  dans  la  nomenclature 
minéralogique  de  Haûy,  à  une  va- 
riété de  tourmaline,  dans  laquelle  le 
prisme  et  l'un  des  sommets  ont  cha- 
cun neuf  faces. 

PROSUHElte,  s.  m.  pi.  ,  Prùsi- 
«niiV  Nom  donné  par  Illiger  et  Gold* 
fuss  à  une  famille  de  Mammifères , 
comprenant  ceux  qui,  sous  divers 
rapports ,  se  rapprochent  des  Singes. 

PROSPHYSE ,  s.  m. ,  prospkjrsus 
(npôc,  auprès ,  yw»,  naître).  Link 
donne  ce  nom  a  des  filets  très-déliés 
qui  sont  entremêlés  avec  les  corps 
reproducteurs,  dans  les  urnes  des 
Mousses  et  les  capsules  des  Hépati- 
ques. 

PRO&THRME ,  s,  m. ,  prostherna  ; 
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Kase&WHfU  (  aU.  )  (ir#c,  anjwèjy 
ôfpop ,  ce  qu'on  pose  ). .  Nom  donné 
par  Illigejr  à  des  appendices  de  for- 
mes diverses  qui  '.  se  * voye&t  sur  le 
nez  de  certains  Manimifèjres.    ,. 

PROSTHjÈQUE,  «ubst.  î.,prostheca 
Xwf^çi  auprès.  0^/  botte )^  Kirby 
appelle  ainsi  une  portion  des  mandi- 
bules des  insectes,  pièce  subcartila*- 
gioeuse  9  attachée  au  côté  interne  des 
mandibules,  près  de  la  base, /dans 
quelques  Siaphylinides.  Ex.  Oàypps 
similis k  .^*    %.     ' 

PROSTOMDDES/adj.  et  8.m.  plM 
Prastomides  (  vpi; ,  en  ayant ,  &xi\ut , 
bouche  ).  Nom  donné  par  LatreiÙe  à 
upe  famille  de  l'ordre  des  Lopho- 
branches,  comprenant  des  poissons 
dont  la" bouche  est  placée  à 1T extré- 
mité du  museau.  . 

,  ,PROCTl(PE  ,.&.  m*  ',.  prostypas 
(  ïrpooTujroç,  imprimé  sur  ).  Nom 
donné  par  Mirbel  au  prolongement 
des  vaisseaux  ou  funicule  dansftntéV 
rieur  des  tuniques  séminales.  ...■ 
.  WOTiENOTHIOMIQUE^adj.,  pro* 
tœnothionicus  Qr^wjoç,  premier,  otvoç , 
vin,  ôstov,  soufre).  Serjuerner désigne 
sous  ce  nom  le  premier  des  iroi»  aci- 


pour _. f ._ ,  _ 

jqûiue  diffère  pas  de  l'acide  sulfovi- 

nique.  .  -,  \'     -         ,  \ 

PROfrÉACÉES,   acjj.et >.  f.pl.  , 

Protcaceœ.  Famille  dp  plantes,  établie 
par  J;ussieurqui  a  pour  type  le  feu  re 
jprotea.  •  '  , 

PROTECTEUR ,  adject. ,  muhiens. 
Se. dit  des feuilles  lorsque,  pendant 
v  la  nuit ,  elles  s'abaissent  de  manière  >à 
,  former  un  abri  aux  fleurs  situées  au 
r  dessous .  Ex .  Impatiens  noli  mélan- 
ger e.  .;./.- 

,  raOTÈIDJES,  s.  ni.  pL,  Protei- 
dea.  Nom  donné  par  Mufter  à  irae 
famille  dé  l'ordre  des*  Reptiles  nuâ ., 
gui  ë  pour  type  le  genre  Pmtus. 
PJEtOTÉIFORUlE  vadj.,  pràm/qr* 
II.  *' 


pas 
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nUr{protm$r  Prot£e,^rma,  forme); 
qui  change  à  chaque  i  nstant  de  forme. 
$XPï)ifflugi«  pratcifownis. 

PROTÉINES,  ad}-  et  s.  f.  pL, 
PtùttUiçce.  Nom  donné  par  Bârtling 
à  une  classe  de  plantes,  qui  a  pour 
type  le  çenre  Prbtea ,  et  qui  renfer- 
me les,  familles  -des  Laurinées ,  des 
Satitaïacées,  ;  des  Eléagnées,  des 
thymétées  et  des  Protéacées. 

PROTÉIQUE,  ad}eet, ,  proletcus. 
Komu  donné  par   Brongniart  a  un 
groupe   de'  terrains,'  appelés    aussi 
marno-sableux  marins,  qui  sont  pro 
duits  par  la  mer,  mais  qu'il  n'est  pa 
toujours  aisé  de  réconnaître. 

PROTÉOÇ^PHAEÉS,   adj.  et  1'. 

ml  pi. ,  Proteocephala  (7q}ô5TOçt  PfQ- 
téé*,  xtffkh ,  tête).  Nom  <mnué  par 
Blain ville  à  une  famille  de  Tordre 
des  Entozoaires  Proboscidés,  com- 
prenant Ceux  dont  la  tête  molle 
change  souvent  de  forme. 

PUOTÉOIDES.  Voyez  PiurîÉAr 
céus.  ..J  .      ^ 

'  PROTÉR  ANTRE  >  &A)^ptqthêtan~ 
Mius  ( itp$T*t ,  premier ,  &#oç,  fleur }. 
Terme  dont  v  iviani  s'est  servi  ;  et 
-  que  Candplle  adopte ,  pour  désigner 
le$  plantes  faut  les  fleurs  paraissent 
avant  les  feuilles. 

PROTIH)ftAX,  i.:m.yproth<>ràx 
(■7rfoç*  en  avant,-  OwcaÇ.  poitrine  J. 
Âudouin  appelle  ainsi  le  .  premier 
Segment  du  thorax  des  Insectes  hexa- 
podes ;  c'est  le;  corselet  ou  le  collier 
de  Latreiïle. 

<  PROTIODURE ,  9.  m. ,  protiodure- 
twn.  Premier  degré  de  combinaison 
d'un  corps  simple  avec  l'iode*.    . 

PROTOBROMURB,  s.  m.  >  pn*to+ 
bromqrettifrii  Premier  degré . de  cem» 
binaisou  d'un  corps  simple  avec  le 
hrçoroo.  ^ 

PROTOCARRO** ,  ndj. ,  prêJo- 
car banat us. ,Se  fat  du  gaz  hydrogène* 
quand,  ilest  combiné:  avec  la  pie- 
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fnMtele*  4e*K  preperbws  4e 
Jtone  qu'il  peut  absorber.  l 

IWOTOGAfilWM,  a,  m.,pr<*<^ 
carburtluty.  Premier  degré  de  combi- 
naison d'un  corps  siaanle  avec  le  ean- 

PROTOÇAPfUJllÉ,   *dj.,   />nrf** 
mburetu*.  Se  dit  4a  gw  b^dregene 
4C*p  tenant  -te  première  d«s  deux  pro- . 
portion*  de  çaripoa*  aftec  lesq*teUts 
il  peut  se  combiner. 

x  PiiOToCQ^eauEE ,  s,  m. ,  ^r*- 
(oçhlorurçtuvi.  Premier  degré  de  com- 
binaison <Tun  corps  aiinple  avec  le 
chlore.  -  • 

PU0TQC&4N11ÇE,  s.  jn.  \proLç^ 
çyanurttum.  Premier  «dégné  de  Com- 
iîhKHsoA  d*un  corps  simple  avec  le 
ejanogejie. 

PKfyftlPLIWIftJlffi ,  S.  m.  ipretat- 
'fiùoruretum.  Premier  degré  de  com- 
ïnttaisen  d'un  corps  simple  avec  le 
Uiior.  ' 

PROTO0ÊWE  ,  adj: ,  protogtsnus, 
TWÛmttttf^KréToc,  premier,  Tévvaw  , 
prt>dujre)vEpithète  donuée  par  $o- 
.rioe  augganit?  dans  fequd  la  malière 
Èalçueuse,  pénètre  le  feldspath  »  le 
^colore, «4  douine  an  tout  uu  eapect 
verdât^e.    -,  ■  ,  - 

VMVOGtolÇ*»  adjv  eis.  m.  pi., 
Protogeha.  Nom  domtké  furTwinm 
et  Car  us  à  une  classe  du  régne  animal , 
comprenant  les  Iofusojres  *t  lés  PpV 
lypes  mous. 

raOTOHYDBlOIMJBE,  a.  m/t 
yrotohydriodureium.  Premier  degré 
de  comniuaison  de  l'iodure  d'bydro- 
gène  avec  un  corps  simple.  , 

WIOTWfflC*»,  a.  m.  pLf  Pro~ 
mmyei  {  7tjjwtoç  ,  premier  ?  f*6xns , 
champignon  );  ïfees  désigne  sons  ce 
«cjan^n  ordre  4e  l*£lasse  des  Végé- 
ttuac  roytetoïde*  ,  domppenant  ce 
«ru'il  appelle  les  champignons  pri* 
mitifs.  x  -       . 

topkospheratuj.Se  dît  du  gai  hydre*- 
gea?  «enlenantia  **mi4radaselrver«. 
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jes  jaropeitiens  de  pbesphoie  arce 
lesquelles  il  peut  se  combiner. 

rooTOPMgrmjau; ,  s.  *.  f  AT». 

Sopbotplmrétûm.  •  Premier  degré  de 
combinaison  d-un  eorpffsnnpie  avec 
Je  phosphore. 

-  MOTeraYix*,  *.  1 ,  prot»~ 

ftyHum  (*pô**fy  premier  ,  ftfXVw  9 
-fettitte).  DuBefitr-Irbotiars  désigne 
-amis  ce  non*  les  feuiUee  séminales. 

e&OTOPMraESr,  &,  L  yliprcto- 
féy««  (  7rp«^| ,  premier.,  <^irov,  plan- 
te). Fries  H^elle  ainsi,  les  Algues, 
-qu'il  regarde  comme  les  premiers  nés 
4M  règne  végétal ,  perte  qu'elles  pet»- 
wentee  développer  .sans liurnus.  Mae- 
hwy  établit  sous  ce1  nom  une  division 
4u  lègue  végétal,  renfermant  les  Moi- 
.^kawres  et  les  Lichens. 

PROTORG  AflIQUB  ,  fcdj.  ,  protof- 
gunicus*  Quelques  géognostes  don— 
nent  cette  éptthète  aux  terrains  qui 
^enferment  peu  de  débris  de  corps 
•organisés. 

PROT08Éli*ïlCTIE,  s.tn  xproto- 
êehtùurttum..  Premier  degré  de  çom- 
binaison  eTun  corps  sfmpie  avec  le  se- 
4éniufh.  •• 

PROTOPULWHB ,  s.  m. ,  protosifl- 
-phmrttufn.  Premier  degré  de  combi— 
'fiaison  d?un  corps  simple  avec  le 
soufre. 

mOTOTHAIXE ,  s;  m.  ,  profo- 
thallus  >-  Bildungsèqger  (ail.)  (n/tôro;, 
premier,  fod&o; ,  tballe  ).  Nom  donné 
^Mfr.Meyer  au  premier  vesttse  de  For- 
0miaation  .  des  lichens  ,  ace  que 
Fries  appelle  hypothalk  et  Wallrotb 
ty/to  thème. 

•RGIMIDE ,  s. m,  iprôtoxydum. 
•l^emier  oxide  ,  ou  le  moins  nebe  en 
'oxtgène ,  tfun  corps  qui  peut  se  conv- 
biner  en  plusieurs  proportions  dîffé-s 
rentes  avec  ce  dernier  élément. 

PftOTOMBÉ  ^ày^protoxydatuss 
qtti  est  converti  à  l'état  de  protoxide. 
Jbt.  Fcrphftoxïdé. 

MIOttAO&nËS,  adj.  et  s,  mi 
fh7Protùz**[irf&rvç ,  premier^  \iw, 


«fffaftt).  Ifom  Aroàé  parGoJWus*, 
Ffehftis  et  Garufe  à  une  classe  ou  divi- 
sion du  rôgnfc  animal ,  comprenant 
des  animaux  que  la  simplicité  14e  leur 
organisation  peut  faire  considéré* 
comme  la  première  ébauche  de  f^anj- 
malrté.     J         -  .       ^ .  . 

s  mOEOIQGZ ,  àdjéct, ,  ptozoicus 
(irpcç,  avant,  Ç*>4,  vie):  Huot  ap- 
pelle aitteilts  roches  qui,  ne  renfer- 
mant' jamais  de  débris  organiques , 
doivent  être  regardées  comme  anté- 
rieures à  l'apparition  des  êtres  doués 
de  là  vie. 

PfttJRfE  ,  s.  £  ,  pruîha  ;  Xèif(*Vl)l 
Matière  blanchâtre,  pulvérulente, 
que  sécrète  la  surface  de  certaines 
plantes  (ex.  là  tige  dû  Sédutn pruî- 
natum ,  le  stipe  de  VAgaricus  prui- 
ftatus)  et  de  divers  fruits  (èx.  Pru- 
ne) ,  et  tjursert  à  leur  former  un  en-J 
dutt  propre  à  les  garantir  de  l'hu- 
midité; 

PRUINÉ ,  ad}. ,  pruinosus ,  prui- 
foetus ;sbereift  (bIï.J ?  qui  est  couvert 
<fc  pruine.  rojez  Poudreux. 
1  '  PttctNim.  K  'Bruina  • 

PRUfllACÉlES.  f.  DçlupÀcees: 

PAWIFOÏIME  ,  Sià\.,pruriiformis 
Ç prima,  prune ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
a  la  forme  o^une  prune ,  comme  les' 
expansions  globuleuses  et  succulentes 
àtrtftpq pruhiformis. 

WttJtolNE  ,  s,  f. ,  pruniha  (pru- 
mis,  prunier).  John -a  désigné  sous 
ce  nom  un  mucilage  Végétal  qui  existe 
dans  lagomme  de , prunier. 

NktlfUTlâtJX,  adj. ,  prurièns ;jùc-  ' 
feftrf'Çall»).  Se  dit  d'une  plante  gar- 
nie de  poils  qui  se  cassent  ou  se  dé- 
tachent Aisément ,  Vinsi huent   dans . 
la  peau ,  et  causent  ainsi   de  vives-1 
diéntangaisons ,  comme  ceux  qui  hé- 
rissent lef  fruit»  dû  ^JMictios  prie- 
riens.   ^  *  " 
-  I"RW91ATE ,  s.  musc. ,  prussias. 
8frimjmedetydroqmnateeidëcya~ 
Hurt» 
*  rtWl^BBi  ad^  ,  prussiens*  ïftrn :» 
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«les  noms  de  l'acide  kydràcraniquè. 
L'acide  prusstque  sulfuré  porte  ceitfî 
à! acide  kydrositîfocyanique. 

PWSSTOttE ,  s.  m .  >  prussiuràiutfik 
Synonyme  de  eyahure* 

PRlTIfME; ,  s.  m/,  prymncï;  Kreux 
(ail.)  (wpvpva, poupe). filiger  appelle 
ainsi ,  dans  les  mammifères ,  la  région 
la  plus  reculée  du  dos  y  depuis  leâ 
lombes  jusqu'à  la  région  de  la  queue. 

PSAHJRE7adj-,  psalurus  (tyxXiç, 
Voûte,  otyà^  queue):  Se  dit  d'un  oi- 
sestu  dont  là  queue  est  très-fourchue, 
.  à  cause  de  la  grande  longueur  des 
deux  rectricès  externes.  Ex.  Capri? 
mulgus  psalurus  >  Muscicapa  psà- 
lura. 

PSAflfMITIQUE  ,  adj.,  psammïti* 
eus  ;  qui  se  '  compose  dé  psaminite 
(  dépôt psàmmitiqué),  cpxi  contient  du 
psammite  (comme  les  poudingue* 
psammitiques ,  formés  de  noyaux 
quarzeux  dans,  une  pâte  de  psam— 
mite  ). 

PSARES,  svm.  pi.  %  Psari  (tyoç  f 
étpurneau).  Nom  donne  ^ar  J.-A. 
Ritgen  à  une  famille  de  Tordre  des 
Oiseaux  Hyibplènes ,  comprenant  les 
Etourneaùx. 

PSATHURÉES ,  adj\  et  s. ,  f;  pi.  % 
Psathurèœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Rubîacées,  établie  par  À!  Richard  Jt 
quia  pour  type  le  genre  Psathura* 

PSÉLAPHTDES.     Voyez    Psâu- 

PHIENS. 

PSÉLAPtflENS  ,  adj.  et  s.  m.  plf , 
Pselaphii.  Nom  donné  par  Cuvier  , 
Latreille,  Goidfuss  et  Eichwalçt  à 
une  famille  ou  tribu  de  i'ordre  des 
Coléoptères  ,  qui  a  pour  type  le  genre  . 
Pselapkus^  , 

PSE|TOALCÂ\INEy#).  f. ,  pseu~ 
dàlcaninâ.  Nom  donné  par  John  à 
la  matière  colorante  rouge,  qu'on 
extrait  delà  racine  d'orcanelte  (An* 
chusa  tinctoria}.  .         .     . 

PSÉUDALCYONS  %  s,  m.>l.,  Pseu^. 
datcyonia.  Nom  donné  par  Blainyiller 
à  un  ordre  de  la  classe  dès  £pon-" 
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gtàîres ,  compTenmit  cenx  dont  la 
substance  est  presque  calcaire. 

PSELDO-ARÉNACÉ,  adj  ; .,  pseudô- 
arenaceus  ;  <\ui  ressemble  à  une  ro-» 
die  arénacée  -,  sans  en  êlre .  réelle- 
ment une.  Ex.  anthracite  psefido- 
jàrénacé. 

PSEUDOCARPE  ,  s.  m.,  pseudo- 
car  pus  (tytvàiç ,  faux  ,  xoLpnoi ,  fruit). 
Jlirbel  appelle  ainsi  le  genre  de  fruits 
que  Desvaux,  nomme  arçestide. 

,  PSEUDOC  ARPIEN ,  adj. ,  pseudo- 
carpius.  Epitbète  donnée  par  Dès- 
Taux  aux  fruits  qui  sont  masqués 
par  d'autres  parties,  à  tel  point  quç 
celles-ci  semblent  les  constituer , 
comme  dans  les  Conifères. 

PSEUDO-COTYLÉDDAEè,  adject. 
et  s.  f.  pi»,  Pseitdflcotylcdonpà  (^tw- 
3ïtç  >  faux  ,  zotvWw.v^  cotylédon), 
Kom  donné  par  Àgardh  et  Macleay 
à  une  division  dû  règne  végétal , 
comprenant  les  Mousses,  les  Lyco- 
podes  t  les  Fougères  et  les  Equi- 
sétacéés  ,  qui  paraissent  avoir  des  co- 
tylédons ,  ou*  du  moin»  des  organes 
analogue?.  c 

PSEUDO-CRISTAL,  s.  m. ,  psm- 
dà-crystalkis.  .Formé  cristalline  ap- 
partenant à  un  minéral  autre' que  ce- 
lui-qui  l'offre,  et  dont  tous  les  prin- 
cipes ont  disparu  ,  pour  faire  place  à 
de  nouveaux  clémens,  ce  qui  s7est 
Opéré  la  plupart  du  temps  par  mou- 
lage*.     '      \ 

PSELDO-DieOTIXÉDONÉ ,  adj  , 
pscticto'dicotyledweùs.  On  .  a  donné 
cette  epitbète  à  Y  embryon  du  Triti- 
cum  salivum^  dont  le  cotylédon  offre 
un  prolongement  inférieur.  . 

MEUDOÉDRtQUE  ,  ad j . ,  pseudo- 
edricus  (^iv&ç  ,  faux^  ify«  ,  base  ). 
Se  dit,  dans  Ta  nomenclature  minera- 
logique  de  Hauy,  d'une  variété  de 
çbaux  carbonatéc  magnésifère  qui 
est  un  assemblage  de  corps  polyédri- 
ques irréguliers ,  étroitement  serrés , 
et  dont  les  faces  paraissent  être  .l'effet 
delà  pression  quMsont  exercée  îesuW 
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sur  Jes  antres  pendant  leur  formation  ♦ 
PSEUDO-ÉPINEUX,  adj.,  pjeu~ 
do-spùwstis.  Se  dit  de  x^eniUes  qui 
ont  des  tubercules  un  peu  épineux 
ou  velus  s0r  le  dos.  Ex*  Damier*. 
PSEUDO-ÉRTTHRINE f  s. {.?pse^ 

do-erythrina.il eeren  appelle  ainsi  un 
corps  qui  çst  produit  par  l'action  de 
l'alcool  Xouiliant  sur  l'éry thrine  f 
parce  qu'il  jouit  de  la  propriété  de 
donner  naissance  a  du  rouge  de  li- 
chen. 

PSEUDQ-FRAGMENTAIRE,adj. , 
pseudo-fragmentûrius;  qui  se  pré- 
sente sous  l'apparence  seulement  de 
fragmens.. 

PSEUpOGNATHES,  adj.  et  s.  m, 
pi.,  Pseudognatha  (^ewWj,  faux,7vi- 
0oç  ,, mâchoire  ).  Nom  donne  par  La- 
treille  à  un  type  d'animaux  articu- 
lés, comprenant  ceux  dont  la  tête  ne 
porte  pas  d'appendices  raanducatoires 
à  sa  partie  inférieure,  le  pharynx  et 
souvent  les  pièces  représentant  les 
an. tenues  mitoyennes,  ainsi  que  les 
deux  ou  quatre  ;  derniers  pieds-mâ- 
choires,  .  quelquefois  aussi  l'article 
radical  des.  pieds  proprement  dits  r 
servant,  à  la  manducation.  Ex;  Cra- 
be-araignées, Arachnide.*  et  Anne- 
Vides* 

PSEUDO-HÉIYÏITROPE ,  adject.  Se 
dit ,  dans  la- nomenclature  minéraJo- 
gique  de  Haûy ,  d'une  variété  dont 
tin  des  sommets  seulement  présente 
,  Tespèce  de  renversement  qui  carac- 
térise J'hèmitrppie ,  tandis,  que  .le 
sommet  opposé  ressemble  à  celui-  des 
cristaux  ordinaires.  Ex.  Pyroxène 
pseudo-hémitrope*    •  . 

PSEUDOHïPOXU\0\TE  ,  adject, 
Ç.  Pauquy  désigne  sous .  ce  non\  les 
corps  pondérables  qui  sonjt  suscepti- 
bles de  produire  ce  qu'il,  nomme-  de. 
faux  oxides.  ,  ., 

PSEUDO-MALPIGHÏACÉ,  «$«*., 
psçudo-malpighiaceus.  Epitbète  don-, 
née  aux  poils  des  végétaux  qui  snntx 
placés    Jtiorizontalement  eA.ftttftfhes 
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par  le  centre ,  mais'  qui  ne  reposent  # 
point  sur  une  base  glanduleuse.  Ex.  * 
jfjtragatus  atpcr.   *       ■•••*' 

MEUDO-MONOCOTYLÈBOtfÉ  , 
adject.  j  pseudo-monocotylèdonjus* 
Gaertner  appelle  ainsi  femSryon  dont 
les  cotylédons  sont  coites  ensemble" 
parleur  face  .interne  y  de  manière  à. 
ne  faite*  qu\me aeule  masse.  Ex. 
Trvpwotkm.     \  '  . 

PSEUDOH&ORPHHJUE  y  adject. , 
pêtiufo-morphiôUsS  Se  dit ,  en  rairié- 
rdogle ,  4'un.  corps  qui  s'est  moulé 
dans  une  cavité  produite  par  la  des-* 
traction  d'an  corps  qui  en  remplissait 
auparavant  l'espace,  et  dont  celui-ci 
a  pws  4a  (orme  ,  quelquefois  par  une 
aubstkttUoQ  progressive  de.  ses  mole* 
cule»  à-ceUes  de  ce  corps.  Ex.  Quart 
pseudo~rmrphiqne. 

PS£UPCmO«PH06C 9  s.  fMpih 
ffomor/^*j&v  Masse  cristallifome  prc? 
àuile  par  la  conversion,  ou  décom- 
position partielle  ou  totale  d'une 
autre  masse  ,  avec  conservation  de  la 
forme  que  celle-  ci  affectait  avant 
d'être  altérée  ;  corps  offrant  une  for- 
me étrangère  ,  qu'il  à  en  quelque 
sorte  dérobée  à  d'autres  corps  qui  l'a- 
vaiént  reçue  de  la  nature. 

PSEUDO-PÉRlSTOME,sul)St.  m., 
pseudo-peristorflium.  Bride!  appelle 
ainsi  le  péristome  externe  des  pous- 
sés ,  quand  il  est  fugace  et  disparaît 
de  très-bonne  heure >  comme  dans 
lés  genres  Diphyscium  et  Buxbau~ 
mia.  w  •• 

•  PSÉUDOPHIDIEKS,  s.  m*  pknr.  , 
PseuJophidiï  (^w&ç,  faux  s  Sf'tfc,  ser- 
fÊùï) .'  Nom  donné  par  BlaioviUe  à 
un  odhre  de  la  classe  des  Àtrtphibiens, 
comprenant  ceux  qui ,  comme  les 
oécilies,  ont  le  corps  serpenliforme 
et  sans  membres.  : 

.  •sPPBUDOPQDE;  s.  m.,  psemdopo* 
éium  (tyvoHç  ,'  faux  ,'  «•£« ,  pied  ). 
•Bridel  appelle  ainsi  ,  dans  certaines 
mousses  dénuées  de  pédoncules  (  ex. 
Sphagmun)*j  des  rameaux   Çfucti- 
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feres ,  privés  de  feuilles  à-  leur  partie 
supérieure  y  longs  de  quelques  lignes, 
et  dilatés  en  un  réceptacle  orbictuaire, 
apopb  jsiforiiie ,  de  la  même  couleur 
que  l'urne.' 

PSEUDOPODES ,  adj.  et  s.  ;m.  pl.J 
Pskudopodia.  Nom  donné  par"  C. -G. ' 
Ehrenberg  à  deux  familles  de  la  classe' 
des  Polygas triques.,  renfermant  ceux 
dont  le  corps  protéi  formé  produit 
des  prolongemèns  pédrformes, 

PSEfct>0-ï>ORPHYRIQtJE  f  adji  , 
pseudo^pàrphyricus.  Se  dit',  en  miV 
nérârogie  ,  d'une  niasse  dans  la  pâte 
de  laquelle  sont,  engagés  des  grains» 
où  des  cristaux  d'une  autre  nature 
que  1e~  feldspath.  •  '  . 

PSEUDO-PRISMATIQUE,  adject^ 
pseiido-prismaticwè.  Se  dit  d  un  corps 
dont  la  formé ,  mal  prononcée  et 
analogue  à  celle  d'un  prisme,  est  l'ef- 
fet "d'un  retrait  qu'a  subi ,  en  se  des- 
séchant ,  la  .matière  qui  le  constitue* 
Ex..  Manganèse  oueidé  pseudùprïsnïa- 
tiqite.  •        .,.*.* 

PSEUDOQUADfcICOTTLÉDONE  } 
ad}.,  pseudoquaçtricotyledoneus.  Epi 
thète  donnée  à  un  embrytm  qui  semble 
être  poorvU  de  quatre  cotylédons : 
Ex.  CeratophjrUum  demersum. 

PSEUDO-RÉGULIER ?  adj.,  pseu- 
do-*regularis.  Se  dit  |)ê  la  structure 
qu'affectent  les  roches  qui  sont  divi- 
sées par  des  fentes  en  masses  rhom* 
boidates- ou  prismatiques, 

PSEUDO^SAURIEIMS  ,  adj.  et  s.  m. 
pl.\,  Pseudosaurii  (\|>iy<foç,  faux, 
«raSpoç.,"  lézard  )*  ^Noin  donné  par 
Blainville  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Amphibtens ,  comprenant  les  Sala- 
mandres, qui  ressemblent  aux  lézards 
par  la  forme  de  leur  corps. 

PSEUDO-SCORPIONS  ,  s.  m:  pi.  , 
Pseudo-Scorpianzs.  Eichwald  dési- 
gne sous  ce  nom  une  famille  d'A- 
rachnides ,  qui  correspond  av&faux 
scorpions  de  Latreille.    N 

PSEUDOSPERME  ,  adj.  ',  pseudo- 
permus  (4>iv<Wç  j  faux ,  wrift*» ,  grai- 
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ne  ).  Épitbète  donnée  par  Candolle  à 
des  fruits  qui  ne  contiennent  jamais 
qu'une  seule  graine,  ou  un  très-pe-» 
.tit  nombre  de  graines  ,  qui  ne  s'ou- 
vrent pas  spontanément  h  la  matu- 
rité, et  dont  le  péricarpe  est  telle- 
ment soudé  avec  la  graine ,  que  celle-*- 
ci  semble  n'avoir  qu'une  seule  eûve- 
loppe  (  ex.  Labiées  )  '.  C'est  ce  que 
Linné  appelait  graine  nue  ,  à  cause 
de  l'apparence.    ,    :  •  \ 

l^EUpO-STIÏ^DLAïRÇ  ^  adject.  , 
pseudostipularis.  Le  Moschoxylum 
fseudastipulàre  est  ainsi  npmmé"  à- 
cause  de  ses  feuilles  irapari-pennées, 
dont  les  foliotes  inférieures ,  qui  .sont 
très-petites ,  ressemblent  à  des  sti- 
pules. "'•••'  , 

PSEIJDO^OECAMQIJE,  a%et.f 
psèudo+wlcanicusi  yVerner  donnait 
cette  épitbète  aux  roches  qgi  ont  été 
plus  ou  mpins  altérées  par  Feiàbrasen 
ment  des  couches  de  bouille,  - 
,  PSEUPQZOAÏRES,  g.  m.  ptur,  , 
Pseudozoa  (nj/eu^ç  ,  faux ,  Çwov ,  ajrî«* 
mal).  Nom  donné  pir--  Bkiu  ville  à 
des  êtres  organisés  qui  n appartien- 
nent point  au  règne  animal ,  mais  au 
règne  végétal,  qu'on  plaçait  avant 
lui  parmi  les  Zoopby  tes ,  et  qu'il  par» 
tage  en  deux  classe*,  les  Caicipbytes 
-  Gt  lès  Nématophytesv 

PSIADIÉES,  adf.  et  s.  f.  plM  PMa* 
dieœ.Nom  donné  par  H.Cassinià 
un  groupe  de  la  section  des  Aslérées 
Solidaginées  t  qui  a  pour  type  lé  genre 
Psidia. 

,  FSUiOGASTRF  ,  âdj. ,  psifogaster 
;(  ij'iXo;,  nud.,  yacrrfy  i  ventre  )\  qui 
a  l'abdomen  glabre  ou  sans  poils^ 
Ex.  Asihis  psilogaster. 

PSILOGLOTTE  ,  adj.  ,  p  silo  g  lot  lis 
(^i>qç^  nud,  rfkûffâz,  langue)  ;  qui 
a  des  fruits  alongés  et  glabres.  Ex. 
Astragalus  psilog lattis. 

PSBbONOTE  ,  adject»  ,-  psilonotus 
(  -tyàot ,  nud  9  vwt oi ,  dos  )  ;   qui  a  le 
<los  ou  le  dessus  du  corps  nud  «  Ex. 
Tomicùs psilonotus*     • 


PSILQroPE  ;  adject.  *  psilopédus 
'  (+tXôç  ,  nud  t  wofiç ,.p>ed )  ;  qu*  *  If* 
pattes  nues ,  ou  sans  plvu*e*v  ,&x. 
$trix  psiltpoda* 

PSIEOSOMES ,  adj.et  s.  m,  $ta*v 
Psltosomata  (ifutàfr,  mince,  *£**, 
corps).  Nom  donné  par  HainviMe  àt 
une  fanwUede Yorik&4$&P*fwt$^ 
lopbores  aporobranc^es ,  ejmpre» 
nant  ceux  qui  ont  le  corps  4jT^&m«* 
primé  ,  en  fortpe  d>  Itpie., 

V&ÈLOS>TAGWt& >  adj.  ,  pstiosto* 
ehyus  (  $ùèç ,  grêlp  ',•  ert«x*çv,  épi  )  ; 
qni  a  de  trts-petrt*  éptt.  Ex.  âtttè 
p  silos  t<tchya.  :  ' 

P&ITTACIDéS.  f^S  Psr*ràé!ffSW 
PSITT  A€INS,  aij,  et*,  m.  pt.  , 
Psùtaces,  PsiHacinu  Num  dèfetié  ps* 
Vieillot ,  ÎUîger  v  Latreffle  4  G.  Bo* 
napartè  ;  Ficïnus  ,  Carus  et  Riigen  à 
une  faAn'Ue,  par  Géiifuss  et  Senpoli 
à  Un  ordre  de  la  classe  dés  Oiseaux  , 
ayant'  pour  type  Je  genre  P4ttacûSé 

PSOLOIPTÊI^  ,,  ad}. ,  psdtopterus 

i^efôbç  r  fumée,  ^Ijbov  ,  aiîèj  ;  qui  a 
es  ailes  enfumées.  Ex.  Tabanus  psqr 
loptprus, 

PSOQttELÈS p  adj:  et  s.  t  plur.f 
Vsoquillœ.  Nom  donné  par  Latreiîle 
et  Ejcbwald  a  une  tribu  delà  famille 
des  Névroptères  plani pennes,  ayant 
pour  type  le  genre"  £*socusm. 

P8YCHI\É£S  ,  adj.  ets.  f.,plur.^ 
Psyc}ùne<x.  Tribu  de  la  famille  des 
Crucifères,  établie  par  ÇaqdoUe,  qui 
a  pour  type  le  genre  Psy chine*  s 

PSYCaOWAIMJ,  ad}r,/»jycMia- 
'rtaw  (  +y%«,  vie ,  s&c?  reasetnbWee^. 
Épilhète  donnée  par  Bory  à  un  règtae 
.comprenant  des  êtres  où  chaque  in- 
dividu apathique  se  développe  et  croît 
à  1?  manière  des  minéraMx  e,t<4es  vé- 
gétaux ,  jusqu'à  l'instant  où  despro»- 
pagùjes  animés  ou  des  fragnieos  re- 
producteurs vivaus  répandent  l'es- 
pèce pour  laperpétuer  dans  des  skis 
d'élection, 

f^YCAOBUÊ  >  adj,  et  »,  »•,  Pyr~ 
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cW^~  Être  qui  fait  partit  Ai  régi* 
psychoditîre.  ^ 

P^YCHOXaiÊES  ,  ad)<  et  *.  t.  fi. , 
Psrchotrieœ»  Tribu  de  L»  iamitte  4** 
&ùfttacée»t  établie  pour  1.  Richard  ,' 
qui  a  pour  type  le  gëpure  Myrchelma.  - 

PSYCHaOMÈTlUB^  s.  -Mr.,  p&~ 
ckr0tmetnw.{$uxtÀt  ,  frais,  pstyto»  * 
mesurer).  iSom  daj*a  >ar  Angusa 
à  un  appareil  .qui ,  par  1*  précipité . 
aqueux  formé  à  suaurCaee,  sert  4- 
déterminer  la  quantité*  de  Vapeur  «eur 
tenue  dans  l'atmosphère,  * 
.  rSlCUBLOMÉTE^E  ,adj.  ,  /*<y- 
chrometrims  ;  qui  a  rapport,  au  pej— 
chromètre*  .        .  *    ,    . 

PS\DOMOUPB\TRr  a,  m. ,  j^r-* 

forme  ,  on*»  ,  plante  ).  :  Nom  danué 
par  Nceker  aux  pùnt#s>tWf  lê&Jkw 
soaI  ramassée»  en  t&e*  de  nwajtfre  à 
figurer  une  Sj nantbérée* 
.  PSYXLIDES  +  aô|4  et  i.  m.  plur. , 
Psjritidcs\  Nom  donné  par  Latreille  , 
ôoklfuss  et  Eichjtraldf  a  une  tribu  ou 
f amitié  d'insectes  hémiptères,  quia 
pour  type  le  genre  Aj/îo* 

PTELÉACÉES ,,  adj.et  s.  f.  plur,* 
PteUac*&.  Tribu  de  >  fouille  4es 
Térébènlbacees,  établie  par  Candoile, 
qui  a  mut  type  lé  genre  PuUa. 

JSTEXMM  9  *.  m* ,  ptenium  (irnr- 
votf  volatil  ).  Quelques  chimistes  o«| 
appelé  Àasi  l'osmium*  à  can&e  de  sa 
volatilité.    :  .  ,'• 

PTÉRICOQUE  *  adj .  r  pierkoecus 
(irtip» t  aile 4  xaxxtç  >  ooque  )  ;  qui  a 
de*  toque»  ou  des  capsules,  ailées» 
Ex.  Euphorhia  ptericocccu 

PTÉRlDjiES  9  adj.  et  s.  L  pW  , 
Ptorids*.  Tribu  de  le  famille  des 
Faugères  .^  qui  a.  pour  type  le  genre: 
Pterts.  v      ,     . 

PT&UPI£  9  s.  f. ,  pUrULts  (jrrf. 
oav  ,  aile).  Mirbel  donne  ce  non*  a* 
fruit  plus  généralement  connu  sous 
celui de  Saiïicure.    . 

PTÉRIGÈNE,  adject.  ,  pterigemu 
(  vftpii  >  fougère,  ?fpp*  >  produire); 


PTÔt 


** 


auinatt  sur les  fosgèreb  Sx,  j%ft- 
ritu*  pterigenu*. 

PTÉBICiOs?«\tXOiD£Sfa4.etB. 

&  pL  «  Pttrigophyllêidei,  Nota  donu4 
pat  Bri&t  à  une  feaaiUe  de,  M«i«ses> 
qui  a  pour  type-  k  genre  Ptêrigm*» 
phjrllum.  .      " 

PTÉBJGHAVPIE  ^  s.  f.  r  *^/jtû- 
pfua  CtttipW»  fougère ,  yay* ,  écrire)* 
Description  cm  traité  de*  fougères. 

PTÉiUGlfiVE,  s>  £  ,  ptengyn* 
( rcripaV  ,  aile ,  tmv»  ,  femiD^)r  Ou  ^p-t 
pelle  ainsi  les  appendices  meuibra^ 
neux  âes  graine»  de  végétaux*  : 
•'  PTEICVE  ,  s.  f. ,  ptehta;  w^v»  > 
F  erse  %  Fussknôrren  (alL).  Illiger 
nomme  ainsi  la  partie  postérieure  de 
la  face  inférieure  du  pied  de» oiseaux > 
qui  fait  souvent  une  saillie  bien  pro- 
noncée; 
,  PTÉROBRANCHES*  adj.  et  s.  m. 
pL  ,  Plerobranchia  (  ut^ov  ,  aile  % 
SpâY^to,  branchies).  Nom  donné  paf 
ktainvîtle  à  un  ordre  de  la  classé  des 
Stomatoptéropuores  ou  Ptéropod^s , 
comprenant  ceux  qui  ont  W  traa^ 
ch'ie»  en  foi'me  d  ailes  ou  de  na«^ 
geoires.  ;    -' 

WÉROCARPrï,  adj. ,  pterocarpust 
*(*tTspov,  ailerxoû^roç,  fruit);  qui  U, 
dts  fruits  ailés..  Ex.  Enarthrocarpus 
ptefûcarpus ,  Semonvillea pterocarpa*, 

PTÉROC AtLE ,  adj. ,  pierocaulis 
(rfWpov  ;  ailé',  xooAoç .  ttge)V  qtir  ar  la 
traitée .  convint  ôetïe  du  Croldkmé 
pterocauh  t'est  pa*  la  déêutreneé  des 
stipules.  ;  •    < 

nÈBOGÉWmâà&i  adj .  r  ptcroct~ 
phalUs  (7rrfpftv.,  àite9  xf<p^>  tête)/ 
Le  Scalfiosa  pttrecgpIMa  est  ahtsi 
appelé  à  cause  d#  te*  gnuf**  a^-: 
firetbées..  -• 

PTÉRODACTiLE»,  aé>  et  &>  «e. 
p\.,  Pterodacirltijrpif**)  ailt,  $»xrvfoc* 
4oi^).  Nom  donné  par  Latreille  à  une 
fami  Ue  de  l'ordre  des  £chaasierst  com- 
prenant des  oifeeaax  qui  ontleudeigtst 
lobés  ou  réunie  juaqu'att  bool  j*è 
une  membrane. 
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YfmObACtYWEm,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  PterodactyU.  Nom  donné 
par  Élain  ville  à  un  ordre  de  la  classe 
desSquamtfères ,  comprenant  le  genre 
Pierodaetylus^  où  le  second  doigt  de. 
la  main ,  «xeessivémen't  alongé ,  rem- 
plissaitles  fonctions  d'aile. 

PTÉROBIBRANCIÏES,  adj.  et :  s. 
m.  pL,  Ptefodibranchiatà  (nripov,' 
aile ,  &c ,  deux  ,  ôpfyxv*  V  ltfattchies). 
Nom  donné  par  Blamville  à  la  classé 
des  Ptéropodes ,  lorsqu'il  croyait  en- 
core les  organes  c}e  la  respiration  de 
ces  animaux  pinces  sur  les  appendices* 
natatoires.  ; .     -  •  ■  -' 

PTÉIWBtCÈRp,  adj.  ",  pterodi- 
cerùs  (VrTipov ,  aile  ,  fc9  deux ,  iépaç, 
cwne).  Sous  ce  nom,,  La^reiUe  dé- 
signe les  insectes  qui  ont  des  ailes  et 
deux  antennes.  .. 

>TÉROBIE,s.  f.,  plerodia.  V'es^, 
vaux  appelle  ainsi  le  genre  de  fruits 
auxquels  Gaertner  a  donné  le  nom 
de  samàre. 

PTPRODIïXES,adj.  et  s.  m.  pi., 
Ptcrodlples  (Trripav ,  aile,  ^c7T>ooc, 
double).  Nom  donné  par  Duméril  a 
une  famille  de  Tordre  des  Hyméno- 
ptères ,  comprenant  ceux,  de  ces  in-  , 
sectes  dont  les  ailes  supérieures  for- 
ment un  pli  longitudinal  pendant  le 
repos .  Voyez  D  u  plicipewes  .      .  ' .    ' 

PTÉROGLOSSES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Pterogloésifaûpt» ,  aile ,  jkàaea, 
langue).  Nom  .donné  par  Vieillot  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Sylvain*  t 
comprenant  ceux  de  ces  okca&x  qui 
ont.  la  langue  en  forme  de  plume, 

PTÉUOIiONE,  adj. .,  pterogonus 
(**»f»H  «te*  7^vt«>  atfgle).  Se  dit , 
"  nique ,  d'une  partie ,  comme 


tipê  oufrtùt,  qui  a  des  angles  garnie 
d'ailes  ou  de  membranes. 

PTÉRQIDE,  adj. ,  ptetvïdes  {ttW- 
f*vv  aile,  twfe^,  ressemblance);  qui 
a  la  forme  d'une  aile.  Les  botanistes 
donnent  cette  épithète  aux  sutures  y 
quand  elles  sont  placées  sur  la  orète 
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cftine  sailltequi  s'étend  en  manière 
d'aile,  Ex\  Evorymus  latifolms. 

PT&KUDÉE&,  adj.  et  s.  t .  pi. , 
Pteroîdeœ.  Section  de  la'  tribu  des 
Pojypodiâcées ,  établie*  pat  Kàulfuss  j 
qui  a'  pour  type  le  genre  Ptçris. 

PTÉROMALIENS,  adject.  et  si  m. 
pi.  ;  Ptéromatii. 'Nom  donné  par  DalV 
man  à; une  famille  de  l'ordre  des  in- 
sectes Hyménoptères;  qui  a  pour 
type  ]è  genre  Pteramétus,  et  qui 
correspond  à  la  tribu  des  Chalcidites 
de  La  treille.  /  -*■  - 
-PT^ROMEjs.  ni. ,  pteroma  («tî- 
ptifXx,  plumage).  IHîger  donne  ce 
nom  {tectrices  alârum  ultimœ  s.  se- 
çundœ  ;  Sc&ùungdekke  i  ail.  )  aux 
plumes  tectrices  internes  des  aiJLes  dés 
oiseaux,  qui  sont  généralement  plus 
longues  que  les  autre*.  ; 

PTÉRGMOLGES,  s.  m.  pi,,  Pte- 
romolgœi  (rc-ripo1»,  atl'èi  -potyoç,  sala-: 
maodne).  Nom  donné  par  J.-A:  Rit- 
.  gen  4  un  sous-ordre  de  Tordre  des* 
reptiles;  Campsich rotes ,  comprenant  , 
eeux  qui,  comme  les  dragons,  ont* 
des  membranes  latérales  faisant  of-> 
fiée  d'ailes.' 

PTÉROPÈGE ,  si  f.  ,  pteropega 
(  Trripôv  V  aile  ,  irrryh ,  origine  ).  Kirby 
nommé  -ainsi,  chez  les  insectes,  la* 
poHîon  du  mésothorax  et  du  meta- 
thorax  à  laquelle  les  ailèâ  supé- 
rîeureç  et  înféf  ienres.sont  implantées. 
PTEROPHAÎVÈRE  9  adj. ,  ptero*' 
phanerus  \  wrfpov ,  aile ,  çavipè;  y  ma- 
nifeste). Latreille  appelle  métantor* 
phose  ptêropkanère ,  dans  les  insectes, 
ceile-qùi  permet  d'apercevoir  les  ailes 
chez  les  nymphes. 

PTÉROPHORÉ9,adj.  ets.  m.  pi., 
Pteroptiora  (  jrrfyov  ,  aile  ;  <ptp» ,  por- 
ter ) -,  Sous  ce  nom ,  Ckûrville  désigne 
une  section  de  la  classe  des  insecte*, 
comprenant  ceux  qui  sont-  munis 
d'ailes. 

PTÉHOPHORIENS.  Voyez  Ptéro-i  '■ 

PtfORITES.        - 

«  PTÉROPHORtXEëVadj    et  Sr.  m. 
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pi. ,  Pterophoritar  Nom ,  donné  par 
La  treille , .  Lamarck  et  -  Effch  wald  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Lépido- 
ptères nocturnes',  qui  a  pour  type  le 
genre  Pterophorûs.. 

PTÉROPINS,  adj.  et  s.  m.  pf.,, 
P  ter  opina;.  Nom  dopné  par  Gray  à 
une  tribu  dé  la  famille  des  Vesperti-' 
Kohi  des  anistibphopes,  ayant  pour 
type  le  genre  Ptéropus.  ' 

PTÈAOPOPE9  adject. ,  pteropodus 
(wrtppv ,  aile,  froCç,  pied)  y  qui  a  les 
pétioles  ailés.  Et.  Pmdlinia  plero- 
prfda. (  '  ' 

PTÉROPODÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,' 
Pteropodeœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  section  du  genre  OxaUs ,  com- 
prenant les  espèces  qui  ont  le  pétiole 
dilaté  ou  ailé; 

PTÉAÔPODBS,  àdj.  et  s.  m.  jH.y 
Pfèrôpoda.  Noni  donné  par  CuVièr ^ 
Lamarck  ,  Sclrreigger  ,  {joldfùss  ,* 
Latreille ,  Ficinus ,  Carus,  Eichyrald' 
et  Menkè  à  unordre bu  aune  classe 
de  Mollusques ,  comprenant  eèux  qur 
pn%  de  chatjuû  côté  du  corps  un  ap- 
pendicealrforme  servant  i  la  nata* 
tien.  Cette  coupe  correspond  aux 
Aporobrànfbes  de  *BlainvH1e,  aux 
Stomatoptéropbores  de  Gray.  Blain- 
vîHe  applique  la  dénomination  de 
Ptéropoats  à  une  famille  de  Tordre 
des  NuçléobraDcbes ,  comprenant  ceux 
dont  le  corps  offre  de  chaque  côté  un  ' 
appendice  natatoire  en  fornie  dVde. 

PTÉROSPKKME,  adj  ,  plerosper-- 
mus  (  inêfHv ,  aile,  tntippz ,  graine)  ;■ 
qui  a  le  fruit  ailé*  Et.  Sida  ptçro^ 
spèrma.      *    ,  - 

PTÊKOSTYLE,  adj» ,  pterostyîus 
(itrlpw  ?'  aile.,  crvXoç,  style)  ;  qui  a  le' 
style  comprimé  et  large,  eto  forme 
d'aile.  Ex.  Astragahcs  pterostyiis. 

PTÉRÔTE»  adj.  et  s.1  m.;,  p(ero- 
tus;  tf-ripwToç  (irttyoviaile);  qui  a 
des-  ailes.  Aristote ,  quand  iî  veut  dis-; 
tinguer  les  insectes  ailés  de  ceux  qui 
n'ont  pas  d'ailes ,  leur  donne  ce  nom, 
que  LatreiUe  adopte.  •  *     v 
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PTÉROTtIÈQUC,  s.  F. ,  ptêrotieck 
( frrfyov ,  aile ,"  Bnxrt,.  boite  )s  Kirby* 
appelle  ainsi  la  partie  de  fa  cbiysaiîda 
qui  protège  les  ailes  de  l'insecte. 

PTÉRYGIBRAÏVCBES,  adj.  et  sr 
m .  pi.  t  PterjrgiBranchia  (  nrifitl;  \ 
aile , Bp&yxjLa ,  branchies).  Nom  donné" 
par  Lamarck,  Latreijle;  Goh)fuss, 
Ficinus  et  Garus  à  une  section  ou  fa- 
mille de  l'ordre  des  Crustacés'  iso— 
Eodes,  comprenant  ceux  qui  ont  îe% 
ranchjes  ailées.    - 

*  PTÉRYGIEfcS,  adj.  et  s.  m.  pi.» 
Pterrg*à(icTtpvZ,  aile).  Nom  donné 

fiar  Latfeille  £  une  division  des  Mol— 
usques  phanérogames ,  comprenant 
ceux  qui  but  des.  bras  couronnant  lit 
tète  .,  ou  deux  nageoires  situées  prèi 
du  col.  Voyez  àpog  astres. 

PTÉRYGION,  s.  m.,  pterygium 
(WtjpvÇ  ,  aile).  Nom  donné  par  Link 
et  Cûndolle .  aux  ailes  des  fruits  fc 
qu'elles  soiAt  latérales  ou  terminales  $ 
par  Illiger,  a  l'aile  du,  ne*,  dans  les 
Mammifères  (pter/glum,  pinna  ; 
Nasenflûgçl ,  al).)  ;  par  Kirby,,  à  usj, 
appendice  étroit  qui  se  voit  a  la  base 
des  ailes  inférieures,  dans  quelques, 
insectes  Lépidoptères. 
,  _  PTÉRYGODE  ,  \s.  m.  ,  ^Urygo* 
dium  (Tcrtpvywiïni,  en  forme  d'aile). 
La^lle«Bpelle '-■■»«  me<pv}*e:eii 
forme  a"épa*le*£e ,  qui  al  placée,  4tt 
ebaquç  côti ,  au  d?f an£  des  ailes  su-, 
périeurcs  de*  insectes  lépidoptères'* 
et  qui  se  prolonge,  en  arrière*  le 
leng  d'usé  partie  du  do*  ,  wl*ô*eT 
elle  s'applique.  ..    ,  ♦  >\  » 

PT^^Y^PlB^ect.y^^^ïtt* 
(vrsjwÇ,  aile,  twîç  ,  pied)  ;-Oui  a  des* 
pédoncules  compriiiés,  ailés.  Biv 
LoraMku*  pterjrgpptis. 

PTÉRYGOSPfcKME,  adj.  j  ptèry-' 
gospermus  '  (  jrripuÇ  , .  aile  >  âitippet , 
graine);  qui  a  des  fruits  ailés.  Ex.' 
Moririgtt  pterygosptrma. 

PTILE,   s.    m.  >  ptilum  (nrlloy , 
aile).   Illrger  appelait  ptifa  (Fledcr- 
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dekken*  AU)  tes plgoie* tcctrice& ex- 
terne» des  aues  «tes  insectes. 

PTH.ÏNE  9  s,  f.9  ptilifium  (  ffT^ov , 
aile).  Nom  donné  par  Rqbineau-Des- 
voidy  à  une  membrane  très- moite 

Îtti,  chefc  tes  jeunes  insectes'  Myo- 
airesj  principalement  dans  quelques 
tribu»  r  sort  entre  les  antennes ,  et 
l'angle  frontal ,  et  qui  est  susceptible 
de  mouvement  assez  prompts,  sor- 

£it  et  rentrant  sous  les  pièces  du 
nt.  - 

ptilocéjiées,  adj.  et  s-  f.  pi.  » 

PtUoctraîœ    (irritai*,  plume  ,  aipaç^ 
corne}.  Nora  donné  par  Robîneau~- 
Desvoïdy  à  une  section  de  la  famille 
des  Myodaîres  cal vptérées  ,  coinpre-  ' 
naot   ceux  do  ces  insectes  qui  ont  un 
chèle  tomenteux  et  velu. 

PTILODÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Piilûderi(irtt\tiv ,  plume ,  Jieipi»  col  ). 
Hora.  donné  par  Dumérii  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Râpais,  compre- 
nant ceux  de  ces  oiseaux  qui  Ont  le 
col  garni  de  plumes*  f -Plumi  colle  s, 

PTILOPTÊRESj  adj.  et  s,  m.  pl.T 
Ptihptûri(T:?i\Qv7  nageoire,  irtêpw, 
aile)*  $om  donné  par  Vieillot  à  une: 
famille  êc  l'ordre  des  Nageurs,  com- 
prenant ceux  de  ces  oiseaux  qui  ont 
les  ailes  en  forme  de  nageoires  et  sans 
pennes, 

FTILOnHYXQUEj  adjoct,  |  ptit&- 

«Jnf  *  le  béé  g*irrt*  à*  sa  fease  èë 
itarfen*  tntinbfSnetr*.  Ex.  Nwnida 
/tëtoïfyiickà.'     '      V  :  .. .  *v 

*  KTÏLtWB  f  à»,  ft t iptittobj  Géfié**- 
(  ail .  )  (  Trté&v- ,  plume  >.  Wwii  ^oifiié 
par  iflipar ^.VnMmU»  è&  pteoes 
0»amp&*#W,^4es  oiaeau** 

roc  (  ttt&qv  ,  aile*)»  ÀnsJotadoutoaU  W 
0.0m  aux  nasectea  aiAaV,  quand  il  les 
opposait  aux  oiseaux  f  pour  indiquer 
que  leur*  ailes  ne  sont  point  garnies 
de  plumes  y  comme  celles  de  ces  der- 
niers» 
fSSWEKS»  adject.  et  s.  m,  pL  t 
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Pti fibres*  Nom  donné  par  Ç*vierw 
ta  treille ,  Lamarck,,  Goldfus&j  Eiob-* 
wald,  Ficious  et  Carus  à  une  tribu. 
d'Insectes  coléoptères,,  ayant  pour 
type  le  genre  P tenus*.    , 

«"îr^I^fi,  s.  L ,  ngrdW(irri«- 
>av ,  salivé  ).  Serzeliua  appelle  ainsi  * 
ou  matiète  sali  voire f  une  aunsftan^ 
animale  particulière  T  qui, est  la  par- 
tie constituante  principale  de  la  sa- 
live. - 

PTYGMAïmE,  adj.  r  ffygmaU** 
ras  (rrTu-jpe ,  pli,  ov^*.,  queue);  qui 
a  la  queue,  ou  les.  pédoncules  plissés 
ou  strjés  en  travers*  Ex.  Œnamhe 
piygmatura.  . 

PTYGOPLEURES,  *ô>  et  s.  m. 
pi. ,  Ptfgepleurœ  (  OTu<fti<x ,  nlir  «lia- 
pâ ,  côté  ) .  Sous  ce  nom ,  Wiegmann» 
a  établi  une  famille  de  Reptiles 
sauriens  >  comprenant  ceux  qui  oui 
un  pli  longitudinal  de  chaque  côte 
du  corps.     ; 

,-  PlfBEBTi^  s.  £„  pubertas;  îfa  ± 
Zeuguagsreife yMaiwbarkeit  (ail.  )t 
piXherp-  (angl.  );,niii<?r^(i>.)« En*- 
que  à  laquelle  un  être  organisé  de— 
vient  apte  à  reproduire  l'espèce.  Pu?» 
ierté  ne  se  dit  guère  que  de  Vespéco 
Humaine. 

PUBESCEJVCE,  s.  f.  t  pùhescenti*} 
tfaarbtkhiduns,  (ail.)  ;  pubescença. 
(it«)  (puèes  ,  duvet).  Les  botaniste*, 
appellent  ainsi  tout  cequiest  relatif 
au 'plus  ou  moins  d'abondance p  à  la, 
disposition,  à  la  direction.,  etc.  r  des 
poils  qui  peuvent  exister  sur  Las  di- 
verses parties  des  plantes*  * 

PCBESCÉNT,  adj.,  pubescentî 
weichhaarùfi fânftaarig  rjlawnh*a- 
r)^(all.)  Ipubesj  duvet,)  ^  <[ixi  est 
couvert  de  poils  très-fins.  ^  courts  «I 
mous ,  imitant  une  sorte,  de  duvet^ 
comme  les.  anthères,  dt*  Digi&lis 
jèrrugirueaj  la  carapace  èuPortunus 
pufcrf  le  ûçrselet  de  beaucoup  d'-E- 
laier,  les  fouilles  du  Géranium  mplle* 
les  fruits-  du  JÛigiialis  tmrpurm , .  le . 
j^  de  Ydgaricu*  più^êms  et  «tn> 


PUif  ; 

jgtfotiwn  jmiidum  ,    le   Migmat* 
de  \* Acer pt>cudoptaUmu y\*  tige dé  ' 
YEfihiies  puhçrcuLa  ^   du  tjUmf^ 
spermum  pubprutfi. 

PU3IC0RXE,  abject  y  pubïoornis, 
(^êftiw&tporrHij  corne);  qujk 
aies  cornes  pnbesçontes.  Çx.  2V«/r 
j9f*r  pubicornis;  ••''•'«,' 

HJMFLORE,  aa^eot. ,  pubifforui 
(pute*  t  duvet, ,/foi ,  fleuri!  J}e  dit 
4e  pbmtes  qui  ont  le  calice  {ex,  B^ 
niita-ia  pitbiflora  }  ou  la /corolle  (ex*; 
Asiragalus  pvbijlôry*  f  Jt#9r<9  pubh 
jtom )  couverts  4uQ  i«ge*  duvet ou 
veloutés..       *  ;  '  /    ' 

?(JBIGÈRÉ5  adj.  ypubigértù  (pu*ï 
les,  duvet ,  èT^re^  porter)  ;  qui port^ 
du  duv#rt  •  oojnine  le*  folioles  du 
fàfrtia  pufiigera..  \ 

,  PUDIQUE  j  pd>  ,  fuiïfit**  *#&-* 
cunJus,  ÇeUç  épitjbete  est  donnée  à, 
gne  plant*  [Miptasa  puiftca)  dont 
k  n^otnijjge,  attouchement  suffit  pou* 
déteaupner  leslîaulle*^  se  ployer  et 
les  pétioles  à  s'abaisser  , ,  pfrpriét^ 
gu'elle  psjtage  avec,  plusieurs  autres, 
èfpfces  du  m^,  genre.  £*  Cymbh 
4}upi  vçr^cundium  est  ainsi  appelé  à 
cause  de  la  connivence  de  ses  pétales! 
intéwurs,  taoïiis  <jue  fes  exteraef 
fOQjt  ouverts.   /..-..  ..».-.* 

J?UÇ1^L4IRE  ,  adject,  ^^i//or/4 
Lpiigtw  f  poing  y  Se  ditr  éupwuéra^ 
Jqgje,  des  gj^msd'uofc  rocke  grenu*, 
gnwd  ils.  jotft  de  la  gtossenr  du 

r}\og  ;  eu  zoologie ,  d'usé  coquille  • 
Turbinella  pugillàris  )  dout  le  va* 
luine  égale,  presque  oajui  du  poing. 

KJQIO,\frOIlli£,  adj. .  pugiow? 
for  mis  (  pugio  ,pqignàrd  Jorma ,  t  foiv 
me);  qui  a  la  forme  d'un  pôignarç)* 
comme  les  failles  du  Mesembrxanr 
themum  pugioniforme  f  \e$ 'pfolfade* 
d*  X'jtojûiapugioniformis  n  les  cap*  . 
4Ù(*(  du  HQkeapiigioniformis: 

PUISSANCE,  t,  f. ,  potttuia;  &*• 
vs^iifacAl  (att.);  /twaw  (fcngl.)* 
po44mn^af  pouma  (ît.)»  Considéré 
tfy^CTW^g^€fak>çc,B^e^T 


prime  k  jaa ulté  de-  jfaîte  mwt ,  cb*t* 
quelconque.  Eu  mécanique.,  il  sert  A 
désigner,  toute  foroa  dotU  40  dispose 
raur  équilibrer  ou  *sio«r*  une  auti* 
fprcc  dont  ou  n'est  poiUjt  piaître»  U$ 
B^n&alogi*tes  iWffo^**  paur  c*i- 
ipcterisef  l'épaisseur  d'une  couche., 
ou  d'un  filon  ^  mesurée  paf|tendic*rf. 
lairfimei\t  aux  salfràjfcjjc*,  ,  i    ' 

,  JEf  âilfi AfBffj  adj.  iputiewrius  (ps* 
l$#,  puce >.  Un.  ciiiunfûgnou  [Bf*+ 
ierium  puiicare  )  e^awwi  appelé  pdrnu 
qu'il  ressent  aux.  tacfcea  paoWtes 
sur  le  linge,  par  les-  déjeciions .  d«a 
puces,  te  Cçn\t4  pmliçprî*s  est  inaref . 
ûu^  de  taobef  qu'o^  *  cojA|Murées  k 
des-  piqûre?  dé  puces . ..  . 
-  PlliXlGjàRE  «  adiaeL  «  nuïlieeruà 
(ai^/w  ^  «jetèu  f  rfw A  ippnler  ),  U 
A^i'm  puUigera  4ptt  oette  4é«MOMK 
nation  à  )çe  qu'elle  éit  so^resUcùu^ 
verte  dé  pustules. sailbntes..  .  %,> 

s?UL|I^W^C|l^9adi<#s,  an. 
pi.  4  PuUnotfrofickiata  {pt4mo  9  po«Hr 
woq,  Pfiirffîtr  brancluesj*  Nom  4oonf 
par  Blsjitvil)é  à  un  onjre  de  lu  classa 
des  Para^puaiopbf>ttrs  ;  pfr.Gold^ 
fuss ,  ^iciuus  et  Carus  à  une  fâmilla 
de  l'ordre  ou  da  la  aime  de%  (W*é- 
fopodes,  auiuprauaut  eaux  de  i»| 
|f ollusfua*  »pii  vaspwfui  raà  esv  ns*- 

PW9ia«BADB$  ,ad|,  ats.  ni.  pi,, 
pidmogrwia^pvbi*  *  pfQjroèp  *  |mr 
<£tbr,  marcher).  Nom  donne  pmr 
BUinvilJo  à  un  prdff  ^e  istaWsjf  des 
ixacbnod«ri^airçs  >  ooïnpra|Uia.t  cauf 
dont  le  corps  esV  gélatineux  ^46^ 
U  ïoeomotioo  s'a^éatt^Ur  p«f  «ks  o>out 

saiab^bies  à  4***de  lavraapirsiwQpn* 
PULmoMAUgs^  *df  fmùmmmti 
(jDiéj^  poumon}.  Onifptfoirmàé&s 
putmonairU*  daWles  iusaates  *  *aty* 
^ui  font  suite  au*  taac^éea  pfaprai 
mi*  dites  ,  sans/  ttwAefeift  .e^Utar 
toujours.,  dont  on  n* saurait ptao«e* 
rorigiae ,  mais  qu'on  irecousiaît  à  leur 
pnid  diattèUa^  (e%  à  t*  tjuN' 
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moins  Srtfsées ,  elles  semblent  servir 
comme  de  réservoirs  à  l'air. : 

PULMONAIRES,  aâj.  ets.  f.  Vrt: ,' 
Pulmonariœ(pUlmo^  poarnon).  Nom; 
donné  par  Latreille  à'  lin  ardre  de  la* 
classe  des  Arachnides ,  comprenant1 
ceux  dé  ces  animaux  qui  respirent 
pdfc  des  sacs  puîmonrfires;  '* 

.  PULMONABIÉES,  ad],  et  s.  f.  pi. y 
Pulmonarieœ.  ^Npni  donné  pair  Gan- 
dolle  à  une  section  qtf  il  établit  dans 
lé  genre  Hieyaeitim.  f 

FtJIAfOTfiés,  adj.  et  s.  m.  frit , 
Pulmehea  (pùimo,  poumon).  Nom 
donné  par  Latreille  à  une  branche  de 
la  race  des  animaux  Vertébrés  ,  corn* 
prenant  ceux  à  sang  froid  quires* 
firent  au  moyen  de  poumons;  par 
€ù vice  et  Latreille  à  un  ordre  de  la 
classe  des  Gastéropodes,  auquel  appar- 
tiennent,  ceux  de  ces  Mollusques  qui 
respirent  l'air  en  nature.    ' 

WJLlfOllIFÂnES,  adj.  et  s.  m.  p!.f 
Pulûumifera  {pulmo ,  poumon  }  fero^ 

Ê[>rter).  Nom  donné  d'abord  pâ* 
lain ville  aux  animaux  qu'il  a  depuis 
appelés  PUlmobf anches.  Payez  ce 
mot.°  ■;•;•..  -'  ■ 

*>CLPE,  S.  f.,  pulpa*  Matière  molle 

3 ni  existe  dans  l'intérieur  des  loges 
e  certains  fruits  ^  oà  elle  entoure*  Ift 
graine  (ex.  Cassia  officinales)  S  Oh 
donne  aussi  quélqufois  ce  nom  au  sar~ 
cbcarpe  ^  quand  il  est  de  consistance 

-  MfcMSVX,  ad)! ,  pulptsus  ;mûr- 
Xîg,  èïètig*  foêU&Hg  (vAW  J;  <ruî  a 
là  Consistance  de  la  pulpe ,  comme 
YàtiUé  o*û  Bôcconia  frulescens  s  là 
ptyknèiX&fté  do  «tape  dans'  le  Pru± 
nks  CeraMsï  lé  péricarpe  du  Vitxs  J 
hiiotique&JàPmic*. 

PULSATOIKE  ,  adî. ,  puUaterius 
f  pulsks,  pouls).  Un  inaeete  (Pjock* 
pulsaterius)  est  ainsi  nommé,  parce 
qu'on  Ta  regardé  comme  là  causé  des 
pulsatiqns  qui  se  font  entendre  dans 
le  vieux  bois ,  et  qui  lui  ont  va)u  le 
nom  vulgaire  de  Horloge  de  la  mort. 


i>ULV  ' 

Latreille'  attribue  ce  bruit  àv  une  es- 
pèce de  Vwllétie.  .  *>- 

PCLSÈHÉTRE,  s.  m.  ,  pulsime- 
trurn  (  pulsus ,  pouls  ,  (jwrpiw ,  mesu- 
rer). Nom  dôniric  a  un  appareil  propre 
à  montrer  avec  quelle  facilité  Téva- 
porationse  fait  dans  un  espace  sous- 
trait à  la  pression  atmosphérique ,  et 
qui  a  été  ainsi  appelé  parte  qu'une 
jîlus  grande  vivacité  *lu  pouls  a'ac*- 
cnmpagn'e  d'une  chalenr  plus  consi- 
dérable dé  la  main ,  qui  rend  son  ac- 
tion plus  sensible.      ' 

-PÎJLVÉltAfcÉ,  adf.  ,  ptâvèrûèeus; 
pilverig,  (ail.)  (  pufvis  ,  poussière  )  ; 
qui  efct  couvert  de !  poussière.  Ex, 
PafmeUàpylvèraeea.  <  '  '  •  '  ' 
'  POLVÉKAMÉÊS ,  adj*  et  s.  t  pi. , 
Pulverariœ.  Nom  donné  par  Heichén-î 
Bach  ai  une  famille  de  Lichens,  qui  a 
pour  type  \e  genre'  Pujveraria.        ' > 

PtJLVÉftESCfiTVCE ,  s.  f . ,  pulpe-, 
rescentia  (pubis;  poussière).  Nom! 
donné  par  I)upetit-Thouars  à "f'éta'it 
d'une  surface  végétale ,  quand  '  elle 
est  couverte  d'une  Sorte  de  farine  *, 
qui  "paraît' être  une  exsudation  de  là 
plante  ,  et  qui  a  quelquefois  uuë 
couleur  agréable  ,  comme  daus  le 
•  ChcnopvdiuïJi  purpurennt, 

PULYÉIUFÉHti ,  a Jj . ,  pulverifems 
{ puh'is ,  poussière ,  fera ,  porter  ) . 
Épi i hèle  donnée  p*»r  Haùy  à  une 
variété  de  quarz  agate  en  ereux 
dont  la  cavité  est  remplie  en  tout  ou 
en  partie  d'uue  poussière  de  chaux 
Carbonalée. 

PULVÉRISENT  ,  ad]:.  ;  pulvérulent 
lus;  stauburtig  (ail.)  ;  pulverutento 
X il .)  (putois,  poussière);  «roi  a  la 
consistance  de  la  poussière  (  corps  puU 
virulent^  substance  pulvérulente). 
Cest  en  ce  sens  que  Tépithète  est 
appliquée  &  des  minéraux  dont  lès 
graius  sont  tellement  petits  qu'H* 
•"ressemblent  à'  unrô  pbusslôrc  (ex. 
Chôme  carbonalée  pulvérulente) ,  et 
au  pollen  des:  végétaux  ,1  quand  ilkse 
compose,  tomme  c'est  le  cas  le  plus 


ordinaire,  d'an  gtumd  nombre  d'ntfir 
culc»  distiucte»,  sanit>)ablea  ^à  uOf 
poussière  fine.  Pufrémlefrt  se  4ti 
aussi  de  plantes  qui  sont  [couverte* 
de  grains  pnlvérulenB,  sttuablea  au 
tact  et  à  la  vue,  et  qui  se  détachent 
aisément, (ex.  Çoodènia  wata ,  Prir- 
mulafàrinosa  y  Cneorum  pulverulen- 
tum)  ,  Ou  d'un  duvet  .trèsj-fin  et 
serré , .  qui  produjt  la  même  apparent 
(ex.  Erodium  paiiterukntum).  Ln 
Psiïtacùs  pulveridthtus  est  ainsi 
nommé  parce ,  -que  la  teinle  verte  , 
qui  domine  dan;»  son  .plumage,  est, 
glauque  et    coiuiue  saupoudrie  dft 

Juc  appelait  ainsi  les  particules  sèchèa 
et  incohérentes  dont  il  supposait  les 
globes  du  système  solaire  primitive- 
ment formés , .  dans ,  les .  lieux .  qu'H* 
occupent     \  ± 

,  Pl&VIFÈRE ,  .adject.  ,  puhijérus 
(pulvh  y  poussière  ,  fero  j  porter). 
&  dit  d'une  géode,  qui  renfermé  un* 
matière   pulvérulente,  y.  PuLvémi- 

PUJiVINÉ,  nàl.tpulvinàtufjpoh* 

Urfàtmig  ,  polsterig  y  gepùhtçrt  , 
kùss,enformig  (ail.)  {pulviwit  cous- 
sin) ;  qui  a  la  forme  d'un  coussin 
(  ex/  Cidaris  putvinata  f  Aslrea  pui+ 
viwria,  Mbnas  pulvisculus):  Se  dit 
aussi'  déplantes  dont  les  partie*  (com- 
me les  fibres  de  V îtclicosporium  putl~ 
vijiatwn)  oit  les  individus  [sX.  Gm- 
phalium  pulv iridium)  sont  réunis,  dp 
manière  à  former  une. sorte  de  cous- 
sins Kirby  donne  cette  épithèJc  au 
prothorax  des  inséc les,  quand,  étant 
déprimé  sur  un  po.iut  ,il  paraît  corn* 
me  gonflé  sur  un  autre  (ex.  Ako+> 
char  a  cayaliculdla)*  \ 

PULVINIFORME,  ad}*,  pufoini^, 
formis  ;  polsterfôrmig  Cpulrinus\ 
coussin ,  forma,  foçiue  )  ;  qui  a  la 
forme  .d'un  coussin,  c'est-à-dire  qui 
est  plus  ou  moins  hémisphérique  et 
en  quelque  sorte,  rembourré,    .        t 


.  ^lfll1finW«#B,  subs**  î.\pulvvtufo 
(fmteitm* ,  conssio).  ÀehMrips  noniwe 
ainsi  des  filète  simplet  on  làmeu* \ 
jflritatft  souvent  de  petits  bùisusnaoH 
coussins ,  qui  s'élèvent  de;  la  surfaoe 
supérieures  du  |ha|1e  de  cetïUiot, li- 
chen»* E**  Pérwêtià  glomuUftr**  v 

aris  ikfulvis  y  poussière  ).  Gaillon 
zff^^riwtièrtpulintculairthiïmtt 
•olorée,  dilataide  et  contractile^ 
qui  résulte  de  l'enseinblo  des  pulvU-^ 
eûtes.  '-'..',  -,'_..       -.  'l  '■ 

JPULVISCULE  >  t.  m.  V  pnivisculus 
(fUlvify  poussière).  Nom  dominé  par 
flecker  à  la  poOssièr*  que  renfeiv 
ment  les  capsules  des  Ly  copodesi 
par  Gûillon  aux  granules  de  l*  ma- 
tière pulvérulente  colorée  qui  rem*' 
plit  le$  endoebromes.  on  enlrenceud* 
des  algues  marines  artijtndées.  < 

TUMÏCIFORME,  ad}r  ,  pumicir 
formu  {  pumêx  ,  ponce ,  forma , ht*» 
me  )  ;  qui  ressemble  à  de  la  pierre? 
ponce,  qui  en  a  l'aspect.  iMpepùm*-* 
cïjorme.  .,"    < 

PUMIQIJEUX,  adject. ,  pumicosii* 
(pumt*,  ponce)»  qui  ressemble  * 
no  morceau  de  pierre  ponce.  Çxv 
Çcllepora  pumicosu. 
,  PUPE ,  s.  f. ,  pupa.  Latreillë  non}- 
me  aiusj  les  nymphéa  pviforraes  de» 
Insectes  Lépidoptères,  parce  quvellea 
ressemblent  à  une  petite  poupée*  <. 
,  P|JPI*J,É  *  a^j. ,  pupilUuUs  (pu** 
pilla ,  pupille).  Se  dit  des  ailes  àç* 
oiseaux  et  des  papillons ,  lorsqu'elles* 
offrent  des  taches  circulaires , .  def 
couleurs  diverses,  fignrant  plu*  oit 
moins  bien  un  œil,  et  nu  cenjre  des- 
quelles existe  un  point  noir ,  qui  re*» 
présente  la  pupille,  /^.  Oceuk. 

PUPIPiJftE ,   adject.  ,  pupipasus 

upa\  nymphe ,  paré  ,  eûgpnôfrer  )^ 
dit  d'urt  insecte  qu^i  met  ses  pe-f 
tits  au  monde  à  l'état  de  nymphe 
TtéX*HippohoJcfi4quina,. 

PtriPABES,  ad)*  et  s.  m*  pi.  ^ 
Ëupipérçi»  Nom.donn^  par  Cuviexi, 


£ 


£*l»eUfe  etf  Efcfcwald  à  *né  fctttiUe 
4é  l'ordre  des  Dipséce*  ;  comprenant 
ceux  àê  eca  mseeles  oous  le  ventre 
desquels  vit  U  larve,,  qui  n'en  sert 
qrô  l'état  de  nymphe. 

ramraw9#  adj.  et  s.  m.  pi. , 

Ptiftiror*  {pupw\  nymphe ,  *er©^ 
dévôrtîp)*  Roux  douné-par  €uvter , 
Latreitte  et  Elcavrajd  à  unt£raitte 
de  l'ordre  de*  Hyménoptères ,  eom- 
prenant  ©eux  de  ces  insectes  dou* 
ftr  tàrire*  vwetot  dan*  intérieur 
d'au  1res  larves  ou  n  y  ni  plies. 

PUPOPHAGE  ,  atlj,,  pupophagus. 
Se  dît  d'un  insecte  dont  la  larve  dé- 
vore les  larves  et  les  chrysalides  des 
autres  inseeles.  Ex.  fahneumon. 

Pi  RPUKACJ S,  adj.  et  s,  m.  pî., 
Purpuracca .  M  o  m  d  nn  n  é  pa  r  M  en  ke 
a  une  famille  de  Tordre  des  Gastéro- 
podes Ctétiobrarabes,  qui  a  pour  type 
îe  genre  Purpura, 

PUftPEItATE ,    s.  ra-,  purpura*.  . 
fietir*  de  sels  {  purpursciurB .  vfa&fc -, 
•H?),  ^  i^al  teitt  de  4a*  combkiflisôt* 
de  l'acide  purpujique  avec  les- bases 
^aniui0Tfng. 

mtHppitws ,  adf.  et  s.  m;  pi., 

Fnrpuriféré  {purpura  ,  pourpre  , 
yiro,  portera  Nom  donné  par  La- 
Btorcfc  à  une  famille  dé  Ford re*  des 
.  Traehéirpodes  ,  comprenant  ceux  de 
cè>anûnaux  qui  contientïent,  dans 
un  réWvoïr  particulier ,  la  matière 
colorante  dont  les  Romains  faisaient 
1*  beMe  couleur  pônrpre  tombée  eu 
désuétude  depuis  la  découverte  dé  hf 
cochenille.   - 

PCMUIlttf.  fuyiez  Rbttea. 
'-  WRPWKBW,  s.  f. ,  purpurina. 
ffbm  donné  par  Robiquèt  et  Collîn  à 
une  sorte  de  laque  préparée  en  fài^ 
sant  bouillir  la  racine  "de  garance 
ebarbonnée  par  l'acide  sulrurique 
avee  de  l'eau  eV  dé  l'alun ,  et  recueil 
lantle  précipité  ouï  se  déposepar  lé 
refroidissement  qe  la  liqueur  filtrée: 

NH9tJlKIQ|JB ,  ad}.,  purpuricUs% 
£fta  dtyir  «pMfeiWtktdîer  {PïïrpuM 


jflaW,   tih  )  :,  qui  est 

£aetion  de  TaeJdé  nitrique  surTàddé 

ujique ,  -et'  qui  a ••  été  découvert  paf 

P*ôut.- 

wmWROPE,  adf  . ,  pûtpurûpttè 
{pitrpur.eus  j  pourpre ,  ttoff;  ,  pied  )  ; 
qui  a  le  pied  où  le  stipe  pourpre.  Ex. 
Agttricus  putrpitropus. 

PDMtfcLIFLOMI ,  adj:,  pnsilUjîo^ 
nu  (pusUtus,  \x\hi  jfo*  ,  fleur ff 
qui  a  de  petites  tteurs.  Ex,  Cremd- 
wnttn  prisiWfiorum. 

W&TULÉi  ad).  ,  pustuîatus,  pttf- 
taiosus  ;  '  qui  est  muni  dé  pustules  , 
c'est-à-dire  •-  élévations  arrondie* 
(ex. Qj-rqphora  pustulâta) ,  ou  A 
taches  arrondies,  blanches,  sur  un, 
fond  brun  (ex:  Cypma  exanthème, 
Cyprœct  \>ariptàripy  Armaditîct  pus- 
tutatur).     ' 

POT  AMINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Putaminéce.  Nom  dônué  par  Linné  à* 
uttê  famille  ;  comprenant  des  plantes 
dbnt  lé  fruit  est  recouvert  cfune 
écorce  dure.  Ex.  Cappafis; 

POTUÉFACTtoN ,  si    fv  patres 
factict;  àtyiç;  Fàulniss  {ail.).  Dé- 
composition que  tons  les  corps  orga- 
nises subissent,  quand  la  rie  cesse 
de  s'exercer  en  eux. 

POTnCLLÏNÉES ,  adj .  et  s .  f  J\., 
Putretlinœ  (putris ,  pourri).  Nom 
dofané  par  Robineau-Desvoidy  fi  une 
tribu  de  la  famille  dés  Myodairer 
Napelïées  ,  comprenant  ceux  de  ces 
insectes  qui  vivent  de  matières  vëgé^» 
tâles  et  animales  en  décomposition; 

TOTBIVORES,  adj:  et  s.  f.  p!.# 
Putrivorce  (pittris  ,  pourri  3  voro  , 
dévorer).  Nom  donné  par  Robiueau* 
Desvbidy  à  une  section  dé  la  faniillé 
des  Myodaires  Màlacosomes,  compre- 
nant celles  dont  les  larves  vivent  dans* 
les  débris  putréfiés  de  matières  ani- 
males et  végétales. 

PïCNOCAIVPE ,  adj. ,  pythocar- 
pus  (  ttuxvoç  ,  épais ,  xapTrèç  ,  fruit  )  ; 
qui  a  des  fruits  épais,  renfler*  Ex.J 
Tamari*  pfenocttirpa. 


PYGÔ 
«ttjWCSra XLE ,  tây. , ,  #**io- 
Vf  fadas.  (*v*i»ôç,  ;  épai?,  **?«>*., 
4éfce  )  ;  4jui  .  est  rassemblé  en  têtes 
épaisses  ,  cetnme  ïes  fleurs  du  Car- 
dans pycmctpktdtts.   -^ 

PïCi\OGOI\IDES ,  adj.  et  s.  m. 
çj, ,  Pj-ciiqguuid*.  itair4àftft4  far 
JUiBarck ,  Copier ,  l*k?ille ,-  &b*cs> 
*t  EichwaJd  à  use  faeûUed'Anacfcni*' 
des,  qui  a  pour  type  legeane  «fyvmJt- 
gonum. 
.  PtCNOSTACOTÊ , ,  ad].  /  grrnp- 
stachyus  {  itvkvoç,  épais,  «fray*  »  épi  )j 

Îui  a  les  fleura  disposées  eu  gros  épis* 
ix.  Màriscus  fycrwstachyus,  &ùf* 
phora  pyenQslachyos*  f 

PYGARGUE,   adjeçt, ,   ftpgargus 

iimyh  ,  fesses  ,  «p7^«,  blanc  )  j  qui  a 
a  queue  blanche,  comme  le  Falco 
alhtcaudus ,  ou  une  tache  'blanche  à 
la  naissance  delà  queue,  comme  Y  Ai* 
fiiope  pygargus.    .  x 

PYGiUtRWQtJES,  admets  m.  pi., 
fygarrhiehi(itvyiiy  derrière,  «pp*^âcr- 
Itai ,  grimper).  Nom  douce  par  Meyer 
et  Illiger  à  une  famille  d'oiseaux , 
comprenant  ceux  qui  s'aident  de  leut 
queue  pour  grimper.    '  '  . 

PYGOBR ANCHES,  adj.  et  s.  ,m. 
pi.  y  Pygobranckia  (*n*yjs ,  derrière 4 

Sdéy^we,  branchies  ),  Nom  donné  par 
ray  à  un  ordre  delà  sous-classe  des 
Gastéropodophores,  gymnobranches , 
'  qui  comprend  une  partie  des  Nudi- 
brauebes  de  Cuvier. 

PYGOMOLGES ,  g.  m.  pt.,  IJr^o- 
molgœi  (  WU71Q ,  derrière ,  ft$yo; ,  sa- 
lamandre). Çiom  donné  par  J.-A. 
Ritgèn  a  un  sous-ordre  de -Perdre 
des  ReptilesCarapsicbrates ,  compre- 
nant lés  batraciens  sans  queue. 

PYGO  PLAT  VPODES,  adj.  et  s. 
m.  pi. -, Pygoplatypodes  (fruyi,  der- 
rière, ff^xriiç,  large»  wovç,  pied). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  Ve  l'ordre  des  Hygrbrai thés, 
Comprenant  des  oiseaux  qni  ont  les 
pieds  largement  palmés  et  placés  tout 
à  l'arriéré  du  corps. 


riwnntfS)  adj*    et  !»  ttt.   pj.% 

PjrgopocUs.  N01&  donné  par  Illiger, 
Goldfuss,  Eichwald  et  Ritgen  â  une 
famille  d'oiseaux  'Palmipèdes  %  qui 
ont  les  pied*  engagés  jusqu'à  l'extré» 
mité  de  l'obdomeq ,  se* 'laquelle  ils 
semblent  marcher. 

PYLOÏUDÉS,  adj..  et  g.  m*  j»1»* 
TyhfrHea  (trvtatfô*,  pylore).  Jjoné 
donné  par  Blainville  à  une:  famille  d* 
l'ordre  des  Acéphalophores  laméUi- 
brainches ,  comprenant  ceux*  qui  ouf 
une  coquille  baillante  aux  deart 
|K>uts.    - 

PY  RAC ANT*E,  adj. ,  pyrtkçantius 
[nSp  ,  Jfeu;,  £xa*$a ,  épine)  $  qui  a? 
des  épines  jaunes*  Et.  Ceiastfus  jyr<* 
racanthus ,  Soïmnum  pyracùnthos. 

P1tttAIiITE$,  adj.  et  s.  m.  pl.f 
Pyratitts*  Çom  donné  par  Lamarck , 
Goldfuss  ,  Ficinus  etCarus  à  une  fa- 
mille d'insectes  Lépidoptères ,  qui  à 
pour  type  le  genre  PyraCis. 

PYRAMIDAL  ,  adj . ,  pyramidatU? 
irx»^af*o«t^nc  >  p^amidenforjnig  (  ail, } 
(Ttupapi* ,  pyramide)»  Tttolis  nomme 
système  pyramidal  un  assemblage  de 
formes  cristallines  provenant  d'une 
même  forme  fondamentale., _  une 
pyramide  à  quatre  côtés  isocèles  f 
et  procédant  par  une  loi  propié 
à  la  production  de  plusieurs  séries: 
de  formes  pyramidales.  On  appelle 
plantes  pyramidales  celles  dont  les 
branches ,  étendues  horizontalement, 
se  raccourcissent  de  la  base  au  sorn»» 
met  (ex.  Aàiespieea}\  oanfcule py~ 
ramidale,<e\\e  qui  se  rétrécit  .de  la, 
base  au  sommet  (ex.  Yucca ,  Camr 
panula  pyramidalis  )  ;  coquille  pyra- 
midale >  celle,  dont  la  forme  générale 
est -celle  d'une  pyramide  ou  d  un  conq 
(ex.  Trochus  pyramidalis). 

PYRAMIDE,  &d'].y  pyramidatus; 

Îui  à  la  forme  d*une  pyramide  (ex* 
iacarisia  pyramidata ,  Polygonum 
prramidàtum.,  Antipathes l  pyrami^  ' 
data).  Se  dit  aussi  d'un  cristal  qui 
dérive  d'un  prisme  dont  les  buses  oof 


336 


t>YBG 


été  converties  én\  pyramides  (ex*  Mê* 

spirpe  pyramide)-    . 

PYRARDÉES,  a<îj.  et  s.  t.  pi., 
Pyrardeà.  Non*  donné  par  H.  Cas- 
sai! à  un  groupe  de  là  section  des 
Buphthalmées ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Pyrarda. 

PYRÉLAtNE, ■  tûbrt.  t ,  pyrelaina 
(ffGp ,  feu ,  Hotov ,  huile  ).  Nom  donné 
par  Berzelius  aux  huiles  pyrogénées 
liquides. 

PYRÉNACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Vyrenaceœ.  «Quelques  botanistes  ap- 
pellent ainsi ,  avec  Ventenat,.  la  fa- 
mille du*  VerDcnacées. 

PYRKNAIRE,  adject, ,  pyrenarius 
X  ?rup^y ,  noyau  ).  De*  vaux  tîonne  celte 
•epithèle  ù  un  fruit  put  peux  T  demj-  ' 
infère,  multiloculaire  ^  à  loges  dont 
r  e  n  d  o  ca  r  pe  c  s  1 1  i  £u  e  u  x .  E  \- .  Mespilus* 

PYRÉKE,  s.  L  ,  pjr&ia.  Gaertner 
nomme  ainsi  ta  nucuk* 

PYRÉNOCYMATIENS ,  adj;.  et  s. 
•n.  pi. ,  f*yrenocymatii(nupyn ,  noyau, 
«wurrea»,  cymatiotf  ).  Nom  donné  par, 
Wallrotb  à  une  trihu  de  la  famille 
des  Lichens,  comprenant  ceux  qui 
iont  pourvus  d'unnucléns,  et  corres- 
.  pondant  aux  Mvélocarpes  de  Meyer. 

PYRÉNOMYCÈTES ,  s.  m.  pî.  , 
Pyrènomycetcs  (  jrvp«v ,  grain ,  pv*»îf , 
champignon).  Nom  donné  par  pries  à 
une  cohorte  de  Ja  famille  des  Cham- 
pignons, comprenant  ceux  dont  le 
péri thécion  renferme  des  thèques  ,  ou 
m  rement  dessporules  uues  ,  qui  s'é- 
chappent par  un  orifice. 

PYRÉTINE,s.  f.  ,pyr$lîtia  (îrCp,, 
feu).  Berzelius  donne  ce  nom,  ou  celui 
de  résine  pyrogénée ,  aune,  classe 
nombreuse  de  combinaisons,  ayant  de 
l'analogie  avec  les  résines  ,.  et  qui  se 
forment  pendant  la  distillation  sèche 
des  substances  organiques. 

PXHGOMACÉ8,  adj.  et  s.  m,  pi.,, 
Pyrgomacea.  Nom  donné  parMçnke 
à  une  famille  de  la  classe  des  Cirri* 
ptdes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Pyr* 
goma. 


PYRÎ 

*TOGO&m3DK&,  *d]t  et  s.  m. 
pi. ,  Pyrgomatida}..  Nom  donné  par 
Gray  à  une  famille  de  la  classe  des 
Cirhpèdes,  ayant  le  genre-  Pyrgoma 
pour  type ,  et  répondant  à  la  précé- 
dente. •         . 

PYRIDION  9  subst.  m. ,  pyridium. 
Mirbel  désigne  -sous  •  ce  nom  le  fruit 
que  Linné  appelait  pomme  et  que 
Richard  nomme  mélonide. 

PYRIFÉRE,  adj.  pyriferus  {py- 
rus ,  poire  ,'fero >■,  porter)  ;  qui  porte 
des  fruits  en  forme  de  poire  (ex. 
Psidium  pyriferum).  Le  Fucus  py- 
riferus a  l'extrémité  de  sa  fronde 
renflée  comme  une  poire. 

PYRÏFORME,  adj.  ,  pyriformis  ; 
hirnforinïg  (  ail .  ) }  péri  forme  (  it .  ) 
\pyrus+  poire,  forma,  Forme);  qui 
a  la  forme  d'une  poire,  connue  le 
fruit  du  Passiflore,  pyriformis  et  du 
Xyîomelum  pyriforme ,  ou  les  urnes 
du  Campilopus pyriformis et  du  Çym* 
nostomum  pyriforme:  Se  dit  aussi 
d'une  coquille  univalve  dont  une  des 
extrémités  est  grosse,  renflée,  ar- 
rondie ,  et  l'autre  alotigée  en  forme 
de  queue  («x.  Cerithium pyriforme). 

«  PYRITE  ,  s.  f , ,  pyrites;  mpiriiç. 
Nom  vulgaire  du  sulfure  de  fer,  que 
Ton  donne  aussi  par  extension  à  quel* 
ques  autres  sulfures.  Certains  miné- 
ralogistes ont  proposé  de  le  réserver 
pour  les  sulfures  doués  de.  l'état  mé- 
tallique ,  parce  que  celui  de  fer  est 
dans  ce  cas. 

PYRITEIJX  %  adj..,  pyritosus  (py* 

rites,  pyrite);  qui  est  converti  en 

pyrite  (fer.  py  rit  eux),  qui  contient 

du  fer  pyriteux  disséminé  (  ex.  Phyl- 

'  lade  pyriteux  ). 

PYRIT1FÈRE  ,  adj. .,  pyritiferu*. 
(pyrites,  pyrite ,  fero ,  porter);  qui 
renferme  de  la  pyrite..  Ex*  fichiste 
pyritifère.  •  * 

PYRITISÉ,  adj.  ;  qui  est  converti 
en  pyrite.  Bois  pyritisé. 

PYRITOLOGIE  ,  s.  JF.  KfO'tUoU>gia 


PYRO 

tirvpLxnÇ)  pyrite,  ^ôyoç,  discours). 
Traité  des  pyrites.  Henkel  a  publié 
un  ouvrage  sous  ce  titre. 

PYRO-ACÉTIQUE  >  adject. ,  pyro- 
aceticus.  On  nomme  esprit  pyro-acé- 
tique (  Êther  pyro-acétique ,  Desrone  ; 
brenzlicher  Essiggeist ,  brenzlicher 
Essigàther,  ail.),  un  liquide,  dé- 
couvert par  Chenevix,  qui  s'obtient 
en  soumettant  les  acétates  à  la  distil- 
lation sèche. 

PYROCÈTE,  adject. ,  pyrocetus. 
Haûy  a  employé  ce  terme  pour  dé- 
signer le  fer  volcanique. 
>  PYROCHIMIE,  s.  f. ,  pyrochymia 
(ft£p,  feu,  ^ufata,  chimie),  Partie 
de  la  chime  qui  traite  de  l'histoire  du 
feu. 

PYROCHROIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Pyrochroides.  Nom  donné  par 
Cuvier ,  Latreille ,  Goldfuss ,  Eieh- 
wald ,  Ficinus  et  Garas  à  une  tribu 
d'insectes  coléoptères,  qui  a  pour 
type  le  genre  Pyrochroa. 

PYRO-CITRIQUE ,  adject. ,  pyrc~ 
citrictu.  Nom  d'un  acide  \brenzlichte 
Citronensàure ,  ail,  ) ,  que  Lassaigne 
*  découvert ,  -et  qu'on  t obtient  en 
soumettant  l'acide  citrique  cristallisé 
a  la  distillation  sèche. 

PYROCITRATE ,  s.  m.,  pyroci- 
tras.  Genre  de  sels  (brenzlicjue  ci- 
tronensàure Saàe,  alK),  qui  résul- 
tent de  la  .combinaison  de  l'acide 
pyro-  citrique  avec  les  bases  sali- 
fia blés. 

PYRO-ÉLECTRIQUE  ,  adj. ,  pyro- 
electncus.  On  donne  cette  épithète 
aux  phénomènes  de  polarité  élec- 
trique qui  se  développent,  dans  un 
grand  nombre  de  substances  cristal- 
lisées, par  l'effet  d'un  changement  de 
température ,  et  sous  Je  rapport  des- 
quels Brewster  a  beaucoup  ajouté  aux 
notions  qu'avaient  fournies  les  re- 
cherches de  Haùy  et  deBrard. 
à  PYROGÈiVE,  adject»,  pyrogenus 
(  mip  f  feu ,  ^wow ,  produire).  Épi- 
thète donnée  par,  Brongniart  à  une 
IT. 
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classe  de  terrajns  ,  comprenant  les 
terrains  volcaniques  et  ignés  actuels. 

PYROGÉNÉ ,  adject.  Berzeliu*  ap- 
pelle ainsi  les  huiles  jet  résines  etupy- 
reumatiques ,  c'est-à-dire  celles  qui 
se  produisent  par  la  distillation  des 
substances  organiques. 

PYROGNOSTIQUE,  adj.  ,  .  pyro- 
gnosticus  («rfy ,  feu ,  7v»0tç,  connais* 
sance).  On  appelle  essais  pyrogno- 
stiques  ceux  qu'on  fait  avec  le  cha- 
lumeau, pour  découvrir  la  nature 
d'une  substance  quelconque. 
'  PYROIDE ,  adj . ,  pyroideus  [  itty  9 
feu,  cUoe.»  ressemblance).  Épithète 
donnée  par  Ômalius  à  un  ordre  de 
terrains ,  comprenant  ceux  que  leurs 
caractères  extérieurs  rapprochent  des 
matières,  minérales  qui  ont  subi  l'ac- 
tion du  feu.  * 

PYROKINATE,s.  m. , pyrokinas. 
Genre  de  sels  (brenzehinasaure  Sahe, 
ail.  ),  qui  résultent  de  la  combinaison 
de  l'acide  pyrokinique  avec  les  bases 
salifiables. 

PYROKINIQUE  ,  adj. , pyrokinicus. 
Nom  d'un  acide  particulier  (Brenzclii- 
nasàure,  ail.  ) ,  que  Pelletier  et  Ca- 
ventou  ont  découvert  en  distillant 
l'acide  t  inique  à  feu  nud.     #  ' 

PYROLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Py- 
roleœ.  Famille  de  plantes,  établie 
par  Lindley ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Pyrola. 

PYROLIGNEUX,  iA\'.%jyrùligno- 
sus.  On  donne  le  nom  X acide  pyro- 
ligneux (Holzsàure,  Holzessig ,  ail.  ) 
à  une  combinaison  d'acide  acétique 
et  de  pyrétiue  qui  s'obtient  en  distil- 
lant le  bois,  et  celle  d'esprit  ou  éther 
pyroligneux  à  un  liquide  qui  se  pro- 
duit en  même  temps  que  le  précé- 
dent ,  et  dontTaylor  a  le  premier  re- 
marqué l'existence. 

PYROMALATE.s.  m.,  pyroma- 

las.  Genre  de  sels  {brenzliche  aepfelr 

saureSahe,  slL),  qui  résultent  4e  la 

-  combinaison  de  l'acide  pyromalique 

avec  les  baw^Ufiables.  .p 

23 
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tt^.Nbm  dontoé  à*ri  acide  {brênx- 
Uthe  MpfélsXuré,  ail.)  7  *P&  Sra- 
eonnot  à  découvert,  et  qui  se  pr*- 

3 toit-,   avec   ira  autre  ,    ^piatid  eîn 
istHtei'afcide  ihalîquesetrt. 
PYnOMAQtJE  ,  ladj. ,  ftfrùtoùéhtts 
f  fcty,  fett,  p4#>ft*r,  battre).  Se  dit 
tie  certains  mmérfeux  «roS  donnent  db 
"  tftîucettvs  par  iè  cbofc  an  briquet. 

*^OH»ABttAlÛQlJE  *  adj . , /jr*>- 

'  ihorgatâxis.  Sous  le  liont  Û  esprit 

pyro^màrgdrique ,  Bussy  désigne  Un 

*  fcorps  crisiaïlfeable  particulier  qu'il  â 
obte**  en  distillant  le  mârgararte  de 

'iaiîyte. 

ttïlOlÉÈTRE ,  subst.  *tti» ,  pytctrtte- 

'  ïrifin ;  FêuargràdTnesser^ll.)  {itvp, 

l%ûf  ptrr/iiw,  mesurer).  Instrument 

dont  on  te  sert  pour  mesure*  les 

tauts  degrés  'de  chaleur ,  ^ët  dont  il 

*  existe  plusieurs,  fort  di#éîetis les  tras 
dés  autres,  quïttetempîtssento^'hi- 

'  &>mptètenietit  leur  objet. 

PWOMÉTIVIQUE ,  adj. ,  pfrome* 

Métis.  É^itbete  donnfée  aux  moyens 
"ilàaide\lesqtre!s  011  parvient  à  fcne- 
~surerVs  bautés  teltipeWtircs ,  c'esfc- 
'4-dlre  celtes  trni  sont  supérieWes  tfu 

point  d^bulîitioti  dû  mefeure. 

PÏ^ldoDCAÏB^S.  th.jpfrvfttubas. 

tîèwre  dé  sete  (breHtscnfeimsatire 
'Shfoe ,  au.)  ,  qui  résultent  de  la 
.  combinaison  de  l'acide  pyrcmifrciqtte 

avec  lès  bases  sâlffcnMes'. 

MROftftJCIQtJÏ  ,  adj.  iWtomtici- 

ctts.  Nom  dottaé  k^n  ncMe\Bténz- 

xèhléintsâtire ,  îtll.) ,  tlécouvert  pftr 
^Sàutùïi-LabiUavdiièt'c ,  qui  se  produit 

'pendant  la  décora  position  de  l'addc 
"ftnicïquè  &Ia  distillation  s^che. 

MltO-OLÉlOWE ,  adjett. ,  pyru- 
'èteicus.  Bussy  appelle  esprit  pyiv- 

cléiaue  un  corps  Cristâïlisabîe  part- 
iculier qu'il  se  obtenu  et  distillant 
"l'oléate  de  chaux.  K 

'"  Mfc0»Aira  V  adl . , >  iytophanas 
^fcty  9'ftb  f9*tv<A ,  ap&rWtr*  ),  Se  tft 

ije  pierre»  iHfcetfeea  fnUrfbees  'de  cire 
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qw,  opaques,  a  frtid-,  devtcaucujÊ 
transparentes  lorsqu'on  les  expose  <à 
l'action  du  -feu  ,  bequei  fait  fondre  ia 
-cire» 

PYIlOPJ&OSPfiATE*  s.  tn.  *>mv»- 
phùsphas.  Ifam  donné  par  Cterire 
au  phosphaté  de  soude  q*t  ,  après 
nvoir  été  calciné,  possède  d'autres 
^propriétés  que  celles  dont  il  joutsssrk 
-auparavant,  et  cwitaèfcstosotts  un  autre 
forme,  avec  une  autre  prepactîoh 
d'eau, de  cristallisation. 

l>¥ftOPH¥TIQ^E>8(ljM^rr^/^- 
ticus  (  7tvp  y  feu ,  futàr,  plante).  Un»- 
verdorben  admet,  sous  le  ttomd'a- 
tides  pyrophytiqms^  plusieurs  act^- 
'desyexrôtaûtsuivant  lui  dans  les  huiles 
pyrogénées  végétales  non  rectifiée», 
dont  il  paraît  n>vêir  étudié  aucun 
en  particulier^ 

l>iHOPlEN,  àd].ifflr*pkmus  (mi*- 
iptrc&tiùêt ,  marqué  de  taches  rouges  }• 
"Se  dit,*n  minéralogie,. d'une  rocke 
qui  cpqtient  dés  grenats  rougeÀtreS 
disséminés ,  formant  taches  sur  un 
fond  clair.  Ex»  Calçyphire  pyropien. 
-  '  W£MVTtànM9  ùà\çot>r  pyrapttriU 
<(,*$?,  feur  irr^eav,  aile);  qui  a  le* 
«iléa  jaunes.  Ex*  Cerihia  pyropéenh 

PYftQSCOPE,  s.  m*  y  pyrostopiuto 
~{*$p ,  feu^  sxôir«»> ,  considérer}*,  6y- 
-npnyitte  peu  usité  de  pyromèwe. 

PYttOSOPHtE,  s.  ï.,>pr*OMpkùi 
(  *rî^  ^  fou ,  «réf  tu  ?  acienoe  ) .  Teidw- 
•meyer  *  employé  .ce  terme  comme 
synonyme  de  chimie. 

PYROSOKWQte.  ^©J^ PBWMiA- 
^PQtTK.     '       ,;  .••.'. 

P%BO«rTJÉAHtNE  y  s.  Lrpyrosiea^ 
wénà  { n-Ot  r  -feu  ,  èri ap>,  graissé  ).  Bef- 
aefius  donne  ce  nom  au*  lmilëapy^ 
rogénées,,  quand  leur  ttotisWfcante  ***, 
-ierme  ,  comme  celle  d'une  graisse. 

PYR(9|-tS,FÉARWÎl}E,  adj/>  pfh)1* 
stkaricus.  Bùssy  désigne  sous  te  Uo A 
à'éfprit  pyrà*stèàrtquc  un  corps  flrf»- 
tàllisable  particulier  o^u'H  a  obtenu 
"éâ  distillant  le  stéarate  da  èbAuK, 

PtaWABTïtATE,  tvttVf  ^**- 


tprira*  <**&*«  de  sels  (  &re>*&*éfo- 
^«r*?  <&*&<?  ,  ail.  > ,  quV  résultent  de 
la  ,comfeii)ai*ett  de  Kacîde  p^r«tar- 
trique  avec  les  bases  âalifiables. 

PYROT  ARTHUR,  adj^  /pro- 
t&Hricus.  Nom  du»  «croie  ^Brtkelier 
Œrenmeijisàur*,  alL)»  découvert  par 
Rose,  qui  se  produit  q*»ané  o»  dis- 
tille  l'acide  tartrieue* 

PYROTECHNIE,*  fc  »  jynMteJU 
itwi  (wîp,  feu,T#x*i,  art).  Bardât*- 
spn  s'est  servi  de  4*  terme  pour  dé- 
signer la  cfeîaue,  è  cause  de  l'emploi 
fréquent  qu'elle  foit  eu  feu  dan*  les 
Opérations. 

P¥ROTCGIIliIQUE>  tdj* ,  /jrro- 
t&&mcus>  Le  Cjrnanehum  gyroiech* 
nicum  a  été  nommé  ainsi ,  parce  que 
•on  éce*ee,  motle,  légère  et  subé- 
setse,  peut  très-bien  rempkcer  l'a- 
ifiadoui 

PYRO-UUQUE  ,aéj. ,  prre-uritus. 
Mom  Jeune  par  tberaiiier  et  tassai- 
gne  à  un  acide (Brenzh<to>mattr*,ik\{.), 
qui  se  produit  petdaftf  U  dfelilfcuièn 
s£ehe  die  l'acide  urique/et  qui  depuis 
a-  reçu  celui  d'acide  cyànurîfjuei 

PYROXJÊNEUX,^,  pjerotietfskn 
Se  dtt  d'une  roehe  qtû  renferme1  du 
pjhroxènè  en  crislôux  tréu-distiutts 
et  eWfoaus;  Ex.  Betsmàte  ppnsté» 
neux. 

cms  ;  qui  contient  des  cristaux:  de  j>yV 
roxèoediBsérainés  (ex.  Téphrinè  pjr* 
roxéntyue).On\aàîto8  donne  celte  épi- 
thète  à  un  genre  qu'il  établit  parmi 
les  rocbesw 

PYROXYLIQIJB  ,  adî^^ro^/râw 
(wOp  ,  feu  ,  ÇuXov,  bois).  L'esprit  py- 
ro-acétique a  été  appelé  aussi  esprit 
pyroxyhque ,  parce  qu'en  l'obtient  en 
distillant  le  bois. 

PYRO&OATE,  h  m.  v  p^mma*. 
Nom  donné  ^  un  genre  de  sels 
(mhnaUficke  brandsaare  Scdzè,vàk  k 
oui  résultant  de  la  cojrômaioob  de 
Imiic  pjrozoïqit*   aft*è  les.  imset 
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*¥<WZOIQIIE,  adf.  ,  fijtmoieus 

(irûp,  feu,  Çôu,  vie).  UnveroW*. 
bon  appelle  acide  pymtùlque  (  «jm« 
mûlùche  Brandsàure^ùlL)  un  acide 
qu'il  a  retiré  des  huiles  animales  py«« 
rogénées  non  rectifiées. 
.  PYRRBL\E  ,s.  f. ,  tfrrhma  (*vp- 
ph  >  roux  ).  Nom  -donné  par  Ncea 
d'Esenbeck  à  la  substance  qu'il  re- 
garde comme  le  principe  colorant  de 
ia  neige  rouge.  Suivant  lui ,  cette 
substance^  produite  par  divers  élé- 
iftens,  et  d'une  nature  très- volatile  f 
existe  a  la  >snrfaee  organique  de  U 
terre  ;  appartenant  aux  parties  géné- 
ratrices de  l'atmosphère  inférieure , 
e*  liée  à  la  vie  organique ,  elle  se 
présente,  sous  ferme  d'exhalaison  , 
et  passe  dans  les  nuages,  qui  la  rën— 
dfcùt  à  cette  même  surface  comme 
principe  nutritif  et  protecteur. 

PVRHHAGRE,  adj.j  jfjmhUenu 
(«vp^o;  ,  roux ,  axpoç,  bout)  ;  qui  a  le 
bout  (de  l'abdomen)  d'un  jaune  rott- 
geâtre.  Et.  Laphria  pftrhacra. 

PYftRHOCÈil*:,adj.,  wrrhoèerut 
(hw^ôç  s  roux ,  *c>o< ,  cerne);  qui  a 
les  antennes  rouges.  Ex.  Tachlna 
fgrrrkocéra. 

PYRRHOG ASTRE,  adj., pyftf^ 
gftiter  (ffufpà*,  roux ,  -yad-njp ,  ven-. 
tre);  ipi  a  l'abdomen  roux.  Ex» 
liricJitfoda  fffrrh&giastèré 

PYHRHOLEUQUS  ^  adj. ,  pfrrho* 
Umus  (tt^ç,  rou* ,  Wito;,  blanc). 
Se  di€  d'un  animal  <pii  es\  roux  en 
desfcus  et  Uanb  en  dessous.  Ex.  'S fi* 
viapyrrkotèuG*.  •      '    « 

PYRMlOfcJOTE,  ^gyrrkonbtu* 
(  Truppôç ,  roux ,  vwroç ,  dos)  ;  qui  a  le 
jios  roux  en  totalité  ou  en  partie.  Ex, 
Mirundo  pyrrhonota. 

PYRRHOPHANE  ,  adj. ,  pyrrho-* 
pkanus,  (  **ppo{,  roux ,  <patoç  jTjirïln)^ 
chh  est  hreti  en  dessus  -et  rc%ac  en 
descous.  Ex.  CttoutestyWbùphànns* 
,  WBSWXmm,  adj.  .pytthopliius 
(^(k»,  rowx  i  ^cw;Vwûn>.  Se  Ait 
d'un  oiseau  ôW  le^planH^  est  tout 
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et  bran.  Ex.  Dendrocopus  pyrrho- 
pkius. 

PYRRHOPBRE,  adject.,  pyrrho- 
phrys,  (truppo;,  roux,  oypvç ,  sourcil); 
qui  a  les  sourcils  rouges.  Ex.  Sylvia 
pyrrhophrys. 

PYRRHOPROCTE ,  adj.  >jyyrrho- 
proctus  (iroppo;,  toux,  irprorcc,  anus); 
qui  a  l'anus  rougeâtre.  Ex.  Dcxia 
pyrrhoprocta, 

PYIIRHOPTÈB^E  ,  adj . ,  pyrr/iopte- 
rus  (wvppo'ç,  roux,  Trripov,  aile); 
qui,  a  les  ailes  rousses  ou  rougeâtres. 
Ex.  Coccyzus  pyrrkopterus ,  Dory- 
phora  pyrrhoptera. 

PYRRHOP¥G£ ,  adj.  ,  jryrrhoptf- 
gus  (  mjppàç ,  roux,  izirpi,  fesses );  qui 
a  l'anus  rougeâtre.  Ex.  Laphriapjr- 
rhopyga. 

PYRRHOAHINE ,  adj. ,  pyrrhorhi- 
nus  (7rvppo; ,  roux ,  ptv ,  nez  )  ;  qui  a 
le  nez  d'un  rouge  brun.  Ex.  Mus 
pyrrhorhinus. 

PYRRHOSTOME,  adj.,  pyrrho- 
stomus  (  m>ppôc ,  roux  ,  «Topa ,  bou- 
che )  ;  qui  a  la  bouche  ou  l'ouverture 
de  couleur  rouge.  Ex.HcJicinapyr- 
rhostoma. 

PYRRHULÉS ,  s.  m.  pi. ,  Pirrhulœ 
(pyrrhula ,  bouvreuil  ).  Nom  donné 

Îiar  J.-À.  Kitgen  à  une  famille  de 
'ordre  des  Choroptènes ,  renfermant 
le  bouvreuil  e$  les  oiseaux  qui  s'en, 
rapprochent  le  plus. 

PYTHO\OD>ES ,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Pythonoidei  ,  Pjrthonoidea.  Nom 
donné  par  Fitzinger  et  Eichwald  à 
une  famille  de  Reptiles  ophidiens, 
qui  a  pour  type  le  genre  Python. 
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PYXIDB,  s.m.  ypyxutium,pyxhy 
pyxidula  ;  pisside  (it.)  (iruftfcov, 
petite  botte  ).  ïïom  donné  par  Ehr- 
hart  et  Mirbel  à  un  fruit  (  capsula 
cîrcumcisja  de  Linné  ,  botte  à  savo- 
riette  de  quelques  auteurs)  see,  ordi- 
nairement globuleux  qui ,  par  une 
scissure  transversale,  s^ouvre  en  deux 
valves  hémisphériques  superposées , 
dont  la  supérieure  est  appelée  oper- 
cule, et  l'inférieure  amphore  (ex. 
Hjroscyamus  ).  On  nomme  aussi 
pyxide  l'urne  àes  mousses* 

PYXIDK ,  adj.  ,pyxidatus ;  bècher- 
Jormig(9\L);pissidato  (it.);  qui  a  la 
forme  d'un  petit  gobelet.  Ex.  Sey- 
phorus  pyxidatus  y  Linderrua  pyxi— 


PYUDIFÈRE,  adj.,  pyxidlfcru* 
(iru$ç,  boite,  fero,  porter).  Le 
Trichomanes  pyxidiferum  est  ainsi 
appelé  parce  que  les  involucres  qui 
entourent  ses  capsules  sont  en  ferme 
de  cornet  évasé. 

PYXIMROSTRES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Pjrxidirostrts  («rvglc,  botte, 
rostrum ,  bec  ).  Nom  donné  par  La- 
treille,  Ficinus  et  Carus  à  une  famille 
de  Tordre  des  Eehassiers ,  compre- 
nant des  oiseaux  dont  la  mandibule: 
supérieure  forme  une  sorte  d'oper- 
cule emboîté  dans  l'inférieure. 

PYXIIHJLE ,  a.  i.,pyx*dah;Moos- 
hûchse  (ail.).  Assez  sooveot  on  a 
donné  ce  nom  à  l'urne  des  mousses. 

PYXOTÉES,adj.  et  s.  f.  pi.,  Pyxi- 
neœ.  Nom  donné  par  Frîes  à  une- 
tribu  de  Licheus  idiothalames  ,  qui  * 
pour  type  le  genre  Pyxùte. 


QUADtUNGULAIRE,  adj.,  qua- 

drangularis  ,  quadrangulatus ,  qua- 
dratus  ,  quadrangulus  ;  viereckig  , 
nxlerkanUg  (ail.)  (  quatuor  r  quatre  , 
angidusy  angle)  ;  qui  a  quatre  an- 
gles. Bfochautilu^oq,  e*  iBiimkgie, . 


le  nom  de  prisme-  quadr angulaire  à 
l'un  des  genres  qu'il  admet  parmi  les 
formes  dominantes  des  cristaux.  C'est 
un  solide  à  six  faces  parallélogram-i 
iniques,  parallèles  deux  à  deux ,  dont 
quatre  sont  latérales ,  et  deux  ser- 
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vent  de  bases.  Il  peut  être  rectangu- 
laire <m  rhomboïdai  {voyez  ces  mots), 
Quadrangulaire  s'employe ,  en  bota- 
nique, comme  synonyme  de  tétra- 
goney  pour  designer  des  parties  qui 
ont  quatre  angles  ;  épi  quadrangu- 
iaire  (ex.  âieiampyrum  cristatum  )  ; 
fewiles  quadrangulaires  (ex.  Tra- 
pu natans) ;  silicuie  quadrangulaire 
(ex.  Bunias  Erucagû);-tige  quadran- 
gulaire (ex.  Hypericum  quadrangu- 
lare  j.  Un  poisson  (  Zeûs  quadratus  ) 
est  ainsi  appelé  parce  qu'il  a  le  corps 
carré  ;  une-  méduse  (  Éutymene  qua- 
drangularis) ,  parce  qu'elle  est  dans 
le  même  cas. 

QUADRATIFÈRE,  adj.  ,  quadra- 
tifetus  (  quadratus: ,  carré  ,  fero  ,• 
porter).  Épithète  donnée,  dans-la  no« 
tnençlature  mînéralogîque  de  Haùy, 
à  une  variété  de  chaux  phosphatée , 
dans  laquelle  des  facettes  qui  naissent 
d  un  décroissement  sur  les  angles  de 
la  base  de  la  forme  primitive  sbnt 
coupées  par  d'autres  facettes  pro- 
duites en  vertu  d'un  décroissement 
s«r  les  bords ,  de  manière  qu'elles 
ont  la  figure  d'un  carré. 
'*  QUADRATURE  ^  ».  f. ,  quadratura 
{quadratus y  cafré).  On  donne  ce 
nom  au  premier  et  au  dernier  quar- 
tiers de  la  Lune ,  c'est-à-dire  aux 
points  de  son  orbe  où  cet  astre  est 
éloigné  du  Soleil  de  cent  et  de  trois 
cents  degrés' ,  comptés  dans  le  sens 
de  son  mouvement  propre ,  parce 
que ,  dans  chacune  de  ces  phases ,  sa 
distance  au  Soleil  paraît  être  d'un 
quart  du  zodiaque. 

QUADRI-AILÉ  ,  adj. ,  quadrUalor 
tus  ;  vierflugelig  (ail.  )  (  quatuor  , 
quatre,  a\a  ,  aile)  ;  qui  est  muni  de 
quatre  ailes ,  comme  les  rameaux  du 
Cissus  quadrialatus. 

:    QUADRI-AimCUlvÉ  ,  adj.  ,  qua- 

dri-arùculatus  (  quatuor  9  quatre  ',' 
artieufan,  articulation).  Se  dit,  en 
parlant  des  antennes  des  insectes, 
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quand  elles  sont  composées  de  quatre 
articles. 

QUADRIBASIQÛET,  adj.,  quadrï- 
basicus  (  quatuor  ,  quatre  ,  basis, , 
base).  Épithète  donnée  par  Berzclius 
à  des  selshaloïdes  qui  contiennent  un 
atome  de  sel  avec  quatre  de  l'bxide 
du  même  radical. 

QUADRI-BINAIRE  ,  adj* ,  quadrï- 
binaris  (  quatuor ,  qualre  ,  binarius  , 
double  ) .  Epithète  donnée  par  Haûy 
à  une  variété  produite  en  vertu  de 
quatre  décroissemens  >  dont  chacun 
a  lieu  par  deux  rangées.  Ex.  Feld*» 
spath  quadri-binaire. 

QUADRICAPSULAIRE  ,  adj.,  qua- 
dricapsularis (quatuor,  quatre  ,  cap- 
sula ,  capsule  ).  Se  dit  d'un  fruit  qui 
est  Corme  par  la  réunion  de.  quatre 
•capsules. 

QUADRICARBURE  ,  s.  m-,  quadrU 
carburetum.  Se  dit  d'une  combinai- 
son d'hydrogène  avec  un  corps  sim- 
ple contenant-  quatre  fois  autant 
d'hydrogène  qu'une  autre  combinai- 
son de  ces  deux  mêmes  corps  ,  comme 
le  quadricarbure d'hydrogène ,  quia 
été  découvert  par  Faraday. 

QUADRI CARÉNÉ  y  adj. ,  ^qùadri- 
cdrinalus  {  quatuor ,  quatre ,  carina$ 
carène)  ;  qui  est  surmonté  de  quatre 
carènes.  Ex.  Turritella  quadricari- 
nata. 

QUADRICOLOR*  adj.  >  quadrieo- 
lor  {quatuor ,  quatre  *  color  ,  cou- 
leur ).  Se  dit  d'un  oiseau  dont  le  plu- 
mage offre  quatre  couleurs  différen- 
tes. Ex.  Trochilus  quadrhcolor. 

QUADRICORNE  ,  adj . ,  quadricor- 
nft (quatuor  >  quatre,  cornu  ,  corne); 
qui  a  quatre  cornes. ,  Mi rbel  donne 
celte  épithète  aux  anthères  ,  lorsque 
leurs  lobes ,  terminés  en  pointe  et 
divergens ,  forment  quatre  espèces 
de  cornes  (ex.  Gaulteriaprocumbens). 
Le  Notoceras ,  quadricorne  est  ainsi 
nommé  parce  que  chaque  valve  de  sa 
silicuie  se  termine,  par  deux  pointes  % 
Y  Antilope  quqdricQrnis  ,  parce  q;u'il 
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«quatre  corne*  sur  la  tête  ;  YQsfracbm 
quadricornis ,  parce  qu'il  porte  dieux 
aiguillons  près  des  jeux  et  deux 
autres  sous  la  queue  ;  le  Cottus  qua- 
dricornis ,  parce  qu'il  a  quatre  ta* 
hercules  osseux  sur  la  tète  ;  le  Cy~ 
clops  quadricornis ,  parce  qu'il  a 
quatre  "antennes  ;  le  Lucernaria  quth- 
dricorms,  parcs  qu'il  a  deux  oras 
bifides. 

QUU>BICOIuag*,  adj.  et  s.  m. 
pi.»  Ouadricornia.  Nom  donné  par 
DumeriU  une  famille  de  l'ordre  des 
Aptères-^  oomprenaiit  ceux  de  ces 
insectes  qui  ont  quatre  nUenoes,  F* 

P0LTGBTATQ9a# 

<?UADWCOTÏXÉDOHÉ,  adject,  > 
amdricQtjrUdofwès.  Se  4*t  d'un  tm* 
ferait  qui  a  quatre  cetylédons.  Ex. 
Pinus  americana.  • 

QtUDBICUSKDB  9  ad).,  qumdri- 
tuspidaius  (quatuor,  quatre,  euspi*) 
pointe)  ;  qui  a  quatre  pointes.  La 
i\âU  quadricuspiduta*  la  queue  1er* 
minée  par  quatre  cures  qnadrifides. 

QUÂpamÉCslIAJL  9  adj.  y  quadri* 
décimalisa  quatuor ,  quatre ,  decem , 
dix).  Se  dit ,  en  minéralogie  ,  d**m 
cristal  qpi  a  quatorze  faces.  Ex.  Ba- 
ryte sulfatée  quadridéchnale.i 

QUADIUDÉCIOCTWiAL  jadject.  y 
fUadridecioctonaù's  (  quatuor ,  qua- 
tre ,  dccem  ,  dix  ,  octoni ,  huit  ), 
Ëpithète  donnée  par  Haûy  à  une 
variété  de  topaze  qui  n'a  qu'un  seul 
sommet  à  quatorze  faces,  avec  un 
prisme  octogone. 

QUJjmiD&XTÉ  9  adj.  ,  quadri- 
dems  ,  quadridentatus  (quatuor,  qua- 
tre ,  dont ,  dent)  ;  qui  est  muni  #e 
quatre  deats ,  pointes  ou  divisions, 
comme  le  calice  du  lUgustrum  9ut~ 
gare  ,  les  corolks  du  centre  de  la  ea« 
lathide  de  YHelenmm  quadruknt** 
Utm ,  le*  pétales  An  Velcsia  qumdri* 
dentata ,  les  spatheUales  de  Yjigro*» 
ùs  ruora.  Le  Dofippe  quadridenseot 
ainsi  appelé  parce  qu'il  a  quatre  dents 
au  front;    le  Pkalangium  quadri- 
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demtatmm ,  parce  qu'il  porte  quatre 
pointes  à  l'abdomen  ;  le  i&pporkinms 
quadridens ,  parce  que  ses  éljtras 
offrent  es  arrière  quatre  longues  épi** 

ftes* 

QUiJHftII>lflITÉ,adj~,  qmadridi* 
gitaius  (quatuor  y  tfuireTdigUus\ 
doigt  ).  Se  dît ,  eu  botanique,  d'os* 
feuUU  dont  le  pétiole  est  terminé  m* 
quatre  folioles.  Ex.  Marsdea  qualrii 
folia. 

QyAmtMUGntwmxÉ  ♦  ad}. , 

qmdridigiiato  «  pmnatus.  Épttbète 
donnée  *ox  fkwlles  dont  le  pétiole 
oemmcin  se  termiuo  par  quatre  pé- 
tioles secondaires ,  sur  Je*  cotés  des- 
quels les  folioles  sont  .attachée*.  Ex. 
jMiimosa  pudica. 

Qi]  AJ)BlDODéc^JWBJ£  ,  ad***.  * 

rdridodecaedru*  (quatuor  t  qu*r 
,  dodecaedrum  »  dodécaëdro). 
Haiïy  appelle  ainsi  une  variété  dont 
les  faces  offrant  la  oomhinsiaon  de 
quatre  dodécaèdres.  Ex,  Okoaurearv 
Ponatée  quadridodécafdro* 

QVAPnwVGWfcWUiy  oàjeeU# 
quadriduodcii'maUs  (quatuor*  quo* 
tre  r  duodecm  ,  douze  )•  Epithèto 
donnée  par  Haiij  à  une  variéto  de 
magnésie  boratéequi  présente  la  for* 
me  du  dodécaèdre  rhomboïdal ,  dont 
quatre  angles  solides  *  pris  parmi  les 
huit  composés  de  trois  plans ,. sont 
remplacés  chacun  par  une  facette. 

QUADIU-ÉPIAEH,  adj.,  auadrU 
spinosusj  qui  porte  quatre  épines  , 
comme  les  élytres  du  ffîpporhimus 
quadrîspUwsus» 

QUADRIÉPOINTK ,  adj.  Se  dit  , 
en  minéralogie ,  d'une  variété  dans 
laquelle  chaque  angle  solide  de  la 
forme  primitive  est  remplacé  par  aua- 
tre  facettes.  Ex»  Fer  sulfuré  qwadriè* 
pointé. 

QBAPBrêltfart  ,  adj.  ,  quadrie- 
remaius»  Mirbel  donne  eette  éjâttiète 
au  cénobion  ,  quand  il  est  formé  par 
la  réunion  de  quatre  érèfMh  Ex. 
Salha* 
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QIHP1WAJUÉ  9  *à\,y  quajfcjfo 
m&t  wme&ig  (aV4*  S?  dit  $'m& 

sur  qnatw  ran^s,*  Eju  Et&igfm&ç 

■  QUADRIFASÇIÉ,  ad}.  f  qtmdr** 
fhstfaiXs  (  qmmmor ,  quatre  ,/ascia  , 
bande)}  q«i  éat  TBarqué  de  quatre 
bande*  cftforées.  Ex.  S/tusca- quadri^ 
fiasemta. 

QUADl^FIPE  ,  ad}.  ,  quadl'ffî- 
dm  ;  viérspatiig  (ail.).  Se  dit,  en. 
Botanique  ,  d'un  organe  qui  est  di- 
visé*, à  peu  près  iusqu  au  milieu  dé. 
sa  longueur,  en  quatre  portions  près-' 
que  égales ,  comme  le  calice  du  Be- 
s'eda  luteàla  %  les  pétâtes  du  Silène 
quaârifida  ,  les  spathclles  du  Pont- 
mereulta  ,  le  stigmate  du  Plumbago. 
Le  Sedum  quadrifidum  est  ainsi  ap? 
pelé  parce  qu'i|  a  quatre  pétales  5  lq 
Schlottheirnia  quaârifida ,  parce  que 
sa  coiffe  porte  quatre  appendices  £  la 
base.  s 

QUADRIFLOBE  ,  à8j,  ',  quadrtflo-  ' 
rus  (  quatuor  ?  quatre  ,  fios  ,  fleur]  ; 
qui  renferme  quatre  fleurs  ,  connue 
la*  çalathide.  de  certaines  Synapthé- 
rées  ;  qui  est  composé  de  quatre 
fleurs,  comme  les  vertivlUes  du  H^es- 
teringia  rosmarinacea  ;  (m  qui  porte  \ 
quatre fleur$,  comme  \e&rameaux  du' 
Misoàendrum  quadriporwn. 

QUAPIUFLOIUGÈUE  ,adj.  %.<ma- 
drijjorigerùs  (quatuor. quatre ?  flost , 
Apur ,. ^r<? ,  porter),  Synonjme  pçu, \ 
ijsité  de  quadri flore. 

QUAPMFQUÉ,  ad].,  qwdriftï 
lius;  vierblâtirig  (ail.)  (quatuor  , 
maître  »  folium ,  fewiile  ).  Se  dit 
d'uae  f)laj*te  d«at,  les  feuilles  wuù 
YflrtieiUées  quatre  par  quatre  (ex. 
Jj^ktraquàdrifolia}  Linum  quadrir> 
folium)  ;  dont  la  tige  porte  quatre 
ùml\w  (#jt.  Pflriy  y  Mdrifrfia);  igat 
\e$  folioles  sont  qunteruées  (ex .  il/or- 

QDADIUF0140li ,  adj.  ,4<tf^rt» 


Jolifi&m-  É|i*èï«  donnée  .yi*  fcuij* 
lç$  jpj^posées  de  quatre  folioles, 
.  <)l]AA^^OR^a(1i^  quadriforuj, , 
(quatWTx  W&™ »  #W*   Sprçcr  \"^. 
qpies*  pe*cç  de  quatre,  trous.  i^t 
Scutetla  quadrtfvm^    *    \  \ 

Q^lD^ORt^  ^  e\s,  %«V, 
Qi^lrifor^  Non*  douai  pft  .  Wr  % 
tfei)Wà  uue  famille,  4ç  Forftre,  <}eA , 
Grripéd**  dubranç^es  ,  çorop*£irça£, 
ceu^dout, ^percute  du^tube*  es*  à^ 
q*M*Ue  b^Ua^ns,         ,  ,  v 

QiiApivjFQJttiE ,  *djV *  qw*mftF^. 

mis  (quatuor*  quatre^rflMl,  %fl»Ç)h 
Se  *V»  e*  P?i|»çraî«g^  vd'uA  imw 
qui  affre  V  çprobinaisuft  4e  W^ 
fo4W*  reuftarqw4>tes  ,  te^  q^e, 
le  <w*be. ,  l'oe^^dre?  réguler  hm^x.  ; 
Chaux  fluatèq»   .  i 

rfpi^^fl^iww^.  ÉpitUçie  4o^nee  %v 
deà  oriatairt  qui  qç4  quatorze  faces* , 
Ejç,  ^/4^mU4  qu*drikcxa$Qnç.k    <    , 

QU4PÏ\WliQIJ*r9di.  ^  f  wdrii  wm 
(quatuor  ,  quatre,  jugum,  çsupte}* 
Qp  dQftP©  Q^te  éfitM^e  aux  feuilfes 
peAQees  do^t  le  pétiole  commua 
pprte,  quatre  mjm  d«  fpl^les^  f^. 
TritUUa  quadrijuga.        • 

QLADB|l,^XÉH4^  >  wlj  •  »  ? Wf^ 
hteraUs;  qui  $8ke  quatre  e^té», 
comove  les  jàyUoie*  iM» (pua  oV , 
1U<?^^  jfmdrifàteMl&  \, 

laêeruslquaiuvr  .J}«aM,  l^9f>«^% 

Sui  a  quatre  côtés ,  connue  Ja  «oquiUe,, 
e  l'^«  qmirilaiara  r  h  <wp»  de 
tdty;ki  qmdrilateia*  <     r  ■ 

jÇUAmULATÈRIS,  *dj.  et  s.  wt. 
pi. ,  Quadrilatère  ïïom  don»i  pas 
envier.,  'UmîUe^t  Eichvrid  >  um 

tribu  de  la  famille  des  Crustacés  .dé- 
eapo^es  bracbyyre*,  ecunpwtoil  oèux 
oui  opt.  ïa  teat  |tpftftt9  cawé  ou  eor-i 

difejfme.   ,,.-****■  ,  . 

QD4PWLWÉ,  adjeot;  ,  quadnr 

lobatus;  vierhppig(^)  (q****^ 
quatre, M**  l<**h  ^4  wt  P^J- 
lng4  ta  sutfwj  |ob«ft  ^  «o»m  te 
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stigmate  de  YEpilobuim  spicatum, 
les  utricutes  du  pollen  de  VAzaiea 
viscosa ,  le  front  du  Cancer  quadhi- 
lobatusj  la  nageoire  caudale  du  C/- 
prinus  quadfilobàtus ,  lfi  bouche  du 
Tubicolaria  quadrilobatà. 

QGADRJUU>CULAJRE,  adj. ,  ^i«r- 
driloculàrïs  ;vierfâcl%crig  fall.)  (jwa- 
fttor,  quatre,  locutus ,  loge)!;  qui  est 
partage  en  quatre  loges ,  confine  Van* 
thère  du  Liriodendrum  tulipifera, 
la  faie  du  Paris  quadrïfolia ,  la  cap- 
sule de  YEpitnbium,  le  noyau  du 
Tectortia  grandis» 

QU  A  DRI  LUNULE  ,  adj . ,  quadrilu- 
natus  (  quatuor ,  quatre s ,  lunuta  -, 
croissant  ]  ;  qui  estroarqué  de  quatre 
taches  en  fonfre  de  croissant.  Ex. 
Coccinella  quadrilunalm. 

QUADRIMACULÉ,  adject.  ,  yao- 
drimacnhtus  (quatuor ,  quatre,  w«- 
ctt/n,  taehe};  qui  est  marqué'  de 
quatre  taches.  Ex.  Vrenllabrus  qua- 
drimaeuhatus ,  Scaphidium  quadri- 
maculàtum. 

QUADRtMAïyES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
QuadritnUrû  { quatuor ,  quatre,  ma- 
rne/, main),  Kom  donné  par  Cuvier 
à  une  section  de  la  tribu  des  Cara- 
liiques,  comprenant  ceux  de  ces  in- 
sec! es  coléoptères  dont  .les  mâles, ont 
les  quatre  tarses  antérieurs  dilatés. 

QUADR1MOUCBETÉ,  adj. ,  qtia- 
êrtgultatusj  qui  porte  quatre  taches 
ou  mouchetures.  Ex.  Nitidula  qua- 
driguitata. 

QUADRI!MÉ9adj.  ,  quadrinus,  qua~ 
drinatus;^  vicrzàhjlig  (alh).  Se  diT 
d'une  feuille  composée  de  quatre  fo- 
lioles ftortées  h  l'extrémité  d'un  pé- 
doncule. Ex- Hedysarum  tetmphyl- 
tum. 

<?OA0*IOCTO!VAI/,  adject. ,  qttq- 
driectonalis  (quatuor +  •  quatre  ,  •  oc- 
tant, huit).  Se  dit,  ça  minéralogie, 
d'une  variété  en  prisme  oetc/oné  à 
sommets  dièdres  .Ex.  Arragonke. 

QUADRIPARTITE, «adj, ,  qtmdri* 
pmrtttusf  vimkeUiç  (zU.)  (quatuor , 


QUAD 

quatre,  pars,  partie);  qui  est  di- 
visé en  quatre  parties ,  comme  le  ca- 
Uce  du  Gentiana  campestris ,  le  pla- 
centaire du  Parnassia  palus  tris. 

QUADRIPENNE,  adject. ,  quadri- 
pennis  (quatuor,  quatre,  penmm, 
aile  )  ;  qui  a  quatre  ailes ,  comme  le 
Salarias  quadripennis  y  chez  lequel 
on  voit  un  appendice  palmé  auprès 
de  chaque  œil  et  deux  autres  sem- 
blables sur  là  nuque.  # 

QUADRIPEÏVNES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Quadripennia.ïïom  donné  par  La- 
treille  à  une  section  du  groupe  des 
insectes  anélytres,  comprenant  ceux 
qui  ont  quatre  ailes. 

QUADRTPÉTALE  ,  adj. ,  quadri- 
petalatus.  Synonyme  peu  usité  et 
mauvais  de  tétrapétale. 

QUADRIPLOMBIQUE ,  adjMfaa- 
driplumbicus.  Epitbète  donnée  par 
Berzelius  à  dessous-sels  dans  lesquels 
l'oxigèhe  de  Foxide  plombique  est 
multiple  par  quatre  de  celui  de  l'a- 
cide. Ex.  Nitrite  quadriplambique. 

QUADRIPUÏLLE,  adj.,  quadri- 
phyllus.  Mauvais  synonyme  de  *e- 
traphylle. 

QUADRIPONCTUÉ^adj.,  quadrir 
punctatus  (quatuor,  quatre,  ponc- 
tion K  pain  t  )  ;  qui  est  marqué  de  quatre 
points  .coloré*.  Ex.  Tabanus  quadri- 
punc  talus ,  Mjlabris  quadripunctat*9 
Callidium  quadripunctatum . 

QUADRIPUSTULÉ,  adj.,  quadri- 
pusiulatus  (quatuor ,  quatre,  pus- 
tula,  pustule);  qui  est  marqué  de 
quatre  points  rodges.  Ex.  Nitidula 
quadripustukUa ,  Scaphidium  qua- 
dripustulatum. 

QUADRfRADlÉ  ;  ad j . ,  quadrira- 
dkuus  (quatuor r  quatre,  radius, 
rayon);  qui  est  marqué  de  quatre 
cotes  ou  rayons.  Ex.  Pecten  quadri* 
radiatus. 

QUADftHLA¥Éf  &à)*y  qmadrirtri- 
gatus;  qui  ^est  marqué  de  quatre 
raies  colorées*  Ex.  HaHetus  quadri* 
sirigatuj. 
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QCADRUiHOifBOIDAL  ,  adject.  ; 
quadrirhomboidaUs  (quatuor,  quatre , 
rhombus  y  rhombe).  Se  dtt$  en  mi- 
néralogie, d'une  variété  dont  les 
faces  offrent  la  combinaison  de  quatre 
rhomboïdes.  Ex.  Chaux  çarbonatée. 

QUADRISEL,  s.  m.  Sèl  qui  con- 
tient quatre  fois  autant  d'acide' pour 
la  même  quantité  de  base,  ou  quatre 
fois  autant  de  base  pour  la  môme 
quantité  d'acide,-  que  le  sel  neutre 
correspondant. 

QUADRISÉLÉNITE,  s,  m.  ,  qua- 
driseknis.  Berzelius  nomme  ainsi  des 
séténites  dans  lesquels  l'oxigène  de 
l'acide  est  multiple  par  quatre  de 
celui  de  la  base. 

QUADRI6EXDÉCEI1AL  ,  adj. ,  qua* 
drisexdecimalis  {quatuor,  quatre , 
sexdecim ,  seize  ).  Se  dit ,  en  minéra- 
logie, d'un  cristal  à  vingt  faces.  Ex. 
Zircon  quadrls  exdécimal.  ■■ 

QUADRISILLONNÉ,  adj. ,  quadri- 
sulcatus  ;  qui  porte  quatre  sillons. 
Ex;  Cerithium  quadrisulcatum* 

QUADRISULCEÇ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Quadrisuhçi (quatuor ;  quatre,  sal~ 
eus,  sillon  ).  Quelques  zoologistes  ont 
employé  ce  terme  pour  désigner  les 
mammifères  ongulés  qui  ont  les  pieds 
divisés  en  quatre  sabots.     •-  - 

QUADRISULFURE  ,  s.  rà. ,  quadri- 
sulfmuretwn.  Sulfure  '  qui  contient 
quatre  fois  autant  de  soufre  qu'un 
autre  de  la  même  basé.  Ex.  Qua- 
drisulfure  potassique. 

QUADRITR1GÉSIMAL  ,  adj. ,  qua- 
driirigesimaUs  '  (  quatuor ,  quatre  , 
êrigùtta,  trente).  Épithète  donnée, 
en  minéralogie1;  à  des  cristaux  qui  ont 
trente-quatre  face*.  Ex.  Baryte  sul* 
fottéequaaritrigésitnale. 

QtfADRITURERCULÉ  ,  adj. ,  qua- 
dritubercuiatus  (  quatuor,  quatre , 
tulermtfam,  tubercule);   qui  porte 

3uatre  tubercules ,  comme  le  corselet 
u  Màcwnychus  quadrituberculaius. 
QCAD»IVALVE,adj.,^€«WnVa^j 
(quatuor,   quatre,  W^a,  valve  )j 
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qui  se   partage  en  quatre  valves  , 
comme  la  capsule  de  \  EpUobium. 

QUADRIVALVULÉ  ,  adj. ,  quadri- 
valvulatus  ;  qui  est  à  quatre  valves , 
comme  les  anthères  du  Laurus  Persea- 

QUADROXALATE  ,  s,  m.  ,  qua- 
droxalas.  Oxalale  qui  contient  quatre 
fois  autant  d'acide  que  le  sel  neutre 
correspondant. 

QUADRUMANES,  adj.  et  s.  m.  p1.  r 
Quâdruniana  (quatuor,  quatre,  »wf- 
nus-,  main  ).  Nom  donné  par  Blumen- 
bachy  Cuvier ,  Desmarest ,  DumérHy. 
Tiedemann  ',  Goldfuss  ,  Blaînvitje , 
Latreitte,  Ficinus  et  Garus  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Mammifères ,  com- 
prenant ceux  dont  les  quatre  membres- 
se  terminent  par  une  main. 

QUADRUPÈDES, adj.  et  s.  m.  pi., 
Quadrupèdes  (quatuor ,  quatre ,  pes  , 
pied).  Autrefois  on  désignait  sous  ce 
nom  collectif  tous  les  animaux  indis- 
tinctement qui  ont  quatre  pieds» 
Buffon  l'appliquait  aux  Mammifères  r 
quoique  tous  n'aient  point  quatre 
pieds  i  et  que  quelques  uns  n'en  aient 
même  pas  du  tout.  Latreille  le  réserve 
pour  une  section  de  cette  classe ,  ren- 
fermant ceux  qui  ont  effectivement 
quatre  pieds. 

QUADRUPLANT,  adj.  ,  auadru- 
plans  (quadruptum,  quadruple). Épi- 
thète donnée,  dans  la  nomenclature 
minéralogique dé Haûy , aune  variété 
dont  le  signe  est  composé  d'exposans 
en  progression ,  avec  cette  différence 
que  l'un  est  répété  quatre  lois.  Ex» 
Chaux  carhonatée  quadruplante* 

QUARTIER,  s.  m. ,  auadrans.  On 
donne  vulgairement  ce  nom  aux  deux 
phases  de  la  Lutte  appelées  ses  qua- 
dratures, parce  qu'alors  en  aperçoit 
la  moitié  de  son  hémisphère  éclairé* 
€e  nom  s'applique  aussi  aux  parties 
latérales , . interne  et  externe,  du 
sabot  des  chevaux, > 
-    QUARTINE  ,  s.  f. ,  quarûna.  Quel- 

Îue&iala  paroi  de  la  cavité  du  nuqelle 
&  l'ovule  m  tapisse  d'uae  lame  qui 


finft  par^ep  dicter  et  ne  tient  qu'à 
son  wnunet*  fy  tte  nouvelle,  euv**, 
toflfl*  »  bjen,  distjsjc|e  de  la  tartine  par 
sa  situation:  inverse  et  par.  ton  mode* 
de  développement  précisément  c^ 
togajge ,  est  ce  que  tyirbeJ  désÂgn*  fflus 
1*  non»  de  quartine. 

QJJABtZEUX,  adj.  t  quartosus.  Le#, 
physiciens  appellent  la  double  re/fatth 
(i<9ft  çHar&Wse,  quand  le  rajon  e*- 
trae/di»*ire  est  rapproché  de  Taxe  «I 
situé  en*re  lui  elle  reyon  ordinaire, 
parce  que  1?  quarz  la  possède  ainsi. 
Qn  forôe  cette  épHhète,  eu  minera* 
bgie,  à  des  rçahjis  qui  contiennent 
du,  qear*  tien  apparent  (ex,  Gneiss* 
fwmu%).  grongniartetQmaUuaont 
établi  sous.ee  npm  un  groupe  de  ter*- 
raios,,  r  enfermant  ceux  qui  sont  abon- 
dant en  rentes,  siliceuses.  v 

QKMllWJPffit  adj. ,  qmniferus; 
fUwtfukrwd  (alL)  i  qui  contient  dut 
quan  à  l'état  de  mélange  plus  on 
moins  intime.  Ex.  CÂwif  tarbomifa 

::  QDAraFHAME,  «ty  »  fWtifwn 
mit  q^i  présente  la  ferme  d'en** 
grunt  d'une  de*  variétés  du.  qu*KX< 
&U .  StétHtequmrzi/Qrnt&i 

QUABZIQUE,  adject.,  fmruw**, 
BreîagMart  désigne  foui  «  nom  un 
groupe  de  terrain*  agalyaiees,  eom** 
«renêat  ne**  dont  le  quam  fait  Je 

m*.  Éptthète  donnée  par  H.  Geasisri 
an.  pérkline  des,  âynenthéfée»  «  quand 
il  n'offve  qu'une  radiation  peu  éri-» 
dente-}  à  la  calathidç*,  lorsque  les 
fleuiedeJa  oenrome  sont  plus  lo*gnea 
que  celles  de  disque,  et  dirigées  eu 
aetiete  au'somaM*  t  mais  le  tout  d'une 
manière  peu  manifeste» 

<*WmhZj%.£.>qua4êin*.Tbom~ 
een  désigae  sou»  ce  nom  le  principe 
amer  du  Quassia  emeku. 

plw.  Nomdomaé^mlet^bimisles» 
anjt  Msaree^quâ^snltentde^quatre 


corp*  »implf*t  <m  plutôt  de  trei« 
composés  binaires  ayaoA  un  pri** 
cipe,  cojpinuu ,  ou  d'un  eemneetv  tn> 
nejre  avec  un,  ternaire .x  ou  de  d«W 
composées  ternaires  2  par  Wsmijaéw^ 
légiste*  de  l'école  4e  Haiij,  i  sbi, 
variété  qui  r&uJUe  d'un  déetoiesesepit 
par  quatre  rangées  (ex*  Gkubéril* 
quaternaire)* 

QUtTJBBAjÉ,  adîeot.  t  qu*Hrimn 
vkrfacky  viermhlig  (alL).  Se  dit  \ 
i°  en  minéralogie,  d  un  cristal  k  que** 
raute-quatre.  face*  (ex»  Maryt*  jh/- 
folie  quat*tm*)f  ou  d'un*  variété, 
de  Mâçle  due  à  un  assemblage  de 
quatre  primée  disposée  en  croix;. 
a0  en  botanique ,  de  feuilles  verticvU, 
lées  quatre  par  quatre  (ex*  Vçjmtia 
cruciata ,  Polycarpon  teirup^lium}^ 

QU4TEAMFQUÉ ,  adj.  >  quater*. 
njfotiup  (  quoterni ,  quatre  *  quatre , 
folium,  feuille);  qui  e  les  feuille* 
quatecnées.  Ex,  jBefiwwfa  qwticr- 

QL4TERNt>BWUMTAII^adi,  t 
qmteruobifiunitaw.  Épithèle  don- 
née,, den*  le  nomenclature  minerez 
logique  de  Haiij ,  à  une  variété  qui 
résulte  d'uft  déovoîsisment  par  que» 
tre  rangée»  et  de  deux  par  une 
rangée.  Ex.  Chaux  sulfatée  ami4r^t 
nirtfwuiitçHrs* 

QUATUQJ&PIJSTUJUÉ,  *$.,  fa 


twrpvstuUuuf  (  quatuor ,  quatre  • 
fHUtula,  pustule);  qui  est jpaçqu*. 
de  quatre  tacbe^  jaugea.  Ex,  C^C^t, 
n#tfe  qu*lUQrputtjd*UL 

QUEGCICQLE,  adj»,  mwicok*, 
(qu4r*us,  cbdoe,  co/«,,  ha#itef  )  ;qui 
vit  en  pateaite  sur  le  çM«e»  Sx»  /*-> 
pouthus  quercicola* 

QUEBCJWE,s.f1f  fNerwm.  Ses* 
oesjanique  que  Sen^ergood  e  er»^é- 
çourrir  dent  Je  Querm*  /nbete  »  efc 
qni    n'est  prebatJement    sfM    4m 

gyp**»  * 

QtttsKWJr^t  adj.  et  «.  £ .  plt 
Qiflarcinesi.  Kom  donné  par  qnebnes 
^ettoialee  à  le  fîniMn  <fbs  .ûeMebfet 


QDfeîî 

j*h  'f  (mce  qitfeWn  tfenlermn  le  genre 
Qiweus. 

QWMGSTBBi  *  .§•  ».  CheVreu)  ap 
pelle  atssi  la  matière  cetWaat*  du 
Çuercus  tinctoria,  qui  n'est  point  u% 
prnteipe  immédiat  pm\ 

«CfetUt^BS,  adjeet  et*,  f.  pL> 
(yrtiWft  Tribu  établie  parGtn» 
doWc  *  dans  la  famille  de*  Parony<* 
•e&ées  «  et  qbt  a  peur  type  le  genre 

4VEUfi  ,s*  f.  *  c*«*  ;  Schwùnz 
{ ail-)  ;  la*l  (  angl.  );  00^0  (t*.>, 
Ce  mot  est  employé  pour*  désigner  ; 
4^«d  astronomie,  utt  imagé  bbiioultre 
«•quelquefois  fort  allongé ,  «jui  suit 
eerUinès  comètes;  2^  en  botanique', 
tout  appendice  terminal  quelconque^ 
leraqn'if  esi  long,  mou,,  flexible  et 
j&mpBrabW  à  ta  queue  d'un  animal  f 
pâmant  aéfcii  qui  résulte  de  laperai*- 
stance  du  style  dans,  le*  Cècmttù^ 
Dans  le  langage  vulgaire ,  an  appelle 
le  pétiole  qiuuç  de  la  feuille ,  et  le 
pédoncule  qmue  de  la  fleur  ou  du 
irait.  Bose  nommait  qtmm  de  la 
racine ,  le  peint  de  eella+ci  qui  est  le 
pfanelejgrédelatige.  3°Cesten  «m* 
lngie  surtout  qu'oftfd^Jré^ueroment 
usage  du  mot  curas ,  où  il  désigne  j 
é'ama  manière  générale,  tout:  p**W 
prolongement  qui  parti  de  la  partie 
poêiirîeure  du  oorpst  Dtaprèt  mat 
définition  aussi  vague  ,  la  queue  doit 
uéofiiMrementvarierfccauçeupjqaant 
k  sa  aenipb*itrea  organique»  Dansle* 
iitauuntfèro*  et- ses  reptiles,  «|le  a 
pour  base  une  série  d'os  faisant  swsa 
à  la  oofenné  vertébrale ,  et  recou- 
verte de  muscles  et  de  peau:  c'est 
dans  les  oiseaux  un  bouquet  de  plaW 
mai  implanté  sur  un  épatement  du 
coccyx ,  et  dans  les  paissons  un  épa- 
nenmtement  tendineux  des  Muselés 
4*  corps  attachés  aux  vertèbre». 
Dans  tantes  les  autres  dusses,  ee> 
qu'un  appelle  la  futnenVst  quW 
appeadiee  'de  f  extrémité  du  oorpey 
ayant  imu  ja^pw^tiaacaÉxW^  oo»«a 
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èêà*  les  scoraieua  et  quelques  autres 
insectes  ^  certains  cr««taoés,  les  trile-4 
feîtee ,  et  même  ptasmurs  mollusque* 
et  coquilles,    J 

,  QUtB&OBNT*  adjetl.  *  juiesetnï 
(  f  n^f  y  repas  )>  Autrefois ,  peur  ex* 
pliquer  comment  s'opère  la  déeernJ» 
position  réciproque  de  deux  sel* 
qu'on  mêle  ensemble,  et  d'eu  il  peut 
en  résulter  un  autre  insoluble ,  on 
disait  que  la  somme  des  affinités  dfeè 
deux  acides  pour  leurs  bases  respect 
tives  ,  qu'on  appelait  q*i*sttn$es  ; 
Remportait  sur  les  affinités  de  chacun 
de  ces  mêmes  acides  pour  la  base  du 
l'autre,  qu'on  nommait  tiivtHehUto 
QGfNCÔNCI  AL,  adj .  >  (fukoneiA&s* 
vchràgxetfig  (  alh  )  CjttWCMflJt}  aura* 
conce).Se  dit,  en  botanique,  de&J&rik 
ies ,  lorsquVHea  sont  disposées  au- 
teur delà  tige  en  une  spirale  simple 
fermée  de  cinq  jeuiltoe,  de  tetta 
sorte  que  la  sixième  recouvre  In  preH 
méère,  la  septième  la  seconde,  et 
ainsi  de  suite  (ex.  Ifyws)  ;  dei'fetâfr 
«trio»,  dTapnôaCandolle ,  quand  le* 
parties  de  là  oorellev  du^nfcee  ou  éà 
Dirigea*  étant' tfu  wottibw  detfaq, 
cire  sa  trempent  djsposeTps-de  tnriidérè 
qu'il  yen  ait  deux  efctérMtres,  une 
eu  iteux  touV*~falt  iatérieafeèa  -,  et 
deux  ou  une  iattemédiaires  \  *\sk*ht 
dire  à  meitié  uau^reFteà  d\i*eeAé  paf 
une  de»  extérieures,  #t  retouvrant 
pa^  Vautre  bei^  une  des  intérêts  <  exy 
jRÔvMI')»    •*■-  •'•*  ° 

~  qWW£*n&*&rHE ,  ad  jeb«f , 

quinze,  p**vtti»i,  point  J  vqni'est 
marqué  de  quinze 't^nts  H^lores^ 
comme   ks  ^érytres  de  hi  Grnhràca 

QU^DECieClTONAt ,  aïy;qub*> 
deïùitKWnalùt  (  xptbidecbn ,  quinte , 
<kr/^vhuit).  Kfrftkète  doaaée,  danr 
la-  nomenclature  mmcValogîqoe  tfè 
Hatty,  à  une  variété  de  topaze  qui 
n'nffre  qu'nn  seul  sommet  I  quinte 
face*,  av^  un  pr^ncectogene. 
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QONE,  adj.,  qufoaius;funfzàhlig 
(ail.)*  Se  dit  de  feuilles  qui  sont 
insérées  cinq  par  cinq  autour,  de  la 
tige  (ex.  MyriophyUum  veriiciHa* 
tum);  qui  se  composent  de  cinq 
folioles  partant  d'un .  même  point 
(ex.  C issus  quinata)  ;  ou  qui  sont 
profondément  quinquéâdes  (ex. 
Pelargonatm  qumatum). 
,  QUINIFLORE,  adj.  ,  quiniflorus 
(quini ,  cinq,  flos9  fleur).  Dont  les 
pédoncules  portent  cinq  fleurs.  Ex. 
Capparis  quiniflora. 

QUININE  ,  s.  f.  Alcali  organique  J 
découvert  par  Pelletier  et  Caventon. 
dans  l'écorce  de  quinquina,  dont 
toutes  les  espèces  en  contiennent , 
mais  principalement  le  quinquina 
jaune. 

QUUUQUE  ,  adj. ,  qidnkus.  Nom 
donné ,  dans  la  nomenclature  chimi- 
que de  Berzelius ,  aux  sels  qui  ont 
pour  base  la  quinine. 
*  QliCViOOUAT^RIVAIiUE,  adjectif, 
quinoqualarnarius..  Se  dit ,  en  miné* 
xalogie  ,  d'une  variété  qui  résulte  de 
deux  lois  de  décroissenient ,  l'une  pat 
quatre  rangées,  l'autre  par  cinq.  Ex. 
ÇJwux  c(pbwiaté&quiM)quûÂ4rnairt+ 
QUI\QiJAAÛULAJUa£9  adj. ,  quin~ 
fuangufaris  ;  funfkanUg{M.)  (  quin~ 
qu£9  cinq,  aflguhu  y  angle)  ;  qui 
office  cinq  angles*. comme  la  iigedu 
Cactus  pwtagonus  f  les  rameeuxAu 
Justicia  quinquaçgularis  ,  le  £Oftps 
du  Cjrathocrinites  quinquangularis* 
■  QmQVàXGWJEt,iÀ').,quùiquan- 
ÇuJLutus  ;  quia  cinq  angle»  saiMan*, 
comme  le  nord  4es  feuille*  du  Pelar*> 
garuumpeltatum<  - 

QlJINQÙANGljLElK  ,  a<}j.,  qiun- 
quangulosus  ;  quia  cinq  angles.  Ex. 
JLstrva  quinqutngulosa. 
p  QUINQUEBENTÉ,  adj.,  quinque^ 
dentatus  (qwnqifeyciaq,  dent,  dent); 
qui  est  terminé  par  cinq  dents  ou  den- 
telures, comme  le  calice  des  Stachys,: 
tes  feuilles  du  Saxifraga  ascendc**» 

QUUVQUEMGITÉ,  adj.,f umqiwti+ 


QUIN 

gitatus(quinque,c\nq,  digitas,  doigt). 
Se  dit  quelquefois  d' une  feuille  dont 
le  pétiole  commun  se  termine  par 
cinq  folioles.  Ex;  €issus  quinque- 
(Uta. 

QUINQUE-ÉBÉHÉ,  adj . ,  quinque- 
crematus*  Se  dit,  d'après  Mmel , 
du  cénobion,  quand  il  est  composé  de 
quatre  érèmes.  Ex.  Gomphia  mtidtL 

QUINQIJEF ARrà ,  adj.,  quinmie- 
farius;  funfreihig  (ail. ).  Épitnète 
donnée  aux  feuilles,  quand  «lies  sont 
disposées  sur  cinq  rangées  le  long  de 
la  tige,  Ex.  Lyoèpodium  anriùiimart» 
-  QUBHQIIEFIDE  ,  adj. ,  quinquefi- 
dtu  ;  fûnfspakig  (ail.  )  ;  qui  est  di- 
visé en  cinq  parties ,  comme  le  strie 
de  Y  Hibiscus. 

QUINQUEF LOUE ,  adj.,  quinqu*- 
florus  (quiaque ,  cinq ,  fios  ,  fleur); 
qui  porte  cinq  fleurs.  Èx.  Enkiemêkùs 
quinqueftorus. 

QUIVQtJEFOUÉ,  adj.  ,  quinque- 
foltus ;  fûnfblàttrig  (ail.)  (quinque, 
einq  ,fvèium ,  feuille  ).  Se  dit  d une 
plante  dont  les  feuilles  sont  compo- 
sées de  cinq  folioles.  Ex.  Rajamm 
quinquefôlia ,  Pqmud  quœmie/bdmm* 

QWNQUE10tIÛLÉ ,  adj.  ,  qwhf 
quefùUûlàtus  » (.quimquey  cinq, folio» 
/au»,  petite  IcûtUe).  Se  dit  d'une 
feuille  dont  te  pétiole  commun  a* 
tewnine par  einq  folioles.  Ex.Cisim* 
tpûnfuefeèia.  ,  *'     ~ 

«IIINQGÉFORÉ,  adj»,  quinque- 
fotus  (  quùu/ue ,  «inq ,  forof  trouer  )* 
qui  porte  cinq  trous.  E».  Scuteila 
qttmquefora. 

<HmQVtiJWUÉ,  adj.,  qsAupe- 
jugus  (  aumqtée ,  tinqrjugum,  paire) . 
St  dit  d'une  feuille  pennée  dont  le 
pétiole  porte. cinq  paires  de  folioles. 
Ex.  Cassia  fistoda» 

«UfNQUéliOBÈ  ,  adj.  ,  quùujmlo* 
baius;  funjlappig  (ail.)  (quinquey 
einq  ,  lobus ,  lobe)  ;  qui  est  divisé 
jusqu'à  la  moitié,  et  même  plus  pro^- 
fondéœevt ,  en  einq  portions  ou  lo-* 
tes,  comme  U  cotylédon  du  TMq 
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aUa9  le* feuilles  de  Ylpomœa  quiAqÛè* 
loba  et  du  Pelargonium  quinquelo- 
bum  ,  le  périsperme  de  YAquilicia  , 
le  stigmate  du  Cheiranthus  sinuatus. 

QW^liÉLOCVLAlRE,  adject.  , 
qumquelocularis ; fûnffàcherig  (ail.) 
(qumqur,  cinq,  locula,  loge);  qui 
renferme  cinq  loges ,  comme  la  baie 
du  Lomcera  qumquelocularis  ,  la 
capsule  ètfOxalu. 
.  QW^QUÉNBRVÉ,  âdj^  quinque- 
nervis ,  quinquenerpius  (  quinque , 
cinq,  ncrpus,  nerf).  Se  ait  d'une 
feuille  qui  a  cinq  nervures  longitudi- 
nales partant  de  sa  base.  Ex.  Clcome 
quinquenerpia ,  Hypericum  quinque- 
nervium ,  Arthrastemkta  quinque* 
nerpe. 

QtJIMQUÉPARTI,  n<Ij. ,  quinque- 
partitus;  fànftheilig  (ail.)  (  <p*Vi- 
'98e,  cinq,  p*/\*,  partie);  qui  est 
composé  de  cinq  parties  produites  par 
des  divisions  qui  se  prolongent  pres- 
que jusqu'à  la  base,  comme  \e  calice 
du  Digitalis  pur  pur ea ,  lé  chapeau 
de  VAgaricus  quinquêpartUus ,  la 
corolle  du  Ternstroemia  quinquepar* 
tùa ,  les  feuilles  du  Lidbeckia  quih- 
queUba ,  le  placentaire  dé  YArgemone 


nuxwana. 


QlWQiJÉPU$&Ë ,  adj. ,  quinque-, 
pUcatus  (quoique y  cinq ,  jp/utf,  pli  ); 
qui  offre  cinq  plis ,  comme  la  coin-» 
melle  du  Marginella quinquepBcaia. 

QUEMQUÉPONCTUÉ,  adj.,  <pm- 
quepunctatus  {quinque ,  cinq ,  punc- 
tum,  point)  ;  qui  est  marqué  de 
cinq  points.  Ex.  Coccinella  quinqw- 
punctata. 

QtHNQtiÉSÉRfiÉ,  adj.,  quinque» 
seriatus  {manque ,  cinq ,  .*#•*>/ ,  se-, 
rie  )•  fi.  Cassini  donne  cette  épithéte 
aux  feuilles  quinconciales ,  parce 
qu'elles  sont  disposées  le  long  de  la 
tige  sur  cinq;  rangées  longitudinales. 

«UINQUÉYâ&v'E ,  adj. y  quinque* 
wdvis  (quinque  ,  cinq,  4rafra,  valve);! 
qui  Vonvre  en  seuiç  valves  r  comme 
la  capsule  des  Rhododendrunu.  ^  .  v 
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QU1NQÉV1GÉSIMAL ,  adj . ,  quin- 
qjievigesimalis*  Épithéte  donnée  f 
dans  la  nomenclature  minéralogique 
de  Hatty ,  à  une  variété  de  tourma- 
line, qui  est  composée  d'un  prispie  & 
douze  pans ,  avec  un  sommet  à  sept 
et  l'autre  à  six  faces. 

QUINTICOLOR  ;  adj. ,  quint  icolor* 
Se  dit  d'un  oiseau  dont  le  plumage 
est  orné  de  cinq  couleurs.  Ex.  Loxia. 
quinticolor. 

QUIIVTIDODÉC AEDRE  ,  adject., 
quinùdodecaedrus.  Épithéte  donnée 
par  Haûy  a  une  variété  dont  les  fa- 
ces offrent  la  combinaison  de  cinq 
dodécaèdres.  Ex.  Chaux  carbonate* 
quintido  décaèdre. 

QUINTlFORlftfE  ,  adj. ,  quintifor- 
mis,  Haùy  donne  cette  épithéte  à» 
une  variété  dont  les  faces  offrent  la- 
combinaison  de  cinq  formes  qui  ne* 
sont  pas  de  même  espèce.  Ex*  Chaust 
carbonatée  quititiforçu. 

QDBVnWE,s.  f.  ,  quintina.  Dans» 
beaucoup  de  plantes  l'ovule  offre  uner 
cinquième  enjeloppe  ,  que  Mirbel 
nomme  quinline.  Cette  enyeloppt» 
commence  par  une  sorte  de  boyau 
délié  qui  s'organise  au  centre  du  tissa 
cellulaire  de  la  quarlnte  ,  quand  ellie 
existe ,  et  qui  tient  par  un  bout '^tu 
sommet  du  nucelle ,  par  l'autre  à  la 
chalaze.  Cette  dernière  adhérence  se 
rompt  ordinairement  ;  la  qointtne  9* 
renfle  en  un  sac  pendant , dans  lequel 
un  .fil  délié  descend  du  sommet  de 
l'ovule,  et  porte  à  soin. extrémité  ton 
globule,  4jui  est  l'embryon  nai:s«*» 
sant. 

QUEmOCTAEDRE ,  adj. ,  quinti- 
octaedrus.  Se  dit  ^  en  minéralogie, 
d'une  variété  dont  les  faces  oflretott, 
dans  leur  ensemble ,  la  combtnaîsiou 
de  cinq  octaèdres  différens.  Ex.  lia» 
ryte  sulfatée  quiniioctaë&re. 

QSJINTWLANT,adj.9  qumtuphtn*. 
Épithéte  donnée  par  nauy  à  «ne  Va- 
riée 4an»ilt>  signe  dé  taquet!*  un  des 
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exposan»  est  répété  cioq  foi»  JM9  «ne 
série  qui  ssuia  celsi  serait  réguliw*» 
Ex.  Feldspath  quintuplant. 

QUINTUPLE ,  axJj . ,  quintuplas.  S* 
flit  4U  stigmate ,  quand  il  9e  partage 
on  cinq  divisions.  El,  Campanule 
4iurea. 

QUINTUPLÉ ,  ad j.  t  quintuple*. 
Epitbète  donnée  par  Candolle  aux 
nervures  des  feuilles ,  lorsqu'un  peu 
*u  dessus  de  leur  base,  elles  produi- 
sent de  chaque  côté  deux  autres  ner-* 


BAÛE 

vuw,  de  sorte  qu^  coatpfe  «û\<j  «W 
c*U«s-«i  pré»  de  1*  baie.  Ex;  Me-*- 
lasloma  dtseoter. 

QlJINTIJPLIFOiUH,  adjM  ett»W 
tupliformis.  Candate  donne  nette 
epitbète  aux  netwret  do  la  (rond* 
de*  Fucus,  quand  elles  sont,  quioAttr 
plée». 

.  QDWTUPUKBIàWÉ  ,  ad}.  >  ow**/s>* 
plinervius.  Se  dit  d'an*  fenUfe  qntfe 
les  nervures  quintuplée*.  Sx.  à#- 
f&ran*  qtumuftm&vwmè 


B. 


AWAlTti,  adj.,  retfinatus,  ihver- 
tens;  niedergebogen  (aH.).  Se  dit  ,> 
oa  botanique,  de*  tameatuc,  ldrs- 
«pi'ils  pendent;  ver»**  terre  (  ex.  HL~ 
mtaireckmttm)  ;  à**  feuille*]  d'après- 
CanonHe*  Quand,  étant  pennées  ,  tour 
pétioles  elive  et  bran-  éoHoks  •'abois*' 
sent  en  tournant  ao*  eile*~méme*f 
de  sorte  que  *  quoique  peadroU*, 
elles  a'appliqpent  pu?  leur  face  supé~- 
rieurc  (  ex*  Casses  à  calice  obtus  ). 
D'outry,  boUtoiftes  entendent  tout 
«nplemont  ,pe*  feuille»  rabattues, 
celles,  don*  l'extrémité  est  tournée 
*m  la  terre  (  ex*  Awnitum)* 
. ,  f^mt&^f  aéj,  ^snober,  aspen, 
eermpMU*.  Se  dit  d'o*  oerp».  dont  In 
anrtece  est  parsemée  de  points  élevé*, 
•iréguliera,  inégaux,  d'aspérités  tren- 
«péa*  enntblable»  à  oelles  d'une  râpe, 
«emmo  la  coquille  du  Cerlthi&n  as~ 

rzA*f  low/tfd*  CoUus  soaher  ,, 
QQTseiH  de  quelques  Buprestes , 
le  -polypier  de  la  Crisia  scruposa* 

fiARQl^MLÈBtt ,  » #  f.  terrier  dons 
)«quel  1*  lapin*  se  retire  pour  fa** 
40»  petits. 

..  JMX&OIKGI,.  adjM  .etm>iuut*i 
émicvbsj  ahgekùra(s&<\>  Se  dit*, 
«onvninératonj*  >  d'une  udutaas*  dan* 
tanftUe  la  for**  prituitire  étant 
oMftpfMwe  tbombeidaKi  toat&eirver* 
tinUt»  ojJi  abouystent  »>  1»,  fjMsa* 


diagonal*  sont  retnnfaoées  par  ôW 
facettes  qui  font  paraître  le  priera* 
diminué  dan»  In  sens  de  sa  longueur 
(ex.  Baryte  sulfatée  raceoureie)* 
On  donne  cette  épUkèan  à  de»  an*» 
maux  dont. le  corps  est  trés*4aran  , 
ou  égard  a  sa  longueur  (tùa*  Crypte* 
stoûui  fae+èetsbcm  )i 

RACE  ,  subat»  L,  progesties ,  ge* 
nus;  Sucmm(  ail.)  ;  stock  (  angl.  ). 
En  botanique  et  surtout  eà  aoelofî*  » 
ordonne  ce  noin  aux  variété»  oiii' â* 
perpétuent  par  ht  voie  de  la  généra* 
tion.  La  plupart  des  races  sont  uèy 
produit  de  l'action.  q**  l*btwnhe 
exerce  sur  les  êtee*  soumis  àsonemw 
pire ,  des  soins  qu'il  consacre  à  Vé** 
datation  des  animaux  donieatwfueei 
et  à  k  culture  «te»  régétauX  dont?  il 
peut  retirer  quelqtrfutilité»  '» 

RACE1IËUX,  adj,  ,  rêmemosus  1 
traubenartib  (aH*)  (Niceinus, grappe). 
On  donne  cette  épitbète  à  de»  pkntnr 
dont  le»  fletfrs  '  sont  disposée»  en 
grappe.  Ex.  Resiio  meemosus  *  jeta* 
teea  r^àewtêsm  j  Bàmmkttm)  rmeertifr* 
sum. 

.  RA€ÉMlFiJtEt  adj; ,  rmeemifé»* 
rue  (ràeemusf  grapnen,  'f^i  ï°*~' 
ter)  ;  qui  porto  de»  leur»  étt  gtàppts. 
^^^i*oran/hitsmeemiferuefCappèf^^ 
rie  rttcsmifer*i  fhmowKum  rmcemér 
ferum*  :\  -      *'•  * 
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HACtMOTLORfi ,  adj.  y  rdt*m* 

Jlorus  (  racemus  ,  grappe  y  j/2e*^ 
Heur)  $  qui  »  les  fleurs  eu  graphes. 
Ex*  ^r*^  tOùwitfloru. 
:  &A^ÉMAFQKMËy  adjM  races»* 
formis  (racemus  t  grappe*  forma  ^ 
itwme  )»  Candolle  donné  «elle  épi- 
thète  nu  «4?^*  ^  (  comme  dans 
fdinteurs  Légumineuses)  ressemble 
à  uée  gceppe  par  »  possibilité  d'é» 
oongatieh  indéfinie  et  la  position 
*x41lairc  des  pédoncules ,.  mais  ok 
chaque  pédoncule  porte  deux  brac* 
tées  opposées,  desquelles  il  toaît, 
«a  seulement  un  pédieeUe  terminal , 
4m  un  pédkelle  avec  des  tsnràsetlles 
latéraux. 

BACÉ1HQ0B ,  adj.,  raeemkas(rm- 
<ee*us  *  grappe  *ie  raisin).  Ge  nota» 
a  été  donné  à  l'acide  paraêartriqu^s 
parce  qu'on  le  rencontré  dans  tes  rai- 
sins aigres*  <    .      ,    , 

.«ÀGÉMJMHK*  ad},*  rmotemwtè*. 
sui  (racemus^  grappe);  qui  a  ses 
fleurs  en  petites  grappes.  Ex*  Lvohéu 
racemulosa. 

UACUÉMOWUE,  s,  m,,  r*H*e- 
ikorphus  (p&/tt  f  épine  thi  dos,  posfèv 
forme  ).  Paltsot-Jkàuvois  avait  forgé 
oe  mauvais  mot  pour  designer  l'axe 
florifère ,  dans  les  Graminées  dont  les 
fleurs  sont  en  épi. 

JUOHIBIEIV,  adj.  ,  nukidianus 
(p*fc*n  épine  du  dos  )*  Epithète  don* 
née,  dans  les  Reptiles  Gaéionien*  t 
aux  plaque»  symétriques  et  impaires 

2ui  constituent  une  série  tout  le  long 
ela  li^ne  médiane  de  la  carapace  , 
qui  sont  couchée»  sur  les  vertèbres  * 
et  dont  le  iwmbre  s'élève  commune* 
ment  à*  cinq. 

•HACHIS,  s.  m» ,  htekéê  $  Spindtl 
(ail.);  rtwpa  i(itî)  (f^eç,  épine  du 
dot).  Gu  appelle  ainsi  l'axe  central 
de  l'épi  des  «Graminées,  des 'chatons* 
des  jappes,  du  régime  des  palmiers >\ 
et*  diaprés  Willdenow ,  le  pétiole  des 
fougères» 
■  JfcâGSf K  )  ?•«<  f *  )  fmJM?|   tfWfCUi 
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•f*ét  (a»gl,)  ;  radhee  fit.).  Partie  de 
la  plante  qui  est  jtiaéë  à  sdnejftré*- 
tntté  inférieure*,  et  tfttfin^rSntentica-- 
-cbee  sous  terre-.,  «wj  «tend  toujoum  *k 
/enfoncer  »  ne  se  colore  farinais  en 
vert  par  1  notion  o>  -la  lumière,  «S 
sert  tant  à  fixer  k  plante  au  isoi 
-qu'à  pomper  sa  nourriture.  Ob  donne 
aussi  le  nom  èeraéineà  la  partie 
d'une  dent  qui  «'enfonce  -damntfai** 
Téolç^  et  aux  points  par  lesquels  4«k 
nerfs  se  détachent  des  centnss  mr*» 

TOUX. 

RACOMAGÉESyadj.  et  s.if.  nsk  , 
Raeodiaçeœ.  Nom  donné  parlFrièsft 
une  tribudé  la  famille  des  fiyssacée*  * 
^ai  a  pour  t>pe  le  .genre  RkoMUnu. 

RADUKB&,  «dj;  «tis.ao.  fyL'i 
iRadiarï*  (  raiftn* ,  rayon  %  jKoai 
«tonné  par  Lamarek  ,  ë«hweigger> 
<Mdfuss<,  Fiomus  »et  Carus  à  «ne 
-ciasseidn  règne  Jmtmai ,  ^comprenant 
*B8  animaux  sans  ^i«tèbre^dont  toui 
-tes  ks  «pâPtiee  ,  tant  mterneeVqy^^ 
bernes,  offrent  une  diépèeitioh  rayett^ 


AAMsX*,  >adj. ,  radiuHs.  ?urîn* 
appelle  veléuie  mdiûfo,  'dans  iWe 
des  iaeectes,  *un  interruïîe  membre 
«e»x  qu'une  nerrnre  née  du  mi-t 
lieu  du  curpe,;  et  atfeigoàtit  le 'bout 
de  l'aile  ,  laisse  entrée  ■  et' llebttrft 
-externe  de  ?eette  dernière, 

BJ»UaïT>  adj.  y  retenir V>m«fr. 
àmartig  (alL)  ('«dïto  ^rayèn).  ÈpiL 
4kète4oftnéé  par  ».  Gâssîni  6  litote 
TWine-des  8ynanttiér^es,  qw»mltè*» 
fleurs  qui  la  constituent  dépassenH  eh 
longueur  celles  du  disque,  ftrrby 
nomme  aréole  radiante,,  dans  utfe 
«4e  ^insecte  ,  eeHe  ,  'de  forme  eri. 
rondie  ,  qui  est^n  cètfttéid'o^i  ptr^ 
4ent  en  divergeant  plusfetrrs  autre* 
«réolestakingéôs.  fix.  Stfiaty&niù. 

ftADfATWLOWvadj  ,  ^rfwrri* 
fiorus  (  ra^ww ,  rayon ,  flos ,  -  fleut»  )ç 
^aiesfle4W«w«éw/fex,  eH/<e^ 

»  il iJOiif iVffâJ  wn_ 
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RADlATIfOpME  ,  adj.  ,  tftdiàti* 
Jvrmis  (  radius  ,  rayon ,  forma ,  for- 
me )•  H.'  Cassini  donne  cette  épilhète 
«à  la  calathide,  lorsque  les  fleurs  sont 
p  rogreisivenient  plus  longues  à  me- 
nue qu'elles  s'éloignent  du  centre  , 
et  quand  leur  partie  supérieure  se 
dirige  en  dehors.  Ex.  Lactùca. 

RADICAL,  s.  m.  ,  radicale  {ra- 
idis ,  racine  )•  En  chimie,  on  donne 
<e  nom  aux  corps  simples  qui ,  dans 
les  acides  ou  les  bases,  sont  combinés 
avec  un  autre  corps  qu'on  regarde 
comme  principe  acidifiant  ou  basi— 
&mt.  Dans  ce  sens,  le  soufre  est  le 
radical  de  l'acide  sulfurique ,  et  le 
potassium  celui  de  la  potasse. 

RADICAL  j  adj.*  radicalis  {radis, 
racine)  ;  qui  appartient  a  la  racine. 
On  appelle  feuilles  radicales  (  JVur— 
zc&làtter  ,  ail.  )  celles  qui  naissent 
ai  près  delà  racine ,  qu'elles  semblent 
«ortir  de  celle-ci  et  non  de  la  tige 
(  ex.  FritUlaria  ùnpcrialis),  et  celles 
qui,  placées  à  la  base  d'une  tige  feuit- 
l*e,  diffèrent  des  autres  parleur  for- 
me ou  leur  grandeur  ;  fleurs  radica- 
les ,  celles  qui  naissent  si  près  de  la 
«acine  ,  qu'elles  semblent  en  prover 
air  (  ex.  BellU  )  ;  poils  radicaux, 
4XQX  qui  garnissent  souvent  les  radi- 
cules ,  quelle  que  soit  leur  forme  au 
«moment  de  leur  développement» 

RADICANT  ?  adj. ,  radicans ,  ra~ 
dicosus  ;  wurzelnd  (  ail.  )  (  radis  , 
jraeine)  ;  qui  produit  des  racines  , 
comme  la  tige  au  Bignonia  radicans, 
les  feuilles  de  VAspidium  rhizophyl- 
Jum. 

RADICATIOIV,  s.  f. ,  radicalio  ; 
Wurzehing  (ail.)  (  radis ,  racine  ). 
Ensemble  ou  disposition  générale  des 
jaunes  d'une  plante. 

RADICÉ,  adj.  ,  radicatus,  rhi- 
zeus  ;  qui  a  de  très-longues  racines* 
Ex.  Porcellites  radieata,  Agaricus 
rhizeus. 

RADICELLAIRE ,  adj. ,  radiceUa» 
-jris  (radis ,  racine  )  -}  qui  a  rapport  à 
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la  radicelle ,  qui  a  la  forme  d'une'pe- 
tite  racine. 

RADICELLATION,  s.  f.,  radiccl- 
latio  (  radis ,  racine).  L.-C,  Richard 
appelait  ainsi  tout  ce  qui  a  rapport 
aux  racines  des  plantes. 

RADICELLE,  s.  f.,  radiceila (ra- 
dis y  racine).  L.-C.  Richard  don- 
nait ce  nom  à  un  rudiment  de  racine 
constitué  par  le  prolongement  de  la 
substance  interne  de  la  radicule  on 
du  bas  de  la  tigelle  des  plantes  endo- 
rhizes. 

RADICICOLE,  adj.  ,  radieicolus 
(  radis ,  racine  ,  coïù ,  habiter  ).  JÉpi- 
tbète  donnée  par  Candolle  an x  plan- 
tes qui  sont  parasites  par  leur  base  on 
leur  racine  sur  les  racines  d'autres 
plantes  ,  comme  les  Cy tinées ,  Mo* 
notropées  et  Orobanchées. 

RADICIFLORE  ,  adj.  ,  radiciflo- 
rus  {  radis ,  racine  ,  flos ,  fleur  ). 
Dont  les  fleurs  naissent  de  la  racine 
ou  d'une  souche  radiciforme.  Ex. 
Spadactis  radicijlora  ,  Eryngium 
radiciflorum. 

RADICIFORME,  adj. ,  radicifor- 
mis  }  wurzelartig ,  wurzelfôrmig 
(ail.)  (radis,  racine,  forma ,  forme); 
qui  ressemble  à  une  racine  ,  ou  à  un 
paquet  de  racines.  Ex.  Pustulopkora 
radiciformis. 

RADIGIVQRE,  adj. ,  radicworus; 
wurzelfressend [b\\.)  {radis,  racine, 
voro  ,.  dévorer).  Se  dit  d'un  animal 
qui  dévore  les  racines  des  plantes  , 
comme  la  larve  du  hanneton. 

RAWCCLE  ,  s.  f. ,  radicula  (  ra- 
dis, racine).  Pris  d'une  manière  va?» 
gue,  ce  mot  désigne  tantôt  une  petite 
racine ,  tantôt  et  plus  souvent  les  fi- 
brilles  fJVurzdfasern ,  ail.  )  qui  ter- 
minent une  grande  racine.  Mais , 
dans  le  sens  rigoureux  que  lui  a  donné 
Gaertner ,  il  exprime  la  partie  de 
l'embryon  (  resiellum,  Linné,  Wûr^ 
zetchen ,  Schnabelchen  (ail.)  ;  radh- 
chetta,  radicula  (it.)  qui  est  destinée* 
devenir  racine  ou  ?  pousser  dearaekies. 
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fiAMCULEUL,  adj.,  ràoUemhsms 
(radis,  racine).  Épitbète  donrfée 
par  L.-C.  Richard  aux  embryons  en- 
dorhfce»  a  longue  radicule ,  ou  dont 
la  gemmule  est  très-éloignée  du  bout 
radiculaire.  On  Rapplique  aussi  à  de» 
tiges  couchées  qui  émettent  des  ra- 
einer  (  ex.  Pterygophyllum  radwu- 
losum).t 

RADICULODE  ,  S.  m.  ,  radiculo- 
dium  ( radièula ,  petite  racine,  ittoç , 
ressemblance  ):,  Nom  donné  par  L>C. 
Richard  à  l'extrémité  inférieure  du 
biaste ,  par  laquelle  doivent  sortir  un 
ou  plusieurs  tubercules  radicellai- 
res. 

RADICtlUFOUME,  adj. ,  radicu- 
liformis  (  radïcula ,  radicule ,  forma, 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  de  racines  , 
comme  les  prolongemens  à  l'aide  des- 
quels se  fixent  certains  Lichens  et 
Fucus. 

RADIÉ  ,  adj. ,  radiùtus  ;  s  trahit  g 
(ail.)  ;  radiattd  (  angl.  );  raggiàto 
(it.)  (radius,  rayon J;.qui  est  disposé 
en.  rayons  partant  d'un  centre  com- 
mun ,  comme  les  cristaux  aciculairea 
de  la  Mésotype  radiée,  Ou  les  gousses 
cylindriques  du  Phaseotus  radiâtes. 
Ht.  Cassini  donne  cette  épilhète  à  la 
calathide ,  quand  Je*  fleurs  de  la  cou- 
ronne sont  radiantes  ;  c'est-à-dire 
plus  longues  que  celles  du  disque,  et 
dirigées  en  dehors  parleur  partie  su- 
périeure (  ex.  Aster  chinensis);  a» 
pàricllue  ,  lorsque  ses  squames  in  té-*. 
Heures  sont  radiantes,  c'est-à-dire 
prolongées  supérieurement  en  uni 
long  appendice  scarieux.,  coloré ,  ii~ 
guliforme ,  étalé  (ex,.  Xeranthemuni). 
On  appelle  opercule  radié ,  dans  les 
MoHq$qaes ,  celui  dont  les  élément 
concentrique»,  augmentant  du  som- 
met marginal  à  là  base ,  sont  coupés 
par  des  stries ;  qui  parteni  en  rayon- 
na ut  da^. sommet. 

RAMÉES,  adj*  et  a.  f.  pi. ,  A*-* 
djajje  (radius,  rayon ).  «Nom donné  ; 
par  Tournefcrt*  A*lyi»#tt  et  Guiart  èl; 
il. 
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une  elasse  de  plantes,  comprenant 
es  Synanthérées  a  fleurs  radiées . 

RADIÉS,  ad),  et  s,  m.  pi. ,  Ra- 
diata.  Macléay  désigne  sous  ce  nom 
une  section  du  règne  animal,  qui 
correspond  a  la  classe  des  Radiairês 
de  Lamarck. 

RADIEUX,  adj, ,  radiosus  (  radio, 
rayonner).  On  appelle  sou  Vent  point 
radUtur  celui  d'où  émanent  des 
rayons  lumineux.  ' 

11ADIOLÉS,  adj  et  s.  m.  plur., 
Radiolea  (radfa  ,  rayonner).  Nom 
donné  par  Lamarck  a  une  famille  de 
Mollusques  céphalopodes  polyt babi- 
nes ,  comprenant  ceux  dont  la  co- 
■  quille  renferme  des  loges  rayonnant 
tes  du  centre  à  la  circonférence. 

RADIUS,  s.  m.,  radius.  J urine 
appelle  ainsi  la  première  nervure  du 
bord  externe  de  l'aile  des  insectes  , 
qui,  partantde  là  base,  se  dirige  pres- 
que en  ligne  droite ,  dan&le  sens  de  la . 
longueur.    *    '* 

>  RAFLE,  s.  m.,  rachis,  axis. Nom 
vulgaire,  du  pédoncule  central  ou  de 
l'àxe  d'une  grappe  ,  principalement 
des  grappes  de  la  yigoe.  Use  dit  aussi 
de  l'épi  du  maïs. 

.  RA1DE  ,  adj. ,  rudls,  Hgidus ,  ri— 
gens y  rigidulas,  strlçtus;  steif(a\\>); 
stiff(anç\.y  Se  dit  d'une  partie  qui, 
bien  que  grêle  ou  mince ,  oppose  de 
la  résistance,  à  la  flexion  ,  comme  le 
champignon  appelé  jiîternaria  ru- 
dis ,  la  tige  de  YOxàlù  strktd,  de 
YOrthoceras  strurtum,  du  Semcio 
rigidus ,  de  VQrnllhophe  rigidm ,  du 
Pidjmodum  rigiduium,AeA* Eehium 
strktum  et  du  Sisymbrium  strictissi- 
mum,  les  feuilles  du  Quevcus  Ile». 

RAIEDES^  s.  m.  plur. ,  Rai*da* 
Nom  donné  p*>  Risso  a  une  famille 
de  Poissons  ebondroptérygiens ,  dans 
laquelle  il  ne  range  que  le  genre 
Rma. 

.  BàldOtt,*  ni.,  ratio  ;  Vernunfl 
(aU.);  reason  (anrf.)  ;  raggùmt  (tt.) 
(wry-pensèr),  BacéM  qai  ferme* 
a3 
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à  l'Homme  de  sentir  et  Rétablir  la 
différence  enire  le  bien  et  le  mal.   - 

BALLIDES ,  adj*  et  s.  m.  plut*. , 
Rallidœ.  Nom  donné  par  Vigora  à 
une  familière l'ordre  des  Ecbassiera* 
qui  a  pour ,  type  le  genre  Rallus.    . 

BAMA1BE  9  adj. ,  ramarius  (ra*  . 
miu  t  branche)*  Svnonjnte  peu  usité 
àeraméal.  ^  .-      •      i 

BAMALIN^ES,  adj.  et  s.  f.  plur. , 
Ramalineœ.  Nom  donne  par  Fee  a  une 
tribu  de  la  CaiaUle  des  Lichens ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Ramalifia. 
.  RAMASSÉ  y  adj,  joon/ertps ,  con- 
géstus  ;  gedrimgt  -(*U>)  ;  açcumi- 
lato  y  ammucchialo  (iu).  Se  dit ,  es* 
botanique ,  de  parties  qui  sont  ser- 
rées en  grand  nombre  les  unes  •contre 
les  autres.^  comme  les  /leurs  4\m  con- 
stituent l'épi  du  StyLicc  omgesta* 

BAMASTBE  ,  s,  ». ,,  rxunastrum 
(  rumus ,  rameau  ).  Juugins  appelait 
ainsi  les  ramifications  du  pétiole ,  «o> 
les  pétioles  d'une  feuille  pennée. 

t  RAAfE  t  subst,  f.  ,  remuj.  Savigny 
donne  ce  nom  aux  deux  parties,  l'une 
supérieure  *  l'autre  inférieure  à  la, 
ligne  latérale, ,  qu'offrent  les  appen- 
dices qui  garnissent  les  notés  des  ag- 
neaux de  certains  Chétopodes  (ux. 
fftr&is  ) ,  parce  qu'ils  paraissent  ef- 
fectivement servir  à  l  animai  pour 
nager. 

BAJHJÉAIRE,  adjeet..,  ramiarius 
(ramus*  rameau).  Les  botanistes/ 
appellent  ainsi  les  racines  aériennes 
qui  naissent  sur  les  rameaux* 

RAMÉ  AL,  adj.  »  rameus,  mmea~ 
lis  ;  astslàndig  (ail.)  ;    rameo  (it.) 
(  ramas,  rameau  )  ;  qui  est  placé  sur 
les  rameaux  ,  comme  les  feuilles  da\ 
Dapfoi*  Afeztreum;  qui  naît  sur  les 
rameaux,  nomme  Je  champignon  apV 
$d&*4§mricm*ramé*li*.> 
^  RAIUSAU^  s*  m.*   ramus  ;  A*l  rt 
Zweig  (ail.);   ramo  (,it.)   Division1 
d'une  branche  »  c'est ntw-dfite  dmsién 
apoondaire  d'nue  tige*  Les  géognosJbta 
dmnuqt  •osai  le  jéooi  A*  j+ntetiax 
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*sx  tnassifo  qui  se  détachent  d'*îne 
ehafce  dé  montagnes  ;  tin  suivant  des 
directions  divèrsesi 

RAMÉE ,  s*  f.(:ramitsy  rameau):  , 
Dans  beaucoup  de  pays  ,  ce  nom  est 
donné  à  des  branches  dii  troisième  oïl 
d«  quatrième  ordre  ,\qèi  sont  char— 
géeid'on  grand  nombre  de  rameaux; 
de  ramilles  et  de  bourgeons  ,  et  qnî 
ont  souvent  nue  longueur  considé- 
rable. ».    ,  ' 

RÀBIÉBN,  adj.  ,  rameânus  (ra* 
wtus  ,  rameau);  qui  provient  d'un 
rameau  ,  qui  doit  son  origine  i  des 
rameaux  métamorphosés,  comme  les 
%êpines  du  Prunus  spiriosa,  Xk&féuiUes 
au  Rascus  aculcatus. 

RAMBLLe,  a.  f- ,  ramellus  (ra-* 
mus,  rameau  ).  Link  propose  d  ap-* 
peler  ainsi  les  subdivisions  des  pé- 
tioles secondaire*,  dan»  les  feuilles 
pennées. 

R AHIENTACÉ  ,  ndject .  v  ratnenla- 
ctus ,  rctmcntosù*  ;  aùsêchtagïchup-* 
j*g-{*\\.)  {rwnentum^  reclure).  Se 
dit  d'une  tige  qui  est  cottffcrtéde  pe- 
tites écaille»  membraneuses  ,  -sèches 
et  éparses.  Ex.  Eric*r*mtntaced. 

BAiBENlIlftf,  s.  tn.  *  mmentvm; 
Au»stklagschuppe  (a4l.).  On.  appelle 
ainsi  de  très-petites  écafl les  menîbra- 
nenses  qui  se  irotfvent  sur  le  pétiole1 
des  fougères.  -  ,  ? 

EAMfilfit  9  adj.  Hfibcr  don  ne  cet  lo' 
épi ibète  aux  cales  desoiseaux  ,  quand 
eHes  sont  mipees ,  déliées  \  peu  ©on* 
yexes  ,  fortement  tendues  dans  l'état 
de  déploiement,  à  dix  pennes  en- 
tières dont  lés  barbes  se  touehent 
dans  toute  leur  longueur ,  et  suscep- 
tiblesdemouvemensaisés',  rapides  et 
fonts.  Les  oiseaux  mmeurs  sont  ceux 
qui  ont  les  ailes  conformées  de  cette 
manière.  .  -»  ••  •-• 

AAlUZSjfl^    ad^edt,  et  s. -m.  ^h -9\ 
Ploteres.  Nom  donné  par  Latrèille  k  ■ 
une  teibis,  de  4ar  Jfanii4le  êès  flWrnî- 
ptènea  çéocoriae*)  comprenant  een*1 
dé cwàris^ltt-^fav'. «rit  les  tjnatrtl 


pifed»  ptstérîeaws  long»  et  propres  a 

marcher  oa^k  ramer  su*  l'eau» 

.  feAUfHJ*  >  sAji ,  r»Jfte.f«tf  ;  «t*%v 

mwèû*)  ;  jqai  est  partagé  en  bran- 
ches ,  en  un  plus  pu  moins  grand 
qoiftbre  de  subdivisions  secondaires  ; 
wmnieT&grsMr  des  acharnes  t  fcars- 
q*e  set  .poils  «b  réâa*ss8Bt  to^gnlièr 
renient  ; .  [?*tndtépûor€  du  Ricmas  ;> 
les  *ntô*r&*des  $Hkpkuf  ;  Vaa*  de 
PipL  du  Duclflis  ^hm&rata  ;  4e  «o- 
rçr»k  de  VAd&iià  tritknri&ia  ;  W 
épia**  du  iGJedusiahormda^%  grappe 
du Poljgonum  Fagopyrumt\*hàm»9> 
de  Statice  Zimonittm  ,*  la  fiaxùmU  du 
Ifrtmeï  poiientia  ;  hnpoUsà*  Tmw* 
rUti  veinai  la  wtàmtmp  tous  ks  a»- 
bnes>;  lô  r«^  vde  rjrfw/ffiW«y  ;  ie 
spadix  du  Phctnix  dactyiifsNti  H 
tige  Àa  &keiangium  ,ra&oêum ,  du 
Ctnchms  ramosùdmas  >,  du  Tfwreu 
r-àmasifsima  et  du  Ptonûevon  Patm* 
sittlmum.;  le  )&o^/rôr  appelé  Caryo- 
pèjrliïa iwmea*'*  ."'.,, 

BJqMICORNE,  adf.  ,  wtmicorm* 
(-WtMtry  rameau,  cornu,  cerne ^  ?- 
qui  a  les  antennes  rameuses  ,  coiïmwc 
le  4ont  celtes  des  xnâles  dans  Vtàtih- 
[ÛmsNûriipQrnu.  ■■ 

fUUttFàfeE,  ad). ,  rtnufirtts  (/«** 
ittOtf  ,  sameanr  /ero,  forter);  qui 
porte  des  rameaux.  Se  dit  ides  #o«r- 
geoar  (  Zweighioêpen ,  «11  v)  tf»!  ne 
doivqnt  fMfo^uive  cjife  des  feuéttes  et 
du  bois.  _...*.  .  .• 

,  BAWFICATJQV ,  s>  f.,  mmifiea- 
tio.  Dfcrtiion  d'un,  organe  ,  et  princi- 
pnfeinept  d'une  tige ,  on  plu^ieuKS  ra- 
meaux. Se  dit  a  osai  très  ♦«ou  vent  des 
divisions  eHes*mernes.     " 

RAMIFIÉ 9  *à\.  ,*amifiQâ%us>&y-) 
isajue  de  ramena. 

(  ramàs  r  nuneau  ,  jtfot  ,  fle^ir  ).  Se 
dit -d'une  plante  dont  fos  fleurs  nais- 
sent sur  tes  rameaux.  Ex.  Rhamnus 
rami/Uru* ,  &acchufièa  rûmifhm) 
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.  ItâlIWORlfE,  adj.,  ramlformis  ; 
(Lstàhnlick  (ail.)  {ramus^  rameau  , 
forma ,  forme  )  ;  qui  ressemble  à  an 
rameafe  on  à  une  branche. 

RAMlLLE  9  •  s.  f . ,  ramulus  ,  ra- 
munculta.  On  appelle  ainsi  les  plus 
petites  et  dernières  dtvisiorte  des  ra- 
meaux. Dupetit-Tbouars  donne  ce 
nom  à  un  scion  surchargé  d'une  ou 
deux  générations  de  nouveaux  scions 
anticipés.  Les  agriculteurs  entendent 
par  la  des  bourgeons  M  produits  de  là 
dernière  sève ,  qui  ont  cessé  décroître 
en  longueur,  et  dont  i extrémité  est 
terminée  par  un  œî!4>Sen  former 

RAMIRàm^,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
JjianUpari  (  ramus  ,  rameait ,  pecro  ,■ 
produire  ).  Bonnet  donnait  ee  nom 
aux  ptrfypicrs,  dont  la  plupart  pro- 
duisent des  ramifications. 

KAMO$IâSIM£,  adj.  ;,  ramosiss^ 
mus  ;  qai  ^est  tràs*-rameux.  P*ojez 
\mmiL<  .  -,     ■-'•.*- 

RAMTA9(S^  edject.  et  s.  m.  pi.  ,'  * 
Meptomtêa,  Repentiti.  Nom  donné 
pttt  ÏMîgétet  ^oldfuss  à  un  ordre  de 
la  classe  des  Mammifères,  dans  lequel 
ils'  rangea  t  PEckidné,  Wrnithorbyti- 
qa^  et  une  espèce  de  tortue;  par 
Poli  à  un  ordre  de  Mollusques  conr- 
prenant  eeux  qui  marchent  en  ram- 
pent aU  moyen  d'un  large  pied  ;  J>ar 
Mèrretn  à  une  tribu  de  Tordre  des' 
Âniphib?es  pboliddtes  '  écailleux  ,  à 
laquelle  il  rapporte  ceux  qui  ne  font 
qne  ramper.  \ 

RAMP&tfT,  aâ}.9repenï,  repfans; 
stkièièhettd y  kriechend  {M.)  ;  sèr- 
peggiante  ,  sîrisdante  (ît.).  Se  dit  ^ 
en  'botanique ,  d'une  racine  qui  court 
horizon  térlemeut  entre  deux  terres  , 
eh  jetant  eà  et  là  des  ramifications  ' 
latérales  et  des  tiges  (ex.  Antirrhirtwn 
rèpens  )  ;  d'une  tige  oui  est  étalée  sur  ' 
le  sol ,  dans  lequel  elle  jette  des  ra- 
cines de  distance  en  distance  (  ex. 
Rtznûnculus  rèpens  ,  Veiolhecu  pro- 
tepens ,  Bj-praim  reptUe ,  Stereodon 
serptns).      ' 
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RAMPEUENT,  s.  m. ,  repimtto , 

rtptatus ,  repius;  fpjtç,  cpnwpoç; 
Kricchtn  (alJem.);  to  creep  (angl.); 
strisciamento  (H.).  Action  de  ramper. 

fÔ^CZ  RKPTÂtlON. 

&AJfPBASTIDE&,  adj.  et  8»  nu. 
pi.  ,  Ramphastidœ.  Nom  donné  par 
Yigors  et  Lesson  à  une  tribu  d'Oiseaux 
grimpeurs  ,  qui  a  pour  t  jpe  le  genre 
Ramphastos. 

RAMMUDES,  ad],  et  t.  m.  pi., 
RampkitUs.  Nom  donné  par  Scbôen- 
herr  à  un  groupe  de  Tordre  des  Cor- 
culionides  orthocèrcs,  qui  a  pour  type 
le  genre  Rampkus. 

RAMPBOCOPES,  adject.  et  s.  m. 
pi.,  Ramphocopes  (ôoposç,  bec  , 
xm(,  couteau  ).  Nom  donné  par  Du- 
méril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Écbassiers  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  bec  long ,  fort  et  tranchant. 

sVAHPHQLITES,  adj.  ets.rn.pl., 
RamphoUtes  (  pzpfoç ,  bec  ,  hroç  , 
*  chétif  ).  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  Tordre  des  Écbassiers, 
comprenant  ceux  de  ces  oiseaux  qui 
ont  le  bec  grêle. 

RAAfPHOPLATES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Ramphoplates  (  pspfoç  ,  bec  , 
ichtrvz,  large)-  Nom  donné  par  Du- 
méril a  une  famille  de  Tordre  des 
Écbassiers ,  comprenant  ceux  de  ces 
oiseaux  qui  ont  le  bec  très-large. 

BAMPHOSTÉN£S  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Ramphostenes  (  fspfoe  ,  bec  , 
crivoc  y  étroit  ).  Nom  donné  par  Du- 
méril à  une  famille  de  Tordre  des 
Écbassiers ,  comprenant  ceux  de  ces 
oiseaux  qui  ont  le  bec  comprimé. 

RAMFHOTHÈQUE9  s.  f. ,  rampho- 
theca;  Schnabelscheide  (ail.)  (fap— 
fç  , bec ,  Qnzb ,  boite  ).  Illiger  nomme 
ainsi  le  tégument  corné  ou  cutané  qui 
enveloppe  tout  le  bec  des  oiseaux ,  et 
qui  y  adhère. 

RAMIJÏiK  ,  «.  m. ,  ramulus  (  ra- 
mus ,  rameau  ).  Nom  donné  par 
Tristan ,  et  adopté  par  Dutrochet , 
aux  organes  cauÙnaires  des  Aspara* 
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gus  et  des  Rhums  qu'on  regarde 
communément  comme  des  feuilles  9 
et  qui  sont  es  réalité  des  rameaux 
avortes,  ou  plutôt  métamorphosés, 
développés  d'une  manière  particu- 
lière. 

RAuWLEUX,  adj.  ,  ramtdosms  / 
twtigig  (ail.)  (  ramuhu  ,  rameau  )  ; 
qui  se  portage  eu  forme  de  rasneanx, 
comme  certaines  substances  miné* 
raies  ;  qui  a  une  tige  trèAameute , 
comme  le  Jusslœa  ramuiosm  ,  le 
GrrosUmon  ramulosmmu  Se  dit  aussi 
don  portier ramcux( ex.  CelUporm 
ramuJasa). 

RAMULIFLOIIE,  *ài.,rmmulifl*- 
rus  (ramulus,  rameau %flos%  fleur); 
qui  porte  ses  fleurs  sur  les  russules. 
Ex.  Oassula  rmmuliflorm  ,  Hcua*- 
tkemum  ramuUflarmm. 

RAaKSŒ  ,  s.  f .  ( rmmus ,  rameau). 
Il  se  dit,  en  termes  vulgaires,  du 
bois  des  cerfs  et  des  daims ,  parfois 
aussi ,  mais  plus  rarement  ,  des 
branches  d'un  arbre,  considérées 
toutes  ensemble. 

RAMDSCULE,  s.  m.  ,  rûmmscm- 
lum.  Petit  rameau. 

RANACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Ra- 
nacea  (rana ,  grenouille).  Willbraad 
désigne  sous  et  nom  Tordre  des  Ba- 
traciens ,  dans  la  classe  des  Reptiles* 

BAMADB8,  adject.  et  s.  m.  pi.  , 
Ranadea*  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  d'Amphibies  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Rmuu 

RAN AIRES,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Ranaria.  Nom  sous  lequel  Goldfuss 
désigne  une  famille  de  Reptiles,  qui  a 
le  genre  Ranm  pour  type. 

RANGE ,  adj. ,  rancidus;  «avaoc  ; 
ramziff  (ail.)  ;  ratcûf  (angl.)  ;#wntûfo 
it.).  Se  dit  d'une  graisse,  d'une < 
1  hoile ,  et  en  général  de  tout  corps 
gras ,  qui ,  par  l'influence  de  Tair , 
dont  il  a  absorbé  Toxigène  ,  a  pris 
une  odeur  forte  et  une  saveur  désa- 
gréable ,  dues  au  développement  d'à* 
rides  gras  ,  tell  que  k  stéaoqut  et 
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l'oléîque.  VAgaricus  rùncldus  est 
ainsi, appelé  à  cause  de  son  odeur. 

RANCIDITÉ  ,  s.  f.  ,  ranciditas  ; 
er«7rpoT>jç  ;  Ranzigkeit  (ail.)  ;  ranôid- 
ness  (angL).  Etat  d'une  graisse  ou 
*  d'un  corps  contenant  soit  de  l'huile , 
soit  une  graisse,  qui  est  devenu 
rance.  '  '  f  ' . 

RAJVIVORE  9  adject.  ,  ranworus 
(rima ,  grenouilre ,  <voro ,  dévorer)  ; 
qui  vit  de  grenouilles.  Ex.  Circus 
ranworus. 

RANQIAES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Rànoidea  (  ràna ,  grenouille  ^  *Uoç  , 
ressemblance).  Fitzinger  désigne  sous 
ce  nom  une  famille  de  Reptiles ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Rana. 

RAPÀCE  ,  adj.  ,  rapax  ;  raub- 
gierigj  raubsûchtig^  ràuberisch  (ail.); 
qui  vit  de  rapine.  Ex.  Aquilarapax. 

RAPACÉ ,  a,dj.,  rapaceus;  rùben» 
artig  (ail.)  {râpa,  rave)  ;  qui  a 
des  racines  semblables  à  des  radis  , 
c'est-à-dire  tubéreuses.  Ex.  Me- 
sembryantkemuTnrapacettm. 

RAPACES  ,  adj.  et  s.  "m."  pL  ,  Râ- 
pâtes, Raptores.  Nom  donné  par 
Scopoli ,  Merrem ,  Duméril,  Itligcr, 
Goldfuss ,  Temminck ,  M  eyer,Bl ara- 
ville  ,  Vigors  ,  C.  Bonaparte ,  >  La- 
treille ,  Eichwald  ,  Ficinus  et  Carus 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Oiseaux  , 
'  comprenant  ceux  qui  vivent  de  ra- 

Sine  ;  par  Lamarck  à  une  famille 
Insectes  hyménoptères ,  compre- 
nant ceux  qui  tous  vivent  de  proie 
ou  de  rapine. 

RAPHANÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Raphaneze.  Tribu  de  la  famille  des 
Crucifères  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Raphanu*.  ••'■*. 

RAPHÉ,  subst.  m. ,  raphe  ;  payi  ; 
Ndih  ,  Nabdsireifen  ,  Samennakt , 
Nabelbinde,  Samenfur.àhe ,  Samen— 
rippe '-(«H.  ).  Lorsque  l'embrjon  n'é- 
tant pas  dirigé  vers  la  cicatricule  et 
le  point  auquel  le  cordon  ombilical 
aboutit  étant  très-distinct  du  bile , 
ce  cordon  se  prolonge ,  en  travers  du 
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mésosperme,  dé  la  cicatricule  à  la 
ehalase  ,  on  lui  donne  le  nom  der«- 
pké  ,  parce  qu'alors  ri  apparaît  ordi- 
nairement à  l'extérieur  sous  la  formé 
d'une  petite  nervure.    _• 

RAPHIDE  ,  s.  f. ,  raphida  (porçà  , 
couture).  TNecker  appelait  ainsi  l'es- 
pèce de  péricarpe  bivalve  qui  en- 
toure les  graines  des  Anthoceros  et 
des  Targionia.  \ 

RAPHIDE,  s.  f. ,  ràphis  (  pfyi<, 
aiguille).  Nom  donné  par  Candolle  a 
des  faisceaux  de  poils  ou  de  pointes, 
de  consistance  assez  rai  de ,  qui  se 
trouvent  ordinairement  dans  les  .ca- 
vités -internes ,  ou  même  dans  les 
méats  intercellulaires  de  quelques  vé- 
gétaux à  tissu  lâche.  Ex*  Triioma 
uvariq.  '  •    v 

RAPHIDIENS,  adj.  et/s.  m.  pi., 
Raphidinœ.  Nom  donné  par  Latreille 
$  une  famille  des  insectes  Névroptères 
planipennes ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Raphidia. 
>    RAPHIDINES.  Voyez  Rafhidibss. 

RAPOIORAMPHES,  adj.  et  s.  m. 
pi .  ,  Raphioramphi  t  (paty  iov  ,  -  alêne , 
piptcpoc,  becANom  donné  par  Du- 
méril et  Ranzani  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Passereaux  ,  comprenant 
ceux  de  ces  oiseaux  qui  ont  le  bec 
subulé ,  court ,  faible  et  flexible. 

RAPICAUDE,  adj.  ,  rapicaudus 
(râpa,  rave,  couda  ,  queue)  ;  qui 
a  la  queue  en  forme  de  rave,  comme 
celle  du  Laperta  rapicauda ,*  quand 
elle  repousse.après  avoir  été  arrachée. 

RAPIDE,  adj.  et  s.  ra. ,  rapidus 
(rapio,  enlever  de  force).  Chute 
d'eau  qui  a  lieu  quand  une  masse  de 
ce  liquide-,  qui  franchit  brusquement 
une  différence  de  niveau ,  n'est  point 
assez  forte  pour  constituer  une  cata- 
racte, mais  l'est  assez  cependant  pour 
intercepter  la  navigation  oi*  la  rendre 
dangereuse. 

RAPPROCHÉ,  adj. ,  approxima~ 

tus;  gehàuft,  genahert   (ail.).  Se 

'  dit  des  parties  qui  naissent  près  les 
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unes  des  autres ,  qui  se  touchent  à 
leur  origine  ,  sans  toutefois  se  eon*- 
idndre ,  oomne  les  a  a  tenace  de  cer* 
tains  insectes ,  les  lobes  de  l'ancre 
dans  le  Rumex  Acelosa,  les  étrtmi- 
riu  du  Borrago  officinaRs ,  tesy&iY- 
&/  du  Daphne  Lamre&ia  ,  les  porte* 
postérieures  des  Cfipri*. 

RARÉFACTION  ,  s.  f . ,  rarèfadm ; 
etpatwfft;;  Verdunnung  (ail.)  (>Yzmr, 
OTte)  yfo  ,  être  fait).  Extension 
d'*k  corps,  ejui  fait  qd'il  occupe 
plus  d'espace  >  eu  qu'il  a  plus  de  w- 
Jume  qu'avparâraiit. 

RÂRÉFtAfiLE4adj.,  vtfrfamktr 
(àll.  ).  Sfmmyme  peu  usité  de  Df- 

I*ATfcBUE. 

RAatESCËNCJB*  s.  £*  Se  dit  quel- 
quefois »  en  physique,  de  l'état  vu  de 
la  qualité  d'un  corps  bai  4M  Raréfié. 
«ktfc 

RARESCIBHjITÉ,  g.  F.  ytywtoç  ; 
Verd&nnbarkek  {M.).  Propriété  de 
se  raréfier ,  de  se  dilater; 

RARESClBLtt,  adj.,  vérMànbar. 
Synonyme  inusfté'tie  DtkAtfcatfc; 

RARIC06TÉ,  adject.,  rancis  tus 
\  rartiSy  rare ,  cmta^^ktt).  fient  la 
sur&ce  est  relevée  d'un  petit  nombre 
dé  cèles.  Ex.  Staiaria  ràrlcosfa. 

RARIÉPl!VEUX,ndjM  rsrispinosùs 
(remis,  Tare^  jjptita  ;  épine) ;  '-cftti 
porte  des  épines  peu  nombreuses.  Ex. 
Murex  rarispinh. 

«AllKTOILÉ,  adj.,  rarirttllatus 
(rarus\  rare,  stetta,  étoile);  qui 
neporte  qu'on  petit  nombre  d'étoiles. 
Ex.  Astrœa  mrhtella. 

flARIFEtfILLE,  adj. ,  rarifoiius 
{rarm,  rare,  /ô/mm,  feuille};  qui 
a  peu  de  feuilles. 

RARIFLAMMÉ,  adj.,  mti/tam- 
mus{rarus,  rare  ,Jlammayêimme); 
«pri  est  marqué  de  taches  distantes 
imitant  des  flammes.  Vk^Ftmts  ra- 
riflamma. 

ftAMFLORE  ,  adj.,  ràrïftorus  (ra- 
riuy  rare,  jlos,  fleur).  Dont  les 
fleurs  sont  peu  nombreuses  3  très-es- 
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pacées.  Ex*  Astrogotus  raHfèsrnSf 
Sagrvta  raréfiont)  Astragatas  du* 
paupemêtu* 

'  RABIPUS6É  *  «dj.  ,  raripUcatu* 
(raras ,  rare,  pUcâ,  pli)  ;  qui  purte 
des  plia ,  mais  em  petit  wombre.  «Ex.  * 
Uni*  raripiiartu. 

RARISILLONNÉ  ,  adj. ,  rarisélm- 
tus  {rarus ,  l'are ,  sideas ,  aflktti  )  ; 
qui  est  creusé  d'un  ^fetit  nombre  dé 
sitlon*.  fit.  Un&f  rarfWcahz.   - 

"BATITES  ,  adj.  et  s.  m.  pi; ,  Âa* 
titm  (  rata  i,  navire  sabs  curette  )• 
Hoa*  donné  par  If  errem  et  par  &an«- 
sam  à  une  ordre  de  la  classe  des  Oi^> 
seaux*  coitipretmttt  ceux  dont  k 
sternum  est  dépourvu  de  en  rêne. 

RATrv#ft£,  adj .  *  rativbrus  (ra- 
ta* ,  rat  ',  màn^  dévorer);  qui  mauee 
des  rats,  qui  vk  de  rats  j  co  aime  Te 
vott  marCTwr. 

MATURE, *ày  *  KuurWns*  Se  dît 
d'un  corps  marqué  de  tacfces  nu 
•dé  raies  qui  ressemblent  à  celles 
qu'on  produirait  en  raclant  la  couche 
supérieure  4  pour  mettre  ^fiufeMIure 
tw  jour. 

RAtJWir>LrHfeCS,adj.  et  svf.pl-, 
Rauwatfieœ.  Notai  uVsu*c  par  Barlling 
à  une  tribu  delà  lamnHe  des  Apoev- 
nées ,  tju4  a  pour  t^e  Te  gebre  fioa>* 

RAVIN  ^  s.  w; ,  4acur*a çSthktcht 

(ail.  ).  Êfceavation  longue* peu  large 

-et  peu  profonde  ^  que  les^^eamt-play- 

;  viites  creusent  aecndeatellemefit  da»s 

fun  terrain  en  pente,.  1 

iUviNe;  s.  f.  Petit  MtAn^Ou 
prend  quelquefois  ce  mot  comtee  ty- 
iiouy me  *de  'ravôt  (éfohlwâfr ,  aU*  ).  fl 
signifie  aussi  un  petit  eottrs  d'élu 
pluviale  qui  descend  rapideiMUtd'un 
Heu  élevé  {eûmes;  Giefsfcic/i/tM.  ; 
-ftmd v  angl;). 

RAng»«tJtr8  V.  R^PiJrtxs. 

RAYÉ  ,  ad|. ,  iiœatus  ,Hn*obatœ, 
strigosusyXtrigiHs ,  d9éitttuts<tmdia- 
tus;  gestrickék  (ail.);  striped  (*tt$l*); 
rigato  (it.  ).  -Se  ék  d'ouïe  eorfceje  tpii 


q&etfta  ligues  cnl©té4s  fort  é/rotaf 
et  ne  Bgurant  pas  des  bandes  .ou  j&* 
xubans*  ]Eju  Ckeflodipterm '  tirteutus, 
Strix  lineata ,  jÇpagon  lineolams  > 
jfitùlqla  $trigata  *  Nçctua .  strigosa  \ 
Nççtita  sirigilLï,  T^aimxopliilasra^ 
diatus.  CandoJU  appelle ,  vaisseaux 
rqyôs^  dirais  les  végétaux  {fausH* 
trachées,  tyirbel,  vaisseattajfena'ujrs 
kamaxçk  A  vaiseamà  escalier,  Jfarn- 
iaçdi),,  peux  dont  W  pavois  sent 
marquée*  de    raies   transversales  > 
ayant  l'apparence,  glanduleuse.       < 
RAYON ,  s.   m.  ,  radius  }  fni$bki 
Strahl  {v\\.)  i$w  (àidgL.);  /W££«b 
Xit.).  En  physique,  o^appette/ttjron* 
kuyiimw '.f  rayons  eatqrifique*^  les 
inouvemcns  rectiUgneaà,  IVitiLe  des- 
quels, se  propagent  les  vibrations  q*i 
ont  pour  résulta*  la  ^roduc.tkwi  Ap 
Ja  luaHèreetdcla^akur.  W.bota- 
HjUtes  ^oowent  qe  nom  au*  ^pédicules 
:donU'easejnhle  constitue  lesombelh 
le*  ,  et  ;  dan»  un  assemblage  quelcoo- 
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an  manière  de  rayons ,  comme  le 
contour  du  Pktcqdium  radiosum ,  le* 
e/>j*  de  VEleùmne  raduians.  Se  dit 
aussi  de  coquilles  dont  la  surface  est 
parsemé*  de  stries  rayonnantes  '(  ex, 
Etycina  radéolatay  Unio  radiata  , 
Turbo  radiosus).  -' 

RAYONNEMENT,  s.  m.,  ràdîatio; 
S  irakien  (  ail.)  j  reulianey  (angl.  )• 
t^e  çon,  k  lumière,  la  chaleur  se 
propagent  par  rayonnement,  c'est- 
à«dire  par  des  rayons  susceptibles 
d'être  réfléchis  et  réfractés  ,  avec 
cette  différence  que  le  rayonnement 
delà  lumière  et  de  la  chaleur  se  fait 
aussi  bien  dans  le  vide  que  dans  l'air, 
tandis  que  celui  du  son'  ne  peut  avoir 
lieu  dans  le  vide.    % 

RAYONNES,  adjeet.  et  s.  m.  pi. , 
Radiât  i.  JCuvje*  désigne  sons  ce  nom 
une  division  du  règne  animal ,  com*- 
prenant  ks.auimaux  dont  les  parties 
sont  disposées  autour  d'un  axe,  et 
sur  deux  ou  plusieurs  rayons ,  ou  sur 
4jUe  de  fleurs,  à  celle*  qui  occupent  deux  on  plusieurs  lignes  allant  d'un 
koireoe^éreiM»  du  groupe.  pôle  à  l'autre* 

RAYONNANT ,  adj . ,  strahUnd*  JRÉACTIF  9  s,  m. ,  reagms  (  reago, 
jtrahtig  {  fiXL  )  ;  radiant (angl.  )  ;  ra-  ^ir ,  réciproquement  ).  £n .  chimie , 
tdia*t*{radi<h  rayonner);  qui  tayonr-  ^  appelle  ainsi  |out  corps  servant > 
,ue.  lies  physicieusoumment  calorique  faire  manifester  à  ceux  qu'on  vent  re- 
rqpeanant  celni  qui  passe  à  travées     connaître  les  propriétés  Jcaractéristi- 


certains  enrp* ,  comme  la  lumière  A 
-travers les  eocps  diaphanes ,  et/aws- 
Wr  rayonnant ,  U  fipulté  qu'ont  ks 
•corps  d'émettre  de  la  chaleur  daos 
Jovsfcs  sens.  En  botanique ,  rapoi*- 
non t se  dit  de*  parties  qui  son t  disper- 
sées n  ta  manière  des  rayons-  d'une 


ques  qui  leur  sont  propres, 

RÉACTION,  s,  f .,  reaciio;  Gegen~ 
wù-kungX  all.J .  Action  opposée  à  une 
autre ,  résistance  active  k  un  effort 
quelconque.  En  eoimie,  on  nomme 
réaction  r  la  manifestation  des  carac- 
tères distînctîfs  d'un  corps  provoquée 


roue,' comme  les  caps*hsA*YItiicitt»i  'par  l'action  d  un  autre  corps. 
tmisatum ,  teptece*i*ire  du  Kcdmia,  RÉAtiMCRIÉES ,  adj.  et  s.  f,  pL  s 
4e*  poils 4e  VA kea  rosea ,  le  stigmate  Reaumurieau  ïamille de  plantes^  éta- 
-àuPûpaïtr.  Uneombeliê  rayonnante  blie  par  Ehrénberg  et  Martius  ,  qui  a 
est  «elfe  qui'  ol&e  des  fleurs  régulières    pourjy  pe  je  genre  Reaumurja. 


nu  centre*  et  des  fleurs  nréguïtères 
^us  grandes  à  k  eirconterenee  (  éx. 
^Cêrîtmdte).         f    ' 
-     RAYONNÉ,   adj.,  Taài*msî  gâ- 

êtr*hk,ksir*hdt(ti\\.);  r«tfeiMl(rt.); 

{radio  *,  tuyornier)}  rqtfest  disposé 


REBORD ,  s.  m.,  margp.  Ligne 
saillante  qui  se  trouve  sur  la  marge 
d'une  partie  quelconque  d'un  corps. 

REBORDA  ,  àdjëct.  ,  margindtus 
Synonyme  peu  usité  de  horde.  ' 

REBROUSSÉ  ,  *ày7feflexus ,  rt- 
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trônas^  regressus;  mrâcltgtêckla* 
geh  (ail.);  Se  dit,  en  botanique, 
des  folioles  d'une  feuille  composée , 
lorsque,  pendant  le  sommeil  Je  la 
plante ,  elles  s'imbriquent  en  sens  in* 
verse,  c'es4«à<-diRe  en  se  dirigeant 
vers  la  base  du  pétiole  (  ex.  Galega 
caribaa);  tes  poils,  quand- ils  sent 
dirigés  vers  la  base  de  la  partie  qui 
les  porte  (ex.  Brontus  dumetorum )  $ 
de  la  radicule  ,  quand  elle  se  courbe, 
en  portant  sa  pointu  dans  une  direc- 
tion qui, l'éloigné  du  bile  (ex.  Cornu* 
copia  cucullatum)*  Les  poils  des 
mammifères  sont  quelquefois  rebrous* 
ses ,  c'est-à-dire  en  sens  inverse  de  la 
direction  du. tronc  et  des  membres, 
comme  ceux  de  la  crinière  de  plu* 
sieurs  ruminant. 

RECEPTACLE,  s.  m. ,  receptaeu* 
iam;  Fruchtboden  (alll);  riceltacolo 
(it.)  (recipio,  recevoir).  La  signifi- 
cation 4a  plus  générale  de  ce.  terme , 
qui  a  beaucoup  d'aeveptions  diverses , 
est  celte  d'un  évasement  du  sommet 
du  pédoncule,  qui  tantôt  ne  porté 

2u'une  seule  fleur  (  sedes  .floris r, 
rreir;  /oral,  Salisbury),  tantôt  en 
porte  plusieurs,  et  prend  alors  tes 
noms  ùfamphanther,  clinanthe>  pho* 
rantke,  etc.  Le  placenta  a  été  appelé 
réceptacle  par  Necker.  On  nomme 
aussi  réceptacle,  dans  les  plantes 
cryptogames ,  des  cojps  de  formes 
très-variées,  qui  renferment  les  cor- 
puscules reproducteurs. 

RÉCEPTA  CUL  AIRE,  adject.,  re- 
ceptacularis.  Se  dit,  d'après  Mirbel , 
du  style ,  quand,  au  lieu  de  s'alta*- 
cher  sur  l'ovaire ,  il  s'insère  sur  Un 
rrceptacle  plane  (ex.  Borrago),  et, 
d'après  Desvaux ,  du  nectaire,  lors- 
qu'il est  placé  sur  le  réceptacle. 

RÉCIF,  s.  ha,;,  KÎippen(sAl),; 
reeffang}*).  Espèce  de  ceinture  in- 
terrompue que  les  bancs  de  madré- 
pores forment  autour.de  certaines 
îles,  et  qui  e$)  séparée  de  la  côte 
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pw  de  petits  bras  de  mer,  dent  elle 
dépasse  le  niveau. 

ENCLINE,  adj.,  reclinatus;  nie- 
dergebogen ,  hèrahgebegen ,  zurûck^ 
geUgt  (ail.)  ;  richimato  (it.)  (reelino, 
pencher).  Se  dit  des  feuilles  (ex* 
CaUa)youôt*  rameaux  (ex*.  Crema- 
nium  reclinatum) ,  qtfand  leur  extré- 
mité penche  vers  la  terre. 
•  RBtfLUS,  adj. ,  reclusus,  indu  sus. 
On .  applique  cette  éphhèle  a  lVm- 
bryon  végétal,  lorsqu  il  est  renTermé 
dans  le  périsperme.  Ex.  AnagalUs 
arvensis. 

RECOURBÉ,  adject.,  rtcurvus , 
recurvatus;  gékrûmau,  ab&àrts  ge- 
bogen  (alL);  ricurpato  (it.).  On  ap- 
pelle embryon  recourbé  eekn  qui  est 
courbé  sur  lui-même  dans  sa  lon- 
gueur, de  manière  que  le  sommet 
des  cotylédons  vienne  toujours  à  la 
radicule,  ou  du  moins  s'en  approche 
beaucoup  (ex.  Mirabilis  Jaiapa); 
graine  recourbée ,  celle  qui  sinfléchk 
sur  ^llê-m&ne ,  de  manière  que  ses 
deux  bouts  soient  très^voiains  l'un  ée 
l'autre  (  ex. •  PoUtmogeêon )  ;  radicule 
recourbée  >  celle  qui  se  courbe  sur 
elle-même,  sur  les  cotylédons  ou 
sur  Je  blaetème ,  eu  se  rapprochant  du 
bile  (ex.  Genistafiispaniça)  ;  feuilles 
recourbées ,  celles*  qui  pendent  vers 
la  terre  (ex.  Scnecio  recUnatus,  Po- 
Ijcnemum  rtcurvum  )  ;  rameaux  re- 
courbés ,  ceux  qui  décrivent  une 
courbe  doart  la  convexité  regarde  le 
ciel  (ex.  Larix  europaa).  En  zoo- 
logie, on  donne  cette  épitbète  aux 
crochets  d'une  coquille  bivalve,  quand 
ils  se  dirigent  vers  la  lunule,  ce  qui 
est  le  cas  le  plus  ordinaire,  et  aux 
palpes  des  insectes ,  lorsque  leur  ex- 
trémité se  porte  en  haut  (ex.  uélucita). 
,  RECOUVRANT,  ad).  Se  dit:  toen 
«minéralogie,  d'une  couche  qui  est 
venue  se  déposer  horizontalement ,  ou 
.  à  peu  près ,  sur  des  couches  plus  an- 
cien ne*  qu'elle,  et  qui  les  recouvre, 
en  se.  tenant  toujours  à  nu  niveau 
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supérieur;  a0  en  zoologie ,  d'une  c*- 
quille  umv&lve  qui  est  conique  et  sans 
Ispire  proprement  dite  (ex.  Pat  die), 

RECTANGULAIRE  ,  adj. ,  recta*- 
gularis;  rechtwiriklich  (alK) ;  rettan* 
~golo  (il.)  (reclus,  droit,  angulut, 
angle).  Brochant  donne  cette  épif 
thète,  en  cristallographie ,  au  prisme 
dont  les  angles  dièdres  latéraux  sont 
toujours  égaux  ,  c'est -^ dire  de 
quatre-fàngt-dix  degrés.;  Ce  prisme 
petit  être  droit  tm  oblique. 

R£CTElftBRYÉfi&,  adj.ets.f.  pi., 
RectembrytB  (rectus,  droit ,  emhrrort^ 
embryon  ).  Section  établie  par  Gan- 
ooUe^dan's  la  famHlè  de£  Légamineu> 
ses,  et  qui  renferme  celles  de  ces 
plantes  dont  la  radicule  de  l'em- 
bryon est  droite. 

.  RECTEUR,  adj.  Boerhaave  appe- 
lait esprits,  recteur*  ses  corps  qu'il 
considérait  coupée  le  principe  et  la 
source  de  l'odeur  dans  testes  «les  sub- 
stances  odorantes. 

REGTICaRIW»,  àdj, «t  s.  m.  pt., 
Rectkornes  (vertus /  droit;  cornu, 
corne).  Nom  dénué  par  Latrettle  à 
-une  section  de  la  fenritie  des  Coléo- 
ptères rbjmcbopbores ,  comprenant 
ceux  qni  ont  ies  antennes  droites. 

RKCITOLORE,  adj. , retiifiorus 
(retf&r,  droit, ,/fos,  fleur).  Épirfcéte 
donnée  par  H.  Cassiirî  à  la  ealathide 
dea  Sjnanthérées,  lorsque  toutes  les 
,  fleurs  qui  la  constituent  sont  paral- 
lèles àaon  axe. 

RECTIGRÀB&,  adj. ,  reétigradÇs 

{rectus,  droit,  gradtor,  marcher); 

Ou  a  donné  cette  épitbète  au*?  arol- 

-  gnées  qui  \  '  dans  leur  •  marche }  se 

portent  toujours*  droit  défaut  elles. 

R£€llLiGNE,  adj* ,  rèetiUmus, 
rectus;  gentdlmig  (ail.)  (reétus , 
droit  ,/i/tsa,  tigne);  qui  est  «rongé 
en  ligne  droite ,  et  n'offre  ni  cour- 
bures T  ni  sinuosités,  comme  Ues ai- 
guilioms  du  Ros*  sjdmvsisstom  ;  les 
anthères  du  Datera  afborea;  Y  arête 
duSccale  céréale  r  Vax*  du  Trigkr 
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thin  palustre  ;  Vembryon  des  Ûoni- 
fères?  la  graine  du  Chœrophylhcm 
aromaticum;  h  radicule  des  Sjrnan- 
thérées;  le  fapné  des  Labiées;  les 
•Mes  de  la  corolle  du  Ifinça  ;  le  styté 
du  Conpotvulus  inftatus;  la  %e  da 
Lilium  album.  ' 

RECTDBERVE,  adj.  ,  rectinervis; 
geradneryfg  (ail.)  ( restai  ,  droit, 
net  vus ,  nerf).  Se  dît  d'une  feuille 
dont  les  nervures  se  •prolongent  eu 
ligne  droite.  Ex.  Bttula  Âbms.    ' 

RfXTIRO&TRE ,  adj. ,  rectirostris 
(  rscto? ,  droit  %  rostrUm ,  hee)  ;  qui 
a  le  bec  droit.  Se  dit  en  parlant  d'ot* 
seaux  (ex.  DendrôoopusreetiroAris), 
de  coquilles  (ex.  Rosteliaria  recti* 
rostris) ,  de  crustacés  (ex.  Xïaphrif* 
rectirostris). 

RPCTltaCI&E,  adj.  ,  recjflfcift- 
lus;  qui  est  à  peu  près  droit  ^Ku» 
l'être  tout-àrfait. 

RECTRICES,adj.  et  s.  f.  pi. ,  ree» 
trices*  On  appelle  ainsi  (Schwanzfer 
dern^  Ste&erJcderriyM,  )  les!  plumes 
de  la  queue  des  oiseaux.      . , 

RÉCURYÏFQLIÉ ,  ad). ,  recurvi/of 

>  Hus  (  recùrvus ,   recourbé ,  folium  % 

"feuille  )  ;  qui  a  les  feuilles  infléchies  à 

l'extrémité.  Ex.  Sâxîfraga  recurrir 

Jplia,  Phascum  recurvifolium. 

RÉCURRENT  %  adj . ,  recurrens  ; 
.zurûcklaufend  (ail.)  (recurro ,  cou- 
rir en  arrière,  ou  une  seconde  fois).  Se 
dit,  i°eu  minéralogie,  d'une  variété 
dans  laquelle,  en  prenant  les  faces 
par  rangées  annulaires,  depuis  une  ex- 
trémité) ««aV»  l'autre,  oc  adeûx  nojn- 
bres  qui  de  succèdent  plusieurs'  fois, 
comme  4*  8,  4»  $»  ^  (ex.  Etam 
s oxxiè  récurrent) ;  2°  en  zoologie  , 
d'après*  Jurine  etKirby,  des  nervures 
>  des  ailes  des  insectes ,  lorsque  celles 
qui  naissent  des  brachiales  remontent 
▼ers  lés  cellules  cubitales,  et  abou- 
tissent tantôt  a  la  première  et  à  la 
seconde  à  la  fois ,  tantôt  à  la  seconde 
et  à  la  troisième ,  tantôt  enfin  à  une 
.  '-seule.    •■'■..*"'. 
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yirostris  (rtcurvus ,  recourbé,  roj- 
Jrum*  bec).  Se  dit  d'un  oiseau  auua 
1«-  bec  courbé  de  bas  en  haut  (e*. 
JDEdkneviwf  rçcurvirosfris ,  Anas  ré' 
ftfrviresUv)*  Une  mousse  {Weissm 
recurvirostra)  est  ainsi  appelée  parce 
j^tie  se*  opercule)  se  prolongent  en  ua 
bec  quelquefois  arqué • 

nÊDOflttfcâNtr,  adj.  v  redundans 
(  redundo  i  déborder  )  ;  Ferussac  'donne 
cette  épithète  à  certains  Hdirt  dont 
tfanimôl  eBt  trop  volémuieux  pont  sa 
coquille ,  danalaqaelle  il  a  de  la  |>einè 
à  «-entrer. 

idki4ussséyadject.>  aiswgtns; 
risorgenu  (it.).  Se  dit  quelquefois 
d'une  'f/g«  qui ,  après  s'être  couchée 
sur  la  terre,  ne  tarde  pas  à  se  relevets 
-BxAjVwfeMï  eàlsurgens.  Voyc%  As- 

tti; DICTION  ,  subsl.  f, ,  rcductïo  ; 
ltricdctlicrsul(ung  (ail.)  (reduco^  ra- 
mcmî),  Opération  par  laquelle  on 
dépouille  un  oxïdc  métallique  de 
l'exigent?  qu'il  contient,  et  on  le  ra- 
mène h  l'cfat  de  métal  pur, 

KÉDLTLICATIF,  adj,  ,  rcdupli- 
catîvitSi  Se  dît  T  d'après  Candolle  .  de 
Xesth'ation^  quand  les  parties  d  un 
t ég  u  m  en  t  flora  I  étant  rigoureusement 
verlîr illécs  sur  un  seul  rang,  elles 
sont  disposées  en  cercle ,  mais  ayant 
chacune  leurs  bords  replié*  et  roulés 
du  cillé  extérieur  ,  comme  les  pél aies 
d  e  qu  e  l  q  u  es  Ombel  I  i  Té  tes . 

IlËPLiVIlVES  ,  adj,  et  s.  f.  plur.  , 
Rcdiumi*  Nom  donné  par  Lalreille 
ii  une  division  de  la  famille  des  in- 
sectes hémiptères  dm  ici  des  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Reduvius. 

H&JUtatff,  rsflexus,  Jeflesm; 

(alL)  ;  rUorto  (it  0  (  reflecio ,  reo*u*- 
'•ber).<Se-4it,  em  général,  des  ornants 
4*a*U  partie  inférieure  est  verticale 
et  la  antérieure  xléjetée  an  dehors,: 

aiguillons  réfléchis,  qui  dirigent  bar 
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jpein}*  vfers  la  partie  inférieure  de  ht 
ijge  pu  de*  rameaux ,(  ex*  Raùitsfrtç- 
ticosus)\  cotylédon*  réfléchi*,   qpî 
se  recourbent  et  rapprochent  leur 
-sommet  de  celui  de  la  radieule  ;  sot£ 
par  leurs  faces  (ex.  Mirabilis ^  Ja? 
lapa) ,  soit  par  kuc  coté  (  et.  ÇètdsHi 
hlfpanica ) ,  étemixes  réfléchisse,  qtà 
aonjt  courbées  en  donnas  (ex..  Urtica)  ; 
fouilles  ré/léchles ,.  qui  portent  leur 
•sommet,  vers  la  terre,  en  décrivait 
une  courberont  laêenvexité  regarde 
|ô  ciel  (  ex.  J)rae&na  refleJca,  Pêpe- 
pomia  retrofltxa)\  invoùtçre.  réflé- 
chi, qui  se  renverse  de  haut  en*' bas 
J[  ex .  Alhajnantha  libaàatîs  )  -r  Uvre 
r4fléèhie  d'wneeoeollcbHabiée,  quand 
«lie se  renversées  arrière  mit  le  tube, 
soit  la  supérieure  (ex*  Pleotranthùs 
punatatMsYi    soit  rinttrieute   (ex. 
Chelone   iajéata)^    lùnle  réfléchi 
d'une  coDatle.raonepéftak ,  qui  arren> 
jyerse  en  dehors  (ex.   Cyclamen); 
pétales  réfléchis ,  qoi  ae  dejettent  en 
.oVhots  (ex*  ArMia  a*fotea)\  ra- 
menus;  réfléchis  ^  qui  décrivent  une 
courbe,  plus  cfu  neosb  marquée  *  dont 
Ja  convexe  Regarde  le  ciel  <ex-.  Tni- 
chogyne  nflexa*,  Sodum  reflescum, 
Asparagus   rtêrofracttu ,   Othonna 
rétrofrocia);  sépafcs  réflééhis^  qui 
se  renyer^eflteo  arrière ,' de  uamére 
k  présenter  ex,téri«uremeat  leur  fooe 
ieter*e  (QEnothera  Hennis)  ;' style 
.réfléchit  qui  s'éloigne  plus  «u  meini, 
par  sa  courbure,  d»  «entre  de  >la 

4&J*£*lBflLIï£,  a.  fv  ,  rtjftexl- 
-hUitas*  ZvhutkstrmàhMgmfiMgàeït 
•4*110»  F**whé  de-ae  réiédiir.    à> 

réâexi  WLité  <ka  ea^rei»  dû  •  speetaje 

«eleiae  jn'est.  pas'la  m/ètt*  pourtéus , 
.  et  cette  circonstance  expèique  jeaaqeKà 

un  certain. point  la  conleur  azurée éa 
-eiel,  l'ateiespbére  r^édussant  avec 

piua  de  facilité  ,  et  par  iceoeéquent  «ta 
-pius  geande  quaôai*é,\lea  Vajens  wie- 

let>  indigo  et  bien  ^  dont  l'e 
^Hluit^lke-teinie. 
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3&LEXI3LE  ,  ad j .  ;  reflexibilu  y 
ZBrâcAtrahliingsfahig  (aH.)  j  qui  est 
susceptible  d'être  réfléchi. 

fUSFLEXIFU>RE ,  adj^  réflexiflo*' 
rw  {refiexvu,  réfléchi ,  flos4  fleur). 
Se  dit  a  uoe  plante  qui  a  les  division* 
du  <«lice  réfléchie*  eu  dehors.  Ex» 
Dçcwnia  refkçiflora* 

RÉWIjmm  t  ».  f. ,  rfoxio;  Zu* 

Phéuomène  qui  «  lieu.  lorsqu'un 
corps  aoinié  d'une  certaine  *  vitessç 
«O  rencontre  un  autre  qui  lai  fait  ûbf 
etacle  et  le  force  à  revenir  sur,  se» 
pps  touji  suivre  une  autre  direction 
4e4le  que  l'angle  de  réflexion  esjt 
i|al  à  Vangle  d'incidence-  Réfle&iou 
LconsidtratioiNachde*ken,  Uaherl*- 
guag*  *U*)«b  dit ausfti de  la  médir 
lotion ,  4?uo*  «oite  de  fenqépft  #t  4e 
jugefnen*  qui  découlent  les  uns  des 
autres. 

.,  «JBFI4»,  *•  *♦>  Ebhe  (all^;  *# 
.(angl. }  irefiuq9  remonter  à  saAOorçe)* 
îfpuvemeot  dp  la  nw*  quand  elle  qe 
celice.,  après  le  flux. 
.  BBF&JtCVAI&E  j  adj.  v  r^mtor 
n&sj  scbwerflùsfig  >*  JirengfWusif 
X«H.)  (rafragQrj  résister  )*  Se  :oV 
jPune  pubsteqce  qu'il  est  difficile  ou 
impossible  ô>  ionise,        .   .    ,       ., 

JCiey  tan  doun^vUe  no.ro  de  (ptfùioytte 
jrtfrmip*  è la  iqw  qu*  l*s  «nips 
^aphanea*  exercent  4ar  les  Bayqns  lq- 

mûvmx  pour  les  détourner  de  leur 
'dûçeetfan'  AfBiitive  >  et  qui. est  ,iiue 
i£^rce»a4péieratriee^ais/(aiït  perpee4f- 
>cnlairen>ent;  à  la  surface  de  ceaeeep». 
\  «EXACTION ,  s,  L,  refractio; 
i^ir,  Slraklenbncfwngi  (riL); 

refrazione  (it.)  {refringo  ,'  brjser). 

Fncpe*nène»qui  «onstste**  ?çe  qu'en 

traversant,  certains  corps  diaphane* , 
Je*  i^jions  lurain^tjx  »U&jue«  épron- 

vent-de,  leur,  part  une  action  parlieu- 
-bèrtiy  en  vetftn  de  Uqgtelle  ijg.sub*- 

sen.t.w  tfaanggqQ'tt^e  jflwejâe ris  r*t 


•e  trouvent  oofnn>e  brisai*  i'ejrfrpif 
où  ils  pénètrent.  Un  asse?  grao4 
nombre  de  substance*  diaphanes  erH 
en  outre  la  propriété  a\e  diviser  ehfr? 
cun  des  rayoïf s  lumineux  qui  lestfiaf 
versent,  et  de-  preduirp  a*n*i;  deux 
nouveaux  Tayeus?  dont  I Vm  «ai*  la  loi 
de  la  réfraction  ordinaire ,  et  l'autre/ 
suit  une  loi  p»rkculi<èfie*  découvert* 
par  Huyghim*,  C'es*  ee,q#'en  appelle 
Je  phénomène  de.  )a ,  d*rtk  féfrwf-t 
Mon.  ,  » 

t&ilitafi  BreçUarUn  (ail,)  (rejfoifat 
^o,br4ser).  Propreté  4on4ioaiss^t  M» 
rayons  bfmjftflujç  de  ^(éoa^ter  on>  ,de 
se  rapprocher  4r  ta  perpçn4Mw4airo 
4W<ée  au  ppi#  ^'isooier|ipl|  ♦V^uanji 
ils  tombent  oWiqoomeo^  4'wa  wm 
Jio^ne  dapsMo^trfe,  t 

ser  )  ;  qui  est  susceptible  de  subir  4* 
^fraction.  JLe^.diyars  çt  vom  4»  iipcc- 
tre  jaesont^as^^nf»W«»ai*  bUjWï 
oWé  ;  ie  violet  ^sjt  ceini  :&r  posr 
«dde'-fo:  pltw  «raode  i^rangWlii^^ 
et  le  roWe  eéUit  qui  a  la  jnoiodre> 
.  JSUÈFWWeW,:ndjM  r^«^r^r,r 
jteohemd  (olj.,);  {vqfain&t* <»bwef  ). 
fin  nomme  mlim  rifàfrgm**  toeloi 
^ui  feH  «Jb^ngeT  rOW  fOMie*wXr«ytoo« 
lumineux ,  à  l'instant  ou  .3*  ^  efr 
-trent>pQurle  Kwwsbt.  tie*nfeto<*p- 
jielj^it  /5)e#^fr^^#n^unjaot^a, 
le  quotient  4M*4)uis*e4tolréfra*tMi£ 
<$hvm  dénshé.€u ^'généRal»  Its  cor^s 
-réfractent  doutent  plus  fo#t4n>e*t  |ja 
hmièfe  q»'A.  «>nt  pl^  fdensesj^ 
-quoique  \&g  pKareï  ehwJçw  irf uc 
rOJMsi  «ur  iotJte  J^^Ué.  On  a^p^e 

>Aeès  àare^rs  >le>^Ues  Jaftpliip4Tt 

des   miMrîmx.qoi  jo*^o*ode  M 

,  dooWe  ry^caciipp  offrent  4«^.>»oges 

-d'un  méÉûe(obj^r;qnand<>n^ogarde 

♦OfiuHf  i  i  tiw4m^»)d^u^ftice#<  tai- 
sant eQtr'elles  un  certain^  dogle  ;  »J|t 
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les  deux  faces  dont  l'une  reçoit  le 
rayon  lumineux  qui  9e  réfracte  dans 
l'intérieur  du  corps,  et  l'autre  lui 
offre  une  issue  à  son  retour  dans 
l'air. 

REFHQIDISSE1IENT,  s.  ro. ,  re- 
frlgeratlo;  Erkâltung(iA\.)\  coldness 
(angl.);  rlscatdamento  (ît.).  Abaisse- 
ment delà  température  d'un  corps, 
par  l'abandon  qu'il  fait  de  *on  calo- 
rique aux  corps  moins  échauffés  qui 
l'entourent.  Les  observations  dé 
Krafft ,  Richmann ,  Ruinfort  et  Dal- 
ton  avaient  fart  penser  que  les*  degré* 
de  refroidissement  suivent  une  pro-* 
pression  géométrique  quand  lès  temps 
en  forment  une  arithmétique  ;  mais , 
d'après  Dnlonget  Petit  ,vcette  loi  ne 
serait  traie  que  pour  un  corps  qui  se 
refroidit  dans  le  Vide  et  dans  une  en- 
ceinte absolument  dépourvue  de  cha- 
leur eu  privée  de  ht  faculté  de  rayon- 
ner. 

*  RÉGIME,  s.  masc. ,  spadix.  Nom 
▼ulgriire  du  spadtee  des  Palmiers. 

EEGMATÉ  ;  s.  m.  ,règma  (bïyvLCx. , 
rupture).  Mirbel  appelle  ainsi  les 
fraitS  oSéresiltens  ojui  se  dépouillent 
ordinairement  de  leur  pan  n  ex  terne  à 
l'époque -de  la  maturité,  et  qui  se  di- 
visent en  plusieurs  coques  à  deux 
valves  s'ouvraut  par  un  mouvement 
élastique. 

-  RirfeTJL  AWFLORE ,  ad].  ,  reguld- 
rtfloVus  {regularis,  régulier,  flioj, 
fleur).  Épitnète  donnée  par  H.  Cas- 
ttfli  à  ht  calathide  et  du  disque  des 
$yua»thërées ,  quand  ils  e ont  com- 
posée de  #eur  s  a  ebrofle»  régulières. 
1  HÉ6»XARIF6lUMR,  adj.  ,  regufa- 
ïiflmtiltegUtaris,  régulier,  formm, 
rorlhe  Jvlï;  Cassini  do*ne  cette  épî- 
thètfe  *nx.'corëtt*s  de  Synantbéréés 
r«iuf  sont  A  peu  près  régtiHèTes, 
'  t  itâQC&fc,  s.m:,regulum  (rego, 
téjfter  )*  Autrefois  ce  mot  était  syno- 
nyme tantôt  de  demi-métal  et  tantôt 
ée  métal  pur. 
'     9£6«KÉ,  adj.  9  regidaris;  r§- 


RÉGti 

gèlmassig  (ail.)  ;  regutar  (angl.)  ; 
regolare  (it.)  (rego ,  régler).  On 
employé  ce  terme  :  iaen  minéralogie, 
pour  désigner  le  prisme  dont  la 
coupe  perpendiculaire  à  Taxe  est  un 
hexagone  régulier,  ou  dont  deux  fa- 
ces latérales  adjacentes  quelconques 
sont  inclinées  entr'efles  de  120  de- 
grés. 20  En  botanique.  On  appelle 
tissu  cellulaire  régulier,  celui  dont 
les  cellules  présentent  en  tous  sens 
une  coupe  sensiblement  hexagonale. 
Fleur  régulière,  celle  dans  laquelle 
les  pièces  de  même  nature  qui  com- 
posent chacun  de  ses  systèmes  orga- 
niques sont  absolument  semblables 
entr'elles,  placées  sur  un  plan  ré- 
gulier ,  à  égale  distance  les  unes  des 
antres ,  et  où  les  difterens  systèmes 
organiques  de  la  même  fleur  affectent 
entrWx  une  ordonnance  symétrique  ; 
mais  il  suffit' que  cet  état  de  choses 
existe  dans  le  périântbépour  que  l'on 
considère  la  fleur  comme  régulière. 
Corolle  régulière  ,  celle  dont  les  pé- 
tales ou  lobes  sont  sensiblement 
égaux  et  semblables ,  quelle  que  soit 
d  ailleurs  leur  forme.  Calice  régulier, 
celui  qui  est  dans  k  même  cas.  Co- 

Îrmbe  régulier ,'  celui  dont  les  pé- 
oncules  sont  alongés  en  telle  pro- 
portion que  toutes  les  fleurs  forment, 
par  leur  rapprochement ,  une  sur- 
face égale ,  plane  ou  convexe  (  ex. 
Jehilka  MiUeJhiïum).  3°  En  zoolo- 
gie. Une  toqume  triéquîvafte  est  dite 
régulière ,  quand  tous  les  individus 
d'une  même  espèce  son#absoiument 
pareils.  On  donne  cette  épithète  aux 
antennes  des  insectes  ;  lorsque  leurs 
articles  suivent  un  ordre  progressif 
dans  les  modifications  qu'ils  éprou- 
vent. 

•  ItÉGULlfeftS ,  adj.  et  s.  m*  plM 
Regularia.  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  famille  de  Tordre  des  Echino- 
dermes  EchinoïdeS,  comprenant  ceux 
qui  ont  k  bouche  et  l'anus  diamé- 
tralement opposés  l*un  h  l'autre. 
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RÉGUUN ,  ad}.  ,  ttgulinus.  Synon 
nyme  de  métallique.  LVfa*  régulin 
d'un  métal  est  «on  état  de  pureté, 
parfaite.  v 

REIN,  s,  m.,  renfvi*pQ;Niere 
(ail.)  ;  r^ui  (angl.)  ;  reno  (it.).  Glanda 
qui  sécrète  l'urine. 

tlEIIVAIUfe ,  adj.  ,  renaruis  (  re- 
num ,  rein  ).  Se  dit  d'une  partie  plane 
qui  est  arrondie  et  divisée  à  sa  base 
en  deux  larges  lobes  obtus ,  comme 
les  feuilles  de  Y^sarum  europœum  , 
les  stipules  du  Salis  Caprcea. 

REJET, s.  m.,  stolo.  Pousse  d'un 
arbre,  d'un  arbuste  ,  ou  d'une  plante 
vivace ,  qui  sort  des  racines  et  forme 
une  nouvelle  ^plante.  On  applique 
aussi  ce  nom  aux  pousses  qui  sor- 
tent de  l'écorce  d'un  arbre  à  tête  ,  et 
même,  par  une  extension  plus  grande 
encore ,  à  toute  pousse   quelconque 

2 ni  n'est  pas  la  continuation  directe 
'une  tige  ou  d'une  branche.  Pen- 
dant la  première  année  de  leur)  ap- 
parition, les  rejets  des  végétaux  li- 
gneux sont  confondus  avec  les  bour- 
geons, et  même  désignés  par  abus 
sous  cette  dénomination, 

REJETOIV. /^ojres Rejet. 

RELATIF,  adj.,  retaUvus.  On 
donne  cette épitbètc  aux  propriétés, 
quand  on  les  compare  entr*elles  dans 
plusieurs  corps  qui  .sont  ramenés  à 
«ne  ou  plusieurs  conditions  déter- 
minées. 

RELHANIÈES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Relhanièœ.  Nom  donné  par  Leasing 
a  une  sous-tribu  de  la  tribu  des  Se- 
nécionidées ,  qui  a  pour  type  le  genre, 
Relhania* 

REMBRUNI,  adjec t.  Se  dit  d'un 
corps  dont  la  couleur  tire  sur  le  brun, 
foncé  ou  noirâtre.  Ex.  Çoluber  «tro« 
fusçus* 

RÉMfFÉRE  f  adj, ,  remifir{remay 
rame  ,fero ,  portes  )  ;  qui  pe^te  un* 
rame.  heSoreçremifar  est  ainsi  ap^ 
pelé  à  cause  de  sa  queue  plate  et-  en 
fojpede  rame  kXj^wm.   .  ^  ... 
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R&MTGES,  adj.  et  s.  f.  plM  rémi- 
ges ;.  Schwingfedern  f  Schwungfe- 
dern , .  Ruderfcdern  (ail. )  (  remigo , 
ramer  ).  Plumes  aloogées,  /ortes  et 
raides  de  l'aile  des  oiseaux,  qui  font 
office  de  rames* 

RJÉMIPEDE,  adj.,  remipes  (rema, 
rame  ,  pes ,  pied);  qui  a  les  pattes  en 
forme  de  raines,  comme  celles  du 
Culex  remipes,  à  cause  des  larges  cils 
qui  les  garnissent. 

RÉMIPÊDES  ,  adj.  et  s.  m*  plur, , 
Remipedes*  Nom  donné  par  Duméru\ 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères, comprenant  ceux  ôfe  ces  in- 
sectes qui  ont  les  tarses  propres  &  la 
natation.  Voyez  Nectofodes.  , 

REMIT  ARSES,  adj.  et  s.  m,  plur. î 
Remilarsi  {rema,  rame  ,  tarsus  , 
tarse  ).  Nom  donné  par  Duméril  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Hémiptères  , 
comprenant  ceux  dont  les  pattes  dç 
derrière  sont  conformées  de  manière 
à  leur  permettre  de  nager.  Voyez 

HïDROCORÉEf. 

RÉMOTIFOLIÉ,  adj. ,  remotifo- 
Uus;  entferntblâtirig  (alk)  (remptus, 
éloigné  yjblium,  feuille)*  Dont  les 
feuilles  sont,  écartées  les  unes  des  au- 
tres. Ex.  Borreria  remotifolia  ,  Hi+ 
pnum  remotifolium. 

RÉMOTIF,  adj.  ,  remotïvus  {rerr 
Woveo,  écarter).  Se  dit  de  la germi- 
nation,  lorsque  l'épispermc  est  éJoigni 
de  la  gaine  du  cotylédon ,  ou  de  son 
prolongement  vagioiforme,  par  un 
alongemept  des,  cotylédons  dont  il 
enveloppe  le  sommet ,  ce  qu'on  ob- 
serve dans,  un.  certain  nombre  de 
plantes  monocotylédones,  . 
.  REMOUS.  Voyez  Conthe-cooeàn*, 
RENFLÉ  ,  SLâj.jVeutricçsWj  {*W- 
dus.  Se  <$i\  de  tout  corps  dont  Iftmi- 
.lieu  est  plus  gros  que  les  deux  ex*> 
trpmtiés  >  comme  le  calice  du  Silène 
inflata,  la  coquille  4e  la  CrasJatetia 
tumida,  la  corolle ^xx  Çonvallaria  ma' 
jalis ,  les  feuilles  de  YAUium  Cepa. 
^V^1iltëttfl$&V.$rftfotiiis; 


nfet*hHhltrtgiM.)-(refkitfH  ,  refn , 
fôliwtii  feuille)  *  kroi  à  des  feuille* 
rënifbrmès*  Éx.  Làejlingfa  rênt/blia: 

RÉlflFOliME  ^  adj.  ;  renifonhù > 
kderen/Vrmlg  (ail.)  (retour* ,  rein} 
forma ,  forme);  qui  a  la  ferme d'un 
rein.  Càtylèdèh  rèniforme,  celui  «font 
la  surface  offre  à  peu  près  là  figure  de 
h  coojtetTfra  rem  dans  4e  pfan  de  sa 
courbure  (  ex.'Anacnrdium  occident 
taie)  ;  graine  réni  forme ,  telle  qui  est 
elKpsoïde  Ou  loblobgne ,  et  courbée 
dans  le  sens  dY  sa  fougue**  ,  de  ma- 
nière qujun  eoté  présente  une  cou- 
texfté  et  l'autre  «ne  concavité  (  ex* 
^haféotus  ïtmtinuhls);  feu'Uhs  rétti- 
f ormes  )  celles  qui  sont  arrondies  aë 
sommet,  et  écbajictées  en  rond  autour 
de  l'insertion  du  *  petiote  (  ex.  &eo- 
jpfttla  ïerirfbr'mis ,  Aspletàum  teni* 
formé) .  Les  anthèfes  sont  rénijormeè 
dans  le  Gtechoma  hedéràcca i,  ta  «rir- 
itffttfe  tlaus  VA*addrâinm  oteiêeft** 
tafo,  \e  pépon  fob*\'Elatcriuht,  les 
utricules  du  pollen  dans  te  Commèimà 
tukerosà.    »  ■     :  ' 

ItéNmfef  BLÉ1,  ndj. ,  rewtipustà'*- 
lotus  {ïenum,  rein,  postula,  pus- 
tule)*; qui  vst  marqué  détaxes  câ 
forme  de  toefn*  *y*irt  lVppaffteuce  de 
pustules.  Ex.  CàeéinaUa  rënipkstitfa 
-iata\  < 

KEK«N«ULAeÉ£99  àdj.  6ts,  *. 
^l. ,  Ranunttètacc*.  Fntnitte  de  plan*- 
%ës ,  établie  par  Jussieu,  qui  «  -podr 
type  le!  genre  Rnhuhcidus.     -  • 

«ENGWCULÉE&^adj.  et  s. f  pK  , 
Itentoncûlet?.  Konl  dbntié'paY  Jaomes 
£aiirMFHtalre  à  ta  famille  des  ttee- 
nonculacées,,"parJGbHdolte  à  une^ribm 
*e  éette  ffrniflle ,  Çui  Renferme  le 

TOftTftAltr*  adj".  ,  IntriUexùf. 
"Épltbète  par  la^ùéMe  ofl  dësîgne  les 
valves  tFun  fruit  y  lorsqtffcUes  *eîre-t- 
courbent  et  s'enfoncent  £ar  leurs 
bords  dans  Finlëriettr  du  péricarpe. 
&x.CùiMc\tm. 


ftÉà 

PtHUs  ,  fêsûpiwaUtsf  verkehrt ,  £e- 
sïûrtzl(a\\.)  ;  rqvesçfato  (ifc).  Se  dit  ^ 
en  botanique  ,  d'une  grame  dont  le 
hile  ,  situé  au  dessous  du  placenta  , 
fùrtlîle  là  partie  la  plue  élevée  dans  la 
loge  du  péricarpe  (ex.  Asctepias); 
des  repaies  ,  lorsqu'ils  se  recourbent 
en  arriére  ,  de  manière  à  présenter 
leur  face  interne  en  dehors  (  ex.  &&» 
ârifraga  steiiaris);  d'une  evr&llem& 
fttopétate  inrégulière  qui  est  eonfor— 
née  de  telle  sorte  qu'an  premier 
abord  la  lèvre  supérieure  semblé 
avoir  pria  la  place  dé  l'inférieure  et 
l'inférieure  eeHe  de  la  supérieure  (ex. 
(hymkirk  BastHeum  )  ;  d'iroje  ctopiik: 
et  eaivbion  (ex.  Podécarfiu*),  dû 
de  si  rebile  (ex.  Larix),  quâmi  eHe 
e%t  fixée  de  manière  que  son  orifièe 
Regarde  ih  base  du  support.  Ce  fer^ 
me  a  donc  deux  acceptions  xliffeVen** 
tes  ,  dans  la  langue  botanique ,  eettç 
cfune  cbèse  infiéebie ,  <et  cette  d'une 
chose  disposée  en  sens  forerse  de  •ce- 
lui qui  lui  est  habituel.  Les  eetoeby-' 
littfegfetes  disent  Y  m  vèrturt  réùPtr* 
sée,  dans  les  coqtrftles  noiv.nl  ves, lors- 
qu'au lieu  de  s*e  trouver  dans  le  senS1 
dès  tours  *,  4èMe  se  dirige  vers  le  som- 
met de  fa  sp^ré  (ex.  Anosûrtne). 
<  HÉPLtCàTïF,  odj.  ,  reptkmm* 
(replieo  ,  replier).  Se  dit ,  'd'aprè* 
Candolle  ,  de  V estimation ,  lorsque" 
lés  organes  floraTux  sont  Teptàes  «m 
dedans  sur  eux-mêmes  ,  comme  le» 
itami nés  des  Mélastomes  ;  et  de  la 
préjoliathn  ,  quand  la  partie  supé- 
rieure des  'feuilles  contenues  dans  le 
bourgeon  se  recourbe  et  s'applique 
sur  l'inférieure' (ex.  Aconitum). 
■'•  «EI»ÔÉV  ad).  y  tepKcatm,  eon- 
dup{icàtus{repliùOjr*ç\ièj.t(ktd0Qto& 
cette  épitbète ùVembryon  ,  quand  tf 
est  plié  en  deux  dans  sa  longueur ,  «l, 
que  lès  deo*  moitiés  rapprochée* te- 
riennént  parallèles  ou  a  peu  près  (ex/ 
Gbrioto  super&a)  ;a  la  gfainey  Iôps-ï 
qti'elte  eat  pliee  eu  deux ,  demaîiieM 
que  les  4eu*  weifiés  Wietit<«ppiiw 


tU8Ft 

quéeéLW  contre  iV&tftf  fet  triétn* 
sondées  ensemble  (ex.  Alistiut  Plân<++ 
tago  ).  On  dit  les  aito  reptié&s,  dftO* 
les  ipsectes  *  lbtequ'efeiit  déjà  pltëés 
lon^fcudinaletnent,  elles  sont  encore 
repliées  aur  elle*-  mêmes .  LaNephrth 
tomareplicuta  est  ainsi  nommée-parcé' 
qu'elle  a  le  bord  interne  de*  aile» re- 
levé, etcomase  replié,  dans le  repo$  ; 
la  ButsaMa  dvpleUa  y  parce  qu'elle 
a  le»  .bords  de  son  corpe  elliptique 
repliés, . 

REPOS»  s.  m.  ,  mîtes?  àœ&yix  $ 
Q&xnwtovi  ;  Aàh&  (aJL)  $  rest  (angl.)  ; 
ripaso  (it.)*  Persistance  de  toutes  les. 

Crties  qui  composent  un  corps  dans 
i  mêmes  rapports  de  situation  rela- 
tivement à  certains  objets  qu'on  re- 
garde comme  Axes,  soit  que  ce  eërps 
n'éprouve  l'influe*  ce  d'aucun  agent 
capable  de  le  mettre  en  mouvement  ,■ 
ce  qui  réellement  n li  jamais  lieu  dan* 
la  nature*  soit  qu'il  éprouve  une  ac- 
tion .quekonquo  r  mais  que  l'effet 
s'en  trouve  détruit  par  des  obstacles' 
^nviwwbies  ou  par  -des  actions  eppo- 


ÏUEPROODUCTION  ,  i.  fc,  rgproduo 
iiù;  ff^iedercneugtmg  (ail/).  Action' 
par  laquelle  les  corps  organisés  pro- 
duisant des  corps  setablables  à  eux ,  - 
qeett*:  que  soit  la  manière  dont  cette* 
action  s'exerce. .   . 

lÇrhcben  (AL)(rpj>toy  ramper).  AU 
hune  furopre  aux  seçpitns  e*  à  quel- 
ques *i«g»aux  sans  vertèbres,  ifM  con*  . 
siste  à  rapprocher  suecesfervement  le*- 
parties;  du  corps  4|  remplacement  de  • 
lafméadeoteiqoi  s'eetpurUieeu  feront» 

KJË^TATOIfeE,  adj.,  reptai&tius 
(  rqoto*  ramper);  qui  a  le  caractère 
de  la  reptation  ,  comme  4e*  tnowftf- 
th*ox  4e,  certaines  Gscitlajrée. 

E*FïILE&,adj.  *t*.  invfn.,  jt#-' 
/tôtai  <  r^rto  ,  ramper  )^'  Classe  du  ré* 
gatt^otmal ,  admise  par  la  fi}tfp*rt  des  < 
zoologistes  modernes ,  tait -quoique* 
um*epcnda0t Ja  (nu^agwj^ttarx, 


et  &Vfns  lacfoèllè  on  raHgè  tous  lès  ani- 
maux vertébrés  à  sang  froid  quj  né 
sont  pas  poissons,  Lb  nom  Qu'elle 
porté  donné  une  Idée  fafUsse  de  ces 
animaux  ,  dont  it  nr^  a  en  eflet  qu'uni 
eettftfo  nombre  qui  rampent,  les  aii-' 
très  offrant  ton$  tes  géiirejs  d'allure 
possibles. 

REmLlVettÉ  +  éAl^reptitivôruè 
(reptile  ,  reptile,  vorô%  dévorer); 
qui  dévoie  les  reptiles  et  surtout  les 
serpe  ns.  Ex.  Secretarius  reptilivorus* 

RÉPULSIF  j  adj. ,  repulsipus ,  re* 
pttlsorius;  àttoxj}ou<rrtxj;  ;  iurûckt 
stossend  (ail.)  (repulso ,  repooséer). 
tes  physiciens  donnentfTépithète  de 
répulsive  a  la  double  réfraction  y 
quand  te  layon  extraordinaire  s*£-^ 
carte  pi  a  s  de  l'axe  que  le  rayon  0tV 
dtnaire  \  et  que  celui-ci  est  situé  #h- 
trelui  et  l'axe.  v 

nifePULSIOîvVs.  £ ,  reputsiô;  àèô* 

Î>w«nç,  SvVojfftçj  Ziifâc/vtossuTijr  (ail.); 
orceeh  vertu  de  laquelle  les  corps' 
ou  leur*  molécule*  se  repoussent  mu- 
tuellement ;  effet  qui  résulte  de  la  mis$ 
en  activité  de  celte  force. 

1IÉ8EAU,  s.  m.  ,  Tétv)  ftxrvov  ; 
Metz  (all.\H.  Cassfni  donne  ee  nom,* 
a^Taire  dudinantbe  des  Sjnanthér 
rées ,  a  rensemble  des  intervalles  qui' 
séparent  les  aréoles  ovarifères.  OA" 
l'âpp!ique  aussi  à  des  filamens  plus 
du  moins  déliés  qui  'ste.  voyent  sur  le" 
bordidu  ehapeatù  de  queiqtfesÀgarJcs/ 
et  se  continuent  jusque  sur  lé  pédi- 
cule. ^        ;  ,  .    . 

itéséDACÉES  9  adj,  et  r.  f.  pi.  9. 
Reseêaceœ.  Fàài'rlle  de  plantrt ,  éta- 
blie par  Gandolle  y  qui  a  pour  typé1 
le  geni-e  iteseda.  l    J  '  '"    ' ,  * 

-  KÉ8WATÊ ,  s.  m. ,  résinas,  tfer-; 
zèlkra  nomme  tfn£  les'  cofnbittalsduS' 
des  résines  avec  les  Tfes'es.   '"•  '  ' 

.  HÉWNE ,"  s.  ;f/,  'résina  ;  fnxlrt  ; 
J5farz(all.);  r&sin  (jançl.)1.  Nom  col-1 
Iec<if  d'un  grand  nombre  de  pro-' 
dnils  Végétaux ,  qui  jbtffesent  de  ht 
propriété   des  teMès- ,  t'e&t^t-drre 
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gui  peuvent  se  combiner  avec  les  bases, 
salinables.  * 

RÉSINEUX,  adj.  ,  resinosus;  har* 
zig  (ail.).  Oo  appelle  électricité  rési; 
neuse ,  d'après  JDufay  ,  celle  qui  se 
développe  quand  on  frotte  la  réaine 
et  les  autres  substances  analogue», 
Cette  épitbète  est  donnée  à  des  plantes 
qui  sont  enduites  d'un  suc  yisqueux, 
ae  nature  résineuse  (ex.  Laugeria 
resinosa)  ^  ou  à  des  champignons  qui 
croissent  sur  les  troncs  des  sapins  (ex. 
Polyporus  resinosus).  \ 

RÉSINIDES  9  s.  f.  pi.  ,  Resinidœ. 
Nom  donné  par  Guibourt  à  une  fa- 
mille d®  composés  ternaires  organi- 
ques ,  qui  comprend  les  résines. 

RÉSINIFÈRE ,  adj*  ,  wesiniferus 

!  résina,  résine  rfcro.  porter)  ;  qui 
burnit  de  la  résine»  Ex.  Eucalyptus 
resiniferus. 

RÉSINIFORME  ,  adject.  des  deux 
genres ,  resiniformis  ,  resinaneus , 
resinalis  ;  jbij«vw&î;  ;  harzahulich  , 
harzartig  (ail.)  (résina ,  résine  ,  for- 
ma ,  forme);  qui  a  l'apparence , 
l'aspect  d'une  résine. 

RÉSINITE»  adj.,  resinites ;  />«- 
f writ  (  résina  \ .  résine  ).  Se  dit ,  en 
minéralogie  ,  d'un  corps ,  lorsqu'il 
l'aspect  d'une  résine.  Ex.  Quarz  re~ 
sinite* 

RÈSINO-AMER ,  s.  m.  Braconnot 
propose  de  nommer  ainsi  l'aloës ,  qui, 
cous ti tue  en  effet  uue  substance  par- 
ticulière. .     * 

RÉSINOIDE,  adjeet. ,  resinoïdet 
(  résina  h  réside  ,  cïfoç  ,  ressem- 
blance ),;  qui  a  l'apparence  d'une 
résine. 

RÈSINELÉ,  s.  f. ,  resinula  \  ré- 
sina ^  résine).   Qn  appelle  quelque- 
fois ainsi  tes  corps  que  Bonastre  3  v 
désignés  sous  le  non}  de,  sous-résines, \ 

RÉSISTANCE,  s.f.,  résistante; 
àvTMràOiia,;  TViderstand,  (ail.)  ;   re* , 
sistenza  (it.)  (  resiSto  ,  s  arrêter  )«.Ce 
nom  est  donné  ,,  en  mécanique^  à^ 
toute  fojee.  4°at  û#  n/e§t  paamaîtreri 
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et  qu'on  ne  peut  équilibrer  emVahicrç 
ju'en  employant  une  autre  force  dont 
pn  dispose. 

RESONANCE,  «.f.,-  resonantia / 
WiederschaU^  TVkderklang ,  Rùck- 
klang(9.\\.)  (resono >  retentir). Bruit 
confus  qui  résulte  du  prolongement 
ou  de  la  réflexion  du  sou  ,  soit  par 
les  parois  d'un  corps  sonore ,  soit  pat 
les  vibrations  continuées  des  cordes 
d'un  instrument ,  soit  par  la  colli- 
sion de  l'air  renfermé  dans  un  instru- 
ment à  vent. 

RESORPTION  9  s.  f.  ,  resorptio 
(  resvràço ,  avaler  de  nouveau).  Fonc- 
tion par  laquelle  les  corps  organisés 
vivans  font  rentrer  dans  la  masse  de 
leur  fluide  nourricier  des  molécules 
qui  en  étaient  précédemment  sorties. 

RESPIRAJMLITÉ ,  s.  f.  ,  Eina- 
thembarkeit  (  ail.).  Qualité  d'un  gaz 
qui  peut  servir  à  la  respiration. 

RESPIRABLE  , .  adj. ,  einatkembar 
(ail.)*. Se  dit  d'un  gaz  qui  eat suscep- 
tible de  servir  à  la  respiration. 

RESPIRATION,  t.  f..,  respiratio* 
respiratus;  àvavvoYil  Athem,  Athem- 
holen  (alU)  ;  breathing  (angl.).  Fonc- 
tion en  vertu  de  laquelle  le  fluide 
nourricier  d'un  être  organisé  est  mis 
en  contact  avec  l'air ,  qui  lui  enlève 
une  partie  de  ses  propriétés  et  lui  en 
communique  d'autres. 

RESSERRÉ  ,  adj.  ,  eoarotatus  , 
contractât  ;  gedrungen  (alU).  Se  dit, 
en  botanique.,  fol*  gorge  d'une  co- 
rolle monopéutle,  quand  elle  est  moins 
large  que  le  tube  (  ex.  ferf>enu  offi** 
cinaiis  ) ,  et  de  Yin&lucre ,  lorsqu'il  { 
devient  de  plus  en  filus  resserré  vers- 
son  orifice  (  ex.  Carduus  ).  Lamarck 
appelle  nymphe  ou  momie  resserrée ,  " 
celle  où  l'insecte  9  tout-à-fait  jnaotif , 
ne  prenant  plus  dt nourriture,  et  for- 
tement raccourci  et  resserré  sur  lui- 
même ,,  se  trouve  en  général  recoi*** 
vert  par  une  pellicule  mince ,  le  plus 
souvent,  transparente,  qui.  laisse  apbr- 
ceyWr#e>p«Ltrç*f,«J  atar  Ie*enirer:; 
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loppe  séparément  (ex.  CoUopîètef^ 
Hyménoptères): 

RESTIACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  > 
Restiaceœ.  Famillede  plantes,  établie 
parti.  Brown  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Restià. 

RESTIONÉE& ,  ad|.  et . s.  L  pi. , 
Restionœ.  Tribu  établie  parBartUng 
dans  la  famille  dès  ftestiacées,  qui 
renferme  le  genre  Restio. 
.,  RÉSULTANT 5  adj.   et  s.  mi  On 

.appelle  résultante  la  force  upique 
qu  on  admet  comme  cause  de  l'effet 
mixte  produit  quand  plusieurs  forces 
qui  ne  se  font  pas  équilibre  agissent 
simultanément  sur  le  même  point 
matériel.  Quand  deux  forces  sootdi-* 
rigées  sur  ;une  même  droite ,  etexer^ 
cent  leur  action  dans  le  même  sens  > 
la  résultante  est  égale  à  leur  sonime ,  ; 
et  dirigée  soient  la  même  droite;  si 
eHes  agissent  en  $ens  contraire-,  la 
résultante  est  égaie  à  leur  différence , 
et  dirigée  dans  le  sens  de  la  plus 
grande*  Donc  la  résultante  d*uu  nom- 
bre quelconque  de  forces  qui  agissent  * 
suivant  la  même  droite  et  en  senscoiH 
traires ,  est  égale  à  la  somme  des 
forces  qui  agissent  dans  un  sens  ^  moins 
k  somme  des  forées  qui  agissent  dan& 

.  le  sens  opposé,  et  eUe  agit  dans 'le 
sens  de  la  plus  grande  somme.  Ber* 
tboliet  nomme  affinité résultanteeelle. 

,  qui  s'exerce  quand  un  corps  composé 
agit  sans  que  ses  élément  se  séparent, 
comme  lorsque  l'eau  dissout  un 
sel  sans  éprouver  aucun  changement 
dans  la  nature  et  les  proportions  de 
ses  principes.  '  -       h   ^ 

RÉSUPUVÈ,  adj.  ,  rtsupinatus  ; 
umgekchrt  ,  umgewmdt ,  Uerkehrt 
(ail.)  (resupinoj  coucher  sur  lé  dos); 
qui  naît  dans  une  direction  telle  qu'il 
offre  en  bas  les  partie*  situées  en 
haut  dans  des  êtres  analogues ,  et  en, 
haut  celles  qui  sont  en  bas  cher  ceux- 
ci,  comme  la  corolle  du  Dicliptera 
restipinata.  .., 
RETARDÉ ,  adj.  7  rctar datas.  Se 

iu 
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dit  du  môi^^n*,  lorsque  l'action 
continue  o^^f  force  ou  des  forces 
qui  sollicitent  le  mobile  tend  k  lé 
ralentir.  _  - 

RÉTICULAIRE ,  adj. ,  rèticula- 
ris h  ^txtvott^;  (rtticuiûm  >  filet  )  ; 
qui  a  l'apparence  d'un  réseau  ou  d'un 
filet,  comme  les  cellules  ànDiscopora 
rèticularis.  ,    v  -  -K 

RÉTICULAIRES,  ndj.ets.  m.  pi., 
Redcularja  (  rcticulum ,  filet  )*  JNonv 
donné  par  Latréille  à  une  tribu,  de 
la  famille  des  Polypes,  brachiostomes 
alvéolaires  ,  comprenant  ceux  dojat 
ïei  polypiers  ,  *p'erreu*  ouxeustacés, 
sont  en  forme  de  membranes  -ou  de  ' 
feuilles  réticulées.         -  ; 

RÉTICULE  9  s.   m. ,    rcticulum  ; 
Ketz  (ail.)-  Link  appelle  ainsi  k  gaîne 
fibreuse  qui  entoure  la  base  des  feuiU . 
les  ,  dans  les  palmiers. 

RÉTICULÉ*  adj.  f  retitulalus  , 
rèticularis  ;  netzfôrmig  y  neUartig  j 
netztg  ÇMj!)  (r&iculupi^  filet  y  Se 
dit  :  i°  en  minéralogie  ,  des  cristaux 
aciculaires,  quand  les  aiguilles  se, 
croisent  (ex.  Titan»  oxidé  réticulé)  f 
ou  d'un  corps  partagé  en  rameaux 
qui  s'entrecroisent  de  manière  à  ttui* 
ter  un  réseau  (ex.  Argent  natif  ra-r 
mukwc  réticulé)  ;  3b  en  botanique  , 
d'une  surface  qui  .est  marquée  de 
lignes  entrecroisées  en  manière  de*é-r 
seau  y  comme  Ù$  feuilles  du  PPein- 
mannia  reticuhta,  U*  fruits  de-YAs* 
tragalus  retkulatus  et  de  VAnona 
r-eticulata  ;  $*  en.  wrojogie ,  d'une  sur* 
face  offrant  des  lignes  disposées  en» 
réseau  ou  imitant  de*  la  dentelle  * 
comme  lés  ailes  de  VHemtrobu*  .9 
lés  éf/tres*  de  VHexodon  reticuta* 
twn  et  àa  Brackfcerùs  reticulosus\ 
le  corselet  du  Dasypogon  retiçulatus* 
la  coquille  dxiMurex  reticulosus.       ; 

RÉTICULÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pk  t 
Reticulata.  Nom  donne  par  Laraarck 
à  une  svctiou  de  l'ordre  des  Polypier» 
Wpidescens  ,  comprenant  ceux  dont 
les  cellules  sont  généralement  dis-; 


posées  en  réseau  àla^Mté  des  e*-* 
passions.  ^^^ 

RÉTf  GUL&-VKINÉ  *  adj..,  retient* 

lato-venosùs.  Epithète  donnée   aux 

'feuilles  doai  les  veines  fc'anastomosen * 

de  tontes  paris  en  manière  de  réseau. 

Ex.  S alix  reticulata. 

RKTIFÈRE  ,  adj.  ,  retiferus  (  ré- 
te  ,  réseau  ,  fero,  .porter)  ;  qni  est 
marqué  de  lignes  entrecroisées  à  la 
manière  d'un  réseau.  Ex.  Venus  ré- 
tif era.  *  '  •  ' 
-,  RÉTIF1ÈRES,  adj.  et  s.  Tp.  p\. , 
Rétif er a.  Nom  donné  par  Blainvijle 
k  une  famille  de  Tordre  des  Cervico*- 
fcranches ,  par  Mënke  a  on  sous-ordre 
de  Tordre  des  Gastéropodes  cyclor- 
branehes ,  comprenant  eeu*  qui  ont 
lès  organes  respiratoires  en  forme  eTe 
réseau ,  ;  au  plafond  de  h  cavité  bran-* 
cbiale. 

RÊTIFORMEf  adj.,  rétif ormis 
(rete,  réseau  j  forma ,  ferme).  Can- 
Aille  donne  cette  épitbèle  âiri  fausses 
nervures  des  fucus  ,  quand  elles  sont 
disposées  en  forme  de  réseau  .ou  de 
dentelle ,à  la  surface  de  ta  fronde. 

RÉflNACLB  5  s.  m.  ,  .  retinûcu* 
bm>.  L.-G.  Rkharli  appéHe  ainsi  le, 
corpuscule  globulaire  tisqueui  au* 
quel  est  attacbé  le  petit  pédicule  qui 
Soutient  les  masses  de  pollen  dans  les 
Orchidées. 

RÉTEVERVE  ,  adject* ,  retinervis ,- 
fetcnervlus  ;  netztdàttrèg ,  nefznervtg 
(ail.)  (rete  ',  roseau  )  nereits  >  nerf). 
Se  dit  des  feuilles  dont  les  nervures 
sont  réticulées.  Ex.  Péfàrgonium xre* 
tinervium. 

RÉTINrnqUC  ,  adj. ,  telinhicus. 
Epithète  ddnnée  \  certains  porphyres 
ÇPechstetn-PofpIty-ri  att.  >,  dont  la  ; 

E terre  de  poiit   ou  '  refaite  fait  la 
ase.  * 

IUÉTTOÈDES  ,  'adj.  et  "s.  in.  pï.  t 
Métipedes  (  fetb ,  réseau ,  pes ,  pied  ). 
S  bm  donné  par  Seopofi  à  une  famille 
à*Oiseaux  ;  comprenant  oetfx  de  ces* 
animaux  qui  ont  lai  feux  ém  jumbes 
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&vMe  en  petites  écaiUes  polygvnesi 

RÉTIPORE,  adj.,  rettporus\rel€y 
réseau ,'  porus ,  pore  ) .  Epithète1  don*  , 
ni  h  un  lichen  (Pycnoiheiia  retipùra) 
dont  les  podétions  sont  réticulés  ou 
perforés*      > 

RÉTlTÊLES  ,  adject.  et  t.f.  pL  , 
Retitelm  ,  Retiaria  (reïe,  réseau, 
tela  , .  toile  )*  Nom  donné  aux  arai- 
gnées qui  font  des  toiles  irrégulières, 
sur  plusieurs  plans.  Ex.  Aranea 
pieta. 

RETOUR  $  a.  m. ,  reditus»  On  dit  i 
an  figuré ,  i'dge  det  retour ,  pour  dé-» 
signer  la  période  çle  la  vie  humaîde 
&à  If  vigueur  commencé  i  décroître 
et  la  vieillesse  à  approcher.  On  ap- 
pelle aussi  arbres  en  retour  ceux  qui 
portent  des  marques  sensibles  âe  dé*- 
périssement  ndout  par  exemple  les 
branches  supérieures  se  dessèchent. 

REÏOIHNÉ  9  ad}.  ,  rétrorsus ,  In- 
veriens.[  Se  dit  c(es  folioles  d'une 
feuille  composée  ,  lorsque  j  pendant 
if  sommeil  de  la  plante  ,  elles  font 
un  demi-tour  de  conversion  suxelles-* 
mêmes',  de  sorte  que  la  fece  supé-* 
rieure  prend  la  place  de  l'inférieure^ 
et  réciproquement.  Ex.  Cassia< 
..  itETRACTÉ  5  àdject.  j  relrmctiis 
(  retfahq ,  tirei1  en  arrière  ).  Epithète 
donnée  par  Mi r bel  à  la  radicule, 

3uaud  elle  est  cachée  par  les  cotylé-» 
on*  i  ffui  se  prolongent  plus  bas  que 
leur  point  d'attache  sur  le  blastème  * 
de  façon  qu'elle  semble  s'être  retirée 
en  arrière*  JEx.  Acanthus* 

RÉTRACTILE  ,  adj.  ,  retraclUis  ; 
zurucktiehbar  (ail.)  (rctraho,  reti- 
rer)* Se  dit ,  en  zoologie ,  des  ongles, 
lorsque  la  phalange  qui  les  supporte 
est  articulée  de  inanière  que ,  dans 
Itérât  de  repos ,  ils  se  trouvent  ra- 
menés sur  la  partie  supérieure  du 
doigt,  à  l'extrémité  duquel  ils  ne 
peuvent  être  placés  que  par  im  effort 
des  muscles  fléchisseurs.  Ex.  Toutes 
les  espèces  du  genre  Felis* 
kéTRAcmi^,  s«  &,rttra*y- 


Kté*  d'âme  partie  qni  e'sfc  rétraetîlé^  » 
HÉTRACTIOJf,  9.î.  ,  reiractio'}> 
Zuruûkziehtt7qf«fÀ*tà'\iûeymieT& 
traetile,  quand  elle  e*t  raetletnewt 
rétractée.  4?est  par  abus  ^ne  ce  mot 
et  le»  deux  frécêdem  se  sont  fatro- 
«fait*  en  ttàoire  naturelle  j  car  fae 
qn'on  7  désigttelons  le nom  de  rê^ 
traction  des  pngles.  d'un  chat  par 
trâmpîé ,  n^ést  qwe  Wtal;  ordinaire 
«a  de  repqsdé  ces  ongles ,  dont  t'a- 
lôngeinent  où  là  protiraction ,  au  con- 
traire,  est  toujours  le  résultat  d'une 
action  musculaire  exercée  par  lfa- 
nîmal  /  ,•'''.     /  '  '  * 

RÉIftÉCI ,  adjèct.  ,  angustàtus; 
gésthm'âlerl  9   vêfengt\    verschmà- 
%rt,  verengeirt&usammengesthnàrtt 
(ail.  ).  "Épithète  donnée,  dansla noi 
mertclature  iQfrfn^raldgiq»e  de  Haûy , 
inioe  variété  dans  laquelle  r  la  forme 
pmriitive  étant  un  prisme  rhotnbotdaî, 
les  arêtes  verrtcaîes  ,cbj*tiguè*s  r«  la* 
petite 'diagonale  'sont  interrompues' 
fwr  des  facettes  qui 'font  paraître  U 
prisme  diminua  dans  le  sens  dtr  sa  ' 
largeur  (tx.  Baryte  sulfatée  rètrécie). 
On,  l'applique  aussi ,  en  zoologie ,  aux 
étytrés  des  insectes ,  quand  «les  sont 
d'une  étroitessè    disproportionnée  , 
dans  une  portion  dé  leur  étendue  fer. 
Shariê  humetalis): 
'>  RÉTROFLÉCHI,  adj. ,  retroflexus, 
ntroeurj>us ,  refractus  ;  rûcklingsgeA 
bogen,  zuruckgêscMagen  ( ail.  )  (ré- 
tro ,  -en  arrière ,  fieetè  ,  courber  ).  v 
Se  dit,  en  botanique,  d«  parties  qui 
Changent  brusquement  de  direction , 
éfttttnè  si  elles  avaient  été  ployées 
par  forte ,  comme' Uîs  rameaux  du 
léOrantkus  retroflexus ,  de  V'Ùthonna 
retr&flèxu  et  du  Mesefnbryanthetnum 
nttrofleéwn,  les  puits  au  Sînapù  re^  ' 
irorsai  Voyez  fUnécàt. 
'  KÉVlVMKA&fi,  adjeet.,  rètrogra- 
dus  {rétro ,  en  arrière,  grndîor,  mar- 
cher). Êpithète  donftée  pat  Hauy  a 
twe  Vfttfcté  de  '  cbfetùc  tarbwaléê 
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1  dont  P expression  renfermç  deux,  dé- 
eroissemens  mixtes ,  qui  sont  tels , 
que  ïès  faces  qui  en  résultent  sem- 
blent" rétrograder ,  en  se  rejetant  en 
arriére,  du  côté  de l'axe  opposé  à  celui 
qui  regarde  la  face  sur  laquelle  ils 
naissent. 

HÉTOS. ,  adjeet  ; ,  relusus  ;  einge- 
jir$èkt  (ail.).  Se  dit,  i°en  botanique, 
êfaûe  feuille  qui  est  terminée  parmi 
sinus  peu  profond  (ex.  Aloeretusa)\ 
2°  en  ioologie ,  d'un  insecte  quipnrê 
une  entaille  plus  où  moins  pronon- 
cée, soit  à  ta  partie  supérieure  de 
son  corselet  (ex.  la  plupart  des  Scd- 
fabéeï)  ,  soit  à  l'extrémité  de  son  ab- 
domen (ex.  Musca  refusa)  ;  d'une 
coquille  dont  les  crochets  son£  émous? 
8^È(ex:Jfm6rètusà). 

BÈUNiy  adj.  ■  coUigatus.  Mirbel 
appelle  nermles  .réunies  ,  dans  Je 
placentaire,  celles  qui  sont  liées*  en 
Un  seul  corps  par  du  tissu  cellulaire» 
Ex.  Lilium.     *  / 

ïtÉVEUBÉRâTIO^  s.  t.rerer^ 
béràtiq  ;  Zurûckstràhlung  (ail.);  (  r*-v 
perbero,  repousser  en  frappant).  Bé- 
flexion  de  la  lumière  et  de  la  chaleur 
par  un  corps  qui  ne  les  absorbe  point  ♦ 

KÈVEftSÉ ,  adj .  ,  reversus  (  ra- 
yerto,  revenir).  Se  dit  des  ailes  des 
insectes  ,  lorsque  le  bord  externe  de 
^inférieure  est  plus  avancé*  un  peu 
courbé,  et  qu'il  dépasse  celui  de  la 
supérieure  (ex.  Bombyx  feuille 
morte).  '•'.'''. 

HÉVITIFICiTÏOM ,  s.  t  f  reridfi- 
càtio.  En  chimie  ,  cç  mot  est  sjnony* 
me  de  réduction. 

'  »ÉVOLUTé,adj.,  revçlutus;  zù-> 
ryckgerollt r  zurukgeayeht,  (ail.)  ; 
rivollato  (  it.  )  /  reyolvo  y  rouler  )  ;  qui 
est  roulé  en  dehors  et  en  dessous  / 
comme  les  feuilles  dans  les  bour- 
geons des  Polygonées,  les  lords  des 
feuilles  de  VEscaltonia  revohita  et.de 
VHypericum  revolutum ,  le  limbe  de 
îar  cofotle  du  Cestrum  caulifloriim , 
lés  sépales  3u  Sterculia  ptdtani/bUa  ^ 
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le  stigmate AeYEpilohium  spicafttnu 

RÉVOLUTIF,  adj.>,  rcvahilivus , 
revolubilis  {rtvolvo\  rouler ).vSe dît, 
d'après  Candpile  y  des  feuilles  dans  le 
bourgeon ,  lorsque  les  deux  bords  se 
roulent  sur  eux-mêmes  en.  dehors. 
JLx.Rosmarinusoffiàinalis.* 

RÊVOLOTIFOLIÉ ,  adj. ,  reeolu- 
tijblius  {revolvo  ,  rouler  ,  folium  , 
feuille);  qui  a  des  feuilles  roulées, 
sûr  les  bords.  Ex.  Sesupium  rtvfm* 
tifolium. 

RÉVOLUTION,  s.  f:,  revolutlo 
{revolvo  ,  rouler  )•  Laps  de  temps 
qu'un  corps  céleste  employé  à  tour- 
ner autour,  d'un  autre ,  Ou  sur  son 
propre  axe. 

RHABARBAROLOGIE  ,s.  f.,  rka- 
harbarologia  (rha6arbarumrThvbar- 
be ,  XÔ70Ç,  discours).  Traité  de  la 
rhubarbe.  M.  Tilling  â  publié  un  ou- 
vrage 30US  c«  titre ,  en  1679. 
v  "  R&AGIONIDES,  adj.  et  s,  m.  pi. , 
Rhagionides.  Nom  donné  par  La* 
treille  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Diptères  tanystomes  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Rhagio. 

RHAMNÉE$,  adj.  et  s*  f.  pi.  , 
Rhamneœ.  Famille  de  plantes,  éta- 
blie par  Gandollè ,  qui  a  pour  type  le  " 
genre  Rluimnus. 

RHAMNOIDEÇ.  Z7".  Rhamnéks. 

RHANTÉRIEES,aa,j.  ets.  f.  pi., 
Rhanterieœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section:  -des 
Inulées  gnapbaliées  ,  qui  a  pour  tyjpe, 
le  genre  Rhanierium.  .     . 

RlHNÎÏSPORÉES*  adj.  et  s.   f. 

Îl. ',  Rkantisp)oreœ v Nom  donné  par 
iink  à  une  section  de  .Tordre  des 
Gastromycètes. 

RHAPONTICÉES,   açlj.    et  s,   f. 
pL,  Rhaponticeœ.  Nom  donné  par 
-  H.  Gassini  à  une  section  de  la  tribu, 
des  Carduinées ,  qui  a  pour  type  le 
•genre  Rhaponticum. 

RH APONTICINE  ,  s.  f.  %  rhaponti- 
cina*  Nom  sous  lequel  Hornemann 
a  4&'6né  une  substance  jaune  dont 
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l'eau  dépouille  la  racine  de  rhubarbe. 
RHAPTOCARPE,  adj.,  rhapto** 
carpus  (pétoToç,  cousu,  *ip7roç,  fruit). 
UÊncalypta  rhaptocarpa  est  ainsi 
nommé  a  cause,  de  ses  urnes  striées. 
RHËINE;  s.  f.,  rheina  (rheum, 
rhubarbe).  Nom  donné  par  Vaudinà 
une  substance  jaune  rougeâtre  que 
l'éther-  enlère  i  la  racine  de  rhu- 
barbe. - 

:  RHEUMÏNE,  subst.  f. ,  rheumina 
(  rheum  /rhubarbe).  On  appelle  ainsi 
htrhéjinè.    * 

R^EXIÉES,  adject.  et  s.  f;  pi. , 
Rkexieœ.  Tribu  de  la  famille  des  Mé- 
lastomacées ,  établie  par  Candolle , 
qui  a  pour  type  le  genre  Rhexià. 

RHIGMATOPNOTNTE5,  adj.  et  s. 
m.  plur. ,  Rkigmatopnunta  (  ftypa , 
fente ,*  irviw  ;  respirer).  Nom  donné 
par  Fischer  a  un  groupe  d'animaux 
invertébrés,  comprenant  ceux  qui, 
comme  les  Arachnides ,  respirent  par 
des  vésicules  pulmonaires* 

RHINANTHACÉE9  ,  adj.  et  s.  f. 

pi. ,  Rhinanthaceœ.  Nom  donné  par 

quelques  botanistes  à  la  famille  des 

Pédiculariéès  ,  en  raison  du   genre 

Rhinanthus  qu'elle  renferme.  '  * 

RHINANTHÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  9 

Rhinanthea.  Tribu  de  la  famille  des 

Scrofulariées,  établie  par  A.  Richard, 

.  qui  a  pour  type  le  genre  Rhinanthus. 

RHINAIVTHOIDE8  ,  adj.  et    S.   f. 

pl.^  Rhinanthoidtœ.  Synonyme  de 

Rbinanthacées. 

RHINAPTÈRE9,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Rhinaptëra  (  pw  ",  nez ,  « ,  priv. ,  wt£- 
pov,  aile).  Nom  donné  par  Dumérii 
à  une  famille  de.  l'ordre  des  Insectes 
aptères,  comprenant  ceux  qui  ont 
un  suçoir.   -  .  v 

RHRIARION,  s.  m. ,  rhinariuMi 
Nasenkuppe  (ail;)  (fnv ,  nez).'  Nom 
donné  par  ttliger ,  dans  les  Mammi- 
fères, à  l'extrémité  du  nex  ,  quand 
elle  est  dépourvue  de^oils ,  couverte 
d'une  membrane  fine  et  habituelle-* 
ment  humide,  (ex.  Chien)  ;  paj  Rûr- 
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fcy,  chez  les  insectes,  à  l'espace 
compris  entre  le  bord,  antérieur  dû 
nez  et  le  labre. 

1IHI!I1WCÉ£HÂJJE  ,  adj.  et  s.  m. , 
Rhinencèphûtus  (  piv,  liez,  tv,  dans, 
xt?cA>),  tête).  Nonvdouné  par  Geof- 
froy Saint-Hilairè  à  un  genre  de 
-  monstres ,  *  comprenant  ceux  qui  ont 
le  nez  prolongé  en  forme  détrompe. 
.  RHINITBS ,  ad),  et  s.  m.  pi. ,  Rhi- 
niiçs  (piy,  nez,  ).  Nom  donné  par 
Lamarck  à  une  famille  d'Insectes  co- 
léoptères %  comprenant  ceux  4jai  ont 
le  museau  avancé  et  antennifère.   ; 

RH1NOCÈRE8,  adj.  et  8.  m.  pi., 
Rhinoctrati  (  jitv ,  nez ,  xipaç ,  corne  ) . 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  famille 
de  Fordre  de»  Coléoptères ,  romprez 
nant  ceux  qui  pat  les  antennes  por- 
tées sur  no  prolongement  de  la  tête  en 
forme  de  bec.  Voyez  RomrcoaNEs. 

RHINOLOPHEVES ,  adj.  et  s.  m. 
pL ,  Rhinolophin*.  Nom  donné  "par 
Gray  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Vespertilionides ,  qui  à  pour  type  le 
genre  Rhimlàphu*.  .       ,    >  t 

RfllNOMACÉRIDES  ,  adject.  et  *. 
m.  pi. ,  Rhinomacerides.  Nom  donné 
par  Schoenherr à  un  groupe  de  Tordre 
des  Curculionides  ortbocères ,  ayant 
pour  type  le  genre  Rhmomacer* 

RHINOFHtDRS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Rkinophides (put ,  ntz,  oftç,  serpent). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  de  Reptiles  ophidiens ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  je  nez  prolongé 
en  une  so^e  de  trompe. 

RHINOSTOME8  ,  adj.  et  s.  m.  pi  , 
RhiftostùmatG  (fiiv  ,  nez  ,  vropot, 
bouche).  Nom  donne  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'mrdre  des  Hémiptè- 
res ,  comprenant  ceux  de  ces  insectes 
qui  ont  on  bec  paraissant  naître  du 
front  (vayez^  FnoirmDSTEBs )  ?  par 
J.-À.r  Ritgen  a  une  famille  de  Rep- 
tiles ophidiens,  dans  laquelle  il 
range  ceux  dont  le  nez  se  prolonge 
en  avant  du  museau. 

RBWOTltèQ W ,  ••  f . ,  rhinothe- 
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cal;  Kiefgrschefde  (M.)  f/ftv,  nez,' 
fojxà ,  boue).  Illigér  nomme  afqsi  la 
pellicule  cornée  ou  membraneuse  qui 
revêt  la  moitié  supérieure  du  bec  des 
oiseaux.  - 

RHIPI0OPTÈRE8.  Voyez  R*ipi- 

Rlïft>IPTÈRE8,  ad},  et  s.  m.  pl.f 
Rhipiptera  (ptirtç ,  éventail ,  îrxrpov  , 
aile  j.  Nom  donné  par  Latreille,  Cu- 
Tier ,  Leach  ,  Goldfcss ,  Ficinus  et 
Carus  à  un  ordre  de  la  classe  des  In- 
sectes, appelé  Strepsîptères  par  Kir- 
by.,  et  comprenant  ceux  qui  ont 
leurs  deux  ailes  plissées  en  éventail* 

RHIPSALIDÉES  ,  a<rj..  et  s.  f.  pi., 
Rhipsdlideœ.  Nom  donné  par  Can- 
dôlle  à  une  tribu  de  la  famille  dés 
Cactées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Rhipsalis*      . 

RBIZANTHE,  adject-,  rhizanihus 
v(piça ,  racine  ,,av$o; ,  fleur  )^Dont  les 
fleurs  ou  les  "pédoncules  naissent  de 
k  racine.  Ex.  Seabiosa  rhizantfia.  . 
-  RHIZANTHÉE8  ,  âdj/et  L  f.  pi.  , 
Rhizanthect.  Nom  donné  par  Blihne 
à  la  famille  des^Cytinées ,  comprenant 
des  plantée  parasites  qui  croissent  sur 
les  racines^l'autres  plantés. 
*  RHIZINE,  s.  f.,  rhizina  (#?« , 
racine).  Nom  donné  par  lleyer  et 
Ltnk  aux  appendices  inférieurs. du 
thalle  des  Lichens ,  qui  imitent  des 
racines ,  et  en  remplissent  les  fonc- 
tions ,  ainsi  qu'aux  radicules  dont  la 
tige  des  mousses  est  couverte  sous 
terre. 

RHIZOBLASTE  ,  adj . ,  rjiitoblas- 
tus  ( çtÇa  -racine  ,  pXa<rroç ,  germe)* 
Epithete  donnée  par  Wilfdenoy  aux 
embryons  qui  sont  pourvus  d'une  ra- 
cine. 

RHIZOBOLÉES,  adj.  ets.  f.  plur., 
Rhizoboleœ.  Famille  dé  plantes ,  éta- 
blie par  Cahdolle  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Rhïzoholus.  s 

RHIZOC  ARPÉES  ,  adj.  ets.  f, 
pi.  ,  Rhizôearpeœ  (/5*Ç* ,  racine ,  *«p- 
*çç ,  fruit).  Itettch  donnais  ee  nom 
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à  k  famille  des  Marsiléaeées ,  J>«*e<& 

Sue  le  fruit  y  naît  sur  la  racine.  Bart- 
ng  l'applique  à  une  classe  de  plantes, 
comprenant  les  trois  familles  des 
Salviniacées ,  des  Àlarsilèaeéesetdcs 
Ispétées. 

RH1ZOCARPJES,  adj.  et  s.  f.  pi.  ^ 
Rhizaçarpi  (  MÇa ,  racine  ,  ftgyeroç , 
fruit  ).  Nom  donné  par  Bridel  à  ufcfe 
classe  de  Mctasses,  comprenant  celles 
dont  la  fructification  se  dételoppe 
-grès  de  la  racine,  ■ . 

fiJUIZOCAJ&PIEJV  r  adjM  rhizocar- 
pianus  ;  wurzèlfruchtig  (ail.)  (&&*> 
rncine,xaf>7roç,  fruit).  (^tfcWlécloooé 
cette  épitbète  aux  fiantes  dont  la 
tige  ne  porte, frûjt  qu'une  seule  fois *, 
gmoJs  dont  Ja  racine  reproduit  de  nou> 
veaodc*  tiges  f met  if  ères.  Ex-  Asitri 
'(  RHIZOCABPIQUE,  adj.  ,  rhitôr 
car  pieu*  >  Synonyme  de  t  rh&6ear- 
pien*  ■      ,  .   ■  •  t 

.  BHIZODES ,  adj.  et  a.  m.  pi.,  JIà£. 
so<fa  (  fifa ,  raeine ,  stfa ,  ressema 
fiance).  Nom  donné  par  LatMHe  a 
une  famille  de  Tordre  des  Helmin-* 
thoganKs  entoTOpïdes  ,.'  corn  prenant 
ceux  dont  l'extrémité  antérieure  du 
corps  est  appendieée.  * 

BH1Z0GÉ  ,  adj*  >  rhhogeus  (  jÈtÇa, 
racine,  7*1, terre)*  UAgccricus  rhzto* 
geus  est  ainsi  appelé  parccqtx'il  a  là 
Jbase  de  son  strpe  garnie  de  fibrilles. 

RHIZOGÈNE  ,  s.  m. ,  rhizogemitfl 
(  pfçx  ,  racine ,  yfoyav  ,  produire  )*- 
Xapylais  appelle  ainsi  un  organe  par* 
ticulier  à  quelques  Algues ,  dont  l'ex* 
trémtté  de  Ja  tige  est  pourvue  d'un 
petit  noeud,  qui  Racornit  successive- 
ment par  les  côtés ,  et  »  descendant 
sur  le  corps  auquel  le  végétal  s'est 
attaché ,  s'y  fiie  directement  par  les 
nombreuses  racines  dont  se  couvre 
toute  sa  superficie.  ' 

RHIZOGOI\ÉEl\JS,  adj.  et  s.  in. 
pi. ,  Rhizogonei  (ptÇi,  racine  ,  y«vcdej 
graine).  Nom  donné  pat  Friea*  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Gast.érbuiy-* 
cèles  scléroiiacés ,  comprenant  ceux 
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q*i*e  développent  sur  lef  raeibes  de* 
plantes. 

RHIZOGR  APHIE  ,  s.  f .,  rhizogra* 

{hia  (  fi£<*  ,  racine  ,  Tjplyt» ,  écrire  ). 
description  des  racines.  B*  Preiss  a 
publié  ua  ouvragé  sons  ce  titre,  ai, 
1824* 

RJJIZQlfATOIJ>E,  Mdj;,  rAf*>m*~ 
tpideus  ;  wurieùtockig  {iXL)  (rhizo±.  ' 
jfett,  rhizome.  9  tiîoç,  ressemblance), 
Épitbète  donnée  par  Willdenowarix 
racines  qui  ont  un  rhizome ,  tenue 
par  lequel  il  entendait  ee  qu'on  «p-*  . 
,  pelle  vulgairement  pi vj>t  <le  \%.  racine! 

AHIZQMATOâE  ,  s\  L  ,  rkltèttia- 
tosis.  Sous  ee  nom  >  Link  désigné  ta 
conversion  d'une  racine  en  tige  on 
rhizome,  ,qvâ  a  Heu  souvent  dans  les  ' 
plantes  bisannuelles  ,  et  même  epaei*» 
qvefois  dans  les  végétaux  vivaces , 
lorsque  la  moelle  pénètre  de  4a  lige 
dans  la  racine>  dont  le  «emsnet  prend 
ainsi  le  caractère  de  t%e.       v 

fOHZAMB  9  à*  m.,  whîuma;  Wur* 
tttstock  (ail)  (ftip.  9  racine  ).  Ce  mot . 
a  été  employé  dans  jrtusieurs  accep- 
tions différentes;  H  Résigne,  pour 
Ebrhart ',  les  tiges  souterraines  de* 
fougères  ,  des  Iridées,  etc. ,  qui  ont 
l'apparence  de  racines  ,  et  qu'on  api* 

telle  quelquefois  j<weAs>;pour  Bem^ 
ardî  ^  Willdenov.  et  autres  y  lé 
corps  ou  pivot  des  racines.  Link  ap-  . 
pelle  rhizome  la  radicale  de  la  graine; 
lUmOMORPHÉES,  adj., et  s.  f. 
pi. ,  Rhizomcrpkeœ.  Nom  donné  par 
Fries  à  une  triba  des  fiysjacées,  qui 
a  jx)ur  type  le  genre  Rkizemorpka. 
RHIZ01liORPBE89  adj.  et  s.  m. 

Îl,t  Rhizomorphiipity,  racine,  popyà; 
)rme).  Nom  donné'  par  Sprengel  à 
ntne  section  des  Gastromycètes  »  çîent 
le  thalle  est  formé  par  des  fHamena 
entrecroisés* 

RHIZOMYZÏDES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Rhhomyzides  (  fi&.,  raeine ,  pvwi  ^ 
mpuche  ).   Nom  donpé  par  Fallen  a  ' 
une  famille  d'insectes  diptères ,  dont 
les  larves  sont  rhitopbagei. 
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çkium  (faè  ,  racine,*  5wÇ  ;  ongle  ); 
Illiger  Bomrtie  ainsi  9  datas  les  Mw*» 
wfëre*  ,*t  W  £i«e#0«  v  b  pW4û»ge 
qiii  por$e  l'oùgj*  (%Uuun#ted,  /V& 

RHIZOPHAGES  ,  adj.  ef  s.  f.  pj..  / 

WWg^r  )*  Nom  *jtojqté  par  Jfrobvneau:» 
Pesvpi^j  £  i^  ^0iiQtt  «Je  k  i*a>iU# 
4**  Mjmajr&Jf&m^er,  c^upre* 
naot  (  ceui:  4e  ces*  insectes  dont,  les, 
Jarves,.  vivent  dans  les.  racines  ifôp 
plantes  marécageuses.  ? 

r  RtilZOPHILE  ,,  adj.  ,  rhizophilus 
[fite ,  racine  ,  <gîX*> ,  aimer)  ;  qui 
vit  sur  les  racines  nul  àur^  leur*  fe- 
brilles.  Ex*  Racodium  rhizopkila. 
,  RHIZOPHORE  ,.  adj.  ,  rhifiçpho^ 
rar  (fjtÇa  .  racine  ,  f^^pQrUr  ); 
cjui  porte  des  racines,,  te  rtpiza  rhit 
zophora  est  ai  psi  nommé  pa,rce  (juc? 
{a  face  inférieure  et  les  bords  de  son 
réceptacle  sont  garnis  de  nombreuses 
radicelles.  / 

RHXZOPHO^ÉES^dj.  et  s.  f.  pl.J 
Rhizophorçœ.  Famille  de  plantes, 
établie  par  R.  Brown?xruï  a  pour 
type  le  genre  Rhizophoïa.  , 

RHIZOPH1LLE  ,  adj. ,  thïzopkyU- 
ÎUS  (/5r£a>  racine,  çuXXov  ,  feuille ), 
Dont  les  feuilles  portent  des  racines , 
comme  XAsplenium  rhizophylluin  , 
dont  les  frondes  se  terminent  par  uri 
appendice  qui  s'insinue  en  terre  et  y 
prend  racine.  '      - 

RHIZOPBYSE  ,  s.  î;>riuzop(iYsi* 
(/5îçaf  racine,  cpuw,  jeter).  Mirbel 
appelle  ainsi  les  appendices  que  Ton 
observe  à  l'extrémité  de  certaines  ra* 
dicules.  $x.  'Nymphœa* 
\  Bffl2QPOI>£  >s,  m. ,  rhltopodmm 
fêtÇa ,  racine  ,  irrôf,  pied).  C.-G.  > 
Ehrenberg  appelle  ainsi  la  base  bjsV 
solde  ou  ^assemblage  de  fitamens  tn- 
bafettx  ,  entrecroisés ,  qui  doivent 
naissance  îui  développement  des  spo- 
rj1le4.de*  champignon»,  fit  .qui ,  suU* 
vapt  lui  ^  jfiopneîtt  la  pknte  crypte* 
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Stne  *He~wém«  ^  \m$*  <***  h  pot r 
.qu'on  nomsbe  iecbampignoti  n'en 
que  l'organe  dé  la  fructification  ,  J^ 
fleur  ou  le  fruit ,  de  cette  plante  bys* 
stàde  i  laquelle  reste  le  plus  souvent 
;  Cachée  dans  la  terres  s 
"..  RBiZOPODES,  «dj.  ets,*i.  pj.  f 
Rbizopodes.  Sous  ce  nom  fries  4ta«* 
bÛ  we  section  du  gfiar*  Agaric* 
fi^B^pcanaut  le*  espaces  qui  out  t* 
slipe  garui  de  racines,  Ex.  4garicu* 
radicauu,. 

RHIZOPOOES^adj.  e*  s,  f.  pl.^ 
JfLkjtQpodi.  Nom  donué  par  Br^el  à 
iwe  famille  de  Mousses  #  cou^preua»t 
celles  ^vi  ont  la  fructification  prè»4f 
la  racine.  (  / 

mil^OSPJ^RMÉES,  ad].  ^  a.  fc 
^4.  ^  RMfspermtœ  (  piftx  r-  racine  t 
(ntippa  y  graine  ).  Nom  donna  par 
Rotb ,  Orifolie  et  Mwqw  à  la  fa- 
aoille  des  Itfarsiléaoée*  de  Robert 
.  Browu ,  ^«/oiiMto  Juswm  t^t  J^r- 
dhctpèérUUs  Willdeuov ,  parce -que# 
dans  les  plantes  quiU  composent,  la 
fruOificatioa  nait  à  i*aifc$*Ue  de*  m<* 
jniûcations  de  la  racine. 

R0IZO$TQMB,  adj.,Mw^OJtuw 
<pi^«,  racine ,  ropa  j  bouche).  C[u# 
ïùéduse  <  Gepkta  rhitostoma  )  est 
ainsi  riomfflée  parce  qu'on  a.a4uM* 
obe»  elle  plusieurs  bouches  garatsjftot 
^esbuit  braf  bilobés.  N     . 

*UUZO$?OIO)>ES,  adj.  et  s.»  nu 
pi.  »  Rhizùstomidoh  Nom,  donné  par 
Eécbep^olizà  vue  famille  d'ÀcaU- 
phes,  qui  a  pour  type  lé  genre  Rhi« 
zostema. 
:  RUUUUEff .  f.,  rAicuAi*  likik  dé* 
"signe  sous  ce  nom.  les  racines  ^rès- 
détiées.  des  cbampignous. 

RHOOATJ^9s.  m.,  rkodas.  Sel 
résultant  delà  combinaison  de  l'oxidc 
rbodiqne  avec  uûe  bwe  salifiable. 
.  JRHODEtJ*  9  ad).  Qn  novxniç  oxid* 
•  rÀod^wjp  le  premier  degré  d'oxjdation 
du  rhodium  ,  qui  n'a  point  encore  été 
iwlé.  .    , 

MODICO*AMIi9ip|W ,  ad|ect.| 
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<rhtâc0 - ammûrùeus.  Nom  donné,' 
«laits  la  nomenclature 'chfniique.de 
Berzélfas  ,  a  des  sels  doubles,  qui  ré- 
stdtent  de  la  combinaison  d'un*  sel 
diadique  arec  un  sel  n  rumon  îque. 
Ex.  Chlorure  rhodico-aifimonique.  ' 
t  RROmCQ-POTASSI<JlJE,adject., 
rkadico'polassicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature^chimtque  de  Bérze- 
Kqis,  à  des  sels  doubles,  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel  rbo- 
dique  avec  un. sél  potassique.  Ex. 
Chlorure  rhùdico-pétassique. 

RHODICQ-SODMJUE 9  adj  ;,rhodi  - 
eo-Jodums.  Nom  donné,  dans  la  nô- 
ftenclaturo  chimique  de  Berzelius ,  à" 
des  sels  donbîeSvîqui  doivent  nais- 
sance à  un  sel  rhodique  combiné  avec 
nu  sel  sodique.  Ex  .7  Chlorure  rbtodico* 
sodique.     ■   « 

imODfQUE ,  adj. ,  rhodicus.Ber- 
ze\w*- appelle  oxide  rhodique  le  se- 
cond degi*é  d'oxidotion  du  rhodium  ; . 
sets  rhodlques les  combinaisons  du 
rhodium  avec  les. corps  halogènes  et 
,  ôV  l-'oxidé  rhodique  avec  les' acides. 

RUODIUM  >  s.  m.  y  rhodium.  Me- 
tai  découvert  en  i8o3  r  par  WoU 
lastori ,  et  ainsi  nommé  parce  qu'il  a 
la  propriété  de  produire  des  sels  d'une 
couleur  rose.      !  :  -  -^ 

R«ODO€ANT1IE,  adj. ,  rhodocari- 
thus  (pofov,  rosé  y  £xotv9a  ,  épine)  ; 
qui  a  des  épines  roses.  ïïx.  Acacia 
rkodùcanfha.    . 

RHOBWACTVLE  ,  adj. ;,  rhodo- 
dactyttts-  (  /5#ov  y  rose"  ,  $£*rvXdc  , 
doigt  )  ;  qui  a  les  ailes  digitéeset  ro* 
•ées.  Ex.  rttrophorusthododaclfkbs. 

HHOMmEWDKÉ|E69ad}.et  t*  f. 
pV. ,  hhododendreùs.  Quelques  bota- 
nistes ont  appelé  ainsi  la  famille  des 
Rhodoracées. 

RBQIKMMOTRE  *  adj*  ,  thedo- 
gtutrus  (ftf&y ,  rose,  yaorhp  ,  ventfe); 
qui  a»  le  ventre  rose.  Ex.  Muécicapa 
rhodogastra. 

RHODOGRAPBIE  5  s.  f . ,  rhodo-^ 
grophia  (  /*fcv ,  rose ,  7i^f»>  écrire). 
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Description  des  roses.  J.  Wittich  a 
publié  un  ouvrage  sous,  ce  titre,  en 
1606.  '       — 

RHODOLEUQIJE,  adj.  ,  rftodoleu- 
cus  (pôâov  ,  rose  ,  àevxôç,  blanc);  qui 
est  blanc  et  rose.  Exv  Peziza  rhode- 
teuca*   ■'-■".      - 

RRODOLOGIE  ,  s>f.  ,  rtwdologia 
(  pofov  ,  rose  ,  >.©7»ç ,  discours).  Traité 
des  roses.  J. -G.  Rôsehbcrg  a  publié 
un  ouvrage  sous  ce  titre  ,  en  1620.. 
'  RHODOPE,  adj.  ,  rhodopus  (po- 
oV.  ,  rose  ,  irôvç ,  pied  )  ;  qui  a  les 
pattes  roses.  Ex.  Âraoerus  rhodo— 
pus. 

RHODOPTÉREj  adj.  ,  rhodopte- 
rus  (podov  ,  rosé*,  îrrigov  ,  aile)  ;  qui 
aies  ailes 'roses.  Ex.  Motacilla  rho- 
dû  p  ter  a. 

RHODORACÉES ,  adj.  et  s.  f.  pL, 
Hhodoraceœ.  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  Jussieu  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Bhododendrum  ,  et  que 
R.  Brown  considère  comme  une  sim- 
ple tribu  de  celle  des  Ericinées. 
, 4  RHODOSÛ-fcHÔDIQlE ,  aôject.  / 
rhodosQ-rhodicus.  Berïelius  donne 
ce  nom  à  un  oxide  qui  résulte  de  la 
combinaison  de  l'oxide  rhodeux  avec 
l'oxide,  rnodjque,  laquelle  peut  avoir 
lieu  en  plusieurs  proportions  diffé- 
rentes j  et  à  un  chlorure  dont  la  com- 
position est  telle  qu'elle  serait  s'il 
résultait  de  deux  chlorures  renfer- 
mant l'un  f  sur  la  même  quantité  de 
métal ,  un  tiers  moins  de  chlore  que 
le  chlorure  rhodique ,  et  qui  seraient 
,  unis ,  dans  le  sel  double,  en  propor- 
tion requise  pour  contenir  tous  deux 
la  même  quantité  de  rhodium. 

RHODOSPERME,  adj.  ,  rhodo- 
spermus  Qfofov  f  rose,,  rolp/xàc,  graine); 
qui  a  des  graines  ou  des  sporidies  ro- 
ses» Ex*  Actïnocladity»  rhodosper- 
mum,  Sporotrichum  rhodochroum. 

RHODOSTOME  *  adj.  ,  rhodaslo- 
mus  (b6fa  ,  rose  ,  oréfut ,  bouche)  ; 
qui  a  )a  bouche  eu  l'ouverture  roi». 
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ExV  Tnthus  rkodoeéomus  \  B*M 
rhodoïtoma. 

BHO£AûÉ£S  y  adj.  et  s,  f.  plur.  f 
Khoettdeœ  (rhoeas,  Coquelicot).  Nom  . 
donné  par  Bartling  à  une  classe  de 
fdan  tes,  am  comprend  les  familles  des 
Tréma^dré#^  des  PoJygplées,  des 
Résédacées  y  des  Fumariacees  ,  de* 
Papavéracées ,  des  Crucifères  et  des 
Capparfdèe*. 

RHCEADI\E  f$ J,,  rhaaJma^lt* 
fard  nomme  ainsi  la  matière  colorante 
des  pétales  du  coquelicot  (  Papayer 
Rhœas).     •  \    ^ 

RHOMBE,  adj. ,,  rhojnbeus  (rhom- 
bus, rhombe);  qui.  offre  quatre  côtés 
parallèles  deux  à  deux ,  formanf  deux 
angles  aigus  et  deux  angles  obtus, 
comme,  les  feuilles  du  Peperamia 
rhombea,  le  corps  du  Serrasalmus 
rkombeus,  les  taches  dont  est  par- 
semé le  plumage  du  Falco  rkombeus, 
la  tête  du  Telephorusrhombicus. 
~  RMOMBIFÊRE  ,  adject, ,  rhombi- 
Jerus  (  rhombus  y  rhombe  ,  fero  ^ 
porter).  Épithète  donnée ,  dans  la  no- 
menclature minérâlogiqtre  de  Haiiy , 
à  une  variété  dans  laquelle  certaines 
facettes  sont  de  vrais  rhonibes ,  quoi- 
que, d'après  la  maniéré  dont  elles 
sont  coupées  par  les  faces  voisines , 
elles  ne  paraissent  pas ,  an  premier, 
coup  d'oeil,  devoir  être  d'une  figure 
symétrique  (ex.  Émeraude  rhombi- 
fèrc\.  Le  Crocpdilus  rhombifer  est 
ainsi  nommé  parce  qu'il  porte  sur  la 
tête  une  arête  en  forme,  de  losange , 
et  le  Crotalus  rhojnbifer,  parce  que 
les  raies  dont  son  dos  est  marqué 
forment  des  losanges  réguliers. 
*  BHOUBIFOUÉ,  ad].,  rhortbifo- 
Uus  {  rhombu/%  rhptybe  ,  JbUum  , 
feuille  )  ;  qui  a  des  fouilles  rhombées. 
Ex.  Éibiscus  rhombifolius ,  Ther- 
mopsis  rhmmbifoUa,  Èroto*  rhomh* 
Jbliiim. 

RBOUBIFORlfB,  adj.,  rhombi- 
formis  (rhombus i  rhombe,  forma s 
forme  )  y  qui  a  là  forme  d'un  rtotàhe. 
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!UMMWîlOItE,adj.,rÀ<)ki/)5orEtf 
{/fcp(3oç ,  losange ,  iropsç ,  pore)  ;  qui 
a-  des  pores  en  forme  de  losange.  Ex. 
Pôtyporus  rkombiporus.    • 

RHOMBOEDRE,  s;  ni.  ,.Mom- 
boèdrum  {fôpffof,  lozange  ,  HJMt.f 
i>ase).  Nom  substitué  par  Weiss  <à 
celui  de  rhomboïde,  pour  désignerun 
Solide  qui  difierçdu  prisme  quadran* 
gulajre  en  ce  que  les  six  faces  sont 
sémolablement  placées  par  rapport  à 
la,  ligne"  quF joint  les  deux  angles  so- 
lides oppçsés  égaux ,  tandis  que  , 
dans  le  prisme,  H  n'y  a  que  les  quatre 
faces  latérales  qui  affectent  cette  dis- 
position, celle  des  bases  par  rapport 
a  l'axe  étant  variable  et  indépendante 
de  celle  des  faces  latérales.  Ce  solide 
peut  erre  :  aigu ,  quand  l'inclinaiscm 
des  faces  à  Taxe  est  moindre  de  35* 
l5'  5iw  et  l'angle  au  sommet  de 
<  chaque  rtîombe  moindre  de  •  go#:j 
obtus,  quand  ces  mêmes  angles  sont 
plus  forts  que  les  limites  indiquées) 
tronqué  sur  ses  ongles-sommets  par 
deux  plans  perpendiculaires  à  Taxe 
;  passant  par  ses  angles  latéraux: ,  d'où 
résulte  une.  forme  qui  a  les  caractères 
d'un  oçtaëdre. 

flHOMBOEDBfQUi;,  adj,,  rkom- 
boHricuÉ.  lions  et  Beudant  donnent 
cette  épithète  à  un  système  de  forme* 
cristallines  dont  le  rhomboèdre  est  la 
forme  fondamentale ,  et  dont  Ja  loi  de 
dérivation  esj  telle  que  les  faces  d'une 
des  formes-  cristallines  qu'elle  em- 
brasse sont  tangentes  aux  arêtes  4» 
celle  qui  précède. 

RHOM0OIDAL,  adject. ,  rkombot- 
dalis.  Brocbant  appelle,  en  crisrtal- 
.lographie,  prisme  rhomootdat-  ceWi 
dont  lès  angles  dièdres  latéraux  sent 
inégaux  et  de  deux  espèces,  l'an 
aigu,  l'autre  obtus,  supplément  du 
premier.  Ce  prisme  peut  être  droit  ou 
oèÉpte  (voyez  ces  mots).  Il  nomme 
dodécaèdre  rhomboïdalMu  solide  corn  *• 
posé  de  douze  ptana  rbombes^  qui 
peut  être  i  régutièr,  si  les  dptiw 
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ou  sont  tous  égaux  et  semblables ,  de 
sorte  que  chacun  d'eux,  forme  le, 
même  àngje  avec  chacun  4e  eeùx  qa% 
lui  sont  aajacens ,  et  que.  toutes  les 
faces  soient  semblablement  placées, 
par  rapport  à  un  point  central ,  quf 
est  le  centre  du  cristal;  symétrique  t 
si  les  douze  plans  rLombes  ne  sont 
paségalement  inclinés  TunsurTautre, 
Haiiy  donne  répilhête  de  rhùmbf*ïdal& 
à  une  variété  de  bismuth  natif  qui 
présente  la  forme  delà  molécule  sous* 
trac  Live,  c'est- a -dire  du  rhomboïde 
résultant,  de  l'application  de  deux  té- 
traèdres réguliers  sur  deux  faces  op— 
posées  de  l'octaèdre  régulier,  qui  est 
la  forme  primitive.  En  botanique  et 
en  zoologie,  rfwmboïdal  se  dit  d'un 
corps  qui  approche  de  la  forme  d'un 
rhoinbe,  c'est-à-dire  dont  le  diamètre 
transversal  se  raccourcit  brusquement 
aux  extrémités,  depuis  le  milieu  de 
la  langueur,  Comme  \&s,  feuilles  An 
jÇwipanula  rhomboïdalis  et  du  Plum* 
bago  rhomboîdea;  les fruits  du  Mi~ 
fepplanvj  rhomboîdea;  h  <çoqui(le  de 
VfJnifi  rhçmj>usu  et  de  l'Arca  rhom* 
bea;\e  carps  du  Le bi as  rhomboïdalis^ 
de  WSalpa  r^omboïdeq,  et  dé  XA- 
WitilymQfi  fhïmboldtj,;  les  ailes  d# 
aréiques, papillons;  Uttqches  qu'm 
voit  sur  les  ailes  du  Phrygçniarhomn 
biçâ  et  sur  le  corps  du  Çoluàer 
rkçfnheqXus.        ,  „.,  . 

ÇHOM&OSPO{l£,  adj. ,  rhombo^ 
sporus  (  p^oç  ,  rhorobe  9  éwpi  ± 
graine  )  ;  qui  a  des  s^nunules  rbom* 
brôdalea*  Ex*  Afttcçr  rfwmbosporà, 

,  j^Yi\CHÉNII>ES,  adj.  et  s.  m. 
pj,«  Rkpnck&flida,  Rhynchœniies* 
$Um  donné  par  JU»treiUe  a  un  grouue 
du  la  trrt>n des  Cbaraosonites,  qui  a 

peutMype  te  genre  fl4rflW^I7,w'f' 
.  ttHYI*CttOfcOTIU©£S,  adj.,  et  s. 
99*  pi.,  Rfyucftofatrides  (faw*» 
bec  »  P*itjMis#  trouj.  <?n  a  donné  ce 
fof*n>  «A  groupe  de  Botrj^cépfraU»* 
comprenant  ^espèce*  dont  la  téuj 
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$$  qtnnje  de  «quatre  traces  rétra<£ 
tiles  et  d'autant  de  fossettes» 

RHYNOflOCÉPHÀLEft^  adj.  et  s. 

ta.  pi.  4  fchjrruthocephala  (j&7%ocvj 
bec,  «cfoàjr,  tête).  Nom  donné  pat 
Goldfusé,  Fieinus  et  Ca^s  à  un* 
famille  de  poissons  GastWptérygièns. 
comprenant  ceux  qui  oqfia  tête  pro- 
longée en  forme  de  bec, 

RH\TVCBOPHORE53  adj.  et  S., m. 
pï.  ,  Rfynchùphora^  pvyyo;\  bec  \ 
ffyv>y  porter).  Nom  donne  parCu^ 
▼ier,  Lattéillé,  Goldfuss,  Eichwald, 
Fieinus  et.Carus,  à  une.  famille  de 
l'ordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
ceux  de  ces  insectes  dont  la  têfè  se 
prolonge  antérieurement  en  forme  de 
museau  où  de  trompe.  r   . 

RHYNCnOSPORE  j  ao*j. ,  rhj-ncho» 
sporus  (^u7X°Ç  »"  bec  ,  enropa,  graine )\ 
qui  à  lès  graines  prolongées  en  forme, 
de  bec.  Ëx.  Rondeletia. 

*  TOWGHOSTOMBjSy  adj.  et  a.  m, 
pU ,  RhynckQstomat*  (forg**  bec, 
erqt# ,  bouche  )  •  Nom  donne  par  Gnm 
yier  9  LâJtreille  ef  Eiebsvald  a  une 
ti^bu  dp  la  Camille  des  Coléoptères 
siénéljtres' 9  comprenant  eeu*  dnat 
la  tête  se  prolonge  en  trompe  ou 
museau, 

RUlNGAPJÉBES^adj.etSvm.pl.^ 

tihyngaptem  (fvwx*  *><**  «  i*}v*4 
Tr^f'pçv,  aile)»  Synonyme  de  Rbioa- 

pteres.  /'e/e*  ce  mot. 

BflYNGOTXS,  adj.  et  «v  m.  pi.t 
Rhjngola  (f^7X°«T  bec  )/  Fabricbie 
désigne  eeus  ce  nom  l'ordre  des  in«* 
sectes  hémiptères. 

RflyTHME^  a.  m. ,  rhythmus  ,* 
pvôpoç.  Proportion,  qui  règne  «nureies 
diverses  parties  d'un  tout ,  entre  des 
phénomènes  qui  dépendent  d'une 
même  cause,  par  exemple  entre  les* 
vibration*  d'un  corps  sonore  on  les 
modulations  de  la  voix. 

n&TrHmW%)É^irhrd*mwus; 
qui  a  rapport  au  rbytbaae.  La  «m- 
siqut  rkjrthtoique  tcàitè   des  sons: 
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.  > 

wmivfià  eu.  égard  au  temps  et  a  k 
quantité.  » 

RHÏTOSTOsJJE,  adj.  ,  rkftprt*- 
mw  ivrîç,  ride  ,  grip»,  boucbe)  \ 
qnî  a  la  boucbc  eu  l'ouverture,  ridée* 
<uwne  kftonâ  le*oîtiole*  do  Spkœri* 

RlBÉSIÉES,  adj,.  et  s.  f.  pi.,  £*« 
bè*iùK.  Quelle*  botaniste*  eut  daoné 
ce  oosa  «  la  faqaille  (W  GrcBSulariées, 
4  cause  d»  genre  jRîfcj  qu'elle-  ren^ 
renferme.  , 

,  JUCINATÈ,  &.  m.  >  riçmds.  Genre 
de  sel*  {ricinsQMrc  Sohe  >  alL  ),  qui . 
résultent  de  la  combinaison  de  l'acide 
ricin  iaue  avec  les  bases,  salifiable*. 

JWCWÉVA 9  adj. ^t  *.  îK  pi. ,  Jfc, 
cinea.  Nflm  donné  par  Bartling  à  unie 
|ribu  de  la  &nuHe  des  Eûpuorbia*5ees, 

JR4CIIVIÉ8,  a-dj.  et  a.  uvpl»,  ifo 
cmâ*»  Nom  donné  par  Eiehwald  à 
^ne£aaiiMed,Ai'ackBid€s>ayak4p<Air 
type,  lit  f  étire.  Ricwus. 

RICINJQUE,  adj.  f.  rÎQinïcuj;.  Nom 
donue  à  «l'un  des  Jtwss  acUes  parti* 
culiets  {Ricùuàure,  ail.)  qui  $e: pro- 
duisent pir  l'effet  de  la  sapouifoatam 
de'l'hlrile  de  ricin* 

nra>  s.  î.,ru#u;  pmé  <£**f 
tirer) .  On  appeUeniust*  en  botanique* 
des  enfouceifeeus  pias  eu  «élus  atooV 
géV,  irréguUeçs  eipeu  profond» ,  qui 
reaa*mbtent  p  lu*  ouïBoinssux rifta  de, 
ù  peau  de  l'aoUMne.  Oq  deme  aujsi 
ee  éom  aux  bosselures  sinueuse*  qui 
remplace»*  les  feuillets»  dans  le# 
Nétules. 

RIDÉ ,  «flj, ,  mgnjtt*  ;  runziieh^ 
gtrunzHt  (ail.);  qui  est  chargé  de 
rides ,  oootoe  les  fomlhs  dn  Ckfr 
ded*  rHgésf,  la  friande  du  Lafrk, 
varia  caperota,  les  J9««^  <de>  l'wéV. 
traçait**  corrugatus  et  du  bêfylkis 
eorfttgiua  i  U  ooqktik  du  Ceptihkû* 
rugosum  et  de  la  Cfprirtd  cowrugàtaî 
le  1*1»/  du  Portuwu  t&truçafus* 

TOEUR,  «dj.  v  rtdHtmdus.  On  é 
domié.  cette  épi tfaèté  à>  de»  oiseaux 
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daat  le  cH  ressemble  *  ft*  fttst  de, 

rire*  El.  Çoçcpzu*  ridibvndus  ,-  Ftf&s 

.  iUGU>IFOLlÉ  ,  adja ,  ngiatyotou; 
HàfUàttrtg  (ail.)  (rigùitv r  rù4e -, 
JhtiHm,  feuiHe);  qui  a  les  feuilles 
raidesvEx.  Btorèmè  rigùUfeàa^ 

RlGIIHJfjES,  ad},  et  s*  ra.  ^.y 
ftigiduUi.  Nom  ^oftoé  par  Lalnarci, 
à  iù)  «rdre  de  ta  classe  des;  vers  ^  com-* 
predant  ceux  dont  le  corps'  ,•  fcten  <|ué 
mou,   a  un  peu  de  raideur  y  qui  le  , 
vend  presque  éiaaJLitjue,.  . 
.   MUQbWÈUE,  adjeet. r^  rtmotipe* 
(rimàtus)  temAa+pes  r  ftted  )  ;  qui  « 
kpwdeuJestipefeuduée.  Ex.  jV#t* 
cheUarimosipçf.      .     .      :  » 

jRnmffiilHIFi  f  asijrcM  rnnufaris  . 
(rimat  feaie>.Ls  Retint  rinmlaris^X 
ainaj  acmmés  parce  4rué  sa  coqutilu 
est  silfawnec  dans  le  sens .  tongito-) 
dieal.  .,(•.*'•'. 

fi^ÛSNT^ad].,  tmj>e*r.  Se  d* 
o^iMè  eoroUe  uMOpéUfe  stTégnlièiè. 
bilabiée  >  lorWèlle  a  tel  Mrres 
éuarftee*  ;  parce  qu'elU  imite  ass«fc  Weè 
aksrs'la  gàeufie  ouverte  d'uu  fluras^ 
(«x.  Stilvia).  B>  Cavassi  applique 
cette  épithète,  dans  lesSjnaotsîérêes, 
aux  obrolki  oW  Ja  lèrre  ^eéiéHeure 
eesaprend  les  quatre  ciû^nèases  dt 
l'anéerieuce  un  dnqutème  se«k»eot 
(ex'  Barnadesia).  •■   .  .   ;   - 

AiflW^IiTijOttfi^  adj.,  rû^èn-  ' 
ûflenu  (rmg$nt,   gri»a^tal^w>  ^ 
fleur);  EpHb&e  oôsuiée  par  H;  Cas- 
sim>  k\*cnhthidâ  et  «su  *'j^  dès 
Gtauiaithérées,  quand  ils  aoai  eom^ 
pèse»  de  corciMes  i  n^eirtsa*  * 

mimmTéFQMm,  &). ,  rmçen* 
tàformi*iringtns  ^^iniaeant^rwss^ 
Wme);  fi.  Casmi  dans»  cette  Ap** 
tbète  aux  coiwKfc/  4«ft  %»âtttaér^es 
qui  sont  ir  peu  pcès  rîngèétes. 

tHPfCOt^^  adj.,  ripûvtus  (npf, 
rifns^  0é/s,  ludwteO  ;  qui  -rk  sur4« 
bord  deTeau.  Ex.  Z.V/no#wi  r^Iciofe*  > 

«VE  ^  j.  f.  f  riptu  Partie  de  *érrc 
qm  borde  nu  ct**tv  ^essi. 
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.-  RIYERAW,  adj. ,  ripûriils,  riva- 
lis  (ripa,  rive).  Se  dit  des  plantes 
qui  Croissent  (ex.  Gtum  rivale ,  Oxy- 
peialum  riparium  y  Pajpakiï  ripa- 
rius,  Çarexriparia),  ou  d' animaux 
qui  vivent  (ex.  Çyclos  rholis  9J£lo~ 

Ïhrus  riparms,  Bembidionsriparùim, 
*ediciaru>osa)*uT\t  borddes  rivières. 

RTvlCOLE^  adj.,  rwicolus  (ripa, 
rive %  colo ,  habiter)  ;  qui  vit  ou  ha- 
bite sur  k  bord  des  rivières.  Ex.  Cf- 
ctas  rwieoia. 

RIVIÈRE,  g.  f.,  flvmen;  Fiwts 
{MA  v  wer{angl.);  Cours  d'eâu  na- 
vigable, mais  dépourvu  d'afflpem 
navigables  y  qui  se  jette  dans  un  fleuve 
ou  dans  une  mer.  .  - .  : 

RlVULAIRE ,  ad}.,  rwularU ;  qui 
mit  dans-  les  ruisseaux  {ex.  Ckatk- 
"  lranfiaritndaris)9[ovêur\eàr»hoeds 
(ex.  Carduus  rwularh ,  Pdniéum 
rivulare  )  r  qui  vit  dans  les  ruisseaux 
ou  auprès  (ex.  Mlater  rwnlarlas, 
Minier  riparids  ,  Ômalixm  ritndarë). 
.  RITOUKÉES  r  adject.  et  s.  f.  pi. , 
Ilimiineœ.  lfom  donné  par  Raûues-, 
que  à  une  tribu  de  la  famille  des 
•  Algue»,  qui  a  pour  type  le  genre 
Rwutaria* 

-,  RIVURAL ',  adj. ,  rwulmrù.  .Denis 
de  lionlfert  désigne  par  cette  éptthete 
les  coquUles  qui  habitent  las  rivages 
des  eaux  douces  s   /  . 

-  ROBE,  s.  f.  Se  dit  Vulgairement 
'  du  poil  des  animaux ,  eu  égard  à  sa 
couleur  {rote  tFunohat ,  d'un  cheval, 
Hun  chien)  ^  et  de  l'enveloppe  de  cer- 
tains fruits  (robe  d'unçfivc),  à\e 
certains  légumes  (robe #un  oignon ) . 

HOGGBI&AtB ,  s.  m,  ,«  roccellas. 
Genre  de  ssls ,  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'acide  rocceUique 
avec,  les  bases  saJifkbles. 
-  ROQCRLLIQtJE  ,  adj. ,  rocteUicu*. 
Nom  d'un  acide  particulier ,  qni  a  été 
v  découvert  par  Heeren  dans  le  Roc- 
cêUa  tincteria.  ^      .■ 

*&GB*,s.î.,Felsar1,Getorg4ge- 
itein  (ail.);  *****  (tt.).  Les  géognon, 
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tes  désignent  sous  ce  nom  des  masses 
ntipéraics  qui  ont  Une  assez  grande 
étendue  pour  pouvoir  être  considé- 
rées comme  partie  essentielle  dans 
l'édifice  de  réeorce  solide  du  globe, 
soit  qu'elles  ne  présentent  qu'un  seul 
minerai,  soit  .qu'elles  en  offrent  plu- 
sieurs. -"*  -     ./    v. 

ROCHER ,  s.  m. ,  rupes.\Ce  terme, 
plus  usitédans  le  langage  vulgaire  que 
dans  celui,  de  l'histoire  naturelle , 
sert  gênéralemeat'à  désigner  Les  por- 
tions de  roches  qui  font  saillie  au 
dessus  de  la  surface  de  la  tejrre.  , 
«  ROCHEU* ,  adj.  Il  se  dit  d'un  lieu 
qui  est,  couvert  de  roches,  de  ro- 
chers. Terrain  rocheux  7Jnontagne  ro- 
cheuse»  -  *   '    ■ 

ROGNON ,  s.  m.  On  appelle  ainsi , 
en  minéralogie ,  des'  portions  de  ro- 
ches coboren  tes  >  d'une  forme  plus  ou 
moins  arrondie  y  souvent  étranglées 
sur  plusieurs  points ,  et  d'un  volume 
généralement  supérieur  à  celui  du 

King ,  qu'on  trouve  englobées  dans 
paisseur  des  couches  de  la  terre , 
ou  dans  d'autres  masses  minérales 
plus  ou  moins  considérables. 

ROLANDRÉES,  adj.  et  8.  f  pi., 

*  Rôlandreœ.  Nom  don  aé  par  H.  Cas- 

sini  et  Lessing  à  une  section  de  la 

tribu  des  Vemoniées,  qui  a  pour  type 

le  genre  Rèlandra. 

AQNCINÉ,  adject. ,  runeifHthu^ 
schrotsâgeformig  (ail.).  Se  dit  des 
feuiUes  pinnadfides  oblongues  dont 
les  lobes  aigus  se  dirigent  vers  la 
base.  Ex.  Andryala  runcinata  ,  «$*- 
spneriUm  runcinatum* 

RONDELÉTIÉBS ,  ad]*  et  s.  f.jpl., 
Rondeletieœ.  Section  établie  par  Can* 
dolle  ',  dans  la-  famille  des  Rubiacées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Rondeletia* 

3ON0É,  adj.,  erosus,  lacerus ; 
ausgehissen,  aègebissen,  ausgefres- 
sen ,  genagt.  Se  dit  d'une  partie  dont 
les  bords  présentent  des  uécoiipures 
.  inégales ,  cotnme  s'ils  avaient  été  at« 
tiques  par  quelque  insecte,  comme 
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tesfeulUes  du  gaxifragd  ensuit 
calice  du  Chenopodium  bonus  Htit* 
ricus  \  les  pétales,  dtf  Fnmèenià  fa* 
vis  ,\e  corsekf  de  quelques  Capii- 
cornes,  les  crochets  de  plusieurs  co- .- 
quilles  bivalves. 

RONGEURS ,  adject.  et  s,  m.  pi. , 
Glires\  Rosoresy  Prensvculentia.  Nom 
donné  par  Linrié  ,  Storr*  Boddaert, 
Vîcq  «FÀxyr ,  Btumenbaeh,  Cuyier, 
Tiedemanu ,  Blainville ,  Goldfuss  , 
Desmartest ,  Ranzanï ,,  EicWalil , 
Gray ,  Ficinus  et  Carus  à  un  ordre' 
de  la  classe  des  Mammifères ,  Com- 
prenant ceux  dont  les  incisives  lon- 
gues et  fortes  donnent  à  ranimai  une 
grande  facilite  pour  ronger. 

ROPALOCÊRES ,  adj,  çt  s.  m.  pi. , 
Jtopalocerati{fSzd\ovj massue,  xï/joç, 
corne).  Nom  donné  par  Duméril  à 
unefamillederordredesliépidoptères,. 
comprenant  ceux  dont  les  antennes 
Sont  renflées  en  masse  à  l'extrémité. 
Voyet  GlobùlicornÉs. 
■  ROPflOTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pU, 
Rophotelra  {pof*<»i  avale?).  Nom 
donné  par  Clairville  à  un  ordre  d'In- 
sectes ,  comprenant  ^  les  Aptères  qui 
sont  pourvus  d'un  suçoir.    . 

ROSACÉ,  adj.,,  rosac£W;ïosenar- 
tig  (aH.)  {rosa,  rose).  Se  dit,  en 
général ,  des  parties  qui  sont  disposées 
à  peu  près  de  la  même,  manière  que 
les  pétales  des  roses  simples ,  comme 
les  écailles  del'raveïucredu  Prote* 
rosacea  ,  les  ovéiires  du*  DynamenQ 
rosacea ,  les  atnbulaçresà\x  Clypeas- 
ter  rosaeeusM  corps do Physsop fora 
rosacea,  et  en  particulier^ d'un?  Co-< 
ro#eeenïposeedeein€rpétâ)e*^^ , 
sans  onglets ,  dont  les  lames  sont 
et*lées>dèsieur  poin|  d'attache,  conV 
.  me  celle  des  roses  simples.  UMte-; 
rias  rosace*  est*  ainsi  nommée"  parce 
que  son  corps  est  garni  de  lobes 
courts,  qui  la  font  resftomblerà  une 
rose  des  vents. 

ROSACÉES,  •&.*••&  P^>  >&* 
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JaCtœ.  Famille  de  plante^  fai  à  pour 
tjpe  le  genre  Rosa. 
-  ROSACIQtlE  f  adject. ,  rosaéicus. 
Sous  le  nom  d'acide  rosucique  {rosrgc  ' 
Sàure*tà\.)9  Proûtadésigné  unesufc- 
stancfde  couleur  briqoetée,  rose  ou 
rouge ,  que  l'urine  dépose  a  la  suite 
des  accès  de  Sèvres  intermittentes.  H, 
considéra  d'abord  celte,  substance 
comme  un  acide  particulier.  Plus 
tard ,  H  la  regarda  comme  unjné- 
laktgè  diacide  urique  et  de  purpu-^ 
rate  ammooiqué.  Depuis  il  a  été 
rendu  plus  probable  que  c'est  une 
combmaisbn  d'acide  urique  avec  une 
matière .  particulière  ?  de  couleur 
rouge.  r  ^ 

~  ROSAÇINÉE8,adj.  et  s.  f,  pi., 
R&sagineœ.  Quelques  botanistes  dot 
donné  ce  nom  à  la  famille  des  Rhc*- 

doracées.    . 

ROSE",  s.  f.  On  nômne  rose  des 
vents  {iVindcùse ,  ail.  ),  l'ensemble 
des  trente-deux  rayons  dans  lesquels 
on  partage  \%  circonférence  de  tuo* 
*  bon ,  afin  de  pouvoir  estimer  en 
mer  la  direction'  des  vents.-    . 

ROSE,  adj«ets.i  m. ,  roseus;  ro* 
senrotk  (ail.).  Nuance  de  rouge  pâle , 
eu  mêlé  de  blanc,  Ex.  Dolichos  ro- 
seus y  Gorgoma  rosea9  >  Fusidlum 
roseitm,  Psilopus  rosmçeusjPotypo- 
rus  rhodelias y  Lamjryrisrosata.  > 

ROSÉE  r  s.  f. ,  tosï  tyoé*  ;  ' Tkau 
<all.);  <few(angi.);  rugiata{U.).rEw 
qui  se"  condense  pendant  la  unit  sur 
-  les  plantes.  »  et  que  l'action:  des  vent» 
ou  de  la  cbaleur  solaire  dissipe  le 
matin.  W  rosée  dépend  en  partie  de 
kr  transpiration  des  végétaux  >  en  pap> 
tie  aussi  des  vapeurs  qui  s'élèvent 
de  la  terre ,  ou  de  l'eau  tenue  en  dis- 
solution dans  l'atmosphère» 

ROSÉES  %  ad},  et  s.  f.  pi. ,  Rosea*. 

Naov  donne  par  CandeUe  et  Kuntb  * 

»  une  tribu  de  la  famille  des  Rosa« 

cées,  qui  renferme  le  genre  Rosai 

ROS&COIXE,    adj.,    rostisvllis 

(roseus }  rose,  toUum^  ce!)  \  qui  a 


1*  col  rçs*  Ex.  Psittaou  potxtob. 

.  lis.  -  ,,        - 

,  ;  JlO&ftWuSTIlB ,  adj,  ^  rajteigastet 
(  rvstus ,  res*  ,  gasfer,  vetfVre  }  '; 
on»  a  k  ventre  4e  couleur  nm:  Ex. 
Trckgon  roseigvst$n  ^ 

&Q&fcIPENN£,  adj. ,  rosèipamk 
(rosiuSf  rot»  ,  pewta,  aile  )  ;  qui  a 
les  ailes  roses  ,  catnme  le  «on*  à  k 
base  lés  élytres  du  Poekilpteru*  t*+ 
siipeutits.  . 

B06ËLÉ  ;  -adj.  >  r 9 status,  rasa* 
cens ,  tosateo-conftrtus.  Se  dit  des 
carotte*  régujicres  composées  de  t*w 
à  «ino;  petite»  on  pin» ,  divergea*  , 
déposes  en  soaace,  attachés  par  de 
courts  onglets ,  et  ouverts  dès  leur 
iosertioR  (  ëx.  îfasa  );  des  ^ai?&*quï 
aejrt  altérées,  noinbmises ,  rappro~ 
eUes  m  le  W,  et  dùr«rgenle*  au 
sommet ,  de.  manière  à  imite*  k  dis* 
position  des  pétales  d'une  rosç  stin~ 
pie  épanou^^  ex.  Sempervwum têc- 
•  tory»  ).  •*'»■'.' 

ROàETTK  ,  s,  i ,  rosella ,  sleUula. 
Amas  de  petites  favilksj  d'une  forme' 
et  d'une  couleur  variées,  qui  termine 
k  tige  de  certaines  mousses, 

JfGèlUÉ&S  ,  adjecL  et  s.  f.  p). , 
Mosillea.  Nom  donné  par  Leséùgk 
une  section  de  k  tribu  ck?  iénétm- 
aidées  Hélénwes,  qui  a  pour  type  k 
gei^re  Bostffa. 

ROSttARIENS,  adj.  et  si  m.  pi.  ', 
lUsmariL  Nom  donnée  par  vîcq 
4'Azyr  a  une  fatnitk  de  Mawniferesy 
qui  a  pour*  type  le  Trîthecus  kos~ 
manu.  ■     -' 

RGST^LLE;  *.  m.,  rosleUuni; 
Âchnabelcken  (ftll).  Ce  mot  sert  a 
designer  s  ï°  en  botanique,  de  très-pe- 
tits prolongeinens  eh  ferme  de  bec  mu 
peu  crochu  ,  quj  terminent  certaines 
partie* idestégétaux,  quelquefois  k  ra<- 
dicuk  des  graines ,  et ,  eYaprès  L.-C. 
ÂiebnVd^e  prolongement  du  stigmate 
des  Orcbkkes  qui  reooârre  le  gyntse;» 
&  eo  «ooiogie, ,  d'après  tatrettf  *  >  le 
Ifttfrf  dea^te*,  4%^lUrfy^«ns. 
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trumtwrorsi  du  pou  'et  oWàtttqntrei 
•êtres  insectes  aptères. 

K08TELLÉ,  adj.,  rosteUàtes  / 
qui  se*  prolonge  eà  une  petite  pointe 
rakie  et  quèjquefonv  légèrement  cw**- 
chue  ,i  comme  Yôperade  du Phas&ttm 
XOstejLlatum.        : 

ROSTJEXLPVE,  g.  î,  f  tnstoltirUK 
Àgardh nomme  ainsi  \e$  espèces  de 
pluraufes ,  ou  les  productions  fi}ifoY- 
mes>qne  pou,ssent ,  en  germant,  les  apu- 
res des  pkn  tes  cryptogames,  ;  de  cette 
paanière  il  réserve  k  mot  de  rosteth 
pour  désigner  ks*  mêmes  prolopge^ 
mens  «kns  les  pkotes  phanérogames* 

&0£TRAJL,  adjv  rojftmh's  (rar~ 
irum^  bee).  SedUde*<wtew^  lors- 
qu'elles sont  insérées  sur  Un  rostre 
Xex.Çurculio).  VHerminla  rosira*- 
ifs  est  ainsi  nommée  h  cause  de  sf 
trompe  saillante. 

.  ROSTRB,  s.  ,m. ,  r&stmm-  Èfti7 
plpyé^  quelquefois ,  en  botanique  , 
comme  synonyme  de  rosteîle  ,  ce  mot 
l'a  été  par  Jacqum  pour  designer  les 
extrémités  çles  capuchons  ,  dans  les 
corolles  irrégolièrcs.  On  donne  le 
nom  de  rostre,  en  zoologie,  au  siphotf 
plus  t>u\  moins  aloriçé  qur  terminé 
antérieurement  1-ouVerture  de  certai- 
nes- coquilles  unirai ves.  On  appelle 
aussi  rostre  9  dans  beaucoup,  de  crus- 
tacés, là  partie  du  test  qui  est  située 
entre  tes  yeux  et  s'avance  plus  otr 
moins.  Enfin  on  désigne  sous  ce  nom, 
d'après  Fabrieius,  Olivier  et  Latreille, 
ensemble  des  pièces  longues  et 
étroites  /qui ,  par  leur  réunion»  com" 
posent  le  suçoir  des  insectes  hémi- 
ptères. ' 

ROStRÉ ,  âdf. ,  rostrétus;  qui  est 
alongé  en  forme  de  beo  ^  comme  les 
anthères  du  Zygopetàhn  rostratum ,' 
k  tàtnare  du  Sempervivumy  le  câs~ 
que  de  YAconitum  roslràèum ,  le  vé~ 
fiàn  du  Phlettm  pratensé  ,  \e*feuitk* 
de  Mesembfyantkêtnum  roslratutH ,' 
k  silique  du  Raphanus  Tapfuulis-* 
Trw»,  k  stâtuh  dû  Bmht*  buha- 


ri&h  JHaitre  wA,  en  zool#gHf, 
d'une  coquille  bivake  dont  une  des 
fucts  9  eu  ta  deux,  présente  à  Tun  de 
ses  angles  un  appendice  p^istou  moin* 
long  (ex.  T*llwa  rostrakt ,  TtiUna 
rçttralinq  ) ,  «d'une  cbquUie  nnivalrti 
dont  l'ouverture  se  prolonge  en  un 
aipbon  plus  ou  moins  long  (ex.  i^u- 
4zu  rostratus  )  ,  d'tm  insecte  dont  le 
bjec  est  très-long  (  ex.  Limnoèimros- 
trata)  9  à'un  poisson,  dont  }e  moseau 
est  long;  et  cylindrique  (  ex.  Cheimon 
Tês^ralus)  ,  4'ub  ow^an  qui  a. le  béo 
très-large  (e*.  Plafyrynchos  rbstra* 

s  ROSTRÉES,  adj.  et  s,  f.  pi.,  ifcw* 
/raf«?.  Nom  donné  par  Robin eau-0es- 
joidy  à  une  section  de  lr  famille  des 
BJuscides,  c  oui  prenant  celles  qui  ont 
un  çpistome  sailWt  et  en  forme  dé  - 
nec* •  -,»'.,.  "  %'  ' 

AOfttBIcèBNES ,  adj .  et  s.  m.  pi., 
ftosÇricornes  (rostrum y  bee , cornu  f 
corne  ).  Noin  donné  par  Dtfrnéril  à 
une  famille  dq  Tordre  de*  Coléoptè- 
res, comprenant  ceux  dé  ces  insectes 
opnt  les  antennes  sont  portées  sur 
une  sorte  de  bec  produit  par  un  pro* 
longement  de  la  tête.  *<  ■  '  *  . 

R0STRIFORME,  adj.,  rottrlfor* 
mis  (  rostrum  *  bec  ,  forma  y  (orme  ),* 
qui  a  la'  forme  d'un  bec. 

RG£ULAtRE>  adjM  wsulàràts, 
Tosulariê  (roséj  rose);  qui  a  la 
forme  on  la  disposition  des. pétales 
d'Une  rose\  comtne  les  feuilles  radi- 
cales du  CrassuXa  rosularis ,  Jes  or* 
biculesdont  se  charge  la  surface  des 
expansions  de  YEckùiopkora  rôsu~ 
laria. 

ROTACÉ  ,  adj. ,  reukeeus.  Se  dit 

des  corolles  moaopéjtaits    dont  Je 

tubetrès-coiu^s'e^bannnit  en  un  Kmbe 

*    ouvert  et  plane.  Ex.  MtHchrns  ro* 

taius  f  Gentiana  rotata* 

ROTATOIB£S,adj.  et»,  tn.pl*, 
Jtotatoria.  Nom  donné  par  Schweig* 
mer,  Go}dftissy  Ficinus,  Carus  et 
Ëhrenberg  à  une  famille  d'Infmnfreay 


mm 
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ctfmfweriisjtt  eettx  dont  la  bouenè  est 
entourée  d'une  couronne  de  cils  tï- 
brattt*&,  qui  figure  une  espèce  de 
roue. 

;  ROTIFÉM,  «(d|;,  roiiftrus  (rotû> 
roue  >fçro  ,  porter)  ;  <jui  porte  une 
roue;  he  Pedicdlaria  rotiferà  porté 
au  bout  de  soir  pédicule  un  plateau* 
horizontal ,  orbicalaire ,  dentelé  et 
ayant  une  ouverture  au  centre.  La 
Turritèllâ  rotiferà  est  garnie  dan*  saf 
longueur  de  grandes  carènesdroite* 
et  distantes  /qui  ressemblent  3  de* 
roues  écartées  1  une  de  l'autre. 

ROTIFÈRE8,  adj..  et  S.  f.  pi,. 
Rotifora,  Nom  donné  par  Cû?iér  I 
*n  ordre  d'Infusoires,  par  Lamarck 
à  une  section  de  la  classe  des  Polypes, 
par  Blainvil)ei  une  sectjon  des  Mi- 
crôtoaires  hétéropodes,  par  Bory  à'  utr 
.ordre  de  Microscopiques,  comprenant 
,  des  animaux  dont  la  partie  antérieure 
du  corps  est  garnie  d'appendices  cî- 
liformes  ramassés  en  faisceaux  et  pro-' 
duisant  l'effet  d'une  roue  quand  ils 
entrent  en  mouvement.       _  , 

ROT1FOHMB,    adj*  yrbtiformîs .. 
f0dàhnlich(à\\t)  (rota,  Toile,  for  ma, 
forn>e),  Synonyme àeRotaci.  F*oyez. 
ce  mot 

ROTTBOELLUCÉEâ ,  adj.  et  s. 
f«  pi.,  RoltbçelHaceat.   Nom  donné 

SrKunth  à  une  tribu  de  la v famille 
sGramÎDéeà,  quia  pourtypelegenre 
ftottbfidlto. 

BOTfJLAIRE  *  adject.  ,  •  rotularis 
(rptuiai, ,  petite  roue  )  ;  qui  a  la  forme' 
d? une  .roue  ,  comme  la  coquille  orbi- 
cnlatre  et"  déprimée  du  Trochus  ro-  - 
tutaris.  (  \        v 

ROTULE  j*  s.  f. ,   rotula.  $traus  ; 
appelle  ainsi  deux  petites  pièces  ea-  : 
efcées  drtns  Tintérieur  du  corselet  des 
Insectes ,  où  elles  sont   placées  en  : 
debors  des  oavertures  qui  reçoirent  ' 
les  pattes.  On  donne  aussi  ce  nom  à 
la  hanche  des*  insectes* 

BOTULÉ^adj;,   rotvhtus.  Epi- 
dràte  ^lom*ée  a  uN&s  coquilles  qui ,  par 
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leur  forme  ronde  et  aplatie ,  ressem- 
blent à  de  petites  roues  pleines.  Ex» 
henùcuUles  rotulata  ,  Ammonite? 
rotella.    /  >  ^ 

:  ROTULBU&,  adjM  rotu^osus  (ro- 
tofo,  petite  roue).  \2Asiraa  rotu- 
losa  est  ainsi  nommée  parce  qu'on  a 
comparé  ses  étoiles  orbiculaires  et 
saillantes  à  de  petites  roues. 

ROTtINDICOLLE ,  adj.,  rotundir- 
collis  (  rotundus ,  rond  ,<ollum>  col  )  ; 
gui  a. le  coucou  le  corselet  rond.  Ex. 
Helopsrotundicollis  ,  Tkjrlacites ro« 
tundicolUs.  .    „      . 

ROTUIVDIFOLUÉ,  adj.  ,,   rotuncti- 
foliuJ;  rundblfytrig (*\\.)  (rotundus , 
rond ,  Jotium  r  feuille  )  ;  qui  a  de» 
feuilles  rondes.  Ex.  Coçculus  rotun- 
difolius ,  Nelsonia  rotuùdifoUa,  Tka- 
lictrum  rotundifoUum. 
-.  lÛmJNDIVENTRE  ,  adj.  ,  rofttrt- 
.  diventris  (  rotûndus  \  rond  ,  venter, 
ventre)  ;  qui  a  le  ventre  ou  l'abdo- 
men, arrondi.  Et.  Tachinm  rotundi- 
ventris*  , 

ROUCOULEMENT  ;  s.  m  ; ,  ftuck- 
sen  ,  Girren  (ail.)  ;  cooirig  (angl.)  ; 
crojament*  (it).  Sorte  ^e  cri  guttural 
propre  aux  pigeons,       r 

ROUGE ,  .adject.  et  s.  m.  ,.  ruber  ; 
roèh  (ail.)  ;  red  (angh)  \  rosso  (it.)* 
L'une  des  couleurs  primitives  du 
spectre  solaire.  Cette  couleur  est  tresj. 
..  répandue  4ans  là  nature,  imuYèUe 
y  offre  un  nombre  presque  infini  de 
nuances,  dont  les  principales  sont  :  le 
rouge  pur  (ex.  Agaricus  ruber,  Pus- 
siflora  rubra  ,  Ribes  ,rubrum)^\e 
rouge  pourpre  ou  rouge  de  sang  (  v . 
Pourpre  ou  Sanguin  )  ;  le'  rouge  de\ 
carmin  (ex.  Delphinum puniceum)  ; 
}e  rouge  de  minium  (ex.  Indigofera 
miniata  ,  EndocarpUm  miniatum  \ 
Pecten  miniaceus  ,  Potj-trcjna  minia* 
cea  j  Loxia,  ostrina  ,.  Ampelis  por- 
plyrrïo  ,  Fringilta  granatina ,  Loxla 
hçematina ,  Loxîa  cardinalis  ,  Çb- 
tumba  porphyrea  ,  Noctua  nuaiosa  , 
Ltucania  litftatgyria  ,  Gerattis  rubir 
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jpnea))\e  rouge  jle  cinabre  (u.Cnu*** 
bjn)  ;  \e  rouge  incarnai  (ex.  Lorunthus 
incarnatus,  Petalostemum  carneum)  ; 
le  rare  (f#r«?  Rose)  ,  etc.  On  emploie 
très-souvent  des  termes  de  compa-» 
raison  pour. exprimer  cet  nuances  (ex. 
Psittacus  vàtaceus  ,  Cojtamba  vina- 
cea ,  Borya  vinosa,  Troc  ht  lus  car— 
bwiculusj  Trochilus  rubineus,  Po- 
If  ponts,  laccatus ,  Tabànus  stygiuSj 
Aurélia  amarantha  ,  Troqhus  ûzy- 
phinus ,  Trochus  jujubinus  ,  Tro- 
chus  cQrneolus,  Agaricus  sinàpicusf 
Hibiscus  phœniceus  r  Amptlis  phœ- 
nicea^  Glaucium  phœniceum  9  Géra- 
nium ph&Um). 

ROUGEATRE,  adj.  \  rubescens, 
rubidusj  rothlkh  (allem.)  ;  reddish 
(angl.)  ;>  qui  tire  sur  le  rouge.  Ex. 
-  Dicrocerus  rubefeens  ,  Ànas  rubens , 
Charadrias  rubidus  ,  Sylvia  rubidaf 
Thamnopbilus  rubicus  y  Acipenser 
rubicundus  ,  Amphitoe  rubricata , 
Agaricus  erubex cens. 

ROUILLÉ ,  adjecU,  rubiginosus; 
rostfàrbig  (ail.).  Couleur  de  rouille, 
c'est-à-dire  d'un  jaune  tirant  surlo 
rouge.  Ex*  Picus  rubiginosus ,  Dal* 
bergia  rubiginosa  ,  Neurocarpian 
rubigirtosum  ,  Apis  ferruginata  , 
Phaseolus  helvolus ,  Andraena  hèt— 
vola. 

ROULÉ,  adj.  ,  volujus ,  revohi- 
tus ,  convoktfus.  Se  dit  des  .organes 
qui:  sont  tournés  sur  eux-mêmes  , 
comme  les  vrilles  delà  vigne ,  et  plu* 
souvent  de  ceux  qui  ont  les  bords 
contournés  soit  en  dedans,  soit  en  de- 
hors ,  comme  les  feuilles  de  YHa- 
tonga  revahtta  ,  -de  VHelichrjsum 
rtvoluturn  et  du  Sesavium  revolûU- 
folium  /.quelquefois  aussi  dès  feuilles 
qui  se  roulent  par  l'effet  de  la  des- 
siccation ,  comme  celles  de  V Omaha 
inpolvens  et  de  Y  Omaiia  infiectens* . 
"  On  dit  les  ailes  des  insectes  roulées , 
.  lorsqu'elles  ceignent  étroitement  le 
corps  9  comme  celles  de  quelques 
Teignes, 
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HOttEUR,  adj.,  tortrlx.  Réau- 
mur  donnait  cette  épithète  aux  che- 
nilles qui  roulent  les  feuilles  plu- 
sieurs fois  sur  elles-mêmes  pour  s'y 
loger. 

ROULEURS  ,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Tortrices*  Nom  donné  par  Lamarck 
etÈichwald  à  upe  famille  de  Lépi- 
doptères nocturnes,  comprenant  ceux 
dont  les  ailes  sont  roulées  autour  du 
corps ,  ou  très-inclinées  dans  l'état 
d'inaction  de  l'animal. 

ROUSSATRÉ  ,  adj.  ,  rufescens  , 
subrufus;  qui  est  d  un  roux  clair  ; 
qui  tire  sur  le  roux.  Ex.  Mactra  ru- 
fescens ,  Pileopsis  subrufa ,  Anthrax 
fulvula  ,  Conus  fuscatus  ,  Turbo 
ustulalusj  Cuculus  rufinus ,  Columba 
rufina  ,  Cuculus  rujulus ,  Sylvia 
russeola  ,  Ljrcus  prœustus  ,  Aga- 
ricus  bolaris ,  Lithosia  rufeola. 

ROUX  ,  adj.  ,  ru/us  ;  fuchsroth 
(ail.).  Jaune  mêlé  d'un  peu  de  rouge» 
Ex. Caprimulgus  ru  fus ,  Correa  ru- 
fa  ,  Erythroxj-ton  rufum  9  Elaler 
rubricus  ,  Asilus  gilvus. 

RUBANAIRE,  adject.  yfasciarls  f 
Jasciarius ,  gramineus.  Épithète  don- 
née par  Mirbel  aux.  feuilles  linéaires, 
mais  très -grandes.  Ex.  Iris  gra- 
minea. 

RUBANÉ  ,  adj.  ,  tœniàtus ;  qui 
est  marqué  d'une  bande  longitudinale 
large  et  colorée  (  ex.  Conus  tœnià- 
tus y  Mitra  tœniata).  Se  dit  aussi  des 
tours  de  spire  d'une  coquille  spiri- 
valve  ,  quand  ils  sont  tout-à-fait 
plats. 

RUBIACÉES  ,  adject.  et  s.  f,  pi.  f 
Rubiaceœ.  Famille  de  plantes ,  établie 
par  Jussieu,  qui  a  pour  type  le  genre 
Rubia. 

RUBIACttiÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Rubiacineœ.  Nom  donné  parBartlïng 
à  une  classe  de  plantes  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Rubia ,  et  qui  com- 
prend les  familles  des  Lygodysodia- 
cé*es ,  des  Rubiacées  ,  des  Caprifo- 
ïiacées  et  des  Yiburnées. 

IT. 


RUBR  385 

RfjfelCOLE  ,  adj. ,  rubicolus  {ru- 
bus  ,  frambroisier ,  colo ,  habiter)  ; 
qui  vit  ou  croit  sur  les  frambroisiers, 
comme  le  Sphœria  rubicola  sur  les 
feuilles  du  Itubus  ruber, 

RLBIDICOLLE  ,  adj.  ,  ruhidicolUs 
(  rubidus  ,  rougeâtre,  collurn,  cou); 
qui  a  le  cou  ou  la  gorge  rougealre. 
Ex.  'Picus  rubidlcollis. 

RUB1FORME ,  adject^  ruhiformis 
X  rubus  y  framboisier  ,  forma  ,  for«- 
me)  ;  qui  a  la  forme  d'une  fram- 
boise ,  comme  le  Nœmatelia  rubi- 
formis. 

RUBRICAUDE ,  adj. ,  rubricauda- 
lus  (  ruber ,  rouge  ,  cauda,  queue)  ; 
qui  a  la  queue  rougp.  Ex.  Dendro- 
copus  rutricaudatus . 

RLBRICAULE  ,  adj.  ,  rubricaulis 
{ruber  y  rouge,  caulis ,  tige);  quj 
a  la  tige  rouge.  Ex.  Aster  rubricau- 
lis ,  Hypnum  rubricaule. 

RUBRICOLLE,  adj.,  rubricoliis 
(ruber 9  rouge ,  collum ,  cou  )  ;  qui  a 
le  cou  rouge  (  ex.  Coracina  rubri- 
coliis), ou  le  corselet  rouge  (ex.  Li- 
thosia rubricoliis). 

RUBRICORNE,  adj.,  rubricornis 
(ruber 9  rouge ,  cornu  ,  corne  );  qui 
à  les  cornes  ou  Tes  antennes  rouges. 
Ex.  Paykullia  rubricornis. 

RUBRIELORE  ,  adj. ,  rubrifiàrus 
(  ruber  ,  rouge,  Jlos  ,  fleur  )  ;  qui  a 
des  fleurs  rouges.  Ex.  Casarea  ru- 
briflora. 

RUBR IG ASTRE  j  adj.  ,  rubrigas- 
ter  (  ruber ,  rouge ,  gaster  ,  ventre); 
qui  a  le  ventre  rouge.  Ex,  Sylvia  r«- 
brigastra. 

RUBRIPÈDE,  adj.,  rubripes  (rw 
1er  ,  ronge ,  pes  %  pied  )  ;  qui  a  les 
pattes  rouges.  Ex.  Afacqiuirtia  77*-' 
bripes ,  H ar palus  rubripes. 

RUBRIROSTRE,  adj.  f  rubriros- 
tris  {ruber ,  rouge,  rostrum  ,  bec); 
qui  a  le  bec  rouge.  Ex.  Anas  rubri— 
rostris. 

RUBRIVENTRE  y  adj.  ,  rubriven* 
ter  (  ruber  ,  ronge ,  venter,  ventre  )  ; 
a5 
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oui  a  le  ventre  rouge.  Ex.  Fringilla 
rubrwentrïs.  ' 

'  RCÇHAIRB,  adj.  ,  favosus.  Épi- 
thète  donnée  à  un  insecte  hyméno— 
f>[ère(Meliponafovosà)  qui  construit 
des  ruches ,  comme  l'abeille  domes- 
tique. 

RUCHE  ,  s.  m.  ,  alyeus  ;  p«>Xtcr- 
e«ïov  ;  Bienenstock  (ail.  y  ;  hive  (angl.)  ; 
arnia  (il.).  Nid  des  abeilles. 

RUDBLCK1ÉFS  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Ruàbcckicœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sïni  à  une  section  de  la  tribu  des  Hé^ 
fianthées,  par  Lessing  à  une  section 
de  la  sous-  tribu  des  Sénécion idées 
hélianthees,  ayant  pour  type  le  genre 
ïtuclbeckia. 

"  RUDE,  adject.,  asper>  scabçr.  Se 
dît  d'une  surface  qui  est  couverte  de 
petites  aspérités  sensibles  au  touener. 
Ex.  Peclenasper,  Calcitrapa  a$pcray 
Cerithium  asperum  ,  Jfectcn  aspen-, 
rimus  ,  BiiphtaJmum  asperrimum  , 
Trochus  asperatus ,  Melania  aspe** 
rata  7  Trochus  asperulus ,  CQrdita 
asperula,  Çardium  asperulum ,  CVm- 
ccllarla  asperrila  t  Cerithium  aspe- 
rcllum.  Ficus  politoria  v  Spondyittjs 
radula  ,  Spondj^tus  rosietlum  ,  Àfu- 
rex  scaber  f  Tclluia  scabra  ,  Mitra 
scabriuscula  ,  Cuphca  scabrida  , 
Pectcn  scabrclttis ,  Stcmmodontia 
scabvrrima ,  Patent  dia  strigosa  >  Cu- 
phea  strigidosa  ,  Cancdlarla  jenti- 
casa  j  Teliina  stobinata  ,  Poljrporus 
scobinaceus ,  Çardùyn  scobinaturq  , 
Terebra  '  scabrella  ,  Pelargonium 
scabrum. 

RUDÉRAL  ,  adj. ,  ruderalis  ;  qui 
croît  dans  les  décombres  et  le  long 
des  murailles.  Ex.  Siereodonrudera- 
tis  ,  Porophj-ltum  ruderale.  * 

RUDIÎVI  UNITAIRE,  adj.,  rudimen-, 
tarius  (  riuftV ,  .brute  ).  Epithéte  don- 
née par  Mirbel  aux  étamines  qui  sont 
réduites  à  des  ébauches  si  imparfaites 
et  si  petites  qu'on  ne  pourrait  recon- 
naître leur  nature  sans  le  secours  de 
l'analogie  (ex.  Orchidées).  Bron- 


gniart  appelle  terrains  rudimentaircs 
un  groupé  de  terrains  abyssîques  qui 
sont  généralement  et  même  quelque- 
fois uniquement  composes  de  débris. 
R€DMEî*tATI0]V,  s.  f.  Ce  mot 
est  employé  quelquefois  pour  "dési- 
gner l'état  d'une  partie  qui  n'est  en- 
core que  rudimentaire. 

RfJDISTE ,  ad j .  ,  rudistus(  rudjs  % 
raboteux  ).  Se  dit  d'une  coquille  bi- 
valve qui  est  hérissée  de  côtes  squa- 
muléuses.  Ex.  Cardita  rudista. 
RUDISTES,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Ru- 
.  dis  ta.  Nom  donné  par  Lamarck  , 
BJa  in  ville  et  Menke  à  un  ordre  de  la 
classe  des' Acépbalophores ,  dont  Des- 
moulins a  fait  une  classe,  et  qui  ren-» 
ferme  ceux  dont  la  coquille  est  épaisse, 
grossière  et  extrêmement  irrégulicre. 
RUFIBARRE,  adject. ,  rufibarbus 
(rufus  /  roux  ,  barba  ,  barbe  )  ;  qui 
a  la  barbe  ou  les  moustaches  rousses 
(ex.  Pithecia  rufibarba).  Un  cham- 
pignon (Peziza  rufibarbis)  est  ainsi 
appelé  parce  qu'il  est  hérissé  en  de- 
hors d'une  barbe  rousse,  j  ~ 

RUFICARPE  ,  adject. ,  ruficarpus 
(rufus  ,  roux  >  xap7ro;  ,  fruit)  ;  qui  a 
des  fruits  de  couleur  rousse.  Ex. 
Bauhinia  ruficarpa. 

RUFÏCAUDE  ,  adj. ,  ruficaudalus 
{rufus %  roux  ,  cauda ,  queue  )  ;  qui 
a  la  queue  (ex.  Platjrhy-nchos rufi- 
caudatus ,  Sylyia  ruficaudata  )  ou 
l'extrémité  de  l'abdomen  (ex.  Asilus 
rufiçauda,  Elater  ruficaudis)  rousse. 
RUFICOIJLE  ,  adject. ,  ruficoUis 
(  rufus  ,  roux ,  collum ,  col  )  ;  qui  a  le 
col  (ex.  Kangurus  ruficoUis)  ou  le 
corselet  (ex. Mutilla  ruficoUis ,  Pla— 
tjdema  ruficoUis)  de  couleur  rousse. 
RUFICORNE  ,  adject. ,  ruficornis 
(  rufus ,  roux ,  cornu ,.  corne  )  ;  qui  a 
les  antennes  fauves.  Ex.  Tabanus 
ruficornis,  Lalhrobiupt,  ruficorne*. 

RUFIGASTRE,  adj.  ,  rufigaster 
{rufus  ,  roux,  gaster ,  ventre);  <jui 
a  le  ventre  roux.  Ex.  Syluia  run^ 
gastra  }  Pendulinus  rufigaster. 
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MWiLiMfaE  9  adject.  ,  rufitaBris 
(  rufus  ,  rgtnç  r  labrum,  labre );  qui 
a  le  labre  roux  ,  eorame  YElater  ru- 
filabrù  ,  dont  la  base  des  antennes  et 
la  bouche  sont  de  cette  couleur. 

RUFfiUAÏVE,  adject.  ,  rufimamis 
[rufus y  rour  ,  munus  ,  main)  ;  qui 
a  lei  mains  (ex.  Myeetes  fiifimanus)', 
ou  les  tarses  antérieurs  (  ex.  Bruchus 
nufinumus)  de  douleur  rousse. 

RUFINIRVE,  adject. ,    rufinervis 
,  (rufus ,  roux,  newus ,  nerf  )  ;  qui  a 
les  nervures  rousses.  Ex.   Michelia 
rufinervis. 

RUFINODE,  adject.  ,  rufihodus 
Çrufus  ,  rouv,  nùdus  ,  ceinture).  Le 
Zethus  rufinodus  a  le  segment  anté- 
rieur du  thorax  d'un  jaune  ferrugi- 
neux. 

fiUFIPAUPB  9  adject; ,  rufipalpis 
(rufus  ,  roux  ,  palpus  ,  palpe  )  ;  qui 
a  les  palpes  de. couleur  rousse.  Ex. 
Xylophagus  rufipalpis. 
■  RUFIPÈDE  ',  adj . ,  rufipcs  (  rufus, 
roux,/*w,  pied);,  qui  a  les  pattes 
rousses  oii  ferrugineuses.  Ex*  Conops 
r&fipcs. . 

KUFIM3NNË  ,  adject. ,  rufipennis 
(rufus  ,  roux ,  pennu  9  aile)1;  qui  a 
lés  ailes  rousses  ,  comme  les  élytres 
ii\  Trichius  rufipennis* 

RtfTCKWTRE,  atî}.  ,  rufirostris 
(fufùs  ,  roux  ,  rostrum  ,  bec  )  ;  qui 
a  le  bec  (ex.  Psittacus  rufirosris  )  , 
oti  le  rostre  (  ex.  Aitelabus  rufiros- 
tris  ,  Apion  rufitostre)  roux. 

RtJFITÀRSE,  ad),  (rufitar sis  (ru- 
fus ,  roux  ,  tarsus  ,  tarse  )  ;  qui  a  les 
tarses  roux  ou  roussâtres.  Ex .  JLauxa- 
rtia  rufitarsis ,  Mcgatomia  rufitarse. 

RUF1VENTRE ,  adj. ,  rufiventer , 
rufivehtris  (  rufus  ,  roux ,  ve.tter  , 
ventre  ).  Se  dît  d'un  mammifère  (  ex. 
Sciurus  rufiventer),  d'un  niseau  (  ex. 
Cuculus  rufiventer  ,  Sylvia  rufiven- 
trls  ),  d'un  insecte  (  ex.  Tabanus  ru- 
fipenlris  ,  Callichroma  rufivenlre  ) 
qui' a  le  ventre  ou,  Tabdomeu  roux 
ou  fauve. 
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lW&ftOlLE,  adject.,  rugicolîis 
(  ruga  ,  ride ,  collum  ,  col  )  ;  qui  a 
le  col  ou  le  corselet  ridé.  Ex.  Apion 
rtig  icolle. 

RUGtëÈRE ,  adj.,  rugifer ,  rugi fé- 
rus (ruga,  ride ,  fero  ,  porter)  ;  qui 
est  chargé  dénudes  transversales.  Ex. 
tîislcr  rugifer,  Cytherea  rugifera* 

UUGIFOLIÉ  ,  adject. ,  rugifollus 
(ruga,  ride  ,  foliurn  ,  feuille)  ; 
qui  a  des  feuilies  rqgueuses.  Ex. 
SçhloUhewua  rugifofia,  Orthotri- 
chum  rugifùlium. 

RUGISSEMENT  ,  s.  m.  ,fremilus; 
Gebrâll  (»1L);  roaring  (angl.)  ;  rtt— 
gilo  (it.)*  Voix  du  lion. 

RUGOSCLE,  adject.  ,  rugosuhts 
(ruga,  ride)  ;  qui  n'est  que  légère- 
ment rugueux,  comme  le  corselet 
du  Scelio  rugosulus.  Fr.  Rugueux. 

RUGUEUX ,  aâ\.,  rugosus  ,rugulo- 
stis,  rugosulus  ;  gerunzelï  ,  funzlick 
(all.ï;  grïnzoso  (it.)  (ruga  ,  ride).  Se 
dît  d'une  partie  quelconque  qni  porte 
des  rides  ou  des  lignes  irrégulières 
dirigées  dans  tous  les  sens,  comme 
les  feuilles  clu  Marrubium  rugosum, 
du  Lorantkus  rugulosus  et  de  YHc- 
lichrysum  rugulosum  ,  le  silicule  du 
Rapistrum  rugosuni ,  la  coquille  du 
Fusus  rugosus  et  de  VAnatina  ru— 
gosa ,  le  corselet  du  $clerio  rugo- 
sulus ,  le  polypier  du  Çyalhocrinites 
rugosus. 

RUINIFORME  ,  adj. ,  ruiniformis 
(  ruina  ,  ruine,  forma  ,  forme)  ;  qui 
offre  dés  dessins  représentant  des 
ruines  ,  comme  certaiues  agates. 

RUISSEAU,  s.  f. ,  rimlus  ;  Bach 
(ail.)  ;  riil  (angl.);  ruscello  (it.).  Nom 
dôh né  aux  plus  petits  de  tous  les 
cours  d'eau. 

RUMÎiVÂNS ,  adj.  et  s.  ra.pl.,  Peco- 
ray  Bisulca  (  rumen  ,  panse).  Nom 
donné  par  Vicq-d'Azyr  et  tous  les 
zoologistes  modernes  à  un  ordre  dp  la 
classe  des  Mammifères  ,  comprenant 
ceux  qui  on*  quatre  estomacs  dispo« 
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ses  de  manière  à  leur  permettre  de 
ruminer. 

RUMINATION,  s.  f.,  rumihafio  ;. 
pj/wxtfffAQç  ;  Wiedêrhauen  (ail.).  Ac- 
tion par  laquelle  certains  animaux 
font  revenir  à  leur  bouché ,  pour  les 
mâcher  une  seconde  fois ,  les  alimens 
qu'ils  avaient  déjà  avalés  et  introduits 
dans  leur  estomac. 

RUPELLAIRE  ,  adj. ,  rupellarius; 
qui  vit  dans  les  rochers.  Ex.  Vene- 
rupa  rupellaria.    <  » 

IUJPESTRAL.  Voyez  Rupestre. 

RUPESTRE ,  adj. ,  rupestris  (ra- 
pes ,  roche).  Se  dit  des  plantes  qui 
croissent  sur  les  rochers  (  ex.  Myo- , 
sotis  rupestris  y  Le  sel  commun  fos- 
sile ,  ou  sel  gemme ,  a  quelquefois  été. 
appelé  sel  rupestre, 

RUPIGOLE  ,  ad j . ,  rupicolus  (  r«- 
pes  y  roche  y  colo  ,  habiter);  qui  croît 
sur  (  ex.  Barbarea  rupicota  )  ou  qui 
vit  dans  (  ex.  Fatco  rupicolis ,  Ana- 
tina  rupfcola)  les  rochers. 

RUPHVCOLE  ,  adject. ,  rupincolus 
(ruplna  ,  roche  ,  colo ,  habiter  )  ;  qui 
croît  sur  les  rochers.  Ex.  Or  t  ho  tri" 
chum  rupincola. 

RUPTILE,  adj. ,  ruptilis  ;  zerreî- 
ssend  (ail.)  (ruptus ,  brisé).  Se  dit 
d'an  organe  qui  s'ouvre  en  se  déchi- 
rant [d'une  manière  irrégulière ,  par 
l'effet  du  grossissement  des  parties 
qu'il  renferme  ,  comme  Yarille  des 
Méliacées ,  la  spathe  du  [Narcissus 
poeticiu  y  le  péricarpe  de  certaines 
graines ,  les  gaines  des  Polygonées. 

HUMILITÉ,  s.  f.  État  ou  qualité 
de  ce  qui  est  ruptile.  On  a  désigné 
sous  ce  nom  la  force  par  laquelle  les 
fruits  de  la  balsamine  éclatent,  ou 
les  étamines  de  la  pariétaire  se  dé- 
bandent ,  parce  que  ces  phénomènes 
ne  se  répètent  jamais,  comme  font 
ceux  de  l'élasticité  ,  à  laquelle  on  les 
attribuait  jadis.  ., 

RUPTEVEIWE  ,  adj.  ,  ruptinerris; 
çerisserl-nervig  (alf.)  {ruptus  y  brisé, 
nervusj  nerf).  Épithcte  donnée  par 
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Gàndolle  aux  feuilles  dont  les  ner- 
vures ,  qui  naissent  presque  parai-  , 
lèies ,  se  rompent  d'espace  en  espace 
de  manière  à  former  des  espèces ,  de 
lanières. 

RURAL,  adj.,  ruralis  (rus,  cam- 
pagne) ;  qui  croit  sur  les  toits  de 
chaume  des  maisons  de  village.  Ex. 
Syntrichia  ruralis. 

RURIGOLE,  adj.,  ruricolus  (rusf 
campagne  ,  colo ,  habiter)  ;  qui  vit 
dans  les  champs.  Ex.  Lycosa  ruri- 
cola. 

RUSGIGOLE  ,  adject. ,  ruscicolus 
{rucus  ,  fragon,  colo  ,  habiter);  qui 
se  tient  de  préférence  dans  les  fra- 
gons.  Ex.  Sylvia  ruscicola. 

RUSTICOLE ,  adj.,  rusticolus  (rus, 
champs  ,colo ,  habiter)  ;  qui  vit  dans 
les  champs ,  les  prairies  (  ex.  S  colo- 
pax  rusticola).  Merrem  avait  établi 
sous  ce  nom  un  groupe  dans  la  classe 
des  Oiseaux. 

RUSTIQUE,  adj. ,  rusticatus.  Se 
dit  d'une  coquille  bivalve,  quand  les 
côtes  perpendiculaires  dont  sa  surface 
est  garnie  se  trouvent  coupées  en 
travers  par  des  stries  d'accroissement. 

RUT,  s.  m.,  ardor  ;  Brunst  (ail.); 
rutting  (augl;).  On  n'employé  guère 
ce  mot  qu'en  parlant  des  Mammifè- 
res ,  pour  désigner  le  penchant  qui 
.  les  entraîne  à  la  génération ,  lorsque 
ce  penchant  revient  à  des  époques 
périodiques ,  et  se  manifeste  par  des 
signes  organiques  extérieurs ,  tels 
que  l'afflux  du  sang  vers  les  parties 
sexuelles  9  ou  une  modification  quel- 
conque soit  dans  le  développement  , 
soit  dans  la  disposition  de  ces  or- 
ganes. 

RUTACÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Ru- 
taceœ.  Famille  de  plantes  ,  établie 
par  Jussieu ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Buta. 

RUTÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Ruteœ. 
Nom  donné  par  A.  Richard  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Rutacées  ,  qui 
renferme  le  genre  Buta. 


SÀBL 

RVTIUNE  9  s.  f.,  rutiUna  (rutilus, 
rouge  ) .  Nom  donné  par  Braconnot  à 
une  substance  rouge  que  produit  l'ac- 
tion de  l'acide  sulfurique  sur  la  sa-' 
Heine. 

RYTIDO CARPE  9  adj. ,  rytidocar- 
pus  (f  vriç ,  ride  ,  xoyniç ,  fruit  )j  qui 
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a  les  fruits  garnis  de  rides  ou  de  ru- 
gosités. Ex.  Hedysarum  rytidtcar— 
pum ,  Asiragalus  rytidocarpus. 

RYnRHYIVQUE  ,  adj. ,  rytirhyn- 
chus  (  ptmç,  ridé,  p^oç  ,  bec)  ;  qui 
a  le  bec  ridé.  Ex.  Rallus  rytirkyn* 

hn.c. 


a 
enos. 


s. 


SABADILLEVE ,  s.  f. ,  sabadtflina. 
Ce  nom  a  été  donné  à  la  vératrine , 
parce  qu'elle  existe  dans  XeVèratrum 
Sabadilla. 

SABALINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Sabalineœ.  Nom  v  donné  par  Ifartius 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Palmiers , 
qui  a  pour  type  le  genre  SabaL 

SABELLES ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Sa- 
bettcùa.  Nom  donné  par  La  treille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Annelides 
céphalobranches,  ayant  le  genre  Sa- 
bella  pour  type, 

SABLE ,  '  s .  m . ,  arena ,  sabulum; 
xppoç  ;  S  and  (ail. ,  angl.  )  ;  sabbia 
(it.).  Assemblage  de  petits  grains  de 
quarz  ou  de  toute  autre  substance 
minérale,  dont  le  volume  n'excède 
pas  celui  d'un  pois. 

SABLÉ  ,  adj. ,  arena  tus.  fie  dit 
d'uu  corps  dont  la  surface  est  bérissée 
de  papilles  dures,  comparables  à  des 
grains  de  sablé.  Ex.  Echinus  arena- 
tus  ,  Astcrias  arenata. 

SABLEUX,  adj.,  arenosus y.â/xjxw- 
faç.  Se  dit  d'une  roche  qui  contient 
du  sable  (  ex.  Calcaire  sableux  , 
Marne  sableuse  ) ,  bu  qui  est  à  base . 
de  sable  quarzeux  (ex.  Glauconie 
sableuse).  Ce  mot  n'est  généralement 
pas  pris  par  les  géognostes  comme 
synonyme  d'arénacé,  mais  comme 
indiquant  que  du  sable  est  contenu 
en  mélange  dans  une  autre  substanoe. 

SABLONNEUX,  adject. ,  arenosus; 
sandig  (ail.);  sdndy  (angl.).  Épi— 
thète  donnée  à  des  roches  où  domine 
le  <juare  à  l'état  sableux  (ex.  Psam- 


mite  sablonneux).  Il  se  dit  aussi  d'a- 
nimaux qui  vivent  dans  le  sable  ou 
sur  le  sable  (  ex.  Necrophilus  arena- 
rius ,  Trox  arenosus  ,  Psammodius 
sabuleti ,  Juins  sabulosus). 

SABOT, 3.  m.,ungula;  /fa/(alU; 
hoof '  (aqgl.);  unghia  (it.).  On  appelle 
ainsi -les  ongles  des  mammifères ,  lors- 

Su'ils  sont  épais ,  et  qu'ils  garnissent 
e  toutes  parts  la  dernière  phalange 
des  doigts.  On  trouve  cinq  sabots  à 
chaque  pied  dans  l'éléphant ,  quatre 
dans  l'hippopotame  ,  trois  dans  le 
rhinocéros ,  deux  grands  et  deux 
petits  dans  les  cochons ,  quatre  aux 
pieds  de  devant  et  trois  à  ceux  de  der- 
rière dans  les  tapirs ,  un  seul  â  chaque 
pied  dans  les  chevaux ,  deux  à  chaque 
membre ,  avec  deux  petits  ouglons 
surnuméraires ,  dans  lès  ruminans. 

SABULAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Sabularia  (sabulum  p  sable).  Nom 
donné  par  Blainville  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Chétopodes  hétérocricieus, 
comprenant  ceux  de  ces  animaux  qui 
se  fabriquent  des  tubes  en  aggluti- 
nant ensemble  des  grains  de  sable. 

SABULICOLE,  adj.,  sabulicolus 
(sabulum,  sable,  colo,  habiter)  ;  qui 
croît  dans  le  sable  (  ex.  Festuca  sabu- 
licola  ,  Panicum  sabuUcolum)  ;  qui 
habite  dans  le  sable ,  comme  certaines 
coquilles  bivalves. 

SAC  5  s.  m.,  s  accus*  Nom  donné 
par  Jacquin  au  corpâ ,  produit  par  la 
soudure  des  filets  des  é  ta  mi  rues ,  qui , 
dans  les  Asclépiadées ,  recouvre  l'o~» 
vaire  comme  un  capuchon*  C'est  la 
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couronne  de  TVilldenov  et  le  sfyhtège 
deLink. 

SlcC  H  ARIDES,  s.  m,  pi. ,  Sac- 
charides  (saccharum  f  sucre).  Norù 
donné  par  Guibourt  à  une  famille  de 
composés  ternaires  organiques,  qui 
comprend  les, diverses  espèces  et  va- 
riétés de  sucre. 

SACCHAJRIFICATION,  s.  f . ,  sac- 
charificatio  {saccharum  ,  sucre  jfo9 
être  fait).  Conversion  d'une  atfb- 
stance  en  sucre ,  par  exemple  Be  l'a- 
midon quand  on  le  traite  par  l'acide 
sulfurique* 

SAGC1IAIUMÉ,  aij,,  wcchariji- 
talus  ;  qui  a  été  converti  en  sucre. 

SACCllAM^  5  &à\  *  7  saccharinus 
[saccharum, sucre).  Se  dît  déplantes 
qui  contiennent  du  sucre  (ex.  Acer 
saccharinum ,  Holcus  saccharqlus  , 
Galium  saccIiaratiim)T  ou  qui  sont 
couvertes  d'uni)  poussière  blanche 
qu'on  a  comp**réc  à  du  sucre  en 
poudre  (ex,  harla  saccharina ),  et 
d*animaux  qui  recherchent  le  sucre 
(ex.  Lvpismti  saccharina).  JJ Exi- 
dia  saccharina  est  un  champignon 
qui  affecte  la  fortmc  de  tubercules 
avant  la  couleur  du  sucre  cristallisé, 

SACCflA&HVÉES,  adject.  et  s.  f. 
pi. ,  Saccharintœ,  Tribu  admise  par 
Kmilh  et  Nées  d*Esenbetk  dans  la 
fn raille  des  Graminées,  qui  a  pour 
type  le  genre  Sanckdrum. 

SACCDAfiLMTES,  subst.  m.  pi. 
{saccharum  ,  sucre).  Des  vaux  a  dé- 
signé sous  ce  nom  un  genre  de  prin- 
cipes immédiats  des  végétaux,  qui 
comprend  les  diverses  espèces  ,de 
sucre. 

SACCIIAROIDE  ,^adject. ,  saccha- 
roïdes  {saccharum ,  sucre ,  eWoç ,  res- 
semblance ).  Se  dit  y  en  minéralogie  t 
d'uu  corps  dont  le  tissu  granulaire, 
imite  celui  du  sucre.  Ex.  Calcaire 
smvharoïde, 

SACCRAROUHHEjS,  f.f  saccha- 
rohgia  {saccharum,  sucre,  Xefyoç, 
discours).  Traite  du  sucre.  A*  Sala  a. 
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publié  uu  ouvrage  sous  ce  titre*  en 
1637.. 
SACCH0L4CTATE.  Voyez  Mu- 

CATE. 

S1CCHOLACTTQUE,  adj.  ,  sac- 
cholacticus  (  saccharum ,  sucre ,  lac , 
lait).  Ce  nom  a  été  donné  à  l'acide 
mucique  ,  parce  que  c'est  du  sucre 
de  lait  qu'on  Ta  d'abord  obtenu. 

8ACClFÈJRE,adject. ,  sacciferus 
(  saccus  ,  sac  ,  fero ,  porter  J  ;  qui 
porte  un  sac ,  comme  le  Manicaria 
saccifera ,  dont  la  spatbe  a  la  forint 
d?uii  sac  ou  d  un  bonnet  conique. 

<  SACCIFOJRME  ,  ad]. ,  saccifbrmis, 
saccatus ;  sackfôrmig  (ail.)  [sçccus, 
sac ,  forma ,  forme);  qui  ressemble  à 
un  sac.  Ex.  Soîorina  saccata ,  dont 
les  apotbécies  forment  des  dépressions 
assez  profondes  dans  le  thalle  et  à 
demi  cachées  dans  des  sortes  de  fos- 
settes. 

SVCCOGOMUUTE,  s.  f.  Des  vaux 
donne  ce  nom  au  principe  sucré  de 
la  réglisse,  ou  à  la  glycyrrhizine. . 

SACGOPHORE3 ,  adj.  et  s.  in.pl.  t 
Saccopfiora  (aàxxo; ,  sac ,  yipw,  por- 
ter ).  Nom  donné  par  Gray  à  une 
classe  de  Mollusques  acéphales,  qui 
correspond  aux  Acéphales  nuds  de 
Cuvier^ouauxTuniciersde  Lamarck, 

SACEEEE ,  s.  m. ,  sacculus.  Es- 
pèce de  sac,  clos  de  toutes  parts,  que  r 
dans  certains  embryons  endorhizes, 
,  l'extrémité  radiculaire,  arrêtée  dans 
son  développement ,  forme  en  se  ré- 
fléchissant sur  elie-iuême ,  et  qui  en«* 
veloppe  tout  l'embryon.  Ex.  Nym~ 
phœa. 

SACELEE ,  s.  m- ,  sacellus.  Mirbel 
appelle  ainsi  un  fruit  monosperme  % 
dans  lequel  la  graine  est  revêtue  d'une 
enveloppe  membraneuse.  Ex.  Soir 
sola. 

SAC ELLIF ORME,  adj.  ,  sacellir> 
formis  (saceUus ,  petit  sac,  forma, 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'an  petit 
sac.  Épithete  donnée  par  Mirbel  à  un 
appendice  de.  k  radicule  forgia^i  ujaç 
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boche  àans  laquelle  est  contenu  Pem- 
bryon  ( ex.  Alpinia )  ,  et  au  nectaire  i 

rnd  il  Constitue  une  sort  e  de  bourse 
a  laquelle  l'ovaire  se  trouve  con-* 
tenu  avant  son  entier  développement 
\tTL.Balanites  cègfptiaca). 

SAFRANE,  adj.,  croaeus  ,  croça- 
tus  )  safrangelb  (ail.);  q«>  a  la  couT 
leur  ^*saffan,  le  rouge. mêlé  d'un  peu 
de  jaune.  Ex.  Conus  crocatus ,  Tere- 
hra  crocaià\  prypeies crocca,  Ozo- 
nium  croceum  ,  Chama  croceata. 

SAGITTAL  ,  ad], ,  sagùtalis  ( sa- 
gitta,  flèche).  Épithète  donnée  à 
une  plante  dont  les  stipules  sont  sa- 
gittées  (ex.  Crotataria  sagittalis }  et* 
à  une  autre  dont  l'un  des  pétales  a 
cette  forme  (ex.  Orchis  sagittalis)* 

SAGITTÉ  ,  adject.  ,  sagiltatus  '; 
pfeilfôrmig  (ail.)  ;  saettato,  sacïti- 
forme  fit.);  qui  à  la  forme  d'un  fer 
de  flèche  ,  c'est-à-dire  d'un  cône 
pointu  offrant  â  sa  base  une  éeban*- 
crure  profonde  ,  dont  les  deux  côtés 
se  prolongent  en  oreillettes  ai  gués , 
comme  les  anthères  du  Nerium 
Oieander.;  les  feuilles  du  Caltha 
sagiltatà  et  du  Scolopendrium  sagit-^ 
iatufn;  le  stigmate  du  Thalictrum 
elalum  ;  lés  stipules  du  Galegà  ojfi- 
cinalis  ;  là  partie  postérieure  du  corps 
de  la  Cjmtta  sagittata. 

SAGIf  TIFÈRÈ  ,  adj. ,  sàfeittiferus 
(sagitta  ,  flèche  ,feroy  j>orter  ).  Se 
dit  d'une  plante  dont  un  des  pétales 
est  en  forme  deflècbe  (ex.  Pleuro- 
thattis  sagittiferà)^  et  d'une  coquille 
qui  porte  des  taches  sagittées  (.ex. 
Trochus  sagittiferus). 

JSAGItTlFOLIÉ  ,  adj. , sagiïtœfo- 
lins  (sagitta :',  flèche  ,folium^  feuil- 
le )  ;  qui  a  des  feuilles  sagittées.  Ex. 
Nujphar  sagiUœfolia,  C-aladium  sa- 
gitfiœfolium. 

SAGltmiNCttES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi,,  Sagittilingua  (  sagi tta  ,  flèche, 
lingûa  ,  langue).  Kopa  donné  pa,r 
Ifliger  y  Goldfuss,  Savi  et  C.  Èona- 
parte  &  une  famille  de  Tordre  des 
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Passereau*,  comprenant  ceux  qui 
ont  la  langue  longue ,  vermiforme  et 
brotractile.  *; 

SAGRIDES  ,  àdj.  et  s.  m.  ^tur. ,' 
Sagtides.  ftom  donné  par  Cuvier  , 
Latreille  et  Eichwald  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Coléoptères  Êupodes^ 
comprenant  ceux  qui  ont  pour  type 
le  genre  tiagria.' 

SAILLANT  ,  adj. ,  exétrlus ,  proe- 
minens  ;  hcrvorsiçhend ,  hervorîrc- 
tend  (ail.);  qui  se  nrononce  au  dehors. 
Se  dit  des  étamines  (  ex.  Plantago  ) 
et  du  style  (ex.  Salvia  Ùicolor).  quand 
ils  dépassent  sensiblement  l'orifice 
dupérianthej  de  la  radicule ,  lors- 
qu'elle se  prolonge  au  dessous  du 
point  d'attache  des  cotylédons,  en, 
les  débordant  (  ex.  Ckeiranthus  )• 

SAISON,  s.  L'9  tcitipeètas ;  Jdhr* 
zeii  (ail.)  ;  season  (aiagî.)  ;  stagione 
(it.).  Comme  ïahauteur  a  laquelle  lé 
Soleil  s'élève  dans  le  méridien,  c'est- 
à-dire  le  temps  qu'il  reste  sur  l'ho- 
rizon ,  est  la  principale  circonstance 
qui  détermine  la  température  de  cha- 
que lieu  ,  et  que  les  variations  de 
cette  température  exercent  une  puis- 
sante influence  sur  la  vie  végétale  et 
animale  >  les  bahitans  dé  la  zone 
tempérée  ont  divisé  de  tout  temps 
l'année ,  d'après  les  effets  de  cette 
influence,  en  quatre  périodes',  qui 
sont  les  saisons.  Et  comme  les  sai- 
sons physiques  ne  se  prêtent  point  à  t 
une  détermination  générale,  et  qu'el- 
les varient  pour  chaque  pays ,  on  y 
a  substitué  les  saisons  astronomiques, 
réglées  d'après  la  plus  grande  ,  la. 
moyenne  et  la  plus  petite  distance  au 
zénith  à  laquelle  le  Soleil  atteint 
dans  le  méridien %  c'est-à-dire  d'après 
le  passage  de  cet  as^repar,  les  points 
équinoxiaux  et  solstitiaux ,  ce  qui 
produit  quatre  saisons.  La  division 
admise  dans  les  zones  tempérées 
n'est  point  applicable  à  }*  îone  tôr- 
ride,  et  ne  convient  point*  non  plus, 
aux  zones  glaciales. 
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SALAMANDRIDES ,  adj,  et  s.  m. 

pf  *  ,  Salamandre  ,  Salamandridœ. 
Nom  donné  par  Goldfuss  et  G  raya 
une,  famille  de  Reptiles  ou  d'Am- 
phibies, qui  a  pour  type  le  genre 
Salamandra. 

SALA1UAÏVDRIIVS,    adji  et  p.  m. 

El.  ,  Salâmandrina.  Nom  donné  par 
îuller  à  une  famille  de  Reptiles 
nuds,  qui  a  pour  type  le  genre  Sala— 
mahdra.  .    , 

SALAMANDROIDES,  adj .  et  s.  m. 
pi.;  Sàlafnarndrçiclta  (  cra>apdcv5)pa  ,  . 
salamandre  ,  eï^oç ,  ressemblance  ). 
Nom  donné  par  Fitzinger  à  une  fa- 
mille de  Reptiles  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Salamandra, 

SALAMANDilOLOGIE  ,  s.  f. ,  sa- 
lamandrologia  {  ffa^ajxàvdpa,  salaman- 
dre f  tôyoç  y  discours).  Traité  de  la 
salamandre  ,  description  des  sala- 
mandres. J.-P.  Wur,bain  a  publié 
un  traité  sous  ce  titre  en  i683. 

SALANT ,  adj .  On  appelle  marais 
salans  ceux  qui  se  trouvent  au  bord 
de  la  mer ,  et  ou  les  eaux  de  cette 
dernière  pénètrent. 

SALBANDE  ,'s.  f.  Terme  emprunté 
de  l'allemand  (Sahlband,  lisière), 
par  lequel  on  désigne  les. deux  sur- 
faces qui  limitent  un  filon  et  lé  sépa- 
rent de  la  roche  environnante. 

SALICAIUÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Salicarieœ.  Nom  donné  par  Jussieu 
à  la  famille  des  Ly thrariées,  par 
Càndolle  à  une  tribu  de  cette  famille, 
ayant  pour  type  leLylhrum  Salicaria. 

SALlCICOLÈ,  adj.  ,  salicicolus 
(  salix  9  saule,  coto  ,  habiter  ).  Se  dit 
d'une  plante  qui  croît  (  ex.  Sphœria 
salicicola)  f  ou  d'un  insecte  qui  vit 
(  ex.  Chlorophanus  salicicola)  sur 
le  saule. 

SALICINE ,  s;  t.\  salicina  (^  salix  9 
saule).  Substance  cristalline  particu- 
lière, que  Leroux  a  extraite  de  dif- 
férentes espèces  dé  saule. 

SALICltfÉES,  adj.  et  s.  f.  pî.  , 
Salitineœ.  Famille  de  plantes ,  ad- 
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mise  par  Kunth ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Salix.  '  ,   . 

SALICIVOIÙE ,  salicivorus  (salùv9 
saule  ,  njoro ,  [dévorer)  ;  qui  «Jévore 
les  saules ,  comme  le  Khynchxenus 
salïcivBrûs  ,  qui  en  mange  les  feuilles 
et  les  fleurs.  . 

SALICOQUES,  s.  f.  pi. ,  Carldes. 
Nom  donné  par  Latreille,  Cu^er  et 
Lamarck  à  une  tribu  de  la  farame  des 
Crustacés  décapodes  macroures  ,  ren- 
fermant ceux  de  ces  animaux  que 
les  Grecs  désignaient  sous  le  nom  de 
Caris. 

SALlCORMÉES,adj.  et  s.  f..  pi., 
Salicornieœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Cbénopodées  ,  établie  par  C.  -  A. 
Meyer,  qui  a  pour  type  le  genre 
Salicornia. 

SALIÈRE,  s.  f,On  appelle  ainsi, 
dans  le  cheval ,  un  enfoncement  plus 
ou  moins  profond  qui  se  remarque 
au  dessus  de  chaque  œil.  Salière 
se  dit  aussi ,  par  extension,  du  vide 
qui,  dans  l'espèce  humaine,  existe 
derrière  la  clavicule,  chez  les  per- 
sonnes maigres. 

SALIFÈUE ,  adj.  ,  saliferus  (sal  , 
sel,y^ro,  porter);  qui  contient,  du 
sel ,  du  chlorure  sodique.  Ex.  banc  , 
dépôt,  marne,  terrain  sali  f  ère. 

SALIFIABLE  ,  adj .  (  sol ,  sel  yfio, 
être  fait)  ;  qui  est  susceptible  de  for- 
mer des  sels  ,  en  se  combinant  avec 
un  autre  corps.  Base  sali  fiable, 

SALIN ,  adj.,  salinus ,  sais  us ,  sal- 
sngineus;  àÀpîsiç,  àtytvpoç;  salzig 
(ail.)  ;  qui  contient  un  sel,  qui  est  de 
la  nature  des  sels.  On  employé  ce 
terme  :  i°  en  minéralogie.  "Le  Marbre 
salin  est  celui  qui  présente  une  tex- 
ture grenue  homogène.  On  appelle 
eaux  salines  toutes  les  eaux  naturel- 
les qui  contiennent  une  quantité  no- 
table de  sels4  dont  la  nature  n'est  ni 
ferrugineuse  ni  sulfureuse.  Werner 
nomme  fossiles  salins  une  classe  4e 
minéraux  simples  ;  qui  se  compose  des 
sels.  Les  Poches   salines  forment  un 
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ordre  parmi  les  roches  agrégées, 
dans  la  classification  de  Marasçhini. 
Brongniart  appelle  formations  salines 
les  sels  qui  s'épanchent  à  la  surface 
de  la  terre,  venant  de  ses  entrailles , 
d'où  les  eaux  les  entraînent,  ou  qui  se 
forment  journellement  à  sa  surface  en 
cfllorescence.  2°  En  botanique.  Or- 
donne répithète  de  salines  aux  plan- 
tes qui  croissent  dans  les  terres  imbi- 
bées d'eaux  saumâtres  ou  salées  (ex. 
Ckeiranlhus  sdlinus ,  Aster  salsu- 
ginosus ,  Arenaria  salsuginea ,  Si~ 
symbrium  salsugineum,  Brachjrle-^ 
pis  sols  a), 

SALISBUIUÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Salisburieœ.  Nom  donné  par  Kunth  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Conifères, 
qui  a  pour  type  le  genre  Salis- 
buria.  j  ■ 

SALLE,  s.  f.  On  donne- quelque- 
fois ce  nom  aux  abajoues.  Voyez  ce 
mot. 

9ALMOIVES  ,  adject.  et  s.  m.  pi., 
Salmones.  Nom  donné  par  Cuvier  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Poissons 
malacoptérygiens ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Salmo, 

SALMONIDES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Salmonidés',  Nom  donné  par  Risso  , 
La  treille ,  Ficinus  et  Garus  à  une- 
famille  de  Poissons,  ayant  le  genre 
Salmo  pour  type.  /- 

SALMONOIDES,  adj.  et  s.  m.  pli, 
Salmonoidei.  Nom  sous  lequel  Eich- 
wald  désigne  une  famille  de  poissons, 
qui  a  pour  type  le  genre  Salmo. 

SALP1ENS  ,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Salpacea.  Nom  donné  par  Blainville 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Àcépha— 
lophores  bétérobranches  ,  "qui  a  pour 
type  le  genre  Salpa. 

SALSE ,  s.  f.  On  donne  ce  nom 
aux  petits  volcans  de  boue  ou  de 
vase ,  à  cause  de  la  salure  des  eaux 
qu'ils  répandent. 

SALSOLÉES,  adj.  et  et  s.  f.  pi. , 
Salsoleœ.  Nom  donné  par  C.-A. 
Meyeï  à  une  trftu,  de  h  famille  des 
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Chénopodées,  <jui  a  pour  type    le 
genre  Salsola. 

SALSEGINEUX ,  adj.,  salsugino- 
sus  (salsugo  ,  eaU  salée).  Se  dit  dé 
plantes  qui  croissent  dans  des  terrains 
imprégnés  dé  sels. 

SALTIGRADES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Saltigradœ  (%attus,  saut ,  gradior  , 
marcher).  Nom  donné  par  La  treille 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Aranéi— 
des  ,  comprenant  les  araignées  qui 
s'élancent  sur  leur  proie  en  sautant. 

SALVIÉES ,  adj.  et  s.  t.  pi. ,  Sal- 
viœ.  Tribu  de  la  famille  des  Labiées, 
établie  par  Bartling ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Salvia. 

SALVIMACÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Salviniaceœ,  Nom  donné  pas  Bart- 
ling à  une  famille  de  plantes  >  qui  a 
pour  type  le  genre  Salinnia. 

SALVINIÉES  >  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Salvinicœ*  Nom  donné  "par  Jussieu  à 
la  famille  des  Marsiléacées ,  à  cause 
du  genre Salvinia  qu'elle  renferme, 
et  par  d'autres  botanistes  aune  sec* 
tiou  de  cette  famille  y  que  Mirbel  9 
érigée  en  famille. 

SAM  ARE,  s.  f.,  samara  ;  Flûgel- 
frucht  (ail.)  {samara,  graine  d'or- 
me ).  Gœrtner  appelle  ainsi  un  fruit 
oligosperme ,  coriace ,  membraneux , 
très-comprimé,  à  une  ou  deux  loges 
indéhiscentes,  qui  souvent  se  prolon- 
gent sur .  les  bords  ,  eh  Stipendiées 
élargis ,  ayant  la  forme  d'ailes  (ex. 
Ulmus  ).  Ce  fruit  est  appelé  piéride 
parMirhel,  et  ptèridion  par  Desvàux. 

SAMBUCÉES,  adj.  et  s.  f.  plu*., 
Sambuceœ.  Nom  donué  par  CàndoUe 
et  Kunth  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Caprifojiacées ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Sambucus. 

SAMBUCINE,    s.    f.,  sambueina 
{sambucus,  sureau).  Matière  végéto-  , 
animale  qu'EIJason  a  trouvée  dans  les 
fleurs  du  Sambucus  nigra. 

SAMBUCINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Sambucineœ.  N  oni  donné  par  Batsch 
et  A.  Richard  à  une  section  de  la  fa- 


mille  de*  £aprifoliacées  *  quia  pott* 
type  le  genre  Sambucus* 

9AMYDÉES ,  adj.  et  s.  f.  pl.?  .£a- 
mydecc.  Famille  déplantes ,  indiquée 
parGaertner  et  établie  par  Vent  en  at, 
gui  a  pour  type  le  genre  Samyda. 

8ANDALIN*  adjectif,  sondai inus 
[sanâaliuni)  sandale )jtjui  a  la  forme 
d'une  sandale ,  comme  la  coquille  du 
Calceola  sandalina. 

SANDAIUCINE  r  s.  f • ,  sandara- 
cin/i,  Giese  appelle  ainsi  une  résine 
pulvérulente  et  insoluble  dan*  l'al- 
cool t  que  le  sandaraque  contient  > 
suivant  lui. 

SANG,  s.  m.,  sanguis,  cruor; 
cfyoc  ;  Blut  (  ajl.  )  ;  blood  (  angl.  )  ; 
sangue(\t.  )♦  On  appelle  ainsi  le  H-* 
quide  nourricier  des  animaux ,  quand 
il  se  trouve  contenu  dans  un  appareil 
vasculaire  particulier,  qu'il  soit  d'ail- 
leurs rouge  ou  blanc. 

SANGUIN  ,  'adj,  ,  sanguin  eus;  at- 
paxwtç,  aipcropa^ç ;  quia  la- couleur 
rouge  foncée  du  sang.  Ex.Hœmantkus 
sangUineûsj  Gorgonia  sanguinea, 
Callidium  sanguineum  ,  Dàctj-lis 
sanguinalis. 

SANGUINAIRES,  adject.  et  s.  m. 
pi.,  Sanguinarla.  Nom  donné  par 
Illiger  et  Goldfuss  à  une  famille  de 
Mammifères,  qui  correspond  aux  Car- 
nassiers carnivores  de  tuvier. 

SANGUINAIUNE  ,  s.  f .  f  sanguina- 
rina.  JSom  donné  par  Dana,  à  une 
base  sali  fiable  organique,  qui  existe 
dans  1»  racine  du  Sanguinaria  cana- 
densis.  ... 

SANGULNAIUQtJE,  adj. ,  sarigui- 
naricus.  Épithefee  donnée,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius» 
aux  sels  qui  ont  poux  base  la  san— 
guiname» 

SA^GUINIC9LL£,  adj. ,  sangui- 
nicoliis  (sanguis  ,,sw%  ,  collum, 
col);  qui  a  le  coi  ou  Le  eorseto 
rouge.  Ex.  Nccydalis  sanguimcollis, 
CalHdium    satiguwiçoUe* 

fUammOf^m  ,  adj, ,  smguifii* 
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pes  (  sanguis ,  sang,  pes,  pied  )  ;  jjuî 
a  les  pattes  couleur  de  sang.  Ex. 
Acrydrium  sanguinipes., 

SANGUINIROSTBE ,  adj ,  sangui- 
nirostris  (  sanguis  ,  sang ,  rosirum  ; 
bec)  ;  quia  le  bec  rouge  de  sang.  Èx. 
Loxia  sanguinirostris . 
•  SANGUINOLENT  ,  adj.  ,  sangui- 
nolentus ;  aîpaTw&ta.  Se  dit,  en  hîé- 
toîre  naturelle ,  d'un  corps  qui  oflre 
la  teinte  rouge  du  éang ,  comme  le 
bord  des  ébytres  du  Chrysdmela  sàn- 
guinolenta ,  les  feuilles  du  Jjycopo~ 
dium  sanguinolentum ,  les  élytres  du 
Cercopis  sanguinoJenta,\e  chapeau  de 
YJgaricussanguinolentus.  Le  Croton 
sangiàjluum  est  ainsi  nommé  parce 
que ,  quand  ou  incise  son  tronc  »  il 
en  découle  une  liqueur  d'un  rouge 
de  sang. 

SANGlJISOHfiÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Sanguisorbect.  Tribu  delà  fa- 
mille des  Rosacées ,  établie  par  Can- 
dolle,  qui  a  pour  iype  le  genre  San- 
guisorba, 

SANGUISUGE ,  adj. ,  sanguisugus 
(  sanguis ,  sang ,  sugo ,  sucer  )  ;  qui 
suce  le  sang ,  comme  le  Petrùnyzon 
sanguisuga,  qui  suce  celui  àes  aloses, 
à  la  .manière  des  sangsues,  ou  comme 
YIxiodes  sanguisugus* 

SANGUISUGES,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Sanguisugi.  Nom  donné  par  Dtnné- 
ril  à  une  famille  de  l'ordre  des  Hé- 
miptères ,  comprenant  ceux  de  cei 
insectes  qui  sucent  les  humeurs  des 
animaux*  Veyez  Zoadelêes. 

SANICDLÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Saniculea.  Tribu  de  la  famille  de» 
Ombellifères  ,  établie  par  Candolle  y 
quia  pour  type  le- genre  Sanicuta* 

SANTALACÉES,  adj.  et  sv  f.  pi.  , 
Sanéatmceee.  Famille  de  plantes,  éta- 
blies parR.  Brown,  qui  a  pour  type 
le  genre  Santalum. 

SANTALINE,  s.  f . ,  santaUruu 
Principe  colorant  du.  bots  dé  santal 
rouge  (  Pterocarpns  santalinas  )> 

ÔAîCBOU^Èœ,  ady.  et  s.  f.  pl.7 


Scwtpline*.  Nom  donné  par  H.  Ça*- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Ànthémidécs ,  par  Lessing  à  une  sec- 
lion  de  la  sous-tribu  des  Séuocioni- 
dées  Àrtcmisiées,  ayant  pour  type  le 
gçnre  S  an  tôt ina. 

SAI\TONÏ\K }  suhst.  f.,  sanlonina. 
ICahler  et  Obemdcerffer  appellent 
ainsi  une  matière.  cristallisante ,  ni 
acide,  ni  alcaline }  que  le  premier  de 
ces  chimistes  et  Alnis  ont  trouvée 
dans  l'extrait  éthéré  de  semeu  contra. 

SAPHUtlN,  ad}.,  saphirimts(sai>- 
phirus ,  saphir  )  •  Se  dit  d'une  variété 
de  calcédoine ,  quand  elle  est  d'une 
couleur  bleue  un  peu  tiourrie.       > 

£APIJ)E  ,  adj.,  saptdus  ;schmack* 
haft  (ail.)  ;  qui  a  de  la  saveur.  En 
général,  cette. épithète  s'applique  a 
jles  substances  dont  la  saveur  est 
agréabe.  Ex.  Agavicus  saptdus.    ~ 

&AFEÉES ,  adjè  et  s.  f.  pi. ,  Sapleœ. 
Tribune  la  famille  des  Euphorbia- 
cées  f  établie  par  A*  Jussieu ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Sapium. 

SAMVDACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Sapindftceœ.  Famille  de  plantes, 
établie  par  Jussieu ,  qui  a  pour  type, 
le  genre  Sapindus. 

SAPIXDEES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Sa* 
pindeœ.  Tribu  de  la  famille  des  Sapin* 
dacçes  ,  admise  par  Candolle  et  Canot-, 
t>essèdes,  .qui  renferme  le  genre  Sa-> 
p  indus.  \ 

SAPONACÉ,  adject. ,  saponaceus 
(sapo ,  savon  )  ;  qui  a  les-  caractères 
du  savon ,  ou  plutôt  qui  peut  être 
employé  aux  mêmes  usages,  Àrgîle 
saponacée. 

saponacées.   Vsye*  Sapinda^ 

CÈBS.  . 

SAPONAIRE ,  adjeçjt. ,  saponarius 
(sapo,  savon);  qui  participe  de  la 
nature  du  savon.  Les  raciàes  et  les 
fruits  du  Sapindus  saponarïa  con- 
tiennent une  substance  susceptible 
de  se  dissoudre  dans  l'eau,  et  de  U, 
rendre  propre  &  nettoyé*  le  linge. 


L'4corce  du  QuiUaia  saponarim  est 
dans  le  même  cas. 

SAPQtfAIUNE  ,  1.  £,  saponarina. 
Substance  crôtaUisable  qn'Gshorn* 
a  trouvée  dans  le  Saponaria  officia 
nalis.  . 

SATO^ICATWV,  s,  f.  ,  sapo* 
nificatio.  Couversion  des.  huile*  en 
savon ,  par  l'action  des  alcalis  »  qui 
les  acidifient  et  se  combinent  avec  tes 
acides  ainsi  produits. 

SAPONIEOUME  t  adj. ,  saponifor* 
mis  (  sapo  ,  savon  v  forma  9  forme  )  | 
qui  ressemblé  à  du  savon ,  par  so* 
onctuosité.  Ex,  Argile  sapeniforme. 

SAPONINE  ,  s.  f. ,  saponina.  Nom 
donné  par  Bdchofe  I  l'extrait  mous* 
seux  du  Saponaria  officinalU. 

TAPOTÉES ,  adj.  et  s,  f.  pi. ,  Sa- 
potéce.  Famille  de  plantes,  établie 
par  Jussieu,  qui  a  pour  type  le^enre 
Sàpotillier  (Achras). 

»APOTILtÉES.  Vojez  Sapotees. 

SAFROPHAGES,  adj.  et  s.  m.  pi9 
Saprophaga  (  9<xirp6ç ,  pourri  ,^07»  % 
manger  ).  Nom  donné  par  Gôldfuss  , 
Ficinus  et  Carus  à  une  famille  de 
Fordre  des  Coléoptères ,  comprenant 
ceux  de  ces  insectes  qui  vivent  de  ma- 
tières animales  ou  végétales  à  l'état 
de  décomposition. 

SAPYGITES,  adject.  et  s,  ni.  pi. , 
Sappgites.  Nom  donné  par  Latreille 
à  une  tribu  de  l'ordre  des  Hyméno- 
ptères Fouisseurs,  ayant  pour  type  le 
gençe  Sapjrga. 

SAHCINOH>ES»adj.  et.  s.  m.  pi., 
Sarcinoides  (€«/>§>  chair,  sifo<,  res* 
semblance).  Nom  donné  par  Blain-* 
ville  à  une,  famille  de  la  classe  des 
Zoophytairc*  ,  çompnenaut  dea  ani- 
maux qui.  font  partie,  d'fcne.  masse 
charnue,  informe,  mais  vivaatev Sy- 
nonyme $Akf (maires. 

SARGOBASE ,  s.,  m. ,  sateobasis  ; 
Fleischwulst  (ail.)  (<ràp6,  chair,  (te* iç, 
hase  >*  Qmdolle  appelle  ainsi  le  gy- 
nobaw^qtwwl  il  a  k  forme  d'na 
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disque  charnu  très-développé.  Ex. 
Ochnacées. 

-  &A&COBJB,aà).9sarcobius(<y&p%3 
chair,  pio»,  vivre)*  Rebinean-Des- 
voidy  donne  cette  épithète  à  ceux 
des  Diptères  Myodaires  Calyptêrés 
dont  les  larves,  vivent  dans  les  débris 
d'animaux. 

SARCOCARPE ,  s.  m. ,  sarcocar- 
pium;    tfruchtfleisch ,   Fleischhaut 

Îall.)  (ràpÇ,  chair,  xap7roç,  fruit). 
i.-C.  Richard  nomme  ainsi  le  mé- 
socarpe ,  ou  la  partie  comprise  entre 
les  deux  enveloppes  du  fruit ,  lors- 
qu'il est  épais  et  charnu ,  comme  dans 
la  pomme. 

SARCOCARPES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
SàreocarpL  Nom  donné  par  Persoon 
à  une  tribu  de  Champignons,  compre- 
nant ceax  dont  le  péridion ,  mem- 
braneux ou  charnu ,  n'est  ni  pulvé- 
rulent ni  filamenteux ,  à  l'intérieur. 
SARCOCARPIENS ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Sarcocarpiani.  Nom  donné  par 
Marquis  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Champignons  Àngiocarpés,  compre- 
nant ceux  qui  sont  charnus  constam- 
ment ou  du  moins  dans  leur  premier 
âge. 

SARCOCÉPHALÉES  ,  adj.  et  s.  f. 

Î>1.  ,  Sarcocephaleœ.  Sous -tribu  de 
a  famille  des  Rubiacécs,  établie  par 
Candolle  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Sarcacephatus. 

&ARCOCOLLINE ,  s.  f. ,  sarcocol- 
lina.  Nom  donné  par  Thompson  à  la 
sarcocolle,  qui  exsude  du  Penœa  Sar- 
cocolla ,  et  qu'il  regarde  comme  un 
principe  immédiat  particulier,  des 
végétaux. 

SARCODERME  ,  s/  m. ,  sarco- 
derma  (<ràp£,  chair,  àfpfue,  peau). 
Candolle  désigne  sous  ce  nom  le  pa- 
renchyme, tantôt  à  peine  visible  et 
tantôt  très-apparent,  qui  se  trouve 
sous  le  test  de  la  graine ,  entre  lui 
et  l'endaplcvre.  .  . 

SARCODIPH\TE ,  s.  m.,  safico- 
diphytum  (9«paoiiftf }  charnu,  furw , 
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plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  dont  le  fruit  est  succulent  ou 
charnu. 

SARCOGASTRES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Sarcogasteres  (  sàpÇ  ,  chah* ,  yaor^p  , 
ventre).  Nom  donné  par  Sprengel  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Gastromy- 
cètes,  comprenant  ceux  qui. ont  le 
péridion  charnu. 

SARCOIDE ,  adj.  *  sarcoïdes  (aàpÇ, 
chair ,  t!£o; ,  ressemblance  )  ;  gui  res- 
semble à  un  morceau  de  chair.  Ex. 
Lichen  sarcoïdes. 

8ARCOIDE&,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Sarcoïdes.  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  un  ordfe  de  la  classe  des  Po- 
lypes, comprenant  ceux  qui  sont 
plus  ou  moins  irritables  et  dépourvus 
•  d'axe  central. 

SARCOLÈNEg,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Sarcolena  (  aopg ,  chair,  tàXî'vrj ,  bras). 
Nom  donné  par  Ranzani  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Mollusques  Acépha?- 
les,  comprenant  ceux  qui  ont  des 
bras  charnus    voisins  de  la  bouche. 

SARCOLOBÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Sarcolobeœ  (aàoÇ,  chair,  ^ofoç, 
lobe  ).  Section  établie  par  Candolle 
dans  la  famille  des.  Légumineuses,  et 
comprenant  celles  qui  ont  des  coty- 
lédons épais  et  charnus. 

SARCOME  ,  s.  m. ,  sarcomà  (<ràpÇ, 
chair).  Litok  nomme  ainsi  une  partie 
charnue  et  de  forme  variable,  qui 
entoure  l'ovaire,  ou  qui  est  placée  sur 
lui.  Ex.  Cobœa. 

SARCOMPIIALE  y  /  adj. ,  sarcom- 
p  ha  lus  (  <xàf>Ç ,  chair  ,  ou<pa>o; ,  nom- 
bril). Le  Rhammus  sarcomphalus  a 
l'ovaire  entouré  par  les  bords  du  ré- 
ceptacle ,  ce  qui  donne  a  ce  dernier 
quelque  ressemblance  avec  une  her- 
nie ombilicale. 

SARCOMYCÈTE8 ,  adj.  et  s.  m. 
plur.  ,  Sarcomycetes  ,  Sarcomyci 
(  ffàpÇ ,  chair ,  pwrh; ,  champignon  ). 
Nom  donné  par  Liok  et  Persoon  à  un 
ordre  de  Champignons ,  comprenant 
ceux  qui  ont  le  péridion  charnu. 
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I  .  SARCOSPEItMES,  adj.  et  s.  m» 
f  pi.  ,  Sarcospermi  (  càp|,  chair, 
cnippa  ,  graine).  Nom  donné' par 
|  Marquis  à  une  tribu  de  la  famille  des 
i  Dermatocarpicns,  comprenant  ceux 
qui  renferment  des  capsules  charnues. 

SARCOSTOME , adj. ,  sarcostomus 
(  ffàpg  ,  chair,  ax6\ut ,  bouche)  ;  qui  a 
la  bouche  ou  l'ouverture  couleur  dé 
chair.  Ex.  Hélix  swcostoma. 

SARCOSTOMES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Sarcostomata  (  «xàpÇ ,  chair  , 
ffto|*a,  bouche).  Nom  donné  par 
Duraéril  à  une  famille  d'Insectes 
Diptères ,  comprenant  ceux  qui  ont 
une  trompe  charnue  ,  et  que  depuis 
il  a  coupée  en  deux. 

SARIGtJIDES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Sariguidœ.  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Mammifères,  qui  a 
pour  type  le  genre  Sarigue. 

SARMENT ,  s.  m.,  sarmentum;  vi- 
ticula  (ïoxiTndùrt);jlagellum  (Bern- 
hardi  )  ;  Ranke,  AuslLiufer ,  Sçhôss- 
ling,  Wurzelranke  (ail.).  Caqdolle 
appelle  ainsi  toute  tige  ou  branche 
qui  esta  la  fpis  ligneuse  et  grimpante 
(  ex.  /^itis )ih\uk  donne  ce  nom  aux 
coulans. 

8ARMENTACÉ ,  adj.,  sarmentct- 
ceus  ;  auslâuferartig  (alL)  (sarmen- 
tum ,  saritent  ).  Se  dit  d'une  tige  , 
quand  elle  se  comporte  à  la  manière 
des  coulans.  Ex.  Potentilla  rep- 
tans. 

S  ARMENT  ACÉES,  adj.  ets.f.  pi., 
Sarmentacece.  Sous  ce  nom  Linné  dé- 
signait une  famille  de  plantes  ù  fleurs 
liliacées  et  à  tige  très-faible  (ex. 
Smilax).  Ventenat  le  donne  à  là 
famille  des  Ampélidées ,  et  Candolle 
à  une  tribu  de  cette  famille. 

SARMENTEUX,  adj.,  sarmento- 
sus  ;  rankend,  fankig ,  kriechrankig, 
rankentreibend  (ail.).  Se  dit  d'une 
plante  dont  les  rameaux,  longs  et 
flexibles ,  ne  peuvent  s'élever  qu'ayee 
le  secours  de  corps  voisins,  sur  les- 
quels ilsprennent  un  point  d'appui. 
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Ex*  Thuarea  sar&entosà ,  Piper  sar? 
mentosum. 

SARMEIMTIFÈRE ,  adj. ,  sarmen- 
tiferus  (  sarmentum,,  sarment  9/ero9 
porter).  Synonyme  inusité  de  sar- 
menteux. 

8AROP0DE ,  adject. ,  saropodus 
(  aâpo; ,  balai ,  ttovç  ,  pied  )  ;  qui  à 
les  pattes  chargées  de  poils ,  à  l'ins- 
tar d'un  balai ,  comme  celles  de  der- 
rière de  YAnthophora  sarepoda. 

SARRACÉNIACÉES.  Voyez  Sar- 

B4CÉN1ÉES. 

9ARRACÉNÏÉE9,  adj.  et  s.  f.  pl.T 
Sarracenieœ.  Famille  de  plantes, 
proposée  par  Lapilaye  et  adoptée  par 
Kunth,  qui  a  pour  type  le  genrer 
Sarraccnia. 

.  SATELLITE ,  s.  m. ,  sateiles ,  pia- 
nota secundaria  ;  Mond,  Trabant  > 
JSebenplanet  (ail.);  moon,  satellit 
(angl.);  satellite  .  (it).  Planète  de 
second  ordre,  qui  circule  autour  d'une 
planète  principale,  et  l'accompagne 
dans  sa  révolution  autour  du  Soleil. 
La  Terre  n'a  qu'un  seul  satellite, 
la  hune  [voyez  ce  mot)»  Jupiter  en . 
a  quatre,  Saturne  sept,  et  Uranus 
six;  Les  autres  planètes  en  sont  dé- 

Îoutvues.  Quoique  les  satellites  de 
upiter  aient  été  aperçus-  et  observés, 
par  Mayer  dès  1609 ,  on  en  attribue 
la  découverte  à  Galilée,  qui,  après' 
les  avoir  vus,  le  7  janvier  16 10 , 
publia  de  suite  ses  observations, 
tandis  que  celles  de  Meyer  n'ont  été 
imprimées  qu'en  161 4.  Galilée  les  a 
appelés ,  sidéra  medicea^  et  Mayer 
sidéra  brdndeburgica*  Les  satellites' 
de  Saturne  ont  été  découverts,  le 
sixième,  le  25.  mars  i655  par  Buy- 
ghens,  le  septième  le  25  octobre 
1671 ,  le  cinquième  le  i3  décentre 
1672  les  troisième  et  quatrième  en 
mars  1684,  par  Cassini,  qui,  les 
nomma  sidéra  ludovicea,  le  second 
le  28  août  1789  ,  et  le  premier  le  17 
septembre  1709»  par  Herschcl.  Ce 
dernier  astronome  a  découvert  ceux 
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d'Uranus ,  savoir  fo§  second  et  qua- 
trième le  1 1  janvier  1787  ,  le  pre- 
mier le  18  janvier  1790,  te  cin- 
quième fe  g  février  1790,  le  sixième 
le  28  février  179$ ,  et  le  troisième  le 
a6  mars  1 794* 

SATITCÉ  ,  adj. ,  holoseriçeus  ;  qui 
»  le  brillant  du  satin  (ex.  Trombi- 
dmm  holoseriocutn  ).  Oti  donne  cette 
éptthète  mxpittmesi  quand  elles  sont 
fines  et  luttantes ,.  k  barbttlos  longues , 
serrées  et  couelfrées  ,  de  manière  à 
imiter  le  satin ,  comme  celles  du  mi- 
roir de  l'aile  d*9  canards* 

SATORATiOtf  ,  s*  f.  ,  saturdùo  ; 
Smitfff^ng  (all.)«  Oti  employé  ce  mot 
pour  exprimer'  le  terme  ou*  les  affi- 
nités réciproques  des  deux  pritt* 
eipes  eonslituans  «Fut*  composé  bi- 
naire étant  satisfaites ,  aucun  des 
deux  principe»  n'est  plus  susceptible 
de  s'unir  avec  une  nouvelle  quantité 
de  l'autre. 

0ATURÉ)  adj.  ,  saturatus  ;  gesiït- 
tigt  (alL).  Se  d$t  d'un  corps  qui 
ne  peut  plus  absorber  davantage1 
dteo  '  autre  corps  avec  lequel  on  l'a 
ctmrbmé. 

SATURÉINÉES' ,  adj.  et  s.  f;  -pi. , 
SHtuteineœ,  Secïion  de  la  famftleTtes 
Babiées  ,  établie  par  Bentbam  ,  qui* 
pour  type1  le  genre  Satureia. 

SATURNE*,  subst;  !». ^  Staurrats. 
Dixième  des  planètes  du  système  so- 
laire ,  qui  nous  apparàft  comme  une 
étoile  de  deuxième  graiàrdeur ,  avec 
une  lumière  pâle ,  livide  et  comme 
plombée.  Saturne  tourne  autour  du 
Soleil  dans  urt  orbite  incliné  de  2°i/a 
sur  le  plan  de  l'écliptique,  et  dont! 
le  rayorj  est  neuf  fois  et  demi  celui 
de  ce  dernier.  Il  employé  29  ans  5 
vfois  14  jours  à-  accomplir  sa  révolu- 
tion ,  et  tourne  sur  lui-même  en  dnt 
beures  et  demie  environ.  Autour  de 
lui  circulent  un  corps  opaque  ,  large 
et  mince ,  qu'on  appelle  son  anneau  , 
et  sept  satellites,  dent  six  se  meuvent 
à  peu  près  dans*  le  plan  de  l'anneau  , 
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tandis  que  le  septième  s'en  éloigne 
sensiblement.  Le  signe  de  cette  pla- 
nète ,  la  plus  grosse  après  Jupiter  > 
est  tj. 

SATURNIEN,  adj.,  saturnianus. 
Brongniart  nomme  période  satur~ 
tienne  celle, qui  s'est  écoulée  depuis 
la  consolidation  de  l'écorce  du  globe 
terrestre  jusqu'à  l'époque  où  a  cessé" 
la  révolution  qui  a  donné  aux  conti- 
nent la  forme  qu'ils  nous  présentent , 
et  placé  la  mer  dans  son  bassin  actuel. 
Synonyme  d'antédiluvien. 

SACIULJÉE9,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Sauraujeœ*  Tribu  admise  par  Can- 
doïle  dans  la  famille  des  Temstroe- 
miacées ,  qui  a  pour  typé  le  genre4 
S  aurait)  a. 

SAUfUCHTHYENS  ,  adj.  et  s.  m. 
pi*  ,  tiaûrichthjri  (  naSpoç  ,  lézard  , 
iyQvz ,  poisson).  Nom  donné  par 
Hain  ville  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Ampbibicns  ,  comprenant  ceux  qui , 
avec  les  formes  des  Sauriens ,  respi- 
rent far  des  branebics  accompagnées 
de  poumons. 

SAURIEZ  ,  adject,  et  sf  m.  pi. , 
Saur  et  y  Sauri  y  Saurii  (  aavfîoç  , 
lézard).  Ordre  de  la  classe  des  Rep- 
tiles ,  établi  par  Brongniart ,  et  de- 
puis adopté  par  tons  les  zoologistes  , 
<juî  a  pour  type  le  genre  Lézard.' 

'SAtJROCflRAPHE.,  adj. ,  shurogra-* 
phus  (caCpo; ,  lézard ,  ypfyv ,  écrire). 
Naturaliste  qui  s'adonne  spéciale- 
ment à  l'étude  et  à  la  description  des, 
Sauriens. 

SAlîftOGRAPHIE  ,  s.  f. ,  sauro- 
graphict  (craCpo;,  lézard,  7p%w  , 
écrire).  Description  des  Reptiles  sau- 
riens. 

SAUROLOGIE  ,  s.  f. ,  saurologia1 
(caCpoç  ,   lézard',    Xefyoç.,  discours). 
Traité  sur  les  Reptiles  sauriens. 

SAttïlOPHAGE ,  ad[.y  saurùphar 
gus  (  ffaûpoç ,  lézard ,  -pdtyw  »  manger )  i 
qui  vit  de  lézards  et  autres  reptiles. 
Ex.  Lophorhrnchus  saurophagus, 

SAfJttOPBIDIENS ,  adj.  ers/  mr 
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pj.  jj  ^auropMdiL  Nom  donné  par. 
Blaînvilîe  et  ûraj  a  un  ordre  d#  la 
classe  des  Reptiles,  renfermant  les 
Sauriens  et  Ophidiens  des  autres  zoo- 
logistes, ' 

SAUROPHÏENS.  ^".SAUftOPHipiENS. 
SAURURÉES ,  adject.  et  s.  f.  pt. , 
Saurureœ.  Famille  de  piaules  ,  éta- 
blie par  L.-C.  '  Richard  ,  qui  à  pour 
type  le  genre  Sqururus* 

SAUT,  s',  m.,  saàus  ;  ntâwiç  , 
fftâapg;  Sprung  (ail.)  ;  leap  (angl.)  ; 
salto  (it.).  Mouvement  brusque  par 
lequel  un  corps  vivant  se  détache  du 
sol ,  au  moyen  de  l'extension  subite 
d'une  ou  plusieurs  parties  de  son 
corps  ,  qu'il  avait  préalablement  flé- 
chies. On  donne  aussi  le  nom  de 
saut  à  une  chute  unique  d'un  cours 
d'eau  qui  franchit  brusquement  une 
différence  considérable  de  niveau  (ex. 
saut  du  Niagara  ), 

SAUTEIXE  ,    s.    m.  ,  ,  sauteUus.  ' 
Nom  donné  par  Hayne  aux  bulbilles 
qui  naissent  près  des  racines  ,  aux 
aisselles  ou  dans  les  spathes  de  cer- 
taines plantes. 

SAUTEUR  ,  saltatorius  ,  exi  liens; 
qui  a  la  faculté  de  sauter  (  ex.  Ëxo- 
amtus  exiliensj  ALticus saltatorius). 
Kirby  donne  cette  épithète  à  V abdo- 
men des  insectes ,  lorsque  les  segmens 
ventraux  de l'anus  sont  garnis  d'ap- 
pendices élastiques  qui  aident  Ifonioaal 
à  sauter  (ex.  Mackilis) ,  et  à  leurs 
pattes  de  derrière  ,  quand  elles  sont 
longues  et  fortes  ,  de  manière  à  per- 
mettre d'exécuter  quelques  sauts 
(e*.Altica). 

SAUTEUUS  v  adject.  et  s.  m.  pU> 
SaUatoria,  Salientia.  Blainville  et 
Illlger  donnent  ce  nom  à  une  famille 
de  1  ordre  des  Rongeurs  ,  compre- 
nant ceux  k  qui  la  longueur  des  pieds 
de  derrière  permet  de  marcher  par  des 
sauts  successifs  ;  Laurenti  et  Merrém 
à  un  ordre  de  Reptiles  batraciens , 
comprenant  ceux  qui  ont  la  faculté 
de  sauter  j  Degeer,  Cterk  et  Qwer 


q  une  tribu  d'Insectes  aptères,  eom* 

5 tenant  ceux  qui  ont  les  pattes  de 
errière,  propres  à  sauter;  Lamarck 
à,  une  tribu  d'Aranéides  f  à  fequelle 
il  rapporte  celles  qui  s'élancent  sur 
leur  proie  en  sautant.. 

SAUTlfcLAW,  adj.  ,  sphsulians. 
Un  Diptère ( Musca  sub  sultans)  est 
ainsi  nommé  parce  qu'il-  a  lfair  de 
sautiller  quand  il  vole, 

.  SAUVAGE ,  adj,  On  appelle  eau 
sauvage  celle  ani  coule  sur  lasm&cë 
du  globe  immédiatement  après  y  ôtfcé* 
tombée  de  l'atmosphère,  et saiis  être 
contenue  dans  un  lit  j  filons  sauvages , 
ceux  qui  sont  formés  de*  substances 
pierreuses  dures. 

SAUVAGÉES ,  adject.  et  s.  ft  p\, 
Sflwageœ*  Tribu  de  la.  famille  des 
Violariées ,  étabbe  par  Candolle ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Sawagesia. 

SAUVAGESIÉES,  adj*  et  s.  fi.  n\, 
Sauvagesiœ.  Kunth  appela  ainsi  la 
tribu  desSauvagéesdeCandolle ,  dont 
Bartling  fait  une  famille  distincte. 

SAVAINE ,  s.  L ,  sawtàa.  On  donne 
ce,  nom  aux  grands  marais  qui  exis-  * 
teat  dans  les  plaines  de  l'Amérique 
méridionale* 

SA*EUK,  g.  £  9    sûpor.;  w^ 
Geschmack  (ail.)  ;    saPùUr  (angl.)  ; 
sapore(h>).  Impression  qu'un  corps 
produitsw  l'organe  du  goût. 

SAVON  i  subst.  m. ,  sàpo  ;  vântav  ;  ' 
Seife  (ail.)  ;soap(tut%h)  ; sapone (it.).  k 
Produit  salin  qu'on  obtient  en  trai- 
tant un  corps  gras  par  un  alcali  caus-r 
tique,  et  qui  paît  varier  beaucoup 
sous  le  rapport  de  la  nature  des  acides 
gras  et  des  alcalis ,  comme  aussi  sous 
celui  du  nombre  des  sels  divers  qu'il 
renferme.  j 

SAXATILE,  adjeet.,  sàxaffls\> 
saxosus,  saxioola  ,  pettosus  y  gla- 
reasus  (saxum,  rocher).  Se  dit  de 
plantes  qui  croissent  dans  des terrain* 
arides  %  couverts  d<r  roches ,  ou  sur 
des  rochers  isolés  (ex.  Iberù  saxa-  ' 
tili* ,  Qrtholrichum  saxatlh)-,  d'un 
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animal  qui  vît  (ex.  Turbo  saxatilù)^ 
ou  qui  niche  (ex.  Turdus  saxatilis) 
dans  les  trous  ou  fissures  des  rochers. 

SAXICOLKVS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Saxicolina.  Nom  donné  par  yigqrs  à 
un  groupe  de  la  tribu  des  oiseaux  Den- 
tirostres  piprades ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Saxicota. 

SAXJFRAÛACÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Saxifragaceœ.  Nom  donné  par 
Candolle  à  une  famille  de  plantes  , 
établie  par  Jussieu  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Saxifraga. 

SAXIFRAGÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Saxifrageœ>  Saxifragœ.  Nom  donné 
par  Jussieu  et  Ventenat  à  la  famille 
des  Saxifragacées ,  par  Candolle  à  une 
tribu  de  celte  famille. 

SAXIGÈNE,  adject.  ,  saxigenus 
(saxiim,  rocher,  ytvvau,  produire). 
On  a  donné  le  nom  de  polypes  saxi- 
gènes  à  ceux  des  Madrépores  qu'on  a 
regardés  comme  capables  de  modifier 
puissamment  la  surface  du  globe  cou- 
verte d'eau ,  en  y  produisant  des  mas^v 
ses  énormes  et  rapidement  croissantes 
de  matière  calcaire.  Cette  opinion  ,- 
appuyée  surtout  par  Péron ,  est  com- 
battue par  Quoy  et  Gaimard  ,  qui  la 
regardent  comme  très-exagérée,  si- 
non même  comme  inexacte. 

SCABIOSÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Scabioseœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Dipsacées ,  établie  par  Candolle  ,  et 
qui  a  pour  type  le  genre  Scabiosa. 

SCABRE,  adj  ce  t. ,  scaber;  rauh 
(  ail.  ).  Synonyme  peu  usité  de  rude* 
On  donne  cette  épitbète  aux  plantes 
qui  sont  munies  de  petites  aspérités 
rudes  au  toucher  (ex.  Tournefortia 
scabra) ,  ou  à  celles  de  leurs  parties 
qui  se  trouvent  dans  le  même  cas, 
comme  les  feuilles  du  Pharus  sca-  . 
ber  ,  duLcpiockloa  scabra ,  dû  •$*/- 
pkium  scabrum^  du  Tachypogon 
scaberrùnus  ;  la  grains  du  Rula  gra- 
reolcns  ;  le  péricarde  du  Clutiapul- 
ckclla  ;  la  tige  de  Y Equisetum  hye- 
mole.   UOxyccphas  scaber  est  ainsi 
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nommé  à  cause  de  son  corps  tout 
cou^rt  d'écaillés'  dures  et  épineuses; 
YAnthribus  scabrosus ,  parce  qu'il 
a  les  élytres  rugueuses.  • 

SCABRICAUDE  ,  adj. ,  scabricau- 
dus  (  scaber ,  rude ,  couda  ,  queue); 
qui  a  la  queue  rude.  La  Squila  sca- 
bricauda  a  la  dernière  pièce  de  son  ab- 
domen couverte  d'aspérités  en  dessus. 

SCABRICORNE ,  adj.  yscabricor- 
nis  {scaber  ,  rude ,  cornu  ,  corne  )  ; 

3ui  a  les  cornes  ou  les  antennes  ru- 
es au  toucher,  Ex.  Prionus  sca- 
bricornis, 

SCABRICOSTÉ  ,  adj. ,  scabricas- 
tus  {scaber,  rude,  c osta ,  côté); 
qui  est  marqué  de  côtes  raboteuses. 
Ex.  Nerita  scabricosta. 

SCABRTOES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
Scabridœ.  (scaber,  rude).  Nom 
donné  par  Linné  à  une  famille  de 
plantes,  comprenantcelles  qui  ont  des 
feuilles  rudes  ou  piquantes,  comme 
l'ortie ,  le  figuier. 

SC  ABR1FLORE  ,  adj . ,  scabriflorus 
[scaber y  rude,  flos,  fleur)  ;  qui  a 
les  calices  rudes,  à  cause  des  poils 
dont  ils  sont  garnis.  Ex.  Dclpkinium 
scabriflorum. 

SCABRIFOLIÉ  ,  adj. ,  scabrifolius 
{scaber  ,  rude,  foliiun  ,  feuille  );  qui 
a  les  feuilles  rudes  au  toucher.  Ex. 
Escobedia  scabrifolia  :  Punicum  sca- 
brifolium. 

SCABRTSETB,  adj. ,  scabrisetus 
(  scaber ,  rude,  seta ,  soie  )  ;  qui  a  des 
pédoncules  rudes  au  toucher.  Ex. 
Splachnum  scabriselum. 

SCABNUSCGLE ,  adj. ,  scabrius- 
culus;  qui  est  légèrement  rugueux 
au  toucher ,  comme  la  carapace  du 
PhUjrra  scabriuscula ,  la  coquille  du 
Mitra  scabriuscula, 

SCJCTGLÉES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Scawoleœ.  Famille  de  plantes ,  éta- 
blie par  LindJey  et  adoptée  par 
Kunth,  qui  a  pour  type  le  genre 
Scœeola. 

SCALAftIEKS,  adj.  et  s.  m.  pî.  9 
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ScatarUe.  Wom  àonpi  par  Lamarck 
k  une  famille  dé»  Mollusques  traché- 
lipodes,  qui  a  pour  type  le  genre 
ScalarU.    r* 

SCALAfilFORME ,  adj. ,  scalqri- 
formis  (  scala  ^  escalier  ,  forma , 
ferme);  quia  la  forme d'un  escalier, 
ou  plutôt  d'une  rampe  d'escalier. 
Epitbète  donnée  à  ui*  assez  grand 
nombre  de  coquilles.  Ex.  Purpura 
scalariformis ,  Fusus  scdlaris  ,  /f«- 
sus  soalarinus  y  TurriteUa  scalarina, 
Turritella  scaiaroîdes.  On  appelle 
quelquefois  vaisseaux  scalariformes 
\e&  fausses  trachées,  ou  tubes  fendus, 
vaisseaux  scalaires  ,  réticuialres  9 
ou  spiraux  ramifiés  ;  y  osa  scalari- 
formia  ,  vasa  spiralia  reticularia 
s.  spuria;  netzfôrmigt  Gê fasse, 
Trepptngefdsse    f       Treppengange 

SCANDICIBQÉE&  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Scandicince.  Nom  donné  par  Spren- 
gel  et  Candollé  a  une  tribu  de  la  fa- 
mille des  Ombellifères ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Scandix* 

8CANSORIPÉDE  ,  adj. ,'  scdnsori- 
pts  (scandûy  grimper,  pes9  pied). 
On  à  quelquefois  donné  cette  epitbète. 
aux  oiseaux  grimpeurs» 

SCAPE,  g,  m.  jscaprts.  Kirby 
donne  ce  nom  au  premier  article  des 
antennes  des  insectes,  qui,  dans  beau* 
coup  de  cas ,  est  le  plu»  visible  de 
tous. 

ftCAPHIDITES ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Scaphidites,  Nom  donné  par  Cuvier 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Coléo- 
ptères elavicorncs,  qui  a  pour  type  le 
genre  Scaphidium. 

SCAPIFLOIIE,  adj.,  scapiflàrus 
(  scapus,  hampe,  fiosy  fleur);  qui  a  les 
fleurs  portées  sur  une  hampe*  Ex. 
Com/nelma  scapiflora,' 

MAmùBME,ùè);,scapifarmis; 
sthaftfôrmig  (ail.  )  (  scapus ,  hampe , 
forma,  forme).  Se  dit  d'une  tige 
qui ,  étant  dVpouTuede  feuille» ,  res- 
semble à  une  hampe* 
II. 
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SCAPICÀHE ,  adjecf . ,  scapigèrus 

iscapus ,  hampe ,  gero ,  porter  ) . 
>ont  lés'  tiges  ressemblent  à  une 
hampe.  Ex.  Htsperis  seapigera  , 
Mesembryanthemùm  scapiger* 

,  SGAPtJLAine;  ,dj.  %  svapuîarh 
(sçapula ,  épaule).  On  appelle  plumet 
scapulaires ,'  celles  qui  /attachent  au 
bras ,  au  dessus  de  la  base  de  l'aile  , 
et  qui  se  cachent  entré  le  corps  et 
y  aile  ,  dans  J'état  de  repos. 

SCARABBIDJBS ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Scaraàandes;  Nom  donné  par  Cuvier, 
Latreille ,  Lamarck,  Gotdfuss,  Eich- 
Watd ,  r^icinus  et  Carus  à  une  famille 
OU  tribu  de  Coléoptères  lamellicor- 
nes y  qui  a  pour  typé  le  genre  Scd- 
rabœus. 

SCARIEUK,  adj. ,  seariosus;  troc- 
keh,  ratischélnd,  trackenhâutig(a\\.). 
Se  dit ,  en  botanique ,  de  toute  par-* 
lié  qui  est  mince,  sèche  et  demiV 
transparente ,  comme  Yinvolucre  de 
V  Acrbtepkalui  seariosus  et  du  Rha+ 
ponticum  scariosum;  les  spàthelks 
du  Phàiaris  canàtfensis  ;  les  stipules 
du  Potygonum  aviéulart. 

SCABltipES,  adj.  et  s.  m.  pi.  f 
Scarhidês.  Nom  donné  par  Bonelli  et 
Dejcan  à  une  tribu  de  la  famille  éVs 
Carabique*  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
ScarHes, 

&CATOMYZIDB&,  adject.  et  g.  m. 
pi.,  ScateiHfzides  (exera*,  excré- 
ment, jxui«,  mouche) .  Nom  donné  par 
Falfèn  à  une  famille  de  l'ordre  d*s 
insectes  diptères ,  qui  a  pàur  type  te 
genre  Scatomyza. 

8€ATOPBA6mE6,  adj.  et  g.  f. 
pi.,  Scùtophaginœ  (tfVa¥&*  excré- 
ment ,  ydtyw ,  manger).  Nom  dohtté 
par  Robineau-DeSToidy  à  une  trttki 
«leia  famille  des  Diptères  myodaire* 
malacosomes ,  comprenant  ceux  die 
ces  insectes  qui  vivent  d'exorémeot. 

SCATOMILE,  adj.,  scétûfihittts 
(exôrfé  ,  excrémeut ,  fiX*»;  aimery; 

3ui  croit  dans  les  excréW*s^iH. 
>porotri*kum  statophituku 
26 
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SCATQPfflELES,  adftot,  .et  s.  m. 

pi. ,  Scatophilœ  (  ox&toc  y  excrément, 
cita»*  aimer).  Nom  dofmé  par  La»- 
treille  à  une  section  de  la  tribu  de* 
ï)iptères  muscides ,  comprenant  ceux 
de  ces  insectes  qui  rivent  Bmi*  le$  ex- 
crémens. 

, .  SCJÊLÉTOGRAP0IE ;  s.  f.  ,  sccle- 
tographm  (aKsXiiov,  squelette,  Tpdfe- 
$u,  écrire.) .  Description  du  squelette. 

SCÉLIDE  f  $.  f.,  ïcetis;  tnùkç; 
Hinterôein,  Bin térf uss  (kA\*).  #om 
dphijé  par  Illiger  à  la  patte  de  der- 
rière des  Mammifères. 

SCÉ\UPJNIEI\S  ^adj.  été.  rru  pk , 
Scenopinii.  Nom  donné  par  Fallen 
à  une  famille  d'mseetes  diptères ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Sccnopinuè* 

SCHEELAXÉ.  ^1  îraosrarÉ. 

SCIIEEUIV,  s,  m.  T  scketlium. 
IJaiij  et  quelques  chimistes  nomment 
ainsi  le  tungstène,  en  l'honneur  de 
S^heele  y  qui  l'a  découvert. 

gÇHJBEUtJU.  ^ojes  TfJnosT£tiE. 

SCflfêlMATOB&ANCllES  *  adj.  et 
s*  my  pU  ,.  Schismatobranchxa  (  s;^-' 
j*«  ,  fente,  fyâtyxut,  branchies),  j^om 
donné;  pur  Gray  à  un  ordre  de  la 
«lasse  ^Gastéropodes,  <pii  embraie 
*ipe  partie  dés  Scutftraucbes  de  Ca- 
hier»    .      .    .    '  • 

SCHISMATOPTÉBf DES  ,  ad),  et 
s*  f*  fi.  f  Sëkisnmipteridis  (byta^hy 
fente  , Vrip*  ,-  fougère).  Nom  donné 
l^r  Willdeotfw  iuae  tribu  de  laXa- 
mille  de>  JFougères*,  comprenant 
pelles  ^e#t  les  enpsules  s'ouvrent  par 
une  Tente.     . 

>  fCWSl^^»  «djtet.r  stkùtosus 
t*X>y»*  fondre)»  lies  feinérdtogjstas 
•appellent  Mtuetwé  schisteuse ,  celle 
des  m*sje*qfel  se  divisent  aisément 
mt  piaq^efOMparffeuHleUparaUfleh. 
Arqi9^iiajFi4i  é^àb^wngixmpefcU  terr 
rm»A  <*  ©malin*  140  genre  de  rothes», 
<*<*pceflHmt  ctttes  fesmaestoiné- 
,*4«*  où  ifcp  ofepewie  ta  structure  £$- 
\»tt><J&f*^dire  jo*  dominent  le 
schiste  eUV^e^/*******  pt*s 
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aussi  quelquefois  dans  lé  sens  dW~ 
Jotsé  f  pour  désigner  une  nuance 
de  bleu  (ex.  Cobtàer  schistosus).r 

SCHISTOÇAILPES9  adj.  et  s.  f.  pL, 
&ehUtocarpi( a/fait  fendre,  *ap*o;, 
fruit).  Nom  donné  par  Bridel  à  une 
famille  de  Mousses,  comprenant 
celles  dont  Tu  me  est  fissile. 

&CHISTOIDE  ,  adi. ,  schistcidcs  ; 
schiefrig  (ail.)*  Se  dit,  en  minéra- 
logie ,  d*im  corps  qui  est  composé 
.de  feuillets  sépainables  comme  ceux 
de  la  roche  appelée  schiste.  Ex.  ab- 
riteschis  tonte. 

SG&IZAN&BÉE& ,  adj.  et  s,  f. 
pi.  ,  Sckizançlreœ»  Nom  donné  par 
Ëandolle  à  une  tribu  de  la  (émiUe 
,des  M^ntsnermacées ,  érigée  en. fa- 
mille par  Blume  v  qui  a  pour  type 
le  genre  Scbizandra, 

SCHIZÉACÉES  ,  adj.  cfs.  f.  «pU  t 
Schizeaceœ.  Nom  dènné  par  &eul- 
fiiss  k  une  tribu  de  la  fomîtle  dts 
Fougères  s  ayant  pour  type  lé  genre 
Schizœa. 

SCHIZOPODE8*  adj.  et  s,  m.  pi. y 
SchiZfQpoda  (tr^u,  fendre ,  «06;  , 
pied  ) .  Nom  donné  par  Guvier ,  La* 
trelUe  et  Eickwftkl  à  une  tribu  de  Ja 
famille  des  Crustacés  décapodes  ma-» 
«fouies',  comprenant  ceux  dont  les 
pieds  sont  profondément  divisés  en 
deux  branches  grèies. 

SCttUOPTÉftiB  ,  ad>ct.  et  s.  m.  f 
sckizoplerus  {cyï<fr  ,  fendre ,  ttt^s»  * 
aile  ).  Aristote^employe  qmelqttnfois 
cette  éptlbète  en  parlant  des-oiscanx, 
«ompacés  à  d'autres  animaur  ailés  ^ 
domme  les  insectes  ^  qui  oat  ksiade» 
entières* 

«GUIZOTJlOtQU^I ^  odj.  et  s.  m. 
pL,  Sîlmolrocha  (cxiW1»  fendre, 
.Tfoç(è.ç,roue)i  Nom  donné  par  C*Ow 
Ëhrenberg  à  deux  laraittes  de  fa 
alaas^,  desAolàtoires.,  ^anprenant 
ctoK  dont  les  cils  forment  uue  aou- 
ronnesirtiplejatUciDiéev 

hœnus  (^oîvoç^.jpne,  $m>K*y\ 
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citer  )  ;  qui*?  tient  et  niche  dans/  les  ; 
joncs  et  les  rospaux ,  sur  le  bord  dés 
étan gs .  £x .  Sylvîà  schœnûbcenusi 

SCHORL,  s.  m.  \  £ck0rt(v\l}. 
Mot.  allemand,  conservé  en  français, 
dont  oïl  s'est  servi  pendant  long- 
temps pour  désigner  vite  multitude 
de  «U bs  tau  cçs  minérales  •  différen tes  , 
n'ayaritdecotnnirun-que  la  fusibilité 
au  chalumeau  *t  la  forme  d'un 
rhomboïde  alongé  ou  d'un  prisme 
strié»  C'est  Hdiiy  qui  Pa  barini'-avee 
raison  du  langage  scientifique. 

rifS} qui  contient  du  schorLEx.  Qra*  ' 
nile  schorlifère.  '       - 

$CUDOPHlXLE  ,  .  adj.  y  sciado* 
phyllusfaxxaç,  parasol,  «puUby,  feuille); 
quia  des  feu  il  les  en  forme  d'ombrelle 
ou  de  parasol;  Ex.  Aratla  saudo- 
phjrUa.        .    -  7 

SCIADOPHYTE  ,  s.  mM  sïîado-, 
phjrtupi  (  <jxtaJtov  j  ombelle ,  yvtjov , 
plante  },  Nom  donné  par  Keelter  aux 
plante*  ooxbellifèrjps»  *       ^        .    - 

8CrATWJW  >  s.  (.  9  sciatiéa.  la-* 
treille,  donne  ce  nom  aux  mâchoire* 
des  arachnides,  parce  qu?tliesue  cor- 
respondent point  à  celks  des  insectes, 
et  sont  formées  par  l'article  radical 
ou  la  hanche  des  pattes  antérieu- 
res* 

SCJÉNOIPES,  adj.  et  s.  ra?  pi*, 
Sciœnoïdes  ,  Sciœnoïdei.  Nom  donné 
par  Cuviér  et  Eichwald  à  un«  far* 
mille  de  Poissons ,  qui  a  pou*  type 
le  "genre  Sciœna.  ' 

SCtrxÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.",  Sjcil* 
Ita.  Nom  donné  par  Réichenbach 
à  un  groupe  de  la  famille  des  Lilia- 
cées ,  qui  a'  pour  type  te  genre  Scilla. 

S&LLmXB,  s.  f.  ,  scilliiinù. 
Substance  acre  et  volalile  particu- 
lière, que  Vogel  a  extraite  delà  Scitïa 

&CINC01I*Ë&,ad].  et  s.  m.  pi/, 
Scînooïdesy  Scincoûèk*  Nom  donné 
p*fcr.<Çurkr,  Gray,  Fiutogér  et  Eict- 
iRnUàmtiajàUlé  à*< *ej*ites  sn#- 
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rfenç,q»i  arpour  typèlegénre^mciw. 
SCIfVCOlDIENS.  Foyçz  Scmcoi- 

SCINTILLATION,  s,  f. ,  sèintil- 
l4t  à.  Sorte  de,  tremblement  qu'on 
remarque  dans  la  lumière  des  étoiles. 
Àragn  l'attribue  à  dés  interférences  , 
c'est-à-dire  à  de  très-courtes  cessations 
des  innuTemens  ondulatoires  produc- 
teurs de  fa  lumière  ,  qui  se  répètent 
rapidement  et  sont  causées  par  la  dif- 
férence dé  densité  dés  couches  àtw 
mosphériqUes.  Biot  la  dérive  de  mille 
petites  réfractions  produites  par  lès  ' 
agitations  de  l'atmosphère ,  qui  font 
éprouver,  des  changement  brusqués 
de  densité  à  ses  couches  successives,  & 
causé  des  gaz  et  des  vapeurs  qui  y 
flottent  et  des  proportions  Variables 
de  lumière  et. d'éleetncî té.  '      - 

9CIOM1TZ1DES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Sciom/zides.  Nom  donné  par  Fallen 
à  une  famille  d'insectes  djrjîères ,  qui 
a  pour  type  le  genre-  Scianvfza., 

SGHtaf,  s.  m.  j  taies  ;  Schoss , 
Ttleb  ,  Jalirestriêb  (  ail.  )•  Jettné  ' 
branche. garnie  de  feuilles.  Turpïn  a 
pris  ce  terme.dans une  acception  bien 
plus  étendue,  et  il' s'en  "sert  pour 
désigner  toute  pousse  quelconque 
d'tra  végétal. 

SCIBPÉESradj.  et  s.  f:  pi,,  S'cir- 
pzcè.  Nom  donné  par  Lestihoudois  et 
Kunth  à  une  tribu  de*  la  famille  des 
Cypéraeéeâ  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Scirpus.  V. 

J*€IïlPICOLE,  adj.  ,  scirpicobùs 
(scirpUs  ;  séirpe  ,  colo  ,  habiter)  ; 
qui  vit  oui  croît  sur  les  scirpes.  Ex. 
Spfoetnascirpicola. 

SCIS&ILE  ,  ad]. ,  scissilis  (  scindo , 
fendre),;  qui  est  susceptible  de  se 
fendre  j  de  se  partager  en  feuillets 
plus  ou  motn&érjais,  comme  l'ardoise. 
.  SOTAMHNÉES ,  à.dj.  et  s.  f.  jî..;, 
Scitemirteot  (  sciianienta ,  mets  choi- 
sis). Nom  donné  par  LinnjÊ  a  nue 
■  famille  qui  se  compose  des  Musa- 
cé«s  et  de^:  Amomées  rétmîeô  \  pair 
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H.  Brown ,  Kunth  et  quelques  ou- 
tres botanistes,  à  la  famille  des  Anio- 
niées.  .   .    > 

,  SCIURJEN  ,  adj. ,  stiureus  (sciu- 
rus,  éeureuil).  Un  singe  (  Callithrix 
sc\urea  )  est  ainsi  nommé  à  cause  de 
la  geuti liesse  de  ses  manières  ,  qui 
rappellent  celles  de  l'écureuil. 

SCIURIEN$,  adj.  et  s.  m.  plur.  ,. 
Sciurii.  Nom  donné  par  Desmarest 
a  une  famille  de  Mammifères ,  qui  • 
a  pour  type  le  genre  Sciants. 

SCIURINS,  adj.  et  s.  m.  plur.  %. 
Sciurini,  Nom  donne  par  Latreille 
à  une  famille  de  l'ordredes  Rongeurs, 
ayant  pour  type  le  genre  Sciurus* 

SCIUROIDE  ,  adject.  ,  sciuroïdes 
(  mou/toc  ,  écureuil ,  tvîbç  , .  ressem- 
blance ).  Se  dit  d'une  mousse  dont  les 
jets  sont  recourbés  comme  la  queue 
d'un  écureuil.  Ex.  Hjrpnum  sciuroï- 
des. 

8CLÉRANTHE  5  s.  m. ,  scieran*- 
thmm  (  oitapoc ,  dur  ,  avOo;  ,  fleur  ). 
Maenclr  appelle  ainsi  un  fruit'  com- 
posé de  la  graine  soudée  avec  la  base 
persistante  et  endurcie  du  périgone. 
Ex.  MirabiÙs. 

8CUÉRANTHÉES,  adj.  et  s.  f. 
pU>  Scier  ont  hcœ.  Tribu  delà  famille 
des  Paronycbiées  ,  établie  par  Can- 
dolle ,  quia  pour  type  le  genre  Scie* 
ranûuts. 

SCLÉRIÉES,  adj.  et  s.  f.  plur. , 
Sclmcœ»  Tribu  établie  par  Lesti- 
bôudois,  dans  la  famille  des  Cypé-, 
racées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Scleria. 

SCLÉRINÉÉS ,  adj.  et  s.  f*  plur., 
Sclcrineœ.  Nom  donné  par  Kuntb  à 
une  tribu  de  la  famille  des  Cypéra- 
cées  ,  ayant  pour  type  le  genre 
Scltria.   • 

SCLÉROCARPES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Sclerocarpi  (  axbipiç ,  dur ,  xap- 
«•ç  ,  fruit).  Nom  donné  par  Per- 
soon  à  un  ordre  de  champignons , 
qui  répond  presque  exactement  à  la 
trûW  de#  Pyréoojaycèles  de  Frics  , 
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eu  à  la  famille  des  Hypoxylées  de 
Brongniart. 

SCLÉRODERltES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Sclerodcrmiy  Sderodermii  («yx).tj- 
pôç ,  dur  ,  «îfpfioc ,  peau  ).  Nom  donné 
par  Cuvier  et  Latreille  à,  une  famille 
de  l'ordre  des  Poissons  osseux  plec- 
tognathes^  comprenant  ceux  dont 
la  peau  est  revêtue  d'écaillés  dures.- 
Le  même  nom  est  donné  par  Fries  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Gastéroray- 
cètes  trichospermes,  ayant  pour  type 
le  genre  Scleroderma.    ,        '    • 

SCLÉROMYCÈTE9  ,  adj.  et  S.  m. 
p\.r  Scier omj-ectes  (  aànpoç  ^  dur  ,  . 
fivxiç ,  ohampignon  ).  Nom  donné 
par  Link  à  un  ordre  de  champignons, 
qui  correspond;  aux  .  Sciérocarpes  de 
Persooo.  /      • 

SCLÉRQPE  ,  adj. ,  scléropUs  (exhr 
poç,  dur,7rov;,  pied);  qui  a  Ke  pied  ou  . 
le  stîpe  très-dur.  Ex.  Jgaricus  scle- 
ropus. 

SCLÉROPHYLLE  , adj.  ,  sclero- 
phjrllus  (wXijpoç,  dur,  <f  6ttov,  feuille)  ; 
qui  a  les  feuilles  raides.  Ex.  Nau- 
cUa  scleropkylla. 

SCLÉROPODE,  adj.,  sdcropodius 
(  OTÙftpàï ,  dur,  wovç ,  pied  ).  L'Js- 
tragalus  scleropodius  est  ainsi  nom- 
mé parce  qu'après  la  chute  deè  feuilles 
ses  pédoncules  persistent  encore  plu- 
sieurs années  et  deviennent  durs 
comme  du  bois. 

SCLÉROPTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Scleropterœ  (  <nàrtpw; ,  raide  ,  îtripov, 
aile).  Nom  donné  parMeycr  aux  oi- 
seaux rapaces  diurnes ,  à  cause  de  la 
puissance  de  leur  vol. 

SCUÉROSTOMES,  adj.  et  t.  m. 
pi.,  Sclerostomati  (  evfcipôç  ,  raide  , 
«rrôjtç  ,  bouche).  Nom  donné  par 
Dumçril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
insectes  diptères  ,  comprenant  cenxv 
qui  ont  un  suçoir  saillant. 

SCLÉROHACÉ  ,  adj.  et  s.  f. 
pi»,  Scierotiacei.  Noavdoupé  par 
Fries  à  ua  ordre  de  b  classe  de*< 
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Gastromycètes  ,  qui  a  pour  type  lé 
genre  Sclerotïtiny* 

SCLÉROTIÉ«S,adj,  et  s.  f  pi.  , 
ScUrotii ,  Scier otiœ.  Nom  donné* 
par  Pries  à  une  tribu  de  Tordre  de» 
Sclérotiacées  ,  par  Brongniart  à  une 
tribu  de  la  famille  des  JLyeoperda- 
çées,  renfermant  le  genre  Sclerotinm. 
',  SCOBfCDLÉ,  adj. ,  scobicuiatus  ; 
feUflaubartig  (ail.)  {scohs r ,  limaille). 
Synonyme  d<$scobiforme, 

SCOBIFORME  ,  adj.  r  sçobiformùf 
sagespânartig  {a\\.)(scobsy  limaille, 
forma ,  forme  ).  Se  dit  des  graines;, 
quand  elles  sont  fines  comme  de  la 
aciure  de  bois.  Ex»  Qrck  idées. 
'.  SÇOB1NE  ,«.  f . ,  scobina.  Dumor- 
tier  uomme  ainsi  le  pboranthe  qui 
•apporte  Ici  balles  des  Graminées , 
et  qui  paraît  être  le  bourrelet  ap- 
pelé caUus  par  Trinius,  qu'on  f  en- 
contre à  la  base  des  paillettes  infé- 
rieures dansf  quelques  «ges.  de  ces 
plantes,       .v.  - 

:    SCOBINÉ  ,  adj.  >  scobinatus  (  sco-  v 
bina ,  lime)  ;  qui  a  la  surface  rabo- 
teuse et  semblable  à  celle  d'une  Tape. 
Ex.  Dûcopora  scobinata,  Eschara 
scobiniila. 

S€OBItflCOELE ,  adj.  ,  scobini- 
€olHs  {scobika,  lime  ,  collum ,  col)^ 
qui  a  1er  col  ou  le  corselet  raboteux. 
Ex.  Arrhenodes  scobinicottis*  « 

SCOBUUPÈDES,  adj.  et  s.  ni. 
pi.  ,  Scobutipedes  (scopulq,  balai  , 
pes ,  pied  ).  Nom  donne  pat  latreille 
à  une  seetion  delà  tribu  des  Apiafres, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui 
ont  les  pattes  3e  derrière  en  forme 
4e  neussoin 

'  SCOLÉCODES,  adj;  et  s.  m.  ph  , 
Scolecodes  (  <r*wto?Ç ,  vër,  uifoç ,  res- 
semblance). Nom  donné  par  J>A. 
Ritgen  à  un  sous-ordre  de  l'ordre 
*  des  Reptiles  Ophidiens ,  comprenait 
ceux  qui  ont  1  apparence  de  vêts. 
-  SCOLKCTOLOGIE ,  s.  f.,  scokc± 
*r  logia  {  ottànl ,  yet ,  Myoç ,  discours). 
Traité  des  vers. 
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SCOUÈTES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
S  colle  tœ.  Nom  donné  par  Latreille  , 
Goidfuss  et  Eichwald  à  une  tribu  de 
là  famille  des'  insectes  hyménoptères 
fouisseurs,  qui  a  pour  type  le  genre 
S oo lia.  \  v        ^  - 

SCDLOPACE8,adj.  et  s.  m.  pi. , 
Scolôpaces.  Nom  donné  par  J. -À. 
Ritgen  à  une  famille  d'Oiseaux  ,  qui 
a ,  pour  type  le  genre  Scotàpax. 

SGOLOPACIDE8,  adj.  et  s.  m.  pl.t 
Scohpacidœ.  Nom  sous*  lequel  Vi- 
,gors  désigne  une  famille  de  l'ordre 
des  Oiseaux  échassiers,  ayant  le  genre 
Scolopax  pour  type. 

SCOLOPEN0RACÉE8,  adj.  et  g. 
f .  pfc ,  Scolopendraceçe.  Nom  donné 
par  Latreille  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Myriapodes ,  qui  a  pour  type  le 
genre S  colo pendra.  *- 

'  SCOLÛrENDRIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Scolopendrides.  Nom  sous  le- 
quel Leacn  et  Blainville  désignent 
une  famille  de  Myriapodes  ,  ayant 
le;  genre  \Scolo pendra  pour  type. 

SCOLOPENWUN  ,  adjeet. ,  scûlo- 
pendrinus  ;  qui  ressemble  à  une  sco- 
lopéndWExv  Po^noe  scolopendrina. 

SCOLYMÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Sçoffmeœ+'Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Lactucées  ,  par  Lessing  à  une  section 
de  la  tribu  des  Cbicoracées,  ayant 
le  genre  Seolymtfs  pour  type.  - 

SCOLYT  A1KES,  adj.  et  s*  m,  pi. , 
Scotytarii.  Nom  donné  par  Lamarck, 
Latreille  et  Eichwald  à  une  famille 
de  Tordre  des  insectes,  coléoptères  y 
qui  a  pour  type  le  genre  Scolyius*. 

8COMBÉRIDES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Scomberides.  Nom  donné  par  Blain- 
villeà  une  famille  de  Poissons,  qui  a 
pour  type  le  genre  Scàfnbcr. 

SCOMBÉROIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi/,  Scomberoides ,  Scomberoidei. 
Nom  dorfné  par  Guvïer ,  Latreille , 
Eichwald ,  Fi  ci  nus  et  Garus  à  une 
-famttle  de  Poissons,  ayant  le  genre 
Scomber  pour  type. 
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SCQPJFÈRE ,  adj. ,  scopiferus 
(sçop#,bsdai,fero ,  porter).  Se  dit 
des  antennes  des  insectes,  quand 
elles  sont  fournies  d'un  ou  plusieurs 
faisceaux  serrés  de  jpoils.  h'AsUus 
scopifer  a  les  tarses  postérieurs  gaïC 
pis  de-  long»  poils  raides  ;  la  Lamia 
scàpifwa  est  très-velue  partout.       * 

SCOPIPJÈDES,  a4j.  et  s.  <f.  pL, 
Scopipedes  (scop#f  balar,  jw, 
pied  ).  Nojn  donné  par  Latref  He  à  un 
groupe  d'inseotes  apkires  meàbfères- \ 
comprenant  ceux  dont  les  pattes 
postérieures  sont  veines  ou  garnies 
d'un  épais  duvet.  V.  Scobslipêdes. 

&COFUUÉ  *dj.  scopulattts  (éco-> 
pula,  balai).  Kirby  applique  cette 
épitbète  au  tarse  j^es  insectes ,  quand 
il  est  cou  vert  d'un  épais  faisceau  de 
poils  raides.  Ex.  Apis* 

SGORIACK,  ad^ect,  scovkuxus. 
{çuçia  y  scorie)  ;  qui*  l'apparence dje 
scorie  (ex.  Lave  scoriacée).  Se  dit 
«M*s£  Pour  désigner  un.  bleu  noirâtre 
(  Scklachenblaa ,  ail.  ) ,  accompagné 
d'un  écjat  de  mi- métallique  (ex.  La- 
pkria  scoriaccaj.  .  •    -  - 

8CORIADE&,  adj.  et  *.  m.  pL, 
Scorèadei*  Nom  donna  par  Fries  à 
une.  tribu  de  l'ordre  des  Coniomy'- 
cètes  tubercularinés  ,  qui  a  pour  type 
1*  genre  Scorias. 

ôjCOÏtlFIÉ,  adj.  ;  qui  est  converti 
en  scories.  Ex.  S  eh  iste  scorlfié.  ' 
'  &COfi?FORME ,  adj.  ,  scoriformis 
(scoria,  scorie  ?  forma,  forme).; 
qui  a  là  forme  ou  1  apparence  de  sco- 
ries. Ex.  Lave  scorifbrme. 

SCOBPÉMD^S,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Scorpœnides.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  et  Risso  à  une  famille ,  de  Tor- 
dre des  Poissons  jhoraeiques,  qui  a 
pour  type  le  genre  Scorpœiïa. 

SC0RPIOU>E  ,  adj. ,  scorpioides 
Xa*op**o*,  scorpion,  itoV»  ressem- 
blance) -,  qui  a  de  la  ressemblance 
«vee  la  queue  recourbée  du  seor*- 
pion ,  comme  le*  épis  roulés  |ureu&- 
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mêmes  d«  Myosotis  scwpM&&. 
Candolle  donne  cette  épitbète  à  un* 
çjrme  diebotomey  dans  laquelle  *  sur 
lés  deux  rameaux  qui  doivent  *e  Ai* 
velopper  à  l'aisselle  des  Jeux  bractées, 
il  y  en  a  un  qui  avorte  ,  ou  bien  l'axé 
«prouve  une  torsion  sur  lui-tnêtae  > 
ce  qui  fait  que  les  fleurs  «ont  dispo-*- 
sées  d'un  seul  c*ié*  he$  branebe*  ou 
tiges  dais  lesquelles  cette  disposition 
a  lieu  sont ,  en  général ,  wmnt  leur 
développement ,  roulées  en  volute 
du  côté  extérieur  (  ex.  Echiwn).  H 
appelle  thjrrse  scorpieîde  celu>datiB 
lequel  l'axe  se  prolonge  indéfiniment 
par  le  sommet ,  et  porte  latéralement* 
à  l'aisselle  des  feuilles  ,  des  branches 
Jq»M.  sftnt  de  véritables  eims  sebr* 
pioîdes,  c'est-à-dire  réduites  par 
avoftement  è  ce  que  Lews  fleurs  #em* 
Went  être  unilatérales. 

SCORPIÛNIDËfi,  ad) .  et  s.  m.  pl.> 
SûotpionàUB  ,  Scorpionidts*  Nom 
donné  parliamarck,  La  treille  ^  Goid* 
fyss ,  Leach  9  Êicbmld ,  Ficinns  et 
Caros,  a  une,-  femillè  df  Arachnides  * 
qui  a  pour  type  le  genre  Scorpw* 

SCORZOKÉJIÉE6  ,*dj.  ets.f.  pi.* 
Scorzonereœ.  Nom  donné  par  H. 
Cassioi  à  une  section  de  la  tribu  clés 
^actucées'»  par  Dt  Don  et  Leasing  À 
une  section  de  la  tribu  des  Gfeicor- 
racées ,  ayant  pour  type  le  genre 
Scorzonera* 

frCftOMCOIXE*  adj.  9  scrùbicâh- 
fts  ;■  qui  a  le  «orselet  creusé  de  petits 
enfonceniens  irréguliers;  Ex.  Arrhes 
nodes  scrobieollis, 

ftCftOBICULÉ,  adj.^  scrobicukh- 
tus  ;  grubig ,  ausgestochen ,  <ùofy* 
grabig  (ail)  ;  dont  lé  surface  est  creu-' 
séode  petites  fossettes  irrégulière* , 
comme  le  cUnantk*  '  du  Tussilago 
Farfara,  le  noyau-  de  YAmygdaius 
persicii)  les  Jsuilk*  du  Co*voà>ul*s 
scroùieitlàius  et  du  Cupama  scroki* 
cidata,  la  surface  de  là  Spongia  scro- 
biculat*^  les  élytres  du  Mraclyrçerm 
serobiculatus. 
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losus.  Synonyme  àçjcrobicuh. 

SCRQFHEMfUfoft,  adj.  <*  à;  f. 
plM  $cropkulari&.  Tribu  delà  familàé 
des  Scrophularinéej,  qui  reuforn** 
lé  genre  Scrophularia. 

scMovHVLAsmim y  *dj.et«.  f. 

pi.  >  Scropkularvtm.  Famille  de 
plantes»  é^bliepe*  Jussieu,qma  peur 
type  le  gante  6t*êpAularia ,  et  «pie 
R.  Brown  adopte  y  *n*i$  en  y  réuni** 
*m4  celle  des  Pédiculariéea. 

ftCAOTUFOUMlà,  adjM  **rotifq*k 
*iâ/  hûdmisacUonèiig  (  alU)  ;  cj«ri 
forme  né  sac  arrondi  et  obtw^  comme 
le  mdmfiê  du  ScUyrium*  On,  donne 
aussi  çett£  épttbète  aux  racines  qui 
sont  composées  de  deux  tubercules 
rapprochés  et  plue  ou  moins  arrondis 
(ex.  Qrchù  ).  Dans  ee  dernier  senst 
écrùtïfopm*  est  «ynom^aae  de  dfc* 
^r»*e.  .    .     '.* 

MtITOULAiREy  adj. ,  sêuUliaris 
(^liteiium  ,  écusson}.  bUrby  appelle 
angie  seu$eilawe  de  l'aile  des.insec* 
tes  f  celui  de*leur  bise  qtii  est  près  de 
l'écusson.  Cette  épitbète  est  donnée 
à  des  coquilles  treVdépMfées  et  de 
forme  jurro*die(  ex*  P<tfsilascutclla+ 
ris ,  Picten  scutularU) ,  et  à  des  in* 
sectes  qui  ont  un  écusson  très-déve*. 
loppé  (éx«  Mutxa  scntellaru),  ou 
d'une  autre  couleur  que  le  reste  du 
corps  (ex,  M aerotna  scutellaris). 

SrfGUTELLE,  a.  f.,  scuttfla,  scum 
tellutn;  SchîisselchenJjàW.);  scodetla 
(it.  ).  Àcbartus  nomme  ainsi  >  dans. 
les  lichens,  des  apotbéetons  sessiles, 
en,  ferme  de  disque  bordé  par  la  sub- 
stance même  du  thalle  (ex.  Parme~ 
/m  ).  Oo  donne  aussi  ce  nom  aux  pb» 
ques  éeaHleuses  qui  recoumntla  ca* 
raptee  de  œrtaioes  tortues. 

«WCXEU.É,  adjett.,  scutellaiué 
(tcmtellmmi  éestfsbn  )*  Se  dit  d'un 
lichen  qui  eat  couvert  de  seuteUe*. 
SGlJf»MMÉeV9  adj.  et  s.  m.  pi», 
Scutdbui  (stut*tiian>  écueson  )•  Nom 
donné  par  Acfaariiis  k  an  ordiedela 
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chête  des  Lichen*  Hneeéthahwnee ,, 
eompreoant  ceux  dont  les  coneep- 
tacles  ont  la  forme  df écueson  « 

SClJTfiLLIFQaWK,  adj.,  stutel- 
Uformis  {scutçUumr  éeues«iv,/e#»*Mt ,' 
forme);  qui  est  large  et  pins,  c* 
moins  arrondi -,  en  manière  de  bouw 
clier  ,  comme  Yembrjron  àa  H  obus* 
et  les  apothicies  de  certain*  tiehéns 
(ex.  Everow)* 

'( seutfUmm  ,  écueson ,  si*>ç>  ressent* 
blanee).  Synonyinede^cu^/IJàmi. 

8€*JTBUAaf ,  's.;  mM  scutoltu*. 
Audouip  appelle  ainsi  la  '  troisième 
pièce  de  Técussqu  des  iesee>es  hexa- 
podes ,  comprenant  la.sailUe  à  hfe 
uuette  Içs  entomologistes  sont  dam 
I  usasse  de, donner  le  non»  d^écueson^ 

SCLTIB^AIvq^*,  adj.  et  s,  im 
pi. ,  Sciaibr<mehi*y  &ciMr**okmtm 
{sçuUun,  écus>on,  6p«)g|*ft  bran- 
chies). Nom  donne  par  Cnvier, 
Blainville,  Goldfuss,  La  treille,  Fi- 
cinus  £t  Carus  à  un  ordre  de  la  c)asae 
des  Céphalopode  PU  Pàracéphalow 
phores,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
branchies  couvertes  par  une  coquille 
en  forme  d'écusson  ou  de  bouclier. 

SCOTIFOLEË ,  adject.,  scutifolius 
(scutùm  y  écusson  ,  jolium ,  feuille)  j 
qui  a  des  feuilles  pelt^es.  Ex.  Nym- 
phœa  scutifblia.  ■   <        - 

SCfJTIFOnM^,  &i].,scutiformîs°j 
'schUdforinig  (àll?)  (scutujn,  éeus- 
son ,  forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme 
d'un  éeusson,  comme  lecorselcCdu 
Galeriles  seutiformis. 

SCUTIFORMB»,  adj.  et  s.  <h.  nl;^ 
Scutiformia.  Nom  donné  par  Là* 
treille  a  une  famille  de  l'ordre  des 
à? eltoeochlidès  Cydobranches  \  oonv- 
prenant  ceux  dont  k  tète  est  d'une 
seule  pièce  et  en  forme  de  bouclier. 

SCUTIPÈDES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Scutiptdes  (rfdWwm,  éeusson,  pts, 
pied).  ïfom  donné  par  Séopoli  à  une 
famâle  d'Oiseanx ,  comprenant  ceux 
de**)*  devant  de»  jambes  est  ton* 
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vert  4e  stigaatns  ou  d'anneaux  iné- 
gaux aboutissant 4e  chaque  côté  dans 
uii  sîUqd  longitudinal* 
f  S€l]TmOSTUE ,  adj.  ,  scuUrosins 
{scutum,,  écusson.,  rQétrum ,  bec  )  t 
qui  a  le  bec  large  ou  rostre  et  en  for- 
4  me  do  boucher.  Ex*  Brachjrcerus 
scutiroftris. 

SCDTQIDE&,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Seu(oïdes.  Nota  donné  par  Palisot- 
BeauvOis  à  que  section  de  la  famille 
des  Ateurs  ,  à .  laquelle  il  rapporte 
celles  dont  la  substance  est  plane  ou 
cyjindriqite ,  avec  des  organes,  repro- 
ducteur* très-visibles.'  , 

aCUT^TEIWAlV  adj.  ,  .r^/ou 
stèmméis.  Strauss  appelle*  apophyse* 
MCUlo-sternaU  une  longue  apophyse 
dt»  corselet  de»  insectes  y  qui  se  porte 
transversalement  en  dedans  >  pour 
aller  se  fixer  au  sternum. 

SCimiLE ,  s.  t.'i  scutula.  iilîger 
donne  ce  nom  aux  gra  rides  pièces 
carrées  qui ,  dans  les  oiseaux,  cou» 
vrent  la  largeur  entière  ou  seulement 
la  moitié  delà  largeur  dés  tarses  ou 
dés  doigts. 

SCIITOÎ',  s.  tm ,  sculum.  Ce  nom 
a  été  donné ,  par  quelques  botanistes, 
à  une  espèce  de  disque,  circulaire 
qui  entoure  le  capuchon  des  Apoçj- 
nécsyet  par  Audmiin  à  la  seconde 
pièce  de  Pécusson  àe»  insectes ,  celle 
tjiii  toujours  s'articule  avec  les  ailes , 
quand  elles  existent. 

SCYWLAIRE,  adj;  >  sçybalarins 
(txipxin'i,  excrément);  qui  vit  sur 
les  excréroen*.  Ex,  Mj-oda  scybar 
Jaria.  , 

SCYDMÉÎV1DÉS  ,  adj.  et  s.  m. 
pî#,  Sçjrdmenidea.  Nom  donné  pur 
Xeayb  a  une, famille  de  Tordre  des 
Coléoptères,  qui  a  pour  type  le  genre 
Scjrdtmrruijt. 

Si-yllarides,  ScrlUm,  iiora  donné 
par  Latrcdleet  ©cbiiraWà  HiMt  CiAtt 
de  la  ftnuUc  des  (*u*tft<*i  Déoaf*- 
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des  Macroures ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Scjrllarus. 

SC1PHIFORME,  adj.,^c^As>r- 
nUs;  becherformig ; ,  fingernulfor** 
mig,  kclchjormig '  (ajl.)  (scyphftst 
coupe,  forma,  forme);  qui  a  La 
forme  d  une  petite  coupe. 

8CYPU0N0IDE  ,  adject. ,  seypké- 
notdej  (exufç ,  coupe ,  tttoç,  ressem- 
blance )  ;  qui  a  la  forme  d'une  coupe. 
JLx.Spongia  scyphoimïdes. 

SCmitlLE,  *.  tèm,  scyphutasj 
Bêcher  <all.)  (jcrphiu,  oonpe )* Or- 
gane eii  forme  de  petit  entonnoir, 
dont  les  bords  sont  charges  de  tuber- 
cules, et  qu'on  observe  dans  plu- 
sieurs espèces  de  lichens.  Ex.  Scy~t 
phophorus  pyxidalus* 

SCYPHULIFOUIE ,  adjM  scfphu- 
Uf orrais  ;  qui  a  la  forme  d'une  aey- 
pbule ,  çoaune  les  apothéoses  du  €la- 
donia. 

SGYTINE  ,  ».  ni.  ytcyUnum  (**tf- 
tuïoç,  fait  de  cuir).  Nom  donné  par 
Necker  au  légume  extérieurement 
ligneux  et  intérieurement  pulpeux  da 
Cas+ia  fiitulà.  •    . 

.  SCïTGWÏPaïQUE  y  adj.  ,  s*yto~ 
dépsicus  (wrsç ,  peau  ♦<&•+«,  éoor- 
cher).  On  a  donné  le  nom  die  metièrn 
sçytodepsiqucmu  lanoin. 

SÉBACÉ,  adj.  Yscbaeeus{sebtm  , 

suif)  ;  qui  est  de  la  nature  du  suif. 

,V Aurïcularla  jebacta  ressemble  à 

du  suif  qui  aurait  été  répandn  sur  la 

terre. 

SJÊBACIQUE,  adj. ,  sebaciciu.  On 
appelait  autrefois  acide  sébacUpu 
(FtlUàure,  ail.)  un  mélange  d'acide 
Jbenzoïque  et  d'une  matière  empyreu- 
matique  qui  /obtient  quand  on  dis- 
tille la  graisse.  V 

SÉBATE ,  s.  m. ,  sebas  (sébum  , 
suif).  Ou  donnait  ce  nom  aux  sels 
produits  par  la  combinaison  de  l'acide 
séhaciuue  avec  les  bases  salifiabies* 
loruquon  ne  connaissait  point  encore 
la  véritable  nature  de  cet  acide» 

S^BIFÈaB,  adj. ,  htbifirvs  {.#*. 
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bum%  suif  |  for» ,  porter  *)  j  qui  porte 
du  suif  ou  de  la  graisse*  comme  le* 
fruit*  du  Mjrristka  sebiferà r- et  du 
Crotmsebiferum.  ; 

.  SBG,  adjM  siccus,  txfuccus;  trm- 
4  Ae» ,  sa/dos ,  saftleer ,  {  ail  *)  ;  rfrp 
(angl.);  *rçco-(ît,);  Se  dit  eu  général 
d'un  organe  qui  ne  contient  pas  beau- 
coup/de  sua ,  comme  le*  camares 
du  Troïkas ,  \es  fruits  de  YAmona 
exsticca.    ,    .■  ■  ? 

SÉCALRfE ,  sdbst.  f.  f  vectilma. 
Hermbstaedt  donne  -ce  maman  grn-* 
tcn  particulier  du  seigle. 

ttBCOM)41t\E,adj.  tteeznd&iUs. 
En  ^astronomie ,  on  nomme  planètes 
stondaire*  celles  .qui  en  ont  une  au* 
tre  pour  centre  de  leur  mouvement  > 
ou  les  satellites.  lUtter  appelait  pl- 

',  ie&  secondaires  celles  qui ,  sans  pou* 
yeâc.  développer  l'électricité  par  lenr 
action  propre,  sont  cependant  snseep» 
tibles  aétre  chargées  par  la  pile  vol* 
taprue,  de  manière  a  en  acquérir 
passagèrement  toutes  les  propriétés* 
i-cs  géa^stes  doJenent  l'épitWe  de 
vcondaires,  avec  Weroer,  aux!  ter- 
rains ou  dépôts  dans' lesquels  on  ne 
retrouve  plus  rien  des  roches  primi- 
tives^ amis,  seulement  des  matière*' 
do  transport,,  des  roches  pleines  de 
débris  d'£trea  organisés,  la  plupart 
fort  différens  décerne  que  nous  con- 
naissons yivans  anjourd'mn\  €é  mut 
est  encore  employé  peor  désigner  , 
en  botanique,  les  branches  ou  divi- 
sions immédiates  des  pétioles  et  p$~ 

,  doncules  communs,  et  en  zoologie, 
celles  des  pennes  de  raileo^ui  s'atta- 
chent à  l'avant-bras.  \- 

8ECONDIKE,  i?  f.,  secundina. 
Mirbel  désigne  sous  ce  nom  la  "partie 
moyenne  de  l'ovule  végétal  ,*  qu'en 
reconnaît  en  lui,  au  dessous  de  la 
primine,  quand  il  s'est  formé  à  -son 

t  sommet  une  ouverture  qui  la  perce 
elle-même  9  ainsi  que  cette  dernière. 
C'est  le  Ugmtrt  dé  Brongniart. 
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$0ndérung(nW.\(secerno9  séparer). 
Action  par  laquelle  un  organe  vivant 
sépare  du  liquide  nourricier  qni  afi- 
flue  vers  lui  certaines  parties  destt- 
nées  soit  a  remplir  quelqu'usage 
particulier ,  soit  à  étse  exputtées  oit 
corps*  ':"•••,•• 

SECTILE ,  ad}.  ,>  sectdis  (  seèà. 
couper).  Se  dit  de  la  massé  poBtmv 
que  des  Orchidées;  quandteBe  est  par* 
tagée  en  plusieurs*  massettes.  > 

SÉCULAIRE,  ad]ect. ,  sœcufaris 
{sœcutum ,  siècle).  Les  astronotées 
donnent  cette  épttbéte  à  certain** 
inégalités  du  mouvement  du  Soleil  , 
parce  qu'elles  sont  comprises  dans 
des  périodes  fort  longnea,  et qu*erlei 
ont  été  continuellenîent  croissantes 
on  décroissantes  depuis  les  pins  an* 
•  ciens  astronomes  jusque  nous.  En 
général ,  elle  s'applique  à  4es  varia-*- 
tions  auxquelles  tons1  les,  éléineo*  dfc 
système  au  monde  sont  astreints , 
qui,  bien  que  pé>*c<liqnes>  n'accona» 
plissent  leurs  >  périodes  qu'après  un 
grand  nombre  de  siècles^  de  sorte 
que  leurs  accroissemens  peuvent  este 
pendant  long-temps  regardés  comme 
.  uniformes. 

8ECUNmFLO*E,  adj. ,  sectmdi- 
ftorUs  (secioidus,  unilatéral,'^**, 
fleur).  Se  dit  d'une  plante  qui  a  des 
fleurs  unilatérales.  Ex.  Cisiit*  sêcttn- 
diflèrus,  Relinlphyitum  sceundijlo- 
Tttm%  Rûdriguezia  secumdu. 

SÉGUIIICOIUVE ,  adj. ,  stcuricor* 
nù{  securis  *,  haché ,  cornu ,  corne*); 
qui  a  les  antennes  èri  forme  de  haché , 
comme  le  sont  certes  de  fa  Phyllvmjrr* 
securicornis ,  à  cause  de  la  largeur 
de  leur  dernier  article  ,  qui  est  «M 
entre1  infléchi. 

SÉOfilttrèflEft ,  adj,  et  s.  m.  pi. , 
Securifora.  Nom  donné  par  Eichirald 
à  une  famille  de  l'ordre  des  insectes 
hyménoptères ,  qui  correspond  aux 
Porfe-scië  de  tstreille. 

âa^QIffitfOBMiE ,  adj.  ,  sccnrifor- 
tnis;  bcîiformig  (  ail.  )\  securis ,  h«- 
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i&QiJehma,  ferme)  ;  qui  ai*  ionise 
d'une  hache  *  comme  les  palpes  de* 
2?&zi*r  ei  les  «!tf*ii»6f  des  •fy'i'pftW  f 
doèt  le  dejrnie*.  article  .  est  ttiangitv 
laire  »  eerapwmé*  aer|e  a  son  extré*  ^ 
mité  et  point»  à  ea<base.        . 

SÉCUIUGÈBE,  adj.,  sccurig0/m$ 
Isêemris  ybacbe ,  jtrro,  porter)*  Le 
JKNttéi*clia  **c*rijèr*  est  ainsi  noijw 
jnéàoeusMie  la  forme  des  appert* 
dices  qui  garnissent**  corolle. 

SÉGWUFAU^ES,  aij.eti.m.pl., 
S+mripalpi  (securlsi  hache»  pa/<* 
s*i# ,  palpe  )•  Nom-  doeué  par-  Le* 
trttUe  etfiicbwald  k  une  tribu  de  1* 
famille  dea  CMéoptèrea  Stéoély  très  » 
eotnpruiieuteeex  de  ces  insectes  doàt 
lia  palpes  marillaires  te  terminent 
par  un  article  en  forma  4e  bacfce 
alengée  eu  ceiirifomê.. 

HtoWTAIÙ»!  adj,  e*  s,  f.  pi.  ^ 
tf r dm/eriW  <*ceW  ♦  élue  assis  >B*ea 
donné  par  Lamargk  t  Walcke oeef  et 
Latseilte  à  use  section  de  la  famitio 
des  Arao/ides»  cemnreoant  celles  qui 
ne  tiennent  idtatebiles  dansa  Les  piégea 
q«  «Mes  tendent  pour  prendre  lenr 
fmimv  par  Lamavak  à  ud  tordre  de 
la  clasfèdes  Anneltdes,  auquel  il  npi» 
porto  eaux  de'ces.smmauqui  babi- 
*ea*cVattdl*Utad'ràifeeèsc*te*t 
jamais  ontièsesneot* 

ââNUrikD*?,  edjM  sedtiùM*  (jo- 
^veiége,  je*,  pied).  Èpijtbète 
dont  quelques  eojdtbetagiatea  se  sont 
aéras  po»r .  d  jttgner  \m  «âseanxper- 
eneojre» 

s^«nWf(intB»odjM  «tffmaa- 
«rrn  (,*otafotolssst»  sédiment).  Se 
élit  f  en  mieereJogie  Y  d'un  corps  cen- 
esétàoneé  dont  loi  snob  culea -f  qui 
étaient  d*abord  suspendues -dans  uo 
liquide,  nVyns*  été  arrêtées  par 
sosomn  corpa  pendent  leur  «bote  9  se 
aoot  dépose*»  aor  la  rase  «psi  était  a* 
fend,  on  eoToloppant  ne  portion  do 
cette  Tase ,  arec  dos  feuilles  et  de* 
eetps  inorganique*.  En» 
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fétiflBBVk%Q/BBi  adf  l\  stf**rit*t*é 
Hom  /donné ,  dans  lo  nonieneloture 
chimique  de  BérzefcUis  y  à  un  ael  dans 
lequel  l'oxigène  de  l'oside  fotrtauo 
est  multiple  par  sis  de  celui  de  ra- 
oide*  Ex* SulfattséfcrrHiwe*  '-■/"'. 
*  ÂÉGÉTAL,  adjM  seg*t*#s  (  *sw 
#exf  moisson )♦  Se dH dp  pfemtee  qui 
croissent  dans  les  champs*  de  oéréaàts 
(  ex-  Medioago  swgeuUs  ,  Ckrysa** 
thcmum  segetum  ) ,  et  d'animatuiqui 
vtveùt  dans  les  champ*  euki  ré*  et 
ensemencés  (ex^  Mus  '  m*sst*tus± 
Anstr  segetum  ;  Nôtim  segttis  ) . 

8JBaHfiAiT4m£,  adju  f  aegnie/i- 
Siirsav»  Sedit,  ensxMdaajietdb^so> 
rojr  9  quand  il  est  formé  ôVplnsieois 


iegmfius. 


celui  do  oortotni 


Crastneéa  loph^sopes. 

8£GaU^IFOaofBy  adj. ,  *egmim* 
ftrmh* .  yoeteidro  est  appelé  aûnai  v 
eooriatallogiôpbie  ,iorsqo^doox&oss 
paraUéseasont  tràs^loiffm  et  les  ok 
auCoes  fort  étroites.,  d'où  il  snk  ajoa 
les  premières  deoteotoeot  des  haata» 
s^neai^ulien,etb^asiticadeatio> 
pèses ,  en  sorte  ô^uo  le  solide  qui  on 
résulte ,  pouvant4trecetisidéréoamsae 
le  résultat  dojdoax  sections  faites  dans 
un  octaèdre  pardeux  pkns  porollèlet 
cntr'eox  et  à  deux  do  «es  facea^  est 
réeUeaaent  on  acfaaeiit  d  Woods* 
Ex*  Spimék  primôtif  mméijorw* 
'  jo^oaiiiiaoTwie* 

a)oXf  s.  nu  ,*«/;«**;  SmU{tdl^ 
^sfr(angU)  ;  mU  (k.)«  AmUaaoii  om 
o^pokitjoitosit  eorpo  qoi  cafonlntio 
dans  Veau;  pois  on  leatrotgoit  oa 
nom  à  tons  les  composés  ifts*  octdo 
et  d'uneou  plusieurs  bases,  parce  qm'oo 
JeaeraiFoit  analogue*  om  sel  ^propre- 

stt  dit  f  sus  sel  aaorio ,  dans  lequel 


on  admit  de  Uoxisjène  jesqV*  Této^ 
blissemeaUdeUthéotse 
Aojouid'ami  le 

êti  est  bien  ^utrtmuat  étendue, 
por  là 

et     ' 


ii 


s&ut 

éloa^hisniques  ,  et  il  admet  «feq 
genre*  de  sels  t  4a»  oxùéU ,  las  /neir 
JwMaW»  les  sulfoselsf  les  jéléniMk 
et  les  teUurisels  (v.  ces  mois),  ©a 
donne,  jsnjaurd'bui  Je  a*m  de  ael* 
a*?t  combinaison*  aWoxacio^rçe* 
les  oxjbasns »  à  ^celles  des  nydjuciden 
avec  les  alcalis  organiques  rè  oelies 
das«orfw^Mog^i^AveQlin4aer|»àsim- 
pies  >  î  celles  des  sels  hakïdesjeauna 
a*en  las  autres,  nw.  des  sulfurée  ou 
avec  des  oxides,  à  celles,  de  deu* 
acides  ou  de deux oxides  l'un  awec 
Vautre ,  à  «pelles  d'un  acide  avec  de 
l'eau ,  enfin  à  celles  d'un  acide  aime 
un  composé  binaire  ou  ternaire  ,  *#l 
§ne  le  .carbure  din/drique  ,  dans  les 
étbexset  Jes  graisses.  Il  est  à  remaiv 
oueraue,  dans  tous  ces  composas  „ 
1  un  des  oorps  est  regardé  eoauma 
jouant  U  rôje  d'acide,  et  l'autre  celui 
de  bps*  ,  et  quedanilelleann  le*  de** 
corps  renferment  le  jn^mt  principe  * 
cojnnie  oxigèoe  ,  soufre,  sélénium 
ou  tellure ,  ce  principe  *y  trouvn 
toujours  «n  quantités  pr+psrtinn- 

SÉLiCIEIYS,  adj,  et, S.  9»  pi-  ♦ 
Sdaciiy  Selozha  (eftsgat \  espècit 
de  pws<m  sa  us  écailler).  Nom  datai 
par  Cnvier  à  une  famille*  ata'l'fidre 
des  Cbondroptérygiens ,  p*r  LatreiUe 
à  un  ordre  de  la  classe  dis  Içhthyo-r 
4ère*>  par  ÉichweWJi  un  ordre  dt 
celle  des1  Poissons,  cojnprenaat  lis 
rmesel  les  squales.  ,  \  . 

SfrAtfja^E»,  adj,  et  s. --f.pl, 
.  rSçlagmeo!.  Famille  de  planter,  pro- 
posée par  Jusaieu  et, établie  parCuoi- 
*j  ,  oui  a  pour  type  lé  genre  Stlag*. 

8ÉUÉ\HYDUAX^  ,  s.  m.  ,  ^^«ir 
hjdraà.  Nom  donné  par  Berxelius  aux 
combinaisons  jdu  séléoide  ^hydrique 
awc  les  séléninrjcs  métalliques  qui 
contiennent  les  radicaux  det  aïcajjs  et 
t     ides  terres  ajcalinea. 

(     Genre  de  sels  (jelcruaure  SaUe  , 
;     ail.)»  qui  résultent  de  ]* jgpmjnpaisnn 
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de  l'aeWe  ^léntmie  arne  las 
Salifiables. 

.  sfa^MlMW,  *t9  ïdm&èsiê* 
Dans  la  uornenesnlMap  de  fiaratKns  * 
ce  mot  est  synonyme  de  séléaiuée* 
et  daigne  les  ccnobiaaistNts  de  sééé~ 
Biufnq^pet^eBtâfumf^«kseléitides^ 
en  jouant  le  râle  de  base, 

.  mfAfoctjmmM  ;  *.  ***  mi*** 

cyormrftuth.  Composé  ou  sel  kàkmèà 
pUns  Uqnal  le  cyanogàa*  ttleaéèé- 
nina»  jouent  enseiniite  létale  de  pvifH 
çipejelenti^négatsf» 

zetîfas  nomms  *ia*i  iestsanfamaianns 
du  .sélénium  avec  ks  ;  eow  mots* 
électro-négatifs  que  lui  ,  dans  Jc*4 
qoeUealet  ra^aorUatottÉaptesnontles 
méiof^quad*  as  le*  acides, 

Mou  doooé  par  $*uda*t  k  usataW 
pâlie  4*  Mioésanx  ^  dan»  laajaaifn  si 
cangr  cenx  q(ui  exhalent  «ne  naksstf 
de .  naiferl  pourri  pur  i'rffat  aW  1$ 
aomhttsUoau 

SÉLÉNIÉ  9  ad).  En  elaimn  J»#pa- 
pelle  qutaquefeù  Jtt*  tydr*gt*à  *é- 
lénié  U  sélinide  bydrkilie^uaa«sle  ayv 
droafléniqBJt.  En  mioérjOggip  iiM<n#ï 
se  dit  d'un  corps  qui  est  miawsaiiai 
par  le  séléoinin  (nah  ttoSff*  *Mmé). 

Itnifhtsmw*  »  «U,  J  le  npapnd  degfé 
d'oxidaUon  da«éle*Uim^  ^imiove^ 
gisent  noiiHi)4acidaaélé*ia^s>eiy*s^ 
fide  sélénieux  un  composé  desoùCa^ 
et  de  aéléniuiu  ^jvai  fatfPO|WtNHpel 
^  cet  acide  iêM  sa,  eoflipnsitiq^» 

&  dit  d'une  eutaelpnec  qni  siwaafiit 
4u  Beiénium.  „ 

Berzeltus  appelle  oxid*  fétàniqupXç 
premier  .detpré  ilWiaWf»  Ai  sélé- 
nium, et  4^/«  *éléfiïpuf  {  i$*k*r 
<siiure  y  alL  )  Je  troisième  $  qU(  -a  Aé 
décoevert  en  *&*7  par  kiitscberUe^ 
AWH  «0lt#9«^y«BMBlrfiaVHÉUx 
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tttuelpottatt  le  nom  de  HUh\ue\ 
SÉLEtylSgfc ,   s.  m.  Nom  donné 

p»?  Berzctius  £  une  classé  de  sels ,  tpi 

récoltant  delà  combinaison  des  sélé^ 

niues  àveé  les  sélénitires. 

àÉLÉtilTE ,  s.  f. ,  s  dénis.  Genre 

de  sels  (sdmUktêàurk  Satze\  alL  ), 

2ui  sont  produits  par  la  combinaison 
e  l'acide  sélcniettx  avet  les  bases  sa- 
lifiantes. 

SâLÉNlTKra , ,  ad). ,  seUnitictis. 
Êpithète  donnée  aux  eaux  qui  tien-* 
nent  en  dissolution  de  la  sélénite* 
c'est-à-dire  du  sulfate  de  chaux.  ' 

!  tôL^NHM ,  s.  '**.•,  Sélénium.  Me- 
tal  découvert  en  1B17  par  Gabn  et 
Benceènjs;    -  " 

afcéNItttBV  s.  sn.  ï'  seieniare- 

•  /àm.  Bcrzel ras  nomme  ainsi  les  con>- 
ïiijiaisons  du  sélénium- avec  des  corps 
moins  é>ctro-négalifs  que  lui ,  dans 
lesquelles  les  rapports  stomiques  sont 
les  snémes  que  dans  les  bases.  D'au- 
ttes  chimistes  entendent  par  là  tonte 
combinaison  du.  sélénium  avec  un 
corps  simple. 

^  •  8ÉtÉWOCEIVraiQ€JE  ,  adj* ,  «e- 
iehoçentrictts  {  etkrpn ,  iuae> WvTpov, 
centre);  qui  a  rapport  au  centre  de 
la  Lune.  •.-*••  "> 

zÉLmomo&tiqvE  ^  s.  f ,  ;  se- 

tenognostka  (ethito),  lune  ,  •pûtn;, 
connaissance).  Terme4ont  Gruithui- 
sen  s'est  servi  pour  exprimer  Ten^ 
semble  de  ee  qcre  nous  savons  par 
Tappott  à  1*  constitution  physique  de 
la  Lune.  ■  ■*       *w/  • 

^^ÉHOOtUrail! ,  s.  f.  ;  sclerio- 
graphim  Ceiktom  ,  fan*  ,  fy<*y»  J 
écrire).  Description  de!»  Lune.  J 

«ÉtLÉKOORAPnQVE  ,  âdj.,  *?- 
lenographicus  >   qui  a   rapport  a  la 

v  description  de  la  Lune.  C*r/*f  .**&- 

/rto graphiques. 

*ÉliBlMOTOPOGRAPWE,  s.  f.  J 
settnotfwographia  (  «nXiswi  ,  lune  , 
******  lieu  ,  Tpdtfo»  ,  «  écrire  ).  '  Des- 
cription dé  U  surface  de  là  Lune. 
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itknotonographuus  ;  qui  &  rapport 
à. la  séténotopdgrapbie.  Schrceter  a 
publié  des  Tragmens  sélénotopogrn* 
H&iqùes. 

'8EMWR1SS ,  *dj\  et  s.  £.  pi. ,  Se- 
lineùs.  Tribu  ,  admise  par  Sprengel, 
dans  la  famille  des  Ombellifères ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Stlinttm. 

8rkiIMIQCE  ,  adj. ,  sèUnicus.  Sous 
ce  nom  Peséhier  a  indiqué  un  acide 
qu'R  dit  avoir  extrait  des  racines  du 
Sélinum  palustre. 

8ELLA1RB  f  adject.  »  sèllatus  , 
ephéppius  ;  qui  a  la  forme  d'une 
sellé",  comme  le  dos  du" poisson  ap- 
pelé Amphiprîon  ephippùan ,  ou  la 
tdquîlle  du  Perna  ephippium.  Se  dk 
aussi  dfun  insecte  qui- est  marqué 
d'une  large  bande  "noire  eri  travers  du 
corps  (ex.  Notoxus sèllatus). 

8EMAISON,  a.  f.  Quelques  bota- 
nistes ont  employé  ce  mot  dans  le 
même  sens  que  celui  de  séminal ièti  , 
pour  désigner  Faction  de  disperser  ou 
de  semer  les  graines.  ■•••'' 

8EMBL1DKS,  adj.  et  S.  m.  pi. , 
Se mblides.  Nom  donné  par  Latreille 
el  Eichwald  à  une  tribu  de  la  famille 
des  insecte  neyroptèrés  plariipcnnes  , 
qu*  a  pour  type  le  genre  S èmblis. 

*EMENCft,3.  f.,  semen,  Ternie 
employé  dans  le  langage  vulgaire 
comme  synonyme  tantôt  de  graine 
^des  végétaux ,  et  tantôt  de  sperme 
îles  animaux.      < 

SEMI-ADHÉRENT,  àdj.  ,  semi- 
aàhœrens  ;  -qui  adhère  à  demi.  Se  dit 
du  ca\ice  y  quand  il  adhère  àiWaire»  a 
dans  une  partie  de  sa  longueur  (  éx. 
Limoselh  aauatica) ,  de  la  capsule, 
quand  elle  lait  corps  avec  le  calice 
par  sa  base  (ex,  Samolus VaterandV)\ 
du  nectaire,  lorsque  sa  marge  n'ad- 
hère qu'à  la  base  dé  lf ovaire  et  de- 
vient libre  à  sa  partie  supérieure  (ex. 
Melàmpyrum)  ;  u*e  Yùvàire  ,  quand 
il  fait  corps  avee  le  périanthe  ^ar'  sa 
partie  inférieure,  et  qu'il  est  libre  su- 
périeurement. 
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SEHI-AMPLECTIF  ,  adj. , semi- 
amplectivus.  Épithète  que  .l'on  donne, 
aux  fouilles  encore  renfermées  dan» 
le  boui^eon,  lorsqu'elles  sont  ployées 
longitudinatement,  et  qu'elles  ont 
leur»  deux  bords  embrassés  par, une 
autre  feuille  ployée  comme  elles.  Ex^ 
Iris. 

SEM-AMPLEXIFLOM  ,  adject.  9 
semiamplexiflorus.  Se  dit  dès  squa- 
mellcs  au  clioaulhe  de*  Sydanlhérées, 

3uand  elles  embrassent  les  fleurs  a 
cini« 

8EMI-AIV\ULAIRE  ,  adj,.  ,  semi- 
annularis.  Nom  donné ,  dans  la  no- 
menclature minéralogique  de  Haiiy , 
à  une  variété  qui  offre;  un  prisme 
hexaèdre  régulier ,  clans  lequel  trois 
des  bords  de  chaque  base,  alternant 
entr'eux  et  ceux  de,  l'autre  base , 
sont  remplacés  chacun  par  une  fa- 
cette. ; 

.  SEMI-BIFIDE  9  adj. , sëmibifidu*; 
haWgespaUer}{t\\\+);auit*ï  à  demi 
fendu  en  deux  lobes,  comme  la  ligule 
du  Bromus  mollis. 

SEMI-BILOCULAIRK,  adj. ',  Sêmi* 
bUoçularis  ;  qui  a  les  fruits  à  demi 
partagés  en  deux  loges.  £x>  Astra~ 
galas  semibilocularis. 

SElfl-CIRCOIVSCISSlLK  ,, ad  ject. , 
stmicirconscissilis.  Se  dit  >  d'après 
L,~C.  Richard,  d'un  péricarpe  qui 
s'ouvre  par  une  scissure  transversale 
demi^circulàtre.  Ex.  Jeffersonia. 

8EMI-COLLIGÉ,  ad).  rsemicoW- 
gotus;  holbgeheft  (ail.).  .Épfthète 
donnée  par  Illiger  aux  pieds  des  oi- 
seaux ,  jquand  le  doigt  intermédiaire 
est  joint  à  l'extérieur  par  une  mem- 
brane et  totalement  séparé  de  l'in- 
terne. Ex.  Gr«j. 

SEMI-COHDIFORME  9  adj. ,  scmi- 
cetdiformis  ;  qui   a  la  forme  de  (a 
-  moitié  d'un  cœur,  comme  les  si\pu&es 
du  Mespiius  pyracwllia. 

SBMI-COSTULÉ  ,  adj.  ,  senucos- 
tulatus.  Le  Trechus  sewcostulatus 
»  là  partie-  sopéricuro  de.ses  tours 
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de  spire  marquée   de  petites  c8te* 
serrées  et  obliques. 

SEMI-CROISÉ,  adjM  semi&éeus* 
salut  ;  qui  est.  croisé  à  demi*  La  Mc- 
latiiassmidecussataaà&hitieêinn** 
verses  croisées  sur  les .  tours  supé- 
rieurs et  sur  la  moitié  supérieure 
seulement  des  antres  tours.      , 

SEMI~CYLII\1DRIQIJ£  ,  adj. ,  semi- 
cylindricus*  Esthète  4coraée  aux  co- 
tylidons  ,  quand'  ils  sont  akmgés  / 
plats  d'un  coté  et  convexes  de  l'au- 
tre, et  qu'ils  ressemblent  à  un  cy- 
lindre eoùpé  dans  le  sens  de  sa  lon- 
gueur. Ex»  Salsoh  radiata.     ■    < 

&EMI-OIGYNE  r  adj. ,  semidigynus; 
qui  a  deux  pistils  sondés:  à  la  basa  f 
comme  beaucoup  aV  Polygomum* 
■  SEMI-DILATÉ  ,  adj.  t  stmidiUaa- 
tus.  Nom  donné  par  Haiiy  à  nne  va- 
riété de  chaux  carbonetée,  qui  dif- 
fère de  celle  qu'on  appelle  dilatée,  es* 
ce  que  les  pans  restent  parallèles  à 
l'axe,  dans  une  àe  leurs  moitiés*/ 
d'où. il  suit  que  les  base*  des  pente>  ' 

Î joues  sont  moins  dilatées  que  dan» 
'autre  variété ,  où  les  pans,  étant 
entièrement  inclinés  à  l'axe  >  contri- 
buent doublement  à  la  dilatation 
dont il  s'Agû\, 

SEMI-DOUBLE,  adj.,  semefomkm. 
Se  dit  d'une  fieur  qui  a  les  pétales 
très-multiplic*  ,  mais  qui  est  encore 
féconde >  parce  que  tes  examines  n'y 
ont  pas  totalement  disparu. 

SEW-ÉliAmOINÉ  ,  «djtct.,  j#jn** 
emàrginatus.  Se  dit,  en  minécajo-' 
gie ',  d'un  cristal  dans  lequel  une  par- 
tie des  bords  de  la  faftie  primitive , 
égale  à  la  moitié  de  la  seratne  total*, 
est  remplacée  .par,  des  facettes.  Ex. 
Chaux  çartmmtéesemi-émargméfi.  • 

8EMI-ÉPOU>iX£ ,  adjeet.  Esthète 
donnée  par  Haiiy  &  une  variété  of* 
frant  la  forme  primitive  dont  Uf  moi- 
tié des  angles  solides  est  remplacée 
par  des  facettes  simples.  Ex.  Baryte 
sulfatée  semi-épointée. 
;  mU-WâiOui ,  ad»* ,  umjfiêsvk' 
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la  partie  supérieure,  esffna njuée  de 
immàti  colorées  à  sa  base. 

WMi-ruinMtaNÉ ,  adj.  Se  dit 
<k  la  caktthùfc  des  SynantnéVéVa , 
qttand  ette  ie  contient  que  dés  demi-» 
nWront.  Bx,  Trugofwgon. 
.  SEMI-FLÔMULBOT  9  ad j. ,  ^^;f- 
JkmmUsus  /  ztmgertformig  (ail:). 
£pétkèt«  d— née  à  la  cahtkide  des 
Sjamrtèw^iy  quenAelte  ne  renferme 
qaftdes&MJfonwi».  Les  Sttniflos- 
cmteumi  forment  «ne  classe  dans  les 
jaaetfeodn*  de  Téutnefert .  d'Àdanson 
et  de  Guiart. 

mmfrUmAlÀ,  *8f.9*emicanc*l- 
Jf*»;q*i  est  a- demi  retieulé ,  comme- 
là  Crèi*wrias*r»bt*nct{t<tta ,  dont  il 
»jr  a  qoeia  i*?^  supérieure  du  p£- 
rteSe»  «y*  le— Ct. 

-  AElflklNsfSM^ad).  fJtMiHJtfertzs.  - 
Sr4*  du  c*ff*«,  lorsqu'il  n'adhéra 
s  a  l'# vatm  tfoe  dans  uae  partie  de  sa 
tarçams*.  ^m^Lmoseéèàdffàatket; 

flfiiflfcJ&M?  ad}.  ,  semèfaèrrs. 
SrdKt  dfasie  «attife  nifivafoe  dont 
lé  iafcre  *&*  m  bord  étroit  à  demi 
reftécfe* .  Es.  Çrch»ttm*a  êemilabrts. 

ftu  ;  halhwolllg  («11.  ).  EpHhète  don- 
née aux  p«W*  Àt  oiseaux  ;  lorsqu'ils 
aatéi  h  denti  eowferte  de  plumes. 

tfrrhy  MbfàdkeHg  (ail:).  Se  dit 
d'un  fruit  dort les  cloisons  ne  vont 
pas  jusqu'à*  «entre ,.  <&Avmè  dttasla 
cepetjtetdu   f  apurer. 

M*mà*ÂMKr,  adj. ,  JlmtiMAr,  *•*»**- 
lunêtu*  i  èçMdtttus'  ;  qui  a  fa  forme 
d'inie  demi lune>  on  #u*  croissant, 
eW  à-difcr  fto  bord  rond  ,  trvfci  la 
ba#e  eu  i#  aoraaict  divise  en  deux 
l«be*  «tsoif* ,  emoMefà  tapsufeûxi 
JÊ9ta*$/y<mm  nHttakm ,  le*  fêi&ké 
ê«¥ffyâm><»ry{eJti*n?a,M  légume* 
et  <)**««*»«,  W  stigmate  èn\P*M+* 
fièahUéa*  4ce  éiipmUsito  K'Agrimcttèa 
Eupatoria. 
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graine);  dui  a  rappéH^e^tf*!  ap- 
partient à  4a  graine.  Les  fatuité  sé- 
minales sont  celles  qui  résultent  des 
cotylédons  développés  ,  o&Vaut  àes 
stomates  à  leur  surface,  avec  une 
consistance  plus  ou  moins  foKacée  et 
une  couleur  verte  (  ex.  Camahis  sa-> 
tiva).  Les  tuniques  séminales  sont 
las  tégumens  propres  de  fo  graine , 
FarHle ,  la  îoriquéetle  tegmenvCMeî- 
cken  donnait  te  nom  àê  pl&ânta*  sè~ 
mnnt  a  l'albumen  ou  toensperot*. 
Grew  appelait  racines  séminales  }»ê 
lmeamens  vaacuïaîre*  qui  passent 
dans*  les  cotylédons.  Les  spongiotes 
sinxinaks  sont  celles  qui  se  Voyent» 
à  la  surface  extérieure  dés  graines. 

SÉMMAMNf ,  s,  f.,  sefititetio, 
sèmeMis  ;  jwssma* ,  Einsnat  (  aH.  ). 
Dispersion  naturelle  dés  graines  d'au 
végétal. 

SÉM1NIFÈUE,  adj.,  senûniftfUs 
{femen,  graine ,  fera ,  porter ) ;  qui 
porte  des  graines,  comme  les  eleison* 
dbfiuèHta  ,  les  valves  à&fànSÙMtu 
Candblle  appelle  suiitre  sémtMfèùe  y  • 
la  ligne  formée  par  le  rapproebemeAt 
tic*  deux  bords  de  la  feuille  earpel- 
latre  roulée  ouployéesur  eMevménie, 
parce  que  c'est  sur  son  bord  interne 
que  sont  ordinairement  attaehées-ks 
graine*.  Agardh  et  F  ries  donnent  lu 
non»  de  sén^injfèrés  aux  végélaàx 
dont  tes  graines  sont  pourvues  d* 
deux  aotyiedons ,  et  ce  mot  est  pour 
eux  synonyme  de  êuxtyléÀm* 

8éMlftIF4aME, ^adj: ,  seminifir- 
mùr  {stmëny  çrême,  forma, forme). 
Bory  appelle  êourgéùns  semmiformës^ 
les  curpe  *epredueteuï*s  des-'conier*- 
ves,  vatfBcarcbampignons,  polyper 
et  autres  végétaux  ou  animaux,  qoi 
nr^ont  pas  d'organes  générateurs  prn- 
pvement^Nts*   ' 

0B/mmtM9  s.  fM  semi*uia{s*- 
men, semence). -On donne  souvent  oe 
nom  acnx  oorpuseules  reprodaeteuVs 
dw  planfc»  cryptogames ,  paroeque , 
div^Upy^it, il»  nuiséetti<av<«  *Ç  pM^ 
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Mrt  des  conditions  que  réc&tne  la 
formation  d'une  graine,  et  qu'on 
doit  les  considérer  comtne  de  vérita- 
bles semences  trèê-petiles. 

SÉ1UNIJUFÉRE,,  adj. ,  scmi'mUi- 
Jerus  i  qui  produit  de*  sénïrnules.  On* 
appelle'cart/i  séminulifcreVintéticur 
de  F  ovaire  des  végétant,  pare»  qtt'il. 
renferme  les  rudimen*  des  semences» 

SEMI-NYMPHE,  s.  f.Lvônnet  appe- 
lai t  ainsi  le*  nymphes  qui  ne  subissent 
que  de  faibles  cbangeroens,  et  non, 
une  métamorphose  complète,  pour 
passer  à  l'était  d'insecte  parfait,  qui 
sont  agissantes  et  ne  font  qtt'aeqaîét 
rjr  àejt  ailes.  •'*.     • 

SEMI-OVAU5  >  od\t  ,  sendotwli*  ; 
qui  a  la  forme  d'une  moitié  d'ovule  y 
comme  les  stipules  du  Mtdiimgo 
saiivç. 

SEMI-PALMÉ  »  «&  >*cmipaùna+ 
tut*  Se  dit  des  pieds  d  un,mammifèrèy 
Ci  surtout  d'un  oiseau;  ,(  exw  4nt*r 
stmipaknatos  f  ScoJopax-  jemqnoi-* 
**#«)»  quand  les  doigts  sont,  réunis 
par . une  membrane  *j*i  ne  actend\ 
guère  W  delà  de  leur  milieu. 

SEMl-PALULPÈÇE  ,  adj.  et  s.  vol  f 
smipfitmipu. Épithète  donnée  *wt 
oiseaux  qui  ont  les  pieds  à  demi 
paUnés* 

SEMI-PARA1XÉLIQUC  ,  adj. ,  M~ 
wiparallelieiM.  Nom  donné  par  Haujr 
à  une  variété  prismatique  dfawrago*. 
nite ,  qui*  paru*  le*  bu*  faces  qni 
la  terminent,  en*  quatre  parallèles;, 
tandis  que  les  quatre ,  autres  plane  r 
pris  des  deux-  côtés  opposés, '.s'A*'. 
caftent  du  parallélisme* 
,  ,MUMHBBBIltfr?  adject. ,  stmipto* 
natus.  VAmansia  semipennata  doit 
ce  nom  à  ce  que ,  quand  il  est  eufti- 
primât  ses  .feuillet  semblent  entières 
d'un  coté  et  pennées  de  l'autre  *  parce 
que  le  pétiole,  où  le  rameau,  présent* 
su?  sa  face  postérieure  june  membraM 
Wge  de  plus  d'^oe  Mgpe. 

*E*I-Pfl*LUPW\^  ♦dj.ets.  m. 
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Laïuarck  a  une  fcnillé  de  farde*  des 
Mollusques  gastéropodes  ,  eompre* 
nant  ceux,  dont  la  braatbto*  an  lien 
de  faire  îe  tour  du  corps ,  comme) 
dans  lm  fbyilidtebs  *  tf/ea  oeenpe 
qnç  la  moitié  du  ooté  droit. 

SJBMl-PUSnÉ,  *dj.  ,  semèpiitam** 
qui  est  à  demi  plissé,  ou  a  pou  prés 
plissé  ,  eoinme  les  tours  de  spire  d»  là 
MelanÛLsemipUcata. 

.  SEMI-PIUSMÉ,  adj. ,  stmiprism*- 
tus.  EÎora  donne  par  Bafij  à  une  **>• 
riété  ayant  la  forme  d'un  octaèdre 
dont  deux  .arêtes  opposées,  situées 
au  contour  de  la  ba^Éfepimune  des 
deux  pyramides  dont  î^st  l'assem- 
blage, sont  remplacées  chacune  par 
une  facette..  Ex»  Plomb  phojpmui 
semi-nrismé* 

SEMï-ilADtAlVT,  adj. ,  stmîiur 
dians.YL  Cassini  domine  cette  épjibètë 
à  la  calathide  desSynànthérées ,  quand 
elle  n'est  radiante  que  d'un  seul  côtd; 
Ex.  Opte*. 

SEBtt-RADlé ,  adj.  ,  semiradiàtUs. 
Épithète  donnée  pat:  È.  Cassini  à  la 
.  câlàthide  des  Syuantbérées  y  lors- 
qu'elle a  une  demi-couronne  radiante 
(ex.  if ii/toitf) ,  ou  une  oonronne-en- 
tière ,-  radiante  d'un  coté  et  inradtant* 
de  l'outre  (ex.  QEdeta). 
.  *VW-VJWï^y*à).yS4minx#ùi 
Le  Picns  semir&tris  est  «mst  toonttné 
.  parce  qu'il  a  la  mandibule  inférieur* 
plus  longue  que,  la -supérieure» 

MÈMl^QtFlÉ,  adj. ,  stomag** 
tmius  /  qui  a  la  forme  d'un  demWe* 
de  fiècbe^  comme  certaines  stipules. 

âtnminarls.  Gondelle  nomme  ainsi:  W* 
Jlmtr?  double»  dans  lesquelles*  urne 
partie  eenleasent  des.  étnmtiirp  se 
trouve  changée  en  pétales» 

SfiMI-STWJÉ,  adj.T  Jêhmêt4amj. 
Se,  dit  d'une  coquilk  utn>aUe  don* 
les  «ours  supérieurs  seuls  sont  striée* 
JÙL^Mclani+semmstriata. 

SEMI  S¥WMOOTÉMOME  ,  ad},  t 
UtmM  ■■aoiiijfiii^naj    fpitaloto  din 
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née  par  Munich  au*  niantes  qui  ont 
plusieurs  ctamines ,  dont  le»  unes 
sont  libres  et  les  autres  adhérentes 
«otr'eUes. 

SEMPEBVIYÉES ,  sdj.  et  s.  f  pi. , 
Sempervweœ.  Nom  donné  par  quel- 
ques botaniste*  à  la  famille  des  Cras- 
solacées*  à  cause  do  genre  Semper- 
vïvum  qu'elle  renferme. 

SÉNÉ  y  adj. ,  tenus.  Mirbel  donne 
cette  éptthète  aux  feuilles  verticillées 
six  par  six.  Ex.  GalUtm  uliginosum. 

SÉltfClOlfÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Senecioheœ  Jfom  donné  par  H.  Cas- 
sini  a  une  tnVtde  la  famille  des  Sj- 
nanthérées ,  par  Leasing  à  une  section 
dé  la  tribu  des  Sénécionidées ,  ayant 
pour  tjpe  le  genre  Senccio. 

SÉNÉCIONIDÉES,  adj.  et  s.  f- pi., 
•Senecionideœ.  Nom  donné  par  Les-  ' 
sing  à  une  tribu  de  la  famille  des  Sy- 
nanthérées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Senecio.      - 

SÉNÉjSIMfi,  s.  f.,  senegipa.  Nom 
donné  par  L*  Gmelîn  à  une  substance 

Ertkutière ,  que  Geblen  a  trouvée 
ns lancine  du Polygala  Senega. 

SEMESTRE,  adj. ,  simstrus ,  siaù- 
tralis*  Epitbèfe  donnée  aux  cùqudfes 
spirivalves  'dont  lé  bord  terminal  se 
trouve  au  coté  gauche  de  l'animal 
(ex.  Diceras  siwslrm,  Fusus  sinis— 
tralis,  Murex  perrersus ,  Neritinm 
perversa>  Cerithium  perversum,  Fu*- 
jus  conirarius .,  Muccinum  contres 
fûm»,  BumMus  invtrsus,  Cerithium 
inversumy  FusUs  retreeersus).  Se- 
mestre se  dit  aussi  dn  sommet  d'une 
coquille  univalve  ;  quand  il  penche  à 
gauche,  la  coquille  étant  supposée 
obliqueaaent  sur  le  dot  de  Paaitnal 
(ex.  Ancyrlê). 

.  S&fcOIU&tJIVTAmE,  *§.^senobis~ 
umtaris.  Hauy  nomme  ainsi  une  va- 
riété qui  résulte  d'un  déopoisaeaaent 
Esix  rangées  et  dé  deux  par  une. 
.  Pfrotèuesénoèisumitaire. 
i  StKOCPUt ,  adject, 7  jfnocMfatfi 
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(sem,  tix,  ecuhts ,  oeil)  ;  quha  six 
jeux.  Ex.  Segestria  senoculata. 
SéNOQUATJUtNAIBE  ,  adj. ,  seno- 

Îualernçrius.  Épitbète  donnée  par 
lauy  à  une  variété  qui  résulte  de 
deux  oréeroissemen* ,  dont  l'un  a  lieu 
par  quatre  et  J'autre  par  six  rangées. 

SENS,  s.  m.,  sensus  ;  atiQnviç; 
•Sût*  (ail.);  sensé  (angl.)  ;  senso  (it.). 
organe  qui  met  un  animal  en  rap- 
port avec  les  objets  du  dehors,  par  le 
moyen  des  impressions  que  ces  objets 
font  directement  sur  lui. 

SENSATION 5  subst.  f.,  sensatie; 
Ëmpfindung  {k\\.).  Impression  causée 
par  les  objets  extérieurs  sur  les  or- 
ganes des  sens,  et  perçue  par  un 
centre  nerveux  ou  par  un  cerveau.* 

SENSIBILITÉ  ,  s.  f. ,  setuibUitas; 
Empfindlichktil  (ail.)  ;*  sens&kness 
(angl.);  sensibiHtà  (it.).  On  'a  pris 
ce  mol  dans  deux  acceptions  diffé- 
rentes pour  désigner  la  faculté  qu'ont 
les  animaux  de  recevoir  les  impres- 
sions des  corps  extérieurs  f  soit  qu'ils 
en  aient ,  soit  qu'il*  n'en  aient  pas  ta 
conscience.  Cette  dernière  acception 
est  évidemment  contraire  aux  règles 
de  l'analogie,  et  Ton  ne  peut  ad- 
mettre de  sensibilité  que  là  où  il  y  a 
conscience.  Les  phénomènes  qui  sem- 
blent s'en  rapprocher  dans  le  cas 
contraire  sont  généralement  compris 
sous  la  dénomination  collective  d'tr- 
ritabiKtét  Au  moral  v  on  entend  pur 
sensibilité  une  disposition  intérieure 
qui  inspire  ^eê  idées  *i  ves  et  rapides  , 
k  vive  expression  de  ces  méjmes  idées, 
la  vive  impression  qu'on  reçoit  des 
beautés  ou  des  défauts  qu'elles  peuvent 


WNSIBLE;  adj. ,  sensibilis;  ai*04- 
*oc;  empJindiUk>(ail.);  qui  est  doué 
de  sensibilité ,  et  par  extension  qui 
jouit  d'une  sensibilité  exquise,  plus 
grande,  plus  parfaite.  Sensible  (  merk- 
lichj  merkbmr9  ail.  )  se  dit  aussi  de  oe 
qui  peut  agir  sur  quelqu'un  de  nos 
sens.  On  a  donné  cette  épiihctc  à  des 


SÉPI 

plantée  qui  ferment  leurs  feuilles 
quand  on  y  louche  (ex.  Qxàlis  sen- 
siliva  9  StnUkia  sens itiva ,  Mimosa 
Wa  ,  pudica  y  pudibunda ,  som- 
nians ,  palpitons ,  somniculosa,  dor- 
miens ,  casta  ).,  ou  qui  on  t  des  feuilles 
tellement  délicates  qu'on  ne  peut  y 
toucher  sans  les  froisser  (ex.  Onoclea 
sensïbilis).  /. 

SENSIBLES,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Sensibilia.  Nom  donne  par  Lâmarck 
à  une  section  du  règne  animal ,  com- 
prenant les  animaux  qui  sentent , 
mais  n'obtiennent  de  leurs  sensations 
que  des  perceptions  des  objets  , 
espèce»  d'idées  simples,  qu'ils  ne 
peuvent  combiner  entr'eiles ,  pour 
en  obtenir  de  complexes. 

SENSOllIAL ,  adject. ,  sensorialis. 
Robmeaù  -  Desvoidy  admet  dans  le 
squelette  extérieur  des  insectes  six 
vertèbres  sensofiales  y  une  pour  cha- 
cun des  six  organes  de  sens  dont  ces 
animaux  sont  doués  suivant  lui ,  la 
vue ,  l'olfaction ,  l'audition  *  le  goût , 
Je  bruissement  et  la  motilité. 

SÉPALE,  s.  m. ,  sepalum;  Kelch- 
blatt  (ail.).  Terme  que  Neçker  a  pro- 
posé, et  que  Candol le  adopte,  pour 
désigner  chacune  des  folioles  articu- 
lées qui  composent  un .  calice  à  plu- 
sieurs divisions  entièrement  séparée*.  , 

SÉPALULE,  s.  m.  ,  sepalulum. 
Nom  donné  par  F.  Çampderà  aux 
pièces  du  calicule  ou  de  l'enveloppe 
florale  extérieure  des  Rumex. 

SÉPARÉ  ,  adj. ,  Segregalus.  Épi- 
thète  donnée,  dans  le  système  sexuel 
de  Linné ,  à  un  ordre  de  la  poly- 
gamie syngénésie  r  comprenant  des 
plantes  qui  ont  des  fleurs  hermaphro- 
dites rapprochées  les  unes  des  autres, 
mais  munies  cependant  d'un  invo-, 
lucre  distinct. 

SÉPIACÉES,adj.  et  s.  f.  pi. ,  Se- 
piaceœ.  Nom  donné  par  Blain  ville  à 
une  famille  de  l'ordre,  des  coquilles- 
univalves,  comprenant  celles  qu'on 
appelle  os  de  sèche. 
If. 
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.  âÉPLfipHQRES,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Sepiœphora  (onnix ,  sèche ,  çt- 
aw,  porter).  Nom  donné  parGray  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Anttîobra- 
chiophores ,  qui  a  pour,  typé  le  genre 
S  épia.  •>   . 

SÉPÏAIRE,  adj. ,  sepiatius  (sêpés, 
haie);  qui  Vit  dans  les  haies  et  les 
buissons.  Ex»  Anthus  sepiatius. 

SÉPIAIRES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Se- 
piarîa.  Nom  donné  par  Lamarck  à 
une  section  de  l'ordre  des  Môllosque* 
céphalopodes,  ayant  pour  type  le 
genre  S  épia.  Linné  avait  établi ,  sons 
le  nom  de  Sepiaria ,  un  groupe  de 

51ant.es,  correspondant  à  peu  près  aux 
as  mi  nées  et  aux  Lilacées. 

SÉPlCOLE  ,  adj. ,  sepicolus  (sepes, 
baie,  colo ,  habiter);  qui  vit  dans  le» 
haies  (ex.  Macrocephalus  sepicola). 
Un  Lichen  (Limbqria  sepincola)  est 
ainsi  nommé  parce  qu'il  croît  sur  les 
planchés  dont  on  fait  des  clôtures 
dans  les  campagnes. 

SÉPIIDÉE9,  adj.  et  a.  f.  pi.,  Se~ 
piidcœ.  Nom  donné  par  Leach  à  une 
famille  dé  Mollusques-,  ayant  pour 
type  le  genre  S  épia. 

SÉPIOIDE,  adj.,  seploïdeus  (W 
Tria ,  sèche  iWoç ,  ressemblance  )  ; 
qui  ressemble  à  une  sèche.  Ex,  Zo- 
tigo  %  seplaoà. 

SÉPIOLIDES,  adj.  et  s,  m.  pi.  , 
S epiolidea.  Nom  donné  par  Leach  à 
une  famille  de  Mollusques  céphalo- 
podes ,  qui  a,  pou»  type  le  genre  Se~ 
pioia.  '    ; 

SÉPIO&TAIRE ,  s.  m.  ,  sepiosta- 
rium  (cnmat,  sèche  , ,  ràrlov  ,  os  ). 
Blaiuville  nomme  ainsi  f'os  de  sè- 
che. 

SÉPLOMBIQUE,  adj.,  seplurnbi- 
eus*  Dans  la  nomenclature  chimique 
de  Berzelius,  ce  nom  appartient  a  de$ 
sels  où  Fôxigène  de  l'oxide  plorabi- 
que  est  multiple  par  six  de  celui  de 
1  acide.  Ex.  Nitrate  séptom bique. 

SEPTEMANGULÉ ,  zà\. ,  septetm- 
angulatus.  Se.  dit  d'une  feuille  doojt 

»7 


4i?  SEPT 

le  bord  offre  sept  angles  sailkns.  Ex. 
Hibiscus  Àbelmoschus. 
SEPXEMDÉCIDLODÉCIMAL,  adjM 
septemdcciduodecimal'u.  Nom  donné 
par  Haiiy  à  une  variété  de  topaze  qui 
n'a  qu'un  seul  sommet ,  à  dix-sept 
faces  ,  avec  un  prisme  dodécaèdre. 

SEFTEMDÉCIOCXOIVAL  ,  adj.  , 
septemdeçioctorialls.  Haiiy  appelle 
ainsi  uiie  variété  de: topaze  qui  i.'a 
qu'un  seul  sommet,  à  dix-sept  faces, 
avec  un  prisme  octogone. 

&EPTEltfD£NTÉ ,  septem'dentalus 
{stptem.,  éept ,  dens,  dont)  ;  qui  est 
garni  de  sept  dents.  Ex.  Atelccyclus 
sepiemdeiUatus* 

SEPTEMD1GITÉ  9  adj.,  septemdi- 
gitatus  (septem,  sept,  digitus,  doigt), 
M  dit  d'upe  feuille  dont,  le  pétiole 
commun  se  termine  par  sept  folioles. 
Ex*  &  seul  us  Hippocasianum; 

SÉPTEMDUODÉCUHAL ,  adject. , 
jeptcmduûdecimaUs.  Nom  donné  par 
Haiiy  à  une  variété  de  topaze  qui  n'a 
qu'un  seul  sommet,  à  sept  faces,  avec 
un  prisme  dodécaèdre. 

SEPTEMFOUOLÉ  f  «dj . ,  septem- 
foliolatus*  Sy  n  onymeûoseptemdigité. 
JÇtfftz  ce  mot.  ^         -  / 

SJ5PTEMLOBÉ,adj.  ,  septemloba* 
tus.  (septâjn  ,  sept ,  Mus,  lobe)  ; 
qui  est  partagé  «n  sept  lobes  ,  comme. 
les  feuilles  de  Y  Acer  septemlobum  et 
du  Diùscorea  sfiptemloba . 

SEPTEMMACtlLÉ  ,  adj. ,  septem* 
maculatus  {  septêm ,  sept ,  macula  > 
tache)  ;  qui  est  marqué  de  sept  tâ- 
ches. Ex.  Coceinelld  septemmaculata. 
8EPTEMNERVÉ,  adj.,  septem~ 
nervis ,  sepiemnervws  (septem,  sept, 
-neryus,  nerf).  Se  dit  à' une  feuille 
sur  laquelle-  oit  aperçoit  sept  nervu- 
res. Ex.  Hedera  septemnénna  ,  Me-* 
kxstoma  septtmntwkm* 

8EPTEMPONCTUJÉ  ,  adj. ,  septem* 
pUntiàtks  (  stptem,  sept ,  punçtûm^ 
point);  qui  est  marque  de  sept  points 
«•forés*  Bx«  Coccitrèlla  septempunc- 
ftflfc 
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5E9TBMÉ,  âdj. ,  septenalus  (sep* 
tem  ,  sept).  Se  dit  d'une  feuilleté— 
datiséquée  qui  a  sept  lobes  (ex.  Pqs- 
siftùra  scpttnala  )  ,  on  d'une  feuille 
palmée  qui  se  compose  de  sept  fo- 
Holes  (  ex.  Bombax  septenatum  ). 

SEPTENTRION ,  s.  m. ,  septen- 
trio  >•  «pxfoç  ;  Norden  {  ail.  )  ;  nortk 
(angl.)  ;  settenlriorte  (it.)  \septem , 
sept,  triones  ,  boeufs).  Constellation 
de  la  grande  Ourse.  Synonyme  de 
nord. 

SEPTENTRIONAL,  adj.,  septcn~ 
trionaiis ,  septentriQnarius  ;  àpxrtroç  ; 
ndrdlich  (ail.);  northern  (angl.)  ; 
se  tient  r  tonale  (it.)  ;  qui  est  du  côté 
du  nord ,  qui  habite  ou  croit  dans  le 
nord.  Ex.  Ândrosace septentrionalis . 

&EPTIGIDE  ,  adject. ,  septicidus 
(  septum.)  cloison,  cœqjb,  fendre).. 
Ëpithète  donnée  pur  L.-C.  Richard 
au  mode  de  dêhiseence  de  certains 
fruits  résultant  de  Taggrégation  de 
plusieurs  carpelles  ,  parce  qu'elle 
commence  par  les  cloisons,  qui  sem- 
blent se  dédoubler.  Elle  tient  à  ce 
que  les  carpelles  sont  liés  ensemble 
assez  faiblement  pour  qu'à  leur 
maturité  ils,  se  séparent  les  uns  des 
autres' ,  afin  de  former  autant  de 
corps:,  d'abord  clos,  puis  s'oûvrant 
<  sur  la  suture  rentrante ,  ou  sur  la  dor- 
sale ,  ou  sur  les  deux  s  ou  sur  le  mi- 
lieu des  valves.  Ex.  Colchicacées. 

SÉPTIFÈRE*  adject.  ,  septiferùs 
( septuntj  cloison ,  fero  ,  porter);  qui 
porte  des  cloisons;  On  donne  ^ette 
épi  thé  te  au  tegmen,  quand  il  jette  en 
dedans  des  appendices  en  forme  de 
cloisons  incomplètes  qui  partagent 
Pamande  en  plusieurs  lobes  (ex.  Fa* 
gus  Castanea  )  ;  arux  valves  du  péri- 
carpe ,  d'après  Richard  ,  lorsqu'elles 
N  portent  des  cloisons  ,  qui  restent 
fixées  sur  elles  après  la  déhiscence 
du  fruit  (ex.  Rucltiaovata)  ;  au  c/e* 
nanihe  des  Syhanthérées  ,  d'après 
Gassihi ,  lorsqu'il  porte  des  cloisons 
(ex.  Onopordon).    V Eriocephalo* 
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fer  est  ainsi  nommé  parce  que  la 
face  interne  ,  de  son  périclinc  inté- 
rieur offre  ordinairement  trois  sail- 
lies en  forme  de  cloisons  incomplètes. 

SEPTIFORME  ,  septiformis  {  sçp- 
tum  ,  cloison  .for  ma  x  forme);- qui 
a  la  forme  aune  cloison.  Mirbel 
donne  cette  épîthète  au  placentaire , 
lorsqu'il  es*  élargi  en  cloison  (exl 
Crucifères)*  On  l'applique  à  la  colù- 
nielle  de*  coquilles  univulves ,  toutes 
les  fois  que  ?  gar  sa  saillie ,  eïle  sem- 
ble'produire  une  cloison  ou  un  dia- 
phragme (ex.  NaviceÙe).x  ' 

SÈPTIFRÂGE  >  a'dj.  9  septifragus 
(septum,  cloison  j/rango  ,  briser  }. 
Richard  donne  cèlfe  épilhèle  a  ta 
êéhtscence  valvaire  ,  lorsque  la  rup- 
ture a  lieu  au  bord  antérieur  des  cloî- 
soné  ,  qui  restent  libres  et  entières  à 
F  instant  où  les  valves,  s'en  séparent/ 
Ex. Éignonia. 

SEPTIflEXAGOlVAL,  adj.  ^  septi- 
hfcxagonalis,  Epîthète  donnée  par 
Baiïy à  une  variété  de  topaze  t  qui  nTa 
qu'un  seul  sommet,  à  sept  laces,  avec 
Un  prisme  hexaèdre. 

SEPTILE  9  adj.  ,  scplitis  (septum* 
cloison;.  Se  dit  du  placentaire,  qua«< 
il  est  attaché  aux  cloisons.  Ex,  Pa- 
paver.  / 

\  SËlrtlèCTONAL',  adj.  /septiocto^ 
nalis.  Haiiy  nomme  ainsi  une  variété 
de  topaze,  qui  n'a  qu'un  seul  sommet, 
à  sept  faces,  avec  un  prisme  octogone. 

8EPT0N,  subst.  m.  ( crtitfaf  faire' 
pourrir  ).  Quelques  chimistes  ont 
donne  ce  nom  à  l'azote ,  parce  qu'on 
croyait  que  c'était  sa  présence  qui 
déterminait  la  putréfaction  à  s'éta- 
blir. 

SÉPTULfe,  s.  m!  ,  sevtuturri (sep- 
tum ,  cloison  ).  Petite  cloison.  L.'-C. 
Richard  donne  ce  nom  à  fà  lame  qui , 
divisé  l'anthère   des    Orchidées   en 
deux  loges» 

SÈPTULÈ,  adi.  ,  sepiutaius  (sep-  \ 
turc  ,  cloison  )•  Epithèté  donnée  par 
Qtàdolle  aux  silicjuesr  et  ait*  sitîculès 
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qui  ont  Ses  prolongemens  transver- 
saux partant  de  l'intérieur  des  valves, 
entre  les  graines.  Ex.  Sisjmhriam 
septutatum. 

.  SEPTIILIFÈRE  ,  adj.,  sepluli férus 
{septum  ,  cloison,  fero  ,  porter). 
Le  Mytilus  septulijfer  a  une  partie  de 
Ta  cavité  de  son  crochet  couverte  à 
l'intérieur  d'une  lajne  en  forme  de 
cloison. 

SEREIN ,  sufcst.  m.  , vesperilnus; 
Abcndtliau(M.)  ;  mildew  (angl.  )  ; 
sereno  fit).  Petite  pluie  fine,  qm 
tombe  pendant  l'été  seulement,  et 
presque  toujours  après  le  coucher  du. 
soleil,  sans  qu'on  aperçoive  aucun 
nua^e  au  ciel. 

SÉREÙSÉVE.  Payez  Sté*kusij«. 

SERIAL?  adj.  ,  serialis  {séries  , 
série  )•  Se  dit  de  parties  qui  naissent 
en  se  suivant  dans  un  ordre  déterminé, 
ou  en. formant  des  rangées  distinctes. 
Bïainville  donne  cette,  epithèté  aux 
coquilles  multivalves  qui  sont  placées 
à  îa  suite  les  unes  des  autres,  et  d'une 
manière  symétrique,  dans  la  ligne 
moyenne  et  dorsale  de  l'animal.  Lé 
Perrucarla  serialis  est  ainsi  nommé 
à  cause  de  ses  réceptacles  ponçlifor— 
,  mçs ,  qui  sont  placés  en  séries  sur  les 
rides  ou  plis  du  thalle. 

SÉRIBRAXCUES,  adj.  et  $.  m, 
plur.  f  Seribranchia  (  séries ,  série  , 
Pp*7Xfa*  branchies). Nom  donné  par 
Lalreille  a  une  famille  de  l'ordre  des 
Gastéropodes  nudibranches,  compre- 
nant ceux  dont  les  branchies  sont^ 
disposées  par  séries  le  lonç.dudos  pu 
sur  les  côtés.  . 

~  SÉRICIFÔLIÊ,  adj.,  sericifolius 
(scrica  ^  sole^/çliùm  ,  feuille);  qui 
a  des  feuilles  soyeuses.  Ex.  Spathella 
serîcijblia. 

SÊRICOCÉliÈÈS^adj.  et  s.  f.pt,' 
Spricocèratœ  (  serica  ,  soiet  >   x^/wk  ,  ^ 
corne).  Nom  donné  par  ïUbineau- 
Bcsvoîdy  à  une  section  de  la  famille  . 
des  Myodaires  calyptérées  ,  compre- 
nant celles  dont  les  antennes  ont  le 
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dernier  article  du  chèle  Vi lieux  ou 
plumosulé. 

SÉRICTÈRE  ,  s.  m.  ,  scricterium 
(  serica  ,  soie  ,  .  tW&>  ,  conserver  )• 
Kirby  appelle  ainsi  les  .organes  se- 
crétaires, de  la  soie  dans  les  insectes. 

SÉRIDIÉES  ,  adj.  et  s.  f.  plur.  , 
Seridieœ.  Nom  donné  par  H.  Gassini 
à  une  série  du  groupe  des  Centauriées. 
calcitrapées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Seridia. 

SÉRIÉ  ,  adj  p  y  serialis  ;  qui  est  dis- 
posé par  séries  longitudinales  (comme 
les  poils  delà  tige  du  Veronica  Cha- 
mmdrysy  les  graines  du  Tulipa)  ,  ou, 
circulaires  (comme  les  é lamines  dû 
Daphne). 

SÉRIPHIÉES9  adj.  et  s.  f,  plur.  , 
Seriphieœ.  Nom  donné  par  H.  Cassinr 
à  un  groupe  de  ta  section  des  Inulées 
gnaphaliéeg ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Seriphium. 

8ÉROTEV,  adj. ,  serotinus  (serus t 
tardif  ).  Se  dit  d'une. fiante. qui  ne 
fleurit  que  dans  une  saison  avancée 
(  ex.  Leontodon  serotinus  ,  Phafàn^ 
gium  serotinun}  )  i  et  d'une  chauve- 
souris  {Kespertilio  serotinûs)  qui  ne 
sort  que  très-tard  de  son  sommeil 
d'hiver. 

SERPENTÂMES,  adj.  et  s.  m.'pl. , 
Serpenlarii,  Nom  donné  par  Lher- 
minier  et  Lesson  à  une  famille  d'Oi- 
seaux, qui  a  pour  type  le  genre  .Ser- 
ptntarius.    t 

^ERPENTIF ORME,  adj,  ,  serpen- 
tiformis  (serpens,  serpent ,  força  , 
forme)  ;  qui  a  la  forme  d'un  serpent. 
Ex.  Ccpola  sèrpentîformis ,  Tœnia 
scrpentulus. 

SERPENTIN,  adj.  ,  serpentinus 
(serpens,  serpent  ) .  On  a  donné  cette 
épithète  à  des  plantes  qui  passent 
pour  être  efficaces  contre  la  morsure 
des  serpeus  (ex.  Ophioxylum  serpen- 
trnum  )  ,  ou  à  des  coquilles  qui  sont 
marquées  de  lignes  longitudinales  on* 
dêes  (ex.  Mitra  serpentina). 

SERPENTIN  AIRE,  adj.  ;  qui  coji- 
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tient  de  la  serpentine ,  on  qui  en  est 
formé.  Poudingue  serpentinaire. 

SERPEJVTIÎMEUX ,  adj.  ;  qui  est 
formé  de  serpentine.  Roche,  serpen— 
Vineuse* 

SERPULES,  adj.  et  s.,  m.  pi.  , 
Serpuict  (  serpo ,  ramper  ) .  Nom 
donné  par  J.-À.  Ritgen  à  une  famille 
de  Reptiles ,  qui  a  pour  type  le  genre 
An  guis.  v 

SERPULÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Serpulœ  ,  Serpulea.  Nom  donné  par 
Savigny ,  Lamarck  ,  Goldfuss  ,  La- 
treille,  Eichwald,  Ficinus  et  Carus 
à  une  famille  d'Ànnelides ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Sèrpula. 

SERPULIDES,  adj;  et  s.  f.  pi.  , 
Serpididœ.  BUun vi  Ile  nomme  ainsi 
une  famille  de  l'ordre  des  Chéto- 
podes  hétérocriciens ,  qui  a  pour  type 
le  g^nire  Serpula. 

SERILEFOLIÉ,  adj. ,  serra folius 
(  serra  ,  dentelure  rfoliutn,  feuille)  ; 
qui  a  des  feuilles  dentelées.  Ex.  Cor- 
chorus  serrafolius. 

SEhUATICORIVE  ,  adj.  ,  serratî- 
cor  pis  (serratus  ,  dentelé  y  cornu  f 
corne  )  ;  qui  a  les  antennes  en  forme 
de  scie.  Ex.  Calopus  serratîcornis  , 
Enoplium  serrât icorne. 
-  8ERRATIFOLIÉ  ,  adj.  ,  serratifo» 
liusi \  sageblàttrig  (ail.)  {serratus," 
dentelé  ,  Jotium ,  feuille)  ;  qui  a  des 
feuilles  dentées  en  scie.  Ex.  Dianthus 
serratifolius  y  Lamourouxia  serra— 
tifolia  y  Barosma  serraiifoUum . 

SERRATJFORME  ,  adj .  ,  serra- 
tiformis  (  serratus ,  dentelé  ,  forma  , 
forme).  Se  dit  des  antennes  y  lorsque 
leurs  articles  sont  égaux ,  mais  se  ter* 
minent  chacun  par  une  ou  deux 
dents  ,  ce  qui  donne  à  l'ensemble  la 
forme  d'une  scie. 

SERRATÏSTIPDLÉ  r  adj.  y  serra- 
tistipulatus  (serratus y  denteU y  sti- 
pula y  stipule)  ;  qui  a  des  stipules 
dentelées  en  scie.  Ex+Passifloraser- 
ratfstipula.  , 

SERRATtILÉEâ,  adj,  et  s.  t.  fil.» 
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Serraluleœ.  Nom  donné  par  H.  Cas^- 
sini  à  une  section  de  la  tribu  des  Car- 
dùinécs ,  par  Lesstng  à  une  section 
de  la  tribu  des  Cynarées  centau- 
riées ,  ayant  pour  type  le  genre  Ser* 
ratmia.        .  '    *« 

tiERRATURE,  s.  f .  ,  serralura; 
S àgezahn  (ail.).  Synonyme  âedent, 
dont  Desvaux  a  proposé  remploi  en 
botanique.  ' 

SERRE  ,  s.  f.  p  chela  ;  Klaut  , 
Kralle  («II.}  ;  ctaw  (angl.)  ;  cerra 
fit.).  Ce  nom ,  qui  appartient  spécia- 
lement aux  ongles  acérés  des  oiseaux 
de  l'ordre  des  napaces  ,  est  souvent 
donné  aussi  aux  deux  pieds  antérieurs  ' 
des  Crustacés  décapodes;  mai» Linné 
paraît  ne  l'avoir  appliqué  qu'àla  pince 
proprement  dite  chez  ces  derniers  ani-  , 
maux. 

SERRÉ,  adj»  ,  serratus;  gesâgt9 
sàgezàhnig  (ail.)  ;  sègkettato  (ît.)* 
Synonyme  inusité  de  dentelé,  dont 
on  se  sert  quelquefois  pour  désigner 
les  feuilles  qui  ont  leur  bord  garni 
dé  dentelures.  Ex*  Ridlèia  sertaïa  , 
Mjroporum  serratum* 

SERRÉ  ,  adj., coarctatus ,  densusy 
confertus  ;  diûhlstehend  ,  gedrângt 
(ail.).  Se  dit  des  parties  qui  sont 
dressées  et  rapprochées  les  unes  des 
autres  ou  d'un  axe  commun ,  comme 
le  corymbe  de  YAchilleaMillefoliuni^ 
Y  ombelle  de  YAllium  Cepa  ,  la  parti- 
cule de  YHyptricum  montanum. 

SERRICAUDES ,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Serricaudati  {serra  ,  -scie1,  couda  , 
queue  ).  Nom  donné  par  Duméril  a 
une  famille  de  l'ordre  des  Hymé- 
noptères, comprenant  ceux  de  ces  in-  . 
sectes  dont  les  femelles  ont  une  tarrèçe  ' 
en  forme  de  scie  à  l'extrémité  du 
▼entre.  Voyez  Urowusîes. 

SERRICOJXE  ,  adj . ,  serricollis 
(  serra ,  scie ,  cottum ,  col  )  ;  qui  a 
le  cou  ou  le  corselet  dentelé  en  scie. 
Ex.  Inca  serricollis. 

SERRICORNE  ,  adj. ,  sefricornis 
{serra ,  scie ,  cornu >  corne  )  ;  qui  a 
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des  antennes  dentelées  en  scie.  Ex, 
Ptinus  serricornis^'Anisotoma  serri- 
corne.    - 

SERRICORftiES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Serricornes.  Nom  donné  par  Cuvter  p 
Latreille ,  Duméril  et  Eichwald  à  une 
famille  de  Tordre  des  Coléoptères, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui 
ont  les  antennes  dentées  en  scie. 

3ERRIFJÈRE,  adject. ,  serriferus 
{serra,  scie ,  fero\  porter).  La  Tri- 
daena  serri/hra  est  ainsi  nommée 
parce  qu'elle  porte  deux  côtes  offrant 
une  rangée  de  petites  écailles  voû- 
tées v  disposées  en  dents  de  scie.. 

SERR1GÊRE  ,  adject. ,  serrigerus 
[serra,  scie,  gero9  porter ). Le  Car» 
dium  serrigerum  est  relevé  de  côtes 
dentelées  en  forme  dé  scie. 

SERRIPÊDE  ,  adject.,  serripes 
{serra ,  scie ,  pes ,  pied  ) .  Se  dit  d'un, 
insecte  qui  a  les  pattes  de  devant  (ex. 
Myodochus  \ serripes)  ou  celles  de 
derrière  (ex.  Laphria  serripes )  épi- 
neuses ou  dentées  en  scie. 

SERRÏRQSTRE  ,  adj.  ,  serriros- 
tris  (  serra ,  scie ,  roslrum  i  bec  Y  ; 
qui  a  k  bec  dentelé  en  scie  sur  les 
bords.  Ex.  Trochilus  serrirostris* 

SERRIROSTRES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Serrirostres.  Nom  donné  par 
Duméril ,  Goldfuss  >  Ficinus  et  Carus 
à  une  famille  de,  l'ordre  des  Oiseaux 
palmipèdes,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  bec  dentelé.  •  ' 

8ERROPALPIDES,  adj.  et  s. m. 
pi.,  Serropalpides,  Nom  donné  par 
Cuvierà  une  tribu  de  la  famille  des 
Coléoptères  sténélytre»  sécuripalpes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Serro- 
paipus.       , 

SERRULE,  adj.,  serrulatus  ;fein- 
gesiigt  (ail.).  Synonyme  de  deniiculéy 
qu'on  employé  quelquefois  en  parlant 
Ces  feuilles  (ex.  Xyphopteris  ser<% 
rûlatus)* 

SERTULARIÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Sèrtulariœa.  Nom  donné  parLamou- 
roux  et  BlajnviUe  à  une  famille  fa  U 
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classe  des  Polypiaires  #   ayant  pour 
type  le  genre  Sertularia. 

SERTULE,  adj.,  sertulum.  L.-C. 
Richard  et  Candolle  appellent  aiosî 
l'ombelle  simple ,  c'est-à-dire  un  as- 
semblage de  fleurs  dont  les  pédon- 
cules "uni  flore*  partent  tous  d'un  même 
point.  ]Ex.  PrimulaJ 

'  SERTULt ,  ajdj. ,  sertulatfiu.  la 
Nereis  sert ulala :  est  ainsi  nommée  à 
cause  de  ses  appendices  locomoteurs, 
qui  sont  rapprochés  par  faisceaux  ou 
bouquets. 

SERTUUFÈRE,  adj,,  serlulife- 
tiùs  (  sertulum ,  bouquet',  Jero ,  poc~ 
1er  )  i  qui  porte  des  sertules  ou  bon- 
que  ts,  Ex.  Farameu  strlulifera. 

Nis  \118  1  S  ?  adjeet.  et  s.  f,  pi.  , 
Scsameœ.  Section  admise  par  KuntU 
dans  la  famille  des  Bignouiacées,  qui 
a  pour  type  le  genre  Sesamum ,  £t 
que  R.  Brown  a  érigée, en  famille. 

SÉSÉLIlYÉES  t  adj*  et  s.  f.  pi,  , 
Sexdineœ*  Tribu  de  la  famille  des 
Oinbellïféres,  établie  par  Candolle , 
qui  a  pour  type  le  genre  SeseU. 

SESIAIRJES ,  adject.  et  s.  m.  pi.  , 
Sesiarice*  JSom  donné  par,  La  treille, 
à  une  tribu  de. la  famille  des  Lépi- 
doptères crépusculaires ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Sesia. 

8E8QtU^M0XIQEE^  adj.,  ses~ 
qujammomcus.  Epithète  donnée  par 
.oeizelius  à  des  sels  ammoniques  qui 
contiennent  une  fois  et  demie  autant 
de  base  que  lés  sels  neutres  du  même 
genre,  Exl  fyçraUsesquiapimvni- 
que> 

SESQEIARGEXTIQIJE  ,'adj.  ,  ses- 
quiargchticus*  Çerzelius.  donne  ce 
nom  à  un  sel  argentique  dans  lequel 
il  entre  une  fois  et  demie  autant  de 
base  que  dans  le  sel  neutre  du  mèîne 
genre  JJx,  PhqsphaXe  ^esquiarger^^ 
tjgue.  .    ,    - 

SESQEIARSEMATE  ,  s.  m.  ,  m- 

Îwarsenias,  If  oui  donné  par  Berze- 
îus  à  des  sursels  qui  contiennent  une 
fpis  et  deaye  aituwt  4'^idç  ariç- 


nique  que  Jes  sels  neutres  des  même* 
bases. 

SES^EIBARYTIQEE  i  adj.  ,,  su- 
quibaryticus*  Épithêle  donnée  par 
Berzelius  à  4e»  aoussels  bafy  tiques  dans 
lesquels  la  base  est  une  fois  et  demie 
plus  abondante  que  dans  les  sel»  neu- 
tres (Ju  même* genre.  Ex.  Çulfarsey 
riiate  sesqirikarytique.  . 

SESQLIBASIQUE  ,  adj.,  sesqui- 
basicusè  Se  dit,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  derBenseliua  ,  d'un 
soussel  qui  contiepf  une  fois  et  demie 
autant  de  base  que  lë.sej  neutre  cor*: 
respoodant. ,  pour  la  même  quantité 
d'acide. 

SÏSQLICALÇÏQ^,  adj. ,  #u<fui+ 
cqlcicus.  Nom  donné  par  Berzelius  * 
des  soùssels  qui  contiennent  une  foi* 
et  demie  autant  d'oxide  çalcique  que 
les  sejs  neutres  du  même  genre,  IJx. 
Phosphate  sesquical'cique. 

SESQUICARBONÀTE ,  s,  m.,  ses-* 
quicarbonas,  Nom  donné  par  Berze- 
lius a  des  sursels  dans  lesquels  la 
quantité  d'acide  carbonique  est  une 
fois,  et  demie  plus  considérable^  pour 
la  même  quantité  de  base  ,  que  celle 
qui  existe  dans  les  sels  neutres  cor-? 
respondaos.  Jpx.  Sesquicarbofiale  kp» 
lyrique.  * 

SESÇIIÇOBALTIQLE ,  adj.,  ses- 
quicobalUcus*  Çpitbèto  doijnée  par 
Berzelius  aux  spussels  ç\ans  lesquels 
une  même  quantité  décide  est  com- 
binée avec  une  fois,  et  -demie  autant 
d'oxide  cobaltfque  qu'on  en  compte 
dans  le  sel  neutre*  Ex.  Arstniate  ses* 
quicoùaltiqûe. 

SESQElClIVRIQï^adj.  ,*uqui*. 
eupriçus.  Épilhc&e  par  laquelle  Bjer? 
zeli us  désigne  des  soùssels  dans  les- 
quels il  entre  une  fois  et  demie  autant 
d'oxide  cuivrîque  que  dans  les  fiels 
neutres  correspondant*  Ex.  Açétpte 
sesquicuivrique. 

SESQUIFERREUX,  adj. ,  sesyui- 
fçrrosus.  Berzelius  donne  cette  epi- 
thçte  à  4e§  soùssels  qui  contiennent 
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*  u*e  foi*  et  demie  autant  d'otiée  fer-» 
rëux  que  lès  sels  neutres  corespon- 
dans.  QxMypofuifontimonUe  sesqui* 
ferreux* 

SESQUIFEttmQUE,ad|.,^af- 
ferrkus.  Nom  donné  par  Berzelius  à 
dès  soussels  clans  lesquels  il  jentre 
unp  fais  et  demie  autant  d'oxide  fér- 
rique  que  dans  les  sels  neutres  du 
même  genre.  Ex.  ArHiùaU  sesqui- 
ferrique.         ,   '  -, 

SJESQUIFLOllE  9  adj»,  sesquiflorus. 
Trinius  appelle  ainsi  la  locuste  des 
Graminées,  y  quand  elle  ne  renferme 
qu'une  seule  fleur ,  dont  la  paillette 
est  munie ,  à  la  base*  du  pédoncule , 
d'une  seconde  fleur  avortée.  Ex. 
Horckum. 

SESQUIHYDRIQUE,  adj.,  stsaui- 
hydricus.  BérzeKns  appelle  carbure 
sesqui^ydrique  nn  composé,  décou- 
vert par  Faraday ,  dans  lequel  Phy- 
drogône est  au  carbone  !  \§  \  i* 

&ESQCJILITHIQUE  *  adj. ,  sesquili- 
thicus.  Épithète  par  laquelle. Berze- 
lius désigne  les  soussels.  qui  con- 
tiennent une  fois  et  demie  autant  de 
lithiue  que  les  sels  neutre*  correspon- 
dais. Ex.  Sulfarséniate  sesquUi- . 
thique. 

SESQUIMAGIVÉSIQDE  ,  adj. .,  ses- 
qtumagnesicus.  Nom  donné  par  Ber- 
zelius aux  {soussels  dans  lequets  la 
magnésie  est  multiple  par  un  et  demi 
do  la  quantité  qui  en  existe  dans  les 
sels  neutres  du  même  genre.  Ex. 
Borate  sesquima^  nésique. 

SËSQUlMANGâttElJX  ,  adj. ,  ses- 
quimanganosus .  Épithète  que  .Berze- 
lius donne  à  des  soussels  coutenant 
une  fois  et  demie  autant  d'oxide 
tnanganeox  que  les  sels  neutres  aux- 
quels ils  correspondent.  Ex.  Siliéate 
stsquintanganeax. 

SBSQUIOXIftÉ ,  s.  m. ,  sesquioxy* 
dum.  Métal  qui  est  combiné  avec 
une  proportion  et  demie  d'oxigèrie. 

888QUIO\IDB  ,  àdj . ,  sesquioxida- 
tuj.  dédit  d'un  corps  simple,  notant* 
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ment  d'un  métal ,  <jui  est  a  l'état  de 
sesquioxide.  Ex;  Maàgantse  ses- 
q uioxidé  ou  Brâunite. 

BESQUPHOSpHATE  ^  s.  m. ,  ses- 
qui phosphas.  Berzelius  nomme  ainsi 
des  sursels  dans  lesquels  la  quantité 
d'acide  phosphoricrue  est  multiple  par 
un  et  demi  de  celle  qui  en  existe  dans 
les  sels  neutres  du  même  genre.  Ex. 
Sesquiphosphatecalcique*  ~    . 

8ESQUIPHÔSPHUIIE  ,  g.  m. ,  ses» 
quiphosphurçlum.  Phosphure  dans 
lequel  il  entre,  pour  une  proportion 
de  métal ,  une  proportion  et  demie 
de  phosphore» 

SESQU1PLOMBIQUE,  adj . ,  sesqui- 
ylurûhi  eus. Nom  donné  par  Berzelius  à 
des  soussels  qui  contiennent  une  fois 
et  demie  autant  d'oxide  plombique 
que  les  sels  neutres  correspondans. 
Ex.    Vanàdate  sesquiplombique. 

8ESQUIPOTASS1QUE  ,  adj.,  ses- 
qui potassicus.  Nom  donné  par  Ber- 
zelius aux  soussels  dans1  lesquels-  il 
entré  une  fois  et  demie  autant  de  por- 
tasse que  dans  les  sels  neutres  du 
même  genre.  Ex*  Sulfarséniate  ses- 
quipotassique. 

SESQtJISEL,  5.  m.  Sursel  qui 
contient  une  fois  et  demie  autant  dV- 
ctdc  que  le  sel  neutre,  pour  la  même 
quantité  de  base,  ou  sous-sel  dans 
lequel  il  entre  une  fois  et  demie  au- 
tant de  base  ,  pour  la  même  quantité 
d'acide ,  que  dans  le  sel  neutre  corV 
.  rospondant. 

SESQUISODIQUE  ,  adj. ,  sesquisà- 
dicus.  Nomdpnné  par  Berzelius  à  dés 
soussels  qui  contiennent  une  fois  et 
demie  autant  de  soude  qu'iL  en  entre 
dans  les  sels  neutres  correspondans» 
Ex.  Sulfarséniate  sesquùodique.  ' 

SESQUISUEFURE  .  s.  m. ,  sesaut- 
*sulphurettanK  Sulfure  dans  lequel  il 
entre  une  proportion  et  demie  de 
soufre  pour  une  proportion  de  l'autre 
corps  simple.  Ex.  Sesquisutfure  de 
cobalt. 

SESQUJYTTWQUE  ,  adj. ,  sesqui- 
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yttrkus.  Nom  donné  par  BerzeUus  à 
des  ..  soumis  qui  contiennent  .  une 
fois  et  demie  autant  d'yttria  que  les 
sels  neutres  correspondras.  Ex.  Pho- 
sphate sesauijrltrique,     . 

âESSlLE,  adj.>  sessiiis  ;  festsil- 
tend  y  ungesiiell ,  ansùzcnd  ,  aufsit- 
fitnd  (  ail,  );  sessilc  ,  sgambato >  (it.  ). 
3e  dît  d'une  partie  quelconque  qui 
n'a  point  de  support ,  qui  repose  im- 
médiatement sur  uuc  autre ,  comme 
Y  abdomen  des  iusoctes ,  quand  il  s'u- 
nit au  tronc  sans  l'intermédiaire  d'un 
pédicule  (  ex.  Coléoptères  )  ;  l'to- 
gretle  des  SynanlhcYccs ,  lorsque  le 
limbe  du  calice  qui  la  produit  ne  se 
rétrécit  pas  au  dessous  d'elle  (  ex.  Se- 
necio  )  ;  Y  anthère ,  qui  ne  repose  fpas 
sur,  un  andropbore  ou  filet  (ex.  Aris- 
(olochia);  le  cotylédon  y  qui  n'a  pas 
de  pétiole  (  cas  le  plus  ordinaire)  ;  le 
boulon,  qui  est  placé  sansjntermédiatre 
sur  la  lige  ,  la  branche  ou  le  rameau 
(  roc.  la  plupart  des  végétaux  )  ;  la 
feuille  ou  foliole  dont  le  pétiole  ou 
pédicelle  est  très -court  et  à  peine  vi- 
sible (ex.  Pentahba  sessiiis ,  TrtZ- 
liurn  sessilc y  Lotus  sessilifoliusy  Teu- 
crium  sessiUfoUumfGpîandropis  ses* 
silifolia)  ;  la  fleur  qui  n'a  pas  de  pé- 
doncule; la  gemmule  qui  prend  nais- 
sance sur  le  collet  sans  l'intermédiaire 
d'une  tigclle  (ex.  Colla  athiopica)  ; 
les  glandes  de  quelques  Mimosa  ;  la 
graine  attachée  à  son  placenta ,  sans 
intermédiaire  d'un  funicule  (cxeuip*. 
Planta  go  )  9  Y  ovaire  fixé  sans  gyno- 
phore  ni  podogjnc  (ex.  Lilktm  )  ;  les 
pétales  sans  onglets  apparens  (  ex. 
fuis)  ;  les  poils  qui  partent  d'une 
surface  plane  (ex.  Malpighia)\  le 
stigmate  du  Cleome  ;  la  tête  des  Hy- 
ménoptères ,  etc. 

SESSILES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Ses- 
silia.  Nom  donné  par  Lamarck,  La* 
treille  el  Strauss  à  une  tribu  de  la 
clause  des  Cirripèdes  ,  comprenant 
ceux  dont  le  corps  n'a  point  de  pé- 
dicule. 
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SESSILIFLORE ,  adj.,  sessUifiorus 
(  sessiiis ,  sessjle,  flos ,  fleur}.  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  fleurs  sont  ses- 
siles.  Ex.  Ranunculus  sessUifiorus  y 
Crotalaria  sessiliflora. 
<  SESS1UV OLiÈ,a6\. y  scssilifolius 
[sessiiis ,  sessile ,  folium ,  feuille); 
qui  a  des  feuilles  sessiles,  Ex.  Loran- 
ihus  sessitffolius  ,  Dr  oser  à  ses  silifo- 
lia.) Iffpericum  séssibfolium. 

SESSIFpLlÉES,adj.  et  s.  f.  pi.  , 

.  Sjessilifoliatee.  Nom  donné  parCan— 

dollc  à  une  section  du  genre  OsxUis  , 

comprenant  les  espèces  qui  ont  les 

feuilles  sesàiles»  ,. 

SESSILIOCLES,  adj.  et  s:  m.  pi., 
Sessilioculi  (  sessiiis ,  sessile ,  oeulust 
œil).  Nom  donné  par  Lamarck  à  un 
ordre  de  la  classe  des  Crustacés , 
comprenait  ceux  dont  les  yeux  sont 
sessiles ,  et  que  depuis  il  a  divisé. 

SÉSLLFARSÉNIATE,  s.  nu,  sesul- 
pharsenias.  Nom  donné  par  Benelhis 
à  un  sursulfarséniate  contenait  six  fois 
autant  de  sulfide  arsenique  qne  le  suU 
farséniate .  neutre  correspondant.  Ex. 
Sésulfarséniate  baryûmm. 

SÉSIT1ÉES  ,  adj.  et  s,  f.  pL,  5e- 
suvicœ.  Section  de  la  famille  des  Fi- 
çoidées  ,  admise  par  A.  Richard ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Sesupium.   . 

SÉTACÉ,  adj..  setaceus;  borsten- 
artigy  berstenformig  (ail.)  (set*, 
soie  ).  Se  dit ,  en  botanique  ,  de  tonte 
partie  qui  est  grêle  et  jraide ,  à  l'in- 
star d'une  soie  -de  cochon ,  comme 
les  aiguillons  dn  Rosaspinosissinuiy 
les  bractées  dn  Mentha  viridis,  le 
chaume  de  Ylsolcpis  setaceay  les 
feuilles  du  Sorocephalus  setaceus  y 
du  Microehloa  setacea  et  du  Spla— 
chnum  setaceum;  les  spatkeUes  de 
YBordeuvi  secalinum,  les  stipules  dm 
Populus  Tr émula ,  la  tige  du  Bkjrm* 
chospora  setacea*  On  donne  l'épt- 
thète  âesétacées  aux  antennes  (ex.  Cc- 
rambix)et  aux  palpes  (ex.  Brentus) 
des  insectes ,  lorsqu'ils  se  composent 
fTarticlcs  semblables  y  alongés,  cj~ 
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lindriques ,  et  qui  Vont  en  diminuant 
progressivement  depuis  le  premier 
jusqu'au  dernier»     . 

SÊTEUX  9  adject. ,  setosus  (  seta  , 
soie);  qui.  est  composé  de  poils  rai  des, 
comme  V  aigrette  dé  VArcthim  Lappa  ; 
garni  de  bractées  longues  et  étroites, 
comme  le  clinanlhe  des  Càrdùus  ; 
pourvu  de  stipules  dont  l'extrémité  se 
termine  par  plusieurs  soies  (ex. 
Anetis  setosa);  bérisçé  en  dessous4  de 
dents  longues  et  sétiformes,  comme 
le  ebapeau  àç'VHydnum  setosum  ; 
barbu  au  sommet ,  comme  les  folioles 
linéaires  des  feuilles  pennées  du  Mar- 
gyricarpussetosus.- 

SÉTICAUDE,  adj.  ,  setxcaudatus 
(  seta ,  soie ,  couda ,  queue-)  ;  qui  a  la 
.  queue  garnie  de  soies,  comme  là  Lys» 
mata  seticauefa ,  dont  les  pièces  nata- 
toires médianes  de  la  queue  sont  ter- 
minées par  de  longues  soies  très- 
délices.         #        '  •  , 

SÉTICAUDES ,  adj/  et  S.  m.  ph  , 
SeticaudatL  Nom  donné  par  Dumé- 
ril  à  une  famille  de  l'ordre  des  Insec- 
tes aptères  r  comprenant  ceux  qui 
ont  1  abdomen  terminé  par  des  soies. 
F' oyez  Némàtoures. 

S&riGÈIIES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Seticera  ( seta  ',  soie,  *ip*ç,  corne). 
Nom  donné  par  Latreillê  à  une  fa- 
mille de  Tordre  des  Crustacés  lo- 
pbyropes,  comprenant  ceux  qui  ont 
les,  antennes  supérieures  longues'  et 
sétaçées.  ,  k 

SÉTICOLLE  ,  adj.^  seticollis  (se* 
ta,  soie,  colhtm,  col);  qui  a  le  col  ou 
le  corselet  garni  de  poils  ou  de  soie». 
Ex.  F  aigu  s  seticollis. 

SÉTICORttE ,  adj. ,.  seticornis (se- 
ta, soie,  cornu,  corne);, qui  à  les 
antennes  sétaçées  (ex»  Stenorkyn— 
ckus  seticornis),  ou  garnies  d'une  soie 
a  l*ùn  de  leurs  anneaux  (ex.  Acan<* 
thomera  seticornis  ). 

SÉTICORNE8,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Seticornes.  Nom-  donné  par  Duméril 
à  une  famille  dje  l'ordre  des  Lépjdo- 
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ptères,  comprenant  ceux  de  ces  insec- 
tes qui  ont  les  antennes  en  forme  de 
'  soie ,   c'est-à-dire  plus  gréées  à  leur 
extrémité  libre.  V*  Chetocères. 

SÉTIFÈRE  ,  adj .  ,  setiferusj  borsU 
tragehd  (alU)  [seta  ,  soie ,fero,  pofr 
ter) ;  qui  porte  des  soies.  Cette  epi- 
thète  est  donnée  à  des  plantes  qu!  ont 
des  stipules  linéaires  et  sétaçées  (ex. 
Crotaldrià  setaceà  ) ,  ou  fendues 
dans  toute  leur  longueur  eh  quatre 
soies  ouvertes  (ex.  KoKautia  sejti- 
fera)ï  à  une  plante  (' Thymophyltà 
setiferà)  dont  les  feuilles  sont  près* 
que  sétaçées;  à  un  poisson  qui  porte 
Un  filet  très-long  à  sa  nageoire  dor- 
sale (ex.  Chœtodon  sttifer,  I+oricaria 
setiferà  )  ;  à .  un  crustacé  \Pàtœmon 
sejiferus)  dont  les  an  tenu  es  extérieu- 
res sont  une  fois  plus  longues  que  le 
corj)s  ;  à  un  polype  (Çoryne  setigera) 
<lont  les  bras  sont  filiformes  et  droits. 

SÉTIFLORE,  adject.,  setiflorus 
(  seta ,  soie  *flos ,  fleur).;  qui  a-  lès 
pétales  -liguiiformes  et  presque  sem- 
blables à  des  soies.  Ex.  Glinus  se- 
tiflorus\  r  ' 

SÉTIFOLIÉ ,  adj»,  setifolius;  tors* 
tenblàttrig  (all.)( seta,  soie ■;  folium, 
feuille)  ;  qui  a  les  feuilles  (ex.  La- 
ihyrus  setifolius,  Vicia  setifolia, 
Xcroptvyllum  setifoïiuni)  ou  <  les  di*' 
visions  des  feuilles  (  ex.  Dàucus  se— 
fifolius)  sétaçées. 

8ÉTIFORMË,  adfj.  ,  setiformis; 
borstenfôrmig ,  borstlich  (alh)  (seta  , 
soie  ,  forma  /forme  )  ;  qui  aia  forme 
'  de  soies.  Le  sucre  de  champignons  a 
été  appelé  sucre  sétiforme , parce  qu'il 
cristallise  en  petites  aiguilles  soyeu- 
ses; le  Rliizomorpha  setiformis,  parce 
qull  ressemble  à  un  paquet  de  crin. 

SÉTIGÈRE ,  adj. ,  setigerus  (seta, 
soie,  gerô,  porter  )£  qui  porte  une 
ou  plusienrs  soies,  oomme  le  Cheno— 
podium  setigerum  ,  dont  chaque 
feuille  se  termine  par  un  long  poil  ; 
le  Papaver  setigerum,  dont  les  feuil- 
les ont  leurs  dents  terminées  par  une 
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soie;  l'Ùrwmâ  sètigera ,'  dopt  les 
feuilles  fiopt  chargées  de  «oies  pi- 
rjuantes.  Sétigère  se  dit  aussi  drune 
plante  qui  a  les  feuilles  sétacëes  (ex* 
TtymQpltylla  sètigera).  L'Ortkockœ- 
te.s  setiger  a  dés  séries  de  poils  sur  ses 
élytres  ,  et  le  Callidiwn  sçUgçrum  à, 
le  thorax  velu-  <      . 

SÉT1GÉKES ,  adjj.  et  s*  m.  pi, , 
Sètigera  (  jeta ,  soie ,  gero -,  porter), 
>t>m  donné  par'llliger  à  une  famiHe 
de  l'ordre  des  Mammifères  MuHoh- 
gulés,  jcora prenant  ceux .qui  ont  le. 
corpa  couvert  le  soies }  par  Guvier  à 
uup  famille  J'Annelides,  à  laquelle  il 
rapporte  ceux  de  ces,  animaux  qui 
pont  pourvus  de  soies  servant  à  la 
locomotion. 

SÉTiPÈDE,  ad}. ,  setipes  (sela;7 
soie ,  pes ,  pied<)«  Se  dit  d'un  chamr 
pignon  qui  a  le  pied  long  et  filiforme  ' 
Ex.   jàgaricus  setipes. 

SÈTU*£-\\E,  adject.  ,  setipennis 
(  szl#  ,  soie  ,  pe/tnez  ,  aile)  ;  qui  a  les 
ailes,  émargées  de,  poils.  La  Tachina 
setipennis  a .  les  nervures  de  ses  ailes 
velues. 

SJÊTIPWE&,  adj.  et  s.  ».  pi., 
Setipoda  (  jtfa  ,  soie  /  wov; ,  pied)v 
Nom  primitivement  donné  par  Blain* 
vtJLç  aux  animaux  que  depuis  il  a 
appelés  Çhéiopodes.  ;_    . 

SÈVE,  s.  ï.ylympJia,  alimenta  * 
humus  nutritius  ;  Holzsaft,  roher 
$aJi>Xk\L);  sap  (angk);  jrçgro  (it.). 
Suc  aqueux  qui  est  absorbé  par  les 
plantes  et  destiné  à  être  élaboré  daus 
kur  intérieur  ,.  puis  transformé,  en 
tout  ou  eu  partie,  eu  matière  nu- 
tritive, Sohulfc  appelle  la  sève  UqUfiï* 
xylinus. 

SÈWUt ,  âd),  ;  qui  a  rapport  à  la 
sève  {vaisseaux  séreux)  ;  qui  est  de 
la  aature  de  la  sève  (  suc  sèveux  )* 

&KlLXmWJklRE,aây,scxanguUh. 
ris  («rar  ,aix,  onguius,  angle  )  ;  qui 
a  si*  angles ,  au  six  arêtes  vives , 
comme  la  tige  dn  Spermacocesexanm 
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SEXANÇCLÉ -f  adj. ,  sexangifltts  j 

3ui  a  six  angles , .  comme  les  fruits 
m  Rhizophora  sexangula,  la  coquille) 
de  la  Terebraiula  sexangula. 

SEXARGENTIQUE,  adj.,  *aw»^ 
genticus.  Nom  donné  par  Bèrzeliu* 
à  un  sous-sel  qui  contient  six  fois  au-* 
tattt  de  base  argentique  que  le  sel 
neutre  correspondant.  Ex.  Sulfarsen 
11  ite  sexargentique* 

SEVB1SOCTQIVAL,  adj.,  sexbis* 
ocionalis.  Se  dit ,  dans  la  nomencla- 
ture minéralogique  de  Hatiy ,  d-  un$ 
variété  qui  réunit  aux  faces  duo  pa+ 
rallélipipède  celles  de  deux  octaèdres* 
Ex.  B <arj te  sulfatée  sexbisocionale* 

SEXCOSTÉ  \  $d\.  , •.  $e:r*o**a/iw 
(  sex  ,;si^,  co^ta ,  cote  )  ;  qui  est  re- 
levé de  six, côtes*  eooame.»  le  dos  du 
corselet  de  YHelea  sexcoslata. 

SEXDÉCUVIAE ,  adj. ,  sfi&kcimar 
lis.  Se  dit»  en  minéralogie ,  d'ua 
cristal  terminé  par  seize  faces,  dont 
six  tendent  à  produire  un  paralléli- 
pipède,  en  supposant  -qu'elles  s'en- 
trecoupent ,  et  les  dix  autres  un  so- 
lide dodécaèdre.  Ex.  Baryte  sulfatée 
sexdéçimah.  .  ' 

SEXDÉCIOCTONAL ,  adj.  t  sex~ 
deèioctonalis.  Nom  donné  parHaùy 
S  une  variété  de  topaze  9  qui  n'a  qu'un 
seul  sommet  à .  seize  f^tes ,  avec  un 
prisme  octogone.       • 

SEXDUODÉCBf AL  ,  adj. ,  sexduo- 

.  decimatis:  6e v dit,  en  minéralogie, 

d'un  cristal  composé  de  deux  solides. 

Tua  hexaèdre ,  l'autre  dodécaëdre. 

SEJLM  y  Si  m. ,  sexus- ;fhoçj  joatç; 
Geschlecht  (alk)  ;  sex  (apgl.)  ;  sesse 
(it.).  Appareil  d'organes  qui  sert  à 
procréer  ou  à  fécondée  un  nouvel 
être.  Sexe  se  prend  aussi  daps  le 
sens  d'ensemble  des  différences  qui 
existent  entre  le  mâle  et  la  femelle  , 
ckez.  les  êtres  organisés* 

SEXÉREMÉ ,  adj. ,  sexeremtu* 
Mirbèl  appelle  ainsi  le-  eénobion  qui 
est  formé  de  six  érèmes. 

8BUAM&,  ml).,  sesfiams.  S* 
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iU  i&fmlk4 ,  lorsqu'elles  fonpeut 
six  sénés  le  long  de  la  tige.  Ex.  ^r*. 
oopoauirn  d$ndroideum< 

ÇPXJFASCJÉ,  adj,  r  stxfaswtus 
(sex ,  six  f  fâscîa,  bande  )  ;  qui  est 
marqué  dç  cinq  bandes  çpjoriée^.  Exf, 
Qtyphisodon  $cxfasç\alus. 

£EXFIDE ,  adj>  f  ^exfidus  {sexl 
sic  % /issus ,  fendu)  ;  qui  .est  djvjsé 
en  six  portions.  J^e  Scdum  st&fiduw 
a  six  pétales.  -  • 

ÊÇ  ^FLORp ,  adj . ,  sesjfarus  (sex , 
81*>  ,/faj *  fleur)  ;,  qui  porlesix  fleurs  , 
comme  les  pédoncules  du  Passiflore 
sexfiora  ;  ou  qui  est  composé  de  she 
fleurs-,  comme  le*  ver ticiUes  du  «Sa/- 
^  ncmorosQ, 

8E&FOBÉ  ,  adj. ,  sycforus  (sex  , 
six ,  foramen ,  trou  )  ;  qui  est  pereé 
de  six  trous.  Ex.  Scuteiia  six  forts* 

SEXfFÈHE  ,  ndjéct: ,  sexiferus 
(sexusy  sexe9fefo,  porter  J.ISe  dit 
d'une  plante  ou  d'un  animal  qui  est 
muni  d'organes  sexuels. 

SEXJCGIÉ,  adj.  ,  sex/ttgus  (sex, 
six  ,  jugum  y  paire).  Se  dit  d'une 
feuille  pennée  qui  est  composée  de 
six  pa*H-es  de  folioles. 

SEJXOCUL^lBjp f  adj, ,  sexkçu- 
laris  {s ex  ,  six,,  locula  *Joge  )  ;  qui 
est  à  six  loges  ,  comme  la  càpsuïç  de 
Y  À  s  arum  ,  *  le  noyau  du  Guei  tarda 
speciosa.      ■■    '  ^ 

SEXlVïACULE  j  adj.^  stxmaculaius 
(  /er ,  §ix  ,  macula ,  tache)  t;  qui  porte 
six ;  'lacées  1  Ex,  Stripsiphcr  sexma-r 
culafus,  Zenith  sexmaculatq. 

^XÇÇ^ÇpÉÇlMA^ ,  adj. ,  ]sex~ 
octfidêcimatis,  N$m  donné  par  Hajiy 
^  une  yariçté  en  prisme  à  six  pans  , 
avec  des  sommets  à  neuf  facçs  obli- 
quas, doit  si*  inférieures  et  treja 
^rm^naje^;  %x.  Argent  animonié 
sulfuré  sexoctodjé&mof, 

SJ^Q£TQNAL,  a<y>,  sexockmalU, 
Se  dit ,  en  minéralogie ,  d'un  cristal, 
composé  d<?  quatqrz*  facej,  douta  uit, 
priées,  par  la  pwé*|  tendant 


SEXY  4»? 

à  luttduire  un  inlide  Artsàiiirti  Ek*- 
.Chaux  carbonate  sexoctomb. 

SEXrOACTUÉ ,  adj.  9  swjNtnct+r 
tu*  (  f«  i  six ,  pumtxm ,  ; J#iW  )  » 
qui  est  marqué  de  six  points.  &$» 
Limoniq  scxpunctatO* 

tus  (sex,  six,  pysUêh f  pustule)  t, 
qui  a  six  4acbes  en  forme  de  pwstu*. 
les*  Ex,  Hjrphjrdrus  se^pUAtuiatm* 
,  Sf^ApilipÉCPÙL,  adj.  r**- 
quadrideeipialis.  Se  dit,  eu  mjn^FAr 
logie,  d'une  variété  4  vingt  Canes  » 
dont  six  sont  c)u  même"  ordure  9  et  le« 
quatorze  autres  4e  difféveu*  ftfdres. 
Ex.  Chaux  carboMtée  sevquadridé- 
cimale.  .,  :, 

SEXIUIOÎVIV^,  adj.  ,  uxrtdiW 
(sçx99Âx,  radius,  wyon);  qui  «si 
macque  de  |ix  rayons.  Ex»  JW^ôta 
stxradiata* 

SJPLfejÉXACÉ/  ad).  ,  saMÊaaius 
{s*x  i  $ix.T4e{Q ,  *pie).  VArd*à.****e* 
taqed*  h  tôle  déc^r^e  d«  (un  Wngiws 
plumes. 

*¥«rflf  OttWE ,  ad|,  9  s&ùformis. 
Nom  donné  par  Hau^  à  une  variété 
de  mercqre  ^r^enia,!  qui  <^re  le,  réu^r . 
niou  de  six  formes  diflKwn^es,  savoir 
le cttbe ,  l'wLaiëdee  réguler.,  \e  dodé* ,. 
caâdrë  teomieïuVd ,  le  «olidk  toap*v. 
zoïdal  et  o^eux  aUMres  soUdes.  dont  im  > 
a  pour  faces  viogt^quajje  U^ajjgks 
isocèles  et  IWtçeqjuar^nlertuitUianw 
glçg  sealèQeS»  - 

8EXTRIGÉSIMM, ,  adj.  >  stxïrU 
ge*imahs.$e  diid'ua  crisuU  trente- 
six  faeee.  Ex.  Qhaux  cariçnaléé 
sexêrigésimaje. 

M\Tim&i  adj.  i  seMtupjea.  Se  dit 
du  stigmate ,  quand  il  se  composa 
réellement  de  six  stigmates  .qui  sem~ 
bleot  adlàécer  «a  peu  entr^eux.  Ex» 
Aristoloehia. 

££XiJ£L,adj.9  stxuaii$j  stssumU 
Qu)  ;  qui  a  rapport  ou-  qui  est  relatif 
au  sexe.  Organes  seputù.    . 

SEXVÏGBM^AJ^  adj. ,  sexvigesi- 
malù.  Noin  donné  par  H«uy  à  upe 
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variété  dont  la  surface  est  composée 
de  six  faces  parallèles  à  Taxe  et  de 
vingt  autres  faces  différemment  si- 
tuées. Ex,  Chaux  carbonate*  sexvi- 
gésimale. 

SIAGONES,adject.  et  s.  m.  ph, 
Siagoma  (  tuepn ,  mâchoire).  Nom 
donné  par  JUhoesque  a  une  famille 
de  poissons  osseux ,  qui  ont  lés  mâ- 
choires très-prolongées. 

SIAGONOTE,  adject. ,  siagonotus 
(  01070» v,  niâehoire);  qui  a  des  mâ- 
choires •trè*~développées  et  par  con- 
séquent une  bouche  fort  grande.  Ex. 
Hotocentrut  siagonotus, 

SIAGOTNOTES,  adj.  et  s,  m.  pi. , 
Siagonota.  Nom  donné  par  Dnméril 
à  «ne  famHIe  de  l'ordre  des  poissons 
osseux  holobtanehes ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  mâchoires  extrême- 
ment prolongées. 

StALBTÈRE^  s.  m.  t  sialistaium 
(ûuàxç,  salive,  nptu,  conserver). 
Rirby  appelle  ainsi  lies  organes  qui  sé- 
crètent la  salive  dans  certains  insectes  * 
Hémiptères,  Lépidoptères  et  Diptères. 

SICAUtES,  adj:  et  s.  m.  pi. ,  Sir 
cariù  Nom  donné'  par  LatreiHe  à  nne 
tribu  de  la  famille  des  insectes  Di- 
ptères tanyatemes,  comprenant  ceux 
dont  la  trompe  se  termine  par  deux 
grandes  lèvres  saillantes. 

SICCIFOLIÉ,  adject.,  ticcifelms 
(siccus,  sec,  /ûlium,  feuille);  qui 
ressemble  à-une  feuille  sèche ,  comme 
le  Maniis  shxÀfiRa. 

SIDÉ&AL  ,  adj. ,  sideraUs  (sidus, 
astre) ;  qui  a  rapport  aux  astres.  On 
appelle  jour  sidéral  (  Stemiag%  ail.  ) 
le  temps  qui  s'écoule  depuis  le  pas- 
sage d  une  étoile  au  méridien  supé- 
rieur jusqu'à  son  retour  à  ce  même 
méridien  ,  ou  celui  que  la  sphère  ce* 
leste  employé  à  décrire  nne  révo- 
lution entière.  Ce  jour ,  divisé  en 
vingt-quatre  heures  sexagésimales, 
qu'on  compte  depuis  zéro  jusqu'à 
vingt-quatre,  est  plus  court  que  le 
m*ycadc3'56'33"'32,  en  temps  skié- 
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rai.  La  dorée  de  ^henre  moyenne  est 
de  0,1002737972*  heure  sidérale, 
et  une  heure  sidérale  vaut  quinze 
degrés  du  mouvement  de  la  sphère 
céleste.  On  appelle  année  sidérale 
(Sternsonnenjakr ,  ail.)  le  temps  que 
la  Terre  employé  pour  revenir  à  la 
même  étoile  ou  au  même  point  de 
sou  orbite.  Elle  est  de  365  j.  6  h. 
o';  1*1/2,  et  par  conséquent  plus 
longue  que  l'année  tropique. 

SIDÉRIDES,  s.  m.  pi. ,  Siderides 
(ffi^npoç,  fer).  Nom  donné  par  Am- 
père à  un  genre  de  corps  simples ,  par 
Beudant  à  une  classe  de  Minéraux, 
ayant  pour  type  le  fer. 

SIDÉBIQUE,  adj.,  sidericus  (<ri- 
Aopoc,  fer);  qui  a  rapport  an  1er. 
C'est  sur  un  haut^ègfé  de  réceptivité 
pour  ^influence  sideriane  que  re- 
posent les  phénomènes  de  la  rhahJo- 
mantie ,  si,  toutefois  ils  ont  quelque 
chose  de  réel. 

StnÉMSME,  s.  m.,  siderùmuu 
(at&noç ,  fer).  On  appelle  ainsi  nue 
variété  du  magnétisme  animal  oui 
consiste  dans  la  mise  en  rapport  oes 
métaux  «t  autres  corps  inorganiques 
avec  l'homme  sain  ou  malade. 

SIDÉmO-CYAHIQrjE,  adj.  *  sidero-, 
cjranicus.  L'acide  hydro-ferrocya- 
nique  a  été  appelé  quelquefois  acide 
sidére-çyariique. 

SIDÉJROG ASTBE ,  adj.,  sidero- 
-gaster  (  aiJupoç ,  fer ,  farrif  »  ▼entre); 
qui  a  l'abdomen  ferrugineux*  Ex. 
Stratiomjrs  siderogaster. 

SIDÉROTECHXIE,  s.  £,,  sidero- 
techma  ( etèqptç ,  fer,  vt^va  ,  art). 
Art  de  traiter  les  minerais  de  fier. 
Hassenfratz  a  publié  on  ouvrage  sons 
ce  titre,  en  r8 12. 

SfcDBMXJDCS,  s.  m.  pi.,  SUe* 
Toxrda*  Nom  donné  par  pendant  h 
nn  genre  de  minéraux ,  qui  renferme 
les  combinaisons  dn  fer  avec  l'oxi- 
gène. 

8D>«Oi,  s.  m.  On  adonné  pen- 
dant quelque  temps  ce  nom  au  p  bot- 
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phare  de  fer,  que  Bergmann  croyait 
constituer  un  métal  nouveau. 

SIEGESBECKIÉES,  adj.  et  s.  f. 

pi. ,  Sicgesbeçkieœ.  Nom  donné  par. 
H.  Cassini  à  un  groupe  delà  section 
des  Héliantbées  milléfiées ,-  par  Les-*, 
sing  à  une  section  de  Ja  sous-tribu 
des  Astçroïdées  écliplécs ,  ayant  pour . 
type  le  genre  Siegesbetkia. 

SIGILLÉ,  adj.  ,  sigillatus (sigil- 
lum%  cachet).  Epithètc  donnée  par 
Mirbel  aux  racines  qui  r  de  distance 
en  distance,  offrent  des  impressions 
semblables1  à  celles  d  un  cachet ,  dues 
aux  cicatrices  qn,e  les  tiges  laissent  en 
tombant.  Ex.  Conyalbarid  polj-go- 
natunu  -       ■ 

SIGMOIDE,  adject.  ,  sigmoldeus; 
erypu>u<îyjç  ;  Sfôrmig ,  scKwanenhals- 
fôtmig  (ail.)  ((ityfxa,  sigma,  it^o;, 
ressemblance);  qui  a  la  forme  d'une 
S,  qui  est  recourbé  comme  le  col 
d'un  cygne, 

SIGNE,  s.  m. ,  jignjim;  Zcichcn 
(ail.);  sign  (angl.) ;  segpo  (it.).  Les 
astronomes  donnent  ce  nom  à  chaque 
douzième,  partie'  de  l'écliptiqûc.  Ces 
douze  partie*  sont,  ci»  suivant  le 
cours  apparent  du  Soleil ,  leJBélier(V), 
le  Taureau  (V) ,  les  Gémeaux  (d), 
le  Cancer  (§)  ,.  le  Lion  (61) ,  la 
Vierge  (nfc),  la  Balance  (a)  ,  le  Scor- 
pion (mi)',  le  Sagittaire  (h)  ,  le  Haprk 
corne  (£),  le  Verseau  (s*) 'et  les 
Poissons  (k).  H  ne  faut  pas  lescojri-* 
fondre  avec  les  constellations  dû 
même  nom  qui  occupent  la  bande 
du  zodiaque ,  non-seulement  parce  ' 
qu'elles  sont  toutes  égales  entr'elles  * 
chacune  occupant  trente  degrés  sur 
l'écliptique,  mais  encore  parce  que, 
le  phénomène  appelé  précession  des 
équinoxes  l'ait  que  les  signes  astro- 
nomiques ne  correspondent  plus  aux 
mêmes  points  du  zodiaque  ou  aux 
mêmes  constellations ,  déplacement 
tel  aujourd'hui  que  la  constellation 
du  Bélier ,  pat;  exemple,  ne  com* 
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tnence  que  vers  le  vingt-neuvième 
degré  du  signe  de  ce.  nom. 

SIGNÉ,  adj.,  signât  us.  Lamarck 
donne  cette  epithète  à  la  chrysalide 
dont  Je  corps ,  n'ayant  point  de  trans- 
parence ,  «c  laisse  pas  voir  les  parties 
déjà  formées  4e  l'insecte  parfait ,  mais 
en  présente  plu  sieurs  qui  s'y  montrent 
en  relief,  Ex.  Lépidoptères. 


SILÉNÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Sile- 
neœ:  Tribu  dé  la- famille  des  Caryo- 
pbylléés ,.  admise  par  Candolle ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Silène. 

SILÉItlNÉES,  adj.  et  s.  f .  pi. ,  Si- 
lerineas.  Tribu  établie; par  Candolle, 
dans  la  famille  des  Omhelhïères ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Siler* 

SILEX1*  OKME,  adj. ,  lUexiformîs 
( silex ,,   caillou  ,  forma  ,  farine)  ; 

2ui  a  l'aspect  du  silex  commun  ou 
'un  caillou.  Ex.  Péêrosileè  silexi- 
forme.  *         ' 

SILICATE,  s.  m.9  silicas.  Genre 
de  sels  {kieselsaure  Sahe%  al).  ) , qui 
résultent  de  la  combinaison  de  l'acide 
silicique  avec  les  bases  sali  fiables. 

SILICATE,  adj. ,  sêlioicaèo  (U).  Se. 
dit,  en  minéralogie,  d'une  .base  qui 
est  convertie  en  sel  par  sa  combinai- 
son avec  l'acide  silicique.  Omialius 
a  établi  sous  ce  nom,  dans  la  classe 
des  roches  pierreuses ,  un  ordre  com- 
prenant celles  qui  se  composent  prin- 
cipalement de  silicates.      - 

SILICE,  adj.  ;  '  qui .  contient  de  la 
silice.  Roche  siUcée,  t    ,• 

SILICÉO-CALCAIRE,  adj.,  >i/i- 
ceo-calcaritis.  Épitbète  donnée  à  des 
brèches  qui  sont  composées  de  frag- 
mens  a  nguleux  de  craie  durcie ,  réunis 
par  une  pâte  siliceuse. 

SILICEUX,  àdj.,  siliciosusj  kk~ 
selig  (ail.);  qui  contient  de  la  silice. 
Se  dit  d'une  roche  qui  renferme  des 
noyaux  siliceux  dans  une  pâte  4e  grès 
ou,autre  (ex.  Poudingue  siliceux),  ou 
<qui  se  compose  de  fragmens  dé  jaspe 
bu  d'agate  réunis  par  un  ciment  siUV 
ceux  (ex.  Brèche  siliceuse)  f  Bron- 
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gaibrt  «Ard«r  xtoé  t\tësèàè JfrmiïôM 
siliceuses,  comprenant  tés dépôt* si* 
Kceti*  d* orfgtae  aqueuse ,  qui*  se  dont 
IWmésdtptri*  les  temps  historiques,  et 
«pu  sfe  prbdoisérit  encore  au jouitl'htii. 

flHrtCHATO', -s'.  rtiM  siliciar.  Syno- 
nyme inusité  de  silicate.    ' 

SttHMCO'-ALtUIÏNtQtrË  r  adject. , 
sUiciço~ahitoinlcïis.  Nom  donné,  dans 
1*  nomenclature  ehîfriiqtiè  de  Berze- 
Was»  à' de*  sefô  doubles  ,  qui  résultent 
de  la  eembinafrfai  d'un  sel  srlFcjqnt 
avec  un  seî  al  umi  nique. Ex»  Fluorure 
siticico-alimbiiqne. 
,  BlLt€lC(>-AMMOMQtJE9  adj. ,  W* 
Uttco+amtoônicus.tfctitt  donné,  dâni 
t«à  nomenclature  chimique  de  Berze- 
Irar,  à  dés  -sels*  doubles ,  qui  résultent 
dé  la  combkmison  d'trtff  sel  sificicraè 
wrto  un  sel  anViftt>nique.  Ex.'  Fliibrurt 

sttîcic#-ràmrtto#Hl*<x 

WLICICO^AîMtlMO^IQUE  ,  adj.  i 
sUkko  *  îmtmwtêus:  Nom  donné  , 
dans  '  U  nomoh^latuf  e  chimique  de 
Ifctfzelid» ,  à  des  :sek  jrotirWfcà  ,'qnv  ré* 
sultefft  dé  la  (CemtîfiHiSôn  d'un  sel 
ftticiqtié-àvee  un:  sel  antrmonique.  Ex. 
Ft*oruiïèsifàhèo-&riHmoniqttè.r 

StLICICe^ARGENTKJirK,  adf:  , 
siKclcto^argtntictis,  Nôhr  donné\  d'ans 
la  nomenclature  chimique  de  Berzé- 
Jk» ,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
dp'  la  combinaison  d'nri:  set  sîh'cnrue 
avec  uri  sel  argenlrque.  Ex  4  Fluorure 
sUtdc6*argétitiqwê. 

SILICICO-B Aa¥TIQt5E>  tA)\ ,  jfî- 
Utàûo-bkry'Ucu*.  Nom  donné  >  dans 
.  là  ndmcmttlatuiré  chimique  de  Berzé- 
Ku*:,  ailés  set*  doublés,  qiii  résultent1 
fto  la  cbtubiutfrs(m  d'un  sel  smVrquë 
avec  un  sel  barytitjue.  Ex.  Fluorure 
siticicô-ùarriïtiue. 

MLieieCHCADMlQtJE  ,  adj. ,  si- 
liticô-cûdmicus.  NomT  doniié  ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze* 
lw» ,  k  des setsdottbles,  qui  résultent1 
èë  la  feoiBfctflaSstm  d'ùtf  set  si  I  ici  que 
avec  ttrt  sel  c^dmfydé,  Ex.  Fluorure 


ftUtCÏCO-CALCTQUIÎ ','  adj.  ;  rf-> 
licico-caîcicus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature  chimrquç  de  Berzelius , 
à  des  sels  doubles,  qui  résultent  de  là 
combinaison  d'un  sel  silicique  avec  un 
soi  calcique.  Ex;  Fluorure  siUcico* 
calcifjrie.       -  "    .    , 

8ILICIC0-C0BAtTI<JtJfi  ,  adj.  . 
siliciço-cjobatticus.  Nom  donné  r  dans 
la  nontenclature  chimique  de  Betfze- 
lius ,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  sittciqtfë 
avec  un  sel  co  bal  tique.  Ex*  Fluorure 
silicico-coballique.  , 

saicico-cmviEirJx ,  adj,  >  sili» 

cico+cuprosus.  Nom  donne ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius  , 
à  des  sols  doubles,  qui  résultent  de  la 
eofnbinafeon  d'un  sel  siîîcique  avec 
un  "set  cuivreux,  Ex.  Fluorure  sili- 
cico^cuivreùx. 

SïLICICO-ClJlvlRiQÛÈ  ,  ad|.  A  jif 
Ucïcô-cupricus.  Nom  donné-,  dans 
la  nomenclature  chimique  dé  Ber- 
2cHû$  ,à  des  sels  doubles ,  quî  résul- 
tent de  la  combinaison  d'un  sel  si  Ht 
eiqne  avec  un  sel  cuiyriquel  Et.Ftuo* 
rure  sillcïco-cuhrique. 

sïtici^c^FEm^i* ,  ^dj. ,  sifi- 

eico-ferrosus.  Nom  donné ,  dans  IsC 
»  nomenclature  '  chimique  de  Berze- 
lius,  à  des  sctë  dotfbles ,  qui  résultent 
de' la  combinaison  dfun  sel  siltclque 
avec  un  sel  ferreux.  Ex.  Fluorure 
siticico- ferreux. 

SILÏCICO^F^RmQtE^  adj.  9sffi- 
ewo-férrictts.  Nom  donné ,  dans  la 
UômëncFaturc  chimique  dëBérzefius , 
à  des  sels  doubles,^ qui  résultent  dé 
-la  combinaison  d'un  sel  silicîque  aveè 
tin  sel  ferrique.  Ex^  Fluorure  silici- 
cà-ferriquc. 

SÎLIpICÛ-GtuèïQUÉ  ,  ndj: ,  sï- 
llàico-glucicus.  Nom  donné  ,  dans' 
la  nomenclature  chimique  de  Bèr- 
zcîius  ,  à  dès  sels  doublés.,  ôùï  résul- 
tent dé  la  combinaison  d'un  èét  ki- 
*  Ifcîqué  Met  un  sel  gldclque.  El, 
Ftûoturé  sHïci&^gfuciqtêe; 
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cico-hlhicus.  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles ,  qui  résul  teu  t  de  la 
combinaison  d'un  sel  silieique  avec 
un  sel  Jîthique.  Ex.  Fluorure  *  iflWco- 
lithique. 

ftlLlCICO-MAGNÉSIQlJE  ,  ndj.  , 
siltèico-magnesicus.  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de. 
Berzelîùs ,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
silieique'  avec  un  sel  màguésique.  Ex. 
Fluorure  silicico-magnésigue. 

SILlClCO-MANGANEUX  -,  adj.  , 
silicico-manganosus .  Nom  donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  h  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  fa  combinaison  d'un  sel  si- 
Kcique  avec-un  sel  manganéux.  Ex. 
Fluorufe  silicico-manganeux* 

SILICrCO-MfcRCUREUX  ,  adj.  ', 
Silicivo^hfdrargyrosus.T$<>\ïi  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel  si- 
liceux avec  un  sel  mercureux.- Ex. 
Fluorure  sMitico^rnercureux. 

SILICICO-MERCURIQUE ,  adj.  , 
sttfcico-hfdrargj'ricus,  Nom  donné  f 
dans  la  nomenclature  chimique  '  de 
Berzelius  j  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel  si- 
Ihiiqne  avec- un  sel  mercurique.  Ex. 
Fluorure  stlfciço-rhercurique. 

MLI€ICO-MOLYBI>BiJ\,  «ndject. , 
silicicchmolybdosûs.  Nom  donné,  dans 
là  nomenclature  chimûjue  de  Berze- 
lius ,  h  des  sels  doubles,  qui  résultent 
dé  là  combinaison  d'un  sel  silieique 
avec  un  sel  molybdeux.  TLxKFluorùre 
sUiciôo-molybrieux. 
1  SttlÊICO-lIfOnfBDÏQtE,  adj.  , 
sHicico-molfbdicus .Nom  donné,  dans 
îâ  nomenclature  chimique  de  Bèrzev 
fins,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  silieique 
avec  un  sel  molybdîque.  Le  Fluorure 
Siticlco+mofyiaiyne  est  produit  par 
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fteide  molybdique  iktotsê  dans  le 
*  fluoride  hydrique. 

ML1CI€Ô-IV1€G0U(?C1Î,  adject., 
siUlicfcà-nùzcolicus'.  Nom  donné,  dan» 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles,  quî  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  silieique 
avec  un  sel  niccolique.  Ex.  Fluorure 
siliciéo-niccolique, 

WUCPCO-PLATrvtQtr!,  adject., 
silicèco-platfnicus.  Nom  donné  /dans 
la  nomenclature  chimique  deBétze- 
lius,  à  dès  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  silieique 
avec  un  sel  ptatiniqne.  Bx.  Fluorure 
s  silicico-plàtinique.. 

9ILICICOPLOMBJQITC  ,  adjeet.  , 
silicico-plumbicus:  Nom  donné ,  dans 
là  nomenclature  chimique  de  Berie- 
lius,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sei  silieique 
avec  un  sel  plombiqué.  Bx>  Fhibrnrè 
silicico^phmbique, 

SILfCIGO-POTASSfQUE  ,  adject. , 
sitteico- potassicus.  Nom  donné, dans 
la  nomenclature  chimique  dé  Bérze-» 
lius,  à  des  sels  doubles;  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un-  sel  silieique 
avec  un  sel  potassique.  Et:  Fluorure 
silicîco-polasfique,   •     *'    , 

SIUCÏCO-âOOIQUE ,  adj.,  sQici- 
co+sodicus.^Rôtù.  donné,  dans,  la  no- 
menclature chimique  de  Berzelius ,  à 
des  sels  doubles  ,  qui  résultent  dé  là 
combinaison  d'un. sel  ffliciqué  avec  un 
sel  sodique.  Ex>  Fluorure  slticico- 
sodique* 

Sttt€rCO-STAlVNÏQUF ,  adj. ,  si- 
Keico^stannicus.  Nom  donné  ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  feefze- 
lius,  à  des  doubles ,  qui  résultent  dé 
la  combinaison  d'un  sel  silieique  avec 
un  sel  stonnique,  Ex.  Fluorure  sïlicj^ 
co-slarinique. 

miCICO-STRO^TÏQlIE  ,  ad} .  , 
sîlîciço-stronticus*  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de.Berzer 
lius ,  à  des  sels  doublés,  qui  résultent 
de  'lu  combinaison  d'un  sél  silieique 
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avee  un  tel  strun  tique,  ta.» Fluorure 
silicico-slrontique.  v  , 

SILICICO-VANADIQUE,  adjeet.  , 
sUiciço-vanadicus*  Nom  donné ,  daoa 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius,  â  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  silickjue 
avec  un  sel  vanadique.  Ex.  Fluorure 
sUicicQ^vanadique.  '  .'  , 

SILICICO-1TTRIQUE  ,  adj. ,  sili- 
cieo-j'ttricus. .  Nom  donné  ,  dans  la 
nomenclature  chimique  deBerzelius , 
à  des  sels  doubles,  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sel  siliciquc  avec 
Un  sel  yttrîque.  Ex.  Fluorure silicico- 
pttriquc*    •       y  \   '' 

8IUCICO-£lIÇCTQU£,  adj. ,  sïli+ 
cicQ-zijicicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelius  ; 
à  des  sels  doubles,  qui.  résultent  de  la 
combinaison  d'oif  sel  siiicique  avec 
un  selxincique.  Ex.  Fluorure  s ilicico* 
zînçique.  ,    ': 

SlUClCO-ZIRCOIVilQDE  ,  adject., 
silicicQ-zirconicus.  Nom  donné  ,  dons 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  *els  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  siiicique 
avec  un  sel  zircouique.  Ex.  Fluorure 
siticico-zircorùque. 

SILICIDES,  s.  m.  pL,  Siticides. 
Nom  donné  par  Beudaotà  une  famille 
de  minéraux ,  comprenant  les  corps 
composés  d'oxide  de  silicium,  soit 
seul ,  soit  combiné  avec  divers  autres 
oxides.  ' 

SILICIFÈRE,  adj,,  siliciferus  ; 
kieselhaltend  (all.).Epitbèle  donnée  , 
dans'  lat  nomenclature  chimique  de 
Haûy ,  aux  substances  minérales  qui 
contiennent  accidentellement  de  la 
silice.  Ex.  Zinc  ôxidé  siliçijcreï 

SILICIFIti,  adj.  ;  qui  est  converti 
ensjlice.  Se  dit d* un  corps ,  principa- 
lement organique,  dont  les  parti- 
cules propres  <*nt  été  -remplacées 
d'une  manière  quelconque  par  une 
substance  siliceuse. 

6IUÇIO-BORATE  f  s.  m't|  jiïi- 
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ciù-boras,  On  donne  ce  nom  au*  com- 
binaisons de  l'acide  boro-silicique  avec 
les  bases. 

SILICIO-FLIJORIIRJE  ,  s.  m.,  sili- 
cioTftuoruretum.  Combinaison  de  sili- 
cium et  de  fluor  avec  un  métal  élec- 
tro-positif. 

SILICIO-ÏITAIVATE,  s.  m. ,  siti- 
cio-titânas.  On  appelle  ainsi  des  com- 
posés dans  lesquels  la  silice  et  l'acide 
titaniqùe  sont  combinés  ensemble 
avec  une  base.  Ex.  Silicio-titanate  de 
chaux*  t 

SlUGIPJBTHOnUjRfi  ,  s.  m.  ,>#*- 
ciphlkorurctum.  Beudant  nommeain- 
sî  les  combinaisons  du  fluorure  ou 
pbthorure  de  silicium  avec  un  corps 
simple.  ., 

8ILICIQUE,  adj.,  silicicus.  Ber- 
zelius appelle  acide  siiicique  ,  l'oxide 
de  silicium,  ou  la  silice;  sulfide  * 
chloride  etjluoride  siliciaues  des  corn* 
binaison*  de  silicium ,  ae  eblorc  i  de 
fluor  et  de,  silicium  qui  sont  propor- 
tionnellesà  Tacide  siiicique  pour  la 
composition. 

SILICIUM  ,  s.  m. ,  silicium.  Métal 
qui  fait  la  base  de  la  silice  t  et  que 
Berzelius  est  parvenu  à  isoler. 

SILICIUHE  ,  s.  m. ,  siliciuretum. 
Combinaison  de  silicium  avec  un  eprps 
combustible  ,  principalement  avec 
un  métal* 

SILICULE,  s.  f.  ,  silioula;Sehôt» 
chen  (ail.).  Silique  dont  la  hauteur  ne 
dépasse  pas  quatre  fois |a  largeur  (ex* 
Thlflspi).  La  Pholas  siUcula  est  ainsi 
nommée. à  cause  de  sa  forme,  qui  res- 
semble \\  celle  d'une  petite  silique. 

SÏLICUtiEUX  ,  adj. ,'  siliculosUs  ; 
qui  a  p0ur  fruituoesilicule  (ex.-^ra- 
'bis  siliculosa , <  l^rysimum  siliculo- 
sum  ) ,  ou  dont  le  fruit  ressemble  à 
une  silicute  {zx.Gommetina  silicu- 
losa). Rotb,  sous  le  nom  de  Silicu- 
leuses  x  a  >  établi  une  tribu  dans  la 
famille  des  Crucifères.  Linné  l'avait 
déjà  donné  à  un  ordre  d'une  des 
classes  de  son  système ,  comprenant 
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.le»  plantes  à  étatniaes  tétradynames 
et  à  fruit  silieuleux. 

HLICUUFOIUIE,  adj. ,  siliculi- 
Jbrmis  ;  qui  a  la  forme  d'une  filleule, . 
eu  d'une  petite  silique,  comme  la 
capsule  du  BocconUt. 

SILIQUE  ,  s.  f. ,  siUqua;  Se  ko  te 
(ail.).  Fruit  sec,  alongé,  bivalve, 
dont  les  graines  sont  attachées  à  deux 
Irophosperraes  suturaux,  ordinaire- 
ment  séparé  eu  deux  loges  par  une 
fausse  cloison  parallèle  aux  valves , 
qui  n'est  qu'un  prolongement  des 
traphospermes ,  et  qui  persiste  sou- 
vent après  la  chute  des  valves.  Ce 
mot  est  employé  aussi  comme  épi- 
thète,  pour  désigner  des  plantes  dont 
le  fruit  a  l'apparence  d'une  silique 
(ex*  Cêratonia  si  tiqua),  et  des  co- 
quilles dont,  la  forme  s'approche  de 
celle  des  fruits  de  ce  genre  (ex.  Sô- 
knsUiqua). 

SIL1QUELLE,  g,  f., siliqueUa. 
Nom  donné  par  Candolle  à  un  fruit 
originairement  formé  de  trois  pièces , 
deux  latérales ,  portant  des  ovules 
sur  leur  disque  intérieur,  et  une 
extérieure  ,  ne  portant  point  d'ovule, 
.  comme  dans  le  Papayer  et  le  Nym- 


StXIQtJWK*  adj. ,  siUqmsus  ;  qui 
a  pour  fruit  une  silique  (  ex.  Cochlea- 
rla),  ou  dont  le  fruit  ressemble  à 
une  silique,  quanta,  la  forme  (ex* 
Lotus  siàquosus}.  Roth  a  établi, 
sous  le  nom  de  SiliqueuseSj  une  tribu 
dans  la  fumtHe  des  Crucifères ,  pour 
ranger  celles  de  ces  plantes  qui  por- 
tent une  silique.  Les  Siliqueuses  for- 
ment aussi  une  classe  dans  le  système 
de  Royen  ,  et  un  ordre  de  la  tétrady- 
namie  ,  dans  celui  de  Linné. 

SILIQLIFORME  y  adi. ,  siUquifor- 
mis  ;  qui  a  la  forme  d'une  silique , 
comme  le  fruit  du  Chelidonium  majus 
ou  du  Corchorus  s'diquosus, 

SILLONNÉ,  adj.,  sulcatus  ;  ge- 
furchl,  gêrilltj  rilUg  (ail.)  ;  solcato, 
scanellaio  (  it.  )  ;  qui  est  marqué  de 
IL 
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aillons  ou  cannelures  parallèles,  ces*» 
me  le  calice  du  Métissa  Calamintka, 
la  coquiU*  du  Trochus  sulcatus,  4ç  k 
CrassateUa  sufcatat  du  Cèritkiwn 
smlcatum,  faWCjrtkérta  sulcatmm,  de 
^wMelania  suloosa  ,  de  la  Pàtudma 
sulculasa  et  du  Conus  strîgosus  ;  le 
corselet  dnRfyzQdcs  cxaratusy  le fruit 
du  Scorpiurus  sulcata^  la  graine  du 
Digttalis  mnrpurea^  le  noyau  du  Cor- 
nus mas,  lepédoncute  du  Ranmnculus 
repens ,  le  péricarpe  du  Tragopogon 
pratense,  le  stigmate  du  Salue  hé- 
lix,  le  thorax  de  i'Ips  sulcata>  la  tige  , 
du  Lampsana  communis. 

SILPHALES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Sfyphaïes*  Nom  donné  par  Cuvierà 
une  tribu  de  la  famille  des  Coléo- 
ptères claricornes,  qui  a  pour  type  le 
genre  Silpha. 

MLPfllDES,  adject.  et  s.  m.  pi. ', 
Silphidea.  Nom  donné  par  Leacn  à 
une  famille  de  l'ordse  -des  Coléoptè- 
res* qui  a  pour  type  le  genre  S  dp  ha. 

8ILPHIÉE&,  adj.  et  s.  f.  plv  SU- 
phieœ.  Nom  donné  par  H.  Cassini  à 
un  groupe  .de  la  section  des  Hélian- 
tbées  eoréopsidées ,  par  Leasing  a  une 
section,  de  la  tribu  des  Astéroïde** 
mélampodiécs ,  ayant  pour  type  le 
genre  Silphium.  . 

SILUIIOIDES,  ad),  et  s.  m.  pi. , 
Siluroïdes*  Nom  donné  par  Cuvier , 
Latreille  et  Eiehwald  à  une  famille 
fa  l'ordre  des,  poissons  osseux  Mala- 
çoptérygiens,  qui  a  pour  type  le  genre 
SUurus. 

SILUflOSpMEg  ,  adj.  et  s.  m  pi. , 
Silurosomata(silurus ,  silure,  rôpa, 
corps  )*  Nom  donné  par  Blainville  à 
une  famille  de  Poissons  abdominaux, 
qui  a  pour  type  le  genre  Siturus* 

&V*Qlffl  9  adj,  ,  sâvicus  (  sj-lvaf 
foret).  Unverdorben  a  donné  le  nom 
diacide  silvique  k  l'une  des  résines 
qu'il  a  extraites  de  la.  colophane.  Ce 
nom  n'a  point  été  adopté. 

SILYBÉÉS  ,  adj.  et  s.  f .  pi. %  Sily- 
leœ.  Nom  donné  par  H.  Cassini  à  uue 
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«*lion<k  ht  tribu  des  dsrdwux* , 
par  Leasing  à  une  section  <le  la  00e»- 
fi^de*<^fé^*atàainé*»»  ayastt 
f*w  type  le  çenre  Sifybum* 

«I.  ,  Sim*f^ly*M  (  ««et  ♦  cannai, 
*lir^4  **»**  £*?**♦  fe«e).  Mnna 
«fcW  pa*  *.-*.  JUtgen  â  une  fa» 
mitfe  d'oiseaux  ,  cmnprenant  >era 
-qui  o*4  te***  liant  et  tsvebn» 
.  «liftIIIÔUâÉfeS  .>  *dj.  et  ».  f-  pL* 
Sii**rt&eàB.  Famille  île  plante* ,  ét*- 
kfie  par  Ji^C.  Richard  v  dent  son 
4t*  A  A,  Jnsweufontane  swnple  péti- 
tion de  celte  de*  Rufteeéss  <  et  qui  a 
*r  type  \ofeure  Si fïïorUbu. 


,  ndf.ét  a.  m.  pk>  £irtrô. 
Hn«n  uottné  fur  Goldfnès  à  une  &*- 

le  genre  Simia.  * 

,.«H0I*lttay  adject.y  iim&ris; 
^kietertig  (iH.>  (jfottZày  sntaMo- 
-*!«)'.  fiedit-dein  couleur  de  k  pan»- 
4riè«*  d'ttft  **rpa >  quand  elle  est  »m- 
Wfrbleà:  cette  de  hv«asèe,  <A*Ven 
*K4fafe  que  par  le  «ê»;  dek  charnière 
-# ttàe  coquîtte  bivalve,  lorsqu'elle 
-«M  sentfdafcJe  **r  ïes  Apax  **!*»*; 
•de  Yèpénkle  if  s<e*»nittes  to**!***, , 
^uW  iia  «x***et»e»t  la  fonde  et  la 
grandeur  de  ïouveftswè  de  ce»  en- 

«prflle»(elt.iVflrii«y 

emtLIFLOAE  4  édjw ,  eim&iflwtas 

{  simili*  ■,  se&MiMe  t  J&w ,  nW$. 

Épttnète  -donnée  par  MifM  à  Vom~ 

beUé  i  qtVmd  toçte»  In*  fl«snrs  <pû  k 

constituent     sont    semblable».    Ex. 

SUMPLE,  adj. >  simple*  ;  einfach 
(ail. )\semplke •(*•.-)•  Gtaeinplayece 
terme  ?  i*'Eu  physiqueV  Un  ddta 
simple  est  ceteiqui  ne  tépète  chaque 
son  <pi\*»e  seule  foi».  *•  En^miie. 
Les  corps  simples  sont  «eux  dent , 
an  moyen  de»  précédé»  cnimiq*es, 
en  i»e  petit  séparer  plusieurs  sortes 
de  matière».  La  «implicite  en  ee  sens 
n'est  donc  que  l'expression  de  nos 
jnoyens,  et  me  préjuge  rien  sur  la 
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réette  slta  «e»ps.  L*  Chfreiin 
nomme  jc/j-  simples  >  ceux  dan*  )é*- 
4fttel*  un  -poidfr  etetniqne  «Fun  aéide 
Mt  e&mbtnd  arec  an  n$me  poids 
atemiqtte  d'ave  base,  que  ee»  sels 
d'ailleurs  so\eniv**tr«*  (e%.  S ittfjrte 
petnssique  ),  «w  que  Tan  on  l'autre  des 
.principes  çouatituAtts  f  prédomine, 
e*    vertu   d'un   pauvoir    électrique 
ph»  grand  (ex*  Carbonate  potessi*- 
qtte  \  Suifatit   aiênmmque).    39  Ea 
jB*ném!p^«.0«  dit  la  Jlràœ&iréd'ttae 
rache  simple^  qoa«d  cette  rêche  n'eat 
«aaaposée  que  d'xme  seule  6ttbstnn«e 
minérale.  Oa  neastàe  minérmx  mm- 
pies  9  tons  les  eerps  «o^rganiséa  nat«*- 
fteia  qui  Uml  homogènes ,  o*  qui  «Ht 
awse  appepeoced'bdtifcoçéhoit^  Bron- 
gniatt  a  étalât  «nie  élusse  de  rpehès 
simples,  r  dans  -bqueUe  il  tange  tie&es 
des  espèce»  BMwerales  qui  composent 
seules  des  terrains1,  ou  -au  moins -des 
.etoenes    entières     #»bor données    à 
d'autres  terrain*.  Mon»  «ppeile^/àr- 
. mes  simples,   en   «rwtattagfftpfcse  9 
eelles  ipaa  terminent  4és  faces  par*- 
faiteaaent  identiques,  •e'est-à-dire 
.•épiés,  aembUWéset/seBoblaWemeat 
pïaeées*  4*,  &&  bolaniqe»e.  Simple  se 
dit  de  parties  qui  ne  sont  point  4^- 
wéas^nivntiiiéesî  migreUe  ekmple, 
celk  qui  résulte  de  poil*  oa  de  aeies 
non  ramifiés  ou  dentés  (  ex*   «$e- 
n*dw);  andrephere  simple  ,    celai 
cpn  est  >d'ttiie  senie  venae  y  et  sans 
a«rcnseramiacat»an  (ex .  /fivra  <Te/>r- 
tarns),  axe  simple  (ex.Carescsftvuù- 
ea  )^  chato*  simple ,  eeini  dent  l^axe 
patte    iansnédkitenient   les   bractées 
florifères    (ex.  Popuius)  ;  eotymbe 
simple,  celui  dont  les  pédiceiles  par- 
tent  immédiatemefrt  du  pédoncule 
eonMnnn  (ex.  Curdamine  pratensis); 
•  épi  simple  (  ex.  Pàtntago)}  épines 
•impies  (ex.  Oscftu)  ;  grappe  simple 
(  ex.  Actsea  spiemta  )  ;  hampe  simple 
(ex.  Pia$ùttga  lancoolat*  )  ;  ombelle 
simple  r  celle  dans  laquelle  les  pédoa* 
çule»  oaaèeliés  ne  se  subdivisent  pas 


dôrttwfasimpib^fTX.  Vida  oanim)  ; 
peits  simple*  (et.  Unie*  dtdîc*)'y 
rmnnesimpie(e*.  BimncdNapm)', 
raphé  JBJi^yoelni  qui  nVffrc  qu'un 
aeul  eordiiivproio»gé'  nnifontiéinent,? 
■8ABS  ranttcatteii»  (eec;  Labiée*); 
spmdix  simple  (fe3C>  ^>Wi  }  ; \rt*#*- 
jfcate  simple*  (W*  '  Fbdtoalaris  ptdiis^ 
^  tii#);*t^3*mpla(4X*jéiïiùmCepa); 
tige jimpbi,  ceHe  qyâiestsiwr  ratni- 
iioatNBS*  priotipftleey  et'  qw'  n'a  que 
•des  femmes  f*ièlw(  er.  Ûampmttla 
&meràêm\\  ti$e'  trèr-slntph ,  celle 
tf«i  ft?ié«id  t6ut  d'tirt  jet ,  et  sans  la 
«Madré  nwifreatid»  de  ht  hase  au 
somme*  (w«i  Oroèanche'  major); 
driUè  éhrpU  («x.  B+foriim  omeiha- 
iùt).  Qm  àmam$tmèyVépithète  dé 
timpiem  à*d*9  «organes  produits  par  un 
assemblage  de  parties  disposées  sur 
«m  sent*  raa£  concetttriqfte ,  comme 
y wWuer^qai /est  d'frne-serile  pièces 
eo-jde  pltfMeuts*  placées' sur  mr  seul 
î«âg'(eM4  Utosçërmumjricrioïéèf)' 
tef-péwiaatk*'  éfm  né'  se  compose- rraé 
«Bu«eseuk'enve>oppe^ex.  biliûnt): 
G©  l'applique  enftfc  à  dés  parties  <prf 
sont*  omtinue»,  c*est-à»dire  non 
séparées»  par  d*4  articulations ,  com- 
vm\*AfeuiUts  du  Pôfsifa^simplex , 
hêpétioàfsàxiPynu.  Les  botanistes 
*■*  appelé  fruiu  simplet ,  '  unique* 
ment  àt- cause  de  IVp^arencc  exté- 
s>,  ceux  <jni  sont1  formés  par  la4 
r  naturelle  *  de>  plusieurs  -  câr- 
pellér;  eé-wem  doit  être  réservé, 
è'ap»fe€afcdolle  ;  aux  fruits  devenus 
sbèftaires  pa*  l'avorteraient  de  ceux 
a«ij  dans  le  "pian  normal  dé  W-flenr/ 
eWaienft  former  un  verticHlê  com- 
plet y  comme  les  gousses  de  la  plu- 
part des  Légumineuses.  Oasslni  nom* 
me  pérhUw  simple ,  celui  qui  n'offre 
afcewn*  différence  ou  interruption 
bien  remarquable  entre  les  squames 
extérieure*  et  lés  squames  inté- 
rararts.  Ainsi,  simple  vent*  dite  y; 
vm^Mkm^^indi^t^mmu,  uni- 
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sériai  otf  similaire.  S6  En  zoologie. 
l/accouplèment  simple  est  celui  qui 
a  lieu  entre  deux  individus  appar- 
tenant a  des  espèces  cbez  lesquelles 
iéa  sexes  sont  séparés.  Oh  appelle 
dent  simple,  celle  dont  l'ivoire  n'est 
nulle  part  pénétré  par  l'émail  , 
qui  ne  fait  que  l'envelopper  (  ex. 
flt>mmc)i  Une  antenne  simple  est 
.  celle  qui  n'offre  aucun  prolongement , 
*ueune  ramification .  Kirby  nomme 
nermïes  simples  ;  dans  les  ailes  des 
insectes,  celles  qui  rie  se  terminent 
pas  par  eut  peint  rond  (ex.  Eulo- 
phus).  Enfin ,  ot|  appelle  animaux 
simples,  ceux  qui  ne  résultent  pas  dé 
^agrégation  d  un  certain  nombre 
d'individus ,  et  Cùvier  a  établi  sous 
ce  nom  un  ordre  dans  la  classé  des 
ÀcalèpheS. 

SIMPLICICAULJE,  adj.  ,  simplict* 
Càulîs  (simplèx  ,  simple  ,  caulis  ? 
tige);  qttia  la  tige  simple.  t*x.Fuchsià 
simplltîcanlis. 

SIMÏ>I  ICICORTVES,  ad),  et  s.  m. 
'  pi. ,  SimpbicicornèJ  (  simplèx ,  sim- 
ple j  cornu ,  corne  ji  Nom'donné  par 
£>omérfl  a  une  famille  de  l'ordre  des 
insectes  diptères ,  comprenant  ceux: 
dont  les  antennes  ne  sont  pas  munies 
d*ttn  poil  isolé  latéral.'  Voyez  Aplo- 

CÈrÉS. 

SfetPLÎCtrotfcÉ,  adj. ,  simpïïci- 
JHhur)  einfachblâttrig  Çall.)  (jim- 
pléx  ,  simple  yfàlium'i  feuille  )  ;  qui 
à' des  feuilles  simples.  Ex.  Mtiling- 
tonik  simplicifolia  ,  Neurocarpum 
simplicifolium. ( 

SlttPUClFOLIÉES,  adj.  et  s.  f. 
pï!  ,  Simplicifoliœ.  Nom  donné  par 
CandoJlé  à  une  section  du  genre  Oxa- 
lis  ,  comprenant  les  espèces  qui  ont 
lés  feuilles  simples. 

STMPLICEVÏAIVES,  adj.  et  s.  m. 
pi.',  Simplicimàni (simplex ,  simple  f , 
manus  ,  main  ).  Nom  donné  par  Cù- 
vier à  une  section  de  la  tribu  desCa- 
rabiques  ,  comprenant  ceux  dé  ces 
insectes  coléoptères   dont  lea  dfcux 
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tarses  antérieurs  seuls. sont  dilatés 
dans  les  maies  ,  mais  ne  forment  pas 
de  paleltc  carrée  oû.orbiculaire* 

SIMPLICIPÉDES,  adj..  et  s.  m. 
pi.  ,  Simplicipedcs  (  siinplex  ,  sim- 
ple ,  pçs ,  pied  ) .  Nom  donné  par  De- 
jean  à  une  'tribu  des  Carahiques  , 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui  . 
n'ont  point  d'écbancrure  au  coté  in- 
terne  des  jambeà  antérieures. 

SIX APIl\ E ,  s .  f . ,  sinapina  (  sinàpi, 
moutarde).  Knm  donne  pifc  Berze- 
liiis  ;i  lu  substanre  que  Henri  et  Ga- 
rot  appellent  sulfosinapisi ne. 

5ÏXC1PITAL,  adj.,  sincipitalis  ; 
qui  a  rapport  au  sinciput.  Blainvillé 
donne  celte  épilhète  à  l'un  des  seg- 
mens  qui  ,  par  leur  réunion  ,  consti- 
tuent la  tête  des.Chétopodes.* 

SINCIPUT  ,  s.  m. ,  sinciput  ;  Ppi^J-ot; 
,  JVotderhopf (ail.).  Partie  antérieure 
3u  sommet  âc  la  fl^e  ,  depuis  le  ver- 
tex  jusqu'aux  yeux  ,  ebezjies  mam- 
mifères ,  et  jusqu'à  la  base  du  bec  , 
dans  les  oiseaux.  - 
•  SlNUÉ,  àd\.,siriuatus,  répandus;. 
-  gehuchtet ,  buchtig  (ail.) .  Se  dit  ,  en 
botanique  ,  des  organes  qui  .  sont 
découpes  en  parties  saillantes  et  ar- 
rondies ,  séparées  .par  des  sinus  égale- 
ment arrondis,,  comme  les  feui/lcs 
du  Dipsacus  sinuatus ,  du  Gaura 
sinuata  et  du  Verbascum  sinualum , 
le  nectaire  du  Cobœa  scandens  ,  le 
chapeau  du  Morchella  ùndosa.  Le 
Bembex  repanda  est  ainsi  nommé 
à  cause  des  bandes  sinuéès  qu'ori  voit 
sur  son  abdomen. 

SINUEUX,  adj.  ,  sinuosus.  Épï- 
thète donnée,  en  minéralogie,  à  la. 
structure  feuilletée  d'une  roche,  quand 
les  feuillets  sont  ondulés  ,  mais  pa- 
rallèles^ ex.  Amphibolite  schistoïde), 
et  aux  touches  qui  se  présentent  en 
lignes  de  toutes  sortes  de  courbures  , 
mais  sans  nulle  flexion  anguleuse 
réelle  et  bien  déterminée  ;  en  bota- 
nique ,  aux  anthères  qui  sont  lon- 
gues ,  linéaires ,  en  zigzag  (  et.  Cw- 
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eumis  ) ,  au  raphé  qui  se  porte  eu 
serpentant;  vers  la  chalaze  (  ex.  Coo- 
hia  punctata ) ,-' et  aux  feuilles  (ex. 
Dicranum  sjnuosum)  ;  en  zoologie  , 
à  une  coquille  bivalve  dont  une  par- 
tie des  valves  ou  de  leurs  bords  offre 
d'un  côté  un  enfoncement  et  de  l'au- 
tre une  partie  saillante  proportion- 
nelle ( ex.  Terebratula  magellanica). 

SINUOLÉ  j  adj.  ,  sinuolatus.  Épi- 
tbète  donnée  par  L>C.  Richard  aux 
feuilles  découpées  en  parties  saillant 
tes  arrondies  ,  qui  sont  séparées  par 
des  sinus,  très-peu  profonds  v  (  ex. 
Solanumnigrum),  La  Nika  sinuolaéa 
est  ainsi  nommée  à  cause  des  siouo*- 
sites  régulières  de  sa  carapace.  -  ' 

SINUS,. s.  m.,  sinus  ;  Bucht  {al}.). 
Les  botanistes,  donnent  ce  nom  aux 
angles  rentrons  qui  sont  compris  en- 
tre xleux  lobes  proéminens. 

SIPHON,  s.  m.,,  sipho.  Eticon*» 
cbyliologie  ,  on  appelle  ainsi  le  ca- 
nal qui  traverse  la  cloison  des  co- 
quilles polytbakmes ,  et  qui  en  fait 
communiquer  ensemble  les  différen- 
tes loges.  Latreille  donne  aussi  ce 
nom  au  rostre  de  quelques  Crustacés 
et  de  divers  Arachnides  suceurs. 

SII'IIONAl'TÈRES  vadj.  et  4.  m. 
pi.,  Siphonaptera  ( <rt<pwv,  siphon , 
a  priv.  ,  7rTipov,  aile  ).  Nom  donné 
par  Latreille,  Eichwald ,  Ficinuset 
Carus  à  un  ordre  de  la  classe  de* 
ipseçtes  ,  renfermant  les  aptères  qui 
ont  la  bouche  en  forme  de  siphon  , 
OU'  de  suçoir  renfermé  dans  une  gaîue. 

SIPHONCULE,  s.  m.  ,  siphuncu- 
lus.  Petit  siphon.  Nom  sous  lequel 
Latreille  désigne  le  rostre  des  poux. 

àlPflONCULÉ,  adj.  ,  siphuncula* 
tus.  Se  dit  d'une  coquille  uni  valve 
qui  est  garnie  de  cloisons  transver- 
sales percées  île  trous  auxquels  abou- 
.  tit  un  canal  cylindrique  traversant 
toutes  ces  cloisons. 

SIPtiQN CULÉS ,  adj .  et  s.  m.  pi. , 
Siphunculata ,  Siphunculini.  Nom 
donné  par  Latreille ;  GoW fuis ,Fw 


SIPH 

étm  et  Carus  à  nne  famille  d'msec- 
tes  aptères  parasites ,  «  comprenant 
ceux  dont  la  bouèbe  consiste  en  un 
museau  d'où  sort  à  volonté  un  sir 
phoncule  servant  de  suçoir. 

SIPBONCIJLIFORME,  adj.  ;  si- 
phunôuU/hfmis  ;  qui  a  la  forme  d'un 
siphon ,  comme  la  trompe  des  Cul  ex.    . 

SIPHOJVfeïô ,  adj.  et  s.  f.  plur.  , 
Siphoneœ,  Nom  donné  par  Grevttle 
à  un  ordre  de  la  famille  des  Algues, 
comprenant  celles  dont  la  Fronde  tan- 
Ut  se  compose  uniquement ;  de  tubes 
membraneux ,  filiformes ,  simples  ou 
rameux  j  tantôt  est  formée  d'un  as- 
semblage de  tubes  similaire». 

SIPHONÉS,  adj.  et  s«  m.  pi.,  Si- 
pkonei.  Nom  donné  par  Degeer  à  un 
sous-ordre  de  Tordre  des  insectes 
gyniuoptèrcs ,  comprenant  ceux  qui 
Oftt  un  bec  plié  son»  le  corselet.     - 

SlPBCmUXÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Siphomdqa.  jSous  ce  nom  ,  La  treille 
désigne  un  ordre  de.  la  classe  des 
Crabe-araignéei ,  auquel  il  rapporte 
«eux  dont  l'espace  pharyngien  est 
dilate  en  manière  de  bec  tabulaire  et 
propre  à,  3a  succion. 

SIPHONIFJÈRE  ,  adj. ,  siphoni- 
férus  (  oifvv ,  siphon  >fero ,  porter). 
Se  dit  du  manteau  des  Mollusques 
concîiifères ,  quand  ,  à  1  endroit  de 
la  réunion  des  deux  lobes ,  il  existe 
deux  ou-  trois  ouvertures  ,  dont  une 
.  ou  deux  des  postérieures  se  prolon- 
gent en  tubes  contractiles  et  rétrac- 
tik*., 

SIPHONIFÈPJES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Siphonifera.  Nom  donné  par  Orbî- 
gny  à  .un.  ordre  de  la  classe  des  Cé- 
phalopodes ,  comprenant  ceux  qui 
ont  un  siphon  continu  d'une  loge  à 
l'autre  de  leur  test  polythalame.    - 

8IPfI0$IPBOllES ,  adj.  et  s.  m. 
fh  >  Siphoniphora  (  ffiflpwv ,  siphon  , 
fcjN»,  porter).  Nom  donné  par  M  en  ke 
à  un  ordre  de  ta  classe  des  Cépbalo* 
podes  ,  correspondant  aux  Sipboni- 
l'ère$  d'Ofbigny, 
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SIPHONIPHYTE  ,  s.  m.  *,  siphoni- 
phytum  (  ffi«pcoviôv  ,  siphon  f  ^ùtèv  ,' 
plante).  Nom  donné  par  Neckeraux 
plantes  synautbérees  dont  toutes  les 
corolles  sont  fleuron n tes. 
.    SIPJIONOBRANCHES,    ftc]j.    et  s; 

m.  pi. ,  Siphonohranchiatâ  (  <rt?«*  r 
swhon ,  ppfy%ui  ,  branchies  ).  Nom 
oonné  par  Blainville ,  Goldfuss  et  Fi- 
scher à  un  ordre  delà  classe  des Pa- 
rtfcéphalophores  ,  comprenant  ceux 
dont  le  corps  est  pourvu  d'un  canal 
plus  ou 'moins  alongé  qui  aboutit  à 
une  cavité  renfermant  les  branchies. 

SIPHONOGÛXÉES,  adj.  *t  s.  f. 
pi. ,  Siphonogonata  (  aîywv  ,  tube , 
ywvta ,  angle  ) .  Nom  donné  par  Lyn g- 
bye  à  une  /section-  de  la  famille  dès 
Hydrophytès  ,  comprenant  celles  qui 
ont  une  fronde  articulée,  arrondie  , 
tubuleUse.  -      k 

SIPHONOIDES  ,  adj..  et  s.  m.  pi., 
Siphonoïdea.  Nom  donné  par  Dehaan 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Céphalo- 
podes, comprenant  ceux  qui  ont  un 
siphon.  v*      :. 

SIPHONOPUORES,  adj.  et  s.  m. 
pL  ,  Siphonophora  {  a»<j»wv ,  siphon  -, 
ffif(ù  ,  porter  ).  Nom  donné  par 
Eschenholtz  à  un  ordre  d'Àcaléphes  $ 
auquel  il  rapporte  ceux  qui  n'ont  paà 
de  cavité  digestive  centrale ,  mais 
seulement  des  tubes  isolés. 

SiraONOPïWlVïES  ,  adj.  et  s. 
m.  pi.  ,  Siphonopnunla  (  rt^wv  ,  si- 
phon, 7rv«w,  respirer).  Nom  donné 
par  Fischer  à  un  groupe  d'Àcaléphes, 
correspondant  aux  Siphonophorcs 
d'EschenhoUz.      .  %   »"     \, 

SIPHONOSTOIUE ,  adj.,  siphono- 
stomus  (atepow,  siphon,  ^-ropux,  bou- 
che). Se  dit  d'une  coquille  uni  valve 
qui  est  terminée  antérieurement  par 
une  espèce  de  canal  ou  siphon  plus  ou 
moins  alongé*  .  * 

.  SIPHOïVOSTOMES  *  adj.  et  s.  m. 
pi, ,  Siphonostemata.  Nom  donné  par 
Blainville  à  une  famille  de  l'ordre 
des  Siphonpbranches ,  à  laquelle  il 


#*         sntè 

rapporte  cetix  dont  l'ouverture  de  la 
coquille  est  prolongée  en  avant  par 
un  tube  plus, ou  moins  long;  par  Cu- 
vier  et  Latreillle  à  une  famille  ou  à 
un  ordre  de  Crustacés,  comprenant 
ceuat  dont  la  bouche  consiste  en  un 
siphon  ou  en  un  mamelon  qui  sert  de 
suçoir;  par  Dùméril  à  une  famille  fe 
l'ordre  des-  Poissons  osseux  holo£ 
branches  ,  dans  laquelle  se  rangent 
ceu*  qui  ont  la  tête  excessivement 

Erolongée  en  un  museau  porta ilt  la 
ouche  à  son  extrémité. 

«  SBWHQ1MJLB ,  8.  to.  f  siphmuhis. 
£irby  appelle  ainsi  des  organes  se- 
ti  formes  et  fistuleux  qui ,  placés  à 
l'extrémité  de  i'abdomep  de*  Apbis, 
émettent  un  liquide  sucré.  ' 

8M*QIUmWŒtf&,  ad§.  et  s.  ni. 
pl. ,  àwhorJùniïtoifu* ,  siphon  +  fa , 
nez).  Nom  donné  par  Blam  ville  -9 
Uttrjujnier,  Lesson  et  Eicfewèld  à 
une  famiUe  de  Fordre  des  oiseaux 
nageurs,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  narines  proéminentes  et  tubu- 
leuses. 

SJPHORHINS,  à8j.  et  s.  m.  pl. , 
Sipkerhini.  Nom  donné  par  Vieillot  ' 
a  une  famille  d'Oiseaux  -  Atéiéopodesî 
comprenant  ceux  dont  les  narines 
s'ouvrent  sur  le  bec  en  tubes  roulés 
et  solides. 

SIPONCULIDES,  adj.  et  S.  m-  jA., 
Sipunçutidès.  Nom' donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  F ordre  des  En- 
tozoairesProboscéphaiés,  qui  a  pour 
typé  le  genre  Sipuncuêas. 

«1&ÉC1FORME8  >  adj .  et  s.  m .  pl. , 
Sirecîformes.  Nom  donné  pmr  La- 
treîfle  à  une  section  4e  la  tribu  dès 
Tenthrédmes,  pour  exprimer  que  les 
insectes  qu'elle  renferme  ont  de  l'af- 
finité avec  les  Sirex. 

S»|»ES , s.  m.  pl. ,  Sirenin.  Notai 
donné  par  Iiliger,  Goldfuss,  JFici- 
nras  et  (jarus  a  une  famille  de  Mam- 
mifères nageurs  ou  Cétacés ,  com- 
prenant ceux  qui  ont.  deux  mamelles 
pectorales; 
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MRBNIDÏJB,  adf.  et  s.  m.  <$.  , 
Sirenklea.  Nom  donné  par  Gray  4 
une  -famille  d'Amphibies  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Slren.  \ 

SIRIUM ,  s.  m. *  swlum.  ¥esU4eH 
signé  sous  ce  nom  une  stfbstaneé  qà'ii 
considérait  comme  un  métal  parlioa— 
Uer^  mais  tpii ,  draprès  Faradoyet 
Stromeyer,  est  un  mébnge ^arsenic, 
de  «fer  et  de  nickeh   '  . 

IW0W&1&,  «dfr.et*.  ia.pl.,  •«. 
romaes.  Nom  donné  par  Leafk  à 
une  «famille  d'Arappkoides ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Siro.  '; 

«WMPfUGÈSS,  ad),  ets/f.Jpt. , 
Sisymbriem.  Tribu  atàniise  par  €m+ 
dotle  ,  dans  la  famille  des  Grueirevès , 
qui  a  pour  type  êe  genre  Sivpn* 
irium. 

SfTOGS ,  adj .  et  s.  m*  pl. ,  SitttL 
Famille  d'oiseaux,  établie  par  Lessè% 
qui  a  pour  typé  le  genre  S&tm.   • 

MLÉLIPOBCS,  adj.  et  s.  mi  pl.  \ 
Sielipoda  (tr*àktKa<,  Renverser ,  **$?* 
pied).  Nom  donné  par  BfoinvrUe  a 
une  famille  deia  sons-cUsse  des  Pofe^ 
sons  dertnodontes ,  comprenant  eeu* 
qui  ont  les  nageoires  Ventrales  ffa* 
cces  au  devant  de  l'anus. 

ALOTB,  s.  in.  Dacosta  nomme 
ainsi  une  Répression  qu'on  voit  assefr 
souvent  en  avarit  dû  sommet  >  à  ia 
partie  dorsale  delà  face  extemed'trae 
valve  de  coquille  bivalve. 

SMAJUGOTN ,  adj. ,  smaragé$ni&?  . 
gfiasgrûn  (ail.)  ((rpxpayédç,émei*rau^); 
qui  est  d'une  belle  couleur  verte  , 
pure.fet  «ans  mélsnge.  Ëx.  Pnttacus 
smaragditius  ,  Paradis  eu  smafttgt* 
dîna  ,  Ttirhox  sntoragdus ,  Arane* 
smarùgdula. 

SMARâCNOTE^  adj.,  smarmgriê» 
tus  (fff**pa7^oç  ,  émerattde  ^  vô*wç, 
dos) }  qui  est  vert  sur  le  ^os  dtf  sur 
la  partie  supérieure  de  corps ,  comme 
le  plumage  du  Porphyt**  *mo«ig* 
notus. 

BJHECTIQBB,  edjeet.  ,  sme&kw 
(  epriyf*  }  nettoyer).  ÉpitbèW  donnée 
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à  **t  4*g*lè  q»i  sert  ponr  dégraisser 
leséta&esde  laine, et  qu'on  nomme 
aussi  Iciw  *  foulon. 

&M£fiJaUp£WH&4  adj. ,  smegma- 
dermûs  (cfixrftHx, ,  savon,  &pp^  peau)»  % 
Le  Quitta/a  smigmadermos  est  ainsi 
nMMM  parce  qneson  çeorçe ,  réduite 
eu  pendre,  rend  l'eau  mousseuse, 
Gamme  le  savon. 

311  &UO€  YSÏB  T  a:  fM  smemacf** 
th  (efwmt  9  essaim,  xwmf  ,  vessie). 
GatlWdooaeeenotn,  dont  les  plan* 
te*  cryptogames ,  aux  organes  que 
Agardh  désigne  sous  celui  de  canot?* 
cfiUs.  ■    • 

£lâttÀCÉES,adj.  ete.  f,  pl.,£jm~ 
Imea..  Famille  dépiautes,  oublia  par 
B.  Bcewn  ,  qui  a  peur  type  la 
genre  Smilaç.  Quelques  botanistes' 
donnent  ce  Min  à  la  famille  des  As* 
paraginées,  dont  ee  genre  fait  partie. 

«OLiW,  i.  f.,  smilàana. 
Àfeati  organique  dont  Foldu  n  an*- 
noncé  la  découverte  dans  la  moelle 
intérieure  de  la  raeiac  du  SmUap 
Salsaparilia.  < 

mmLÈLCXÊÈBSk,  adj.  et  a.  f.  pi., 
£miiacinete„8ytiQ*iytiie  de  imiUu^es. 

SMYRIVÉES,  ad),  et  a.  f.  pi.,  Su&r* 
JteÀ*  Tribu  de  b  «mille  desOtnbel- 
lîfères  ^admise  par  Candollc,  qui  a 
pour  type  le  genre  Snyrnium. 

#attlWlfo*.  r.  SMrariÉES. 

-&OBOLE  ^  s.  m»  y  soàoies ,  wW«* 
rftoV#  /  Wuweléprese* ,  Wurtel* 
schossling ,  Stocksprosse  (ail.).  Nom 
douve*  par  Linkau  rudiment  quelcon- 
que d'une  nouvelle  brancke  ou  d'un 
nouveau  pied  ;  par  Thouiu  aux  bul— 
billes  qui  se  développent  dans  le  pé* 
riearpe  de  certaines  plantes,  par 
exemple  du  Crinum  astaticum. . 

»OBOLIFÉRE,  adj.,  soboliferus  y 
mnsithUsstnd  (ail.)  (  JoeW**,  soi?ole> 
^iro ,  perler  )  ;  qui. porte  des  «oboles» 
qui  pousse  des  rejetons.  Ex.  &f* 
ptxis  soboîifera. 

«OCIABILITÉ  ,  s.  f .  j  sociabilités  ; 
Geseiligieii  (ail.) .  Sertuvept  ipstmot 
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ttf  qui  pensât  Jet  boaisne*  et  beau*- 
coup  d'animaux  à  se  réunir  enecavbhr 
en  plus  ou  moins  grand  nombre.  On 
a  au  tort;  dit  F.  Cuvier,dnn'adinéfr 
trê  de  vraie  société  que  celle  qui  -ni*. 
snfee  de  la  réciprocité  de»  besoins  , 
des  secours  eu  d'un  /échange  de  ser» 
vices,  et  de  refuser  ani  animaux  la 
faculté  de  constituer  une  véritable  so- 
ciété, apanage,  à  ce  qu'on  prétendait, 
del'lionune ,  ou  des  êtres  îoulngeus. 

SOCIAL  ,  adj. ,  Jocialis  ;  gesell* 
sekafilick  (ail).  Se  dit  d'animaux  qui 
vivent  en  troupes  nombreuses  (  ex» 
Loaia  soda ,  FringiHasocialisiHcr+ 
pe  la  t  hères  sodavilis ,  Charadrius 
,  gregalù),  et  souvent  aussi  de  masses 
animales  qui  sont  ou  dnjnoins  parais» 
sent  être  composées  d'une  réunion  de 
plusieurs  individu*  (  ex.  Zôantkus 
saciatis,  Salpa  pofjreràiiea).  Il  y  a 
aussi  dt*  plantes  sociales ,  lesGaa** 
minées  par  exemple,  qui  croissent 
toujours  en  grand  nombre  dans  utf 
même  lieu.  •  .   -\ 

SOCIÉTÉ,  s.  f.,  societas ;  fieseiU 
sckaft  (ail.),  Assambhge  d'animaux 
q»i  concourent  a  en  même  but  y  fk 
un  intérêt  oosumun,  soit  d'une  ma* 
nière  continue  (ex.  Homme ,  Casior, 
Abeille  y  Terme  ,  Fourmi  )  ,  soit 
seulement  pendant  nn  certain  lapa 
de  temps  (ex.  Guêpe,  Beurdan). 
Beaucoup  d'animaux  r  sur  tant  pnfmi 
les  insectes  t  forment  de  ,véri4obfe# 
sociétés ,  qu'il  ne  faut  pas  confondre 
avec  les  simples  attroupemens.de  «er* 
tains  rutninans  (  Antilope)^  poissons 
X  Hareng  )  -et  même  insectes  (  ehe* 
nitles  proeessionaires ,  narexesnple). 

SODIC^rjtiHtoailQra ,  adj.  ee<~ 
dico-ammonieus.  Nom  donné  ,  daue 
la  nomenclature  ebémique  de  Berze- 
4ius,  à  des  sels  doubles,  qui  rééUftetft 
de  là  combinaison  d'un  sei  sodique 
avec  on  seiemmonïque.  Ex.  Sttlfar- 
séniatè  sodico~ammonique.  . 

SODICO-AKG«NTIQ€E ,  adject. , 
sedico  ~*Tg*ntkuf.    Jfaa   donnât 
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dan*  ta   amncticjàtBrê  chimique  '  de 
BerzeUus ,  à  de*  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la  combina  jsou  dunVsel- 
sodiqueavec  un  sel  argentique.  Ex. 
Fulminate  sodico-argentique. 

SOOICO-B AIttTIQLE  v  adjectif  , 
sodico-barYticus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berzé- 
lius ,  à  des  sel»  doublas,  qui  résultent 
de  Ja  combinaison  d'un  sel  sodique, 
arec  un  sel  barrtfque»  Ex.  Tartrale 
se  dico-bary  tique. 

SODICO-CUIVaiQUE  ,  adj. ,  so- 
dico-cupricus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzelitts  , 
•  a  des  sels  doubles,  qui  résultent  delà 
combinaison-,  d'un  sel  sodique  af ec 
un  sel  cuivrique.  Ex;.  Fulminate  so- 
dico-cuivrique.  .'. 

SODICO-LITHIQCB^  adj,  ,  sodi- 
co~lithicus.  Nom'donaé,  dans  la  no-' 
menclature  chimique  de  Bereejius, 
à  des  sels  doubles,  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'an  sel  sodique  iivec 
un  sel  litbique.  Ex.  Phosphaté  so- 
dko-lUhique.  "'    ^ 

:  80DICO-MAGNÉ9IQUE ,  adject. , 
sodico^magnesicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius  ,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la,  combinaison  d'un  sel  sodiqne 
avec  un  scitnagnéstque.  Ex.  Sulfaté 
sodico-magnésique* 
.  .  SODIQUJR^  adjv,  sodicus.  Berze- 
lins  nomme  oxide  sodique  le  second 
degré  d'oxtdation  du  sodium  ,  ou  la 
soude  ;  sulfure  sodique  ,  la  seule 
combinaison  connue  de  ce  métal  et 
de  soufre  %  sels  sadiques ,  les  combi- 
naisons de  l'axidèavec  les  acides,  du 
sulfure  avec  les  solfides  et  du  inétal 
avec  le*  corps  halogènes. 

SODIUM*  s»  m.  ,  sodium ,  nmtno- 
nutmjncUrium.  HéuH  découvert  en 
^$07  »  par  H.  Davy  ,  qui  fait* la  base 
-«le  la  «onde ,  et  qu'on  nomme  awsi 
n  atrium.     '  „ 

.     SOIÇ ,, s.  f.,scta;  BorsU{M.).Qï\ 
donecoi^i  i°%n,bo<aoia/ic,aO  p#- 
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dicelle  qui  soutient  l'urne  des  « 
ou  la  fructification  des  Jungerman- 
nies,  et  atix  poils  raides  qui  garnissent 
le  sommet  des  enveloppes  florales  de 
certaines  Graminées  (ex.   Triticum 
fyèernum);  2*  en  zoologie,  à  de  longs 
poils  raides  qui  garnissent  la  queue 
de  quelques  insectes  (  ex.  JPodire  )  , 
ou   hérissent  le  corps  de  certaines- 
chenilles;  à  des  fils  déliés  [Seide,  ail;  ; 
silk,  angl.  ;  seta\  it.  )  que  divers  in-  . 
sectes  et  arachnides-  sécrètent ,  soit 
pour  en  former  un  cocon  ,  dans  le— . 
quel  la  larve  se  change  en  chrysalide, 
et  où  souvent  les  œufs  sont  déposes  ,  . 

.  Soit  pour  en  tisser  destoiles,des  piégés, 
oWabris  ,  etc.  On  appelle  soies  y  dans . 
'les  Chétopodes  >  des  parties  raides , 
dures  et  cassantes  ,  qui sont  implan- 
tées plus  ou  moins  profondément 
dans  la  peau  de  ces  animaux. 

SOIF  9  s.  f . ,  sitis  ;lêtyàï;  Durst 
(alL)  ;  thirst  (angl.)  ;  sete  (it.).  Sen- 
sation du  besoin  d'introduire  des  li- 
quides dans  le  canal  alimentaire. 

SOIR ,  s.  m . ,  vesper;*  Abcnd (ail).  : 
tvening  (angl.);.  tera  (jt.).  Déclin 
du  jour  ;  passage  du  Soleil  au  côté  ec*. 
cidental  dfc  l'horizon. 
.  -  SOL  j  s-,  m . ,  solum  ;  '  Boden  (aH.  }$ 
soil  (angl.);  suolo  (it.).  Surface  de  la 
Terre  ,  couverte  ou  non  de  liquide. 
On  n'entend  ordinairement  paria  que 
la  portion  émergée  de  cette  stfrfaee  , 
celle  qui  est  en  contact  avec  l'atmo- 
sphère. 

.  SOLAIRE  ,  adj. ,  solaris  ;  ijXiaxiç. 
hc  jour  solaire  (Sonncntag  ,  ail.  )  se 
compte  depuis  le  passage  du  Sojeil  au 
méridien  supérieur  ou  inférieur  jus- 

-tpi'à  son  passage  au /méridien  opposé, 
c'est-à-dire  de  minuit  à  minuit  ou  de 
jnidi  à  midi.  Le  mois  salaire  tit  le 
temps  moyen  que  le  Soleil  employé 
£  parcourir  un  signe  enti*r  de-l.'éelt* 
jHique,  et  tjwi  est  d'environ  3o  j. 
1  o.  h .  *  39'.  1/ année  solaire  (Sonnen- 
/«Ar>  alï;)est 'Celle  qui  se  règle  mt  le 
4ûtirs  apparent  du  Soleil.  On.  la  dir 
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vise  vàfixe  et  vague.  -L'année  .se-  . 
laire  vague  est  celle  à  laquelle  on  as- 
signe arbitrairement  une  durée ,  sans  . 
l'inquiéter  de  la  mettre  en  harmonie 
avec  l'état  du  ciel  ;  telle  est  particu- 
lièrement l'année  4e  trois  cent  soixan* 
te*cinq  jours ,  usitée  parmi  les  an- 
ciens,  Égyptiens,  et  dont  Je  commen- 
cement parcourt  le  cercle,  entier  des 
saisonsdans  L'espace  d'environ  quinze 
cents  ans.  Vannée  solçire  fixe  ,  ou 
celle  dans  laquelle  on  ne  néglige 
point  l'excédant  de  l'année- tropique 
sur  celle  de  trois  cent  soixante-cinq 
jours,  n'a  point  encore  ,  malgré,  la 
réforme  grégorienne,  un  caractère 
absolu  de  fixité.  L'épithete  de  cycli- 
que lui  conviendrait  mieux  ,  qinsi 
qu'A  toute  année  solaire  qui ,  -comme 
elle,  ne  se  met  en  harmonie  avec  le 
ciel  qu'a  des  intervalles  de  temps 
considérables.  hecy  de  solaire  est  une  - 
période  de  vingt-huit  ans ,  à  l'expi- 
ration de  laquelle  les  jours  de  la  se- 
maine reviennent  aux  mêmes  jours 
des  mois.  Il  se  fonde  sur  ce  que  cha- 
que année  cemmune  de  trois  cent. 
soixan  te~ctnq  jours  contenait  cin- 
quante -  deux  semaines  et  un  jour  , 
ces  joui* ,  joints  aux  bissextiles ,  de 
quatre  .en  quatre  ans,  fout  que  ce 
n'est  qu'après  sept  bissextiles  >  ou 
quatre  fojssept  ans  ,  que  lé  cercle  en- 
tier des .  irrégularités  se  trouve  ré-, 
volu.  Chaque  année .  de  ce  cycle 
se  trouve  en  ajoutant  neuf  au  nom- 
bre d'années  donné ,  et  divisant  le 
tout  par  vingt-huit  :  s'il  y  a  un  reste, 
il  exprime  le  cycle  solaire ,  et  s'il  n'y- 
en  a  pas,,  le  Cycle  solaire  est  vingt- 
huit;  cette  règle  se  fonde  sur  ce 
qu'un  pareil  cycle  a  commencé  en- 
tr'autres  dans  la  neuvième  année 
avant  l'époque  où  l'on  place  la  nais* 
sauce  du  Christ.  Eu  physique ,  on  ap- 
pelle spectre  Polaire  une  image  alon- 
gée  et  teinte  de.  vives  couleurs  .que 
forme,  sur  un  plan  vertical  cju'on  lui 
présente  à  quelque  distance,  un  rayon 
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lumineux  qui  traverse  «n  prisme  dia- 
phane. Ce  spectre  offre  sept  couleurs 
principales  ,  rouge \  orangé  ,  jaune  % 
vzrd  y  bleu ,  indigo  et  violet ,  qui  ne 
se  succèdent  point  entr'elles  par  un 
passage  subit  ,  mais  se  nuancent  et 
se  fondent ,  la  réfraction  allant  ea 
.diminuant  4  par  des  teintes  imper- 
ceptibles ,  depuis  le  violet  jusqu'au 
rouge,  Chacuue  d'elles  est  homogène. 
Newton  a  trouvé  la  série  des  distan- 
ces du  violet  au  rouge  semblable  à 
celle-qui  représente  les  intervalles  des 
sons  principaux  de  notre  échelle  mu- 
sicale diatonique  ,  prise  dans  le  mode 
mineur.  V.  Spectre.—  La  Comatula 
sotaris  est  ainsi  nommée  parce  que 
elle  a  l'aspect  d'un  soleil  à  rayons 
larges  et  élégamment  pennés. 

SOLANACÉES ,  ad j.  et  3.  f.  ptur., 
Sptanaceœ.  Nom  donmtpar  Bartling. 
à  une  famille  de  plantes,  qui  a  pour 
type  le  genre  Solanum. 

SÔLANÉES,adj.  et  a.  f.  pLt  Se- 
lantœ.  Famille  de  plantes ,.  établie 
par  Jussieu,  qui  a  pour  type  le  genre 
Solanum. 

SOLANINE,  s.  f.  r  solanina.  Al- 
cali organique  ,  qui  a  été  découvert 
par  Desfosses  dans  les  baies  du  Soh- 
num  nigrwn ,  et  qu'on  a  retrouvé  de- 
puis dans  plusieurs  autres  espèces  du 
même  genre. 

SOLAftlQUE  ,  adj. ,  solanieus.  Les 
sels  dont  la  solanine  fait  la  base  por- 
tent cette  épitbète,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  deJBerzelius. 

SOLE  9  subst .  f.  \  solea  ;  Hufsohle 
(ail.).  Partie  inférieure  du  sabot 
des  mammifères^  et*  d'après  Kirby, 
dessous  du  tarse  des;  insectes. 

SOLEIL  9  s,  m.,  sol  ;  rikioç  ;  Sonne 
(all.)j.  sitn  (angl.);  sole- (h  j.  Astre 
du  jour,  centre  dtr  système  planétaire, 
source  de  la  lumière  et  de  Ja  chaleur 
dans  toute  lVtendue  de  ce  système. 
C'est  un  corps  spherique,  tournant  en 
a5  j.  i6'i{8w  auloqr  d'un  axe  Am- 
tral   jncRnc  ae  7wig/23'f  sur  le  plan 
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de  l'écUptique.  Son  volume  est 
i;3$4>472  ^°,s  P^  considérable  que 
celui  delà  Terre,  et  sa  masse  354,936 
fols  plus  grande  que  celte  de  notre 
pfonète.  Sou  signe  est  $'. 

SOLÉNACÉ9,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Sblenaceâ.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Copchï- 
féres  dfmyaires ,  par  Memke  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Eiatobranches 
enfermas  9  ayant  nour  type  le  genre 
Solen. 

SGLÉft  AIRES,  adj.  et  s.  m»  pi., 
Sotènaria*  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  division  de  ta  famille  des  Con- 
chifères  nymphacés,  comprenant  ceux 
de  ées  animaux  qui  ont  de  la  ressem- 
blance avec  les  Solen. 

SWtÉtilâTBS  9  adj.  et  s.  ft  plu*.,' 
Solenïaue.  Nom  donne  par  Lyngbye 
aune  sectionne  la  famille  des  Hy-  ' 
drophytes,  <Jui  a  pour  type  le  genre 
S ulenia.  '.' 

S0LÉNICOLES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Solenicola  (  solen }  tuyau ,  colo ,  ha- 
biter).  Nom  donné  par  Latreille  à 
une  famille  de  l'ordre  des  A-nnelides 
hofobfanches  ,  Comprenant  ceux  de 
ces  animaux  qui  vivent  dans  des 
tuyaux  membraneux'. 

80LÉ1VIDES,  adj.  et  a.  m.  plur., 
Solenides.  Nom  donné  par  Lâtreiîte 
à  mie  famille  de  l'ordre  des  Conchi- 
fèrès  tubuL*  pâlies ,  quî  a  pour  type 
le  genre*?  oîen. 

SOLÉïiOSlOWJB^  s.  m.  9sotenosto- 
ma  (fftoXr,v  ,  tube  ,'•  fftopta ,  bouche  ). 
iLatreille  a  proposé  d'appeler  ainsi  le 
rostre  ou  bec  des  insectes  hémiptères. 
SOLÉïVOSTOMES,  adj.  et  s.  m. 
pi.  vSolpnostomatk.  Nom  donné  jadis 
par  Latreille  à  une  famille  d'insectes 
aptères ,  renfermant  le  genre  Acarus 
3e  Linné,  et  à  laquelle  correspond 
en  partie  la  famille  actuelle  desHo- 
lètres.  '" 

fiOLÉNOTES  ,  adj.  et  s.  f.  plur./, 
SoTenotœ  (  oMv  ,  tune).  Nom  donné 
par  Sprengel  à  nne  section  de  la  fa- 
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miRe  de*  Hydrophytes ,  comprenait 
celles  qui  ont  une  fronde'  tubuletf  se 
continue.    .' 

SOLFATARE,  s.  f.  Mot  italien  , 
conservé  en  français ,  dont  on  se  sert  + 
pour  désigne*  de$  terrains  volcaniques 
d'oûse  dégagent  des  vapeurs  qui  dé- i 
posent  du  soufré  sur  les  parois  éck 
fissures  à  travers  lesquelles  elles  sor- 
tent. Le  mot  soufrière  serait  tout  aussi 
bon. 

SOÙBRANCHESy  adj.  et  s.  m. 
plur.  ,  Solibranchia  (  solus  ,  seul , 
Pp*7Xt0C  »  franchies).  Nom  donné  par 
Latreille  ,  Ficinus  et  Garus  à  un 
embranchement  du  règne  animal  \ 
comprenant  les  poissons ,  c*est-à-dire 
les  animaux  qui  en  tout  temps  respi- 
rent par  des  branchies  seulement.     / 

SOLID  AGITÉES,  adj!  et  *>  f.  pL> 
SoIidagiueéBy  Nom  donné  par  H.  Ca&~, 
sini  à  une  famille  de  la  tribu  des  Alté- 
rées ^  cjui  a  pour  type  le  genre  Joli- 
dagg.  ..•'.■ 

SOLaDJB ,  adj.  et  t.  m. y  sMks  ; 
enprizj  fest  (alL).  Ou  donne  celt* 
épituète  aux  <wp*  dont  Jet  utoMeufar 
adhérent  assez  fortement  1«iaj née  au* 
autres  pour  eppostruat  féatstaaoe sen- 
sible à  leur  séparation ,  et  permettre 
qu'on  en  «aurisse  et  presse  k  tnasse- 
entre  les  doigts^  Une  roche  MtidemÊt 
celle  dont  toutes  lès  puftfoe  sout^dé" 
dément  liées  enéendrie  (  ex.  Porpfy* 
re).  On  dit  Yandrvphvre  s+lideqwaé 
il  ne  présente  pas  de  canul  dans  sou 
intérieur  (ex.  Hurâ  crépitons),  ei  le* 
antennes  solides  ,  lorsque  les  articles 
qui  les  composent  sont  «oudé» de  ma- 
nière à  ne  laisser  entr'etix  âncun  in- 
tervalle. 

SOkJPléôttNEâ  ,  adj.  et  s.  m. pi., 
Solidicornes  (solides,  solide,  cornu, 
corne).  Nom  donné  par  Ôumèrfl  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Coléoptè- 
res ,  comprenant  ceux  de  ces  insectes 
dont  les  antennes  forment  une  massé 
arrondie  qui  paraît  solide  à  cause  du 
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ydÉpPratt&neift  dés  irticinâtkrtis.  Té 

SGUMTÉ,  s^.soiiâètas;  Fks* 
tigkeit  («fl .%  fcrtffrrïété  b*  état  des 
ëuips 'solides*. 

-  MLfiB&NGtoUÉS,  adj.et  s.  m.  pl.^ 
So$idwgutû(svlidttS)S6liâ&,  itftftt-k 
ltt>  sabot).  Nom  donné  pur  IHiger  f 
Geldfass,  FieinUstt  Canif  àunera- 
miWe  dé  Mammifères  ,  coroprenar<* 
ceux  <qm  n'ont  qu*tra  seul  sabot  à  cna* 
i|ue  pfted. 

SOLIPÈDES^adj.  et  s.  m.  plnr.  ; 
Sfoîipèdes  (  jo/hj- ,  seul ,  pe* ,  pied  ) . 
W«m  donné  par  Vicq  d'Azyr,  Cuviér, 
ftumenbaeb ,  Besmarest ,  Buméril  , 
BlanwïHe ,  Tiedemanu  et  LatreîHe  a 
une  famille  de  Mammifères ,  com- 
prenant ceux  'qui  ont  un  seul  doigt 
apparent  et  nn  seul  sabot  à  chaque 
jyied. 

SOWTMKE,  âdj. ,  sotitûriâs^eùisitm 
(ffft.).  Se'dîtd'un  organe  qui  n'<est  asso- 
riéà  aucun  autre  semblable,  comme  les 
cft*foa*dtf  Salie  Cmrœa ,  les  &m>iW 
dé  VEwphorbidcwcumerlnh ,  les  /f cur> 
eu  Ttilrpa,  les  stipules  du  Ruscus  ; 
d'*ine  /Tfûnrc  qui  croît  isolée  (ex. 
JigërivUs  soiitarius\  ffypnum  soïlta- 
rùm  )  ;  d'un  animal  qui  vît  tout  séifl 
(  èx.  ?7reô  sotîtàrùts ,  Yp^ntes  so^ 
th&ritiê), 

S0tPC6fDK$ ,  àdj.  et  si  ni.  pi.  i 
Stftpttgides.  -Noiri  donné  par  L'eâeh  ï 
ttne  famille  cf  Aracbuides ,  tjui  a  poujr 
type  1e  genre  S  alpaga. 
'  «MiSfeQCfMi ,  âdj. ,  sotseyiitnlis 
fsàly  soleil,  stquor,  suivre).  Plenk 
donnait  cette  eplibëte  au  mouvement 
des  plantes  dont  la  fleur*  on  fa  télé  des 
fleurs  se  courbe  du  côté  du  Soleil , 
dont  elle  suit  le  mouvement  apparent', 
de  manière  a  se  pencher  le  matin  vefs 
l'est ,  dans  le  milieu  du  Jour  4&u  sud  f 
et  vers  le  soir  à  l\>Uest.  '     ' 

^OUSnclS ,  sùt>st.  m*,  sôbthium; 
Sonnensttllstahd\vXi. )  (soi ,  soleil , 
staà  ,  s*arrêter).'  rS>intdecbjicundes 
deux  tropiques  qui  correspond  à  la 


Jm*sgrtW<le  eleVaiïôn on  au  plus  ffran3 
abaissement  Su  Soleil  dans  Pédiptî- 
qué ,  et  qu'on  nomme  aïnsi  parce  que 
cet  astre,  quan^lly  est  parvenu^ 
semble  s'arrêter  pour  retenir  sur  ses 

Sas;  c'est-à-dire  époque  de  T'a n née  eu, 
ans  nos  climats,  res  Jours  senties 
plus' longs  et  les  plus  courte. 

SOtSTITUt  *  adj.  y  solstltiatis  ; 
qui  a  rapport  aux  Solstices,  tes  points 
solïtiïiau*  sont  séparés  de  l'équatèur 

Kr  toute  Pétéudue  4e  f  obliquité  de 
cliptiqtie ,  et  àkùésiVto  dans  Fbé- 
mis^bère  boréal,  TauttedaUS  llfcéjnts- 
pnère  austral.  Lé  Sblctl  arrive  au 
premier  \ets  îe  commencement  de 
notre  été ,  et  a  l'autre  vers  celai  de 
hbtrenrVeT.  Leur  nom  vient  dé  Ce  que 
l'astre ,  quand  il  y'arrWé ,  atteint  4 
l'extrême  limite  de  sa  distance  a  \*é^ 
quateur.  Le  colute  sotstitfâl  ï&t  un 
grand  cercle  de  la  spbèré  qui  passe 
par  les  pôles  du  bief  et  les  points  sol- 
su  tiaux.  On  donne  aussi  VépHhèté  dé 
solstiiial  à  des  plantes  qui  fleurissent 
(  ex.  tentûurea  solslUialis  )  ou  à  des 
animaux  qui  paraissent  (ex.  Musca 
solstilialis  )  vers  le  milieu  de  Pété, 

&injÛBtlttÉ9  s.  f.  ,  sotubîtitasf 
LôsSchkëà  ,  Lbslarkcit  X  att.  \  Pro- 
priété en  vertu  de  laquelle  un  cerbs, 
peut  se  dissoudre  dans  uu  liquide 
quelconque. 

SOLCBLÉ9  aifi.,  sôltibïlis:  l&sliçfi, 
Tàshar  (atl.)  ;  qui  est  susceptible  3e  sft 
dissoudre  dans  un  menslruc.  Les  bo- 
tanistes prennent  quelquefois*  ce  mot 
dans  le  sens  ^articulé,  et  ils  s*en  ser- 
vent alors  pour  designer  les  parties 
qu'on  peut  séparer  d*une  autre  en  les 
désarticulant  et  sans  les  Priser. 

SOLUTION ,  s.  f. ,  solutio;  Wtç  ; 
fcâsung  (allO/Combinaison  entre  un 
liquide  et  un  solide ,  dont  le  résultat 
est  que  ce  dernier  prend  lui-même 
la  forme  liquide.  On  réserve  quelque^ 
fois  le  mqt  dé  solution  pour  désigner 
les  cas  où  le  corps  solide  qui  se  liqué- 
fie ne  enange  point  de  nature,  et  ne 


444. 


SOMl* 


bit  que  prendre  un  nouveau  mode 
d'agrégation.  Il  est.  rare  néanmoins 
que  les  chimistes  aient  égord  à  cette 
distinction  qu'on  a  voulu.,  établir  en- 
tre solution  et  dissolution. 

SOMATOLOGIE,  s.  î.,sômalologia  . 
(rôpot,  corps,  Xôyoç,  discours).  Traité 
du  corps  humain  et  de  l'anatomie  de 
l'homme.  M.  Pohl  a  publié  uq  ou- 
trage sous  ce  titre  ,  en  1616. 

SOMATOPLATYPODES,  adj.et  s. 
m-  pL  ,  Somatoplatypodes  (ai*\La.% 
corps  t  jrtatTÙ;  ,  large  *  ïtov;  ,  pjed  )', 
Nom  donné  par  J.-A,  Riigen  a  une 
famille  d'oiseau  x  aquatiques,  compre- 
nant ceux  dont  les  pieds  palmés  sont 
situés  touUi-fait  en  arrière  du  corps. 

SOMATOTOMIE,  s.  f,, somato- 
tomîa  (  gôhj.'a  ,  corps t  TifAvu,  couper.)*. 
Svnonytne  peu  usité  d'anal  (mie.  J.-G, 
Zeidlern  a  publié  un  ouvrage  sous  ce 
titre,  en  1696, 

S  OM  Uni:  V  a<lj-  ,  od  ambrât  us  ; 
âurtktt  (alL):  Âw#  Cnno!*)»  oscùro 
(it);  qui' est  d'une  teinte  plus  ou 
moins  brune  ou  noirâtre.  Ex,  Dams . 
umhrosusf  Musca  adumbrata,Mus- 
ca  strgia*  .'  .  •  y. 

SOMMEIL  ,  s.  m.  9  somnus  1  ujtvo;  ; 
Schtaf  (ollO  »  somnus  (angl.)  ;  40/1/10 
(it .  j.  Uepos  des  organes,  des  >ens  ex- 
ternes cl  internes,  et  de  ceux  qui  ac- 
complissent les  mouvemens  prescrits 
pat  la  volonté,  Ou  donne  ce  nom 
par  extension  à  la  disposition  parti- 
culière que  certains  organes  des  vé- 
gétaux, les  feuilles  principalement  t 
prennent  pendant  la  nuit. 

SOUMET 5  s.  ni.,  vertex,  cacumen; 
Gipfeï  (ail.);  top  (aogl,)>  sommità 
(it.).  Partie  supérieure  d'une  monta- 
gne. Extrémité  de  Taxe  d'un. cristal. 
En  botanique  le  ;  mot  sommet  n'est 
pas  pris  toujours  dans  le  sens  géo- 
métrique ,  pour  exprimer  le  point  le 
plus  élevé  d'un  organe  quelconque, 
^insi ,  par  exemple,  on  appelle som- 
met du.  fruit  le ,  point  d'où  le  style 
tire  son  origine,  et  qui  ne  correspond 
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pas  toujours  au  sommet  ,aftyarent, 
puisque  cet  organe  naît,  des  parties 
latérales  du  péricarde  dans  le  Rubis, 
et  de  sa  base  dans  le  ^iy  louas  non 
spathulaium.  C'est  ce  qu'on  nommo 
lé  sommet  organique  du  fruit ,  tou- 
jours indiqué  par  l'origine  du  style 
ou  du  stigmate  sessile.  Le  sommet 
d'une  coquille  est  le  point  par  le-* 
quel  elle  a  commencé  a  se  dévelop- 
per. Le  sommet  desëfyires  est  la  par- 
tie de  ces  étuis  qui  a  voisine  l'unus  de 
l'insecte. 

SOMNIFÈRE,  adj-,  somniferus; 
einschlàfernd  (ail,  )  ;  (  somnus ,  som— 
meil,yèro ,  porter  );  qui  a  la  propriété 
de  porter  au  sommeil.  Ex.  Phy salis 
sonmifera  >  Papaver  somnifçrum. 
,  SOMNIFLORE,  adj.,  jloruomnis 
X  somnus  i  sommeil  ,Jlos,  fleur  )  ;  qui 
dort  ou  qui  passe  la  nuit  sur  les 
fleurs.  Ex.  Ândrenajlorisemnis*    , 

SON ,  s.  m.,  sonus ,  sonitus ;  5%*<  ; 
SchaU  (ail.)  ;  sound  (augl.)  ;  jûo- 
no  (it.).  .Sensation  excitée  en  nous 
par  les  impressions  soutenues  et  com- 
parables les  unes  aux  autres,  sous  lo 
rapport  du  ton ,  de  l'intensité  et  du 
timbre,  qu'exercent  sur  l'organe 
auditif  les  alternatives  de  condensa- 
tion et  de  dilatation  qu'une  succes- 
sion rapide  des  oscillations  régulières 
et  isochrones  qn'exçcutent  les  parti- 
cules de  tous  les  corps  élastiques, 
quand  elles  tendent  à  reprendre  leur 
position  naturelle ,  après  en  avoir  été 
momentanément  écartée»,  communi- 
quent de  proche  en  proche  aux  di- 
verses couches  de  la  masse  d'air  in- 
terposée entre  les  corps  et  l'oreille* 
Le  mouvement  vibratoire  produc- 
teur du  son  a  une  vitesse  constante, 
et  parcourt  des  espaces  proportion- 
nels aux  temps.  Cette  vitesse,  dé*- 
dùite  de  l'observation  rectifiée  par 
le  calcul,  suivant  la  formule  de  La- 
place,  dos  modifications  que  le  dé*» 
gagcmeiit  de  chaleur  apporte  à  la 
loi  de  l'élasticité  |   e»t)  par  seconde 
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sexagésimale  ;  et  seras  la  pression  bâ- 
rometrique  de  o  ■*  76,  dans  l'air  9 
de  3 2 7  m  ,5a  à  la  température  dt 
o  C.  «*  35>,6i  ,  à  -celle  de  10  °  ; 
$27»yat,  à<celiede  i*>;  et  34lm,52, 
M  cette  de  a5«.  !  Ette  n'est  dont 
qu'environ  ^4-  de  celle  de  la  lu- 
arière.    - 

.  SOIW3HÉE»,  adjeét.  et  s.  f.  pi., 
Sonckeœ.  Nota*  donné  par  Leasing  à 
«ne  section  de  la  sour*rrit>u  des  Chî- 
oeracée*  lactueées,  quia- pour  type  h) 
genre  Sonchns.     '  s 

SONICKPHALE,  adj.,  somcrvha- 
ius  (  jwttttf ,  son ,  :**yM  '',  tête  ),  Nom. 
donne  à  des  insectes  coléoptères  (  ex. 
jénpbùim  pertiMQ);  qui  font  du  bruit 
en  frappant  leur  tête  centre  lé  bois. 

SONNANT*  adj,  ,  hxnbimu.  On 
donne  cette  épîtheut  à  nn  crapaud 
(Biifo  bambin**)  dent  4e  coassement 
imite  le  son  d'une  «lèche  agitée  dân* 
le  lointain.  

80NO*IÀTltE,  s.  m, ,  sonome- 
trwn.  Appareil  on  instrument  -aui 
sert  à  trouver  les  rapports  de  tonales 
intervalles  Wrmonique*,  parle  moyen 
d'mw  on  de  plusieurs  -.cordes  parai* 
lètes,  divisibles  à1  volonté  par  des 
chevalets  mobile».  :        » 

.  MltOBE,  ad}.,  **mrm.  Se  4fi 
de  tout  corps  qui ,  par  la  rapidité  de 
sot»  mouvement  vibratoire ,  produit 
sur  l'organe  de  l'ouïe  des  impression* 
susceptibles  d'être  comparées  mtïsf^ 
ealement les nnea, ami  autres,  et,  p4r 
excellence,  de  ceux  qw  rendent  de» 
sons sneelleux; ,  forts,  nets,  juste» e* 
bien  timbrés.  On  appelle  vibratiem 
spnurts  celles  qui  excitent  en  noué? 
le  sensation»  du  son.  Elles  ne  pvod«i~ 
sent  cet  effet  que  dans  certaines  li- 
mites ,-  qu'on  peut  assigner  non  point 
à  la  rigueur,  *  mais  d'une  manière 
approximative.  [V.  Aigu  etGa>vt) 
On  nomme  onde,  sonore  .  l'ensemble 
des  points  consécutifs  simultanément 
agités ,  ou  la  série  continue  des  on** 
dilations  de  même  nature ,  courant 
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à  la  suite  les  unes  des  antres  y  qui  1 
^développent  dans  la  longueur  d'une 
colonne  d'air  mise  en  vibration  par 
un  ébranlement.  La  longueur  dé* 
ondes  est  sensiblement  égalé  à  l'es- 
pace que  le  son  parcourt  pendant  ta 
durée  des  excursions  du  corps  vibrant 
qui  le  produit,  c'est-à-dire  qu'elfe 
est  le  quotient  de  la  vitesse  du  son 
•tarie nombre  de  vibrations.  Si  donc 
ie  corps  fait  une  vibration  par  se>- 
«onde,*à  la  température  de  xéro, 
l'onde  sonore'  a  52^,5»  de  lon- 
gueur, espace  que  le  son  parcourt  en- 
xme  minute  dans  cette  circonstance. 
Le  premiet  son  appréciable  étant  cr>-- 
Ifrï  qui  résulte  d'environ  trente-deux: 
vibrations,  et  le  dernier  celui  que 
produisent  environ  nuit  ntiBè  cent- 
quatre-vingt-douze  vibrations  >  il  est 
-facile  tic  calculer  ta  longueur  dey 
tmdes;  sonores  pour  chacun  dé  ce» 
deux  fermes  et  leurs  intermédiaires. 
dette  too^treur  est  dVatvirdn  frênle- 
deux  pieds  pour  le  premier;  et  drxS- 
irtftt  lignes  pour  lé  second.  Une  lon- 
gueur d'onde  d?tm  poçce*  est  ttn  son 
^xeessiveroent  aigu ,  mais  il  paraît 
cependant  qu'on'  peut;  encore  le  re- 
garder eommeun  soii  mqsicaf .  -*<-  Une 
plante  [Bernandïa  sonora\ .est  ainsi 
nommée  a  cause^è  *on  fruit  vésicu- 
leux ,  coriace  y  et  >  ftèrci  au  •  sommet 
#un  trou  dan*  letroet  le  Vent  pèrféT- 
tre  et  produit  un  kimeinent  qtir  re- 
tentit au  loin.  •  '     * 

SONORÉTTÉ ,  s*,  f. ,  sonorëdas. 
Qualité  de  ee  qui  ^st  sottdre1;  prb^ 
priété  dé  produire  du  son;1 

80W#Rrrf.  fryrVz  Sonorité/ 
'  &OPH0RÉES ,  «dj\  s,  t  pl.r  S*d- 
phoreœ.  Nom  donné  par  Ebermaieret 
Candolle  à  une  tribu  de  là  Êmillfe 
des*  légumineuses  ,  qui  a  podr  type 
le  genre  Sophora. 
,  SORBATE.  Voyez  MaLàte. 

HOBBIQCJE,^  ,  sorbictts.  Xot* 
donné  par  Donovah  à  un  acide  (&or~ 
biertàure ,  V**géfaersU*re  >  Sortes*- 


satire*  *\\.%qp£\l  Couvrit  on  i8j5, 
dans  les  baies  du  S  orbite  uucuparia  > 
et  ou 'il  considéra  comme  particulier, 
mafs  que  Braconnot  et  Houton-La- 
billard  tare  ont  reconnu  être  de  l'a- 
tiuV  malique  pur. 

SOÏŒ  s  s.  m*  >i  sortis;  Haufçkcn 
ÇalL)  (ffwpàç,  amas).  On  appelle 
ainsi  des  pjiq nets  >  soit  arrondis ,  soit 
plus  ou  moins  «longes  3  quelquefois 
semblables  à  de  simples  lignes ,  que 
les  sporanges  des  Fougères  forment  le 
plus  souvent  parleur  rassemblement, 

SOniOIE;  Voyez  Soré1>ion- 

SOIIÉDUFOWIE,  a^dj.,  sorediï- 
fur mis  j  qui  ressemble  à  des  sorêV- 
dînes*  comme  les  cjpbules  du  Stivta 
au  rata, 

SOKÊPIQN,  g,  mè)  soredhm; 
Kûimhiiufchpn  (ail  J  (  wp^ ,  tas  }. 
Àcharius  nomme  ainsi  les  taches  pul- 
vérulentes que  forment ,  en  se  réu- 
nissant ça.  et  là  ,  les  corpuscules  par 
lesquels  se  reproduis  eut  beaucoup  de 
liienens. 

soriLXUJ-;;,  st  m.,  sorcumat 
G&^Éupa;  £ rutilait fchçn  (allj.  Nom 
donné  par  Wallrolh,  aux  organe» 
autans  dans  les  Lichens  qu'Àcha- 
-,  rius  avait  désignés  sou*  celui  de  jo- 
r4dionf 

tfOltlCIEXS,  adjecl.  et  s.  m,  pi,  t 
Soricli.  Nom  donné  par  Yicq  d'Azvr 
et  Desmarest  à  une  famille  de  Mam- 
mifère» t  qui  a  pour  type  le  genre 
Sorex. 

mm* ,  f.  4  ,**w»r  (m**, 

du  à  fa  réunionne  plusieurs  Wpellefl 
eno^je^le^asaq  par  Vin^méiiwe 
■jfoê  enveloppes  flojralqi  f ucw*Je»Hîi  et 
«W^(w^/MW)5  CtafcJUt 
.Qrnparpp  de  Ric]bard« 

SOUDÉ  9  adj. ,  adhwtn*,  coçlàus* 

Se  dit,  en  b^taniqjNi,  du  <##«**  , 

braqua  est  .tçllenjeai  jdbâsf*  à  la 

jtyriqp*»  wVti'Uft.pimi  l'ont  séfwreti 

4HK  dfchjiro&efM^  &>qu*la  UaM* 


$0tffc 

Cet  4e«*  qrçpmes  \reatb  toujci»* 
très-jncerlaine.  E».  cSt&cnUai  Bnha* 

tfy4wuiau .Nom  dniw  pan  Larrètitè 
À  une  famille  désordre  de»  CeWs  ^ 
comprenant  cou*;  qui  soat  pauvvus 
déyens.  Ces  animaux  sont  ainsi  ap* 
PfXés  ■;  4  causer de  la  facilité  q»Jil*on t 
de  rejeter  par  Wurs évena,  ear.mjtt 
Wwem  fcà^mwU^«rurp*iètr« 
dans  W,  guewle ,  lorsqu'il  saisisse** 
la  proie  dont  il  se  nourrissent.  . 

Sçhivefel  (*}l)i:brtmrtQn*:têAg\4); 
fMforiiïf),  Cwps^m^ie^dkcoiiloiir 

S*u*t. qui  o^i,  qo^^defrtiiAla  plus 
ute  *tUt<p*té.,  i  . 
SOffiM^j,  »,  ^wraftfet  ,.<*/- 
ykmm;  ;^Awe>^wrt  (ail.)>  *ju»**t 
dta*  j«sW-t*)*Wi  tsiate  naturelle 
lk*QJ*e«^  JBWW*^  Jadphkrms  s, 
Clstela  sidphurea ,  Ster.igjomi  sttb* 
flmtm  *À#mp/iastw  snlphunxms. 

$iw/te-  (att^  ^(4f^(  asogJj);  40** 
jjinl*  (M.  )«,  ijRetei  Féé^¥tofi  nature* 
NiHuelab^itetnt»  IfAieaux,  éparsed 
dans  les  terres  voisÛMfe^.ei  qui  perd 
#0|i  tï»p.pW».f  «oit  par  ico«iefiieat, 
KN«>d^Ae  awti-e^anièjroquelconquaaw 

$CMP^ÇI^9j5i  m.  i.  saperciiiiiB*î 
♦tp^'î  ^ugmàrattn*  (a(U-);  effib» 
(a»^*};  c*gt^,(it.).  Éminejw^mrM 
q»fe,  et  ^fccnie  db>  poila  couché»  do 
d^an*;e«  oWhoDftv  qui  s^lèffe  ao 
dgstufrde.cbaqu^ «il, .  du»  l'homme 
et  oh»;  queltfuea  aumniifiàreè.  Ont 
doatteawsaiœ,  npm,  dans  les  orew»xt 
ài»,t*aitlon^ituéinol  coiffé  qui  se< 
remarque  parfais  au  dessaj  de  ToeM. 

SOWGIUSit,  adj. ,  superciUcrls; 
qui  appartient  aux  soucciss.  Oa  ap-» 
peiïe  plante*  sèurcitïèrts  celles  qnt 
garnissent  le  sourcil. 

80UaûlLi,£UX,adj.,  sttp*rcélk>- 
sus.  Se;  diltdn^u  oiseau  qui  a  aw 
d<waa  desr  jreuinuuitcait  colora (  «a> 
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lïosa),  ou  des  plumes  effilée»  (&. 
Phamicoph^us  s*p$rciliQ4U4  ) .»  i*n  i- 
tant  4&  sourcils  $  quelquefois  aussi 
d'un  oiseau  quj  »  Us  sourcils  dégarnis 
de  plumes  (ex*  Falço  supefciliosiM). 
On  applique  également  cette  épitbèjte 
&  des  poissons  au  dessus  des  yeux 
desquels  on  aperçoit  une  arétesaifr 
lanjte  eu  ioroie  de  sourcil  (ex.  £or 
phjrrus  sup^rçilipsus  )%  ou  des  ap- 
pendices  calmés  (ex*  Blenwiu  super- 
éfilùosi^s);  k  des  insecte  qui  put  les 
sonrciJs  élevés  ou  saillans  (  es.  Bra- 
chypterus  super  ciliosus). 

gOUfr-vlCÉTATE^s.  m.,  subdee- 
mui  Acétate  qui  oontient  «a  excès  de 
bas* ,  ou  dont  la  bas»  *at  jtaaUiple 
far  «a  naanta  qrakonqn*  de  «die 
éeiWtateasaatfr*  correspondant. 

SOUS-AMGiKAllMB,  adj. ,  ***«/>/- 
tntaris.  Épitbèle  donnée  par  Palfort- 
Beattvets  à  rareté  des  "Graminées  , 
-lorsqu'elle  s'Insère  immédiatement 
sous  \é  sommet  de  la  paillette. 

SOUS-ARBRISSEâU  ,  s.  m,  >  su/- 
Jfrutex;  Slaudcngemichse  (nll,J  ■  sitf- 
Jrutice  (  it.  ).  Plante  ligneuse  ,  géné- 
ralement peu  élevée ,   et  qui  est  dé- 
pourvue de  boutons.  Ex.  Aslragalus 
suffruticosus. 

MH^m$>miXTVf  r.  m.,  sub- 

wverùas.  JtaésieJe.bftsiguf  op«yec 
e*ç*s  dé  base*  qui  soutient  une  fois 
«et  nu  quart ,  une  fois  fit .  un  tiers , 
une  ibis  et  demie,  &u&  fois.,  deux 
bm  et  demie ,,  ou  trois  fois  autant  de 
base  que  rarseuiaie  fteutrg  çerçe$- 
pondant. 

aOU^ABSÉNlTJË,  s.  f. ,  ^<*«e- 
nw.  Àrséoite  contenant  plus  xle  ba*e 
qu'il  n'>en  jeutee  dans  Je  sel  neutre  cor- 
respondant. 

ëOUS-BJ^ZOiL3|Ers.m.T^^^- 
xaor.  Benzoate  avec  excès  de  base ,. 
eontenant  trois  ou  sis  fois  autant  de 
•base  qae:  le  même  sel  -neutre. 

SQUS-BQIUW,  a*4U..f  ,«#^f, 


Borate  qui  contient  pu*  4*  fesse,  que 
le  même  sel  neutre. 

S0Uâ-CARBp]V4TC  ,  s,  m-  »  *"A- 
cârbonas.  Carbonate  basique,  eour- 
tcoajat  deux  ou  quatre  lois  autant 
de  base  que  le  sel  neutre  correspon- 
dant. 

ÇOV^CUIQIUTK,  *.m*ySvMlo- 
jisf  Cnloriteavecexc&debas^^es 
lequel  la  quantité  de  base  est  doublée. 

SOUS-CHLORURE  ,  s.  m.  ,  ««*- 
chloruretum.  Cblornre  banque  , 
c'.esl-a-dire  combiné  avec  î  oxjda  4.u 
métal  qu'il  contient*   . 

SOUS-CH&OJIIATÊ,  a.  %m,  *  <nî- 
chromas,  Chromate  avec  exc&  d.e 
base,  celle-ci  étant  multiplié?  par 991 
et  demi  ou  par  deux, 

SOUS-CUTAStô,  adject,  rstfwtp- 
xms  (sub,  sous  ,  cw<tf ,  jsean^iqui 
vit  sous  la  peau,  cpmj*e  la  lary*  de 
VUhnetÉMion  sybeutanetts ,  qui  se  dé- 
veloppe dans  le  corps  des  ebeoilles 
mineuses» 

SOUS-DOUBLE  ,  adjeçt,  Épitbfce 
jionnée,  dans  la  uameocfcd#te>nn-- 
«néralogique  .de  Uaiïy,  *  uu#  \w&é 
dans  le  signe  de  laquelle  un  des  eapy s 
e*t  la  moitiéde  la  aosnmt  /des  satfres. 
Ex.  Chaux  cfiphwfllé*  *QUs<*a1ouklp. 

Spi^£PJ£ffUNipi»  adj,  Çtçsujs 
donne  cette  épùhèAe  à  nue  Ioo^ho 
npopftysc  intérieure  que  le4>qp>d*x- 
terieuc  del'épicnin&dei  insectes  fornie 
:|*;ès  decb^ue.antejinet  et^outJtex-» 
t rémité  élargie  produit  un  long£le|t 

£1  va  se  ftxer  à  lu  ca^e  eopraspon  - 
kte  de  r^po^byae  de  J»  f^ièqe  ba- 
~siliù>e. 

SOUS-FACE  ?  subst.  f.  .j  4ubfaçie*, 
Kirby  nonvinc  ainaî  h  feee.  iafesieure 
de  la  tête  des  insectes. , 

SODS-FLUORiWUE^  f.  m^  4«*- 
fluaruretum»  Fiuoiuive  banque,  c!eat- 
.  à-dire  combiné  avec  l'oxidè  du  mêlai 
.qu'il  con^iepl;. 

mies.  Foonjate  avec  «xoisdethW, 
fjuiestd^ifd^ftr  t«n3w  f«rJ»« 
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SOUS-GAIXATÉ,  g.  m.  ,  subgaU 
las.  Galbte  avec  excès  de  baie,  celle- 
ci  étant  multipliée  par  trois  ou  par 

MX.' 

SOUS-HYDROCBLÔRATE,  s.  m., 

'  subkjrdrochloras.  H  jdrochlorateavec 
excès  de  base. 

SOUS-HYPONITRITP  ,  s.  m. ,  sub- 
'  hjrponilris.  Nitrtte  qui  contient  plus 
de  base  que  le  sel  neutre  correspon- 
dant. 

SOU9-HYPOSULFATE  ,  g.  maSc. , 
subhjrposulpftas.  .  Hyposulfate*  basi- 
que ou  avec  excès  do  basé. 

SOUS-BYPOSULFITE  ,  s.  masc.  , 
subhyposulphis.  Hyposulfite  avec  ex- 
cès de  base. 

SOUS-IODATE,  g.  m,  ?  subiodas. 
Iodate  avec  excès  de  base. 

SOUS-LIGNEUX,  adj. ,  subKgno- 
sus.  Se  dit  d'une  plante  dont  la  tige, 
ligneuse  à  sa  base,  est  herbacee.au 
sommet. 

SOUS-MALATE ,  s.  m. ,  mbmalas. 
Malate  avec  excès  de  base. 
;     SOUB-MANGAN  ATE ,  s.  m.,  sub^ 
manganas.  Manganate  avec  excès  de 
base. 

SOUS-NITRATE,  g.  m. ,  subnitras. 
Nitrate  qui  contient  deux  ,  trots  oit 
six  fois  autant  de  baie  que  le  sel 
neutre  correspondant. 

SOU8-N1TRITE  ,  g.  m.,  subnitris. 
Sitrité  avec  excès  de  base ,  celle-ci 
'  étant  multipliée    par  deux  ou  par 
quatre.  *  • 

SDVfiHIItlIORE,  s.  m.  Combinai- 
son dans  laquelle  il  entre  moins  de 
nitrogène  que  dans  une  autre  corres- 
pondante. 

SOUS-OLÉATE  >  s.  mM  subolea*. 
Oléate  avec  excès  de  base; 

&OUfr-OKA£ATS  ,  s.  m. ,  suboxa- 
ias.  Oxalate  qui  contient  un  excès 
J  de  base* 

SOUS-OXIDE ,  g.  m. ,  suboxydum. 

Berzelius  désigne  sous  ce  nom  les 

«  toxidesqui  ne  contiennent  pas  assez 

•  dL'oxigèoe  pour  pouvoir  jouer  le  r$te 
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de  base  et  'se  combiner  avec  les 
acides. 

SOU9-PJEGTATE ,  s.  m. ,  suèpec- 
(  tas.  Pectate  avec  excès  de  base. 

SOUS-PHOSPHATE,  s.  m.,  sub- 
phosphas.  Phosphate  avec,  excès  de 
base ,  qui  contient  une  fois  et  un 
quart ,  une  fois  et  un  tiers ,  une  fois 
et  demie ,  deux  fois,  deux  fois  et 
demie ,  ou  trois  fois  autant  de  base 
que  le  sel  neutre  correspondant. 

SOUS-PHOSPHITE  ,  subphospkU. 
Phosphate  basique,  dans  lequel  la 
base  est  multipliée  par  deux  ou  par 
quatre.  ry 

SOUS-QUADRUPLE  ,  adjoet.  Nom 
donné  par  Hauv  à  une  variété  dans 
laquelle  un  des  exposai»  est  le  quart 
de  la  somme  des  autres  exposans.  Ex. 
Chaux  carbomatée  smis-quadrupk. 

80US-QUIfyTULHP£,  adjectif*  Nom 
donné  par  Baiïy  à  une  variété  dau* 
laquelle  un  des  exposans  est  le  cin- 
quième de  la  somme  des  autres.  Ex. 
Baryte  sulfatée  sous -quintuple. 

SOU&-RÈSINE,*.  f. ,  subresina. 
Bon  astre  appelle  ainsi  des  substances 
existantes  dans  quelques  résines  s 
telles  que  l'étémi  et  l'animé,  qui  Sont 
insolubles  dâos  l'alcool  froid ,  se— 
lubies  dans  l'alcool  bouillant ,  et  cris- 
tallisables  par  le  refroidissement. 

8OUS-8EL,  g.  m.  On  donne  géné- 
ralement ce  nom  aux  sels  qui  con- 
tiennent un  excès  de  base.  Éeriebus 
le  prend  dans  une  acception  un  peu 
plus  étendue ,  et  l'applique  aussi  awx 
sel*  hakrïdes  combinés  avec  l'oxide 
du  métal  qu'ils  contiennent. 

SOUS-SÉL^NIATE  ,  s.  m. ,  subs+- 

-  U nias.  Séléniate  dans  lequel  il  y  a 

trois ,  six  ou  rarement  neuf  fois  au- 

.  tant  de  base  que  dans  le  même  sel  à 

l'état  neutre. 

SOUS-SÉLÉNITE,  subst.  m.,  sub- 
selenis.  Sélénite  avec  excès  de  base. 
On  ignore  queUe  est ,  dans  ces  sels 
peu  connus,  la  proportion  relative  de 
l'acide  et  de  la  base. 


sous 

SOU^EXTD»E,adj.  Nom*»**, 
dans  la  nomenclature  niinératogiqtta , 
de  Haiiy  à  une  variété  dans  le  signe 
de  laquelle  un  dés  exposau*  est  le 
sixième  de  la  somme  de»  autres.  Ex. 
Chaux  carbonatée  sous-sextiïpU. ... 

SOUS-SHJCATE,  s.  nuysubsili- 
cas*  Silicate  basique,  dans  lequel  la 
base  est  inultipliée  par  un  et  demi, 
trois  et  si*.      ■     . 

SOUarSfiTOLB,  âdj.f  subsimplùoc. 
Epitbète  donnée  par  Raspàit  à  la  pa- 
nicule  de&  Graminées,  quand  le  pé- 
doncule sfc  ramifie  ,;  de  manière  que 
chaque  cntrenœud  soit  plus  court 
que  la  locuste. 

sous-si;cct\ATEv8.  m.,  sufc 

succinas.SucviuMe  qui  contient  trois 
ou  six  fois  autant  de  base  que  le 
même  sel  à  Tétât  neutre.  '  •> 

SOtS-SULFARSEiSlATE  ,  s.  m.  , 
subsulpharsenias.  Sutfarsemate  dans 
lequel  le  soufre  du  sulfide  est  à  cehit 
de  la  sulfobase  comme  cinq  a  un. 

SOLS-SULF ARSEMTE ,  s.  m.  , 
subsulpharsenis.  Sulfarseoitëdans  1?- 
qfccl  le  soufre  du  sulfide  est  •  celui 
de  la  sùlfobase  comme  trois  a  un. 

S01»-SIJLFÀTE>  s.  m,,  subsul- 
phàô\  Sulfate  qui  contient,  trois ,  six? 
ou  rarement  neuf  fois  autant  de  base 
que  le  même  sel  neutre.     .     '    '    '• 

SOUS-SULFATÉ  j  adj.  Se  dit ,  en 
minéralogie,  d'une  buse  qui  est  à  l'état 
de  sous-sulfate.  Ex.  Alumine  sous— 
sulfmée.  ' 

y  SOUS-SULFOCARBONATE.subst. 
ut.*  subsUlphocarbonas,  Sulfocarbo- 
nate  avec  excès. de  solfobase. 

SODS-St)LFOTELLllRATErs.  u, , 
siibsulpholelluras.  Sutfotellnrâte  qui 
contient  un  excès  de  sulfure.  Ex^-Sul- 
foinllurate  tripotassique, 

SQUSSULFOTUNGSTATE,  subst. 
m .  ,  subsulpholungstas.  Sulfotuoga- 
tate  basique. 

SOl'S-lAIVTALATE,  s,  th.,  sub- 
ta/i^Za^  Tantalate  qui  contient  uo 
excès  de  base. 

.     II. 
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«KHB^ARTilATi^   a;  m.  \  **#- 
tariras.  Tnrtiia  te.  contenant  «u  excès 
de  base.  Ex.  Sous-tartmtç  antîmo^ 
nique  et  potassique,  le  seul  de  ce» 
sojat^èls  que  1 -o«  cou  naisse, 

SOJUSTRACTIF  r  adj.,  smstrùcU- 
vus  ;  sùUratitfo-fo)*  Nom  dosmf  par 
Baùjr.  à  une  variété  dans  laquelle  un 
de»  exposans  du  signe  est  moindre 
d'une  unité  que  la  somme  des  autre» 
exposaus.  Ex.  Pjrrxùéène snustraetif. 

SOWJftlYlTfi,  adject.  Nom  donné 
par  Haûy  a  une  variété  dan»  le  signe 
de  laquelle  «a  des  exposans  estais 
tiers  de  la  somme  des  autres*  Ex. 
Baryte (sulfatée:  sousiriple. 
i  SOlfc-LIlOBEpiZOATE,». m. ,  *j«o- 
urobenzoas.  Urobenzeate  arec  excès 
de  base. 

SOCS-VÀNAIfrATÉ  9  s.  m* ,  sxbïa- 
nados.  Vanadate  avec  excès  de  base. 
■  SOUTERRAIN, adject., sutucrra- 
neus)  witerirdig  (M*)  (  su6r  aôue  f 
terra,  "terre).  Epitbète  donnée  aux. 
plantes  qui  croissent  dans  le  sejii 
même  de-la  terre  (ex.  Ttder),  ou 
dans  les  mines  et  autres  lieux  souter* 
rains  { ex.  fikàémorpha  subterranea ) , 
et  quelquefois  à  eeUes  dont  l'oraire* 
après  la  floraison  yVenrooce  eu  terre y 
où  mûrit  le  fruit  (  ex#r  Gtjrcine  sub^  , 
terranea.,  Tri/otium  subtçrraneum)* 
(Foyezmïptié,).  te  Çtopkik*s>suè~ 
terraneus  est  un  insecte  mineur.  : 

&OUTE&AAIINS,  adj.  et  s»  m»  pl.r 
Subterranea.  Nom  donné  par  llbger 
et  Goldfass  a  une  famille  de  Mammi- 
fères ^  qui  se  tiennent  habituellement 
dans  des  retraites  qu'ils  creusent  eu 
terre.      .      ,   ■    ,  '  , 

SOUTIEN ,  s.  m.y  futcrum*  Les 
botanistes  employé**  ee  ferme  pour 
désigner  collectivement  les  organe* 
qui  servent  à  sautent*  les  végétaux  , 
comme  crampons  $  cirresf  supoirs  ^ 
vrilles  *  etc..  -    , 

SOYEUX,  adj. ,  sericeusf  kobse~ 
riceus  ;  seidenûrUg  ,'  scideuhaarig  , 
sekicngUinzênd  f  seidip,  attoaruçL 
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(aH.>  Se  dit ,  eA  im^élatogiey  4e 
YÀckij  quand  H  a  le  lobant  do  U 
soie*  et  qu'en  menas  temps  le  tissa 
eu.  corps,  qui  l'offre  est  soyeu*  (ex. 
C/ioo*  suJLfatis  joyeuse)*  En  bet»> 
nilpte»  on*  appelle  soyeuses*  les~snp- 
fi»oestqntsont  couvertes  dé  poils  coa»- 
chés  »  im  peu  longs  ,010ns  et  hrtUans  * 
comme  leêrfefUUes  *hi  Ranuncuhis 
striceus  ,  du  Perseai  serlùea  et  du 
Pana*  sericeMm,  les  rmmeaaxr  du 
Polyphrmgmon  ser4ceum,\e  chapeau 
à^YAgtiricussericeUus.  Une  aigrette 
soyeuse .  est.  celle  qui*  résulte  d'un 
assemblage    4e   long»   poils   rooas. 
Les  ornithologistes  disent  les,  plume* 
soyeuses*  ,  quiiod-  elle»  sent  trés-fincs^ 
et  très4itisantc6t  (ex.  (Sossyphus  s&- 
ricçus.    Quelques    insectes'  doivent 
oette  dénomination.  à:ce  que  b  sar- 
fao*  de  leur  corps  a  l'apparence  delà 
saie  (ici.  Çryjtiocephahiss  sermons., 
Çalêsoma,  sericeum  >  Ijxaxama  heh* 
sérkeay  Lawrentia  sericia^  Euçne** 
mis  smcatus).  •  '-  . 

SOYJBIH^  adj»  et  s,  m*  pi;,  S*rU 
cetii*  Nc^  donné  narlHiger  etSavy 
à  «me  famille  de  Passereaux ,  oom- 

I cénant  ceux  de  *$ea  oiseaux ,  qui  ont 
îphwsage soyeux.      ,  -  ^ 

SVA&I0&9s»in;,  jpa<&t;  Kolbm 
(ait;).  Mode  d'inflorescence .  qui  con * 
sîste  «en  un  assemblage  de-  fleurs  ses- 
sites  sor  un-  axe  .  côauntm  simple , 
nu  (ex».  Piper)  torn»  entouré-  dune 
,  spothe  (ex.  .^mô»).     . 

SPADÎCÉOCÉPHAsjEi,  ad}. ,  spc*- 
iibeocephakis  (Wd^,enât*m<,  *t— 
***»,  tête)H  4°*  a  !•  ****  d'nft  btuw 
châtain.  .Ex.  Psittacus  spadiceece** 
phàlus 


spmgyrkc*  ( <wdw> ,  séparer,  àydfa , 
rassembler);  Art  >de'  séparer  et  de 
combiner  les  prineipes  constttuans 
des  oorpsi  Synonyme  àt  chimie* 

WA&1?HQSfi»'adj. ,  spagyrtcùs  ; 
qui  a  rapporta  le  spagyrië,  à  la  chi- 
mie; «       / 

S&AfVÂflHHB,  ad];  ,  sfàntitithus 
(a***oc,  .rarts-yanOo?,  fleur);  qui  ne 
contient  qu'un  petit  nombre  de  fleurs , 
comme  rombelle  <te  VHydrocolyle 
spaniHithci. 

8PA»OEDÇSr  adject.  et  s.  m.  pi.  , 
Sparvides,  Spareidci.  Nom  donné 
per  Çuvler.,  Latreille ,  Efchwald , 
Ficinus  et  Çarus  à  une  tribu  ou  fa** 
'  mille*  de^oiasons  aeanthoptérygiens, 
qui  a  pour  typé  le  genre  Spartes. 

'  Sf?4ROffHAGE,  adj. ,  sparopha^ 
gus Çsparus  ,<spiâre,  f*y&>-,  manger); 
qui  -vît  principalement  de  spares.  Ex. 
Daïatias  sparçpkâgas.         <     -:\ 

SPAjR&IFLORR,  adj.,  sparsijflo- 
rus  $  xersmutbtùihig  (ail.  ) .{spar- 
sus ,  ép*r&^jk* ;  fleur);  qui  a  des 
fleurs  eparses.  ou  en  petit  nombre. 
$x.\  Orperus  sparsljlorus  ,  Ossœa 
sparw\flGra< 

B^ARSIFOLIÉ,  adj. ,  sparsifolius 
.('sparsïis ,  épars,  falium,  feuille); 
qui  a- des^  feuilles  eparses.  Ex.  He- 
llanthus  sparsifoiius» 

£PAkSH>Éf)E  ,  adj. ,  sparslpés.  Se 
dit  d'un  insecte  qui  a  les  pattes  écar- 
tée». EtïGryptorhyncfms  sparsipes. 
SPARTÉES  ,  adj .  et  s.  f .  pi. ,  Spar- 
tèœï  Nom  donné  par  Trinius  à  une 
section  dp  la  famille  des  Graminées , 
qui  a  pour  type  le  genre  Spartmm. 

WMSWTOACÉÉS^  ad},  et  s.  f.  pi., 
Spartinatefc  Nom  donné  par  Link  à 


StAMCtfr£&S<,  adj.  et  ».  f.  j*.i    une  tribmdela  fatrtîftë  des  Graminées, 
Spadidneœ.  Nom  donné  par  Agardb    avant  le  genre  Spdrtina  pom?  type 


•à  une  classe  de  pssjaieo'cryplocotyle^ 
dônes,  comprenant  eéHes  qai  ont  les 
fleurs  disposées  en  spadice)  comme 
lés  Ptstaeées ,  Aroïdées,  Aéoreidées  , 
pahdanées,  Cycadée»  et  Palmiers. 

mtàmmaE,9  s.  f.f  sf*$rw}  ar$ 


SPATH,  s.  m.,  spathum.  Terme 
emprunté  à  la  htngiie  allemande,  dont 
on  s'est  servi  primitivement  pour  dé* 
signer^és  substances  à  texture  lamel- 
lense  et  briUafcteV  et  dont  ensuite 
on  a  tellement  abusé  qu'il  a.faHu  le* 
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supprimer  jjbur  faire  cesser  îà  con- 
fusion à  laquelle  il  avait  donné 
lied.     •  •  •  -  -  - 

SPATHACK,  adject,,  spathacéus  ; 
htûthensàkcidig ,  Mûlhcnsthcidenartig 
(alk)  (  «TTriOïï ,  épée)  ;  qui  est  pourvu 
d'une  spathe,  qui  a  une,  très-grande 
spathe  (  èx.Irir  spathatea  ) ,  '  dés  ca- 
lices en  forme  de  spathe  (ex.  Lçpfo- 
cqrpus  spalhaccus  ,■  Etythriha  spa- 
thaeea),àu  des  bractées  imitant  une 
spathe  (ex^  fcokitiâ  spathacèa). 

SPATflACÉES^  adjëct.  et  s.  f. 
pi. ,  Spathaceœ  (aviÔn,  épée).  Nont 
donné  par  Linné  a  une  jfnmille  de 
plantes ,  comprenant  les  Liliacées  c)ui 
ont  une  grande  spathe  pour  leurs 
fleurs.  Ex.  Altîûm.  . 

SPAlHE  ,  i.  f.  ïspatha;Schcide, 
Bàimenscketde  (al!.);  jpatayrhestola 
(it).  Involucre  foliacé  ou  membra- 
neux $  propre  aux  inonocoty  lédpnes  \ 
qoj  se. compose  d'une  seule  on  d'un 
ffetit  nombre  de  feuilles  où  brodées 
larges;  embrassantes  et  pouvant  en-^ 
vétopper  les  fleurs.,  ^ 

SPAïbÈ,  adi. r\ ïspalhatus;  blu*- 
theiCsthèidig  (ail.)  (aii<$tiri,  épée); 
qui  est  accompagné  d'une  Spathe  j 
comme  Y  épi  du  Caila ,  Xornbctie  de 
YAUium.  .  ; 

8PATHELLE,  s.  f . ,  spathetfà; 
Blûthenschcidcken  (ail.) .  îîom  donné 
par  Des  vaux  à  chacune  (Tes  'pièces 
qui  coni posent  la  glume  des  Grami- 
nées ,  et  par  Mirbel  aux  écaillés  qui 
constituent  h  glumélle.  On  Uappïi- 
que  aussi  aux  petites  spathes  parti- 
culières  qui  parfois  accompagnent 
chaque  fleur  dans  nri  assemblage 
mtrni  d  line  spathe  générale.  ' 

SPATHEIXULE ,  s.  f . ,  spathetlulà. 
Mirbel  nomme  ainsi  les'  pièces  delà 
gtamellè  des  Gram idées,  et  Savigny 
celles  des  soies  des  anncUdes  qui.  se' 
terminent  par  une  palette.  '"■" 
-  SPATHIFLORE ,  adj.,  spatliljtbrus 
Çtyatfui,  spathe ,  ilos ,  fleur)  \  epiî  à 
tes*  fleurs  entouTées  d'uàe  spathe, 
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comme  l'épi  de  Yffypogyhïuth  spa- 
ifiijlorum. 

SPATfilLta,  s.  f.  ,spùlhilla:Sy- 
houyihe  de  spath  elle ,  dont  Richard 
s'est  servi  pou>  désigner  les  spathes 
partielles.  •  •    >        ',  "'  ' 

SPÀtHlQUE  ;  adjYet. ,  spathicusj 
spatkartig ,  spathig  (ail,)';  qui  est 
de  la  tîalure  du  spath  ,  qui  a  une  tex- 
ture lamëWeuse.  Êx.  Chaux  fiuatét 
s  politique; 

Si>ATHÔèÉfcÉ8tiB  ,  s.  f . ,  spathp- 
gcnesïa:  Traité  sur  .l'origine  des 
spath.  J.  îîiïî  a  publié  un  ouvrage 
soûs  ce  tîlrc  ,  en  r-^-j. 

SPATfaiJÉ,  îuljm.  ,  spaihitlatus  ; 
spateïig  9  spatttfùnmg ,  schaujdfôr- 
™*$ (alU  y  spatûtûta  {llm){  sptahula , 
Cuiller),  Se  dit,  en  bûLamque  >  d'une 
ftàrtïç  qui  est  rétrécic  à  la  base  , 
large  et  arrondie  au  sommet  t  en  ma* 
nière  de  spalhulc  ,  comme  les  pétales 
.3n  Chôme  pentapfy'lfa  ,  les  feuilles 
do*  Pteroccphalus  spathutalus ,  du 
Phyllactes  spathulata  et  du  Triclu- 
niutà  spathulatltm. 
.  (SPAtHlîLîFÈRE  ,  àdj. \  spathu* 
tiferus.  Le  Spondytus  spathulifèrus 
à  sa  coquille  chargée  de  plusieurs 
rangées  a  écailles  simples  et  spath u- 
fiSéfs. 

SPÉCIEIQtE  ,  adject. ,  specificus 
(species ,  espèce).  La  pesanteur  spé* 
cï/ique  des  corps  est  lé  rapport  qui 
existe  entre  les  ;poids  de  ces  corps 
eômparés  à  celui  d'un  volume  égal 
dfeatt  ,s>us  une  même  température. 
On  appelle  calorique  spécifique  \a 
quantité  relative  aé  calorique  que 
fes  corps  absorbent,  pour  s  élever , 
sous  le  même  poids,  d'un  même  nom- 
bre de  degrés,  et  qui,  suivant  la  4é- 
cVnyertè  de  Black,  varie  pour  chaque 
cforpS.    *  \' 

StÉCTkÈ  \  s.  m.  ,  spectrum.  On 
donne  ce  nom  à  l'image  colorée  que 
produit  la*  lumière  qut  a  été  décom- 
posée par  son  passage  au  travers  d'un 
pVisin     ttéwtofiia  rendait  comme 
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)e  produit  de*  sept  couleurs  qu'on 
distingue  dans  celte  image,,  et  dont 
trois  seules  sent  simples ,  les  quatre 
aùlres  résultant  du  mélange  dé  celles- 
là.  Qn  avait  toujours  cru  d'après  cela 
que  ces  trois  couleurs.  (  bleu ,  rouge 
et  jaune  )  étaient:  seules  principal  s  , 
mais  personne  n'avait  pu  le  démon-? 
treç.  Brewster  a  prouvé  depuis  peu 
que  le  spectre  n'est  réellement  com- 
posé que  de  ces  trois  couleurs*  formant 
trois  spectres  d*inéffale  longueur»  et 
qui  tous  trois  tombent  exactement 
au  même  endroit.  Suivant  lui  l'in- 
tensité de  la  lumière  ,  dans  chacun  , 
augmente  depuis  une  extrémité  jus* 
quâ  un  certain  point*  qui  est  son 
maximum  ,  et  va  de  la  en  diminuant 
jusqu'à  l'autre  bout.  Or t  ce  maximum 
ne  tombe  pas  au  même  .  point  pour 
chaque  teinte  ,  et  l'augmentation 
d'intensité  n'est  pas  non  plus  la  même 
pour  chacune  *  ce  qui  fait  que  leur 
superposition  donne  lieu  au*  quatre 
teintes  composées. 

SPECTRES,  s.  m.  pi.,  Spectra. 
Nom  donné  par  Latreille^tEichwald 
a  une  famille  de  l'ordre  des  Ortho- 
ptères, comprenant  ceqx  de  ces  in- 
sectes qui  ont  le  corps  filiforme  ou 
linéaire  >  et  qui  par  cela  même  res~ 
semblent  à  des  speétres.     . 

SPÉCÇLAIRE ,  adjeeft. ,  specuîaris 
{spéculum,  miroir  ).  Se  dit  «  en  mi- 
néralogie, d'une  pierre  qui,  comme 
le  mica,  a  la  propriété  de ,  répéter 
les  objets  à  la  manière  d'un  miroir. 
Le  Cjrprùuu  spteuiaris  'est  ainsi 
nommé  parce  qu'il  a  sur'  le  corps 
une  ou. plusieurs  rangées  d'écaillés 
très-brillantes  et  beaucoup  plus  gran- 
des que  les  autres. 

SPÉCGLIFÈtlE ,  z$\.,spcculiferds 
(  spéculum ,  miroir ,  ftro ,  porter)*. 
S*  dit  d'un  oiseau  qui  porte  un  mi- 
roir (  vbjrez  ce  mot  )  sur  l'aile.  Ex* 
Totanus  speculiferus ,  Sterna  specu- 
lifcra.  y 

SPEIUÉUE,  s.    m.  f    speirema; 
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ortiipuoa  ;  Sammling  (  ail .  ).  Wall- 
rblh  donne  ce  nom ,  pu  celui  degoni* 
die  y  aux  corpuscules  reproducteurs- 
des  Lichens. 

8PERGULÉES,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Spergulea.  Nom  donné  par  Bnrtling 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Par o- 
nychiées,  qui  a  pour  type  le  genre 
$pergt$la.  , 

SPERMACOCÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  SpcrmacQceœ.  Tribu  admise  par 
Candolie,  dans  la  famille  des  Rubia- 
cées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Sptr- 
macoce. 

SPERMALOGIE ,  s.  f. ,  spermalogia 
(  ànippM ,  graine ,  X070Ç ,  discours  )• 
Traité  des  graines.  G.-R.  Bœhmera 
publié  un  ouvrage  sous  ce  titre,  en 

«777-       '        <       • 

SPERMAPODE ,  s.  m.,  sperrtia- 

podium  (  C7rfppx  ,  "graine ,  Trou;  , 
pied).  Hoffmann  nomme  ainsi  le  filet 
nui  soutient  les. deux  parties  du  fruit 
dés  Ombellifères ,  et  qui  est  bien  vi- 
sible après  leur  séparation  à  l'époque 
delà  maturité.  C'est  la  même  chose 
que  le   thécapftore    de   Biebersleio, 

SPERMAPODOPHORE  f  s.  roasc. , 
spermapodophorum  (  opipiur. ,  graine, 
ttoûç  ,  pied,  q*pw  f  porter  )-.  Synonyme 
de  spermaphore»  .  , 

8PERMATOC1STIDION ,  s.  m.  , 
spermatocystidium  (atciçpx3  graine, 
xvartç  ,  vessie). .  Nom  donné  par. 
Hedwig  aux  anthères  ;  par  Sprengel 
aux  utricules  transparentes  oblongues 
qui  sont  incrustées  dans  l'épiderme 
des  Pé?yses  et  aux  tubercules,  des 
Spbéries. 

SPERMATO0RAPHIË,s.f.,^er. 
tnalographia  (tntippx  ,  graine,  yp*f*>% 
écrire).  Description  des  graines.  Du- 

Setit-Thouars  appelle  ainsi  l'histoire 
e  la  reproduction  des  végétaux  par 
le  moven  des  graines. 

SPERMATOPHAGES ,  adj.  et  s. 
m.  pi. ,  Spermatophagt  (enippx  , 
graine ,  927a» ,  manger  ).  Nom  donné 
par  Latrcillç  à  une  section  de  la  tribu 
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des  Cfôransoiiitttf,  comprenant  ceux 
de  ces. insectes  qui  vivent  désubsten- 
,    ces  ligneuses  ou  de  graines. 

SPEWfATOZOAIRES  ,  s.  m.  plM 

9   spermatozea  (*irtyp«  7  sperme ,  (ûov, 
^   marnai).  Ce  nom  a  été  donné, par 
quelques  écrirais,  Gzermak  entr* au- 
tres, aux  animalcules  sperrtatiques. 

8PEJIME ,  s.  m. ,  sperma  ;  trnipftx; 
SaamènfeuçhtigkeU  (  altem.  )  ;  stei 
(«Bgl»  )  (  awp»,  teotér).  JUquetrr 
fécondante  dans  les  animaux; 

SPERME,  *dj, ,  spermatus  (eirtppa, 
graine).  Épithète  donnée  par  Tu r pin 
à  ceux  des  végétaux  axifères  dans 
lesquels  il  se  développe  des  corpus- 
cules reproducteurs.  •  , 
"  8PERHIDÉ,  adject.  ,  spermideus 
(dirîpua,  graine).  Frie*  donne  cette 
épjthète  aux  plaintes  qui  produisent 
lies  graines.  Synonyme  de  cotylédonéy 
vasculaïre  et  phanérogame.     . v 

SPEBMIQUE,  adject.  y  spermicus 

'  (  «r/jpfia  ,  gratne  ).  Richard  appelait 

cavité  spermifuef  l'intérieur  du  sper- 

nioderme  ou  de  la  tunique  dé  l'ovule. 

SPEttJHOi)]EBIIE ,  s.  m. ,  sperme 
dermis  ;  Samenhiille  ,.  Samenhaut 
(ail.)  (cnipuoL,  graine,  &ppa,  peau). 
Nom  donné  par  Candolle  à  l'ensem- 
ble des  tégumens  propres  de  la  graine. 
C'est  Fépisperme  de  Richard  ^wtte-„ 
gumen ta  sern  inis ,  Li nk  ) . 

8PERM0PHORE ,  adj.,  spermo- 
phorus  fo7r/pfita ,  graine ,  epipw  ,  por- 
ter ).  Le  Fucus  spermophorus  est 
ainsi  nommé  à  cause  de  sa  fructifi- 
cation plus  apparente  que  celle  des 
autres  espèces  \.  la  Corallina  spermo* 
•  pJïores  /parce  que  ses  dernières  divi- 
sions portent  des  granules  à  leurs 
aisselles. 

&P£RH0PHO11E  ,  a-  m. ,  sperme-' 
phorum  ;  Samenlrilgtr ,  Mutterku^ 
cken  (ail.)  (  irrripp&  ,  graine,  fip*> , 
porter).  Link  donne  ce  nom  au  pla* 
cent»)  des    péricarpes.'  Veyex  Pla- 

<*WTÀ   ,      PLACKMTàAC   ,      TltOMO- 

'  spuuo;     • 
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•  SPflACfctÉ  ,  adject.  ,,  sphacelarus 
(«y  dtx«).oç  ,  gangrène  ).  Se  oit ,  en  bo- 
tanique, d'une  partie  dont  la  teinte 
noire  ferait  croire  qu'elle  a  M  frap- 
pée de  mort. 

SPHACNOIDÉES,  adj.  el  s.  f.pl., 
Sphagnoldei.  Nom  donné  par  Bridcl 
et  Arnott  à  une  famille  de  mousses , 
qui  »  pour  type  le  genre  Sphagnum. 

SPB^OtfOPHILE  9  adj,  y  sphagno- 
philus;  qui  vit  ou  croit  dans  les 
sphagnes.  Ex.  Peziut  sphagnophila  , 
Geoglpsium  sphagnophilum. 

BPHALÉIiOGàn?E  ,  s.  m.,  sphu* 
lerocarpum  {  voahpk  ,  trompeur  9 
x«p*o;  ,  fruit)  /Desvaux  nomme  ainsi 
un  fruit  monosperme  indéhiscent  , 
recouvert  en  tout  ou  en  partie  par  le 
calice  qui  a  pris  l'apparence  d'une 
baie  où  d'un  péricarpe  charnu.  Ex. 
Blitum.  -.■••■» 

SPHALÉItOMOftPHE  ,  adject., 
sphaleromorphus  (070X100?,  trom- 
peur y  jwpyi ,  forme  )  ;  qui  a  une  forme 
trompeuse.  Ex.  PrateUarius  sphitfe- 
romorphus,  .  * 4 

SPHAJLLOÏDE  ,  adj.,  sphalloïdezu 
(  *<pa»<y>  y  tromper  ,  cc£o; ,  ressem- 
blance). Nom  donné  par  Haiiyà  une 
variété  de.  quartz  dont  lai  forme}  est 
trompeuse  en  ce  qu'au  premier  abord 
on  serait  tenté  de  la  croire  prismati- 
que ,  quoiqu'elle  ne  le*  soit  pas. 

8PHAN1DOPIIYTE  ,  s.  m.  ,  spha- 
nidopkytum  (  ertf xj%8v»  ,  en  formé 
de  couronne ,  yuTÔv  -,  plante  ).  Nom 
donné  par  INecker  aux  plantes  dont 
le  fruit  est  couronné  par  Ses  dents  , 
par  le  calice,  par  une  aigrette',  du 
par  tout  autre  corps  analogue. 

SPHAftGIDES,  adj.  et  s.  m.  pl« , 
Sphargidœ.  Nom  donné  par  Gray  et 
T.  Bell  à  une  famille  de  Tordre  des 
Reptiles  ehélonieos  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Sphargt*. 

&PHÉCIFOHME ,'  adj. ,  sphecifor- 
mis(sphex ,  spbex, /orma, forme); 
qui  a  la  forme  d'un  sphex.  É%*  Sesta 
sphecifarmis^ 
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SFUÉGJDES,  adj.  et  s.  1*  p*. , 
Sphegîdes.  Nom  donné  par  La  treille 
e^  ErcWald  à  une  tribu  de  la  famille 
4es  BjW&Qptfres  fouisseurs*  <jui  a 
pour  tmje genre  Sphex. 

^RÉ^FÈKE,  adj.,  sphegiferus 
(ff»5>  S^pe  >  .?¥*>,  porter). Se  dit 
<\une  plante  dont  la  fleur  imite  une 
g^P?-  £*•.  O^Aijj  sphegiùra* 

SLJJEGIYfES,  adj. -et  ».  m,  pi.  , 
Syhegimœ.  $om  donné  jadis parrI<a- 
treille  ,  et  conservé  par  Goldfuss ,  a 
là  famille  des  Sphégides.  V      " 

SP«ÉIVE\CI  1>HALE, adj.ets*  ra/., 
sphenençephalus  (cyijv ;  coin  ,  iv  , 
«feus,  *«yia*,  tête).  Nom  donné  par 
£*9W0$.  Sawt-Hilaire  à.un  genre  de 
Blonstrçs  »  comprenant  ceux,  qui  se 
font  remarquer  par  une  disposition 
Ou  lié vialioû  particulière  dit  sphé- 
noïde. ' 

pferus(<ryto,  coin,  wrip*»,  aile)liqut 
a  |es  ailes  eu  coin  ,  comme  celles  qujt 
surmontent  le  fruit  du  Gfrosarpus 
sphennpterus.  * 

SPgir^oiuMPHES ,  ndj.  et  s.  m. 
PW  Spfaenoramphi  (  cyw  ',*  coin  ,  p*j*-V 
70;, bec). J^om  donné  par  Dumé>»là 
à  une  famille  d^iseaux  ,  comprerKrui 
ceu^quiontlebecen  forme  de  coin. 

K-  CDNXiaoSTKKS.       j 

SVUéÙWE  ,.  ad>cct. ,  sphmiurus 
( >fi»,  coin  ,  ©y/a*  v  queue  ).  Se  drt 
d!un  oiseau  qui  a  les  pennes  de  la 
queue,  clamées  ,  ou  déposées  en  forme 
de  coin.  Ex.  Gaprimulçus  sphœnur- 
riis9  Passerinasphœnura*.      \ 

«PHÉR^m^ÉS  %  adj.  et~s,  m. 
pi. ,  Spheràhtkjiœ.  Woih  donné  par/ 
H.  Cassioi  A  un  groupe  du  la  section 
dé*  Inuléesbuphlbalniée»,  qui  a  pour 
tvPe  î*  genre  Spkœrantluis.    \ 

SPHKM^cÉESr,  ad*,  et  s.  £  pi,  y 
Sphœriaceœ^om  donné  par  Cries  et; 
Brongniaçt  à  une  tribu  drCtam- 
pignons  ,  qui  a  pour  lyp€  ^  gell>- 
Spnceria* 

SPfflÊWGAJIPE,  àdj,,   ^A«„U 
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car/ww   (  «potya  r  sphère  ,   *xjm<*  ^ 
fruit  )  ;  qui  a  le  fruit  ou  l'urne  sphé- 
.  ri  que.  Ex.  Phitonoiis  sphœrocarpa. 

^BÉRIÇVLÉ  ,'■  adj.  ;  sphœrîcuta- 
,  tus.  Dont  la  fosme  approche  de  celle 
d'une  sphère.  Ex.   Çyprœà  sphœri*- 
cutata\'         .  "        ,  :  .--'--'  ; 

SPHÉIUDIOTES  ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Sphœridïota.  Nom  donne  par 
CuVier  ,  Lamnrçk  y  Goîdfuss  ,  La- 
treille  ,  Eichwald,  Ficinus  etCarus 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Coléo- 
ptères pal  pi  cor  nés ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Sphœridjiunt.  ' 

SPHÉktNÈES  ,  adj.  et  5.  i. >1. , 
Sphœrlneœ ,  Spnerini.  'Kom  donné 
par  Fries  à  un  groupe-  de  la  tribu  des 
Spbérmcces  ,  qui  reu  ferme  le  genre* 
Sphœria*  ' 

SPIlÉïtlQL'E ,  adj.  /  sphçericàs  ^ 
kugclfùtmig  (ail.)  ;  qui  aune  formé 
spbérîque  ,    c*esl~a-duevqui  est  ar-1 
roinlî  en    globe  „  comiac  Y  abdomen, 
de  quelques   arargricisj    la  baie  du 
Ruons  uculeaius  ;  la  capsula  de  VÂs- 
phodelus  lut  eus  ;  le  chaton  du  JP/fl— 
tanus  /  la  coquille  du  Jllelonia  sphœ- 
rïca;  le  crémricarpe  du   Corïdndrum. 
stmvumî  la  cupule  un  caljbion  du 
Pogus  Castaneaj  Le  drupe  du  Prunus 
Padusj  V  et  air  ion  du  G  eu  m  ïirbanum;'. 
les  graines  du  Lathjrus  sphœricus  * 
Y  ombelle  de  YÀUiuinj  sphçerôceplia- 
lum.  ;  lé  pépon  àuJBry-onia  dioïca  ;  le 
pj-ridion  du  $orbus  aucuparia  ;  le . 
placentaire  de  Y  Anagallis  ;  \espadice 
de  Potlips  ;  la  sj-conc  dii  Ficus. 

blastus  (offdipa.  ,  spbère ,  pXao-wç  ,. 
giern^^  Épithéte  djonoée  par 'Wili- 
denow  aux  embryons  dont  les  coty- 
lédons  ne  se  <3ivjsent  point  en  deux 
pièces  ,  mais  s'élèvent  bors  de  terre , 
sous  la  forme  de  petits  globules  pér- 
diceUés.  Ex.  Juncus  bufonius. 

81 PÉUOBOLES  #  adj.  et  s.  m.  pk, 
SpkœrobolL  ^om  donné  par  Marquis 
à  un  groupe  de  la  famille  des  Smco~ 


smi 

carpien*  >,  ajan^  pour,  type  fe  geare 
Sphœrobalus.  "   <  .  - 

,  SFHÉROCAIlPE  /  adj.  f  jpfarroV 
corpus  ;  rundftuçhtig{*&.}(otpàç<x, 
sphère ,  xôprôc  ,  fruit)  4  qut  a  de* 
fruits  ronds.  Ex.  Ceanothi*  spkâ- 
rocarpus  j  sï£amttia  sphteracarpa  ^ 
Croton  sphœrocarpuM ,  OffUsta  sphae- 
rocarpos.         .„•,. 

SPBÉI(QCA1L1*É£S  ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Spluzrocarpecç.ïloTa  donné  par 
Jleicbenbach  a  iine  tribu  de  la  famille 
des  ploridées,  comprenant  ceHes  de 
ces  algues  qui  ont  des  corps  reproduc- 
teurs arrondis  ou  sphériques. 
.  SPJHÉBOCÉPHALE,  ûà).,  spfut- 
rbcéphalué;  rundkôpfig  ,  kugdkop* 
Jig  (ail*)  (  afatpa  ,  sphère ,  «seal* , 
tête).  Se  dit  d'un  champignon  capi- 
tulé (  ex»  CaUcium  sphctmcsphfUnrn  % 
ou  d'une  plante  oui  a  seç  flfujn  reu- 
nies en  capitules  globuleux  {  ex.  Eçhi- 
nops  sphçerocephalus  >  Chcttospora 
sphàrocephala  f,  Trifotium  sphœfo* 
.  cephalum  ). 

SPHÉROÏDBKJUE  ,  îdL.^Jph*- 
rœdricus\  vycttyot ,  sphère,  lapa,  base  J. 
*Weiss  donne  ce  nom  a  uu  système 
de  cristallisation  à  trois  axes  perpen- 
diculaires et  à  angles  droits  l'un  sut 
Vautre,  parce  qu  on  peut  décrire  un 
cercle  autour  d'eux  ..Tels  souple  cube 
et  l'octaèdre.  '  .  ~ 

SPBnÉROIDAX ,  adj. ,  sçhœroidur- 
lis  (eeoîpa ,  sphère  ,  Aqqç^  ressenV 
blance),;  qui  approche  fie  la  forme 
d'une  sphère  ,  comme  la  coquiUç  du 
Melonia  sphcçroidea  ,  le  corps  de 
YJBquèrea  sphœfoidatis,  Oti  dit  Ja 
structuré  (Tune  roche  '  sphéroïdah  y 
ijtiand  ses  parties  sont  disposées  en 
'sphéroïde  (  ex.  Karioliteê  ). 

SPBÉftOIDAL-CCWMPRIMÉ ,  adj 
"Se  ditf,  dans  la  nomenclature  ràitf< 
ralbgique  de  Haûy ,  d'une  variété  de 
diamant ,  dérivée  de  la  sextuplée , 
dans  laquelle ,  parmi  les  assorthnens 
de  six  triangle»  qui  répondent  aux 
faces  du  noyau,  deux  opposés  en- 
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tr'wx  se  r*fproc4e»td«i*lmière  que 
le  cristal:  s'offre  .  co«MfteuaBmMe 
hexaèdre  très-court,  à  bases  confia 
lignes  et  très-snrbmissées»  -    ' 

SPHÉROIDAL-CONJOINT  ,  a$. 
floni  donné  par  Hâtiy  à  une  variété  *. 
de  diamant,  on^nt  la  spiroïdale  sea>» 
tuplée  dont  les  faces ,  prises  «faux  à 
dent ,  paraissent  se  confondre  e* 
«ne  seule  oui  est  un  rhombe  bombé, 
parce  que  leur  arête  de  jonction  tjt 
comme' oMitérée. 

SPHÉBOIDAL-SEXTUPLÉ  ,  adj. 
Se  dit,  dans  la  nomenclature  roîee- 
ralogique  de  Haiàj ,  d'une  variété  de 
diamant ,  offrant  quaraute-buit  fa- 
cettes curvilignes  qui  répondent  six 
à  six  aux  faces  de  l'octaèdre  pri- 
mitif. v  •  ".      - 

âPHBBOMàTàB  y  s.  m<  ,  sphœ- 
remetrum  («rfctTs*,  sphère*  f*«Tpf», 
mesurer).  Instrument  imaginé  par 
€ancheix,  ponr  mesurer  la  courbure 
d'une  surface  et  principalement  cette 
des  verres  d'optique.  -  ' 

SraÉROMIBBS  ,  adj.  et  s,  m.  fl. ', 
SpharoWiida.  Nom  donné  par  Ctrvief, 
LdtreiUe  et  EiétaraH  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Crustacés  isopodes ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Sphàrràma. 

8PHEROMYCÈTB8 ■  adj.  et  s.  iri; 
pi. ,  Sphœromjrei  (<fomjMt}  sphère  , 
f*wx^ç ,  champignon  ).  Nom  donné  p^r 
Hees  d'EsenbeVk  à  une  tribu  de 
Cbaiûptgnott&,  eomprenaul  ceux  cfBi 
^ont  m  forme  de  petites  tête^  arron- 
dies. * 

-  9PHÉEOPHOEE  ,  adj.,  spkœrp- 
*phorus  (  ffçaîpcc ,  sphère  ,  yipt* ,  pot- 
ier )•  Le  Tantôt  sphœrophora  a  k  tèfe 
subcordirorme,  avec  un  très-grand 

Jrostre  globuleux  âU  son^met. 

SPflÉROPBOÈée^)  adj.  et  s.  f. 
"pi* ,  SphiBrvphorea  (  c^lpa ,  sphère, 
Wpw ,  porter  )*  Nom  donné  par  Fries , 
Fée  et  Reichenbach  à  une  famille  oh 
tribu,  de  Lichens  *  ajanf  pour  type  le 
genre  Sphtçrpphorort. 

-  SmÉJWPHVÏÉ  v  s.  m.  7    *Phai* 
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roàphylum  (e^tipe**,  arrondir ,  çvroV) 
plante,  ).  Nom  donné  par.  Necker  aux 
plantes  dont  la  fructification  est 
globuliforme ,  c'es|«*à-dirc  aux  Fou- 
gères. 

SPHÉROSPERME  ,  adj. ,  sphœ~ 
rospcrmus ;  rundsanûg  (ail.  )  G*? «cpa, 
sphère*  a*ip)uL  ,  jçraine)  ;  qui  a  des, 
graines  rondes.  Ex.  DoUcfios  sphcé- 
rcspermus  ,  llMquicnia  sphœro~ 
sftrtna*  :,  ■  .  >   -    ' .- 

SPHÉMJLACÉS,  adj.  ets.m.pl., 
Sphcçrulacea.  Rôm  donné  par  Blain- 
ville  et  Eichwald  à  une  famille  de 
l'ordre  des  CopJiaVopbores  polytba- 
Jamaeésr  comprenant  ceux  dont  l'a- 
jiimal  porte,  probablement  dans  sa 
partie  dorsale ,  un  corps  calcaire  plus 
ou  moins  spiroïdal. 

SPHÉRVLE  ,  snbst.  f. ,  sphœrula 
,  (e?acf  a ,  sphère  )v  Willdenow  nomiue 
ainsi  un(  concepiacte  arrondi,  ob~ 
long  ou  conique ,  s'ouVrant  au  som- 
met par  des  fente»  ou  des  pores, 
et  répandant  des  séminules  mucjlagi- 
ueuses,  squs  forme  d'une  gelée  que 
la  sécheresse  réduit  en  une  poudre 
très-fine.  Ex.  certaines  ffypçtxffées* 

SPqÉRULÉ, .  ad). ,,  sphœrulinus  ; 
qui  a  nue  forme  orbiculaire.  Ex..  0£e- 
iiu  spimrutm<i, 

Sl'lll  HLïJS*  adj.  ei  s,  m.  pi,, 
Sphœraieœ*  Nom  don  fié  par  Lamarcjk 
à  une  famiUe  de  l'ordre  des  Céphalo- 
podes polyîhalnmes,  comprenant  ceux 
dont  la  coquille  a  une  forme  arrpfcr 

die. 

SPOTVGIDES,  adj.  et  s.  m.  p!.  , 
Sphingides,  N  om donné  par  Latrcille, 
Lamarck ,  ûoldfuss,  Eichwald ,  Fici- 
nus  et  Car  us  à  une  famille  de  l'or- 
dre des  insectes  Lépidoptères ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Sphinx. 

SPHINGIVORE ,  adj.,  sphingivo* 
rus  y  qui  dévore  les  sphinx  ou  leurs 
chenilles ,  comme  la  larve  daPhryxe 
jphingivira. 

SPICIFÈRE,  adjectif,  spiciferus  ; 
uhrig)  a/ircntragend  (al|.)  {spica. 
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épi  ,  fero ,  porter)  ;  qui  porte  un  épi 
ou  une  huppe  droite  sur  la  tête.  Jix. 
Pavo  muticus,   ' 

,  SPICIFLORE  ;  adj . ,  sjÀciflùrus  ; 
achrenblùthig  (ail.)  (spica,  épi, flos, 
-fleur);  qui  a  les  fleurs  disposées  en 
.épi.  Ex.  Caturus  spicijlorUs  ,  Mar- 
gruvia  spiciftora.    ' 

SPICIFORME,  adj.  ?.  spiciformis 
(spica,  épi ,  forma,  forme)  ;  qui  a  la 
forme  d'un  épi.  Le  cuivre  sulfuré 
spicifqrmeest  en  petites  masses  ovales, 
aplaties  ,  relevées  par  des  saillies 
ayant  l'apparence  d'écaillés.  On  ap- 
pelle thyrse spic  forme, .d'après  Can- 
dolle,  celui  qui  résulte  d'un  assem- 
blage de  cymes  courtes ,  dont  l'en-* 
semble  imite  un.  épi  terminal  (ex. 
Isertia  spiciformis ,  Actœa  spicata, 
Mjrriophylhun  spicalum). 

SPICFGÊRE ,  adjectif,  spicigerus 
(spica ,  épi  ;  gero ,'  porter)  ;  qui  a  les 
fleurs  disposées  en  épis*  Ex.  Resiio 
spicigerus. ,  Prosopis  spicigera. 

SPICULAIRE,  adjectif,  spicuJaris 
(spiculurrp,  javelot).  Se  dit ,  en  miné- 
ralogie ,  d'un  cristal  ayant  pour  type 
un  rhomboïde  aigu  qui  ,  en  s'alon-» 
géant,  a  pris  une  forme  analogue  à 
celle  d'un  javelot.  Ex.  Chaux  carbo* 
'  notée  spiculaire.  .*.■•"« 

SPICULÉ  ,  aiîj. ,  spiculatus  (  spica, 
épi  ).  Mirbel  donne  cette  épilhéte  à 
Y  épi,  quand  il  est  composé  de  plu- 
sieurs épis  sessiles  ou  presque  sessi les, 
serrés  les  uns  contre  les  autres.  Ex* 
Car  ex  divutsa. 

,  SPICtUJFÈRE  5  adj . ,  jpiculïferu* 
{spica  ,  épi  ,  fero  ,  porter  ).  Se  dit 
d'une,  plante  dont  les  fleurs  sont  dis- 
posées eq  épillets  (ex.  Riencourlia  spi- 
culifera),  et  d'une  éponge  ÇSpon- 
gia  spiculifera  )  dont  la  masse  se  par- 
tage en  lobes  droits  >  ayant  de  la 
ressemblance  avec  de  petits. épis. 

SPIGÉLUGÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Spigcliaceœ»  Nom  donné  par  Mar- 
tius  à  la  famille  des  Gentionées ,  à 
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cause  du  genre  Spigetia,  qu'elle  -ren- 
ferme. 
s  8PIMMTHÉES,  aaj.  et  s.  f,  ph  , 
SpUuntketB.  ^om  dooué  par  H.  Cas-_ 
sioi  à  un  groupe  de  la  section  de*  Hé- 
lianthées  ,  ayant  peur  type  le  genre 
S  pilant  hus. 

.  8MLE  ,  8.  m. , . Spilws  (  striVoc ,  tâ- 
che ).  Richard  nomme  ainsi  une  pe- 
tite lâche  située  sous  la  première  pek- 
licule  du  fruit  de»  Graminées ,  à  la 
base  interne  de  ce  fruit,  et  qui  paraît 
être  le  point  où  les  vaisseaux  attei- 
gnent le  spermôdcrme  soudé  avec  lui 
dans  toute  sa  superficie. 

SPlLHÉMIGO*E ,  adj.,  spïthemï- 
goçus  (  orr&oc  ,  tache .,  %t*uç,  demi , 
y»vîa ,  angle  ).  La  Chrfsaotd  spilhe~ 
mvgona  a  le  centre  de  son  ombrelle 
marqué  dfuoe  tache  arrondie * 

8PILQGASWE  9  adj. ,  spitégàster 
(  ffwêXoç ,  lacbe ,  ystfrrr.p  ,  ventre  J;  qui 
a  le  ventre  tacheté  ou  ponctué.  Ex. 
Sarcophaga  spitogasler,  ,    ' 

SPILOGONE,  adject.,  spihgonus 
(  enrtXo; ,  tache,  7»Wa  ,  angle  )»  La 
Chrjsaora  spilogona  a  la  circonfé- 
rence dé  son  ombrelle  garnie  de  ta- 
ches anguleuses. 

,  SPILOPTÈKE  y  adj. ,•  spilopteruj 
(erfrtXo;,  tache^  Twpov  ,  aile  ;  ;  qui  a 
les  ailes  tacheté»  s.;Ex.  Braclyptcr'ùj 
spilqptcrus  9  Pan  goniaspitop  fera.  ^ 

JSPINELLE  9  s.  t,  spinella  (  spina, 
épine  ).  Mirbel  nomme  ainsi  une 
pointe  plus  forte ,  plus  grosse  et  plus 
compacte  que  les  poils,  mais  qui  n'a 
pas  la  consistance  ligneuse  des  épines 
et  des. aiguillons. 

SPINEIXÉ  î  adject.  ,  spineUosus , 
echinaius  ;  qui  est  garni  de  spinellcs, 
comme  les  feuilles  del'Helminthià 
tchmdtis  y  le  péricarpe  du  Bisia 
Orcllana ,  les  spatkélles  du  Tragus 
ractmosus  ,  la  tige  du  Dipsaezts  ful~ 
lonum* 

8PXNEIXBUX,  adj. ,  spmellosus ; 
qui  parait  chargé  dbafrineilcs,  comme 
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Y  Efytropappus  spmellosus ,  à  cause 
de  ses  feuilles  macronées. 

SPINESÇENCE ,  s.'f.,  Jpinescèntia* 
(spina  i  épine).  Etat  d'une  surface 
nu  d'un  corps  que  garnissent  dés  épi- 
nes plus  ou  moins  nombreuses. 

SPINESCENT,  adj.  ,  spinescert*;  \ 
dornigwerdend ,  dornspitzig  (ail.)  ; 
qui  tend  a  devenir  épine ,  à  dégéné- 
rer en  épine  ;  qui  se  termine  en  épine, 
comme  les  bractées  du  Salspia  Kali, 
les  pétioles  du  Robinià  spinosa  ,  les 
rameaux  du  lœpidium  spinescens  , 
les  stipules  du  Berfreris  vulgaris.    > 

SP1NIC  AUDE  ,  adj.  ,  spinicaudus 
(rspina,  épine,  caudn,  queue).  Se 
ait  d'un  oiseau  qui^a  les  pennes  de 
la  queue  pointues  {  ex.  Anàs  splni- 
cauda)i  et  d'un  reptile  qui  a  la  queue 
hérissée  d'épines  (ex.  Gecko  spini- 
cauda), 

SPINI-CÉRÊBRAW,  adj.  et  s.  mV 
pi.,  S'pinicerebralia*  Nom  donné  par 
Lamarck  a  une  série  du  règne  ani- 
mal, comprenant  les  animaux  qui 
ont  un  système  nerveux  cérébro-spi- 
nal. 

8FINIC0L&E,  adject. -,  spinicetlis 
<  spina  ,  épine  >  cuélum ,  col  )  ;  qui  a 
le  col  ou  lé  corselet  épineux.  Ex. 
Ochetopus  spinicoilis, 

SPIN1CORNE,  adj.,  spiniçornis 
(  spina  ,  épine  ;  cornu ,  corne  )  ;  qui 
ftlescurnerou  les  antennes  épineuses. 
Ex. Lamia  spiniçornis. 

SPINICftUBB*  adject. ,  spinicrus 
{spina  ,  épine,  crus,  cuisse)  ;  qui  a 
les  pattes  épineuses  ,  comme  V Ara- 
nca  spinicrus  ,  dont  les  quatre  pattes 
antérieures  sont  garnies  de  soies 
rai  de  s.  * 

^IIVIFÈBE  ,  adject. ,- spiniferiis 
{spina ,  épine  ,  fero ,  porter  )  ;  qui 
porte  des  épines  ,  comme  lé  corselet 
de  Y  Ot/ersia  spiniftra .,  Jes  feuilles 
du  Solanupi  jyracantha.  Le  Trto- 
nfxspini férus  a  un  rang  de  pointes 
cartilagineuses  sur  le  bovà  du  disque 
de  se*  tubercules.  :  , 
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SPIMPOUÉ,  adject.  ,  sçinifolius 
(  j/ttha  ,  épine  ^foUumy  feuille  );  qui 
a  )e^  feuilles  épineuses.  JLx.îngaspi- 
nifolia. 

,  fVIMFOBME  ,  std\.  ,  spimformis  ; 
dornartig  (a]}.}  (spim,  épine , /or* 
iwa ,  forme  ).;  qui  a  la  forme  d'épi- 
nes, comme  les  feuilles  subulées du 
Slereodonspiniformis  et  du  Mesèntr 
btyanthemurh  spiniforme. 

SPIIVIGÈBE  ,  adject. ,  spitiigcrps , 
spmigtr  ;  dorntrbgend  (ail.)  {  spina  <, 
çpine ,  ^era ,  porter)  ;  qui  porté  d$s 
épines  ,  Comme  LVcwjVow  deli-Folu— 
iseUa  spinigera  j\lès  antennes  et  le  " 
èotsekb  au  Çoreus  spwiger ,  la  co- 
ftUUf'àu  Hamiies  spiniger ,  les  i{f~v 
tfei1  àuMfachyeerus  jpimger*  ^ 

WIlVIfcâBRE ,  adj .  ,  spinitabris; 
qui  a  le  labre  garni  d'épines,  connue 
on  en  y  oit  au  bout  de  celui  du  Pngo* 
nophorus  spiniiabris. 

SfrftlIUNE  r  adj.  ,  :  spmimaniu 
{spina y  épine  ^  manus ,  main.}'.  Se 
d*i  d'un  crustacé  qui-a  les  pinces  cou* 
verte»;  dé  rugosité»  épineuses  (  et. 
Lambrus  spinimahus ,  Lupa  spini* 
btanà  )  '9  ou  d'un  insecte*  (ex .  J'ebchy* 
phlqeus  spinùnonus  j  Çondyluraspi-> 
vimânm)  qu£  a  tes  pattes  de  devant 
épineuses.  ->  .    '    *    *•;  *  -  :- 

6PIISINERVÉ,  adj:,  spinhierphisi 
ihrnwrvig  (ail.)  (  spina ,  épine.,  iwr*» 
«# ,  nerf  )  .  Se  dit  d'une  plante  dont 
les  nervures  des  feuilles  sont  den- 
tkiàées.  Ex .  Hypnurn  vpùtïnervium. 

&P1NXVÈW,  ad}.,  spmipes  {ïpway 
épine/  /Mf,  pied-)  ;  qui  a  te»  pattes 
chargées  'd'épines.  Ex.  Dilopkys  spï* 
tripes*  »    •'-'    *•■'  -     ' 

SPIOTPENNE*  adj.  ,  spinipennis 
(  spina\ .  épine ,  penna  ,  aile  )  ;  qui  a 
les  aile*  -épineuses.  Les  élytresdc  la 
femeUedu  Mafachius  spinipennis  sont 
acumihées  à  l'extrémité.  '•' 

WlNItAAaK^  adject.  i  spinitarm 
(*/>m<*,  épinej  tarsm,  tarse);  qui  aies 
tardes  épineux  v  comme  le  Monde  pis 
spinitar sis .^chez  lequel  Ou  Toit  des 
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épines  au-  dessous  d*  dernier  «râèler 

des  pattes. 

&PI]VO€  AEPB  ,  adj . ,  spinocafpus 
(spina,  épjne ,  xapé»*  ,  fruit)  ;  qui  a 
des  fruits-,  épineux.  $x.  Anckusa 
spimeanpos*.    ^  •  - 

SPEMO8ULE  ,-  adj.  ,  spirtosidus ,, 
subspinvsus  Se  dit  en  parlant  de  che- 
nilles qui  n'ont  que  quelques  épines 
obtuses  survie  dos ,  comme  celles  dei 
Nymphales*  ^  \       ■  -  ' 

.  8PIÏÏIHLEUX  9  adj.,  spinulosusj  qui 
est  garni  de  petites  épines,-  comme 
le  corps  du  Patadox ides  spinulosusi 
ou  lès  ramifications  de  VHhnaniià 
.  spinulosa.  Se  dit  aussi  déplantes  dont 
les  feuilles  (êx.  Sommcrfeltia  spt* 
nul'osa)-cu  les  rameaux  (GK.~Jify+ 
riod&ctjion  \  spmutesuni  )  <o*t  spi- 
nescens.  '  \ 

5HNIJIJFÉRE)  adj.  »  spku^ferus 
(  spinuia  ,  éçine ^foro  ,  porter);  qui 

{>rirte  de  trèsrpetites  épines ,  comtn# 
es  feuilles  da  Mesemhtyantheaîuwt 
spinuli/erum. 

SPIIVULIFLORE^adj.,  spinuliflo^ 
rùs  (spinida^  épine,  jtos  ,  fleur  )  } 
qui  a  les  sépales  du  calice  mucfqnés. 
Éx.  Arènària  spinuliflorai, 

SPIMJLIFOBME  ,  adj.  ,_ ■,  spinuli- 
formis  (  spinuia  j  épine ,  Jbfma ,  for- 
me )>;  ^qui  a  la  forme  d'une  petit? 
épine.  Aspérité  spinuliforme*     , 

SMRACtlLE^  s.  m. ,  spïraôulum. 
Latreillç"  a  proposé  ee  terme  pour 
remplacer  celui  de  stigmate  et  <!& 
ligner  les  orifices  extérieur*  des  ira* 
chées  des  insectes. 

à^AAL9  adj.  j  sptralis,  càûMea-r 
tus  ;  spiralfôrmig,  schraubénf&rmig 
(ail.);  qui  est  contourné  sur  soi-même 
comme  un  ressort  de  montre.  Les  vais* 
veaux  spiraux  des  plantes  ont  été 
découverts  parHenshaw  eni  66 i  ;  c'est 
Malpihni  <fui,  le  premier,  les  a  ob- 
seryés  avec  soin.  On  appalie  embryon 
spiral^  celui  qui ,  plus  large  que  la 
graine,  décritun  tour  et  demi ,  deux 
ou  trois  tour»  («^  Jhd****)>  V*& 
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ûxatiofi  spirale  v*,  d'après  CandoUe,. 
celle  quia  lieu  quand  les  organes  flo- 
raux se  tardent  les  uns  sjbt  les  antres 
ça  spirale,  mais  sans  que  leurs  bords 
se  recouvrent ,  comme  les  élçtinines 
de  VInga  tygia  »  les  earpeUèr  des 
Hélictères ,  \e&filetf  des  étamjmes.  de 
YHirtella ,  les  légumes  du  Scorpiu- 
rus  vermlculatus  t  l©  ,r(jr/«  du  é/p- 
ci/w.  Les  feuilles  spirales  tont,  celles 
qui  9e  tordent  sur  elles-mêmes  <  ex.  * 
Drosera  ,spiraMs ,  Penjtriche  iorèi* 
Us)*  Jué  pédoncule  spiral  est  celui 
qui  se  rpuje  en  manque,  de  tir e-ibou- 
chou  (ex*  VaUlsueria  spiralisj.  Ou 
n  omipe  coquilles  spirales  celles  qui, 
tournent  plusieurs  Cois  sur  elles-mê- 
mes,  ou  plutôt  qui  s'enroulent autour 
d'-un-a*e  réclou  fictif  ( ex.  Pleurot+r 
ma  spiratfli  Gerithium  spira£um,Me~ 
UuusLspiral^sim^)*  Lù'Nociaa  spi- 
ratis  est  ainsi  nommée  k  cause  d'une 
ligne  noire ,  roulée  en  spirale ,  qu'on, 
voit  au  milieu  de  ses*ile*supériéures; 
YAmathia  spiralis,  parce  que  ses  cet* 
ïujkes  forment  :  un  seul  groupe  cou- 
tourné  autour,  de  l'axe  ;  la  Sy\ttro~ 
pha  Jtpiralis  ,  parce  que  les  antennes 
sont  roulées  en  spirale,  dans  les 
mâles.     '  --;., 

SPlttALE  9  adj. ,  s p  irait  s  ;  qui  est 
tprdu  ou  disposé  en  spirale."  Se  dit 
principalement  des  feuilles  solitaires 
sur  uumêtue  plan  horizontal- autour 
de  la  tigç.,  lorsqu'elles  sont  disposées 
en  une  spirale  formée  de  plus  de  cinq 
feuilles ,  et  alojs  on  dtstûigue-dca  spi- 
rales triples  (e*.  Panaanus) ,  où 
chacune  des  trois  spirales-  qui  en  fou- 
rent  la  tjgeiniaréhe  parallèlement, 
et  se  compose  de  quinae  a  vingt  feuil- 
les ,  des  spirales  quintuples . ou  ses* 
tuples  ,:  etc.  (ex.  divers  Piaf) ,  des 
spirales  octuples  <  ex.  fleur»  florale* 
d^quelquea  Âleès).  Ou  compte  treize 
spirales  parallèles  dans  lès  fleurs  du 
chaton  mâle  du  Cèdre»  '••'-». 

WA&UHEISS,  adj.  et  s.  f/pï., 
Spiroiicmhiria}.  Section  de  la  famille 
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des  Àrànéides ,  comprenant  les  espè- 
ces dont  la  toile  forme  une  spirale 
croisée  par  des  fils  en  •fayons. 
.  SPIRE,  s.  f. ,  spira,  clavicuiaj 
•  Gewinde  {  ail.  );  :  clavtch  (Ângl.  )  ; 
spira  (it.).  Partie  d'une  coquille: 
spirivalve  qui  est  formée  par  l'eurou- 
fement  du  eone  spiral ,  dont  une  ré-» 
volution  complète  s'appelle  tour  de 
spire  {anfractus;  fVindung,  aU.** 
whril,  angl.  ;  anfraita,  it.  ). 

SPinÉACÉES,  adj.  et  *.X  fl.  , 
Spirteacetè.  Tribu  de  la  famille  des 
Rosacées ,  établie  par  Candolk  %  qui 
a  pour  type  le  genre  S  pirata. 
,  SJrà&IFÈttÈ  ,  adj,-,  spbrifkru*  {spi- 
f»5  «pire ,  jerp ,  porter),  La  Tere* 
hratula  spirifera  dïïre  à  l'intérieur 
une  double*  spirale,  qui  se  rend  le  long 
du  bord  inférieur ,  vers  les  ongles  1*» 
téraux.    .  ,  •  > 

SPIAIFOfilfE,  adj.  ,  ipitijhrmjs 
(  spira,  spire ,  ftrma ,  forme)  ;  qui 
est  en  forme  de  spirale,  comme  ici 
antennes  des  Sphex* 

HPiaiaO^TlsJB  ?  adj. /  spirinum* 
(  j/urâ ,  spire ,  rostrum  ,4bec  )  ;  qui  * 
Je  sommet  infléchi  ci  spirale*  Sic, 
Pileôpsis  spirirostris? 
«  gFl*UTttOMP£,  s*  f.,  spirignatha, 
spirirostriùn*  'Latreille  appelle  ainsi 
là  trompe  »  routée  en  spiral*  ,  de*  in* 
seetes  lépidoptère*.  a   \ 

SPIRITUEUX  ,  ad j .  \  >  spirùubsus  j 
gèistig  (ail.  ).  Êpitheie,  donnée  à 
tout  liquide  qui  est  princittalemenf 
composé  d'alcool ,  ou  qui  e*  ooj^tienf  .* 
-  8PIWVALVE,  aôH.*,  epirivaivts. 
Se  dit  d'une  coquille  dont  le  corps 
résulte  (fun  enroulement  oblique  de 
gauche  à  droite  *  ou  de  droHei  gau- 
che ,  et  de  bas  en  haut. 

SPinOBttACIAOPHOttE*  >  adj.  et 
s*  m»  pi.  \  Spimbrachiophorà  (  etrei- 
pa9 spire ^  ^oi^tov.  bras,  «pt'/w» ,  por- 
ter ).  >  Nom  donné  par  Gf ay  à  'une 
classe  de  Mollusques  acéphale*,  qui 
pond  aux  brachfopodès  de  Ou- 
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'*  SP1B0L0BÈE9,  adj.  et  «.  f.  pK  4 

Spirolobeœ  (  frxùp* ,  spire  ,  îô^oç,  lo- 
ie  ) .  Nom  donné  par  Candplle,  a  une 
tribu  de  la  famille  des  Çructfcre?, 
comprenant  celles  qui  ont;  les  coty- 
lédons roulés  en  spirale. 

-.  SPIRORBE  ,  adj  ;  ,.  spirorbis  («xèét- 
pa ,  spire ,  orhh  ,  cercle  ).  Se  dit 
d'une  coquille  à  peu  près  discoïde , 
dont  la  spire  est  aplatie.  Ex.  Delphi* 
nella  spirorbis  9  Planorbis  gyrarbisi 
,  SPIÎtOS^YLE  ,  adj.  f  spirôstjlis 
(  «iritjpa ,  spire ,  .9 Tifto$  ,'  style  )  ;  qui  ft 
le  style  tordu  en  spirale.  Ex.  Lorm- 
thus  spirostyUs*  , 

SPIMJLACÉ&,  adj.  et*,  m.  pi.  , 
S 'pirulaeta.  Nom  donné  par  Menke 
a  une  famille  de  l'x>rdre  des  Céphalo- 
pode» sipbonif^res,  par  BJainvtile* 
une  famille .  de  coquilles  univalyes,. 
ayant  pour  type  le  genre  Spirula. 

.  SPIRULÉ,  adj.,  spirulcrus  [atrilpx, 
•pire  )  ;  qui  est  contourné  eu  spirale. 
Ex.  Serpula  spirulaa. 

SPIRULÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  > 
SpiruUta.  Nom  donné  par  Orbigny 
et  Eichwald  à  une  familière  Mollus- 
ques céphalopodes ,  qui  a  lç  genre 
Spirula  pour  type. 

SPIRIXITE*,  ad),  et  s.  m.  pi. , 
Sprrulhes.  Nom  donné  parLatreille 
à  un  groupe  de  la  tribu  des  Pôlycy- 
ctiques,  ayant  le  genre  Spirula  pour 

SPIRlfflE.,  adj. ,  jpirurus  {<xpûç*r 
Spire  y  ovpiy  queue).  Se  dit  d'ui*  oi- 
seau* qui  a  les  pennes  de  la  queue 
contournées  en  spirale  vers  le  'bout. 
Ex..  Nêops  spirùruï.  « 

SPIÔSJCOKNE  ,  adj.,  spissUorni* 
(smssus,*\*\*\  cor/ia,  corne )% qui r 
a  les  cornes  ou  les  antennes  épaisses. 
Eat.  Mirié  spissicornis. 

SPISSmOSTÏUE ,  adj.  ,  spissiro-, 
stris {fpissust épais,  roslrum , bec); 
qui  a  lé  bec  épais.  JLx.E/npis  s  pis  si» 
rosir  is. 

SPIZES ,  s.  m» pi. ,  Spkœ  (ffiriça, 
pinçon  ).  Nom  donné  par  J.-À.  Rit— 
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gen  a  one  famille  d'oiseaOx ,  qui  «e 
compose  du  genre  Fringilla. 

SPLACHIWIDÉES,  adj.  ets.f.pl., 
Spiachnoideœ  \  SplachnoideL  Nom 
donné  par  Bridel,  Furnrohret  Àrnott 
à  une  tribu  de  la  famille  des  Mous- 
ses ,  qui  a  pour  type  le  genre  Spla~ 
chnum.         ..-..'• 

SPOOOCÉPHALE ,  adj. ,  spodù- 
cephalus  (  erro^oç ,  cendre ,  xtfoàri  , 
tête  )  ;  qui  a  la  tête  d'un  gris  cendré* 
Ex.  Emheriza  spodocép/talch 

9PODOCHRE,  adj.,  spçdochrous 
(  *xo$qç  ,  centre ,  jçfi'ôot ,  *  couleur  )  ;  qui 
est.  de  couleur  cendrée  ,  comme  le 
chapeau  èe'VJgarfûus  spodethrous. 

8PODOLEUQl>E,adj.,  spodolmctu 
(jrrtùfàç,  cendre ,  >cux©;,  blané),  II A* 
garicus  spodoleucus  a  Je  *  chapeau 
eendré,  avec  les  lames  blanches.  > 
-  SPODOX&NTBE  ,  adj.*  spoàoaan- 
thus  (*no$*t>  cendré,  ixMç,  jaut>e)*> 
Le  Ltcanera  spoflosrartfha  a  le  thalle 
gris  dé  ptomb  *t  les  apofhecte»  jau- 
nâtres. ,',     •  :••      ■■      * 

8PONDIACÉES,  adj,  et  s.  f.  plM 
SpondUiceœ.  Trilm  admise  par  Cae- 
dolle,  dans  la  fniniHedes  Térébin- 
tbacées,  qui'  a  pour  type  le  genre 
Spondias.)  et  que  Kuntb  a  érigée  en 
famille.,  <  * 

SPOIVDYLOZOAmES  ,  s.  m.  pi. , 
Spondylozoï  (  ak^uM;  ,\  vertèbVe  , 
çwov,  animal).  >Eichwald  désigne 
sous  ce  nom  les  animaux  vertébrés. 

SPOIVGIAiaES,  adj.  et  s.  m.'  pif» 
Spfongi&ria*  Classé  d'Hétérowiaires, 
axhnrsepar  BlaînyHle,  et  qui  renferme 
le  genre Spongia.         *■•■>,-■.. 

ÇPOnlÛIÉBS,  adject;  et  s.  f*  plr, 
Spyngiect.  Nom  donné  par  Jjatneu- 
roùx  a  une  famille  de  Tordre  ées 
Polypiers  cor ti ci  fer e&,  qui  a  pour 
type  le  genre  SpûRgia.         '  •    • 

SPONGIEUX,  adj.»  spongiotus; 
sokoam/aig  (  ail.  )  ;  jpongious  (angls) 
(  spongia,  éponge  ).  Se  dit  9  en  mi* 
nérâlogie ,  d'un  corps  qui  est  suscep- 
tible dimbibttion  (  ex.  Chaux  carbo- 
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natéespongUuse)\tn  botanique,  d'une 
pifinie  dont  décorée  ressemble  à  Une 
sorte  d'aniadou  (  ex.  Gastonia  cuti- 
sponfia) ,  ou  dont  la  tige  est  remplie 
d'un  tissu  compressible  ,  çlastiquc  , 
retenant  l'humidité  comme  une 
éponge  (  ex.  Typha  Jalijblia}.  Le 
Meruiius  spongiosus  est  un  champi- 
gnon â  chapeau  spongieux.  ~    . 

&PONGIFOXU1E  ,  adj.  ,  spongifor- 
mis  (spongia,  éponge , -forma ,  for- 
me) ;  rqui  a  la  forme  ou  l'aspect 
d'une  éponge.,  Ex.  Flastra  spongia 
formis. 

.  8POtfGI0CAUPÉE3,adj,  et  s.  f. 
plur.  ,  Spongiocarpeœ  (  spongip  f 
éponge,  xao*o;,  fruit).  Nom  donné 
par  Grevillc  à  un  ordre  de  la  famille 
des  Algues  ,  renfermant  celles  qui , 
comme  le  Polyides  rotundus  ,  ont 
pour  fructification  des  verrues  laté- 
rales nues  et  spongieuses. 

SPONGIQLE ,  ,§;*  f. ,  sponçiola  ; 
Schvammwulstcken  (alL)  { spongia  y 
éponge).  Candolle ,  désigne  sous  ce 
nom  certaines  parties  extérieures  des 
végétaux»  situées  à  la  surface  des 
racines ,  des  pistils  ou  des  graines , 
qui  ont  une  tendance  très-énergique' 
à  absorber  (es  liquides  avec  lesquels 
on  les  met  en  contact ,  et  qui  sem- 
blent dans  ce  cas  agir  cpmme  de  pe- 
tites éponges*  ' 

SPONGITES,  ad),  et  s.  m.  pi., 
Spongitcs ,  Spongita  ,  S p  on  glosa. 
Nom  donné  par  Schweigger ,  Gold- 
fus*,  Latreille,  Eichwajd,  Ficinus 
et  Cârus  à  une  famille  de  Polypes , 
qui  a  pour  type  le  genre  Spongia. 
SPONGODIÉE9 ,  adj.  et  s.  I.  pi., 
Spongodieœ.  Nom  donné  par  Lamou- 
roux  à  un  ordre  de-  la  famille  des 
Hydrophy  tes,  qui  a  pour  type  le  genre 
Spongodium. 

SPOJUDIQUE,  adj.  ,  sporadicus. 
Candolle  donne  cette  cpitbéte  aux 
genres  et  aux  familles  de  plantes  dont 
les  espèces  sont  éparsçs  dans  diverses 
régions  du  globe. 
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SPOIUNGE ,  s.  m. ,  sporangium  ; 
Saamengehàuse ,  Brulbehàller  (ail,) 
[exop*,  graine,  0771101»,  vase).  O* 
appelle  ainsi  (es  vésicules  ou  capsules 
mentbraneuses  qui  renferment  les 
,  «pores  d'un  grarid  nombre  de  plantes 
cryptogames,  entr'autres  des  Urédi*- 
nées  A  des  Fueacées.  Hedwig  donnait 
oe  nom  à  l'urne  des. mousses. 

SPOIUNGIDIOIV ,  s.  m.,  sporan- 
gidiuûi.  Nom  sous  lequel  Hedwig 
désignait  la  col  u  m  elle  des  mousses. 

SPOHAftGIOLE,  s.  m.,  sporan- 
giolum  y  astus ,  ascldium  ,  thecà  ; 
Brutbehâlterchen  (ail).  Link  nomme 
ainsi  de  petites  capsules  contenant  un 
certain  nombre  de  spores ,  qui  sont 
renfermées  dans  une  enveloppe  com- 
mune, c'est-à-dire  dans  une  spo- 
range. Lorsque  ces  sporangioles  sont 
de  fornié  cylindrique,  et  qu'il*  con- 
tiennent des  spores  disposées  eu  sé- 
ries, ou  les  appelle  thèques  {Jthecc? } 
Bilchse ,  ait.) ,  lesquelles  à  leur  tour 
renferment  quelquefois \  au  lieu  de 
spores ,  des  tkèquês  plus  petites ,  o« 
des  thécutes  {theculœ  ;  Bûcfochen  , 
atL )..  Le  sporangiole  est  appelé péri- 
thécion  { Buchsenbehàlur ,  ail.  )  par 
divers  botanistes.  ' 

SPORANGIOUFÀRE  ,  adj. ,  spo- 
rangbliferus  ;  qui  renferme  des  spo- 
rangioles ,  comme  le  pétidion  des 
Er/siphe ,  des,  Podbsphœria.    - 

fcpORE ,  s.  f.,  spora,  gtrmertgra- 
nulosum;  Keimkorn  (alL)(â?ojMc, 
graine).  Ce  nom  , donné  par  Hedwig 
aux  corpuscules  reproducteurs  des 
Jo* basses ,  a  été  étendu  par  d'autres 
botanistes  a  ceux  de  toutes  les  plao- 
,  tes  cryptogames  qui  ,  sans  être  de» 
graines,  remplissent  le  même  office 
4]ôe  |cs  graines  des  plantes  phanéroga- 
mes. Synonymes  isporule ,  Richard  ; 
gPngjrk*  Gartner  ;  bcsihuny  Necker; 
séminule ,  Mirbel. ,  Somme  totale  , 
comme  le  fait  remarquer  Burdach, 
les  mots  sporangia ,  sporidia,  sppraf 
p&idia  |  asti  7    ihcçcc ,  apothecia  f 
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spermatpeysia ,  désignent  au  fond  la 
même  chose ,  c'est-à-dïre  les  spores, 
comme  aussi  les.  mots  lamina  pro- 
ligtrœ  i  hymenxa ,  perlthecùt ,  cepha- 
fodia ,  expriment  les  couches  que  ces 
spores  forment  par  leur  réunion.  Les 
spores  (sporœ, germina,  gojigyli) 
prennent  les  noms  dé  soriy  sbrpdiar 
lorsqu'ils  sont  réunis  en  massés,  et 
«eux  de  propagines  ^propagula^  quand 
ils.  sont  en  train  "de  se  développer. 

SPORIDÉ,  adj. ,  sporîdeus.  Fries 
donne  aux  végétaux  portant  dès  spo- 
res celte  épithète  qui,  pour   lui,, 
est  synonyme  de  végétal  sporifère  , 
toémeeo ,  oeUutaire  ou  cryptogame. 

SPORIDHB ,  s.  raasc. ,  spàridium; 
Lagerkeiwi  (alL)(^topa£grftine,  tWoç, 
ressemblance  ).  Liok  appelle  ainsi  les 
corpuscules  reproducteurs  des  cham» 
fignoos ,  quand  il  est  incertain  si 
Von  doit  les  considérer  soit  comrrie  des 
spores  ou  gôngyleà ,  soit  comme  des 
sporanges  ou  gongyîanges.  D'autres 
entendent  par  là  les  gqngyîes  de  tous 
-  les  champignons,  indistinctement ,  ne, 
voulant  pite  le*  appeler  spores  tant 
qu'on  ignorera  si  tes  organes  ou  parties 
des  champigtfons  qui  les  produisent 
et  les  portent  sont  de  daturè  femjelle; 

SPOttlDlFÈRE,  adj. ,  spàridife- 
rus  /  qui  porte  ou  renferme"  des  spo-i 
ridies,  comme  îe  thalle  filamenteux 
de  certaines  hydrepîiytés. 

SPORIPIFORME ,  adj*  ,  spàridi- 
Jormù  ;  qui  a  la  formé  de  sporidies , 
comme  le  péridion  de  YAtremonium 
'  Itfa  PertieiUkori* 

SH)RIDIGÈRE ,  ad}.,  sporidigè- 
rus  ;  iqui  porté  ou  renferme  des  spo- 
ridies, comnie  les  sporangioles  du 
Pôdosphœria: 

SPOKID9QUP,  s.  m. ,  sporidù* 
chià;  Bru*ÎK>dèii{&\\,)  (inrop*,  graine* 
*«$?,  qui  reçoit).  Nom  donné  pa* 
Link,  dans  tes  Lichens,  à  l'organe  que 
Persoon  et  Fries  désignent  sous  celui 
de  réceptacle ,  qui  se  trouve  inter- 
posé entre  les  sporanges  ,Jo«,qtmnd 
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ces  conceptàcles  manquent ,  entre  tes 
sporidies  et  le  thalle ,  et  qu'il  appelle 
stroma  (Polstery  ail.)  quand  il 
s'étend  en  largeur  J  p  ode  (ion  (  Burl- 
trager)  lorsque  c'est  au  contraire  en 
hauteur  qu'il  s'alonge. 

SPOROCARPE,  s.  m.  ,  spbrocar- 
pium;  Keimjrucht  (àlli)  (  «raopa  , 
graine,  ratpTroç,   fruit).  Nom  donné 

5 ai*  Meyer  aux  corps  reproducteurs 
es  Lichens* ,  considérés  d'une  ina- 
nière,  générale.  Ce  sont  les  organes 
que  Wallroth  appelle  cj-matia.  Ils 
sont  composés  d'une  partie  interne 
fructifiante  .  (  thalamium  de  Frîes)  ,' 
et  d'une  autre  extérieure  {ëxùlpu- 
luin  de  Fries).  La  partie  interne  con- 
tient des  gongyles  ,  ou  libres  et  nus , 
ou  renfermés  dans  de  petits  sacs 
[asci%  tkecaz),  formant  un  noyau 
(  nucleùs  )  ou  une  lame  (  lamina  pro- 
Usera  d'Açharnw,  lamina  àper ta  do 
Meyer,  speiremadochium  de  Wall- 
rôtn).  La  partie  externe,  tantôt*  re- 
présenté un  réservoir  plus  ou  moins 
fermé  (sporangmm,  de  Meyer,  pé- 
rit hecium  de  Persodn  )  ,  tantôt  est 
ouverte  et  plus  où  moins  étalée  (  spo- 
'rotamium  de  Meyer  ).  De  là  résultent 
'  trois  différences  établies  par  Meyer 
entre  les  sporocarpesdés^  Lichens  , 
suivant  qu'ils  sont  gymnospores  (v. 
ce  mot  )  ,  ou  angios pores  (  voyez  ce 
•mot),  et  dans  ce  dernier  cas  pour- 
vus d'un  nucleus  ou  d'une  lame  pro- 
ligère. 

SPORpCHIVÉES  f  adj.  et  s.  f.  pi., 
Sporochnœ.  Nom  donné  par  Reichen- 
bach  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Fucoïdées-,  quia  pour  type  légende 
Sporochnus. 

SPOROCHXOIDÉES,  âdj.  et  s; 
f.  pU ,  Sporochnoîdea.  Nom  donné 
par  Greville  à  un  ordre  de  la  famille 
des  Algues ,  ayant  le  genre  Spo- 
rojchnùs  pour  type. 

Sl»ORODESMIÉS,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Sporodesmia.  Nom  donné  par? 
Fries  à  une  tribu  de  l'ordre  de*  Co«' 
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nio^yc^tes  Entophy  tes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Sporodesmiunu  .  > 
SïK)ROM\  CÉTES ,  Àubst.  m.  pi. , 
Spûromyci  («nrôpfc^  graine,  fivxîjç  , 
champignon).  JTcmt  donné  par  Friès 
à  tine  tribu  de  l'opdre  des  Gonio* 
mycètes  Mucédinés  ,  comprenant  , 
ceux  qni  &ont  composa  de  filamens 
produits  par  des  sporjdies  adhé- 
rentes/ 

SPOROPtfORE^  s.  m#,  sporopho- 

rum*  (<r*ropa ,  graine,  fipw ,  porter). 

Link  désigne"  souà  ce  nom  l'organe 

que  L.-C,   Richard  appelle  tropho-^ 

.  sperme.  V.  ce  mot.-       *     <       \> 

SPOROTAME,  s.rmasc,  sporota- 
mitim;  Reimbodm  (  oTrôpoç  r  graine  , 
•raptov ,  ,  office  );  Nom  donné  par 
Meyeràla  partie  du  corps  dés  Lichens 
que  ha  plupart  des  auteurs  désignent 
sons  celui  de  réceptacle. 

SPOROTRÏCHÉES ,  adj.  et  s.  f .  pi . , 
Sporotrîcheœ.  Non>  donné  par  Bron- 
gniart  à  un  groupe  de  la  tribu  des 
Mucçdinées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Sfturotriehum. 

•  SPORWLfJ,  s.  f.  ,  spotulà.  L.-C. 
Richard  nomme  ainsi  les  ^corpuscules 
reproducteurs  des  cryptogames ,  dé- 
pouillés de  toute  enveloppé ,  corps 
en  général  ovoïdes,  oblopgs  ou  sphé- 
riques  ,  libres  par  tous  les  points  de 
leur  surface  f  et  sârns  nulle  adhérence 
à  l'intérieur  ée&  conceptatdes  ou  des 
filaméns  qui  les  renferment. 

SPORULEUX ,  adj  f  > .  spàruiùsus. 
Se  dit  d'un  champignon  dont  tes  pe- 
ndions renferment  une  grande  quan- 
tité de  sporidies.  Ex.  SporotriçHum 
sporulosum^  .    \     '     . 

SPORULIFÉItE ,  adj:,  sporirfife-* 
rus  (  sporula ,  sporule  ,/eto ,  porter). 
Onr  a^pielle  quelquefois  la„  membrane" 
interne  de  l'urne  des  mousses  sac 
spvrulifère  ,♦  parce  que  c'est  elle  qui 
renfef me  immédiatement  les  sporu— 
les  6u  seiûinules. 
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râr;  qui  porte  ou  renferme  des  spq- 
rules. 

SPUMAIRES,  àdject.^t  s.  m.  pi.  , 
Spumdrii.  Nom  donné  par  Marquis 
à  un  groupe  de  la  famille  des  Dër- 
matoéarpiens,  comprenant  ceux  qui 
sont  d'abord  .  mous  et  en  quelque 
sorte  semblables  a  une  écume* 

SPlfltfESCEJMX ,  adj. ,  s  pûmes  cens 
(spuma,  écume).  Épithète  par  la* 
quelle  Mirbei  désigne  les  plantes  qui 
ressemblent  à  de  l'écume  pour  Vas-^ 
peefet  la  consistance.  Ex.  Spumària 
mucitago. 

,  SQtJAfcIDES ,  adj.  et  s.  nu  pL , 
SqùaUdes.  Nom  donné  par  LatreilJe, 
Ficinus  et  Garus  à  une  famille  de 
poissons  ,  qui  a  jxuir  typé  le  genre 
Sqitalus.  -  <    -', 

SQUÀMAHIÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Squamarieœ.  Tribu  de  la  famille 
des  Lichens ,  établie  par  Fée  ,  qui  af 
pou  r  type  le  genre  Squamariai 

SQUAME,  s:  f.,  squahiaj Schuppé 
(ail.);  H.  Cassini  désigne  jtow  ce  nom 
les  bractées  qui  composent  le  péri- 
eline-  des  Synantfeéf êeç. 

SQU  AMELUÎ ,  «.  f,,  squamelkzî 
Source  nota  H.  Cassini  désigne  des 
appendices  du  clinanihe  des  Synan- 
Jthérées,  vraies  bractées,  dont  chacune 
accompagne  immédiatement  et  exté- 
rieurement une  fleur,  de  sorte  que 
leur  nombre  n'excède  point  celui  des 
fleurs. 

SQLAMEI^IFÈRÉ $  adj.,  squar- 
meiliferiis.  Épithète  donnée  au  cli- 
nantbe  des  Synahtbécées,. lorsqu'il 
porté  des  squamelles.  JLx  Mettant  luis. 

SQUA1Y1ELLI-FIMBRJLLÉ ,  adjëc, 
squarxteïleus^fânbriatus.  Se  dit  du  c#- 
nanthe.  des  Synanthérées,  quand  il 
porte  des  squamelles  et  des  fim brilles. 
.Ex»  Cladanthus. 

SQlJAMELLIFORîlIK,  adj. ,,  squa* 
mettiformis^  Se  dit  des"  squames  du 
péricline  ou  clinanihe  dès  Synanthé- 
rées,  quand' elles  né  diffèrent  pas  des 
squamelles.  Ex*  Ei>ax% 
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SQUAMELLULE  ,  s.  f , ,  squamel- 
luta.  Nom  donné  par  H.  Cassini  aux, 
'parties  qui  constituent  l'aigrette  des. 
Syuantberées;  par  d'autres  botanistes 
à  de  petites  ccajlh  s  oui  sont  placées  à 
l'orifice  de  la  corolle  de  certaines 
plantes.  (  ex.  Borrago) . 

SQUAMEUX,  adj.  ,  squamosus  ; 
schupptg  (ail.)  (  squama  ,    écaille  )  ; 

2ui  est  formé  ou  composé  d'écaillés, 
'aigrette  squameuse  résulte  d'un  as- 
semblage d  écailles  ou  de  folioles  va> 
riables  pour  la  forme ,  le  nombre  % 
la  longueur  et  la  coosistance  (  ex.  Ne- 
iùtnthus).  La  bulbe  squameuse  est 
formée  de  feuilles  avortées  ,  épaisses 
et  peu  ou  point  embrassantes  (ex. 
Liliutn).  Les  fruits  écaiUeux  résul- 
tent d'écaillés  coudées  (ex*  Anona 
squamosa  )•  On  appelle  plumes  squa- 
meuses celles  qui,  par  leur  forme*  o*u 
leur  coloration. ,  ressemblent  à  des 
écailles  imbriquées  le*  unes  sur  les, 
autres  (ex»  Picas squamosus ,  Orta- 
lidavquamatû).  Un  opercule  squa^ 
meux  est  celui  dont  les  élémens  ovales 
ou  subcirculaires  semblent  appliqués 
lés  uns  sur  les  autres  en  ./orme  de 
squames ,  dont  la>  plus  petite  consti- 
tue le  sommet  margino*central  (  ex. 
Ampulhaire  )♦ 

8QUAMFÉRE ,  adj.,,  squamifirus 
(  squama  ,  écaille  ,  Jero  ,  porter  )  ; 
qui  porte  des  écailles ,  comme  la  qua- 
trième paire  de  pattes  de  la  Gàlatea  . 
squamifera. 

SQUAMIFÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Squamifera,  Nom  donné  parBluin- 
vifle  à  une  classe  d'animaux  verté- 
brés, comprenant  les  Ovipares  à  res- 
piration pulmonaire  qui  ont  le  corps 
couvert  cr  écailles. 

^QUAMIFLOÏtÉ ,  adj.  %si)uamiflo- 
rus  {squama,  écaille ,  JIos-,  (leur). 
Marquis  donne  cette  épithète  au  pé- 
riantbe  qui  $e  compose  d'une  seule 
ou  de  plusieurs  écailles ,  accompa- 
gnaut  les  organes  sexuels ,  mais  ne 
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présentant  jamais  de  disposition  cir- 
culaire. Ex.   Conifères. 

feQUAMIFOLlé,  adj. ,  squamifo- 

Sxu{squûma^  écaille  ,/olium*,  feuille); 

qui  arpés  feuilles  en,  forme  d'écaillés 

'imbriquées.  Ex.  Nymphanthus  squa- 

m{folia.     ' 

8QLAMIFORME ,  adj.,  squami-* 
for  mis  s;  chuppenfôrmig  (ail.)  (  squa- 
ma ,  écaille ,  forma,  formé  ).  Se  dit , 
en  minéralogie  f  d'Un  cristal  qui  s'est 
aplati  en  forme  de  lame  semblable 
à  une  petite  écaille  (ex.  Mica  squa- 
miformc\  On  donne  cette  épitbète, 
en  botanique,  aux  feuilles semi-ani- 
plcxicaules ,  courtes ,  larges  et  com- 
parables à  des  écailles  (ex.  Oroban- 
ch/e  major)  1  aux  nectaires  qui  ont 
la  forme  d'une  écaille  (  ex.  Grevïl- 
lea),  anxsquamelks  qui  ne  différent 
pas  des  squames  ou  bractées  du  péri- 
clin  e.  Une  coquille  (Pileopsis  sqûa~ 
miformis)  est  ainsi  nommée  à  cause 
de  sa  forme  plate  ,  qui  la  fait  ressem- 
bler à  une  écaille  de  poisson  où  à  ua 
ongle. 

SQUAMIGÉRE  ,  adj.  ,  squamiee- 
tus  9  squamiger  (  squama  ,  écaille  , 
gero ,  porter)  ;  qui  porte  des  écailles  , 
ou  qui  a  dp&  refléta  squamiformes, 
comme  l'abdomen  du  Mophora  squa~s 
migera  et  le  corps  du  V aigus  squa- 
miget. 

KQUAllIPÉÏHS  ,  adject.,  scamipes 
(s&uama ,  écaille ,  pes ,  .pied  ;  qui 
a  les  pattes  écailleuses.  Ex.  Boris 
squamipes* 

SQUAMtfENNES,  adj:  et  s.  m. 
pi . ,  Squamipennes  (  squama %  écaille, 
penna  y  nageoire).-  Nom  donné  par' 
'Cuvje'r,  Latreille,  Ficinus  et  Carus 
à  une  famille  de  poissous  acanthopté- 
rvgiens  ,  comprenant  ceux  dont  les 
nageoires  dorsale  et  anale  sont  garnies, 
d'écaillés, 

SQUAMODERMES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Squamouermali  {squama  f  écaille, 
derma\    peau).    Nom    donné    par, 
Blaiovïllea,  une  division. de  la  «ection 
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des  Poissons  gnathodontes ,  compre- 
nant ceux  dont  la  peau,  est  générale- 
ment couverte  d'écaillés/ 

SQUAMULE  ,  subst.  f . ,  squamula  ; 
Sçhùppchen  (M.)(squamaf  écaille). 
Synonyme  peu  .usité  de  squamettule. 

SQUAMULEUX,  adj.  %  squaniulo- 
sus;  klelnschuppig  (ail.);  qui  est 
garni  de  petites  ecaillçs  ,  comme  le 
calice  de  VOxytropis  sqitaniulosâ , 
le  dessous  des'  feuilles  du  Phebalium 
squamxdosum\  la  coquille  du  7>o- 
chus  snuamulosus  et  de  YAvicula 
squamulosa. 

8QUAMULIFORME  ,  adj* ,  sqwt- 
muUformis  (  squamula  ,  écaille ,  for- 
ma y  forme).  Épithète  donnée  par 
Mirbel  au  nectaire,  quand  il  a  la 
forme  d'une  petite  écaille*  Ex.Gre* 
vitlea. 

SQUARKEDX,  adj.  f  squanrosus  ; 
sparrig  (ail.)  ;  arricciatô ,  spaldn-* 
cato,  raggiato  (if.)  ;  qui  est  radeau 
toucher ,  raboteux ,  raide  ,  comme 
l'invoiucre  du  Cnicus  cernuus  f  le* 
feuilles  du  Spinifex  squarrosus ,  du 
Cullumia  squarrosa  et  du  Trichoste- 
mum  squûrrosum. 

SQUARRULEUX;  adf.  ,  squarru- 
iosusj  qui  est  un  peu  raide,  comme 
les  bractées ,  et  rameaux  du  Leptonw- 
fia  squarrjitosa ,  les  expansions  de 
YHypnum  squarrulosuni* 

SQUELETTE  ,  sceletus/  cxtkro;  ; 
Gerïppe  ,  Knochengerûst  (  ail.  )  ; 
skeleton  (angl.^j  scheletro (it.Y.  En- 
semble de»  os  du  corps ,  dans  les  ani- 
maux vertébrés.  Le  nom  de  squelette  . 
extérieur  est  donné  aussi  aux  parties 
dures  des  animaux  articulés  par  les 
anatomistës  qui  cherchent  à  ramener 
ces  parties  dures  à  des.  conditions  qui 
leur  soient  communes  avec  celles  des 
animaux  supérieurs.  Les  botanistes 
appellent  squelette  la  partie  la  plus  • 
solide  d'un  organe  végétal  quëlcon* 
ne ,  par  exemple  le  tissu  réticulaire 
feuilles. 

SQUELEXTOIDE ,  adj, ,  squelet- 
II* 


STAC  465 

toutes  J<T*ùtr*çy  squelette,  tUbç:f  . 
ressemblance  ) .  Latreille  pense  qu'on 
pourrait  appeler  ainsi  l'ensemble  de 
l'enveloppe  extérieure  et  segmentais 
des,  animaux  sans  vertèbres  arti- 
culés* 

SQOLLAÇrêS,  adj.  et  s,  m-  pt,:" 
SauUlacea.  Nom  donné,  par  Blain- 
viHe  à  une  famille  de  la  classe  des 
Hétéropodes  ,   ayant  pour  type  le 
genre  Squtlla. 

8QUILLADES,  adj.  et  s*  m.  pi.  V 

Siilladœ.  Nom  sous  lequel  Harvotth 
igné  une  famille  de  Crustacés  dé- 
capodes macroures  ,  dont  le  genre 
Squilut  est  le  type; 

SQUILL AIRES,  adj.  et  s.  ni.  pî. * 
SquUlares.  Nom  donné  parGoljdfuss, 
Ficinus  et  Garas  a  une  famille  de 
Crustacés,  ayant  le  genre  Squilla  pour 
type.  î 

STABLE,  adj. ,  stabîlis.  LVytt/- 
libre  stable  des  corps  a  lieu ,  quand 
ces  corps  étant  retenus  en  équilibre 
par  une  force  »  et  leur  état  venant  à 
être  dérangé  par  une  cause  quelcon-* 
que ,  ils  y  reviennent  peu  à  peu  par 
une  suite  d'oscillations.       ~ 

8TACHVOPTÉRIDES,  s.  f.  pi., 
Siachyàpterides  (ora^ç,'  épi,  *m- 
pt<,  fougère).  Nom  donné  parWilldc~> 
nova  un  ordre  de  plantes  crypto- 
game* ,  comprenant  celles  qui  ont 
fa  fructification  disposée  en  épi, 

STACKHOUSIÉES  ,  adject.  et  s.  f. 
pï.,  Slackhousieœ.  Nom  donné  par 
R.  Brown  aune  lamille  de  plante», 
qui  a  pour  type  le  genre  Siàck— 
bousia* 

STAGNAL  9  adj.  f  stagnalis,  stag- 
natilis ,  stagninus  ; .  qui  vit  ou.  se 
plaît  dans  les  marais.  Ex.  Bran- 
chiopus  stagnalis  *  Totànus  stagna- 
tilis ,  Agaricus  stjagninùs ,  Echinor 
chloa  stagnina. 

STAGNICOLE,  adj .^  stagriicoliis 
(  stagnum ,  étang  ,  colo,  habiter  )  ; 
qui  vit  dans  les  étangs,  comme  la 

3o 
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Keraioe&astagnicela,  qui  ae  tient 
«or  les  herbe»  des  étangs. 

STALACTIFÈBB  f  ad). ,  stalactX- 
fti&s;  qui  porte  des.  stalactites.  Lé 
&*hnus  stobàctiftrus  offre  des  jftl- 
Ions  semblables  à  des  stalactites  fiji-* 
formes. 

STALACTITE*  s.  f. ,    stalactites 

itnctk&tfi» 9  tomber  goutte  à  goutte). 
\épfo  ordinairement  adonné  et  coni- 
que,  qui  se  forme  à  peu  près  verti- 
calement à  la  paroi  supérieure  des 
cavités  souterraines ,  par  la  stillation 
é'toux  chargée*  de  diverses  matières 
salines  quVpes  abandonnent.  L*/w- 
dium  stàlaetitûm*  est  ainsi  nommé 
parce  qu'on  IV  comparé  à  un  groupe 
éfi  stalactites. 

STALACTÏTIQUE  ,  rf], ,  sialactf* 
<ictfi  ;  irûpfsted&arug  (aU.)  ;  qui  res- 
semble à  une ,  stalactite  ;  concrétion 
Malacti^que.       , 

,  STALAGMITE,  sX  ,  stalagmites. 
Pépât  en  mamelons  plus  ou  moins 
saillant,  qui  se  forme  sur  le  sol  d'une 
cavité  souterraine,  par  les  dépôts  suc- 
qpsif*  4e#  eaux  chargées  de  particules 
salines  qui  suintent  goutte  k  goutte  de 
,  la  voûte. 

STAMINAIRE  t  adj.  ,  s/amtnaru 
(  ffTijjxwv ,  étamÏLe  ).  Epilhète  donnée 

Î>ar  CnndoWe  aux Jlcurs  doubles  dont 
es  pétales  surnuméraires  sont  dus  à  la 
transformation  des  étamjiics  j  par 
Besvaux  aux  nectaires  qui  sont  placés 
sur  les  étamines. 

STAMINAt ,  adj,  ,  stamtnatU -j 
qui  appartient  ou  qui  est  relatif  à  l'é- 

umine. 

STAMINÉ  ,  ad) .  ystatnineus.  Tonr4 
nefort  appelait  ainsi  les  plantes  qui 
«font  point  de  corolle.  Gassini  donne 
Tépitnète  de  staminé  ,  dans  les  Syr 
feanthérées  ,  aux  corolles  oui  sont 
accompagnées  d'organes  mâles  par* 
faits.  Elle  s'applique  quelquefois  à 
des  plantes  qui  ont  les  feta  mines  très- 
longues  (ex.   Cynoçhssum  stami- 


STAMKEIJX  ,  adj. ,  staminosùs*  t 
Se  dit  quelquefois  d  une  plante  dont 
les  étamines  font  une  grande  saillie 
hérs  de  la  fleur, 

STAMIIVIFÈRE,  adject.  9stamini- 
ferùs  [stamen,  et  aminé,  fera,  por- 
ter) ;  qui  porte  dès*étainines ,  comme 
le  gynophore  du  Thahctrum ,  le 
nectaire  du  *Cnèorum  tricoccum. 
Fiieur  siarninifere  se  prend  quelque-., 
fois  comme  Synonyme  de  fleur  mâle. 

STAAÉIBvODE ,  s.  m;,  statninodium 
(*îHJaç>>v  ,J  éta m  i né' ,  tïtfoç , :  v  resse m- 
blsnce).  Nom  donné  par  L.-C.  Ri- 
chard aux.  appendices' du  gynoslème 
des  Orcbidées,  qui  paraissent  être 
des  ru di mens  d'êtamines  avortées.'.   * 

'SXATCNATE,  t .  m. ,  stannas'^stan^ 
m*m,  etaio).  Genre  de  sels  (zinn- 
saure Salze ,  ail.)  ,  qui  résultent  de? 
la  -combinaison  de  l'oxide  stàonique 
arec  les  bases  salifiâbles. 

STANNEUX  radj. ,  stannàsus.  Ber- 
gelius  nomme  oxide  stanneux  {pro— 
tbxide tfétamf  Zinnoxjrdul.  ail.  )  leV 
premier  degré  d'oxidation ,  et  sulfure 
stanneux  (Einfachschwefelzinn ,  a\\>) 
le  premier  degré  de  sulfuration  de 
Fétain;  sels  stanneux,  les  combinai- 
sons de  l'oxide  stanneux  avec  les} 
açi(fcs  (Zinnoxfdulsalzen ,  ail.) ,  et 
eu  sulfure  avec  les  sulfides ,  ainsi  que 
celles  de  l'étàin  a?ec  les  corps  halo- 
gènes qui  correspondent  à  celles-là 
pour  la  composition. 

8TANMDES,  8.  m-  pi. ,  Stanni- 
des.  Nom  donné  par  Beudant  à  une 
famille  de  substances  minérales,  qui 
comprend  Té  tain  et  ses  combinaisons. 

jBTAKNIFÈJRE,  adj. ,  stanniferus  ; 
zthnkaltend'(à\\.)  (stannum,  étain, 
jfero,. porter);  qui  oontient  de  l'é- 
tain.  Roche  stannifère. 

STANNIQIJE,  adject.,  stanniciis. 
Serzélius  appelle  oxide  stannique  (deu* 
toxide  d'à  tain;  Zirinoayd,  Zinnsàure, 
ail.  )  le  second  degré,  d'oxidation ,  et 
sulfure  stannique  (  DoppeUschwefet* 
?ififi,*lL)-fe  twsièmfr  degré  de  sul* 


fnration  deY4l&m;  scb  stanntquts> 
les  combinaisons  de  cet  oxide  avec  les 
acides  {Zinnoxydsqlitn ,  ail.  )  et  de 
ce  sulfure  avec  les  sulfides  t  ainsi  que 
les  combinaisons,  proportionnelles  de 
Vétain  avecjes  corps  halogènes. 

STANIVÔSO-POTA^IQUE  ,  adi. , 
stannoso  -polassicus.  .Nom  .donné  , 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
JBerzelius,.  a  des  sels  produits  par  la 
combinaison  d'un  sel  a&noeux  avec 
un  sel  potassique*  Ex-  Tartratè  skm* 
ncso-potassiquet 

STAPHYLÉACÉES,  adj.  et  s.  £ 
pi. ,  Stàphyleaceœ.  Tribu  de  la  fa- 
mille des  Célastriqées ,  qui  a  pour 
Xy ce  le  genre  Staphylea  f  o^ue  jÇain*- 
dôlle  admet,  et  que  Lindtey  etKunth 
érigent  en  famille. 

STAPHYLItylDES,  adject.  et  s*  ni. 

Ïl. ,  Stapfylénides.  Nom  donné  par 
lannérheifti  à  une  tribu  de  la  famille 
th*s  Coléoptères  bràcnély très ,  qui  a 
'pour  typele  genre  Stdphylïnûs. 

8TAPfl[YLkNIENS9adj.èts.  m.£l., 
Siaphftini.  Nom  donné  par  Lamarck , 
Goldruss ,  Ficinus  et  Carus  à  une  fa- 
mille ou  tribu  de  l'ordre  des  Coléo- 
ptères, ayant  le  genre  Staphytînus 
pour  type. 

STAPHYLMFOItrtÏE  ,  àdj.  ,  sla- 
Bfyïinlfotmis.  ie  dit  d'un  insecte  dont 
W  formes  rappellent  celles  dès  Sta- 
phylins.  Ex*  Pàchymetus  stapiifU- 
piformis,  ' 

&TATICÉE8,adje«t.  et  s.  f.  pi., 
Staticect,  Staticea.  Ce  nom  a  quel- 
quefois été  donné  à  la  famille  de» 
Joombaginées ,  en  raison  du  genre 
$l*tke  qu'elle  renferme."  fiartling. 
l'applique  à  une  section  de  cette  fa-* 
mille.  ' 

feTTATION*  s.  f.,  s*atk>;  or&tp;; 
Standort  (  ail.  )  ;  .  stàziône  (  ft._)  ; 
(  a» ai» ,  s'arrêter  ).  Les  botanistes  etr- 
tendent  par  ce  terme  là  nature  parti- 
•nlière  des  localité»  cTaos  lesquelles 
ébaqjue  espèce  de  plantes  «  coutume 
d*  ORpÔcè  et  de  U> développer,  o* 
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elle  aime  à  végéter.  En  fcooWie ,  il 
exprime  l'action  de  se  tenir  debout 
sur  ses  jambes  (Stand,  ail/). 

8TATIOSNAIHE  ,  adj.  ,  statipn- 
narius ;  stlllstehend  (ail.).  Se  dit,  en 
astronomie ,  d'une  planète  ,  lors- 
qu'elle parait  n'avoir  aucun  mouve- 
ment entre  les  étoiles  fixes.  Ce  phé- 
nomène a  lien  pour  Mercure  et  Vé- 
nus  ,  tant  que  ces  astres  parcourent 
le*  points  de  station  qui ,  séparent 
leurs  changemena  de  direction  de 
drohe  à  gauche  ou  de  gauche  à  droite, 
c'est-à-dire  tant  que  le  rayon  visuel 
dirigé  vers  eux  est  tangent  à  leur  or- 
bite, parce  que  tarant  quelques  jour 
ils  décrivent  un  élément  de  ce  rayon 

STATIQUE)  ,  s.  f. }  Malice ,  stalic* 
GiêichgêWiéhfolehre  (att.  ). Partie  de  la 
mécanique  qui  considère  les  rapports 
que  les  forces  doivent  avoir  entr'ètlès, 
en  grandeur  e£  en  direction,  pour  se 
faire  mutuellement  équilibre. 

STATQ&PERME  ,  adj. ,  statosper- 
4ms(ffT&>  $  se  tenir,  <wrtp/J»,  gratte). 
Êpithète  donnée  par  G.  Allman  aux 
plantes  don  t  les  graines  sont  ou  droites 
4ki  ascendantes. 

SXAUKOGIAPBUE  ,  adj.  ,  rtauro- 
gtyphus  {  crraupôç ,  croix  r  ïfctyu ,  gra- 
ver )♦  VJEqùorea  stauràgfy-phm  est 
ainsi  nommée  à  cause  de  son  centre 
Réprimé  et  marqué  d'une  croup  % 

STALttOPHYlXE  ,  adj.  >  ttauto-* 
phyllus  (errowpôç,.  croix»  evMtov* 
feuille)  ;  qui  a  les  feuilles  opposées  en 
croix.  Ex.  Pvdolobiuin  stauropbyl- 
ium.  *.-.'" 
'  STAtlttOPTÈRE,  zs5\.ystauropteruSt 
(  fftavpoç.,  croix ,  izTspov ,  aile  )  ;  qui  a 
les  ailes  marquées  d'une  croix,  comme 
lèlfatipactûs-staurtipterus  e^  le  Lép- 
têcerus  staAràpterus',  dont  les  élytres 
ont  une  bandé-  médiane  transversale 
et  la  suture  noires. 

STAfJROTIQCE,  adj.  Se  dit  d'une 
roche  qùr contient  des  cristaux  dis— 
déminés  de  stanrotide.  Ex,  Pfytlade 
Stattrotique* 
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STÉARATE, s. m.,  stearas. Genre 
de  sels  (talgsaurc  Salzey  ail.),  qui' 
sont  produits  par  la  combinaison  de 
l'acide  stcarique  avec  les  bases  salit- 
fiables.     ■ .       -      , 

STÉ  ABIME  ?  s*  f. ,  stearima.  Gui- 
bourt  nomme  ainsi  la  stéarine. 

STÉARINE,  subst.  f.  ,  stearina  ; 
Talgfett  (ail.)  (  (rr&p,  suif).  Nom 
donne  par  Chevreul  à  la  portion  des 
hailes  grasses  qui ,  moins  fusible  que 
l'autre  et  semblable  à  du  suif ,  reste 
solide  à  la  température  ordinaire  4e 
l'atmosphère. 

STÉARIQCQE  ,  adj. ,  sttaricus.tfom 
sous  lequel  Chevreul  désigne  un  acide 

ÎTalgsâure,  ail.  )  qui  se  formé  par 
'action  des  alcalis  sur  la  stéarine  ,  et 
dont  la  production  a  par  conséquent 
lieu  toujours  pendant  la  saponifica- 
tion des  corps  gras.        ,  *• 

STÉAROPTÈNE^  s»  m. ,  stearo- 

SonÇariapy  suif,  itoïvoç,  volatil), 
erberger  appelle  ainsi  la  portion 
concrète  et  cristalline  des  huiles  vo- 
latiles. 

STÉARO-RICINATE  ,  subst.  m. , 
stearp^ricinas.  Genre  de  sels ,  qui 
résultent  de  la  combinaison  de  l'acide 
stéaro-riciniqtie  avec  les  bases  sali- 
fiables.  w 

STÉARO-RICïNlQlJE,adj. ,  stea~ 
ro-ricifiicus.  Nom  donné  par  Bussy 
et  Lecanu  à  l'un  des  trois  acides  qui 
se  produisent,  pendant  la  saponifi- 
cation de  lTioile  de  ricin. 

STÉATfTEUX,  adj.  ;  qui  contient 
de  lasléatite  (stéaschiste stéatiteux) , 
ou  qui  est  formé  de  stéatite  (  enduit 
stéatiteux  ,  matière  stècuiteuse  )  • 

STÉÀTOPYGÉ,  adj. ,  sttatopjgus 
(oTtof ,  $uif,  wfi  ,  derrière).  VOvis 
steatopyga  a  la  queue  composée  de 
deux  masses  graisseuses  réunies  à 
leur  partie  supérieure. 
1  STËGANE,  adj.,  sieganus;  irr«- 
Tstvô;  (fftfyj ,  toit).  Xlliger  appelle 
pieds  stéganes  {pedes  stegani,  Ru* 
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derfusse,  ail.),  dans  les  oîseatix, 
ceux  dont  les  quatre  doigts  sont  en- 
gagés jusqu'aux  ongles  dans  une 
même  membrane.  Ex.  Pélican. 

STÉGANOPODES,  adj.  et  s.  m. 
plM  Steganopodes  (erryocyoç,  cou- 
vert i  irow,  pied).  Npm  donné  par 
IlfiÇer,  Meyer,  G.  Bonaparte,  Ran- 
zani  et  JUchwald  à  une  famille  d'oi- 
seaux nageurs ,  comprenant  ceux 
dont  tous  les  doigts  sont  engagés 
dans  la  même  membrane. 

STÉGOPTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Stegoptera  (arrfn  ,.toit  t  irripovj  aile). 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  fa- 
mille de-  l'ordre  des  Névroptères^ 
comprenait  ceux  de  ces  iosectes  qui 
portent  les  ailes  eu  manière  de  toit* 
Foyez  Tectiprnues.  : 

STÉHÉLFVÉES,  adj.  et  s.  f .  pU  , 
Siœheliheœ^  Nom  donné  par  H.  Cas*- 
siniaune  section  delà  tribu  desCar- 
linées,  qui  a  pour  type  le  genre 
Stcekeltna.  • 

$TEhlASB&9*$y}sUttaris(sUlla, 
étoile);  qui  a  rapport  aux  étoile* 
(astronomie,  lumière ,  radiation  stel- 
laire  ).  Le  Sabbatia  stellaris  est  ainsi 
nommé  à  cause  d'une  étoile  jaune 
qu'on  aperçoit  au  centre  de  ses  fleurs 
rouges  ;  YJirdea  stellaris-,  probable- 
ment à  cause  de  l'essor  qu'il  prend 
chaque  soir  vers  le  ciel. 

ST^LLÉRIDESyadj.et  s.  m.pl. , 
Stelleridea.  Nom  donné  parLamarck 
&  une  section  de  l'ordre  des  Ra- 
.  diaires  échinodermes  ,  par  BJain  ville 
à  un  ordre  de  la  classe  dés  Polycéro- 
dermairès ,  comprenant  ceux  dont  le 
corps ,  large  et  déprimé ,-  est  régu- 
lièrement divisé  à  sa  circonférence  en 
angles  plus,  ou  moins  aigus  > ,  souvent 
prolongés  en  lobes  ou  rayons,  auel- 
quefois  même  divisés ,  ce  qui  les  « 
lait  comparer  à  des  étoiles 

STfiLIilFjàftâ,  adject.,  sttUiferus 
(stella*  étoile,  feroy  porter);  qui 
porte  des  étoiles»  VOstracion  *<*#*• 
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Jer,  le  Tetraotlon  slcllatus ,  la  7^- 
teUa  steîlifera  ont  des  tâches  en  forme 
4'étoiles.  Lès  umbulacfe»  du  >Cty- 
peaster  steliiferus  et  Tes  ramuscules 
aciculaire»  de.  la  Corallina  stcllifera 
sont  disposés  en  manière  d'étoHes.  Les 
capsule*  du  Leptospermum.  steliife- 
rum  représentent  une'  étoile  â  xinq 
branches ,  lorsqu'elles  sont  ouvertes*. 

STi;iAiFOaie5radj  ,  steUifir- 
mis(stella,  étoile, fqrma,  forme); 
qui  a  la  forme  d'une  étoile.  Verrue 
stelliforme. 
,  STELUGÈUE  ,  adj. ,'  SteMgérus 
UUfUa  i  étoile v  gero ,  porter).  Se  dit 
d  une  plante  qui  a  des  Veuilles  dispos 
sées  eu  rosaces  ou  étoiles  (ex.  Gym- 
nostomuuk  ste&gerutn)  ,  des  poils 
étoiles  sur  ses  feuille*  (  ex.  Treman- 
drà  steUigeva),  ou  un  duvet  étoile  sur 
sa  corolle  (ex.  Gèodema  stdligera\ 

STELLINERVÉ  ,  ad].,  stellinertius 
(sUUa,  elaih,,neft>us,nerî).1Épi~ 
thète  donnée  par  Mîrhel  aux  feuilles 
dont  les  nervures  partent  du  milieu 
de  la  lamé  et  se  portent  vers  la  cir- 
conférence en  rayons  divergens.  Ex. 
Ricinus  communis. 

^TEIXIONIDES,  adj.  et  s.  m,  pT.t 
Stelliowdea.  Nom  donné  par  Gray  à 
une  famille  de  Tordre  de*  Reptiles 
.«aariens,  qui  a  pour  type  le  genre 
SteMo; 

STELUPORES,  adj.  et  s.  m.  pî., 
Stdlipora  {stella  *  étoile  ,  porus , 
pore).  Nom  donné  par  Blainvtlle  à 
ua  ordre  de  la  classe  des  Polypiaires , 
comprenant  ceux  qui  ont  des  pores 
en  forme  d'étoiles. 

8TElXELE,s.f.  sUlhda  (  steUa , 
étoile).  Petite  étoile  ou  disque  fo- 
liacé qui,  dans  certaines  mouises, 
termine  les  .tiges  et  renferme  les 
fleurs  mâles ,  suivant  quelques  bbta-  . 
Bistes.SyBonyme.die  rosette  et  gem* 
mule. 

STEIAULÉ  *  adj, ,  slellulatus.  Se 
dît  d'une  plante  dont  les  feuilles  sont 
d»powks  eu  étoiles*  retenu  té  des 
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rameaux  (  ex.  Afàcromitrium  *tettu- 
(ai um), ou  garnies  de  poils  ramifiés  en 
manière  d'étoiles  (ex,  Jrabis  stellu- 
lata)>.  Se  dit  aussi  d'un  polypier  dont 
les  ceUules  sont  à  peine  étoilées  (  ex. 

,  Astreasullubart). 

STEMMATE,  s.  m.,  siethmai  Ne 
ùènaage,  Jeugleih  (ail.)  (<rr«ppa, 
couronne);  On  appelle  ainsi  lesyeur 
lisses  qui  sont  placés  sur  la  tête/chez 

%  certains  insectes.  ' 

SMïMMATIQUE,adi.,  ittmmati* 
eus.  Kobineau-Dçsvoidy  donne  cette 
éjpithète  à  la  portion  ou  région  de  la 
tête  des  insectes  qui  supporte  des 
yeux  lisses. 

STÉMÊLirraÉS,  adji  et  s.  m.  pi., 

-Steneljrtra(<rxt?ii, étroit,  ttiirpo», 
etni).  Nom  donné  par  Lamarck,  La- 
treillè  et  Eichtfald  k  une  famille 
de  l'ordre  des  Coléoptères,  compre- 
nant ceux  dont  les  élytres  se  rétré- 
cissent à  la  partie  postérieure  du 
corps.      '  .;: 

STÉNÙMS*,  adj.  et  s.  m.  pl:»£(e- 
nida.  Nom. donné  par  Mannerheim  & 
Une  tribu  delà  famille  des  Coléoptères 
Brachélytres ,  qui    a  pour   type. le 

,  genre  Slenus. 
%  MÉBT0CABPE,  adj.,  slenocàrpus 
(dTÎvoç,  étroit,  xbjbtt^,  fruit);  qui  a 
des;  Fruits  (ex.  Pastindca  stenocarpa) 
ou  des  urnes  (ex.  Orthofrichum  sté- 
nocarpos  )  remarquables  par  leur 
étroitesse.         . 

STÉJVODlDACTlJJBS,  adj.   et  s. 

.  m .  ph ,  Stenodldactyli  ( (rr^oç, étroit, 
tfiç,  deux,  dox-tv*©;/  doigt).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une  fe- 
mille  d'oiseaux ,  comprenant  ceux 
qui  ont  deux  doigts  sans  membra- 
nes, comme  les  autruches. 

STÉNODONTE,  adject.,  sienkon 
Cçtfàç,  étroit,  o&ifc,  dent>;  qui  a 
des  dents  étroites,  comme  celles  qui 
garnissent  le  chapeau  de  YHydnum 
steriùdon.   * 

^  OTÉNOGONE,  adject.,  stenogonus 
(tftlvsç,  élroit,  jfwvwj,  angle).  Nom 
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donné  par  HaUy  à  uno.  variété  de 
chaux  carbonate* ,'  dans  laquelle  ras- 
sortiment de»  faces  fait  disparaître 
me  partie  do*  inclinaisons  de  leur» 
bords,  dont  les  *»$  deviennent  pa>- 
rallèles  et  les  autres  se  trouvent  sur. 
Un  môme  plan ,  en  même  temps  que 
d'autres  arêtes  se  réunissent  sous  des 
angles  plus  ou  moins  aigus. 
:  STÉNOLOBE  >  adject.,  stenohbus 
(  ffrevoç ,  étroit ,  ■  Xépoç ,  lobe }  ;  qui  a 
des  lobes i  étroits*  $  comme  les  divi- 
sions de  la  frondé  dû  Laminqria 
slenoloba* 

STÉNONOME  ,  ad] . ,  stenonomus 
(ctivoç,  étroit,  .vôjao;,  loi).  Nom 
4bnné  par  Haiiy  à  une  variété  qui 
offre  un  grand  nombre  de  foririès 
produites  par  des  décroissemens  dont 
les  éxposans  sent  Resserres  entre  les 
limites  des  trois  premiers;  nombres1 
naturels.  Ex.  Pyroxène  sténonômè. 

STÉBIOPÉTÀLE,  adject. ,  stenope^ 
talus  (aTgvoç ,  étroit,  TrçTûàdv,  feuille)^ 
qui  a  àes  pétales  étroits  ou  linéai- 
res. Ex.  Arabis  stenopetala  j  Pelar~ 
gdniufn  stenopetafum. 

STÉNOPHYLLE,  adj.,  stenûptyl- 
lus;  engblattrig  (ail.)  ërwK,  étroit, 
çû^tov,  feuille);  qui  a  .des  feu j lies, 
étroites  ou  linéaires,  Ex.  /tymeir, 
stenophjllus,  >  Mprinda  stcnqpbtf-Ua  , , 
Phascum  sleyophylium. 

8TÉftOPODE  ,  adject . ,  steriopodius 
(cxVlvoç,  étroit»  *<*Gçf  pied )|  qui  a 
le  pied  Ou  le  stîpe  étroit  ou  mince  ;  re- 
lativement à.  sa  longueur.. Èx.  rfga* 
ricus  stenopodius.  '..-■' 

STÉXOPODES,  adj*  et  s,  w.  pi. , 
Sténo  poda  (*t«voç,  étroit,  «<>v;^  pied)* 
Nom  donné  par  J»-À.  Ritgett  à  une. 
section  de  Tordre  des  MydaJomitbcs , 
comprenant  ceux  de  ces  oiseaux  qui 
ont  leâ  pieds  étroits  ou  ho»  garais 
de  membrane*. 

STÉXOPTÈRE,  adj.,  stenopteru* 

iorfroe,  étroit,  nxip» ,  aile);,  qui  a 
es  ailes  étroites^  comme  celle*  dont 
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est;  garni  le  pétiole  des  feuilles  de 
Sapindus  atenapterus.  '    , 

fflTÉjUOPTÈRES,  adj,  et  s.  m.  pi., 
Slenoptcra,  Nom  donné  par  Dumerit 
à  une  famille  4e  l'ordre  des  Coléo- 
ptères  ,  comprenant  ceux  de  ces  in-» 
sectes  dont  les  élytres  sont  rétrédëé 
à  leur  extrémité  libre,   VI.  ÀHtftfs-' 

Tir£*HXS* 

MÉNORBEHE*  adj.,  stenorhizus 
(yrtvoç ,  étroit ,  ptç«,  racine  );  qui  à 
des  racines  grêles*  Ex.  Onobrfvhis  i 
stenorkha. 

8TÉNOSTACHYÉ  ,  adj.  ,  steno- 
staehyus  (  er&oi ,  étroit  y  avayyç  f 
épi  ).  Dont  les  fleurs  sont  disposées  en' 
épis  grêles.  Ex.  Ingà  sienïstaètya. 

âTÉNOBTOMATisri9TES,«d|.  et 
s.  m.  pi.,  Sunostofnataspis{esX<TTty*ii 
étroit,  ffro/ywt>  bouche,  £<r*eç*  ser- 
pent). Nom  donné  par  J. -À.  Ritgeft 
à  une  famille  de  RJepHles,opoidiens , 
comprenant  ceux  qui  ont  la  lboucW 
étroite  et  le  corps  couvert  d'écail- 

STÉNO^TOjMQB ,  adj.,  stènûStonmi 
>  (ffrlvoç,  étroit,  erdj**,  bouche).  Se 
dit  d'une  coquille  tmirahre  ■  dont 
l'ouverture  est  étroite  (  ex*  Aehatina 
glans).  Le  Peziza  stenostoma  est 
ainsi  nommé  à  cause  de  sa  cupule 
réfléchie  sur  les  bords,  et  dont  l'ori- 
fice est  fort  étroit. 
.  $TÉ*06TOa*ES,  adj»  et  s.  m.  pi., 
Stenosiomatcu  Nom  donné  par  J.-À. 
Ritgen  à  tin  groupe  de  Reptiles 
ophidiens  ,v comprenant  ceux  qui  ont 
la  bouche  étroite ,  non  dilatable. 

8TÉN0TACT1QUE  ,  adj  .,  sienoHu» 
tiens  (orrvof,  étroit,  roxrixà ,  dis- 
peaitiqn).  Nom  donné' par  Hauj  à 
une  variété  produite  par  des  décrois— 
sèmens  Bout  une  moitié  mît  se*  t* 
même  angle  «^  l'autre  moitiésar  lai 
mimes  borda.  Ex*  Chmux  earbon&téë 
sténotactique* 

STÉNOTÉTRApACTYlAg,  adj. 
et  a.  m.  pi.,  Sten&Utradactyti(*ThH) 
étroit,  tirs*,  «psalrç  ièrrtf* ,  doigt  }*- 
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Nom  donjri  par.  J-A*  R»tgfc»  à  u** 
famille  de  MydaWait}>es ,  compra-» 
nantceux  qui ,  comme  le  droite,  ont 
quatre  doigté  sans,, membranes. 

STÉNOTRIDAÇTYLES,  adj.  et  a-, 
v^çX.  Sterkotridactyii  (ffwoç  h  étroit \ 
rpiç  j  trois  -%  $bct-u}o;f  doigt)*  No'sjrç 
donné  par  J.-A.  Ritgen  if  une  famille 
de  Mydalorniihes ,  comprenant  eeux< 

Îui , .  comme  l'autruche  ',  ont  trois, 
oigts  sans  membrane*,      N         ;  , 

STEPH4MOE,  s.  m.,  Stéphane* 
(?Tiyavoc,>  couronne).  Desvaux  ap** 
pelje  ainsi  fes  péricarpes  soudés  avec 
le.  cajioe ,  dont  les  divisions  sont  pla- 
cées À  leur  sommet  en  manière  de 
couronne.  Synonyine  iïachainfi  et  de 
.  cjrpsèle,   "      ',         * 

StÉPH4N0PlBi£Sf  adj.  et  s-  m. 
pt  ,'  Stephanopina.  Noitn,  donné  paiç 
C.*G.  Enrenberg  à  une  tribu  d*lnfu- 
spires,  rôtatoires ,  gui  a  pour  type  J& 
genre  Stephawps.        * .    ' 

$TÉPHANO$TOJHES,  adj. ets.m, 
pi.,  Stephanostoma  (.<rrt<pavoç ,  cou-î 
ronce,  cr^pa,  bouche)*  Nom  donné 
par  Latrèilie  à  une  famille  de.  l'ordre . 
des  Elminthaproctes,  cestoï'dea,  com- 
prenant ceux  qui  n'ont  qu'une  seule 
trompe. 

STÉI>HOCÀm»E  5  idj.  f  ttephàcar^ 
pus  \crif9Cf  couronne»  xapfrac*  fruit)* 
Epithète  donnée  par  ,  Agardh  aux 
plantes  qui  ont  leur»  fruits  disposés 
en  çouronnç  ou  en  tond* 

STEttCOLOGEG ,  a.  f.  ysiercohjffa 
(  stercusj  excrément.  lty<x .  discours)* 
Traité  des.  excrément  P-  de  Spina  a 
publié  un  euyràge  sous,  ce  titre  ,  eu 

STEBCOIUfllJÊ,  ad],  ,  stercora- 
vim  (  stcrciu ,  excrément).  Se  dit  de 
plante*  qui  «rojaseotsar*  les>£c?ésie*4 
ou  les  fumier»  <ex*.  TheUbtlm  *tt*w 
çoreus  f  Pçziza  stercorea*  Sporotrir* 
cham.  stercorarium  9  Agaricus  «ter-* 
darius  y  Agaricus *stçrqn'àiniu  ) ,.  et 
^'insectes  qui  vivent  4»n$  le  frmjeir 
{ex,  Çe&t^stUwr&WTfy^ 
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Aphodipt  rherdarius).     .  "  •> , 

»XÉRÇlJU4CÉ}b»  adj.  et  s.  f. 
«U  »  Sterculiactœ.  Nom  donûe  par 
Kuatb.  a  une  tribu  de  la  famille  de* 
ByCtnériacçes,  qui  a  pour  type  la 
genre  ^ tercuUa  t  et  dont  Yentenat  s) 
{ait  une  famille,  appelée  Hermanr 
qiées  par  Jussieut  '  ;    , 

$  WIUmiÉEg,  adj.  et  a.  f.  pU  Jtyav 
culiece*  Tribu  admise  par  Candollè  • 
cfaos  la  faeiiliç  de  ByUnépiacées,  qui 
a  pour  type  le  genre  Surculia. 

OTÉÔÉOÇÈâE^aîJj.  et  a.  m.  pi., 
Stereoçerata  <  #npiéc9  solide  »  <*&*  f 
corne*  Nom  donné  par  Duméril  a  une 
famille  4e  lWdre  des  Coléoptères, 
comprenant  eaux  dont  tes  àatenne* 
forment  une  masse  arrondie*  qui  pat 
ràît  solide  à  cause  du  rapprecbesnent 
^articulations.  K.  Souhiçornbs. 

STÉHÉpDYNAmÇtljB  ,  s.  f. .  «e~ 
rsodjrmmiçd  (onafK,  solide,  Iww- 
|u$  ;  forée).  Branche  de  la  physique 
qui  expose  l^s  lois  du  .m<Hiyeineût 
des  corps  solides»  r 

STÉftÉOGONÉBS,adj.ets;f.pl^ 
Sureogonata  (erqxoc ,  solide  ,?»*»«» 
angle),  Nom  donné  par  Lynjbye  à 
une  section,  de  la  saôull*  dea  Hydres 
pbytea  marinef ,  eoinureuant  edleè 
fo  ces  plante» uVnt  la  fronde,  articu- 
le et  arrondie  »  est.  solide  ou  pleme. 

^TÉaéOM£THi«liEtaaj.v^<r«a^ 
melricus  (ersprôç,  solide,  tt«rps#| 
inasurer  ).  Leeqbtrd  nomme  caraetc- 
,  re^  stéréjornélriqu**  des  minéraux  ^ 
ceux  que  l'on  tira  <fe  la  structure  aeur>> 
lement  de  ces  corps. 

STÉRÉOftP ,  ad).  ?  giârtopus  («tt> 
pcôç ,  solide,  irave,  pied);  qui  •>  le 
pied  ou  lestipe  plem  et  dur.  Ex; 
Agaricus  siçrttpus.  ^ 

STÉJBJÉOPHYIXBjadiecL^^rao- 
pkfllus  (  ersptocY  ^ohdet  fvWsv, 
feuille);  quia  les  feuilles  solides  ou 
fermes.  Ex,  Centaurée  Hereo^Hp. 

»TÉRÉOëTAT|QW5  s.  f; ,  ^^raa^ 
*f*ltat  (  rTia4a<,  aa^de  t  araW,  se  té* 
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nir).  Partie  delà  physique  qui  traite 
de  IV  qui  libre  destrorps  solides. 

STOR^OTHALAME,  adj,,  stereo- 
thalamus  (ortptùç ,  solide,  ÔiXa/Mf«, 
lit).Épithète  donnée  aux  Lichens  dont 
les  expansions  redressées  ou  f ru  tic  u- 
feôsessoiit  solides  et  pleines.   '  '  > 

6TÉBEUMNE ,  s.  f.y  stereusiria 
(  orepcèh  solide,  ovotà  ;  essence).  Noift 
donné  par  Bizio  et  BouJIny ,  qui  écri- 
vent 'a  tott  sêreusint  ,'  ;  à  la  partie 
eonciète  et  cristaHine  dès  huiles  vo- 
latiles. : 

SXéÙIGHE,  s.  m.  T  sterigrha 
(or>ïp£7ua,  appui).  Des  vaux  nomme 
ainsi  des  fruits  Hétérocarpiens  plari- 
loculajres,  à  loges  manospertnes'.ou 
poïyspcrmcs,  distinctes  (  esc.  Géra- 
nium). C'est  la  diérésite  de  Mirbel. 

STÉRILE,  adj,  p  jterîtu;  oyovoç  ; 
uij/riteàthar  (ail.  ) ;  fruitless  (angl.)î 
stérile  { it*  )  ;  qui  ne  '  porte  pas  de 
fruits.  Les  mineOrs  nomment  filons 
stériles  ceux  qui  né  contiennent  que 
des  matières  non  exploitables.  Une 
anthèrestérilé  est. celle  dont  les  logés 
ne  contiennent  pas  de  pollen  ,  cas 
dans  lequel  sont  trois  des  étamines 
du  Cassia  grandi/Zora.-ht  Bromus 
stérilisent  aiosi  ooqinlé,  parée  que* 
la  finesse  de  sergraincs  les  a  fait  re- 
garder comme  nulles,  et  leFragaria 
sterilis}  parce  tpie  v  sa  baie  étant 
sèche,  il  est  stérile  eu  égard  à 
l'homme.  •  fc 

STÉRILITÉ i s.  f . \sterflitas ;  070- 
via ;  Unfruehtbafkeit  (aïl.);  Unfruit* 
fulness (apgl.) \  sterilità{\X.  ).  État 
ou  qualité* d'une  plante  ^ui  ne  porte 
pas  de  graines ,  d'un  animal  qui  ne 
reproduit  pas  son  espèce*      ' 

STEHj>lCOIUSE,  adj. ,  slernicor- 
ni*  {sternum ,  sternum ,  cornu  9  cor* 
ne);  qui  aie  sternum  avancé  eu 
forme  de  corne.  Ex.  Buprertis  ster» 
hteornis ,  Ckoltts  sternicorriis. 

J$Jftl»OPTÉRYGI£KS,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Sternopterygii  (ar^vov,  ster- 
num, wtapvÇ ,  nagtoira).  Nom  donné 


STÉT 

parGoldfuss,  Ficinus  et  Cârusà  un 
.ordre  de  la  classe  des  poissons ,  com- 
prenant ceux  dont  les  ca  topes  sont 
placées  au  dessous  ou  au  devant  «les 
nageoires  pectorales.  - 

8TER»IOPTYGES\  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Sternoptygia  (orépirov  ,  sternum, 
«tvÇ,  pli).  Nom  donné  par  Dumèrii 
à  un  ordre  de  poissons  osseux,  com- 
prenant ceux  qui  ont  les  catopes 
confine  remplacées  par  un  pli  festonné 
de  chaque  côté  du  tranchant  abdomi- 
nal, et  ayant  pour  type  le  genre  Ster- 
jioptyx*  '  - 

8TERNOTHÉRINS  ,  adj.  et  S.  mi 
pi. ,  Sterfiotharina*  Nom  donné  par 
T.  Bell  à  une  tribu  de  la  famille  des 
l£mydës,'  ayant  pour  type  le  genre 
Sternotheeris,  et  comprenant  les  tor- 
tues qui  ont  le  sternum  mobile.    * 

STEftïVOXES  9  adj*  et  s.  m.  pi. , 
Sternoxi  f.arfpvo*,  '  sternum  ,  oÇù;  , 
pointu).  Nom  donné  par  ÎSuvier, 
LatreiUe ,  Dnroéril,  Goldfuss,  Fici- 
nûs  et  CarusT,  à  une  famille  ou  tribu 
d'insectes  -coléoptères,  comprenant 
eenx  dont  le  sternum  se  prolonge  en 
pointe  par  devant  et  par  derrière. ; 

&YERX1M,  $.  m. ,  sternum  ;  arip- 
vov.  Latreille  nomme  ainsi  la  ligne 
médiane  de  la  partie  inférieure  du 
tronc  des  insectes.  Voyez  Thorax. 

STERMCQHOTES,  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Sterrichrotes  (ertppo;,  solide, 
yportn ,  corps  ).  Nom  donné  par  J.-A. 
Ritgen  à  un  ordre  de  Reptiles ,  com- 
prenant ceux  qui  ont  le  corps  raide 
et  immobile.'  Synonyme  de  Chélo- 
mens.  . 

STÉTHIDIOÎV  ,  s.  m,,  slethidium; 
MitteiUib(,a\l.)(vrtBiiu)vf  petite  poitri- 
ne). Nom  donné  par  Wiedemann,  dans 
les  Diptères ,  à  la  partie  du  corps  qui 
comprend  le  bouclier  dorsal  et  Pé- 
cussori,  ainsi  que  la  poitrine  et  ses 
côtés. 

8TÉTHION,   s.  m.,   stethUtum; 
Vordertheit^  VoréergesckkppiM.  Y 
(«T«9jftf4ç ,  pectoral  )•  Iltiger  nomme 
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atnsila  partie  antérieure  ou  supérieure 
du  corps  des  mammifères  et  des  oi- 
seaux >  considéré  en  muse  r  celle 
qui  renferme  la  poitrine.  j 

STIBIATE  9  s.  mM  nihias*  Syno- 
nyme de  antimonkue.'  x 
.  SUBITE,  s.  -m.  ,  j/ifyïj.  Syno- 
nyme de  antimomie. 

8TIBIUKE,  g.  m;  ,;  stibiuretum. 
Alliage  y  en  proportions  démîtes ,  de 
rétain  avec  un  antre  métal. 

SîtâHOCARPE  ,  adjcct.  t  sticho- 
carmu  (ot^oç,  rang ,-•  xopiroç,  fruit). 
Épitbète  donnée  par  Àgardh  anx 
plantes  dont  les  fruits  sont  disposés 
sur  nue  Unie  en  spirale, 

OTICHOSTÈGUE8,  ad j.  et  s,  m» 
pl%  ,  SnchQste{*a'(9Ti%K,  rang ,  otc- 
7>j,  toit  ).  Nom  donné  par  Orbigny  à 
nne  famiUe.de Tordre  des  Céphalo- 
podes foramiriïfères  ^comprenant 
ceux  dont  tas  loges  sont  empilées  bout 
a  bout  sur  un  seul  axe* 

STTCTÉEflS ,  adjeçt.  et  s.  m.  j*.  f  x 
Stieiei.  Nom  donné  par  Friet  à  une 
tribu  de  l'ordre  des    Hyménomyr» 
cotes  elYellacéV,  qui  a  pour  typé  le 
genre  Sticti*. 

STATIQUE  ,  adj. ,  HicUcus  (  «rtv*. 
toç  ,  ponctué  )  ;  qui  est  marqué  de 
points ,  comme  le  corselet  et  les  élj- 
tces  du  Cetonia  stictica.      v  %        . 

STICTOPÉTAI.E ,  ad).  4  sticlvpe- 
talus  (  ffTtxtèç,  ponctué.  *ii«Xav,  pé-  • 
taie)  -,  qui  a  les'  pétales'  garnis  de 
points  glanduleux,  m.  Euge/uastzc- 
topetalà.  ■■  ■' 

STIFFTIÉES ,  adj.  et  f;-  f;  pL  , 
Stiffàéœ.  Nom  donné  par  Candolle 
à  une  tribu  de  ht  famille  dés  Labia- 
tïflores,  qui  a' pour  type  le  genre 
Stiffiià. 

&T1GMA  TAIRE,  adj.t  Higmata» 
rius  f  (rrr/pwt ,  marque  )  ;  qui  est  mar- 
qué de  points  en  fontes  9  comme  les 
rameaux  du  PodUàporattigmtrtari*. 

STIGMATE,  subs t.  m. ,  siignta ; 
stimma  (  it.).  On  appelle  ainsi,  dans 
les  végétaux  (  Narù  ,  aJL  ) ,  un  or* 
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re  placé  au  sommet  de  Povaire  ou 
style ,  quand  il  existe ,  qu'on  stip- 
posé  destiné  a  recevoir  le  principe  fé- 
condant,  pour  le  transmettre  aux 
ovules  ;  chez  les  insectes,  (Lufûoch , 
ail.  )  ,  des  ouvertures,  placées  sur 
les  côtés  du  corps ,  qui  sont  les  or** 
fices  des  trachées  ou  canaux  aériens. 
Le  nom  de  sftgrutafeest  encore  donné 
par  Hedwig  au  petit,  mamelon  qui 
surmonte  les  globules  verdâfres  qu'on 
observe  dans  l'in volucre  des  Equité* 
tam  ;  par  Palisot-Beauvois  à  une 
pointe  caduque  qui  termine  la  colu- 
melle  des  mousses  ;  par  quelques  en- 
tomologistes a  la  parti*  du  bord  ex- 
terne de  l'aile  dès  (Hyménoptères 
qui  est  plus  épaisse  que  le  reste ,  et 
que  Jûnne  nomme  carpe. 

STIGMATIFORME ,  adj*,  stigma- 
tijfbrmù  (  sàgma ,  stigmate ,  forma  y 
forme);  qui  a  la  forme  d'un  stig- 
mate. Ouverture  stjgmatiforme  pour 
k  respiration.  '    "■      ■ 

STIGJaUTIQtiE,  ao>,  stègmaticus 
(stigm*  j  stigmate)  ;  qui  appartient 
au  stigmate.  L,obes  sfigmatiques* 

8TJGKAT0PH0RE*  adj.,  stigma*  < 
tepkerui  (9tiyp*f  stigmate,  »•»«>, 
porter  ) .  Epitbète  donnée  par  H.  Cas* 
stoi  à  la  partie  du  style  des  Synan- 
tbérees  qui  porte  les  stigmate». 

»TIGMATOMÉ8,adj.  et  s.  m.  pî., 
Stigmatopnea  (exfyfi*,  trou,  **&*, 
respirer).  Nom  donné  parGotdfcss, 
Fischer,  Ficious  et  Garas  à  une  fa- 
mille de  la  classe  des  Polymérics , 
comprenant  ceux  qui  respirent  par 
des  stigmates. 

STIGMATOBTÉMOBTE,  a(}j.,  $tig. 
matostemonU  (  er*yn«  >  stigmate ,  *r£- 
p»v^  étamine).  Épitbète  donnée  par 
Moench  aux  plantes  dont  les  étamines 
sont  implantées  sur  le  stigmate. 

8T1GMULE,  s.  m.,  stigmuld.  Mir- 
bel  nomme  ainsi  chacune  des  divisions 
d'un  stigmate  qui  e»  offre  plusieurs* 

STULAG1NÉES,  ad),  et  s.f.  rjl.y 
Stfagineœ.  Vont  donné  par  Martius, 
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A^ardh  et  Ktio*  à  une  fcraîUe  Je 
plantes,  qui, a  pour  type  le  genre 
Sttiaço.         ' 

STILBINÉES,  adj.  et  s,  f«  pi.  f 
Stilàineœ.  Noaa  donné  par  Kuùtb  à 
ivh  famille  de  plante*,  qni  a.  pour 
type  le  genre]  Sttibe. 

.  &TIlBOID£S,  *dj.  et  s.  m.  pi.  ,■' 
Stilboïdei.  Nom  don  nié  p*r  Pries  à  un: 
groupe  de  l'ordre  des  Coniomycètes 
mucorioées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
St'Ubum. 

STItpOSPOaÉES,  afdj.  et  s .  f. 
pi, ,  Stilbaspore* ,  StiîbosporU.  Nom 
donné  par  Fries  à  un  groupe  de  la 
tribu  des  Coniomycètes  cntophytes  , 
par  Brongniart  à  une  tribu  de  la  fa«* 
mille  des  tlrédinées»  ayant  pour 
type  le  genre  Stilbospera. 

*  STIMULE  9  s,  mi  stimulus;  Brènn- 
borste ,  Brenpspùze  (al).)*  Caodoîle/ 
appelle  ainsi ,  dans  les  végétaux ,  les 
poils  fins  et  un  peu  raides  dont  la 

Îiqûre  causé  une  douleur  cuisante  et 
es  démangeaisons*  Ex.  Urtka. 
$TIMlJIJ5L*,adject.  ïtimkfaius, 
urensy  bren^borstig  (ail.),  Épitbèle 
donnée  par  L.-C.  Richard  aux  suis* 
faces  qui  sont  garnies  de  poils  raidea 
dont  la  piqûre  occasionne  vue  doub- 
leur brûlante  9  coaame  les.  feuilles  de 
YUriiea.  .  i 

,  ftTIPACÉE^edject.  et:s,  f*  pi. , 
Supacece.  Tribu  de  la  famille  dea 
Çrarmeées  ,    admise  par  Runth  ei  . 
Link ,   qui  a  pour  type  le  genre, 
SUpa. 

8TJPE  ,  Bvbst.m.,stipes;  Strunk 
(alk)  ;  stipité  (it.).  On  donne  ce 
nom,  eé  botanique,  k  la  tige  ligneuse 
des  plantes monpcotylédooes  arbores-' 
cenies ,  qui  se  termine  par  un  fais-* 
oeau  de  feuilles  $  a  la  partie  des  cham-» 
pignons»  jeudi*  df  un  chapeau  qui  sup- 
porte cette  dernièpe  expansion  ;  eu 
pteleiftfpméot^lindriqueque  la  eyp* 
sèle  de  certaines,  sjrnanthérées.  offre 
au  dessus  de  la  partie  occupée  par  les 
graines.  Gaesini  rapplique  à  des  ap, 
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peniice*  dadînantbe  dei*yuaéffc£- 
rées  ,  qui  ,  au  lieu  de  •  foire  saillie 
sur  le  réseau,  élèvent  à  leur  sommet 
tés  aréoles  oveiifèce*  *  et  représen- 
tent de  petites  colonnes  plus  du  moins 
épaisses  et  charnues.    ',  Y  - 

STIPÉES,  adj,  et  s.  f.  pi. ,  Sti- 
peœ.  Tribu  admise  par  Nées  d'Esen-. 
beck,  dans  la  famille  des  Graminées, 
qui  a  poux  type  le  genre  Siipa. 

STIP'EIXE  ,,*.  f.A  stipella  ;  Neben- 
àlàltcken  (ail.).  Caadolle  appelle  ainsi 
les  stipules  qui>  dans  une ,  feuille 
composée ,  naissent  à  la  base  des  fo-* 
lioles,  sur  les  pétiolules  (ex.Doll- 
chos).  Link  aônne  le  même  nom 
(stipalius)  au  support  du  cennectif , 
celui-ci  étant  pour  lui  le  véritable  filet 
de  l'eUmine. 

$TU>£LLst;  adj.  ;  stipsttatiu.  Se 
dit  d'un  petiote  secondaire ,  tertiaire 
ou  partiel  ?  qui  est  mtini  de  petites 
stipules  à  sa  base* 

.  SJOUFÊItE  9  *à\.rskpifcrus ( sti- 
/w,  sHpe,  ftrç  ,  porter).  Épithète. 
donnée  par 'H.  Gtesini  au  dinamtka 
des  synanthaVées  ,  lorsqu'il  porte  dos, 
stipes.  Ex.  Cotula. 
;  feTIFlFOIlME,  adj.  f  sùpijvimis 
(  stipes  y  s|ipe  ,  forma  ,  forme)* 
Épithète  donnée  par  Marbel  à  la  tig+ 
des  plantes  dicotylédones  ,  lorsqu'elle 
s'élève  à  la  manière  du  stipe  de$  Pal* 
miers,  portant  comme  lui  un  foisce*** 
de  ftuiUes  à  son  sommet,  et  marquée 
dans  sàiongueur  de  cicatrices  qui  sont 
dues  à  la  chute  des  anciennes  feuilles* 
Ex*  Çmc9P*pfiya.  * 

STUPITfe,  adj.  i  '  stipitatus  ;  g*>. 
strwtkt,  geutielt  (sXL)  {stipes  >  pied);, 
qui  est  porté  sur  un  support ,  comme 
lés  grajnes  du  Bellis  stipitata.  On  dit 
Yaigrttte  stipité*,  quand  elle  s'attache 
à  la  graine  au  moyen  d'une  base  intec-t 
médiaire  (ex,  Hieracium  stipiMum)* 
Le  Peeeilma  stipUosum  est  ainsi  ep* 
pelé  parce  que  son  thorax  se  rétrécit 
en  peu  à  la  partie  pesté>ieure  >  en 
mtuntoe  de  pédicule. 


«le  substances  qui  ont  une  saveur  as* 
trmgente.  Ex.Agarvus  stipticusr  ' 
.  STIPUtACÉ,  aôj.  ,  stxpylaceus  i 
nebenblattaftis  (ail.)  {stipula  y  ati* 
pule).  «Canclolle,  donne  nette  épttbèté 
gu*  bourgeons a\û  sont  formés  pari*, 
superposition  d  un 'grand  nombre  de- 


bres  ,  soit  soudées  ensemble  par  leur 
Jord  extérieur ,  forment  des  enve- 
loppes propres  à  chaque  feuille  ,  e^ 
se  développent .  graduellement  avec, . 
la  branche  elle-même  (  ex.  Magno- 
lia). Stipulaté  se  dit  aussi. d'une 
planté  qui  a  de  larges  et  grandes  sti- 
pules (ex.  Orobus  stiputaceusy  ZM- 
côryphe  stiputacea ,  Macrochemuni 
stipulaceum). 

81fPtfLAlRE ,  adj.  ;  stipulant^ 
blattansatzdhnUch  (ail.).  Candofle 
appelle  wrillss  stipulaires  celles  qui 
•ont  produites  par  le  prolongement 
0*  k  transformation  des  stipules  (  ex; 
SmUam  horridaj,  et  Poileau  mem-> 
brane  stipulalre  >  une  membrane  qtii 
semble  (aire  partie  de  l'embryon  du 
Nelumba  i  et  que  Richard  regardé 
comme  un  véritable  cotylédon.  Cette 
membrane  est  appelée  $aïn*  stipu- 
'  faire  pny  Tu  r  pin*  Plusieurs  plante* 
«ont  nommées  stipulflires  a  cause  de 
la  grandeur  de  leurs  stipules  '(  ex» 
Vallea  stipularis  ) .  UAgàrictu  stim 
ptdaris  a  un  slipe  capillaire.  -  ' 
,  STIPULATION  ,  5.  f. ,  stipulais. 
Uom  sous  lequel  L.-Ç.  Richard  cenv< 
prenait  tout  ce  qui  a  rapport  aux 
stipula».  .\l 

t  STIPULE,  s.  f.  ,  stipula;  Jfter* 
btatt  yNebenbiatt  yBlaUatuatz(*\\.)i 
stipula,  orçccfiUua  (it,).  Petite  feuille 
supplémentaire ,  laminée  ^  réduite  4 
la,  nervure  médiane  ou  produite  paiv 
une  expansion  du  pétiole,. libre  pu, 
soudée  en  forme  de  gaine  *  qui  a'iu-t' 
sère  à  la  base  de  eextainca  feuilles  , 
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tardant'  «rçsi  un  nœud  TÎtal  d'«rç 
naît  quelquefois  un  embryon  fixe  à 
son  aisselle.  Hliger  appelle  stipulé 
LStoppelfeder  )  une  plume  mai  mH 
4e  la  peau,  et  qui  est  encore  enve-r 
.  loppée  danf  sa  gaine, 

STIPULE ,  %à\^stwula$m;  after- 
blattrig,  nebenbfàttrig  (ail.)  $  qui  est 
muni  de  stipules  (ex.  Sessta stipu* 
lata9  Pultenaa  stipularis  9  Jtesem* 
brjrântltièmum  stipulaccum)%  qui  a  dé 
grandes  stipules  (ex.  Spirça  slipa^ 
Jata)*  Jiçs.  entomologistes  donnent 
cette  épititète(/Wcttùiis)eux  cuisse* 
des  insectes,  lorsqu'elle*  offrent  à  leut 
base  une  lame  forte  et  raide  (ex* 
M  or  délia). 

STIPULÉPIv,  adj.  f  stimdumm  S 
qui  doit  son  origine  à  des  stipule* 
transformées  *  comme  les  aiguillons 
du  Paliurus  amleatus  y  les  épines  du) 
Bfrberis ,  les  vrilles  du  Smikmhor* 
rida  *  la  pérule  da  Liriodendro*.  tun 
lipifera.  .     •    • 

STIPUL^W»  adiect.  t  siipulosw 
Epithète  donnée  par  Richard  au* 
plantes  qui  sont  munie»  de  tren-gran- 
des  stipules»  . 

&TIPULUFÉ&E  9  ad}»  »  ttipuliferiH 
(stipula >  stipqle,  #ro,  porter  )t  Se 
dit  du  pétiole  y  quand  ji  porte  des  stK* 
pule».  j£x#  MespiJfts  gsrmaniea* 

STOECHIOMETR^E  ,  s<  f  - ,  *Î0* 
ehUtnetrla  /  pluwusthe  Messkunft 
(rt<HX*°v,  élément,  pfTf*»,  mesn-r 
rer)k  Nom  àonoé  par  J.-B.  Richter 
}  la  partie  de  la  chimie  qui  recherche 
les  quantités  relatives  dans  lesquelles 
1er  diverses  substances  ,  simples  014 
composées  *  se  combinent  les  unes 
avec  les  autres.  : 

.  STOLIDOPHTDE$  ,  s.  m.  plur. , 
Stolidopàidt*  (ctAu,  pli ,  {711,  *e*T 
peat).  Nom  donné  par  J.-À%  Rkgen. 
à  HBf  famille  de  Reptiles  ophidiens* 
Comprenant  les  serpeus  qui  f  comme 
les  Céoilies ,  ont  la  peaupliftiée^ 
.  STOLON  9  a*,  nu,  stolo)  Sprosser, 
Sprcjsê,A*slauf#  (aM.)  ;  sUÀm*$* 
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poUone  (ît.).  On  appelle  ainsi  des  fi- 
let* grêles  que  certaines  plantes  émet- 
tent de  leurs  racines  V  tiges  ou  bran- 
ches t  qui  vont  prendre  terre  à  une  ' 
certaine  distance  ,  s'enraciner  et  pro- 
duire de  noareaux  individus. , 

STOLON  IFÈBE  ,  adj>.,  Sfojùnifc~ 
rus;  wurzelsprossend(a\l,\;  pôUont- 
fcro  (it.J  ;  qui  produit  des  stolons 
(ex.  Àerostïs  stofanifera ,  Phascuto 
siàloniferum  j*  Arabis  procurrcns  , 
Cardaniine  prorepens), .  On  emploie 
quelquefois  ce  terme  pour  désigner 
uniquemenfune  plante  dont  la  racine 
émet  un  grand  nombre  de  tiges  ra- 
meuses et  humifuses  (ex.  Hclichry- 
sumhuoiifusum). 
'  STOMAPODE3  ,  ad),  et  s.  m.  pi., 

,  Stomapoda  f  oropta  ,  bouche ,  7roû;  f 
pied).  Nom  donné  par Lamarck,  La- 
treifle ,-  Cuvier ,  Straus  et  Eichwàld 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Crustacés , 
comprenant  ceux  dont  les  pieds-mâ- 
choires sont  conformés  de  même  que 
les  quatre  premiers  pieds  thoraciques, 
ou  peu  différens* 

BrOMAPGDirGmMÊR  ,*à\.y  sfoma- 
podi/ornUs.Kkby  donneeeXteèpithèie 
aux  larves  carnivores  ou  saprophages. 
hexapodes  et  munies  de  longues  an- 

.  tennes ,  dont  le  corps  alongé  et  sub* 
déprimé  est  garni  de  mains  ravissan- 
tes. Ex.  Mantié. 

STOMATE  f*^m.i*tomatium;Spak* 
vffnung  (all.)(  exipa  ,  bouche ) .  Link 
appelle  ainsi  dés  orifices,  visibles  au  mi- 
croscope, dans  l'épiderme  delà  plupart 
des  surfaces  herbacées  des  plantes»  Ce 
sont  les  glandes  mihalres  de  Glei- 
chen  ,  les  glandes  corticale*  de  Saus- 
sure ,  les  ports  évaporatoirès,  ou  soi  - 
rotules ,  de  Hedwig ,  les  pores  de  Ju- 
rioê  et  Kieser ,  les  glandes  épider- 
moîdeles  4e  Làmétherie  ,  les  pères 
de  t  épidémie  de  Rudolpht  f  les  pores 
corticaux  de  Candolle  (  port ,  pori 
evaporatorii  s.  exhalantes, >spiracula> 
pori  epidermidis  s.  epidermatici  A 
corticales  y  glanduta*  epidermidis  s. 
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epidcrmatkce  ,  glandulœ  corticales 
s.  miliarès  ,  rimœ  annulâtes  ,  vasa 
secèrnentia  )*  Bridel  emploie  le  mot 
âe'siomate  pour désigner  l'éciphragme 
des  mousses.  ' 

STOMATACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Stomatàcea.  Nom  donné  par  Lamarek 
à  une  famille  de  Gastéropodes^ ayant 
pour  type  le  genre  Stomatia. 
r  STOMATQPTÉnOPHOBES  ,  adj. 
et  subst.  m.  pi. ,  Slomatoptcropfwra 
(jnôua ,  bouche ,  ircipov ,  aile  ,  ygpo» , 
porter  ).  Nom  donné  par  Gray  à  une 
classe  de  Mollusques.,  qui  correspond 
aux  Ptéropodes  de  Cuvier, .     r 

STOMEIVCÉPflAU&,  adj.  et  s,  m. , 
Stômèncêphalus  {etmpx ,  bouche,  «v , 
dans ,  Tiffài ,  tête  >.  Nom  donné  par 
Geoffroy-Saint-)!  ilairè  à  un  genre  de 
Monstres ,  comprenant  ceux  qui  ont 
la  bouché  prolongée  en  une  trompe 
fjermée.    : 

STOMOBLÉPHAIUÉS,  adj.  et  s; 
m*  pi.  yStomoblephari  (  9*tp« ,  bou- 
che >pUfct(w  ,  pan  ni  ère)*  Nom  donné 
Er  Bory  à  un  ordre  de  la  classe  des 
içroscopiques ,  comprenant,  ceux 
dont  le  corps  est  garni  de  eirres  yi-* 
bratiles  sur  les  bords  ou  aux  alen- 
tours d'un  orifice  buccal.    . 

&TOJMK>\YDÉE8,  adj.  et  s.  f.  pi.  -, 
Stomoxjrdeat.  Nom  donné  par  Meigen 
et  Wiedemann  à  une  famille  de  l'or- 
dre ie»  insectes  diptères ,  qui  a  pour 
type  le  genre  éftomotys.     -    ' 

S? IIAGULE  ,  subst.  f , ,  sfraguies  ) 
Kornspelz  (alh).  Nom  donné  par  Pa- 
bsot-Beauvois  à  la  glumeile  des  Gra- 
minées. / 

STRATE  v  g.  f. ,  stratus  ;Schicht 
(ail.).  Les.géognostes  appellent  ainsi 
les  parties  d'une  masse  minérale  qui 
se  trouvent  comprises  entre  les  fis- 
sures ou  joints.  Strate  n'est  pas  sy- 
nonyme de  couche;  car  on  s'en  sert 
seulement  pour  désigner  les  parties 
d'une  couche. 

&HUTEFICATH>N,  s*  f.,  strate 


SXRE     ' 

Jicàtîo;  SchUhiung  (ail.).  Disposi- 
tion d'une  masse  ou  couche  minérale 
qui  est  divisée  en  lit*  ou  couches  d'un 
ordre  inférieur ,  par  des  fissures  pa- 
rallèles, étendues ,  peu  distantes , 
résultant  eUes-mcnics  du  mode  de 
formation.   . 

SRATIFfÉ ,  adject. ,  stratifîcatus  ; 
gescfucfUet  (ail.).  Se  dit  d'une  roche 
que  des  fissures  parallèles  et  d'une 
grande  étendue  divisent  en  lits  ou 
en  assises  superposées  les  unes  aux 
antres.  On  dit^ussi  d*une  grande 
masse  dé  terra  in -quelle  est  strati- 
fiée ,  aûand  elle  se  compose  de  cou- 
ches d  espèces  différentes ,  et  par  cdn* 
séquent  de  roches  diverses, 

&TRATIFOfUtE ,  adj. ,  Mranfor- 
mis  (stratus,  couche  »Jorma,  forme). 
Épithetè  donnée,  dans  la  nomènchK 
ture  minéraiogtque  de  Haûy ,,  aux 
corps  concrétionnés  résultant  <Fuû 
assemblage  de  couches  qui  s'étendent 
en  formaift  ordinairement  des  bndu* 
latfons  plus  ou  moins  sensibles.  Ex. 
Chaux  carbonatét,  s tratif orme. 

STIUTIOMYDES,  adj.  et  s,  m. 
pi.,  Stratiomydes.  Nom  donné  par 
Cuvier,  Lamarck;  Latreille^Gold^ 
fuss,  Macquart,  Wjedemann,  Fâllén, 
Ëichwald ,  Fjcinus  et  Carus ,  à' une  fa- 
mille ou  tribu  d'iosectes  diptères ,  qui 
a  pour  tyj>e  le  genre  StratiomjrsK   / 

STRATIOTÉE9,  adj.  et  s,  f..pl.  f 
StratioUœ.  Nom  donné  par  Reichen- 
hacb  à  une  tribu  de  la  famille  des 
Hjdrocharidées,  qui  a  pour  type  le 
genre  S tratio tes.         . 

STRATOÏDB,  adject;,  strçtoutes. 
Se  dit  de  \\  structure  d'une  roche» 
quand  celle-ci  est  formée  de  couches 
superposées.  Ex.  Calcédoine  stra~ 
toïde.  "•,.''•     v 

»TRBP8IC^,adj.,^r^W^o^ 
(  9rpf?rrôf  4  tordu ,  xipoc ,  corne  ) }  qui 
a  les  cornes  contournées  en  spirale. 
Ex.  Trageiaphus  strepsj&rà*. 

PTWJWICfl^QT*:3,ad3.et8.m. 
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.  ph  *  Strepsiçkrûtes  (atfmniif  H>rdu, 
&?*** f  co|,P*)*  N0111  donné  par  d.*A. 

Jlitgen  à  un  ordre  de  la  classa  deaRep* 
tilcs>  comprenant  les  Serpens,  ou 
ceux  .dont  le  corps,  développé  dans 
le  sens  de  iaionguéur  9  est  remarqua- 
ble par  la  faculté  qu'il  a  de  décrira 
plusieurs  tours. 

^REPSIPTKRES>adj.ets.m.pl., 
Strepsiptera  (  îrrptitxoç  ,  tprdu  ^  wcf- 
pov ,  aile  ).  Nom  donné  par  Kirby  à 
un  ordre  de  la  classe  des  insectes, 
comprenant  ceux  che*  lesquels  ou 
aperçoit ,  près  de  la  hanche, des  deux 
pattes  antérieures ,  deux  écailles  li- 
néaires eteochléariformes,  cm'il  re- 
garde comme  des  rudimen*  d  élvtret. 
Synonyme  de  Rhipiptèiis. 

STREPTAPTODACTYLES,  adj.  et 
S.  m.  pi. ,  Streptaptodaçtyli{  erst jc- 
toç,  tordu,  ebrrw,  saisir,  fâxrvtaç, 
doigt  ).  Nom  donné,  par  '  J.-À.  Rit-  * 
gen  à  une  fanittle  d'oiseaux  ,  com- 
prenant les  Hiboux ,  qui  embrassent 
i^s  objets  en  les  entourant  de  leurs 
doigts, 

MBEPTOCARPE ,  adj..  strepto- 
corpus  (<rrp«rrô*  ,  tordu  ,  juçiroç', 
trait)  ;  qui  a  des  fruits  striés  en  spi-r 
raie,  cemmelesurpesdel?J?ACA(^pM 
strtptocarpQ. 

STIUEOTOPB,  adject.,  streptopus 
(eTjNirroc,  tordu  ^  wovç.f  pied)  ;  quia, 
le  pied  ou  le,  stipe  contourné.  £x. 
uégaricus  sireplopus. . 

8T»E*T01»ÉTAi^fadj.,  rtrefi*  *  . 
topelaius  (erpixtoc,  tordu , .ici**)**  f 
pétale  )  ;  quia  deipétales  tordus.  Ex;  . 
£ft^sjUa  streptopttalà. 

*^PTOPHO&E,  tài.ystrtft*- 
phdrus  (  ffrpnrtoflpoç ,  qui  porte1  us» 
collier).  Le  PsiUacus  strtptopHorus 
a  le  derrière  du.  cou- marqué  d*un 
large  collier,  dans  le  mâle.     \ 

$TRIATULÉ,  adj.,  striatulaius ; 
qui  est  marque  de  très-petites  stries. 
Le  Coiuàer  strialutus  a  ses  écailles 
caJréfi^ioenunJèhrà/ormcrdesstnef 
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Joogitu&ntfoft.  Lé  VentûUum  stria* 
tuium  n'a  qu'un  jktit  nombre  de 
atrte*.    •       '  ;    ' 

STRUHJLAXS,  adj.  eïs.m.  pi.  .,' 
Slridiftàntes.  Nom  donné  par  Eîch- 
\rald  à  une  tribu  delà  famille  des  ' 
Cicndairt*  /renfermant  le  genre  Çï- 
coda ,  à  cause  du  bruit  particulier  que 
ce*  insectes  produisent. 
*  STRIMILANT,  adj.,  stridulans. 
Un  Insecte  hémîptère  (Ûeduvius  stri- 
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dutus)  est  ajnsi  nommé  à  cause  du 
cri  particulier  qu'il  Fait  enteni 
tjuand  on  le  saisit. 
,  STRIDULATION ' ,  %:irstridulaùo. 
Sorte  de  clan t,  ou  plutôt  de  bruit 
inbnotône,  que  /ont  entendre  certains 
insectes   orthoptères  et  hémiptères. 

STRIE,  «uD>t.  t.,  stria;  Strict 
Strtife  (alL).  On  appelle  ainsi  de  oe- 
a  Uts  sillons  parallèles  et  longitudi- 
naux. ... 

§TftI$,  adj.,  striatus  ;  gestrtift 
(ail.)  ;  qui  est  manqué  de  stries,  comb- 
ine les  feuilles  du  Scirpusmarltimus  9 
\e*  fruits  de,  i*  Omocarpuni  s  triât  uni  , 
tes  graines  du  Lysimachia  stéllata  $ 
Ja/rgfi  du  Rurhex  Acttosa,  la  coquille 
dfela  Crass,àtetla strlata^du  Càrdlùm 
'  strialum,  de  U  Mactra  striatèlla;  dix 
Bulimus  slriatuhis\  dv'Fusus  stria- 
tulaius ,  delà  Pteurotomû'striutulalaj 
du  Pectunculus  striafularls;  de  la  -Qv 
çfai  striatina  et  de  la  Pleitroiomd 
slriarella  y  le  Korselèt  du  ScaurUs 
*  étriatusrlA  Ckètodonstrtrtus e&tQinsi 
sommé  à  cause  des  qu*treAeu>  cinq 
large*  bandes  transrersaW  brunes 
qu  il  offre  sur  an  fond  jaune^^T/- 
namus  strïgutosus  a  les  attes^^S^ 
4a  strias  noires> 

SUÇA ,  s.  £. ,  strigaj  Striihborst* 

&l).  Nom  donné  par  Candotle  a  de 

petites  écailles  étroite»,  slongéés  et 

'  semblables  a  des  poils' ,  comme;  on  en 

▼oit  sur  les  Fougères. 

8TRIGlCOLtE .,  adj. ,  sirigicoMè 
{urif*1,  ^h**^,  aol),  â*  «s 
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d'un  insecte  qui  a  le  corselet  stfrré. 
Ex.  Orohitis  strigicaltisi, 
'  STRIGIDEk,  adject.  et  s.  m,  pi. , 
S  frigides.  Vom  donné  à  une  famille 
"de  Tordre  dés  oiseau*  rapaces ,  qui  à 
'foxît  type  .le  genre  S  truc. 

STRIGÏLIFORME  ^  adj. ,  strigiti* 
formis  t  strigil  >  e'trille ,  forma,  for- 
me  ).,  Se  dit  d'un  corps  dont  la  sur- 
(ace  est  très-rude  au  toucher ,  comme 
celle  d'une  étrille.  Ex.  Spongia  stri- 
gilata  y  Tellina  strigosa. 
,  &îfUG0H>E^  adject.  ,  strigohks 
(  etptÇ  î.cboùette,  cUàç,  ressemblance); 
•qui  ressemble  à  une  chouette.  Er* 
rCtprintifeus  strigoïdes. 

STRIGOPE ,  adj . ,  strigppus  (atpiÇ, 
strie ,îtûCç,  pied);  qui  a  le  pied  ou 
le  stîpe  hérissé  et  rude  au  toucher* 
Ex,  Agariats  strigopus* 

STUIGUEUX,  adj.  ,  strtgosus; 
strieglich  (ail.)  (*TptÇ>  strie).  Se 
dit  quelquefois ,  mais  rarement ,  d'un 
corps  u^out  J.a  surface  est  raboteuse  t 
comme  la  coquille  delà  Tellina  stri+ 
gosa.  J  .  ,     , 

STRIGULEMÉES ,  aà>et  s.X  pi.  , 
jSirigùlincœ.  Nom  donné  par  F  ries  à 
une  tribu  de  h  Famille  des  Sphéria- 
cées ,  qui  a  pour  typeje  genre  Strl— 
gula.  —  ';  .;'..* 
'  STRIlF^ORE ,  adject. ,  striiflorus 
(stria,  strie  ,  flos ,  fleur)  ;  qui  a  le 
tube  de  la  corojle  strié.  Ex.  Genipa 
itriiflora.  •'      .  , 

•  v  8TOIOLÉ  9  adj.,  striolatùs  (  stria. 
Strie  )  ;  qui  est  légèrement  strié  , 
aomoté  les  élytres  ,du  Passalus  strio* 
tatus. 
4  STRIPHIVOCALICÉ,  adj.,  striphno* 
$alyx  [  oTpt$i>oç ,  rugueux ,  xdélwç ,  ca- 
lice) i  qui  a  des  calices  hérissés  , 
t*és- velus.  Ex.  Vsbeckia .striphno^ 
talyx.     .       .  ' 

STÎOXÉft,  adj.  et  sûbst.  m.  pi.  , 
y&trixœ.  Nom  donné  par  Lesson  s  une 
section  de  la  famille  des  Accipitres  , 
qui  a  po«r  type  le  fenre  Strix. 

&7K09ItAGi^  «ty ,  strofytttweusi 


Sè4»t  d'une  plante  qui  a  tes  ftam 
disposées  en  une  sorte  de  chaton.  Ex* 
Cas  fia  s(robitaceay  Halocnemumstro* 
hâacewn.  Le  Jiïàûtus  strolnlaceus  a, 
son  chapeau  charge  d 'écailles  épais- 
ses ,  squarrepès  et  dressées ,  qui  lui 
donnent  quelque  ressemblance  avec 
une  pomme  de  pin. 

STJtOBÎLE,  s.  m.  ,  strobihis  ; 
Zapfén  (ail*) .  cqno\  pma  (it.)  (*rp&* 
Çiaoç  ,  pomme  de  pin,).  Réunion  de 
fruits  couverts  provenant  de  fleurs 
nées  à  l'aisselle  de.  bractées  écail- 
leuses ,  dont  la  réunion  forme  tin 
corps  conique  ou  globuleux.  Synony- 
me de  cane.  .  « 

STEOBILIFÈRE,  aà]. ,  strobiliferus 
(strobilus ,  strobile.  yJero  j  porter  ). 
Se  dit  d'une  plante  dont  les  fleura 
sont  disposées  en  'épis  et  garnies  de 
grandes  bractées,  de  sorte  que  le  tout 
Unité  plus  ou  moins  bîefn  uncôoe  ou 
strobile..  Ëx. Fhmingia siropiUf^ra\ 
Hedjrsùrum strobiliferum. 

STHOB1LIFORME  ,  ad].,  strobiti- 
forrnis  ( strobilus,  slrobile f  forma*, 
forme)  -f  qui  a  la  forme  d'un  cône  ou 
d'un  strofyle  ,  comme  les  énis  du  €fo 
dostegèa.  strobilifera  >  àii^kffbrUa 
strobitifera. 

STROB1LIN,  adj.  ,  strobilinus  ; 
qui  a  la  formé  d'un  cône  de  sapin 
(ex;  Spongia  -  strobilinà  )  >  ou  qui 
croît  sur  les  cônes  de  sapin  (ex.  Àga- 
ricus  strobilimis  ,  Lie  fa  strobilinà). 

STROMATÉIDES,  ad},  et  s.  m. 
pi.  ,  Siromateides.  Nom  donné  par 
BJainviile  et  La  treille  à  unefatniU* 
de  poissons ,  qui  à  pour  type  le  genre 
Stro/naieus. 

,  STAOMBÉS,  adj.  et  s,  m.  pi.  ; 
Strombea.  Nom  donné  par ,  Menke  a 
une  famille  de  Tordre  des  Gastéro- 
podes ctéDobranches,  qui  à  pour  type 
lé  genre  Strombus. 

STltOMBIFOnllE  i  ad  j .  y  slrow*- 
biformis  [strombus,  strpmbe ,  forma', 
forme)  ;  qui  a  la  forme  d'un  «trombe. 
te^Colmbdlz  tlrombifomii* 


SîftO  479 

»  ftTOOiWQgMB  ,  adj.,  stfoiaboides ; 
.qui  rassemble  a  un  stronjbc.'Ex.  Buté- 
citutw  stromboïdes.  \  . 
■  ;  STROMBULIï^RË*  adj.,  stram* 
Buliferus  (strombus, ,  yn7ftro  ,  por- 
ter );  qui  porte  des,  fruits  contournés 
en  spirale*  Ex»  Mimosa  stfombuli** 
'  fera.        .  \  .  ,'»''' 

-  STftOMBlXJFORM£,adj.  vsfrom» 
buliformis ,  càchleatus  (strombus, 
vis,  forma ,  forme);  qui  est  con- 
tourné en  manière  de  vis ,  ou  en  spi- 
rale ,  comme  les  fruits  du  Medicago 
•poljtnorphaJ       '    ^ 

-  &jmOME9s.  m.,  stroma;  Unter* 
lage  ,  Polstçr  (ail.)  (  groupa  ,  tapis). 

.  Bersoon  appelle  ainsi,  d  une  manière 
générale ,  la  partie  des  plantes  cryp- 
togames qui  porte  ou  renferme  la< v 
fructification*  Link  et  la  plupart  des 
mycétplogistes  allemands  réservent 
ce'  nom  (Cubiculum,  CephaJopho~ 
rum  , ,  Nées  )  pour  te  t  balle  de  cer- 

"  tains,  champignons ,  quleat  épais,  su- 
béreux et  parfois  développé  en  iprme 
de  fronde  ou  de  foogositéù  .  '  ,•  » 
5TRO!MG*XO€ÈRE  ,  adj.  rstron+ 
gylocerus  {  orpojy^ç  »  rond ,,  nipac  , 
corne);  quia  des  cornes  rondes.  £x. 

'  Ctrvus  slrojigylocerUs.  l 

STROftGYLOCEMQlBES,  adj.  et  s. 
ra.pl. ,  Strongjrlocerei  (nrDVffCàttç  , 
rond,  xcpxoç,  queue).  Nom  donné  par 
J.-À.  Ritgert  à  un  groupe  de  reptiles 
ophidiens, ,  comprenaenÉ  «eux  qui  ont 
la, queue  ronde. 

STROINTUSIQUE,  «d].,  strontia- 
nicusj  qui  renferme  de  la  stronliaoe. 
Omaiins  donne  cette  épitbèleà  un 
genre  de  roches- pierreuses  ,  compre* 
nant  celles  dont  le  sulfate  de  stron-» 
tiane  fait  la  base. . 

STBOiMTICO-ABGEMTIQUE  9»AjëJ, 
strontico-urgenticu*.  Nom  -  éonné^ 
dans  la. nomenclature  roinéralogtque 
dé  Haùy,  à  des  sels  doubles*  qui  résult 
tent  de  la  combinaison  d'un  sel  stron- 
tique  *reo*  un  sel  argentique^x*  Fui* 
miM*  strWitQrVrçtHêifH, 
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.  STROlpTKgJE  %  adj. ,  strontUtu. 
Berzëlius  nomme  oxlde  sfroniïquele 
premier  degré  d  oxidatioo  du  -siron-* 
tiam ,  ou  lastrontiane  %suljure  stronr 
tique  son  premier,  degré  de  sttlfura- 
tion,  et /W^{ro«^^*lcs  combinai- 
sons de  l'oxideavec  Jesacides ,  du  du 
sulfure  avec  les  sulfidcs,  ainsi  que 
celles  du  métal  avec  les  eoxpsbalo- 
gènes.  ^  (    v     ..*****• 

SlrBONtlIli  9  »yÂ. ,  strontium. 
Jdetal,  encore  pe^k  connu,  qui  fait 
la  base  de  la  ttftootiane.  Son  nom 
vient  de  Strontian,  en  Ecosse,  où  la 
strôntiane  fut  trouvée  pour  la  pre-v 
mîère  fois ,  à/t'état  dé  carbonate. 

STItOPHIOLE,  ».  f,,  strophiola, 
strophiotus  9  strophiolum;  NetbeUeo- 
ke,  KeUmvarze  ,  SamtKschwamm- 
wulst  (  ail.  )  (  «tpéfo»  ,  tourner). 
Nom  douné  par  Gaertner  aux  bosses 
fongueuses  on  calleuses  .qu'on  trouve 
sur  le  ventre  de  certaines  graines; 
N  par  Salisbury  à  des  appendices  caHeux 
situés  autour  de  l'ombilic,  dans  quel- 
ques graines  (ex.  Glycine)*       > 

OTROPHOTES,  adj;  ets.  m*  pi.  v 
%  Strophota  (orpifo  9  tourner).  G#  Fi- 
scher désigne  tous  ce  nom  la  classe. 
des  Cirripèdes ,  à  cause  de  la  forme 
contournée  des  pieds  de  ce*ànimaux^ 

Sf  ROTODAjCTYLES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Strotodactjii  (<rrpâ>T©ç',  atongé  9 
JobertAoç,  doigt).  Nom  donne  par 
J.-A.  Ritgen  à.  une  famille  d'oiseaux 
aquatiques,  comprenant  ceux  qui 
ont  de  très-longs  doigts. 

flpUJCTWE  y  s.  f .  9  structura.  En 
mioéralorie,  ce  mot  exprime  là  dis- 
position des  joints  de  séparation  des 
parties  d'un  minéral  on  d'une  roche  9 
d'où  resuite  nécessairement  la  forme 
de  ces  parties/ En  botanique  et  en 
zoologie,  c'estrarrangement  des  tis- 
sus ou  élémens  organiques  qui  entrent 
danslacofupositioudcs  corps,  vivans. 
.  &TRUMEUX,  adject.  9  sirumçsus 
(struma  9  goitre  )  ;  qui  porte  un  goi- 
tre. Un  cBtoaoaire  (  Spiropterastru* 


STDR 

mùsé  )  est  ainsi  nommé  parce  qu'à 
une  certaine  distance  de  son  extré- 
mité antérieure  il  offre  un  petit  tu- 
bercule qui  simule  une  espèce  de 
gaître.  . 

,     .  STRUHOFÈIIE  ^  adj. ,  strumiferus 
(  siwm*  9  goitre  9  fero  9  porter)  ;  qui 
.porte  un  goître  9  comme  VOnchopho- 
rus  sirumifer ,  dont  l'urne  e*t  munie  - 
d'une  apophyse  à  sa  base.  < 

STBrJTBiaNÉS5  adj. et»,  m.  pi.  ? 
Struthiones.  Nom  donné  par  Gold- 
fuss  9  Rttgen  9  G.  Bonaparte  et  Les- 
son  à  .Une  famille  d'oiseaux  9  qui  a 
pour  type  le  genre  SlruMo. 

STRUTHIOftlDES,  adj.  et  s.  m. 

.  pl.f  Struihionida.   Nom  dooné-par 

Viffors  à  uùe  famille  de  L'ordre  des 

Gallinacés,  ayant  pour  type  lé*genre 

Slruthio.  •  ' 

STRUTai0PTÊnEradject.,  stm- 
thiopfrris  (<rrpovOàç ,  moineau ,  wr«pW, 
fougère).  $pïtbete  donnée  à  une 
fougère  (  Osmundastruthiopteris  )  y 
perce  que  les  oiseaux  font  souvent 
leur  nid  dans  son  feuillage  touffu. 

STRYCfflVÉES.adj.ets.  f.  plur., 
fyrycknœ.  Nom  donné  par  Gandolle 
à  une  famille  de  plantes,  ayant  pour 
type  le  genre  Strychntts ,  qui  n'a  point 
été  adoptée. 

STRY€nj\HVE,s.  f. ,  strychnina. 
Alcali  organique ,  découvert  en  1 8 1 9 
par  Pelletier  et  Gaventou,  qui  l'ont 
trouvé  dans  plusieurs  espèces  de 
Strychnos. 

STRYCHNIQUE  ,  «adj. ,  strychni-» 
du*  Nom  donné,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  dé  Ben&elras  ,  aux  *ela 
dont  la  strychnine  fait  la  base»  - 

STUYCBJ>JOCeROMINB,8ubst.f., 
sirychnochromïna.  Pelletier  et  Ca— 
ventou  ont  appelé  ainsi  une  matière 
extracti  ve  contenue  dans  l'upas  tieuté, 
parce  qu'elle  devient  verte  quand  on, 
la  traite  par  les  acides.'  • 

8TURDINÉS,  adj.  et  s.  m.  plur., 
Slurdiiut.  Nom  donné  par  Vigors  à 
une  tribu  dé  la  famille  des  oiseau* 
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percheurs  conîrostres ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Sturdus. 

STT3ÏUOIVIENS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Sturioniïj  SturioneSé  Nom  donné 
par  Cuvier,  Latreille ,  Ficinus  et  Ca- 
rus  à  un  ordre  de  poissons,  qui  à 
pour  type  YAcipenser  Sturio. 

STYGIEN  ,  adj. ,  stygius  {  <rrvÇ , 
styx);  qui  croît  dans  les  eaux  noires  et 
croupissantes,  comme  les  poètes  pei- 
gnent celles  du  Styx  (ex.  Juncus  sty 
gius).  Stygiensc  prend  aussi  comme 
synonyme  de  noir  (  ex.  Lichen  sty-- 
gius). 

STYLAIRE  ,  adj. ,  stylaris  (orvXo;, 
slyle).  On  appelle  loge  stylaire  une 
espèce  de  cavité  qui  se  voit  quelque- 
fois à  la  base  du  style,  et  qui  renfer- 
me souvent  une  graine  ,  comme  dans 
le  Brassica  cheiranthos  et  le  7Wa/i- 
thema  monogyna. 

STYLE  9  s.  m. ,  stylus  ,  tuba  ; 
Griffel  (s\\.);stilo  (it.)  (<ttvXoç,  style). 
Support  particulier  du  stigmate  , 
corps  plus  ou  moins  alongé  qui ,  dans 
beaucoup  ile  plantes  ,  sépare  ce  der- 
nier de  l'ovaire. En  zoologie,  on  donne 
le  nom  de  style  au  filet  du  balancier 
des  diptères  ,  et  h  de  longs  organes 
raides ,  non  articulés  ,  qui  garnissent 
Panus  de  certains  insectes. 

STYLÉ.  9  adject,  ,  stylatus.  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  le  style  très-long 
(  ex.  Erodium  stylatum) ,  ou  d'un 
insecte  qui  a  l'anus  garni  d'un  slyle 
(  ex.  Asilus  stylatus). 

STYLET,  s.  m.  Nom  donné  par 
Mirbcl  à  chaque  division  du  style , 
dans  les  plantes  où  cet  organe,  est 
multiple  ou  multifide. 

8TYLEUX,  adj.,  styhsus.  Se  dit 
d'une  plante  qui  a  un  style  très-long 
(ex.  Crucianella  stylosa,  jElhione- 
ma  stylosum),  ou  dont  les  fruits  sont 
ticuminés  par  un  long  style  persistant 
-(ex.  Cardamine  stylosa\  Le  Tœnia 
styhsa  est  ainsi  nommé  à  cause  de 
son  corps  très-long  et  fort  grêle. 

STYLI0ÉES,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
IL 
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Stylideœ.  Famille  de  plantes  ,  établie  . 
par  R.  Brown,qui  a  pour  type  le  genre 
Stylidium ,  et  que  d'autres  considè- 
rent comme  une  tribu  de  la  famille 
des  Gampanulacées. 

STYLDFORME,  adj.,  styliformis 
(  stylus ,  style ,  forma  ,  forme  ).  ;  qui 
a  la  forme  d'un  style  ou  d'un  stylet. 
Axe  styliforme. 

STYLISQUE,subst.  m.,  styliscus; 
Grijfelstrang* .Nom  donné  par  Link  au 
cordon  \m\\\Wive{Chorda.pistillaris9 
Corrëa;  vaisseaux  conducteurs  de 
l'aura  seminàlis  ,  Mirbel  ). 

STYLODÉ  ,  adj. ,  stylodeus.  Wa- 
ebendorff  donnait  cette  épithète  aux 
plantes  qui  sont  pourvues  de  styles. 

STYLOIDÉ  ,  adj ,  styloïdeus  (  *tv- 
>oç ,  style,  cîJo;,  ressemblance).  Epi- 
thète donnée  aux  coquilles  unival- 
ves  qui  sont  tres-alongces  et  en  forme 
de  style ,  comme  celles  de  certains 
Hélix. 

STYLOPODE,  s. m.,  stylopodium 
(  otuXoç,  style,  9ro£;,pied).  Hoffmann 
appelle  ainsi  le  support  dit  style  ,  ou 
le  gynobase  des  Ombellifères  ;  c'est 
le  disque    épigyne  de  Richard. 

STYLOSTÉGE,  s.  m.,  stylostt- 
gium  ;  Griffelkappe  (  ail.  )  ( rofto; , 
style,  cTfyr?,  toit).  Link  donne  ce 
nom  au  capuchon  4ps  Apocyne'es.* 

STYLOSTÈME  ,  adject. ,  styloste- 
mius  (  orMoç ,  style ,  crrîfAttv ,  exami- 
ne). Desvaux  propose  de  substituer 
ce  terme  à  celui  d! 'hermaphrodite , 
pour  désigner  les  plantes  qui  ont  à  la 
fois  un  style  et  des  étamines. 

STYLOSTÉMONE  ,  adj.  ,  stylo- 
stemonis.  Nom  donrié  par  Gleditsch 
etMœnch  aux  plantes  qui  ont  les  éta- 
mines insérées  sur  le  pistil.  Syno- 
nyme de  Gynandre. 

STYPBÉLIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Styphclieœ.  Nom  donné  par  Bartiing 
à  une  section  de  la  famille  des  Epa- 
cridées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Sty- 
phelia* 

STYR1CÉES ,  adject.  et  s.  f.  pi. , 
3i 
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Slyracea.  Famille  de  planta  établie 
par  L.^C.  Richard,  qui  a  pour  type 
le  genre  Styrax. 

STYRACINE ,  s.  fém. ,  stjrracina* 
Matière  cristal lisable  particulière  , 
que  Bonaslre  dit  avoir  obtenue  eu 
conservant  pendant  long-temps  de  U 
teinture  de  storax. 

STYRACINÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
Styracineœ.  Nom  donné  par  Bartling 
à  une  classe  de  plantes  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Styrax ,  et  qui  ren- 
ferme les  familles  des  Styracces  ,  des 
Ebénacées  et  des  Sapotées. 

STYRIDOPHYTE ,  s.  m. ,  styriâo- 
phjrtum  (crowpoî,  croix,  furov, 
plante).  Nom  donné  par  Necker  aux 
plantes  qui  ont  les  pétales  disposés 
en  croix. 

SUAVE ,  adj.  f  suavis  >  suaveolens; 
wohlriechend  (ail.)  ;  qui  a  une  odeur 
douce  et  agréable.  Ex.  Tulipa  sua- 
veolens» 

8UB  ABDOMINAUX,  adj.  et  s.  m. 

Î1.,  Subabdominales.  Nom  donné  par 
tlainvftle  à  un  ordre  de  la  classe  des 
poissons  gnatbodontes ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  nageoires  pelvien-*» 
n,es  articulées  sous  l'abdomen. 

SUBACAULE ,  adject,,  subacaulis; 
£jui  n'a  presque  pas  de  lige,  qui  a 
une  tige  fort  courte,  Ex.  Carlina  sub- 
acaulis. 

SUBACICULAIUE ,  adj.,  subaci- 
cularis,  Se.  dit  d'un  minéral  qui  est 
presque  sous  forme  d'aiguilles.  Ex. 
Jpistnène  subaciculaire*        ~ 

SUBACTINOZOAIRES,ad].ets,m. 

Î|, ,  Subactinozoa.  Nom  donné  par 
►laiuville  à  une  sous-classe  d'ani- 
maux ,  qui  sont  intermédiaires  entre 
les  Entozoaires  et  les  Aclinozoaire*. 
Ex.  Priàpula. 
&UBAGGRÉGÉES  ,  adject.  et  s.  f. 

&,  Subaggr égalas.  Nom  donné  par 
rdb  à  une  classe  de  plantes  phané- 
rocotylédones  complètes  périgynes , 
comprenant  les  familles  des  Nycta- 
gmees  ;  des  Yalérianées ,  des  Dipsa- 
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cées ,  de*  CorymbiCères ,  des  Ckito- 
racées  et  des  Campaaulacées. 

8UBAIGI],,  aôj.,  subacutus;  qui 
est  un  peu  aigu.  Ex.  Pecfen  suba- 
cutus* 

SUBAILÉS,  adj  et  s,  m.  pi.,  Sub- 
alati.  Nom  donné  par  BkûnviUe  * 
une  section  de  la  famille  des  Golym- 
biens,  comprenant  ceux  de  ces  oi- 
seaux qui  ont  les  ailes  d'une  certaine 
longueur. 

SU  BAL  AIRE  ,  adj. ,  subalaris.  On 
appelle  tectrices  subalaires  celles 
qui  garnissent  le  dessous  des  ailes  ou 
la  partie  en  contact  avec  le  flanc. ,  et 
qui  se  trouvent  cachées,  quand  l'oi- 
seau n'est  point  livré  au  vol  ou  a  quel- 
que agitation  extraordinaire. 

SUBANGULEUX ,  adj.  ,  submngulê- 
tus  ;  qui  a  des  angles  peu  prononcés. 
Ex.  Planorbus  subangulatus,Turri- 
tella  subangulata. 

SUBANNÉLIDAIRES,adj.ets.ra. 
pi.»  SubarmeUdaruu  Blain ville  em- 
ployé quelquefois  ce  terme  pour  dé- 
signer  la  sous-classe  des  Parentomo* 
zoaires.  V.  ce  mot. 

SUBAPICULAJRE,  adj.,  subapi- 
cularis.  Se  dit t  en  botanique,  de 
Y  épi ,  quand  le  sommet  de  la  tige  eu 
de  la  trompe ,  dénué  de  branches  et 
de  feuilles  |  se  prolonge  un  peu  au 
dessus  de  l'épi  (ex.  Aoorus  aromati» 
eus).  On  donne  aussi  cette  épilkète 
?  la  particule ,  lorsqu'elle  est  dans  le 
même  cas  (ex.Juncus  glomeratus), 
SUBAPLYSJUENS,  adj*  et  a.  m.  pi., 
Subàpljrsiacea.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  i'ordte  des  Mo* 
nopleurobrancbea ,  comprenant  ceux 
qui  se  rapprochent  des  Aplysie* ,  sous 
certains  rapports. 

SUBAPTÉ&BS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Subaptera.  Nom  donné  par  Lemârek 
à  une  section  de  la  famille  des  insec- 
tes hyménoptères  rapaees ,  compre* 
liant  ceux,  chez  lesquels  l'espèce  •Are 
constamment  des  espèces  aptères. 
SU9ARJ#jjJ,  adj. ,  suàarxuauu  ; 


SUBB 

qui  est  Incrément  arqué  on;  fléchi  en 
arc  »  comme  le  bec  du  Tringasubar- 
CUOta* 

SUBÀJIBONDI ,  adj.  »  mbrêtunda- 
tus  ;  qui  est  de  forme  à  peu  près 
ronde.  Ex.  Pqljrmçhian  fybrotm- 
dum. 

SUf^RTJClJLÉ,ftdj.,  4i4or^cM- 
jfctaj;  Scheingliedrig  (ajl.);  qui  est 
pregqqVticulé ,  comme  la  /i^r^  q*u 
jScirpus  subqrtitulafys. 

SUB  ASCENDANT,  adj.,  subatçeu- 
dçns;  qui  s©  dirige  légèrement  de 
bas  en  haut. 

SUBAURICULE  ,  ad j , ,  subawricu- 
IfUUs;  qui  est  tnuni  de  très-petits 
appendices  en  forme  d'auricules. 

SUBAUMFORME,  ndj.,  si&flurî- 
Jbrmit;  qui  se  rapproche  un  peu  de 
la  forme  aune  oreille ,  comme  la  cq- 
quitle  du  Sigareius  haliotjdeits. 

«UBAXltlAIRPiadj. ,  sukçuplkr 
risf  qui  est  presque  placé  dand 
Vaisselle ,  sans  y  être  tont-a-fait. 

SURBACILLAIRE  %  adj.,  si+bbacih- 

taris.  Épithète  donnée  à  une  variété 

.  d'asbeate  y   qui  se  compose   4e  Da" 

guettes  ou  de  prismes  ébauchés ,  réur 

j|i«  parallèlement  à  leur  longueur. 

SUBBIAETICIUJÉ ,  adj,,  subbfar 
Jttèufatus  ;  qui  est  presque  divisé  en 
deux  articulations. 

9DBBIFLOW5 ,  adj. ,  suhh$*rus. 
Se  dit  d'une  plante  qui  a  des  pédon- 
cules uniflores  ou  bifloces.  Ex.  P<*~ 
Jqjyria  subbifhwq. 

f/WU&P&ttà\.,srfbihbaiuss 
qui  est  presque  partagé  en  deux  lo- 
Wi  comme  le  sommet  4&  feuilles 
dfi  ÇappmLf  îuhbihba. 

&L3BIPIMVATIF1DE  ,  adj. ,  *ub- 
bipjwtatifidus.  3e  dit  d'une  plantjç 
dont  les  feuilles  s^nt  *  peu  prés  hin 
piunatindes.  E*.Sùwpis  sv&Up\nm- 
tifida. 

WWmWm,  adj.  et  k  f,  pi. , 
$Vbbmh&*  tyom.dcinnl  par  Blainr! 
ville  à  un  ordre  de  Coquilles ,  dans, 
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$UBBRACBIEN8,*dject.  et  s.  m. 
*pl.,  Subbrachiata.  Nom  donné  par 
Cuvier  et  Latreille  à  un;  ordre  de  la 
classe  des  poissons,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  nageoires  ventrales  attar 
çhées  en  avant  des  pectorales ,  entre 
elles ,  bu  un  peu  en  arrière. 

SUBC  ALCAHÛS  ,  adj. ,  suicaicOr 
tius;  qui  est  presque  de  nature  cal* 
cajre. 

SWCAI4^W ,  adf ,  svbcaUosuj; 
qui  est  presque  de  nature  calleuse. 

SÛBCAMpANVlÉ ,  adj. ,  subcam- 
pantdatus  ;  qui  approche  de  la  figni* 
d'une  cloche. 

SUftCAMAWCWJÊ,  adj.,  *ii***»#. 
liculatus;  qui  est  légèrement  creusé, 
de  manière  à  offrir  l'apparence  d'un 
canal. 

ftJssCUttLLAJftE ,  adj,,  subcapii- 
laris  ;  qui  a  presque  la  ténuité  cTW 
cheveu. 

SUBCAf^ÉNÉ ,  adj. ,  su&eàrinatus; 
qui  est  garni  d'une  saillie  imitant 
presque  une  carène.  Ex.  Troehas 
carinatus ,  Turriiella  subcarinata* 

8UBGARRÉ ,  adj. ,  subquairatus  ; 
qui  est  à  peu  près  carré,  sans  l'être 
tout-à-fait. 

SUBCARTILAGINEUX  ,  adj.,  sub-? 
cprtilagiflosus  ;  qui  est  presque  de  la 
nature  du  cartilage. 

SUBC AUQAJ, ,.  adj. ,  suboatylalis. 
lies  ornithologistes  nomment  tectrices 
su&cattdaUf  les  plumes  qui  garnis- 
sent la  base  des  pennes  de  la  queue , 
en  dessous. 

SUBCAULE^CENT ,  adj. ,  subcaur 
tescens.  Se  dit  d'une  plante  qui  a  la 
lige  très-courte.  Ex.  Géranium  sut- 
çaulfsceru. 

SimcmTRAL ,  a4\.ysubcentralu; 
qui  occupe  pveaque  le  centre,  sanssjr 
trouver  tout-à-fait. 

SUPCÉPH^XIQIJE,  adj.,  suhçt- 
pbqlicufi  qui  ress^nhle  presque  à, 
une  tête.  Renflement  suBcépfiçlique. 
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est  garni  sur  les  bords  de  petits  poils 
imitant  presque  des  cils. 

SUBCLAYIFORME,  adj.,  subcla- 
viformis  ;  qui  a  presque  la  forme 
d'une  massue. 

SUBCOALESCERT9  adj. ,  subcoa- 
lilus  ;  qui  se  ferme  à  peu  près,  mais 
non  entièrement* 

SUBCOLÉOPTÉftÉ,  adj. ,  subco- 
leoptratus;  qui  ressemble  presque  à 
ua  iasecte  eoleoptère.  Ex.  Tkcrcva 
subcùleoptrata. 

SUBCQMPACT1,  adj.  ,  subcom- 
jmctms*  Se  dit  d'un  minéral ,  quand 
sa  surface  n'offre  que  de  très-légères 
aspérités.  Sx.  Ckémsfluatée  suocom- 


SUBCOMPMHÉ  ,  odj.y  subcom- 
pressus  ;  qui  est  légèrement  compri- 
mé ,  comme  le.  cotpi  de  YHamularïa 

Jf(ttCGiHDrC4S(J  «. 

SUBCONCENTRIQUE,  adj. ,  sub- 
çoncenirlcus  ;  qui  est  marqué  de  lignes 
a  peu  près  concentriques.  Ex.  Peç- 
luncuhis  subçonceAtricus. 

8UBCON1QUE,  adj. ,  subconicus; 
qui  est  presque  conique,  comme  la 
coquille  du  Belemnités  subconicus. 

SCBCONOIDE,  adject. ,  subconoï- 
deus.  Pont  la  forme  approche  de  celle 
d  uà  cwioïdc. 

-  SUBCO^TIGU,  adject.,  subconti- 
guus.  Sq  dit  d'une  chose  qui  est 
fresque  contiguè'  à  une  autre. 
■  SUBCèNTINU,  adject. ,  subcontir 
nuits;  qui  est  presque  continu  à  autre 
.  chose.: 

SUBCONVOL13TÉ,  adj. ,  subconvo- 
lutus  ;  qui  est  à  peu  près  roulé  en 
spirale.  . 

SUBCORMFORME,  àdj. ,  subcor- 
dalus.  Se  dit  d'une  plante  dont  les 
feuilles  (ex.  Pisonia  sùbcordàta, 
Cantkittm  snbctordaium)  ou  les  sti- 
pules (ex.  Pclargonium  inquinans) 
Sont  presque  en  cœur;  d'une  coquille 
qui  eât  a:  peu  près* cordif orme  (ex. 
ftniï*  subcordata  ). 
•  SUH€OKJÀCK,cidj. }  *id>coTiaccus ; 
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qui  est  d'une  texture  légèrement  co- 
riace. 

SUBCORONAL  ,  ad j . ,  subcoronalis. 
Epitbète  donnée  aux  coquilles  pluri- 
valves  qui  sont  en  forme  de  couronne 
sessile  ou  de  mitre  pédiculée.  Ex. 
Cirripèdes. 

SEBGQKItCAL  ,  adj. ,  subcorti- 
calis.  Se  dit  de  champignons  qui 
vivent  sous  les  écorces.  Ex.  Rhizomor- 
pha  subcorticaUs ,  Racodùtm  subcor- 
ticale. 

SUBCRCSTACÉ  ,  adj. ,  suberusta- 
ceus  ?  qui  a  presque  la  consistance 
d'une  croûte. 

SUBCYLINDRACÉ  ,  adj.,  subey- 
llndraccus  ;  qui  approche  de  la  forme 
cylindracée. 

SUBCYL1NDR1QUE,  adj. ,  subey- 
lindricus  ;  qui  est  à  peu  près  cylin- 
drique ,  comme  les  utricules  polit- 
niques  du  Cerinthé  major. 

SUBDÉCURRENT,  adj.  ,  subde- 
currens.  Se  dit  d'une  plante  dont  les 
feuilles  sont  presque  décurrcnles.  Ex. 
Pluchea  subdecurrens, 

SUBDENTÉ,  adj.,  subdentatus  ; 
qui  est  légèrement  denté ,  comme 
les  feuilles  du  Lcpidium  subdenta- 
lum ,  qui  ne  le  sont  qu'au  sommet. 

SUBDÉPRIMÉ  ,  adj. ,  subdepres- 
sus  ;  qui  est  très-légèrement  déprimé. 

SUBDICHOTOME  ,  adj . ,  subdiclto- 
tomus  ;  qui  est  presque  réguïièré- 
ment  dichotome. 

SUBDIFFOBME,  adj. ,  subdiffor* 
tnis.  Dont  la  forme  est  un  peu  irré- 
gulière. 

SUBDIGITÉ,  adj.,  subdigitatus  ; 
qui  est  presque  divisé  en  digrtations. 

SUBDIPTËRE;  adj. ,  subdipterus. 
Se  dît  d'un  eoleoptère  dont  lesélytres, 
extrêmement  courtes ,  ne  recouvrent 
pos  les  ailes.  Ex.  M/odes  subdî- 
pterus. 

*  8UBD*8COIDE9adj. ,  ^rf/VcoFi^. 
Dont  k  forme  se  rapproche  de  celle 
d'un  disque. 

SUBDISTIQUE  j  adjeet.yJttWwtf- 
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chus.  Nom  donnée  dans  la  noroea* 
claiure  minérnlogique  de  HuiTy ,  à 
une  variété  offrant  vers  chaque  som- 
met une  rangée  de  facettes  dont  deux 
sont  surmontées  de  deux  autres  «qui 
offrent  comme  le  rudiment  d'une 
seconde  rangée.  Ex.  Pêridot  distique. 

SUBDISTORS,  adj. ,  subdistortus ; 
qui  est  presque  tordu.  Ex.  Trilonium 
subdistortùm. 

SUBDIVISÉ, adj. ,  subdivisas;  qui 
est  presque  divisé ,  sans  l'être  tout-à- 
fait.. 

SUBDOUBLE,  adi.  ,  subduplex; 
qui  est  presque  double. 

SUBÉLARGI  9  adj . ,  subeîatus;  qui 
s'élargit  à  peine. 

SUBELLIPTIQUE ,  adject. ,  subd- 
lipticus.  Dont  la  forme  se  rapproche 
un  peu  de  celle  d'une  ellipse. 

SUBÉJliARGINÉ,  adj.,  subemar- 
giriutus  ;  qui  offre  une  échancrure 
très-légère  et  à  peine  sensible.  Ex. 
Emarginula  subemarginafa. 

SUBEXCHÉLISOME ,  adj . ,  suben- 
chelysomatus.  Épilhëte  donnée  par 
Blainville  aux  poissons  dont  le  corps 
est  alopgé  et  presque  cylindrique. 

SUBENCROUTANT,  adj.,  subin- 
cr  us  tans.  Se  dit  d'un  corps  qui  forme 
presqu'une  incrustation  autour  d'un 
autre. 

SUBENROULÉ,  adj,,  subinvolu- 
tus  ;  qui  est  presse  enroulé  ou  roulé 
sur  soi-même. 

SUBÉPINEUX ,  adj. ,  subspinosus; 
qpi  porte  des  protubérances  ressem- 
blant à  des  épines ,  comme  le  corselet 
de  là  Leptura  subspinosa  ,  la  coquille 
de  Y  Ammonites  subspinosa  et  du 
Buccin um  subspinosum ,  lés  rameaux 
du  Cratœgus  subspinosa. 

SUBÉQUILAÏÉRAL ,  a(3j.  ,  subœ- 
quilateralis.  Se  dit  d'une  coquille  bi- 
valve qu'une  ligné,  dirigée  des  cro- 
chets vers  le  milieu  du  bord  inférieur, 
partage  en  deux  moitiés  presque 
égales. 

SUBÉQUIVALVE  ,  adj. ,  subœfii- 
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valvis.  Épithète  donnée;  aux  eoquiUes 
bivalves  dont  I.es  deux  Valves  sont  à^ 
peu  près  semblables.        .    ' 

SUBÉRATE ,  sufcst.  m, t  suberas/ 
Genre  de  sels  ( korksaure  Saher  ail.), 
qui  résultent  de  la  combinaison  de 
l'acide  subérique  avec  les  bases  sali* 
fiables. 

SUBÉREUX ,  adject,  y  suberosus  ; 
korkartig  (ail.);  sugheroso  (it.)(ja- 
ber ,  liège  )  ;  qui  est  de  la  nature  otf 
qui  a  la  consistance  du  liège,  comme 
Yécorce  du  Quercus  Suber  ,  àe  V  Ul~ 
mus  suberosa  et  du  Cocculus  subero- 
sus ,  la  substance  d\x  Boletus  igniariusf 
la  lorique  du  Litium,  le  péricarpe 
du  Ravhanus  satims ,  le  placentaire 
du 'Nicotiana. 

SUbÉRINE  ,  s.  f . ,  suberina.  Nom 
donné  par  Cbevreul  à  la  matière  qui 
reste  après  que  le  liège  a  été  épujsé 
par  tous  les  dissolvons. 

SUBÉRIQUE  9  adject.,  s  ub  cric  us. 
Nom  d'un  acide  (Korksaure,  ail.), 
découvert  en  1787  par  Brugnatelli , 
qui  se  produit  en  traitant  le  Liège  par 
Pacide  nitrique. 

SUBÉRITE,  s.  f.,suberita.  Nom 
donné  par  Guibourt  à  la  sûbérine. 

SUBFASGIGULÉ,  adj.,  subfasci- 
cuîatusj  qui  se  trouve  réuni  à  peu 
près  en  faisceau. 

SUBFIBREUX,  adj. ,  subfibrosus! 
Se  dit,  en  minéralogie,  d'un  corps 
qui ,  en  quelque  endroit  qu'on  le 
brise ,  laisse  apercevoir  une  tendance 
à  la  texture  fibreuse.  Ex.  Zinc  sul- 
furé subfibreux. 

SUBFILIFORAfE ,  adj? ,  subfilifor- 
mis ;  qui  a  presque  la  forme  d'un  fil. 

SUBFOLIAGE ,  adject.,  subfolia- 
ceus;  qui  a  presque  l'apparence  d'une 
feuille. 

SUBFRONDESGENT,  adj.,  sub- 
frondescens;  qui  ressemblé  presque 
a  une  fronde. 

SUBFUSIFOKME ,  adj.,  subfusi- 
formis  ;  qui  a  presque  la  forme  dE Va 
fuseau, 
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SOSSfitAtfiVEtX ,  adj. ,  subgètà- 
ibtosùs;  Cjui  ressemble  presque  une 
gelée.. 

SBMËMlMè ,  adj.  y  subgefninatûs. 
Se  dit  de  parties  qui  sont  presque 
accouplées  deux  à  deux. 

SDBGEÎVfWirAttE ,  adj. ,  subgem-^ 
miparus%  Épithète  .donnée  a  un  corps 
qui  se  multiplie  par  dés  espèces  de 
gemmes  où  bourgeons. 

StiBGÎfeÉÉlft,  ad].  ,  subgïbbiïs  ; 
cjui  est  presque  gi'bbéûx. 

SUBGLABRË  ,  adj. ,  subglabër  ; 
qui  a  des  feuilles  presque  glabres.  Ëx. 
PàPettà  subglabra. 

SUBGLOBULÈtIX ,  adj. ,  subgtobii» 
tostis.  Se  dit  d*ùtl  corps  qui  à  presque 
la  forme  d'une  boule  ,  comme  là 
graine  du  Pisutn  sativufftj  ou  la  co- 
quille de  la  Cfprœa  sphœriculata* 

SUBGRAÏÏUt AIRE .  adj.,  subgra- 
mdaris.  Se  dit  T  en  minéralogie ,  d'un 
corps ,  lorsque  les  grains  dont  il  se 
compose  sont  peu  prononcés.  Es, 
Feldspath  subgramdatre. 

SLBGRAMJLELA .  adj.,  subgra- 
ntdosus  ;  qui  est  en  grains  peu  dis- 
tincts. Ex.  Cerithîam  subgrano&um* 

S  Uîll A ST )■: ,  ad].,  suùlutsta tus  ; 
qui  a  des  feuilles  presque  hast  ces,. 
Ex.  Malva  subhastata ,  Sisymbrium 
subtiastatum. 

^tBHÉfflSPHÉteïQlJE,  àà)l,sub-< 
nemisphœricus  ;  qui  a  la  formé  d'une 
demi-sphère. 

SCBHOMÔMÉRÉ&,  adject.  et  s, 
m.  pi. ,  Subhomomeràtà.  Nom  donne 
par  Blain ville  à  un  ordre  de  la  classe 
des  Chétopodes  ,  comprenant  ceux 
dont  le  corps  se  compose  d'anneaux 
presque  semblables.  .     . 

SUBHUPPÉj  adj.  ,  subcristalus. 
La  Syhia  subcrislata  porte  sur  lé 
sommet  de  la  tête  quelques  petites 
plumes  formant  une  huppe  suscep- 
tible de  se  redresser  à  la  volonté 
de  l'animal. 

fcUBICHTÉIYteXS ,  adj.  et  s.  m. 
pi.,    Subichthj-t\    Nom    donné  par 
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Biainville  a  un  ordre  de  là  classé  clés 
Àmphibiens ,  comprenant  ceux  oui  , 
comme  le  Protée ,  se  rapprochent  à 
certains  égards  dés  poissons. 

gUBICULÉ  ,  s.  m. ,  subicuïum (su- 
lex  9  estrade).  Link  propose  d'appe- 
ler ainsi  ce  qu'on  nomme  vulgaire- 
ment blanc  de  champignon. 

SttilOIfeRlQlté,  àdj. ,  subi/hbrica* 
tus.  Le  Balanus  subimbricàtus  est 
garni  de  cotés  éjpàîfces  et  presque  im- 
briquées. 

SUBINÉGAL  ,  ad}.,  subinœquàtis  • 

S[ûi   n*ést  paé  toût-a-faît  égal,  tes 
euillesdu  Grewïâsubin&qùalù  sànï 
obliques  â  la  basé* 

SUBIÏMÉQUILATÉRÀL ,  adj. ,  suh- 
îhœquiïaleratis.  Se  dit  d'une  coquille 
dont  les  deux  cotés  soûl  presque  dis- 
semblables.   .  ....    . 

SLETCFÉRÎÈLH  ,  adj.  ,  su&infe- 
rior  ;  qui  est  presque  inférieur,  sans 
Vù\Te  toût-à-faït. 

SLT>IXFIJ\DïRLLIFORME  ,  adj.  , 
subiïifandibullformîs  ;  qui  a  presque 
la  forme  d'un  entonnoir, 

SUBIftTÉGRÏFOLlÉ  ,  adj.  ,  sub- 
integrifoliusiSe  dit  d'une  plante  dont 
les  feuilles  sont  presque  entières.  Ex. 
Ceranlhcra  subintegrtfolla, 

StJBLACtrîïWX  ,  adj.  >  sublacuno- 
susj  qui  est  marqué  de  dépressions 
ou  lacunes  peu  profondes. 

SUBLAMELLAIfoE  ,  adj.,  sabla- 
mdtaris*  Se  dit,  en  minéralogie  , 
d'un  corps  qui  n'offre  qu'imparfaite- 
ment la  structuré  lamellaire.  Ex. 
Chaux  carbpnatée  sublamellàùre. 

SUÉfLAÎVfELLË  >  adj.  ,  sublàmel- 
ïatus)   qui   est  presque  divisible  eii 

lames*  4  . 

SUBLAMELLEUt ,  adj.,  sublûtneV- 
losus.  Synonyme  de  sûblamefle. 

SUBLINÉ AIRE  ,  aa!j.  ,  subtirièâ* 
ris  ;  qui  approche  dé  la  forme  li- 
néaire. fc 

SUBLOfeÉ,  adj.,  suhlobàtus ;  qui 
est  presque  divisé  en  lobes. 

SUBLIMANT*  adjeci.  ,  suttucéns. 
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Épftkète  donnée  aux  corps  qui  n'ont 
qu'un  très-léger  degré  d'éclat. 

StJBLYRÉ  *  adj.  ,  subir ratus  ;  qui 
a  des  feuilles  presque  Jyrées.  Ex.' 
Leontodon  sublyratum* 

SUBMAMELONNÉ,  adj.,  sulma- 
jnlllatus.  Se  dit ,  en  minéralogie  t 
d'un  corps  concrétionné  dont  la  sur- 
face est  relevée  en  mamelons  ayant 
peu  de  saillie.  Ex.  Mésotype  sub- 
màmelonnée. 

SUBMARGINAL  ,   adj.  ,  suhmar- 

finalis  j  qui  est  situé  presque  sur  je 
ord. 

SUBMEMBRANEUX  ,  adj.  ,  sub- 
memlranaceus  ;  qui  a  presque  Ja 
forme,  l'aspect  ou  les  caractères 
d'une  membrane. 

SUBMERGÉ  9  adj.  ,  jubmerms  , 
dtmcrsus ,  immersus;  untergetaucht 
(ail.)  ;  sommerso  (it.).  Épithète don- 
née aux  plantes  qui  vivent  entière- 
ment plongées  dans  l'eau»  J£x.  CertH 
topkyllum  submersum. 

ëWUERSIBLE,  adj*  ,  suhmersi- 
bilis.  Épithèie  donnée  par  L.-C.  Ri- 
chard aux  fruits  des  niantes  dont  les, 
pédoncules  ,  après  s'être  élevés  hors 
de  l'eau,  pour  que  la  fécondation  sV- 
père ,  s'y  replongent  dès  qu'elle  & 
eu  lieu.  -  -' 

âUBMÉTAIAOIDe,  ad)£J-  sKj>- 
meuUticu*.  Se  dit ,  en  minéralogie  , 
de  Y  éclat ,  lorsque  les  corps  qui  l'of- 
frent sont  des  substances  pierreuse* 
n'ayant  qu'une  faible  apparence  du 
brillant  métallique.  Ex.  Diallage 
subméurfloïde. 

SUBMICROSCOPIQUE  ,  adjèct. , 
suèmicroscopicus.  Se  dit  d'un  corps 
qui  est  si  petit  qu'on  ne  peut  guère 
l'apercevoir  qu'avec  le.  secours  du 
.microscope. 

&UBMONILIFORME ,  adj.  ,  sub- 
moniliformis  ;  qui  est  disposé  de  ma» 
nière  à  ressembler  presque  à  uni  cha- 
pelet. 

MMIOÎVODACTILE,  adj.,*aA- 
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monddactylus  ;   qui  semble  n'avoir 
qu'un  seul  doigt. 

SUBMONOMYAIRE  ,  adj. ,  sulrtu^ 
nomyus.  Se  dit  d'une  coquille  bivalve 
qui  paraît  n'avoir  qu'une  seule  im- 
pression musculaire. 

SUBMUTIQUE,  adj. ,  submuticusj 
qui  est  presque  mutique  ,  sans  l'être 
tout-à-fait. 

SUBMYTILACÉS ,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Subtnytilacea.  Nom  donné  par 
Bla  in  ville  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Âcéphalophores  lamellibranches  , 
comprenant  ceux  qui ,  sous  certains 
rapports ,  se  rapprochent  des  Mrtilus. 

SUBNOUEUX  ,  adj. ,  subnodosus  ; 
qui  présente  des  élévations  ressem- 
blant presque  à  des  nœuds.  Ex.  Vo* 
luta  subnodosa. 

fcÙBOCELLÉ  ,  adj.,  subocellatus 
La  Ccropria  subocetlata  porte  sur  ses 
élytres  une  tâche  jaunâtre  entourée 
d'un  cercle  bleu ,  qui  ressemblé  près  : 
que  à  un  œil. 

SUBOCULAIRE  ,  adj. ,  subocida- 
ris.  Se  dit  des  antennes  des  insectes, 
quand  elles  s'insèrent  au  dessous  dei 
yeux.  Ex.  Fulgora. 

SUBOMBIL1QUÉ ,  adj.,  subumbi- 
licatus.  Se  dit  d'une  coquille  qui 
offre  presque  un  ombilic.  Ex.  Turbo 
subumbilicatus. 

SUBONDULÉ  ,  adj.  ,  subundula- 
tus;  qui  offre  des  ondulations  peu 
sensibles.  Ex.  Terebratula  subun- 
data. 

SUBO^GUICtJLÉ  ,  adj. ,  subûn- 
guiculatus.  Épithéte  donnée  à  Voper» 
cule,  quand  ses  élémens  imbriques  et 
fort  larges  se  recouvrent  à  peine,  de 
manière  à  offrir  quelque  ressemblance 
avec  un  ongle  d'homme.  Ex.  Pur- 
pura. 

SUBONGULÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Subungulata.  Nom  donné  par  Illiger, 
Blainville  ,  Goldfuss ,  Ficmus  et  Ca- 
rùs  à  une  famille  de  Mammifères,  dont 
les  ongles  ressemblent  presque  à  des 
sabots. 
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SUBOPAQUE,  adj.  ,  subqpacus  ; 
qui  n'est  pas  tout- à-fait  opaque;  Ex. 
Physasulwpaca. 

i  SUBORB1CULA1RE  ,  ad}. ,  subor- 
liculàris;  qui  est  presque orbiculaire, 
comme  le  trilobilc  appelé  Produclus 
suborbicularis  ,  ou  le  corps  de  Ja 
Salpa  suborbicularîs. 

SURORBICULÉ  ,  adj.  ,  suborhi- 
culatus  ;  qui  a  une  forme  presque 
ronde ,  comme  les  feuilles  du  Trium- 
Jetta  suborbiculata  ,  La  coquille  de 
F  Vnio  suborbiculata. 

SUBOSTIurâs  ,  adj.  et  s,  m.  pi. , 
Subostracea.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  à  une  famille  de  Tordre  des 
Àcéphalophores  lamellibranches  , 
comprenant  ceux  qui  se  rapprochent 
des  Ostrea. 

^UBOVALE  ,  adj. ,  subovalis;  qui 
n'est  pas  tout-àrfait  ovale. 

SUBOVOIDE  ,  adj. ,  sùbovoïdeus  ; 
qui  est  presque  ovoïde ,  comme  Yé- 
tairion  du  Rubus. 

SUBPAPILLAIRE,  adj.  ,  subpa- 
plllaris.  Se  dit  d'une  surface  hérissée 
de  petites  aspérités  qui  ressemblent  à 
des  papilles. 

SDBPAttALLÉLiriPÈDE,  adject., 
suhparallelipipedus  ;  qui  a  presque  fa 
'  forme  d'un  parallélipipède. 

SUBPÉCTUVÉ,  adj. ,  subpectina- 
tus  ;  qui  est  disposé  à  peu  près  en  ma- 
nière de  peigne. 

SUBPECTORAL  ,  adj. ,  subpecto- 

ralis  ;  qui  lient  presque  à  la  poitrine. 

SUBPÉDICULÉ,  adj.  ,  subpcdicu- 

latus ;  qui  est  porté  sur  un  pédicule 

a  peiné  visible. 

SUBPELLUCIDE,  adj.,  subpellu- 
cîdus  ;  qui  jouit  d'un  trçs-faible  de- 
gré de  translucidité. 

SUBPENNÉ  ,  adj.  ,  suhpennatus  ; 
qui  est  presque  disposé  comme  les 
barbes  d'une  plume. 

SUBPENTACHOTOME  ,  adject.  , 
subpcntackotonîus  ;  qui  est  presque 
divisé  en  cinq  portions. 

SUBPENTAGONE  ,  adj.  ,  subpen- 
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tagonus  ;  qui  a  presque  cinq  angles. 

SUBPERFORÉ  ,  adj.  ,  subpcrfo- 
ratus;  qui  offre  une  perforation  à 
peine  sensible. 

SUBPÉRIPHÉRIQUE,  adj.  ,  sub- 
periphericus.  Épithèle  donnée  à  Tem- 
bryon  qui  entoure  le  périsperme  ,  le 
déborde  et  s'étend  sur  sa  surface  en 
une  lame  d'une  grande  ténuité. 

SUBPERPENDICULAIRE,  adj.  , 
subperpendicularis  ;  qui  se  rappro- 
che beaucoup  de  la  perpendiculaire. 

8UBPH1TOIDE  ,  adj.,  subphy- 
toïdes  •  qui  a  quelque  ressemblance 
avec  une  plante. 

SUBPÉTIOLIFORME  ,  adj. , sub- 
petiçliformis  ;  qui  ressemble  a  un  pé- 
tiole ,  comme  les  feuilles  inférieures 
du  Charicis  heterophylla. 

SUBPIERREUX,  adj;;  subpetro- 
sus;  dontla  consistance  se  rapproche 
de  celle  d'une  pierre. 

SÙBPIUFÂRE,  adj. ,  subpili fé- 
rus ;  qui  porte  des  poils. très-courts 
ou  très-écartés. 

SUBPIQUAJVT  ,  adj. ,  sutyungens; 
qui  est  un  peu  piquant ,  comme  les 
feuilles  de  YEclopes  subpungens. ,      > 

SUBPLAN,  aaj.  ,  subplanus;  qui 
est  presque  aplani.  Ex.  Trionjx  sub\ 
planus. 

SUBPLISSÉ  ,  adj.  ,  subplicatus  ; 
qui  offre  de  légers,  plis  ,  comme  la 
coquille  de  la  Mactra  subplicata.      » 

SUBPONGTUÉ  ,  adj.  ,  subpiwcta- 
tus  ;  qui  est  marqué  de  points  peu 
apparens.  Ex.  Coccinella  subpunc* 
lata.  ;  k 

SUBPROBOSGIDÉ ,  adj. ,  subpro- 
boscideus  ;•  qui  se  prolonge,  en  une 
sorte  de  trombe  ou  de  bec ,  comme 
la  cavité  stomachique  de ,  certaines 
méduses,  Ex.  Oceania  lineolata. 

SUBPROLIFÈRE,  adj.  ,  subpro- 
liferus;  qui  semble  être  prolifère, 
qui  l'est  à  un  degré  peu  marqué. 

SUBPYRAMIDÉ,  adj.  ,  subpyr*- 
'midatus.  Nom  donné  par  Haiiv  à  une 
variété  dans  laquelle  la  forme  primi- 
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tive  ,  qui  est  un  prisme ,  a  ses  bords 
horizontaux  remplacés  ,  par  des  fa- 
cettes qui  produisent  comme  une  nais- 
sance, de  pyramide.  Et.  ttaryle  sul- 
fatée subpyramidéc 

SUBPYRIFOBME ,  adj.  ,  subfyri- 
jormis  ;  qui  a  presque  la  forme  d'une 
poire. 

SUBQUADRIFIDE ,  adj.  ,  subqua- 
drifidus  ;  qui  est  presque  divise  en 
quatre  parties, 

SUBQUADRIVALVE  ,  adj.  >  sub- 
quadrivahis*  Se  dit  d'une  coquille 
conformée  de  manière  a  paraître, 
composée  de  quatre  valves.  Ex.  Pinna 
quadrivalvis. 

SUBQUINCQNCIAL ,  adj.  ,  sub- 
qwncontialis  ;  qui  est  presque  disposé 
en  quinconce. 

SUBRADIÉ,  adj.  ,  subradiatus  ; 
qui  offre  des  rayons  colorés  interrom- 
pus. Ex.  Crassatella  subradiata.       > 

SUBR AMEUX,  adj. ,  subramosus  ;, 
qui  offre  des  ramifications  peu  pro- 
noncées. 

SUBUAMIFIÉ  ,*dj. ,  siibramlficq- 
tus  ;  qui  est  partage  en  rameaux  très* 
courts. 

SUBRÉGULATIFLORE  ,  adj.,  subr 
regujatiflorus .  Ëpitbètc  donnée  par 
H.  Cassini  à  la  calathide  et  au  dis- 
que des  SynaiMhérées ,  quand  ils  sont 
composés  0*6  fleurs  à  corolles  sobre- 

Sulières ,  comme  dans  plusieurs  Car- 
uinées. 
SUBBÉGULATIFORME,  adj . ,  sub^ 
regulatiformis.  Se  dit  de  la  corolle 
des  Synantbérées  ,  lorsqu'elle  est 
presque  régulatiforme. 
.  SUBRÉGULIER  vadj.,  subregula- 
ris  ;  qui  est  de  forme  à  peu  près  ré- 
gulière. 

SUBRÉMFORME  ,  adj . ,  subreni- 
formis*  Dont  la  forme  approche  de 
celle  d'un  rein. 

SUBRÉSINITE  ,£dj.,  subresinites. 
Se  dit ,   en  minéralogie  ,  d'un  corps 

3 ui  n'offre  que  faiblement  l'aspect 
'une  résine.  Ex.  Quarz  subrésînile. 
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SUBRÉSINOIDE,  adj.,  subresinoï- 
des  ;   qui    ressemble  presque  à  une 


résine. 


SUBRÉTICULÉ ,  adj.  ,  subreticu- 
latus;  qui  est  presque  disposé  en  ma* 
nière  de  réseau. 

SUBBHOMBOIDAL,  adject.,  sub- 
rhomboïdalis  ;  qui  a  une  forme  pres- 
que rhomboïdale  ,  comme  la  cara- 
pace de  la  Leucosia  subrkomboïdalis. 
,  SUBROSTRÉ  ,  adj. ,  subrostratus; 
qui  se  prolonge  en  une  sorte  de  très- 
petit  bec. 

SUBSACCHAROIDE  ,  adj.,  fubsac- 
charojdeus ;  qui  a  presque  l'appa- 
rence et  la  texture  du  sucre.  Cal- 
caire subsaccharoïck. 

SUBSÉRIAL  ,  adject. ,  subscrialisf 
qui  est  presque  disposé  en  séries. 

SUBSESSILE,'  adj. ,  subsessîlis; 
Se  dit  des  .feuilles  dont  les  pétioles 
sont  très-courts.  Ex.  Coffea  sùbses— 
sllis ,  Gymnostomum  subsesslle. 

8UBSÉTACÉ»  adj,  ,  subsêtaceus  ; 
qui  a  presque  la  forme  d'une  soie. 

SUBSIMILAIRE,  adj. ,  suis  i  mi- 
laris*  Épithète  donnée  à  Yopercufcf 
quand  ,  ayant  presque  la  tonne  de 
1  ouverture  de  la  coquille ,  il  est  ce-; 
pendant  beaucoup  plus  petit  qu'elle, 
et  ne  peut  s'enfoncer  profondément 
dans  sa  cavité.  Ex.  Buccin  um. 

SUBSINUEUX,  adj.  ,  subsinuosus; 
qui  est  presque  sinueux  sur  les  bords. 
SUBSPATHACÉj  adj.  ,  subsna- 
thaceus;  qui  est  presque  muni  d  une 
spathe  ,  comme  le  Foljrpogon  sub- 
spathaceum ,  dont  une  partie  de  l'épi 
floral  so  trouve  renfermée  dans  un! 
renflement  de  la  feuille  supérieure. 

SUBSPATHULIFORME  ,  adject.  , 
subspalhuliformis  ;  qui  a  presque  la 
forme  d'une  spathule. 

SUBSPHÉRJQUE  ;  adj. ,  subsphœ- 
ricus.  Dont  la  forme  se  rapproche  de 
celle  d'une  boule. 

SUB8FHÉR0IDE ;  adj.,  subsphœ- 
roïdatis  ;  qui  est  de  forme  à  peu  prés 
sphcroïdulc.  u 


49*  StfBT 

5tJB9PlltAI< ,  ad).  ,  sabspiraUs. 
Se  dît  d'une  coquille  qui  est  plus  ou 
moins  contournée  en  spirale. 

SUBSHRÉ,  àdj.  ,  subspiratus. 
Epitbète  donnée  à  Yùpercule }  quand 
il  n'offre  qu'un  indice  de  commence- 
ment de  spire  à  l'une  de  ses  extrémi- 
tés. Ex.  Mèlânia. 

SUfeSQUAMEtJX,  â^j. ,  subsqua* 
ïhosus  ;  qui  a  presque  une  disposi- 
tion squameuse ,  ou  qui  ressemble  Un  - 
peu  à  une  écaillé.  Ex.  Potyporus  sub* 
squamosus. 

'  ifcBSTÀtfTIF ,  adj. ,  subslantivus. 
Bancroft  donne  cette  épithète  aux 
couleurs  qui  se  combinent  avec  les 
étoffes  en  vertu  de  leur  affinité  pro- 
pre. 

SlJB^NrOdOlftlR ,  ad].,  suètœiilo* 
Somàtus.  Épitbèté  donnée  parBlain- 
tille  au*  poissons  qui  but  le  corps 
long  et  un  peu  comprimé.  Et.  6r»t- 
notiis. 

JWrtEVtACUtÉ,adj.,^ten/ô- 
cuiatus;  tjUi  semble  avoir  des  tenta- 
cules ,  comme  WPlarutrùt  subtenta- 
éulatà ,  ddot  le*  angles  latéraux  de 
là  tété  forment  dé  courtes  aurU 
cules.       -"__ 

-  âtÔtlBtofttM Al  9  àdj. :,  stthtertni- 
tMlis  ;  qui  est  placé  presque  Fextri* 
mité.         ^ 

àtfi?Ë&CL AIltE ,  adj.  ,  subtès- 
sularis.  Se  dît ,  en  minéralogie,  4'uu 
cofpâ  <jui'  offre  d*Unè  manière  peu 
prononcée  Ta  forme  d'un  paralféiipi- 
pèdè  rectangle.  Ex.  Chaux  anhy^ 
drosuifatèe  subies  sûlaire. 

SUBTÉtttACHOTOMJE  ,  adj.,  M- 
tetràchotottius  )  qui  est  presque  par- 
tagé en  divisions  accouplées  quatre 
par  quatre. 

SUBTÉTRAG0NE ,  adj. ,  siibtetra- 
gohus;  qui  a  quatre  angles  peu  mar- 
qués. 

SCBTBOIUCHIQtES,  adj.  et  8. 
m.  pi. ,  Subthorachica.  Nom  donné 
par  Blain ville  à  un  ordre  de  poissons 
gnathodontes  squamiderittes ,  com* 
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prenant  ceux  qui  ont  les  membre* 
articulés  sous  l'abdomen. 

SCBlTUFOLIÉ,  adj. ,  subtilifo- 
Uus  (subtilis  ,  mince  ,  foKum ,  feuil- 
le) ;  qui  a  les  feuilles  ou  les  folioles 
linéaires.  Ex.  Acacia  subtilifolia* 

8UBTOMEIVTEM ,  adj.  ,  subto* 
mentosus;  qui  est  très-légèrement  ve- 
lu ,  comme  le  corps  de  la  Musca  subr 
tomentosu ,  toutes  les  parties  du  Psy* 
chotria  subtomentosa  ,  la  surface  du 
Boletus  subtomentosus. 

WBtRANSVEltSE  ,adj.,  subtrans* 
ïersns  f  qui  est  à  |>ett  près  transversal. 

SUBTftlANGULAIftE  ?  adj.  ,  sub± 
triangularis.  Dont  la  forme  se  rap* 
proche  de  celle  d'uu  triangle. 

WBTRlÀRTietJLÊ,  adj.  ,  stà** 
triarticulatus  ;  qui  est  presque  formé 
de  trois  articles. 

«UBTRICHOTOME ,  adj. ,  subtri- 
chotomus;  qui  est  tricbotome ,  mai* 
d'une  manière  peu  régulière. 

WBTÏUFL011E,  àdj.,  subtrljfo* 
rus.  Se  dit  d'une  plante  dont  la  jfluy 
part  des  pédoncules  portent  trois 
fleurs.  Ex.  Maha  snbtriflora. 

SUBTRILOBÉ  y  adj. ,  subtrihèa* 
tus  ;  qui  est  presque  divisé  en  trois 
lobes.  Ex.  Terebratula  snbtritobata. 

StÔTRtQUÈThÈ  9  adj. ,  subtriquè* 
ter.  Dont  la  forme  se  rapproche  de 
celle  d'un  triangle.  Ex.  Miliola  stifa 
triquetra,  » 

SUBTUBERCULÉ  ,  adj. ,  subtubtr* 
culàtusj  qui  porte  les  tubercules  peu 
prononcés ,  comme  le  corselet  du 
Prypnus  subtubercutatus. 

SUBTURBINÉ,  adj. ,  subturbi*a~ 
tus  ;  qui  a  une  forme  à  peu  près  tur- 
Binée. 

SUBTURRICULÉ  ,  adj. ,  subturti- 
culatus.  Se  dit  d'une  coquille  qui 
est  presque  turrîculée. 

SUBULARIÉES,  adj.  et  S.  f.  pi.  , 
Subularieœ.  Tribu  établie  par  Can- 
dolte ,  dans  la  famille  des  Crucifères  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Subularla. 

SUBULÉ ,  tà).,éuèutatas  fpfritm* 
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Kck>  pfrieMénfôrinSg  (ait.)  «  leséni~ 
farine  (h.).  Se  dit  dé  toute  partie 
mince  ,  cf Hndracée  dans  le  bas ,  qui 
4e  termine  en  prisme  aigu ,  comme 
hfc  ttiguittons  du  Rosd  villosa  ;  les 
antennes  dh  DasYpogon  subulàtus  ; 
Yn  anthères  du  Éorrtigà  ïaxîflorà;  te*  ' 
limitées  du  JVépete  îte&ay  fa  cd- 
£&ilfe  dtl  /tow  subulàtus  ;  le  *>*•- 
,**&*  flé  ta  Tetrix  subulaïa  ;  fe  cré- 
inocarpë  dû  SbandixPetien  ;  les  èty- 
très  du  Si  taris  humeralis  ;  les  épwè/ 
dH  Àftfc  fcHssularitt*  lés  feuilles  du 
Plèhtùgo  subulata  et  du  Lepidiùm 
sv&atàtùft}  \& filets  dés  étamines  de 
Frfcèr  Psettdoplotamis  ;  les  folioles 
ià  Lùthyrus  subtdatus;  les  légumes 
dé  VAstragnlus  subulàtus;  les  /w- 
&©fe*  de  rjtvena  èlatior;  \és'tpoiïs  de 
Ftfrfltoft;  leè  ràmeàuà:  du  Sphàgnum 
sà&niaCutn  ;  la  ftïfytt*  dfe  fErysimum 
effitiinale;  lés  spathellèi  de  fjftr- 
ftttm  bulgare  ;  fe  stigmate  de  P#^ 
partr  vutgaris;  les  stipulés  dé  l?Jf- 
màrphaftiitlcosàt  té  style  de  1'^/- 
Xorfi  ntbutrif  le  to*  de  la  Cléodorà 
Snluiata*  qui  est  délié  connue  une 
àiguaie. 

BUBULÊS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  .Sa* 
Bwfaftt.  Nbhi  donné  par  Latreillè  4 
nttë  famille  de  l'ordre  des  Gastéfo- 
{xtdès  pectinibranchês ,  comprenant 
ceux  ddut  la  coquille  est  alongée  en 
forme  de  poinçon  ou  d'alêne. 
*  3U*tfcr<ttkNES$  adj.  et  s.  m.  pl.f 
TSttbufttQThès  (subula  ,  alêne ,  cornu, 
corne).  Nom  donné  par  Cuviér  ,La«* 
treille  et  Eichwald  à  une  famîlle  dé 
Fôrdfé  des  Névroptèrès  ,  comprenant 
céui  dé  ces  insectes  qui  ont  leè  an- 
tennes en  forme  d'alêne. . 

StKULlFÉRE ,  adj. ,  sutuli férus 
(subula,  alêne  %/ero,  porter);  qui 
porté  de*  alênes,'  comme  YEchino- 
èuctus  sUbuBferus ,  dont  lés  aiguil- 
lons ont  près  d'un  pouee  de  long. 

StlkllïtyLrt  ,  adj.,  subulifoliùs; 
pfrlemenblâttrig  (ail.)  (subula,  alê- 
ne, yMtom,  feuille);  qui  «des  feuilles 
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subuléeié  Ex*  tycopôdùtm  subultfo- 
lium. 

StJBiJtlFOftME  ,  ad}.  ,  subutifor- 
fnis  ;  pftiefagestaltig  (ail.)  (  subula, 
alêne  ,  forma ,  formé  )•  Synonyme 
dé  subulè. 

SUBULIt»  ALPES ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Subulipalpi  (  subula  ,  alèoé ,  /wiZ- 
pwj ,  palpe).  Nom  ddnhé  par£uvièr> 
Latreillé  et  Eichwald  a  une  section 
de  la  tribu  des  Cafabiques ,  compre- 
nant ceux  dé  ces  insectes  qui  ont  les 
palpes  extérieurs  subulés» 

&ratJLittÈt>È  ,  àdjéét. ,  subutipes 

Î  subula,  ,  alêne  f  pes ,  pied)  ;  qui  é, 
e  pied  ou  le  sttpe  long  et  grêle.  Ex. 
Peziza  subulipes. 

àUBlJLiïlOàTRE,  adj.  ,  subuli* 
totyris  ;  qui  a  le  béé  ou  té  rostre 
grêle,  comme  une  aiguille.  Ex.Jpion 
stièulïrostre. 

StifetJLlROSTREfc  9  àdj.  et  s.  m. 
pi.,  SubûUrostratL  Nom  donné  par 
Duméril  et  filai  n  vil  le  à  une  famille 
de  l'ordre  des  Passereaux  ,  compre- 
nant ceux  de  ces  oiseaux  qui  ont  la 
bec  long  et  effilé. 

StJBÛNIDENTÉ  ,  adj.  9  subunidén- 
iatus  ;  qui  paraît  n'avoir  qu'une 
seule  dent. 

&JfcUtoltALVE  ,  adj. ,  subûnivaî- 
vis.  Se  dît  d'une  coquille  bivatve 
dont  une  des  yalves  est  si  petite , 
qu'elle  semblé  être  ùnivalve. 

SUBVElOCÏÉ  ,  adj.,  subvekitinusj 
qui  à  presque  l'apparence  du  velours , 
comme  les  feuilles  de  Ylberis  subvè-* 
lutina. 

SUÉVEllMIFOItilË  9  aii}.,subm- 
miformis.  Dont  la  forme  se  rappro- 
che de  celte  d*un  ver. 

BtBVERÎttJQUEUX^  adj. ,  subvér- 
cucosus  ;  qui  est  liérisse  dé  petites 
aspérités  ressemblant  presque  \  des 
verrues» 

SUfcVEÉTÎCAL  ,  adj. ,  subvettica- 
îis  ;  qui  se  rapproche  de  la  direction 
verticale. 

3DBVEJRTICILLÉ,  adject.,   sub- 
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vertieiUatus  ;  qui  est  presque  ver- 
ticillé. 

SUBVÉSICULEUX ,  adj.,  subvesi- 
culosut  ;  qui  a  presque  la  forme  ou 
l'aspect  d'une  vésicule. 

SUBvTTRÉ ,  adj, ,  subvitreus ;  qui 
ressemble  presque  à  du  verre.  Ex. 
Terébralula  vitrea. 

SUCCINATE  ,  s.  masc. ,  succinas. 
Genre  de  sels  (bernsleinsaurc  Sàlze, 
ail.},  qui  résultent  de  la  combinai- 
son de  l'acide  succiniqueavec  les  bases 
sali  fiables. 

$UC€INÉ  ,  adj* ,  succineus.  Se  dit 
quelquefois  de  corps  qui  ont  la  cou- 
leur jaune  du  Miccfn.  Ex.  Eunicca 
succinea.  K.  Jaune. 

SUCCINIME ,  subst.  f.  ,  succinimal 
Gùibourt  nomme  ainsi  la  résine,  du 
succip. 

SUCCINIQUE,  adj.  ,  sucrinicus. 
Nom  donné  à  un  acide  (  Bernstein-* 
sawcy  ail.),  connu  déjà  dépuis  très- 
lorig-temps,  qui  existe  tout  formé 
dans  le  succin. 

SUCC1VORES  f  adject.,  Succivorœ 
(succus ,  suc,  voro9  dévorer  ).  Nonj. 
donné  par  Robineau-Desvoidy  à  une 
section  de  la  famille  des  Myodaires 
Malacosoraes ,  comprenant  ceux  de 
ces  insectes  dont  les  larves  se  nour- 
rissent des  sucs  de  végétaux  en  dé- 
composition. 

SUCCULÉKT,  adj, ,  succulèntus  } 
succosus  ;  sajtig  (  ail.  )  ;  suàculènto  , 
succoso.(h.) .  Se  dit,'  en  botanique,  des 
parties  qui  sont  composées  eu  tota- 
lité ou  presqu'entièrement  d'un  tissu 
cellulaire  abondant ,  dont  les  aréoles 
sont  pleines  de  sucs,  comme  la 
tige  de  YOrobanche  major,  XesJeuiUes 
du  Mesembryanthcmum  echinaium , 
le  fruit  du  pécher. 

SUCCULENTES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Succulentes.  Nom  donné  par  Linné 
à  une  famille  et  par  Àgardh  à  une 
classe  de  plantes ,  comprenant  celles 
qui  ont  les  feuilles  et  les  tiges  épais* 
ses  et  charnues. 
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SUCEURS,  adj.  et  subst.  m.  pi.  , 
Suctoria.  Nom  donné  par  Cuvier  à 
une  famille  de  l'ordre  des  poissons 
Chondroptérygiens ,  par.  La  treille  à 
un  ordre  de  la  classe  des  Icbthyodè- 
res ,  comprenant  ceux  qui  ont  la  bou- 
che circulaire  et  propre  à  exercer  la 
succion  ;  par  La  treille  i  Cuvier ,  La-, 
marck  et  Goldfuss ,  à  une  section  de 
la  clause  des  insectes,  comprenant 
ceux  dont  la  bouche  est  conformée 
en  suçoir.      , 

SUÇOIR  9s.  m. , haustorium.  Can- 
dolle  appelle  ainsi  des  espèces  de  tu- 
bercules qui  naissent  sur  les  tiges  de 
quelques  plantes  parasites  (ex.,  Cus* 
cuta) ,  et  qui  leur  servent  à  sucer  les 
sucs  des  végétaux  auxquels  elles 
adhèrent.  Les  entomologistes  donnent 
le  même  nom  (hauslellum ;  Schopf— 
russe! j  Saugrûssel ,  ail.  )  à  la  bou- 
che d'un  grand  nombre  d'insectes  > 
qui  est  construite  de  manière  à  faire 
office  àe  suçoir. 

SUCRE  ,  s#"m-.  i  saçcharum;  aax- 
Xapov  ;  Zucker  (ail.)  ;  sugar  (angl.)  ; 
zucchero  (it.).  Principe  immédiat  des. 
végétaux  et  de  certains  produits  na- 
turels bu  morbides  des  animaux  >  que 
sa  saveur  particulière  et  la  propriété 
de  subir  la  fermentation  alcoolique 
distinguent  de  tous  les  autres.  On  en 
connaît  plusieurs  espèces. ,  fort  diffé- 
rentes les  unes  des  autres. 

SUCRÉ,  àdj.,  sàccharàtus;  zûc^ 
kerartig,  zuchersûss  (ail.)  ;  quiarap*- 
port  au  sucre  (saveur  sucrée) ,  pu 
qui  en  contient  (liqueur  sucrée).  Le 
Galium  saccharatum  a  été  nommé 
ainsi ,  quoiqu'il  n'ait  rien  de  sucré , 
parce  que  son  fruit  tuberculeux  res- 
semble à  un  grain  d'anis  couvert  de 
sucre. 

SUFFRUTE5CÈNT,  adj.'ww^ra- 
tescens;  staudenartig  (all.).TÊpithète 
donnée  aux  plantes  qui  sont  de  la 
nature  des  sous-arbrisseaux ,  ou  qui 
en  ont  le  port  (ex.  Lancretia suffru- 
ticosa ,  'Dorycnium  suffrulicosum  ). 
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AiAgarlcus  suffrutescens  est  ainsi 
nommé  a  cause  de  la  longueur  de 
son  stipe. 

SULCICOLLE,  adject.  ,\sulcicotiis 
(  suie  us  ,  siUon  ,.  coilum  ,  col  )  ;  qui 
a  le  col  ou  le  corselet  sillonné.  Ex. 
Peirates  sulcicollis,  Ccryloh  sulçi- 
collis. 

SULCIDENTÉ  ,  adject. ,  sulcidens 
(suicus  ,  sillon  ,  dens ,  dent  )  ;  qui  a 
les  dents  sillonnées,  comme  Test  la 
dent  cardinale  de  Y  Unio  sulcidens. 

SULCIFÊRE  ,  adject.  ,  sulciferus 
{suicus ,  sillon  ,  fero ,  porter  J;  qui 
est  chargé  de  sillons.  Ex.  Gorgonia 
sulcifera. 

SULC1FORME,  adj.,  sulciformis 
(  sulcns ,  sillon ,  Jorma  ,  forme  ) . 
On  appelle  dents  suki formes,  dans 
les  coquilles  bivalves,  celles  qui  ont 
la  forme  de  simples  sillons  garnissant 
la  charnière  ,  comme  dans'  les  Perna. 

8ULCIPENNE,  adj. ,  sulcipennis 
(suicus  ,  sillon ,  penna ,  aile  ) ;  qui  a 
les  ailes  sillonnées.  Ex.  Dyiiscus  sul- 
cipennis. 

SULCIROSTRE ,  adj. ,  sulclrostris 
(suicus r  sillon  ,  rostrum ,  bec)  ;  qui 
a  le  bec  sillonné.  Ex.  Icterus  sulciros- 
tris. 

SULFANTWONIATE ,  snbst.  m. , 
juiphaniimonias.  Genre  de  sulfosels 
(  artimons  cfiweflige  Salie ,  al I .  ) , 
qui  résultent  de  la  combinaison  du 
sulfide  antimonique   avec  les  sulfo- 


SLXFANTIM ONITE ',  s.  m.  ,  sul- 
jfkantmonis.  Genre  de  sulfose!s  (  art" 
■itmomchlschmflige  Salze,  ail.),  qui 
résultent  de  la  combinaison  du  sùl- 
-fide  antimonieux  avec  les  sulfobases. 

SUtFARSÉNI ATE ,  s.  m.,  sul- 
pkarsenias.  Genre  de  sulfosels  (  àrse- 
•nitkschweflige  Salze,  M.  ),  qui  doi- 
vent naissance  à  là  combinaison  avec 
les  sulfobases  du  degré  de  salruration 
de  l'arsenic  correspondant  à  *  fa  ci  de 
«rsénique  sous  le  rapport  de  la  corn** 
position.  K     .  \     . 
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SULFARSÉNITE ,  s.  m. ,  suiphar- 
senis.  Genre  de  sulfosels  {arsenicht- 
schwcflige  Salze ,  ail.  ),  qui  se  for- 
ment par  la  combinaison  avec  les  sul- 
fobases du  degré  de  sulfuration  de 
l'arsenie  correspondant  è  l'acide  ar- 
sénieux  par  sa  composition. 

SULFATE1,  subst.  m. ,  sulphas. 
Genre  de  sels  (  sàhweftlsaure  Salze  , 
âU.),  qui  résultent  de  la  combinaison 
de  l'acide  sulfuriqne  avec  les  bases 
satifiables. 

SULFATÉ,  adj.  Épilhète  donnée 
par  les  minéralogistes  aux  bases  qui 
sont  converties  eu  sels  par  leur  com- 
binaison avec  de  l'acide  sulfurique. 

SULFAURATE,  s.  m.f  suîphauras, 
Genre  de  sulfosels  (  goldscluvejlige 
Salze,  ail.),  qui  résultent  delà  com- 
binaison du  sulfide  aurique  avec  les 
sulfobases, 

SULFHYDRATE ,  s.  nu  ,  sulph- 
hydras.  Genre  de  sels  (wasserstoff- 
schweflige  Salze,  ail.  ),  qui  résultent 
de  la  combinaison  du  sulfide  hy- 
drique avec  les  sulfobases. 

SULFIDE,  s.  m.  ,  sulphis.  Bcrze- 
lius  donne  ce  nom  aux  degrés  supé- 
rieurs de  sulfuration  des  métaux 
électro- négatifs  dont  la  composition 
est  proportionnelle  à  celle  des  oxides 
métalliques ,  et  quf  se  combinent  £  la 
manière  des  acides  avec  les  sulfures 
électro-positifs ,  de  telle  sorte  et  dans 
des  proportions  telles  que  si  le  soufre 
était  échangé  contre  un  pareil  nom- 
bre d'atomes  d'oxigène ,  on  obtien- 
drait un  des  oxisels  que  les  mêmes 
radicaux  produisent  à  I  état  oxidé. 

SULFIRIDATfi,  s.  m. ,  sulphiri- 
das.  Genre  de  sulfosels  (iridium- 
schwe/lige  Salze  ,  ail.),  qui  résultent 
de  la  combinaison  du  sulfide  indique 
avec  tes  sulfobases. 

SULFITE,  s.  ni.  ,  sulphis.  Genre 
de  sels  (schwefligsaure  Salze ,  ail.}, 
qui  sont  '  produits  par  facidè  sulfu- 
reux combiné  avec  les  basés  salifia- 
Wj&s. 
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dipas.  Genre  <te  sels  (Jettsckwefel- 
jourç  Solçe ,  «H.),  qui  résultent  de 
fa  combinaison  de7  l'acide  sulfoadip*'" 
que  ajseç  les  bases  salifiables. 

âUtFOAPWIQUE ,  adj.,  j*//iA««ft- 
picur .  Nom  donné  par  Cbevreul  à  un 
qçtfe  {  Fettohwqfelsavre ,  al!.  ),  qui 
se  produit  en  faisait  dissoudre  la 
aléario*  o»  l'oléine  dans  l'acide  sui- 
foFJque  c«ae«o|ré. 

SULFOARSÉMURE,  s.  m.,  sut- 
pho-arseniuretum.  Nom  sous  lequel 
Beudant  désigne  les  combinaisons 
d'an  sulftire  avec  un  arséniure, 

8ULF0BASE,  s.  f.,  sidpliçbqsis. 
Berzeljus  nomme  ainsi  les  degrés  4e 
snlfnration  des  métaux  électro-posi- 
tifs qui  correspondent  aux  oxibases , 
c'est-à-dire  ceux  qui  résultent  4e  la 
décomposition  mutuelle  4e  l'axi^se 
et  du  gaz  sutfide  hydrique ,  et  qui 
jouent  le  rôle  de  bases  dans  (es  sul- 
fosels. 

SULFOBASIQCE ,  a<Jj. ,  sulphoba- 
sicus,  Épithète  donnée  par  jRerze- 
Ijus  aux  sels  haloïdes  qui  sont  combi- 
nés avec  une  sulfobase. 

ÊULFOBOflATE,  f.  m^  wlfibpr- 
bôrçs.  Genre  de  sels,  qui  résultent  de 
la  combinaison  du  çulfide  bfrique 
avec  les  sulfobases. 

SULFOCARBONATE  r  a,  m.  ,  #& 
nkocarbmafi.  Genre  de  ^ulfosels  (  koh- 
JenJchwtfligeSaizeyïAL),  quidoivent 
naissance  £  la  combinaison  du  sulfide 
carbonique  avec  les  sulfobases. 

8ULFOC AABUUE  ,  s.  m, ,  tHlphor 
carburslum.  On  nomade  ainsi  des 
combinaisons  du  carbure  de  soufre,, 
pu  sulfide  carbonique,  avec  un  corps, 
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résultent  delà  combinaison  du  «nUUe 
ebromique  avec  les  sulfobases, 
v  SULFOCHYAZIQUE,  a<ljM  Sïdf*- 
ptyrçficus.  1#  nom  d'acide  sutftehya- 
tique  a  été  donné  quelquefois  à  l'acide 
sulfocyanique. 

>ULFOCYANATE,  s.  m,,  shI- 
phocyanas*  Nom  donné  par  Berzçlius 
aux  sulfosels  (  cyansçhweftige  Sfdze , 
ail.)  produits  par  rbypersujfoeyano- 
gène  considéré  comme  sulfide  eyn- 
nique* 

SUL^OOA^HIPHATÏÏ,  s.  m., 
julpkocpimfy'dms*  Genre  de  aulfo- 
a*ls  (  ^w&serti^QhwidUge  Sot- 
ze ,  ail.  ),  qui  résultent  de  la  combi- 
naison duanlfide  çyanhydrique  avec 
le*  sulfobpses. 

SULFOCYAIVtDB  ,  g.  *. ,  /wZ/iAo- 
evanis.  Sulfocyaubre  qui  joue  lt  râle 
d'acide  ou  de  sulfide, 

WJUFOCyAMQUÊ  ,  adj.  t  sulph»- 
çyanicus.  Liebig  donne  le  nom  dV- 
ther  suljacyanique  à  un  corps  q u*îl 
regarde  comme  une  combinaison  de 
sulfocyanogène  et  de  carbure  d'by- 
*ae. 


^ULFOCHLORUIIE  t  s,,  m.  4*^* 
çWo^r^wK,  CombMiiUsorç  d'un.qblo- 
rure  avec  une  snlfobase. 

^FOCUftOMATE  ,  *  m,  ^  mh 

fmcfepwifir    & enra    de    #ulfo*ej* 
(chromschwefiige  Satze,  aïl.)A^n| 


SULFOÇKA^ITf:,  a.  m. ,  uiipkor- 
çyqnis.  Genre  4e  suif oseU, qui  sont 
produits  par  le  sulfocyanogène  consi- 
déré eorame  Aulfide  cyanenx. 

SUtFOC  YAftïQGÈftE ,$.m.,  sul- 
fhxHxjramm;  Sçtmefeh&m^À.). 
Corps  batogèpe  composé,  qui  résulte 
de  la  combinaison  dn  cyanogène  avnc 
le  soufre. 

SUjLFOCYAJrUltff ,  s*  *.  ,  sul- 
phocymwetum  >  sulphoçyémêtam  j 
$*hwefclcyanmetaU\%\\.)  .CoinJunair 
son  du  sulfocyanogène  avec  un  steV 
taL  On  peut  ausai  regarder  ces  coma- 
posés  comme  des  suHotels  dans  les- 
quels la  moitié  du  soufre  constituerait 
aine  sulfobaie  avec  le  métal,  et  akrs 
*e  seraient  des  anUboyenUet. 

WUO-WnmWKlB ,  ad}.,  tulpho* 
iyrdtktq.  On  admet ,  d'après  Brugn*r 
*#Ui,  Wgatpbqwhwvsulfo^fydnir 
que,  regardé  comme  une  combinaient 


de  phosphore  ayee  le  soufre,  ft  Vby- 
drogçne,  mais  qui  pourrait  bien 
n*étre  qu'un  simple  mélange  de  gaz 
sulfide  hydrique  et  de  gaz  pbosphure 
trinydrîque. 

StJLFOHYPARSÉlVlTE  ,  adj. ,  tuf- 
phokyparsenis.  Genre  de  sulfosels 
(  unterarsenichtschwejlige  Salze  , 
«11.  ),  qui  résultent  de  la  combinaison 
du  sulfide  hyparsénieux  avec  les  sul- 
fosels. 

8ULFOFVDIGOTATE,  adj.,  sut- 
phindigotas.  Genre  de  sels,  qui  sont 
produits  par  la  combinaison  de  l'acide 
sulfoindigotique  avec  les  bases  sali— 
fiables. 

SULFGHCDiGOTiQUE,  adj.,  sul- 
pkoindigoticus.  Berzelius  appelle  ainsi 
«ni  acide  qui  résulte  de  la  combinaison 
du  bleu  d'indigo  soluble  avec  l'acide 
aulfurique. 

tiULFOIODURK,  s.  m.,«//>*k- 
duretum.  Composé  qui  résulte  de  la 
combinaison  d'un  sulfure  avec  un 
iodure. 

SULFOM<U/kBDATE,  s.  m.,  #nft- 
pk^molybdas.  Genre  de  sulfosels  (aïo- 
fykdànsehweflige  Sahe  >  ail.),  qui 
insultent  de  la  combinaison  duaul&de 
molybdique  avec  les  bases  salifiantes* 

SDLFONAPHTIULATfi ,  s.  m., 
sulpkonaphthalaê.  Genre  de  sels  , 
oui  sont  produits  par  la  combinaison 
de  l'acide  snl£onephiba)ique  avec  les 
bases  salifiables. 

8ULPHONAPHTHALIQIIB ,  adjcct. 
tidphonaphthaUws.  Nom  donné  par 
Berzebus  a  un  acide  que  Faraday  a 
découvert  en  chauffant  la  naphtbatfne 
avec  l'aeide  sulfurique  anhydre. 

SllLFOPHO&PHATE  ,  subst.  m.> 
JtdphopIwspJuu*  Genre  de  sulfosek 
{  pJtosphorschweflige  Salze ,  ail»  )  , 
qui  résultent  de  la  combinaison  du 
sulfide  phosphorique  avec  les  suL- 
&)>ases. 

SULFOPHOSPMTE,  s;m.,»n£- 
jxkophosphis.  Genre  de  suifesels 
{phpphorkhtovkmfUgêJ&qke,  »U.  \ 
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qw  doivent  naissance  à  Uepjubiuair. 
son  du  sul&de  p^ospUoreM*  Mïp  J*s 
aulfobases. 

SULFOPLATEVATE,  s.  ni.,  jgj- 
phopUf,tino4.  Oenre  4ej|nUeseJ%  aux- 
quels donne  lieu  la  combinaison  4n 
sulfide  platinique  avec  les  suifobases. 

SULFOSIXÉNITE ,  s.  m., sulph*- 
sdenis.  Genre,  de  suJfo**ls  (#e/«- 
.nichuchweflige  Salze,  ail.),  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  du  sulfide 
sélénique  avec  les  bases  salifiables* 

SULFOSIEICATE ,  s.  m.t  sutphçv- 
Ucas,  Genre  de  sulfosels  (kieselschwe* 
JUge  Sahe ,  ail.  ) ,  qui  doivent  nais- 
sance au   sulfide  silicique  cojuhin.é 
avec  les  bases  salifiante*. 

SULFOSEK ,  g.  mage. ,  snlphçsal 
Berzelius  nomme  ainsi  les  **»bipai- 
-aoDsdes  sulfide»  et  des  suUuw,  ou 
les  sels  qui  contiennent  du  soufre 
dam  leurs  Àen*  principes  çpps^tuaoa. 

SULFOSIIVÀPÀT£*S.  mM  *«/pAa~ 
sumpati  Genre  de  sels  (senfsmre 
Salze ,  ail.  ),  qui  résultent  de  la  com- 
binaison dm  Vscide  sulfosinapiquje 
aise*  les  bases  salifiables, 

SULFOSmAPIQUE,  ad].  »  svlph&- 
Mxapicus.  Nom  d'un  wid*{  8mf- 
*imr.e ,  <ali,  )  trouvé  dans  l'huile 
grasse  à\x&imapU  «tf«  par  Henry  et 
Garot  ,qui  ont  recftonM  dentû*  qu'il 
«'existait  réellement  pas. 

8\}LFQSiHA#18UïXis.f.,SHlpkBr- 
mnmpisina  {sulpAur,  soufre ,  m#pi  9 
moutarde).  Nom  donné  par  Henry 
«t  Gavet  au  corps  que  Benelins  ap- 
pelle sinapine ,  qui  est  une  substance 
^cristalline  qu'on  extrait  de  la  motu- 
tarde  noire  et  de  la  moutarde  bko~ 
che,  et  dans  la  composition  de  laquelle 
^1  entre  du. soufre. 

8t&FOSMIA'VE,s,  m.ysulphosmias. 
Genre  de  sulfosels  (  o^nùumêchwe^r 
JHge  Sahe,  ail.  ),  qui  résultent  de 
la  combinaison  du  autâue  osmjque 
avec  les  suifobases. 

mjtamwâméŒQ ,  ***£.  sn.  -, 
sulpbottotMf.   ûeam  ds  enlfosek 
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(tinnschwefUge  Salze ,  ail.  )  ,  qui 
doivent  naissance  à  la  combinaison 
du  sulfide  stanniqne  avec  les  sulfo- 
bases. 

8ULFOST1BIATE ,  s.  m. ,  sulpho- 
stibiasJSjnonymede  suif  antimoniale. 

SULFOSTIBITE,  s.  m.,  sulphosti- 
bis.  Synonyme  de  sulfantimonite. 

SULFOTANTALATE  ,  s.  m.  ,  sul- 
photantalas.  Genre  de  sulfosels  {tan- 
talschwcflige' Salze ,  ail.),  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  du  sulfide 
tantaliqne  avec  les  snlfobases. 

SULFOTELLURATE ,  s.  m.,  sul- 
photeiluras.  Genre  de  sulfosels  (tel- 
' hirsckwejtige  Salze ,  ait.),  qui  sont 

traduits  par  le  sulfide  tellurîque  coni- 
iné  avec  les  suHbbases. 

8ULF0TITANATE,  s.  ïn.,sulpho- 
tàanas.  Genre  de  sulfosels  (  titan- 
schweftige  Salze ,  al!.),  qui  résultent 
de  la  combinaison  du  sulfide  titani- 
que  avec  lès  sul  fbbases . 

SULFOTUNGSTATE ,  s.  m.  9  sul- 
pholungstas.  Genre  de  sulfosels  {wol- 
Jramschweflige  Sake,  ail.  ),  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  du  sulfide 
tungstique  avec  les  suUbbases. 

SULFOVANADATE  ,  s.  m. ,  sul» 
phovanadas:  Genre  de  sulfosels ,  qui 
résultent  de  là  combinaison  du  sul- 
fide vanadtqtt*  avec  les  sulfobases. 

SULFOVANADrTE*  s.  m.  sulpko- 
vanadis.  Genre  de  sulfosels ,  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  du  sulfide 
vanadeux  avec  les  snlfobases. 

SULFOVÏNATE  ,  s.  m.,  sulphovi- 
nas.  Genre  de  màsijpoeinschwefdsaure 
Salze ,  ail.) , qui  sont  produits  par  la 
combinaison  de  l'acide  sulfovmiqne 
avec  les  bases  salifiables. 

SULFOVINIQUE  ,  ad j . ,  sulphovini- 
eus.  Nom  donné  par  Vogel  à  un  acide 
(H^einschwefelsâarej  ail.  )*  qui  avait 
déjà  été  aperçu  .par  Dabit,  et  que 
Gay-Lussac  a  reconnu  être  de  l'acide 
byposulforique  uni  à  une  matière 
organique ,  qui  l'accompagne  dans 
•es  combinaisons  avec  les  bases* 
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SCLFOWOLFRAMIATE,  s.  m.  ',* 
sulphowolframias.  Synonyme  de  sut» 
fotungstatc. 

SULFURAHON  ,  g.  f.,  sulphuratio. 
On  employé  ce  terme  pour  désigner 
l'état  d'une  substance  simple  qui  est 
combinée  avec  du  soufre. 

SULFURE,  s.  m.,  sulphurctum. 
Combinaison  de  soufre  et  d'un  corps 
combustible.  lorsqu'il  s'agit  de  mé- 
taux électro-positifs,  Berzelius  ré- 
serve ce  nom  pour  celles  de  leurs 
combinaisons  dans  lesquelles  les  rap- 
ports atomiques  sont  les  mêmes  que 
dans  les  bases. 

SULFURÉ,  iA\.,sulphuratus;  soin 
forato  (  it.  ).  Se  dit,  en  chimie ,  d'un 
corps  simple  qui  est  combiné  avec  du 
soufre  (ex.  Gaz  hydrogène  sulfuré); 
et  en  minéralogie ,  d'un  métal  qui  est 
minéralisé  par  le  soufre  (ex.  Plomb 
sulfuré). 

SULFUREUX,  adj.  ,  sufphurosus. 
Se  dit  vaguement  de  tout  liquide 
qui  tient  du  soufre  en  dissolution 
■{Eau  minérale  sulfureuse  ).  On  ap- 
pelle acide  sulfureux  (Schweflie- 
sàure ,  ail.  )  le  second  degré  d'oxida- 
lion  du  soufre.  La  même  épitbète  est 
donnée  aux  combinaisons  du  soufre 
avec  les  corps  halogènes  qui  corres- 
pondent à  l'acide  sulfureux  pour  la 
composition  (ex.  Chlorure  sulfu- 
reux), 

SULFURISES,  s.  m.  pi.,  Sulpku- 
rida.  Nom  donné  par  C.  Pauquy  à 
une  famille  de  corps  pondérables,  qui 
a  le  soufre  pour  type  ;  par  Beudant  à 
une  famille  de  minéraux,  comprenant 
ceux  qui  donnent  l'odeur  de  soufre 
«oit  immédiatement,  soit  par  la  com- 
bustion, ou  celle  du  gaz  hydrogène 
sulfuré ,  quand  après  les  avoir  traités 
par  le  carbonate  de  potasse  et  le 
charbon ,  on  fait  agir  l'acide  nitrique 
étendu  sur  le  résidu.  - 

SULFURIFÈRE  ,  adj.  ,\  sulphuri- 
ferus.  Épitbète  donnée  à  uu  quarz 
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agate  globuleux  dont  le  noyau  est 
composé  de  soufre  et  'd'argile.  *,     ,'  .  '    s 

SULFURIPÈDE,  adj.,  sulphuripes 
(  sulphur  y  soufre  ,  pes  ,  pied  );  qui  a 
les  pattes  d'un  jaune  de  soufre.  Ex. 
Cistela  sulphuripes ,  Harpalus  sul-+ 
phuripes.        (/ 

SULFURIQUE  ,  adj.>  sulphuricus. 
Nom  d'un  acûfe  (Schwefelsâure,  ail,), 
qui  est  le  quatrième  ou  dernier  de* 
gré'd'oxidatiqn  du  soufre  r  et  le  plus 

Suissant  de.  tous  les  acides  connus; 
'un  éther  (  Schwefeîàther  ,  ail*)  r 
dont  le  mode  de  préparation  e%t 
connu  depuis  le  seizième  siècle. 

8ULFURIQUES  ,  adj.  et  8.  m.  nL  , 
Sulphurica.  Nom  donné  par  Gui- 
bourt  à  un  ordre  de  -composés  bit 
naires,  dans  lesquels  le  soufre  est 
l'élément  le  plus  électro-négatif.  • 
SUMACHINÉE9  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Sumachintœ.  Tribu  établie  par  Gan- 
dolle,  dans  la  famille  des  Térébintha- 
cées,  qui  a  pour  type  le  genre  Rf^us. 
[  SUPERAXILL  AIRE  ,  adj.f  superr 
axillaris.  Se  dit  y  d'après  Mirbel , 
des  épines  et  àesjteurs  ,  quand  elles 
naissent  .plus  haut  que  l'angle  formé 
par  les  feuilles  e>  la  tige  ou  le  ra- 
meau. Ex.  Gieditsia  monospernta. ,. 

SUPÈ^tE^  adj.  9  superus ;  fwçhste- 
jiend (ail.).  Se  dît,  en  botanique,  du 
calice  *  quand  il  s'insère  au  dessusjle 
l'ovaire,  avec  la  pàrôi  interne  ^tur^ 
quel  il  est  confondu  et  soudé  p^ar  sa 
base  (ex.  Iris)? de  l'ovaire,  lorsqu'il 
est  libre  dans  l'intérieur  de  la  fleur 
(  ex;  Papavéracées  )  ;  de  la  radicule,* 
quand ,  la  graine  étant  périspermée, 
la  radicule  vient  aboutir  à  la  super- 
ficie de  l'amande  (ex.  PJueniakdùcty- 
liferà).  -      "  .      . 

SCPERFLU,  adject.,  supèrfluus. 
Linné  donnait  cette  épithète  à  un 
.  ordre  de  la  Polygamie ,  comprenant 
les  fleurs  syn genèses  qui  son^  Herma- 
phrodites au  disque  et  femelles  à  la 
circonférence ,  parce  que  ces  derniè- 
res lui  paraissaient  superflues  ^les  au* 
11. 
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très  étant  fécondes.  Er.    Georgina 
superflua* 

SUPÉRIEUR  ;  adj  V  y  superus ,  supe- 
rior.  Les  astronomes  appellent  pta- 
nètes  supérieures  celles  qui  ont  un 
rayon  vecteur  plus  grandque  celui  de 
la  Terre. Geoffroy  Saint-HÛaire  donne 
aux  animaux  vertébrés  le  nom  de 
vertébrés  supérieurs ,  pour  les  distin- 
guer des  animaux  articulés  v  qu'rl  dé- 
signe sous  celui  ie  vertébrés  infé- 
rieurs.  . 

8UPEROVARIÉ,  adjectif;  Se  dit 
d'une  plante  dont  l'ovaire  est  supère. 
SUPERPOSÉ,  adj.  ,  superpositus. 
Épithète  donnée  à  \a  bulbe,  quand  il . 
s'en  dévelappéVune  nouvelle  sur  l'an- 
cienne (ex.  I±ia  pol/stachfa)  ;  aux 
lobes  de  l'anthère/  lorsqu'ils  sont 
.  placés  l'un  au  dessus (  4e  l'autre  (  ex. 
tfonarda). 

SUPERPOSITIF ,  adj. ,  superposi- 
'  tivus.  Se  dit  de  Ja  préfioraison,  quand 
les  pièces  du  calice  ou  dé  la  corolle 
.  s'appliquent  successivement  les  unes 
au  dçssus  des  autres  par  leur  partie 
supérieure.  Ex.  Yerbascum* 

SWFORtfs.  m.,fulcrunu  En 
botanique,  on  appelle  le  support  ou 
,  corps  principal ,  dans  les  plantes  pha- 
nérogames cormus  ,  dans  les  fougè- 
res rhizema  ou  frons ,  dans  les  mous- 
:  ses  surculus  ,,  dans  les  hépatiques 
anabices  f  dans  les  champignons 
s tr orna  y  dans  les  lichens  thalle  on 
blttstème,  et  dans  les  algues  phfsème. 
V*  ces  divers  mois. 

supra  Jurassique  ,  adj.  9  supra- 

jttrassicus.,   Épithète    donnée    par 
Brongniarl  à  un  groupe  de  terrains 

,  sédinaenteux  pélagiques ,  comprenant 
les  Jurassiques  supérieurs. 

SURABONDANT,  adj., Nom  donné 

'  jar.Hauy  à  une  variété  dans  laquelle 
im  des  angles  ou  des  bords  subit  deux , 
décroissemens ,  tandis  que  chacun  des 
autres  n'en  subît  qu'un,. seul.    Ex. 
Baryte  sulfatée  surabqndante. 
^UBANPODULER ,  s.  m.  Secopd 

3a 
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andouiHcr  du  bois  du  cerf ,  en  comp- 
tant de  bas  en  bâtit, 

SERAKTBIONIATÉ ,  s.  m.  9  super- 
antimonias.  Antimoniate  avec  excès 
d'acide. 

SURÀNTI1IONITE  }  s.  m.  superàh- 
timonis.  Antimonite  acide  ou  avec 
excès  d'acide. 

SURARSÉNIATE  ,  sv  m. ,  superar- 
senias.  Àrséniate  dans  lequel  il  y  a 
une  fois  et  un  tiers ,  une  fois  et  de- 
mie ou  deux  fois  autant  d'acide  que 
dans  le   sel  rentre  correspondant. 

SURfeÀISSÉ,  pdj.  Se  dit,  en  mi- 
néralogie, d'un  cristal  prismatique 
termine  par  des  sommets  très-bas.  Ex'. 
Chaux  carbonatée  surbaissée . 

SURBASIQUE  .  adj. ,  superbasicus. 
Sel  basique  au  maximum.  Ex.  Chlo- 
rure plombique  surbasique. 

SURBOUCHE ,  s.  î.,cpistomis.  La- 
treille  donne  ce  nom  au  chaperon  dès 
Condylopes.  tr.  Epistôme. 

SURCARBON ATE ,  s.  m:,sUper- 
carbonas.  Carbonate  dans  lequel 
l'acide  est  multiplié  par  un  et  demi 
ou  par  deux.  .  9 

SURCHLORURE,  3.  m.,  super- 
chloruretum.  Chlorure  acide  ou  corn* 
biné  avec  de  l'acide  hydrochloriquei 
Ces  composés  sont  rares.' 

SURCHROHATE ,  s.  m.,  super-; 
chromas.  Chromate  qui  contient  deux 
fois  autant  d'acide  que  le  sel  neutre 
correspondant. 

SURCOMPENSÉ ,  adject.  Épithete 
donnée  par  Haûy  à  une  variété  dans 
laquelle  un  des  bords  ou  des  angles 
solides  reste  intact ,  tandis  que  cha- 
cun des  autres  bords  ou  angles  subit 
un  décroissemént ,  et  que  de  plus 
deux  d'ehtr'eux  en  subissent  chacun 
deux,  en  sorte  qu'il  "\  a  plus  que 
compensation.  Ex.  Baryte  sulfatée 
surcompenséei 

SURCOMPOSÉ  ,  adj.,  supercom- 
positus.  Se  dit,  i°en  minéralogie, 
d'une  variété  dont  la  forme  est  com- 
posée <Tun  grand  nômire  de  facettes 


Qui  résultent  de  diverses  lois  de  dé- 
croissemént (ex.  Êùclase  surcompo- 
sée) ;  20  en  botanique,  des  feu illes  com- 
posées dont  le  pétiole  commun  se 
subdivise  avant  de  porter  des  folioles. 

&DRCRÉNELÉ,  adj. ,  supercrena— 
Ois;  qui  est  doublement  crénelé. 

SURCULE,  subst.  m. ,  surculus ; 
Maosstengèl  (ail.).  P om  donné  par 
Hedwig  à  la  tige  des  mousses.   • 

SURCULtGÈRE ,  adj. ,  surculigè- 
rïis  (  surculus ,  rejeton  ,  gero ,  por- 
ter). Épitbète  donnée  par  Link  à 
V embryon  de  quelques  plantes  aqua- 
tiques ,  telles  que  les  Nymphœa  alla 
'et  fatea,  dont  la  plûmule  s'alonge 
en  un  jet  filiforme. 

SlJRCYANATË ,  s.  m.  ,  sûpercyar 
has.s  Cyanate  qui  contient  deux  fois 
autant  d'acide  que  le  sel  neutre  cor- 
respondant. 

5UBBÉCOMPOSÉ  >  adj\  ,  suprade- 
compositifs  ;  dreifachztisa/mnenge— 
' selzt.(ol\.) .  Êpïthcle  donnée  par  Mïr- 
fael  aux  feuilles  dont  le  pétiole  corn* 
muii  se  divise  plusieurs  fois  avant 
déporter  des  folioles.  Ex,  Pastlnaca 
'âissèeta. 

^tRlBLLÀtÎATE ,  s.  in,  ,  superel- 
lagas.  Ellagate  avec  excès  a  acide. 

SURÉMARGÏïSîÉ ,  adj.,  supere- 
[mdrginatiis.  Se  dit,  .en  minéralogie, 
d'une  variété  dont  les  bords ,  moins 
deux  opposes  entr'eux,  sont  remplaces 
chacun  par  une  .facette  ,•  en  même 
temps  que  les  deux  autres  le  sont  cha- 
cun par  deux  facettes.  Ex.  Pyroxène 
surémarginé. 

SURÉMOUSSÉ,  adj.  Épitbète  don- 
née par  ïtaiïy  à  une  variété  dans  la- 
quelle les  sommets  aigus  de  celle  qui 
porte  le  nom  d'émoussée .  sont  inter- 
ceptés par  dés  facettes  perpendiculai- 
res à  l'axe.1  Ex.  Chaux  carbonatée 
surémoussée. .  ,  * 

SURFEUILLE  ,  s.  f. ,  superfotium. 
Nom  sous  lequel  Duhamel  désignait 
\a  pérule.  P*.  ce  mot. 
S01UPLUOIUJ1UE,  s.    m.  ;  super- 
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flwmwntobu  Composé  <juî  résulte  de 
lu  combinaison  d  ua  fluorure  tirée 
J'acide  hydraa'uoriqtfe. 

$IRF0N&AT£  ,  s.  m, ,  suptrfttn- 
gas.  Fungate  avec  eseès  d'acide. 

MJfcGBON,  s.  m.,fiur<culus.  Bran- 
die qui  naitdu  collet  «m  de  la  sotf- 
.  che ,  s'élève  dès  qu?*He  sort  de  terre , 
t«*  est  suceptihle  d'être  séparée  av«te 
une  partie  de  la  racifte  et  de  former 
«km  ua  aouvêi  ifidiTidu*  Ex.  0/<?rt. 
SURHYPOSULF AUSÉNITE  >  s.  HÙ, 
.  si^rfypoiuipééirsinis.'iijposutfarsé- 
mkjt  ave*  excès  de  guindé  hyparsé- 
oieux.  f 

SUftBYÏ^ëlJLFÀTE,  g  m.,  .,«_ 
perkjTpvsuipàas.  H  ypesulfate  qui 
,  contient  un  excès  d'aoide. 

SUUIYPO&ULF1TE  ,  s.  m; ,  super* 
kypofuipkis,  HypwiiJfite  avec  excès 
^l'acide. 

8TO1MPOÔÉ,  a^j.,  superimposi- 
**a>»  Épiihète  donnée  par  Kïrby  a 
Y  abdomen  des  Insectes ,  quand  "sou 
pédicule  g'msére  à  la  partie  supérieure 
:-4b  postéeussdn  _,  de  manière  qu'un 
intervalle  considérable  existe  entre 

•  lui  et  l'arrière-poitrine.  Ex.  Evania. 

SWWRVAMINE  ,  s.  f. ,  surinamina. 
'Nom  donné  par  Huttenschmidt  à  u,n 
alcaloïde  qu'il  dit  avoir  découvert 
dans  Pécoree  du  Geojfrœa  surina- 
Wnsis. 

SWtMALATE ,  s.  tn. ,  supermàlas. 
Maiate  avec  excès  diacide. 

StiRMARGARATE,  s.  m. ,  Super- 
margaras.  Margarate  avec  excès 
-d'aeidé. 

*  8DRMOL¥BDATE,  s.  m. ,  super- 
moljrbdas.  Motybdate  qui    contient 

fdétfx  fois  autant  d'acide  que  lé  sel 
-neutre  correspondant.  "* 

8UftOLÉATE,s  m.  ,superàleas. 
JOMtfte  avec  excès  d'acide. 

8UROXALATE ,  s,  m.  ,,superox&- 
•lus.  Oxftktè  dans  lequel  il  entre  deux 
ou  quatre  fois  autant  d'acide  que 
«dans  le  sel  neutre  correspondant. 

fVROXIDB,  Si  m.,  superwpium. 


#e¥zélius  donne  ce  nom  aux  ôxïdes 
qui  contiennent  trop  d'oxigène  pour 
ponvgir  contracter  union  avec  le$ 
aeide*. 

•  9Uft*HOSPBAT£,s  m.\super- 
phosphas.  Phosphate  dans  lequel  là 
quantité  d'acide  est  une  fois  et  un 
*iers ,  une  fois  et  demie  et  deux  6rfs 
aussi  considérable  que  dans  le  sel 
-neutre  correspondant. 

SW*teé,adj.,  ùnpositus ,  super- 
ptsitus.  Sc'dk,  i0en  botanique ,  de* 
ovules  contenus  dans  une  loge  biô- 
-vuiée,  -quand  ils  naissent  l'un  au- 
dessus  de  l'autre  (  ex.  Tarhnus  com± 
*nums)ï  20  en-  zoologie,  de  Yabéomen, 
quand  tt  est  joi>t  au  thorax  par  ut* 
•filet  qui  part  de  sa  partie  supérieure 
{ex.  Etante  Hppthdigastèr) .  Voyez 
Sdpehposé  et  SURIMPOSÉ. 

8UR6EL ,  g.  m.  0n  nomme  ainsi 
1é»  ©xisels  ou  sulfdseîs  qui  contiennent 
un  exeès  décide  ou  de  sulfide,  et  les 
sels  baloïdes  qui  sont  combinés  avec 

i^ydracide  du  eorps  halogène  qu'ils 

centienoetrf.  \ 

SpiSÉIiÉNïATE ,  s.  m^  superse-* 
lemas.  Séténiate  dans  lequel  la  pro* 

portion  décide  est  double  de  ceHè 

qui  existe  dans  le  sel  neutre  corres- 

pondant. 

SURSÉLEWPFE,  s.  m.,  super  se- 

hnis.  Sélénite  qui  contient  deux  qu 

quatrefois  autant  d'acide  que  le  même 

sel  à  Té Wt  neutre. 

«DftSlLICAYE ,  S.   ni.,   supersi- 

iicas.  Silicate  dans  lequel  î*acide  est 

multiple  par  un  et  demi  ou  par  deux 

de  celui  qui  existe  dans  îe  sel  neutre 

correspondant» 

OTBSTÉABATE,  s.  m. ,  sunerste^ 

ras.  Stéarate  avec  excès  d*acide.       ' 
SURS€LFAR$É5IATE,s.  tn.,su- 

persulpharsenias.  Sulfarséniate  avefc 

excès  de  sulfide  arsénique. 

SURSULFARSÉNITE  ,  subst.  m.  , 

supersulpharsenis,  Sulfarsénitç  avec 

excès  de  sulfide  arsénieux. 
SURSULFATE,  s,  m,,  supersut* 
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phas.  SuHatc  qui  contient  deux  fois 
jntant  d'acide  que  le  sel  neutre  cor- 
respondant. % 

SUBSULFOMOLYBD ATE  ,  s.  m., 
supersulphomolybdâs.   Sulfomolyb- . 
date  avec  excès  de  sulfide. 

SUtSDLFOTlJNGSTATB ,  s*  m., 
super sulphotungsuu.  Sulfotungstate 
avec  excès  de  solfide. 

8G&TARTRATE ,  s.  m. ,  supertmr- 
iras»  Tartrate  contenant  deux  fois 
«liant  d'acide  que  le  même  sel  à  Tétat 


SURTEIXlIfcATE,  s.  m.,  super- 
telluras.  Tettnrate  avec  excèsd'acide. 
8UTHOBAX,  s.  m. ,  superthorax. 
Latreille  nomme  ainsi  le  thorax  des 
Hyménoptères  à  abdomen  pédicule 
et  celui  des  Diptères,  parce  qu'étant 
formé  postérieurement  par  le  premier 
segment  de  l'abdomen ,  il  est  ici  plus 
compliqué  qu'à  l'ordinaire ,  et  forme 
une  sorte  dé  pivot  sur  lequel  l'abdo- 
men et  la  tète  se  meuvent. 

SURTITANATE,  s.  m. ,  supertita- 
noi.  TiUnate  avec  excès  d'acide. 

SUBTONGSTATB ,  s.  m.,  super- 
tumgtfas.  Tungstate  contenant  le  dou- 
ble de  l'acide  qui  existe  dans  le  même 
sel  à  l'état  neutre. 

SURVANADATE  ,  g.- m. ,  superva- 
nadas*  Vanadate  avec  excès  d'acide. 
SISAUREUX,  Md\.,superanrosus. 
Nom  donné  par  Berzelius  à  un  oxide 
d'or  t  qui  serait  le  second  degré  d'oxi- 
dation  du  métal,  mais  dont  l'exis- 
tence ,  quoique  probable,  n'est  pas 
démontrée ,  et  qui  jouerait  le  rôle  d'a- 
cide faible ,  par  exemple  avec  l'oxide 
stanneux  dans  le  pourpre  de  Cassius. 
SUS^HAOlflQtJE ,  ,  adj.  ,  super- 
chromicus.  Berzelius  appelle  oxide 
sus~*Jiromùœ(deutoxiie<Uckrxmte; 
ChroMoxyâj  chromsaures  Oxjrdul, 
ail.  )  le  second  degré  d'oxidation  du 
chrome,  que  Maus  croit  être  un 
chromate  chronique  ,  ou  une  com- 
binaison d'acide  et  d'oxide  ebro- 
wax\*&i  sulfide  sus-chromijue,\c  se- 
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coud  degré  de  sulfuration  de  ce  méul  ; 
chlorure  sus-chrowùque ,  celle  de  ses 
combinaisons  avec  le  chlore  qui  cor- 
respond à  l'oxide  sus*chranique  pour 
la  composition. 

SUSIRIDEUX  ,  •à].,superiridosus. 
Ëpitbète  donnée  par  Berzelius  à  un 
axide  (  IrUlinmsesauioxjrdul ,  all.>9 

Ïi  est  le  second  degré  d'oxidation 
l'iridium ,  et  à  un  chlorure  dont  In 
composition  correspond  à  celle  de  cet 
oxide. 

SliSmiDICO-rOTASSIQCIE  ,adj., 
superiridico-poiassicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  aux  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
susiridique  avec  un  sel  potassique. 
Ex.   Chlorure  susiridteo-potassique* 

SUSIRIDIQUE  ,  adj.,  supenridi- 
eus.  Berzelius  appelle  oxide  susiri- 
dique le  quatrième  degré  d'oxida- 
tion, sulfure susiridûpu\e  quatrième 
degré  de  sulfuratîon  de  l'iridium  ,  et 
chlorure  susiridiaue  ,  la  combinaison 
de  chlore  et  d'iridium  qui  correspond 
â  l'oxide  quant  à  la  composition.  . 

SISIRID06O-Allll09iIQrJE,  adj., 
superiridoso-ammonicus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius, à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
susirideux  avec  un  sel  ammoniqne. 
Ex.  Chlorure  susiridoso-amumoMfue, 

SUSIRIDOSO-iRIDEUX  ,  adject.  , 
superiridoso-iridosus.  Berzehns  donne 
cette épithète  à  un  oxide  (oxide  bleu 
a*  iridium)  ,  qui  résulte  probable- 
ment de  la  combinaison  des  oxides 
susirideux  et  irideux.  ,'     . 

SUSIRIDOSO-*OTASSlQCJn',adj., 
superiridoso-poiasticus.  Nom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  à  des  sels  doubles,  qui  sent 
produits  par  un  sel  susirideux  com- 
biné avec  un  sel  potassique.  Ex.  Chlo- 
rure smsiridoso-potassifae* 

SUSIRIDOSO-SOD1QUE  ,  adject., 
superiridoso-sodi&u.  Hum  donné, 
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dans  la  nomenclature  chimique  dé 
Berzelius ,  à  des  sets  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
susirideux  avec  un  sel  sodique.  Ex. 
Chlorure  susiridoso- sodique* 

SUSMERCUKEDX  ,  adj.,  super- 
mer  curosus.  Nom  donné  par  Berzelius 
à  un  iodure :  dans  lequel  le  métal  est 
combiné  avec  une  fois  et  demie  au- 
tant d'iode  qu'il  en  entre  dans  l'io- 
dure  mercureux,  et  qu'on  peut  aussi 
considérer  comme  un  iodure  double , 
c'esUà-d  ire  comme  un  iodure  mercu- 
roso-mercurique.  f    , ''' 

SUSOSMIEUX,  adj. ,  superosmio- 
stis.  Berzelius  nomme  oxide  (Osr 
miumsesquioxydul ,  ail»)  et  sulfure 
osmieux  les  seconds  degrés  d'oxida- , 
tion  et  de  sulfurâtion  de  l'osmium  ; 
sels  Qsmieux%  lés  combinaisons  de  ces 
composés  arec  les  acides  et  sulfi des ,  et 
ceux  de  l'osmium  avec  les  corps  ba« 
logènes.qui  leur  correspondent  pour 
la  composition.  , 

SUSOSMIQUB  ,zà).,supefosmiciu. 
Berzelius  appelle  sulfure  susosmiqm 
*  le  quatrième  degré  de  sulfurâtion  de 
l'osmium  »  et  chlorure  susosmique 
celle  des  combinaisons  du  métal  et  du 
eblore  qui  correspond  à  l'acide  os- 
mique  quant  à  la  composition. 

SUSPENDU ,  suspensus , ,  apven- 
sus.  Se  dit,  d'après  Richard,  de  la 
graine  ,  lorsqu'étant  adnexée  par  U 
partie  supérieure  de  son  bord  ou  de 
sa  lace  interne ,  elle  dirige  son  som- 
met vers  la  base  de  la  loge.qui  la  ren- 
ferme. Ex.  Jasminum* 
.  SUSPI>ÀTEMEUX,  ûà\.  ,  superpla- 
tiaosus.  On  appelle  aiu$i  lin  oxide  qui 
est  le  second,  degré  d'oxidatfon  du 
platine  ,  mais ,  dont  l'existence ,  ad- 
mise par  E.  Daty ,  e&t  encore  dou- 
teuse,.       /    .;    <  ' 

-  ^STANNJ&UX*  adj,,  svpersta*~ 
nasus. Berzelius  donne  cette  éjmbèto 
fciM»  sulfure  %  qui  «st  le  second  degré 
de  sulfura tioé  de  l'étain. 
_  8^TUKAIAB,  #§*&.(>  JiÙHrariks ; 
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qui  est  muni  d'une  suture ,  eôtotaé  te 
style  des  Légumineuses. 

SUTURAI.,  adj.,  suturaUs ;  qui  a 
rapport  aux  sutures;  Richard  appelle 
déhiscence  suturais  d'un  péricarpe 
celle  qui  se  fait  par  une  suture  mur* 
ginale  ;  et  Gandoite  tàtes  marginales  % 
dans  le  fruit  des  Ombellifères ,  celle* 
qui  représentent  la  suture  suivant 
laquelle  deux  sépales  sont  souder 
•ntr'eux.  Le  Melolonthà  suturalis  et 
le  Trichius  suturalis  sont  ainsi  nom* 
mes  parce  que  la  suture  de  leurs 
élytres  est  d  une  autre  couleur  que 
celle  de  ces  dernières  ;  le  Buccinum 
suturait ,  parce  qu'il  offre  une  rangée 
de  petites  nodulatious  près  de  chaque , 
suture;  la  Rotetla  suturalis ,  parce  que 
le  bord  supérieur  des  tours  étant  sail- 
lant fait  paraître  les  sutures  enfon- 
cées. 

SUTURE,  s.  f.  ,  sutura;  Nath 
(ail.).  En  botanique,  on  nomme 
ainsi  les  lignes ,  en  général  un  peu 
proéminentes,  qui  indiquent  les  points 
où  les  ruptures  éatvent  avoir  lieu, 

Erce  qu  on  les  a  comparées  aux 
mes  saillantes  des  linges  qui  ont'  é*é 
reunis  par  une  couture.  En  zoologie, 
en  donne  ce  nom,  d'après  Fabricios, 
a  la  ligne  droite  qui  joint  l'une  à 
l'autre  les  élytres  dès  insectes  Coléo- 
ptères; d'après  Linné ,  aux  peints  de 
contact  des  tours  de  spire  des  coquilles1 
udi  valves ,  c'est-à-dire  à  la  limite  d'un 
tour  à  son  voisin  et  à  l'endroit  où  ces 
tours  sont  liés  entr'enx. 

SUTURÉ ,  adj. ,  suturâtes?  Se  dit 
d'un  insecte  dont  la  suture  des  élytres 
est  d'une  autre  couleur  que  «elle  de 
ces  dernières.  Ex.  Onthophagus  sur* 
turatus. 

SUTUREUX ,  adject. ,  suturosus- 
Ly  Antilope  suturosus  est  ainsi  nommé 
a  cause  ne  ses  poils  inégaux  qui  fer- 
ment ça  et  la  de  grandes  sutures. 

SWARTZIÉE8,  adj.  et  s.  f.  pi-/ 
SwartzÀea.  Sous -ordre  établi  par 
Gandolle ,  dans  la  famille  des  Lefu« 
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mineuses,  qui  a  pe«r  type,  k  genre 
Swartzia* 

.  &YCOHE  9  s*  m.  y  sycohus  (  ritov , 
figue).  Nom  donné  par  Mirbelà  1» 
figue ,  réuniori  de  fruits  couverts  » 
carcérales  ou  drupéoles  ,  provenant 
£e  plusieurs  fleuri* placées  sur  un 
elittanthe  qui  tapisse  la  paroi  interne 
d'un  involucre»  ' 

.  &YÉNIT1QUE  ,  adj.  ,  sycmtttus  ,• 
qui  contient  de  la  syébite.'  Ex,  Dia* 
Imse  syémtique. 

8YG«MLUPHYTB,  s.  m.  ,  sygoOi^ 
phytum  (  ixrptoXk*»  y  unir  ensemble  y 
fvrôv,  piaule).  Nom  donné  par  Neeker 
aux  plantes  dont  le  fruit  adhère  tel* 
lemeat  à  la  ieur  qu'il  fait  corps  aven 
elle. 

OTLUffirôfiS  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  < 
SyUiantB.  Nom  donné  par  Savigny  a 
une  section  de  la  famille  des  Néréides  j 
gui  à  pour  type  le  genre  Syttù. 

8YL  VAINS,  adjeet.  et  s.  m.  pi. , 
SyivmcléB.  Nom  donné  par  Vieillot  à 
«nt  ordre  de  la  classe  des  oiseaux  j 
cemprerart  ceux  :api  pour  la  plupart 
rivent  dam  les  bois  $  et  correspondant 
eux  Passereaux. 

SYLVATIQUE.  f^j-ea  Stlvbotre; 
,  SYLVEtTftB  ,  adj.  ,  syhestrts  , 
sytwùicus ,  nemorosûj,  nemoralis  \ 
nemereuS)  nemerensis.  Se  dit  d'une' 
plante  qui  croît  dans  les  bois  ou  fb-* 
*êts  (ex.  Orobtts  syiratiéuS}  Cattip* 
terïs  syivàtièaj  Equisetnm  sylvatt^ 
emn^  Amgclcta  syhtstris ,  Sisym* 
brium  sylvestre ,  Rumex  nehwroswr  f 
Anémone  tiemerosa,  Agark-us  tiemo- 
reus  ,  Thriocephatom,  nemorak ,  ùy* 
stmêchia  nemorttm ,  Sïnecio  hemê* 
rinsis ,  AgaHcks  ■  dryinHs  ).  Se  dit 
aussi  d'un  anicpal  qui  vit  dans  lot 
bois  (ex*  Helit  nemoraiis,  Cfctndcla 
eyimtic*).., 

tfi&YIAnift,  ad},  et  s.  m.  pi.  i 
Sylviàétév  Nom  donné  par  Vigtorsi 
une  tribu  delà  famiHe  dfes  Dehflros- 
tref  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Spirik.   ■'  -.  ...i»':  t  !      *,•.:.» 
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SYLVtCOLE,  ndject.,  sylncôlûs 
(sylvç,,  forêt,  cùh ,  habiter);  qui 
-vit  dans  les  bois.  Et.  Hylentya  syl*- 
vicola. 

9YLVICOLE9,  adj.  et  S.  m.  pi.  , 
Sylvicolœ,  Nom  donné  par  Duméril 
à  une  famille  de  Tordre  des  Coléo- 
ptères ,  comprenant  ceux  qui  vivenf 
dans  les  bois.  Voyez  OfcirifrHtLfc*. 

8YMBIÊS,  admets.  bi.pl.,  Symbia 
(«rto,  ensemble,  fM»  *  vfvre).  Nom 
donné  par  Latreille  à  Une  famille  de 
l'ordre  dés  Ehninihâproctes  cyniques, 
comprenant  ceux  xlont  lé  kyste  ren*-' 
ferme  plusieurs  animaux. 

SYMÉTRIQUE,  adj.  ,  symeiricns. 
Se  dit ,  cri  minéralogie ,  d*nne  Variété 
dont  1»  forme  atteint .  relativement 
à  là  disposition  ou  a  rétendue  de  serf 
faces,  une  certaine  limite  qui,  lui 
donne  d&  la  symétrfe  (ex.  Arr&go* 
nite  symétrique)^ en  *oofogie,  é?tm 
oorpfr  susceptible  d'être  partagé  en 
deux  côtés  égaux  par  un  plan  dirigé 
dans  le  sens  4e*  son  axe  téej  ou  fictif  , 
oomtne  la  coquille  de  Y  Argonaute. 

SYMMÉTlIANtBE  ,  adj.  ,  afin*  * 
MetrûnthHs  (  wppfrpux ,  symétrie  i 
Moi,  fiem).  Épithete  donnée  pat 
G.  AHman  aux  plan Ws  dont  les  péri-» 
gones.sont  partageables  en  deuxtnni^ 
tiés  parfaitement  ^semblables. 

STBO*BTtlO€AllP£^  adj. ,  syfn^ 
metrocarpus  (*v^ft<Tped,  symétrie  f 
*ft|&7rdc,  frutt  l.  Ëpitbète  donnée  par 
&.  Allmàn  aux  plantes  dont  le  péri- 
carpe se  laisse  partager  en  deux  moM 
tiés  latérales  exactement  semblantes. 

8YMf  ATHrE  ,  «t  f .  ,  sjhnpatkfa  } 
^frn-dWrta  ;  Mitt&d&Litktift  (aH.)  j 
êytnpàlhy  (angl.)  («^  ,  àvet ,  irt»<*  ,» 
atiecUon).  Rapport  qui  existe  entra 
l**ctton4te  deux  ou  plusieurs  «rgannès 
éloignés  l'un  de  Taûtre  ;  et  par  ex^ 
teti9io0 ,  tessemManée  daés  la*  tna- 
nière  dnnt  deux  personne»  sont  »f" 
Jetées  par  une  même  irapresatbft 
morale. 

•YimfoiÎJQIlto>.M|l  ,'  hyltye- 
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t.-C.  Richard  pomme  ainsi  les  élor 
mines  qui  ?  réunissant  ensemble  les 
pétales  ,  donnent  à  une  corolle  poly- 
pétale  l'apparence  d'une  cprolle  mp- 
nopétale.  Ex.  M  ah  a. 

SYMPHONIÉES  ,  adi.  et  s.  f.  pi.  v 
Sjrmphonieœ*  Tribu  établie  par  Choi- 
sy  dansla  famille  des  Guttifères,  qrçi 
a  pour  type  le  genre  Symphonia. 

>mracmiCARra,  ad).,,  jrjm- 
phoricatpus  (jov* ,  ensemble ,  ftp» , 
porter ,  xotofto; ,  fruit  )  ;  qui  porte 
des  fruité  réttaiâ  en  pelote.  Ex.  Lonù, 
ttta  srmphoricarpos. 
•'  fiYMPHYOSTÉaiONE,  adj.,  jrm- 
phjostemonts  (  otv  ,  ensemble ,  «pvo» , 
wittre  >  <r»wf*à*  |  étanôuî  ).  Nom 
#cmé  paf  GUditsi-h  &  MM  w* 
plantes  doat  Wsétamineasioat  spuoW 
ensemble  par  les  filet*,      v    .  .         > 

SWPHYSANPlUfl ,  s,  f.  %  ^m^ 
pfpsanJria  (.aiiv4  e^epible,  y£o*9 
naître,  àrip.)  tomme  jf  t.-C.  Ri^ 
ciar^d  désignait  spu*  cç  nom  une 
çla$&e  de  sa»  système  $gxuej  modifié, 
comprenant  celles  dont  les  étanijpe^ 
font  soudées  par  les  a  plieras* 

SYMpHYSlÇ,    *t  î.  ,   ywph/W 
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&# 


f  *v* ,  epsçmble  9  f  vf»> ,  sn»ttrip  }. 
Jïpip  dpnp$  par;  BrespheJ;  h  un  genre 
<fc  4éviatious  prgapiqujçs  ,  çonjpre/r 
nant  celles  qui  sont  dues  à  l'unipupu 
à  la  fusipa  des  Mtùç*  * 
'  8\Hl>H\SISî|l  S  i  adj»  et  s.  /. 
pi»  *  Sjrmhjsistâœ  (  ffyv  ,  e^semble^ 
yy?  »  AalfreJ,  Noia  4?n#é  par  J^ 
giouxpux  à  jupe  section  de  la  familtp 
àe&  Thafetçsjpphjstes»  cpnjpwnapt  cel- 
Jçs  fan*  le  tfss^  ceUuJaire  est  continu. 
ifiix%  a  i'ef  térjeur  qu'fc  l'intérieur,  et 
non  divise  par  des  diaphrai^es  trans- 
versaux. \ 
..  ^YWpyS0»ACT¥LIÇ,sut8t.t> 

grnwkrioAw&Me  (*tya  ûyec>^** 

^a^tre,  *SktvX<k#  4oïgt  J,  Déviation 
organique  qui  consiste  dans  la  réu- 
nion anonpale  des  doigts. 


œil  )•  Déviation  organique  qui  con-r 
sjste  dans  la  réunion  monstrueuse  îles 
deux  yeux  en  un  seul. 

SYMPHYSOSKÉLIE  ,  s,  f ',  f  yfr. 
pfyrjoskelia  fffùv,  avec^yv*»,  naf-, 
tre }  cxcXiç  ,  jambe).  Déviation  orga- 
nique qui  consiste  dans  la  réunion 
monstrueuse  des  deux  membres  pel- 
viens en  un  seul. 

SYMPHYTANTTJUÉIUÊ,  adj.,  4™- 
phj-tantherus  [  ovv ,  ensemble .  fuu  t 
naître  9  ZvQïipç;  ,  anthère  ).  Ept- 
tbète  donnée  par  Gleditscb  etMœnch 
aux  plantes  dont  les  é lamines  sont 
soudées  ensemble  par  les  anthères. 

SYMPHYTpGYNE  9  *&.  ,  iT"- 
phjrtojnrnus  (<xùv,  ensemble,  f ûw  . 
naître  ,  yvvh  ,  femme  ).  Uoiu  dpnnç 

Sar  quelques  botanistes  apx  plantes 
ont  l'ovaire  est  adhérent  avec  le 
calice.      •  /  ^y 

SYMPH\TOTEÉW:  ,  &§},  f  sym- 
phrtotkefus  Tffvv ,  avec  ,<j>ûw ,  paître, 
9>ja^.  marnelon  ).  Épithète  donnée 
par  G.  Àllman  aux  plantes  qù|  ont 
l'ovaire  adhprept^ 

SYMPLECTIQUE  f  adj. ,  symplec- 
tiçus  (  <iwv  ,  ^yec  ,  ttXi'x»  ,  nouer  ). 
rf  ora  donné  par  Haiiy  k  une  variété  &+ 
Dolérjie ,  foraiee  de  cristaux  de  feld- 
spath et  de  pvroxèn*  entrelacés  le» 
uns  dans  les  autres. 

SYMPLOqiN^EÇ^dj.et  s.  f.pl., 
Sjmplocineœ.  FamiHe  de  plantes , 
établie  par  D.  don  ?  qui  a  pour  type 
le  genre  Symp^t* 

SlWLOClOIV,  s.  m.  ,  symplo- 
Xium  (<siv 9  avec.  !&?*>,  nouer J. 
Hedwig  appelait  ainsi  l'anneau  élas- 
tique qui  le  piqs  souvent  unit  les 
deux  valves  par  lesquelles  s'ouvrent 
en  travers  les  capsules  des  fougèresr 

SYNAIXACTIQUE  ?  adj.  .  synal- 
lacticuj  (  cvmïbtxTY)ç  ,  conciliateur  ). 
Nom  donné  par  Hauy  &  une  variété 
de  chaux  carbonatée  dans  laquelle  le 
Tésultat  d^un0  loi  compliquée ,  ajouté 
à  Ja  yariété  analp^ique4  se  concilie 
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tellement  avec  les  effets  des  loi*  sim- 
ples d'où  dépend  cette  dernière  va- 
riété, qu'il  y  ajoute  de  nouvelles 
analogies. 

8YHANTHÉ  ,  adject.  ,  synantheus 
(  9vv ,  avec ,  ccvOoç  ,  fleur).  Epithète 
donnée  par  Candolle  et  viviani  aux 
plantes  dont  les  fleurs  et  les  feuilles , 
ou  du  moins  leurs  bourgeons,  parais- 
sent en  même  temps. 

SYNANTHÉRÉES  ,  adj.  et  s.  f. 
p'*  »  Sj-nantkereœ  (ovv,  ensemble, 
«vOi^poç  ,  anthère),  famille  de  plantes, 
comprenant  celles  qui  ont  leurs  éta— 
mines  réunies  ensemble  par  les  an- 
thères. 

SYNANTTIÉRIE  ,  s.  f. ,  synanthe- 
ria.  Classe  du  système  linoéen  modifié 
par  L.-C.  Richard ,  qui  renferme  les 
plantes  à  étamines  réunies  par  les  an- 
thères ,'  c'est-à-dire  les  Syngénèses 
de  Linné,  moins  un  ordre. 

SYNANTHÉROGRAPHE  9  adj.  et 
s.  m. ,  synantkerographus.  Botaniste 
qui  se  livre  spécialement  à  l'étude  des 
plantes  synaotbérées. 

SYNANTÉROGRAPHIE,  subst.f., 
synantherographia.  Description  des 
•plantes  qui  composent  la  famille  des 
Synanthérées.  * 

SmANTHÉROLOGIE  ,  s.  f . ,  dj- 
nantherologia.  Traité  des  plantes  de 
la  famille  des  Synanthérées. 

SYNANTHÉROLOGIQUE ,  adj.  , 
synantherologicus  ;  qui  a  rapport  « 
la  synanthérologie. 

SYNANTÉRONOMIE,  s.  f . ,  sy- 
nantfieronomia.  Exposition  des  lois 
qui  président  à  l'organisation  des  Sy- 
nanthérées. 

SYNANTHÉRÔTECHNTE,  s.  f .  , 
synantherotechnial  Connaissance  des 
termes  dont  l'intelligence  est  néces- 
saire pour  pouvoir  se  livrer  à  l'étude 
des  plantes  synanthérées.  * 

SYlVARMOPHYTE',  s.  m.  ,  sywr- 
mophjrtum  (ouvaouoÇa> ,  faire  un  tout, 
^wtov  ,  plante}.  Nom,  donné  par  îîec- 


* 


er  aux  plantes  à  fleurs'  gyoundres. 
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SYFfATHROPBYTÉ,  s.  m.;  syna^ 
ïhrophjtum  (  awafyoiÇw ,  ramasser  , 
furov,  plante).  Nom  donné  par  Nec- 
ker  aux  plantes  dont  le  fruit  est  for- 
mé par  Taggrégation  de  plusieurs 
carpelles. 

SYNCARPE;  s.  m.  ,   syncarpum 

iffvv  ,  ensemble  ,  xopiroc  ,  fruit). 
Fom  donné  par  Richard  à  un  fruit 
composé,  provenant  de  plusieurs 
ovaires  qui  sont  devenus  charnus  et 
se  sont  soudés  ensemble  (ex.  Anond)  . 
C'est  le  sorosede  Mirbel.  Desvaux 
appelle  syncarpe  ,  un  assemblage  de 
fruits  contenus  dans  les  enveloppes 
florales  devenues  charnues. 

SYNGÉPflALÉ,  adj.  ,  synctphalus 
(ri*,avec,  «sfeO*,  tête).  Se  dit  d'un 
animal  qui  a  la  tête  réunie  avee  le 
corps ,  comme  les  Crustacés. 

SYN€OTYLÉDOWÉ,adj.,  synco- 
tyhdonœus  (  ovv  ,  ensemble ,  k  xortAii— 
&»v,  cotylédon).  Épithéte  donnée  par 
Àgardh  aux  plantes  dont  les  deux 
cotylédons  sont  réunis  et  confondus 
en  une  seule  masse.      ' 

SYNDACTYLE,  adj. ,  syniactytus 
( ovv ,  avec  ,  £flbtruXoç  ,  doigt  ).  Le 
Pythecus  syndactylus  a  les  doigts 
indicateur  et  médius  des  pieds  de 
derrière. réunis  par  une  membrane 
étroite.  , 

SYNl>ACTYUS,%dj.  et  s.  m.  ni.  f 
SyndacirlL  Nom  donné  par  Cuvîer, 
•  Illiger,  Latretlle ,  Lbermîafer,  Blain» 
ville ,  Ranzani  ,  Vieillot ,  Eichwald  ; 
Lessqn  ,  Ficinus  et  Carus  à  une  fa- 
mille de  Tordre  des  Passereaux,  corn* 
prenant  ceux  qui  ont  le  doigt  externe 
et  le  médius  réunis  jusqu'à  la  secondé 
articulation.  , 

SYNÉDREIXÉES,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Synedrelleœ.  Nom  donné  par 
II.  Cassini  à  un  groupe  de  la  section 
dès  Hélianthées  coféopsidées  ,  qni  a 
pour  type  le  genre  Synedretla.         ■ 

9YNÉMATTQIE  i  adj.  ,  synemati- 
cus  .L.-C.  Richard  appelai \  substance 
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jynémiifUê  celle  qui  forme  le  sy- 
nèrae. 

SYNÊME  ,  s.  m. ,  synema  (  oOv  : 
ensemble,  vtyta ,  fih.  Nom  donne 
par  L.-C.  Richard  à  la  partie  du  gy- 
nostéme  des  Orchidées  qui  repré- 
sente les  filets  des  examines ,  et  gêné- 
ralement  à  tout  corps  produit  par  la 
réunion  de  deux  ou  plusieurs  éla- 
mines. 

STNGÉNE,  adj. ,  syngenus  (  evv  f 
avec ,  Ttwdéw ,  produire  ).  Nées  d'E- 
senbecL  donne  cette  épithète  aux 
arbres  verts  de  la  famille  des  Coni- 
fères ,  dont  les  feuilles  tombent  en 
même  temps }  de  bas  en  baut ,  la  se* 
conde  année.    ; 

AYNGÉlrèëK*  adj. ,  syngenesus. 
Épithète  que  reçoivent  les  étnminfs, 
lorsqu'elles  sent  soudées  ensemble 
par  les  anthères. 

WN&ÉNÉBIE  ,  s.  f .  ysyngemsia. 
Nom  donné  par  Linné  à  une  classe 
de  son  système  sexuel ,  comprenant 
les  plantes  qui  eut  leurs  étamine» 
réunies  par  les  anthères. 

SYNGÉIVÉSIQUE,  adj. ',  syngeneti- 
eus  ;  qui  appartient  à  la  syngénésje. 

SYNCfri ATHS9,  adj.  et  s.  m.  pi- , 
Syngnatha  (  eW,  avec  ,  ftaOoç  ,  mâ- 
choire )•  Nom  donné  par  LatreiMe  et 
Leach  à  un  ordre  de  Myriapodes,  que 
le  premier  de  ces  naturalistes  appelle  . 
aujourd'hui  Chékfpoderf.  v 

•   SYitiSTÀTm,  adj.  et  e.  m.  pi. , 

Synistata  (*wt*ra*0*i ,  être  uni  par 
tohésion  ).•  Nom  denné  par  Fabri- 
cîns  à  une  classe  d'insectes,  cotri- 
prenent  oeux  «et-'ont  les  màoheires 
soudées  à  leur  base  avec  la  lèvre  in- 
férieure ,  et  otubrosseat  la  plupart. 
des  Kévroptères  ,  avec  quelques 
Aptères.  .  '  •  • 

sYracnmrogv»  s*  m.  \  *rnpch+- 

rittm  (  *u>  ;  evee ,  geste* ,  chorïou  ). 
Isjirbel  avait  d'abord  d«««ë  eeuom  au 
'genre  de  Irait  que1  depuis  il  à  appelé 
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chorionariiu.    Synonyme  de  ifisrs^ 

SYNODIQUE,  adj.,  synodicus  ? 
eùvo&xoç  (  snfot&c  ,  conjonction  ).  On 
appelle  mouvement  synodique  de  la 
Luné  9  l'excès  du  mouvement  de  ce 
satellite  sur  celui  du  Soleil  ;  et  mois 
synodiaue,  le  temps  qui  s'écoule 
entre  deux  conjonctions  du  Soleil  et 
de  la  Lune.  Ce  mois,  de  20  j.  ia  h» 
451  S* ,  est  à  l'année  tropique,  h 
très-peu  près ,  dans  le  rapport  de  19 
à  235  ,  c'est-à-dire  que  iq  année» 
solaires  forment  environ  235  mois 
lunaires.  La  râleur  de  ces  derniers  a 
été  exprimée  plus  haut  en  tempe 
moyen  ;  ils  sont  quelquefois  de  six  k  . 
sept  heures  plus  longs  ou  plus  courte 
que  le*  mois  moyens» 

SYNOPTÈRES,  adj.  et  s.  m.  pi*  , 
Synoptera  (  evv ,  avec ,  ftrcpov ,  aile). 
Nom  donné  par  BUnnville  à  une  fa~ 
mille  de  poissons  gnatbodontes  hétsV 
rodermes ,  comprenant  ceux  qui  ont 
les  nageoires  pelviennes  réunies  pet 
les  borda.  ' 

SYNOPTIQUE,  adj.  ,  synoptiemê 
(*v»,  avec,  ofrrspflct,  voir).  Nom 
donné  par  Hatty  à  utie  variété  pro- 
duite par  des  lois  de  décroissement 
offrant  comme  le  tableau  de  celles 
qui  ont  lien  dans  l'ensemble  des  au- 
tres variétés.  Èx.  Feldspath,  synop» 
tique. 

8YN0aUPflE  9  anjéct. ,  synorUuu 
{  'jw  ,  avec  «  frUfr ,  racine  ).  Épithète 
donntepar  L.-C.  Richard  iYembtye* 
végétal ,  quand  la  radicule  est  un  peu 
s*u<)éé  avec  le  périsperme  par  son 
somiMet* 

8YNOTE  ,  adject.  et  s.  m. ,  êy- 
notas  Épithète  doonée  pat  Gloser 
twrx  chauve-souris  qui  ont  les  oteiUes 
conjointes  (ex.  Vestertilie  Betrbms- 
ielius).  Geoffroy  St-Hilairc  appelle 
ainsi  un  genre  de  monstres  qui ,  sur 
un  sent  corps  ,  portent  une  seule 
face  et  quatre  oreilles. 

mMW*A'm&U,àà).,jyTU0m*h 
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lfes»(*v*yavoe,  friÊfafcorçs).  OErsted 
appelle  corps  sysomdtiques  les 
composés  (qui  ont  assez  fde  rapport 
arrêt  lents  principes  eanstituaus  peur 
pouvoir  rester  dans  k  même  série 
éa'enx  ,  eomme  les  alliages. 

&YN6TieMATIQU£'  ad).,  Jy*~ 
Migm&ticus  (  ff**r  avec,  irrijfw ,  stig- 
4mte  ).  On  donne  cette  épilbète  ao 
pùlkn,  lorsqu'il  forme  use  massé 
terminée  niféraurèmeùt  par  on  fil 
oytrat  à  son  extrémité  un  corpuscule 
qui  adhère  an  stigmate*  Ex.  Orthis* 

OTNÔTYLÉE8  ,  adject.  et  s.  £,  pL  , 
Sfn*fpht(9w9  avec,  ev&oc ,  style). 
Hum  donaé  par  GaodoHe  à  «ne  se©-* 
tfoa  du  genre  /fora ,  comprenant  les 
espèces  qui  ont  les  stylos  soudas  est 
une  sorte  de  colonne*  Ex.  &a#a  «r~ 
vehsis* 

SYOTR*PHIQtJEY  adj. ,  ^r**** 
phïcus)  mutkhèaukri^eh  (  owsio*, 
vtVPcensenAle  ),  ÉpitJ»èteque  Watt* 
roth  donne  à  toëtes  lqs  plantes  fausses 
parasites  qui>  sas»  vivre  aux  dépens 
des  végétaux  sur  lesquels  eÙesefots* 
S«t,paTtagententoiiipoilits%nrMrt, 
«Uefitsou  misée  mm  mêmes  influences, 

SlTIVlfiMECiFHYnVs.  m^^si^r 
efoajuawr^sfrv,  avec,  $*,  vitre» 
alitia  ,  habitaWea  f  fm»r  planté)» 
IfsnxMBroéfc  avait  «proposé  dte  s»bs*tV 
tuer  «u  mot  potypitri,  oo  terme  **+ 
primant  animal  qui  vit  dans  une  ha* 
fastation  semMasfeA.ufifipiaWBV  ' 
■  Wmm<mHtiA.^*zyvmf.F0r>> 
èmdairgsvteik(ïà\:)  (•tfùi9ayet<*  W* 
»/4sf  4  jdadfe^.  L.*Ci RioWd iwtame 
«assise  point  jde  fonction  des  âmt 
cotylédons,  sur' la  radicule  ,  quendiiai 
-BoatopposeV  :w /> 

i*imMàamMmEï  a^y^vw* 

fpfwni*{*étfM,  k>a*^  queue  ,/**» 
p» ,  Parker)  ;  mai  *  use  qtwtt*  très~ 
idago*.  fis.   Gobktt    tyvmùtopù»* 


\*>  ad>.  ot  s*  ta.  pi., 
Syrpïiidœ,  Syrphulàz.  Nom  donaé 
par  Gttvter  e*  frYiorie*taaarà>smc*fa~ 


mille  de  Oiptèree*  ajàat  pour  tjpel« 
genre  Syrphusi 

.  SYAP0*Wiadj»ett.m.plM5vT. 
/»**».  Nom  donné  par  («trèlle,* 
Geldfass,  Ekewald,  Fielnu*  et  Ga~ 
vus  a  une  femille  ou  tribu' de  l'ordre* 
dos  Diptères  »  ayant  le  genre  $y r>, 
phus  pour  type. 

&YR*>flIQUEH  f  adj.  et  a.  m.  pi.  , 
Syrphici.  -Nom  donné  par  Faites  4 
une  famille  d'insecte*  diptères  \  qui  a 
pour  type  le  genre  Srrpàw 

£\IUWOWDO*T01DÉ£S>4dj.  et 

s,  f„  pi.,  Syrrkopodoatoï4é<*>  Non» 

deime  par  Furorehr  l'une  &riN  delà 

famille  des  Mousses,  *|ui  a  pour  type  )# 

'  genre  Sjrrhopodon.  > 

ftYWEUQFHYTj:* s;  s**,  fltaW- 
lopfyium  (  rfuecétta*,  resserrer,  f*m> 
fdeate  ).;  Noea  dooni  par  NeeJwr  aux 
plantes  dont  le  calice  pjmfisfent  em<r 
brasse  le  fruit  |  toi  pov*  qu'il  sestMe 
faire  «orne  avec  lui ^ 

systématique  *4j. ,  &***** 

4ku*  Épitnèté  dftftfiée  por  Mirbel  h 
ungenredepWeéttomposed'espiècOf 
<qui  ne  se  cîiAingmil  de  eeUei  fies 
genre*  voisine  que  psw  ma  seul  tf ait 
4e  l'prganiaatie*  qopnaéiût  dywiou- 
4^e ,  comme  f  par  exemple,  l'ata#fo- 
«TesU  du  cbnnfdif  dans  les  Sakia» 

■  8Yt>TÉ*ftB | s.  m.,  System* ;  *mrf- 
«ipafw,  ensemble,  W^,  se  te* 
nir).  OoappeHeaina«,*n  pWlo&Qpti% 
aine  supposition  i^ajNHte  à  IsTjpelle 
tm  s'effovee,  de  i^jnen^r  la  marobe 
4ekmataYev«aivatoO}o«rsa>*4te}à 
^oa  faits  dssaa/à  pot  rolwec v^tipo  » 
«t  <sti  expfc^uo  >tàos  d'issu  <PM#ièy 
«ogae  etMrete^  ssaia  salifal4oiH» 
namiljini,  —  «s  fcpr'il  *e  Iwai^an 
f^s ''^ffart  pour  la  çopwtot  qoe 
pour  l'imaginer  ;  en  physique*  ,Ka|».- 
«■fagMutn*  stes^biyfilttilstii^«pur 
ifna iceitf  ^^ûbviu»  ,  iet  ptos^éaieV 
ralement  n»M  ensemUe  de  «ter** 
«ta  4e  bordés  qui  «pncoof-esK  4  w 
but  commun  ;  en  histoire  naJuteHe  9 
^^W^oisslstl^yjdes 
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étirés*,  qui  est  propre  à'  en  faciliter* 
l 'étude;  en  minéralogie,  d'après 
Hausmann  ,  l'ensemble  de  toutes 
les  formes  cristallines  qu'on  peut 
rapporter  mathématiquement  à  une 
formé  fondamentale  ;  par  Mohs  les 
série*  dé  formes  cristallines  simples 
dont  les  termes  .se  déduisent  l'un  de 
l'autre  par  un  mode  de  dérivation  uni- 
forme, et  sont  liés  entr'eux  par  «ne 
même  loi  mathématique ,  de  sorte 
qu'il  suffit  d'eu  connaître  un  seul 
pour  les  connaître  tous» 

6Y&TROGASTKK8,  adj»  et  s.  m. 
pl«>  Sjrstrogastra(ay>9rp6ç,  entouré, 
yêmtip  i  ventre)*  Nom  donné  parDu* 
reéril  à  une  famille  de  l'ordre  de* 
Hyménoptères  ,  comprenant  cetug  de 
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ces  insectes  doàtrahdoaneti  fett  se 
rouler  de  manière  a  «envelopper  In 
tête. 

,  SYSTOLE,  ad).  f  *ysfykis  (<&t  > 
avec,  9tvXoç,  style.  Se  dit  d'une 
plante  dont  les  styles  sont  Soudés  en 
une  seule  colonne.  Ea\  R9Msfstyim.  ' 

SVZYGIE,  $.  f.,  sysyS*"  {*b>Y 
avec,  Çv7M§,  Joindre)*  On  appette 
ainsi  chacun  des  deux  points  de  l'or** 
bite  de  la  Lune  où.  ce  eftteilrte  se' 
trouve  sok  ea  opposition  ,  soit  eà 
ooo jonction  avec  le  Soleil. 

SYZYGITÉENS,  adj.etsvm.  ph, 
Syzjrgitei.  Nom  donaé  par  Friea  %i 
une  tribu  de  Tondre  des  Coniomy- 
cètes  mucorins>  qui  a  pour  type  le 
genre  &y*ygit9*é 


T. 


.  T4BANIENS ,  adjcct.  et  s.  m.'pk.  * 
TabaniL  Nom  donné  par  Cuvier  f 
Latreille ,'  Lamarck  ,  Fallen,  Wiede- 
inanp  ,  Maçquart  et  Eiçhwald  à  une 
famille  ou  tribu  d'insectes  diptères  r 
qui  a  pour  type  le.,  genre  Ta- 
banus. 

TABAftlFÊUE,  adj,  ,  tabaniferys 
(ifibanus  ,  taon. ,  "fero  t  porter).  X?Q~ 
phrys  tabanifera  est  ainsi  appelé 
parce  qu'on  a  cru  trouver  de  la  res- 
semblance entre  la  forme  de  sa  fleur 
et  celle  d'un  taon. 

ÏABANBFORME,àdj  ,  tabantfor* 
mis  (tabanus  ,  taon,  forma ,  forme)  ; 
qui  a  la  forme  dVm  tsttn*  Ex,  JPcw- 
gwua \  tabamfornùs*    , 

ÏÂB^IË&V«S  m.  f  lubeUàxu  Ojn 
aameUeexnèi)  ion  botaniqee  ,  ladrvi* 
sion  inférieure ,  ordinairement  peu-* 
dante  *  de  l'enveloppe  lercie:  des 
Orchidées;  et  «n  sxmUtfîe,  d'âpre? 
IMveille  *  «n  ensemble  de  pièces  «jmi 
voilent  le»  organes  sexuels,  dans) 
quelques  familles  d'Épéires, ,  et  4re/sf 
nceam$  ainsi  ^  «n  Jhiaaril  sUesien  au 
prétendu  4cMet  detHostepteUa  4ni 


n'est  cependant  qu'un  protoogemen 
des  lèvres  de  ls>  vulve. 

TACCÉES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  ÏW* 
eeœ.  Noam  donné  par  tVeat  et  Rartlina; 
à  «ne  samâtte  déplantes  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Tmoa. 

TACHAiiT,  adj,,  ûifminan*  ,  ajci 
salît  les  doigts  quand  on  y  tobefee*. 
Ex   Dermodkuhinftin+u. 

TA£UBys.L,mmcftta;Flêck(m\\)î 
Mqin  (ssia^.);ana«^^it.),€eternie% 
fiart  usité  an  instejee  amtneefte ,  des** 
gne  des  espaces ,  de  forme  indéW4 
■atoée,  dont  ta  ooutetir  dàfto  de 
celle  du  foe^l ,.  et  qni  sont  répaveVps* 
avec  ou  sans  régularilé,  cmj  mie  paru 
tie  quelconque  d'un  végétal  ou  d'ue\ 
animal;  *'.  s    .  »  i.'  i 

TAjQPÉ,  adj!  ,  cmtt***H±tus  ;  gè^ 
fltokt  (41»);ss*a*cm«Jfc  (it^^ai^ptie 
usas  tache  >  emnaue  ta>ffaiiUlcsv,itifi 
Sjm*kum  owi/aenaeeki*»  en'  os*  «ce, 
pourpre  «  leur  hase» 

TACHEllÉ  ,  adj. ,  macula  tus  y  ou* 
culosus ,  nttvms;  qui  «tir*  destMbes 
«dorées  isences  h*  :**c*  aisnf sttAtts  , 
aorunfona^kopft^.  E^JBedaai 
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nus  macîdalusy  Orckis  maculsUy 
Hemipodius  maculosus  ,  Jchatima 
maculosa ,  Cuculus  nœinus  ,  Mota* 
cilla  navia  ,  Murxtna  panlherina  y 
Mimulus  guttatus. 

TAgUMAIBRS,  adj.  et  i.  f.  pi.  , 
Tachinariœ.  Nom  donné  par  Robi- 
neau-Deavoidy  à  une  section  de  la 
fanille  des  Myodaires  Calypttrîes  f 
qui  a  pour  type  le  genre  Tachirta. 

TACHINIDES  ,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Tachinides.  Nom  Sonné  par  Mao/» 
nerheîm  a  une  tribu  de  la  famille  des 
Coléoptères  Brachélytres,  ayant  pour 
tfrpe  le  genre  Tachinus. 

TACHYDBOME,  adj. ,  tachydro- 
jhu/ (to^vç,  vite  |  tpepoç,  coursé  )  ; 
qui  est  rapide  a  la  course.  Ex.  Hernie 
podius  tachjrdromtu. 

1ACHYDHOMES ,  adj.  et  s.  m. 
plur.,  Tachydromi.  Nom  donné  par 
Goldfuss,  Ranzani  ,'  Blainville  et 
Lbcrminier  à  une  famille  d'oiseaux 
écnassiert,  qui  a  pour  type  le  genre 
Tachydromus. 

TACimmOHIEt»,  s.  f.  pi. ,  Ta- 
chydromiœ.  Noos  donné  par  Metgen 
à  une  famille  de  Tordre  des  insectes 
Aptères ,  qui  a  pour  type  le  geure 
Tackydromia. 

TACRYMUttlOIDEg,  adj.  et  s. 
m.  plM  Tachydromaidm.  Non!  donné 
par  Fitxinger  à  une  Jaiqillexle  rep- 
tiles ftanrieos,  qui  a  pour  type  le  cens* 
Tmchydromtu. 

'  TAfiattPÉfB,  adject.  ,tachyp*Us 
(«*X»C*  vite,  frirt^wu,  voler);  qui» 
nu  vol  rapide.  Éx.  PurocUs  taeky<+ 


TACBYPI\OTÈRE&t  adj.  et  s.  m. 
pi»  9  Tachyphtem  (ragi*,  vil»,  *}«»*• 
t4s ,  nageur  ).  Nom  dounf  par  J.^A. 
Rtfgen  k  nue  famille  d'oiaeaitx ,  cens* 
pfltnaa*  le»  espèces  du  genre  Jmas  y 
oui  nagent  avec  la  plut  grande  faci*» 
*ne* 

*ACT.  Vvye*  Toucan. 

TAMeMIAMCHB,  adj.,  ianh- 
hranckius  (t«*w,  ro**n,  fc*y%«* 
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brandies).  La  HyaUa  tœnibrtuuhi* 
est  ainsi  nommée  parée  qu'on  a  sup- 
posé que  le  prolongement  qui  nuit 
de  l'extrémité  postérieure  des  lobes 
de  son  manteau  est  branchial. 

TJBNIOIDE,  «djeet»,  tanicides 
(rotvta,  ruban ,  clso; ,  ressemblance); 
qui  a  la  forme  d'un  ruban.  Ex.  Lin~ 
guatulajœnioïdes. 

TiSNIOIDES,  adject«ets*  m.  pi., 
Tanioïdes.  Nom  donné  par  Cuvier , 
Latreille  et  Eicbwald  a  une  famille 
de  Tordre  des  Poissons  Acanthopté*» 
rygiens,  comprenant  ceux  qui  ont 
le  corps  aloogé  ,  aplati  et  en  forme 
de  ruban  ;  e£  par  Cuvier  à  une  fa— 
mille  de  Vers  Intestinaux^  qui  a  peur 
type  le  genre  Tœnùu 

TJSNIdJÉ .  adj. ,  tœnlolakts  ;  qui 
,est  marqué  de  petites  raies  colorées. 
Ex.  Scincus  taniolaius. 

TiENîO^E,  adj.  *  tetniops  (ratvla , 
ruban ,  ty ,  œil)  ;  qui  a  les  yeux  mar- 
qués dé  bandés  colorées.  Ex.  Eri- 
staUs  tœniops.  • 

T^NIOPTÊRE ,  adj.  ,  tœniopterus 
(racvia,  ruban  ,  Trripov  ,  aile  );  qui  à 
les  ailes  (ex.  Limnobia  tœnioptera)  , 
ou  les  nageoires  (ex.  S  car  us  tœnio- 
pterus), marquées  de  bandelettes 
colorées. 

T/ENIORHYNQUE ,  adject. ,  tœnio* 
rhymehus  (rama,/  ruban,  pv7X?ç# 
bec.  )  ;  qui  a  une  fraude  colpréê  sur 
le  bec  ou  la  trompe.  Ex.  Çulex  t&- 
nwrhynçhus.  k 

TiBNIOftOiflS,«d}. ,  temosomalut 
(Tacvia,  ruban,  eâpa,  corps).  Epir 
•M*te  donnée  aux  poissons  qui  ont 
le  corps  long  et  comprimé*  en  fnieas 
de,  bandelette. 

TENIOèOMË* ,  adj.  et  t.  m.  pi.  v 
Tasmesomat**  Nom  donné  par  Gold- 
fuss ,  Ftcinus  et  Carus  à  une  famille 
de  poissons  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le-oorps  ru^ane. 

TA^IOTO ,  adj; ,  /«roiees*  (ton*»* 


m>M|et«f  oreille);  qui  aies oreiU 
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les  longues  et  élrt>ites.  Ex.  Gepkah- 
•tts  tœniotes. 

T4BNIWUS  ,  adj. ,  tœruurUs(ittmoL, 
.ruban ,  oùpà,  queue);  qui  polie  une 

bande  colorée  sur  la  queue.  Ex.  JuKs 

tan'wra. 
.      TAGÉTIIVÉES,  adj\  et  s.  f.  pli, 

Tageiineœ.  Nom  donné  par  H.  Cas-, 

sini  à  une  tribu  dé  la  famille  des  Sjr- 

nanibérées ,  par  Leasing  à  une  section 
.  de  la  tribu  des  Sénécionidées  ,  ayant 

pour  type  le  genre  Tagetes. 

TAKYPRO*l£S.    Fojcz  TàCHY- 

naoMEs. 

TALCAIRE ,  adj.  lie  nom  de  terre 
talcaire  a  été  donné  quelquefois  «u 
taie  pulvérulent  ou  chlorite. 

TALCIQUE,  adj.,  talcicus;  qui 
est  composé  de  talc,  floche  talcique. 

TALCUJM ,  s.  m. ,  iafàum.  Quel- 
ques ebûnistes  allemands  ont  appelé 
ainsi  le  magnésium* 

TALC4HWCAÇÉ  ,  adj.  ;  qni  rea- 
ferme  du  Ulc  et  du  mica.  Schiste 
talco*-mieacé. 

TALCOHJUAMim,  adject.  ;  qui 
.  est  formé  de  talc  et  de  quan.  Roche 
talcû-quarzeuse* 

TALON ,  s,  m. ,  talus  y  caJx,  coi- 
cm*u*i  &<npfyoi).Qçpf  Hakkenj  Ferse 
(all.)j  he*l  (angl,);  eakagno  (it.). 
On  appelle  ainsi  la  saillie  postérieure 
du  tarse,  dans  les  mammifères  et  les 
oiseaux ,  et  dans  le  cheval  la  parité 
postérieure  du  sabot.  Le  même  nom 
est  donné  par  Kirby  à  l'extrémité 
du  tibia  des  insectes  qui  s'unit  avec 
le  tarse:  par  Réaumar ,  à  un  renfle- 
ment qu  offre  la  base  de  l'étui  de 
l'aiguillon  dans  les  hyménoptères. 

TALPIDES,  adject.  et  s.  m.  pi;, 
Talpida.  Nom  donné  par  Gray  à  une 
famille  tic  Mammifères,  qui  a  pour 
type  le  genre  Talpa. 

TALPIEN ,  ad). ,'  talpinus,;  qui  se 
rapproche  d'une  taupe  t  par  la  torinc 
du  corps.  Ex .  Lemnas  talpinus. 

TALTIENS,  adj.  et  subst.  m.  pi. , 
folp^  Jïom  donné  par  Ykq  d'Àzy  r 


TAttBf  609 

etDesmarest  aune&railtt  de  Manv» 
snifères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Talpa. 

TAUtfVOBntES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Talpi fermés  (talpa ,  taupe ,  forma  ,  . 
forme  ).  ffom  donné  par  Latreilk  a 
une  famille  dé  l'er-dre  des  Mammi- 
fères Rongeurs ,  <x>m  prenant  ceux 
qni  ressemblent  un  peu  à  dès  taupes. 

TALQtlfm ,  ad?;.  ;  oui  contient  du 
tak  (  Gneiss  talqUùeux  } ,  qni  est  for- 
mé de  tak  (suhstanc*  tdlqueuse). 
Brongniart  et  Om  alius  admettent  un 
groupe  de  terrawJ  talnoéux,  compre- 
nant ceux  qui  abonnent  en  roches 
talqueuset  ejt  magnésiennes. 

TALUS ,  s.  ni.  On  appelle  ainsi 
les  terres  qui  bordent nn  cours  oVean  9 
quand  eilea  sont  en  pente  douce* 

TAiUMSCINKB9,adj.rts.f.pl., 
Tamariscineœ.  Famille  de  plantes, 
indiquée  pur  Àugnste-Saint-^ikire  , 
et  définitivement  établie  par  Desvaux; 
et  Link,  qui  a  pour  type  le  genre 
Tamaris.  , 

TAMBOttŒTTE,  a.  t..  On  donne 
ce  nom  à  un  oiseau  (  Columba  tym- 

rùstria)  dont  le  roucoulement  imite 
son  Iran  tambourin  entendu  de 
loin. 

TANAGÉTÉKS ,  adj.  et  s.  '  f.  pf.  , 
Tdnacetèœ.  Nom  donrié  par  H.  Cas- 
srèi  a  un  groupe  de  la  section  des 
Àuthémidées  Chrysanthémées\  quî  a 
pour  type  k  genre  Tàrtacetuni.  ' 

TAN  ACÉTIQUE ,  adj  : ,  tanaccticûs. 
¥<tm  donné  pttr  Peschkr  a  un  aclflc 
qu'il  dit  aroir  découvert  dans  le  To-> 
nachtumvttlgùre.  '  J 

TANGHBfe ,  s#  f ,  y  tanghina.  Sub- 
stance cristatKne  particulière,  que 
Henry  et  Olivier  ont  tfduVee  dans 
les  fruits  du  Tanghinia  tiadàgascu- 
riensù.    ,  '  -   •  ' 

TANNATË,  «.  m.,  twinaê.  Genre 
deseis,  qui  résultent  de  la  commuai- 
son  du  tannin  avec  les  bases  salifia- 
Mes. 

TANNIN,  s,  ».,  Umnimm ,  prit- 


£iè 


tint 


taptiriii  sejftàèefsùmm..;   Qersbestoffl 

{«IL).  Substance  'particulière   qu'en 

trouve  dans  un  grand  nombre  de  vé- 

.  ^Urax^etqûiaoit  w>i^noimii  la^ro- 

.     prière  dont  elle  jeait  de  tanner  lès 

peaux  f  cW^-dire  de  se    combiner 

avec  eties  et  de  les  tendre  incbrrupuV- 

3^T&LA3f:,  s.  taasc.,  tantahu. 

.  Genre  de  sels  {tantaisaure  Salze , 

••-  ail.),  ^pai  réluUent  de  la  combinawdn 
dé  I  acide  tanUlâfue  ave*  les  bases 
salifobW 

ttâUTttfifl,  s*  «a* ,  ta&talam,  *p- 

c  duma/ura.  (Métal >  découvert  en  1 80 1 
par  HatehettyquH'appeit  <M>tem»mJrt, 
•i  en  1803  par  Ekeherg»  qui  le  nomma 

r  Mntah,  dont  Ifcleatfatt^neie*  âe«x 
cas  a- été  fetommepai  WoHaston  en 
i^ot)  1  et  que  Beraetius  *  ebtcéu  pur 

.  en  iB^4» 

TAyîALfctJX ,.  adjèct . ,  tantalosus. 

dL.  Gmèlia  appelle  arfâfe  tantqleux 
Çtùitalige  Sciure,  *ïl.)Vbx\de  tantaT 
lique  ,  qui  forme  en  effet  des  sels  avec 

'les  alcafis.  '  r 

*  '  '  liîVTALïCO-AÎMMOMQLE,  a$,' , 
xJ^qfico'ammonicusP  Noin,  flonné  » 
"dans  la  nomenclature  chimique  de 

Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  rc- 
^  militent   de  la  combïnaîsau    d'un   sel 
ta  [italique  avec   un  sel  ainmonique. 
Ex.  Fluorure  lantalicoammonique* 
fTAAiTlLICO-CALClQliE  t    udjec- 
# .  t"%  tantaticQ  *  cakitus .  Nom  doqDé  , 
^  dans  la  nomenclature   chimique    de 
Berzelius ,  à  des  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de   ta    combinaison  d'un  sel 

4aatalique  avec  uu  sel  cakiqn*.  Ex. 

TA^¥AiXG#-IfYDRÏQrjï:,  ad}.  ? 
t&utalic+Jky'driws.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berzé- 
!«• ,  à   des  oortïfctnaisens    d'un  sel 

*  *flliâ'Mp»  a*Bé  ^e  *  flootioVbydriqufe. 
***•  *W*re  tdntalim^kvdriqut. 

TANTALICO-MAGIVÉSIQDE  ,  adj* , 
*w?a/«o  Ma^iiaaif,  tfom  ôoané , 
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dans  la  manemclature  «tâfojfrfe  de 
Berzelius  ,  à  des  sels  doubles ,  qui  ré- 
sultent de  k  combinaison  d'un  sel 
tantaltque  avec  un  sel  magnétique. 
Ex.  Chlorure  tontalico-magnésiqyè. 

TANTALICO-FOTASSIQUE  ,  adj , , 
, téintalico-potassicus.  Kom  donné, 
dans  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius ,  à  dés  sels  doubles,  qiit  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
tantalique  avec  va  sel  potassique*  Ek. 
Fluorure  tantatice—potatsupte. 

ÏAliTALICO-SODlQ<&,  adject. 
tantalicà-sodicus.  Nom  donné ,  daris 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à  des  sels  doubles ,  qui  résul- 
tent de  la  combinaison  d'un  sel  tari- 
taJique  avec  un  sel  sodîque.  Ex. 
Féuorute  tantalko-stdiaue.         *  - 

TAOTALU>BS,s.  m.  pi.,  tenta- 
Hées.  Beudant  nomme  ainsi  une  fa- 
mille, de  minéraux  ,  qui  comprend 
le  «tantale  et  ses  combinaisons: 

TANTALBVB,  *.  (.  ,  tantalbrl. 
Pfaffa  désigné  sous  ce -nom  une  terre 
prétendue  nouvelle',  a  laquelle  il 
' avail  trtwvé  de  l'analogie  avec  Poxide 
de  tantale ,  et  que  depuis  il  a  re- 
-  connu  être  de  la  silice. 

TAÏVTAUQCE  ,  adj. ,  tantalims. 
Berzelius  appelle  oxide  tantaliquele 
premier  degré  d'oxidatkm  èa  tantale 
{acide  tantakux  de  Gnielin  )  ;  acide 
tantalique  (Tantalsâure,  aH.),  le  se- 
cond degré  d'oxidatidn  de  ce  métal'  ; 
sulfure  ou  sulfide  tantedique,  sa  com- 
binaison avec  le  soufre  ;  sels  lahtau- 
quesy  ses  combinaisons  avec  les "cor^s 
halogènes, 

TANTAMTE,  subst.  f .  ?  tantaiàs. 
'  Genre  de  sels ,  qui  sent  produits  par 
la  combinaison  de  l'acide  tantaleux 
avec  les  bases  saKfiabîes. 

TANYRHYNOHIDES  ,  adj.  et  s.  té. 

pi. ,    Tànjrrkjrnekides.    Nom  donné 

'par  Schœôherr  à  un  groupe  dé  l'ordre 

des  Gurculionides  gonâtocères ,  qui  a 

•  pour  type  le  genre  Tanyrhynekus. 

YANarSTOMES  7  «dj.  et  5.  m.  pi.  , 


TA1D 

fVatftf (<*•«  (  xaàAm  j  ét*ûûVe  ,  wtiàa  ; 
-boache).  Non  donné  par  ûavier ,  Là- 
-tieille  et  Eichtraldà  une  famiMo  4e 
•Tordre  des  Diptères  ,  comprenant 
«t ux  de  cet  insectes  qui  ont  U  trompe 
«aillante*  avec  le  dernier  article  des 
ntHonuas  non  divisé. 

TAOlilENg.  foftz  TAB*mnm> 
TiHMEllS^  ad},  et  s.  Mi  plur. , 
iTaptrii.  Nom  donné  par  "Vicq  d%- 
nyrà  une  famille  de  Mammifères)  qui 
a  pour  type  le  genre  Tttpiru*. 

J!&JWÊÊàums9  adj.  et  s*  f.  plM 
Vestiariœ,  Nom  sous  lequel  Begeer 
etLaroarck  désignent  «ne  tribale  la 
femille  des  Àranéides  ,  eemprenant 
celles  qui  tient  fies  telles  serrées , 
horizontales  et  régulières. 

TAPUTÈLES.  Fojre*  T*to«siEfcES. 
TX3LMLAGÉE&,  adj.  iéf-s).  €  pi  tir. , 
•Tnmjtacèœ*  Nemdobné  parXh  Don 
ê  une  tribu  de  4a  IsmiUe  des  Cbico*- 
racées,  ayant  pour  type  le  genre  5R*- 
rêtàcwki   -  ■     •'-         ,?  • 

*AfiG*e?M£mrëB8  »  adj.  et  sif. 
-pi.  ,  I\m>k6*tttitfi4>*.  Nb»  donné 
pur  fi<  Çttssioi  à  une  -seetten  dé  te 
•tribu  des  Vernouièes  ;  par  Leasing  à 
un  groupe  de  celle  deé'Astéroldées , 
4y*nt  lé  genre  Tarehènanthus  peur 


jfcr;  âdj;>  senMnusj  spàlvel- 
^  (Ml.).  Se  dit *a  partant  déplantes 
«qui  n^urfcsèrit  tard,  «comparativement 
«d'autres.  E*.  Gfocus  stminxts.V. 

SÉROTt*.    ' 

TARDlFfcOfm}  adj.,  tfriliflorus 

iiwdtos  ,  4rirdif ,  /le> ,  flenr)  ;  qtii 
eurUtard.  Ex.  Ctanotkusiàrdiflo- 
tus. 

'  TAUmGKADE,  àé]. ,  tardigraduï 
{tardas )  lent ,  eradior *  marcher )  ; 
qui  marche  avec  lenteur.  Ex.  Lemut 
tttrdigraJus. 

•  TABBIGRADES  >  adj .  et  s,  m.  pi. , 
Tardigtaêa.  Nom  donné  par  Cuvier, 
Duméril ,  Illigêr,  Desmarest  et  Blaim» 
riHe  à"  une  famille  on  tribu  de  Mani- 
nriftres  f  comprenant  eenx  qui  se 


TÀ1Î  «ti 

•ont  remarquer  pair  In  lantairiflè  leurs 
mouvemem. 

TAKENTUI.E»*  snbst;  f.  plu*  > 
Tnrtntulœ.  Nom  dota  lié  par  LfctreilHfc 
è  une  tâbu  de  k  famille  de»  Araefc* 
aides  pédi  palpes ,  ayant  pour  typé 
l'nraiguée  appela  tarentule.  * 

TARENTULIDE8>  àdj»  et*,  f.  p»;; 
^srtmutldes,  JLeeeh  nomme  ainsi  la 
famille  des  ïarentule** 

TAtuàltB,**  f. ,  4#deU»,  Yéh* 
eW.  Soit*  dWtruumnt  dont  est  gaf* 
ait  la  partit  postérieure  dû  «orpfc 
d'un  grand  nombre  d'insecte* ,  *t  qni 
4enr  sert  a  pereec  l'épidémie  tle*  té*» 
géfcaux  *u  la  peau  des  «nrmàwx  \ 
pour  y  déposer  lent*  œlifc.  ■  • 

TARSAL,  adj.  t<aMlfe.  8e  «tv 
d'un  anmot<dont  les  tarses  soite  re<- 
fnarqunbles  par  leur  tonletir  différente 
Ile  cette  du  reste  du  corps*  Éx.  Lisph 
*èr salis.  ■    k  .■  i 

Oitrfiiss  ,  Fi^i^wrte/  (ail.  y.  ©A 
appelle  oifrti ,  dâus  leaf  manfflifcres* 
ta  première  peirtion  en  piè^  ,  ftttMè 

Cr  k  réunion  dé  plusieurs1** l,  ^n% 
f  ofeeaœt  (e/Wrt ,  Ihr ii^j  Zttaf,;afî.^ 
la  tntiéftèine  piète  de  ta  patte  ,  ^tH 
n'est  jamiiis  ehafnué  ;  uWtes  crits^ 
ta^B,  fa  slliènm  pièce  dè^  ptftitt 
simples  ;  dans  les  itisectes ,  hrae  stfffè 
de  petits  articles  qui  posent  à  tertè 
rteonstftueot4e  pîed  proprement  ^i  t. 

TmSÉ ) ttdj.,  îafsatus rqùi  à  tee 
•erses  autrement  colorés  que  le  resté 
de  la  patte.  Ex.  Calobata  ttirsakt  *,, 
Vtetiêihfh  tarsdttfin;  '•• 

TAWfftATB  5  stibsh  ttt  •' ,  -toHms*. 
Genre  de  sels  {*M*m*mt*e$#&e,  *llj; 
qui  résultent  de  m  eombinnison  dé 
Tadde  tartrkpe  ntec  les  basés  rfalir 
fiables.^     .  '  t  { 

TAnntrOirÊjadj.,  tartrictts.  "Stnh 
d'un  acidç  (fFtihs&arè .  ïatnàrtpiL 
éèristhax,  W^dnHcbïnnibe,  iW.%  qui 
existe  tout  formé  dans  k  tartre  éé. 
vin,  et  que  Scheeie  a  le  premier  Mi 
en  i?;o. 


$t* 
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TA|3JU*E,  a. f., tmurùuL  Bas* 
donné  par  L.  Gmelin  à  une  matière 
animale  particnbère ,  qu'il  a  décou- 
verte dans  la  bile  de  bœuf,  el  qu'il 
avait  d'abord  appelée  asparagine  bi* 
Hmùte  *  en  raison  de  ta  ressemblance 
avec  l'aspaxagine ,  quant  à  plusieurs 
de  ses  propriétés.  i 

ttia  <  T&vro ,  la  même  chose  ,  pstpc»  i 
fnesnrer)*  Kuppffer  propose  d'appe- 
ler ainsi  la  propriété  remarquable  eu 
▼erlu  de  laquelle ,  quand  les  lignes 
qui  peuvent  être  employées  comme 
axes  d'un  système  cristallin  sont  reo 
tangulairesy  les  tangentes  des  indi- 
Misons  9  par  rapport  au  plan  des  deux 
premiers  axes  de  toutes  les  faces 
i  iuii|ji"  m  dans  une  même  zone»  c'est- 
à-dire  à  bords  parallèles,  font  en* 
tr'elles  dans  des  rapports  simples  et 
rationnels.  Il  a  reconnu ,  à  l'aide  dm 
calcul  Algébrique,  qu'il  n'est  pesab- 
/m}ument  nécessaire  d'avoir  des  axe» 
rectangulaires  pour  rencontrer  la 
tautométrie  dans  les  indinaisons  des 
arêtes  nu  des  face*  terminales;  qu'au 
*MPDtreire  des  axas  obliques  peuvent 
qgflqûefois  donner  des  rapports  plus 
simples  que  des  axes  rectangulaires  f 
jnais  que  ,  là  ou  ja  tantométrse  existe» 
iks  axes  rectangulaire*  son;t  toujours 
.possibles. 

TAXICOLE,  adject.  ,  tumeol** 
{taxiu ,  if , cola .,  habiter);  qui  croit 
sur  le  tronc  des  ifs.  Ex.  Xykwfw* 
taxicola*  *  ,    .;    ,    . 

TAUCORNE,  adjeci;;  iaxkor^s 
(Uuput .  PW«>  fW t  cotne ).-Se 
dit  d'un  insecte  qui  a  les  antennes  per* 
foliées.  Éx;  tp*  twclcornù. 

T^IÇOÇNES,,  adj.  et  s,  m.  pi.  , 
Taxicorncs.  Nom  donné  par  Cuvter , 
Latreille  «  fcmarcket  Eichwald  À  une 
IpuûUe  ;4e  l'ordre  (^Coléoptères, 
Munprqnaoi  ceux  don).  les  antenne* 
ffont  eu  grossissait  4v7w<  «MUMcrc  in- 
sensible, ou  se  terminent  en  massue* 

XAX1DEUMIE  ,  i.  f . ,  taxidermie 
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(  ta|K ,  arrangement  >  *t>s«  ^penti). 
Art  de  préparer  les  peaux  des  ani- 
maux de  manière  à  les  rendre  pro- 
pres à  figurer  dans  les  cabinets  d'bia- 
toire  naturelle.  Par  extension ,  est 
employé  ce  terme  pour  désigner  les 
soins  que  réclame  la  conservation  des 
dépouilles  de  tous  les  animaux.  ' 
.  TAXIFORME  ,  adject. ,  taxiformis  . 
(  taxus  ,  if,  forma,  forme  .)*  Se  dit 
d'une  plante  dont  les  feuilles  afiecteot 
sur  la  tige  la.  même  disposition  que 
celles  de  l'if.  Ex.  Hypnun\  tew- 
farm*.  '•.•-,* 

TAXINÉES,*dj.  et  s.  f.  pK,  Ta- 
xinem.  Tribu  de  la  ianûlle  des  Coni- 
feres ,  admise  par  L.-C»  Richard ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Taxus.    ,      \ 

TAXOM>GlE,  subst.  f.,  taxologia 
(?4fc,  arrangetnept,  X*;^  discours). 
Pesvaux,  appelle  ainsi  tout  ce  qui  a 
rapport  aux  classifications  en  histoire 
^naturelle.  , 

TAXONOWE,  g.  f.,  tax<momi<i 
(t*$k,  arrangement,  w^oç,  loi). 
Sous  ce  nom  GandoJUe  désigne  la  théo- 
rie des  classifications,^  l?eosemUevdes 
lois  qui  président  à  leur  cctisUguctiof}. 
TAXOZOA1RES,  s,  m,  pi.,  Tax*~ 
*oa  (tajfa ,  série ,  ç«av  ,  animal  ^ 
Nom  donné  par  Eichwald  à  une  sec- 
tion du  rôcne  animal  ;  comprenant  lès 
animaux,  cnex  lesquels  les  parties  pri- 
mitives de  la  colonne  vertébrale* 
garnies  de  pieds  souvent  nombreux  , 
se  développent  en  opposition  dijpele. 
TECTIBRÀJ*CE!Ec)  ,  ad),  et  st  m. 
pi.,  TutAran^ia  (tecins,  couvert, 
ftw7X«* ,  branchies  ).  Nom  a>uné  par 
Cuvier ,  Latreille  9  Goldfuss ,  Ficinus 
et  Carus  à  un  ordre  ou  à  une  famille 
de  Gastérppodes  ,  comprenant  ceux 
de  ces  mollusques  dont  les  branchies 
J  sont  converles  par  une  lame  du  man- 
teau couteoant  une  coquille  r  ou  en- 
veloppées dans  un  bord  redressé  du 
piedî   : 

TECTIPEIVNES,  adj.  et  s.  m.  pl.f 
'  Tcctipcpncs  {i$otumt  toit ,  penna,  «û> 
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U^  Nom  donné  par  Duméril  iiuefe 
«Mlle  de  Tordre  de*  Névroptcree,  à  là* 
quelle  H  rapporte  ceux,  de  ces  insecte* 
dont  les  ailes  sont  disposées ,  dans  l'é- 
tat de  repos ,  de  maniera  à  former  .sur 
le  dos  un  toit  incliné  à  droite  et  à 
gauche.  Voyez  SrÉGOPrèiis. , 

TECTRICE,  adj;  ets.f.,  tectrist. 
On  appelle  plumes  tedrîces ,  on  sim- 
plement tectrices  j  les  plumes  qui 
couvrent  les  pennes  de  l'aile  et  de  b 
queue.  Les  tectrices  des  ailes  (  t#o~ 
trùxs  alarufn;  Flugdekken ,  Ftàgelr 
\  dekhenfedern ,  ail.}  sont  partagées 
en  grande*  { tectrices  uiarutn  ultimce 
s.  secundo?;  Sçhwungdekken,  ail.  ), 
.placées  ïrainéd&tement-sur  les  rémi- 
ges; petites  (tectrices alarum ptnul- 
timces,  primce /  Flederdtkke&\  *11.)9 
qui  garnissent  'le  haut  de  l'aile.; 
moyennes ,  tenant  le  milieu  entre  les 
précédentes  ;  supérieures,  qui  oc- 
cupent le  dessus  de  l'aile  ;  inférieu- 
res i  qui  en  occupent  le  dessous;.  Les 
tectrices  de  la  queue  (tectrices  cou- 
da s*  caudales  fccUjrpteria;  Schwonp* 
dekktn ,  Sçhwanzfedern  >  ail.  )  sont 
divisées  en  supérieures  (  calypteAa 
superiora  ),  qui  couvrent  le  dessus 
de  l'origine  des  rémiges,  et  inférieures 
(  cafypieria  inferiara  )  m  qui  en  cou- 
vrent le  dessous.       * 

TEG1IEN,  subst.  m.  ,  tegmen, 
tegmentum.,  Nom  donné  par  Mjrbd 
à  l'enveloppe  immédiate  de  l'amande 
(endoplèyref  Caadolle);  par  Pali- 
aot-Beauvois,  è  l'enveloppe  extérieure 
de  la  (leur  dès'  Graminées  ;  par  Du* 
trochet ,  à  la  membrane  du  sac  em- 
Jbryonnaire  qu'il  présume  deveain>la 
membrane  interne  de  la  graine  ;  par 
JLink,  a  l'ensemble  des  écaille*  qui  re- 
couvrent les  germes  dans  le  bourgeon  ; 
par  Kirby  ,  aux  ailes  supérieures  des 
insectes,  quand  elles  sont  coriaces 
ou  pergamentaeées  9  et  parsemées 
de  nervures  ,  comme  dans  les  Or- 
thôptères. 

.     TOGMINK  ,  adject, }  tegmimdus. 
H. 
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gpithete  donnée  par  Mirbei  à  Va- 
mande  ,  qnnnd  elle  est  enveloppée 
d'un  tégmen.  Ex.  Heisteria  coo* 
dnea» 

TEtiWNpEftNsT  ;  adj. ,  tegmM* 
penhis  (tegmen ,  couverture t pennaf 
aile ).Doot  les  ailes  ressemblent  à  des 
espaces  d'entrés ,  par  leur  couleur 
sombre.  Ex.  Antknut  tegminipenn'u. 

TÉGWJE,  ..  f.,  ugulu,  pumeam 
.  càllosum ,  tquamula  (tegulâ ,  toile  )» 
iSspéce  de  eaUoshé  ma  de  tubercule 
semblable  à- une  petite  valve  de  co- 
quille, et  dont  là  convexité  se  trouve 
en  dessus  ,  qu'ope  remarque  à  l'on? 
gioe  des  ailes  supérieures  des  Hymé- 
noptères. ■  '  fL 
i  TÉGUMENT,  utL^tegumenium, 
indumentum  ,  tegumen.;  eflftotfffM. 
Membrane  extérieure  qui  couvre  k 
corps  de  l'homme.  Sjnooynaedejwaaî, 
en  ce  sens.  On  appelle  tégumens^ 
d'une  manière  plus  générale , ,  toutes 
.les  parties  qui  recouvrent  et  protè- 
gent le  corne  des.  animaux  ,  avec 
Jeurs  dépendances ,  p*iU  >  plumes.  9 
écailles,  plaques  cornées  ,  etc.  Car 
yanilles  et  Ventenat  donnaient  ce 
nom  à  la  membrane  ^ut  couvre  les 
sores  des  fougères  (  indusmm,  Swartx^ 
inv»kicrum,$m*\i,p4rispt>rangi*mp 
Jledwig).  L'enveloppe  propre  de  U 
graine,  q*x  spcnmodetme  >  était  ap- 
pelée tégument propre  parGaeetner. 
On  nomme  assez  souvent  tégumens 
fiçraux\t  calice  et  keoneUe,  c'est- 
à-dire  les  enveloppes  des  ompn 
sexuels  »  quand  on  les  envisagea? mm 
manière  purement  générale^  i 

TÉJIDES  ,  adj*  et  s.  uk  pi.  ,  Téji- 
dau  Nom  donné  par  Gray  a  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Reptile*  sauriens* 
qui  a  pour  type  le  gejire.SfVyW.  . .  . 
,  TÉLACÉ,  adj.  ,  ulaceus  (tela, 
toile)  ;  qui  unité,  une.  toile  minée  ,  à 
réseau  lâcbe ,  •  comme  les  expansions 
du  Flustra  telacea. 

TÉLÉIANTHE,  ad).  ,■  teUùtnthus 
(  tftitoi  ,  parfait,  fcv*  f  fleur).  Yfr 
33 
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cbonioiW  •ffwWtt  ainsi  tes  plautei 
Mtam  dtyâmïnlss  et  de  pbtih>.  t$J* 
oeoym*  de  hmnapkroêké,  '  *\  '» 
fÉLÉOBRANCHES  ,  aJj.  et  4  mi 
pL ,  TdtadA^cLia  (  rA«*ç  ,  complet, 
gfrfj;» , branchies  )«  Nom  dorme  f** 
Bfe  mérti  ♦  *a  #rdre  de*  poissons  ern^ 
titegfotus ,  cowpreitanl  eeux  qoî  ont 
d#*b**lKbie»c*irt^ète*>  e*c*t-*-drre 
mito'm  ^tae  nrt  nwane^ttf'HÔ  egeï- 

T^fooÉeMÉW» ,  »dj.  et  4 
-mv  pi;  >  Tttaçèophtkê  (tiXtwç ,  pa*»- 
fnrit,  'fftf'ttt**,  ^t«>y amer  );  Nom 
4oàné  p#r  Bsrtmim  à  on-  groupe  de 
$vnô**f*èt*  y  fremprewmt  ceux  qu$ 
ont  des  poumonMet  vivent  à  terre.    r 

«  TÉUtfHHT^RS#ffiLES5  adjv  et  s. 
a».  #t£  f3**^r^^ife  (T^ttoïi 
dourplM  f  &p  f  eau ,  <pOu« ,  êimer)* 
^wdbwperHârta^nnWgroa}* 
<}e{'Gâ»<éèopode#.,  nomprenant  eeu* 
4JM  A'venfc  duos  l'eai*. 

.  njtÉOMMMCH^  ad},  et»,  m.  pi.  ^ 
ïïêhop&ii*  (  féà*i*î  ,  complet ,'  wdvc  ; 
fimài)*  Vcm  émuêfm  Vieillot  à  orie 
ffint»  de  UotoW  dts  «weWt  nageurs; 
*»nipi»«o ni  cetex?  qm  ont  les  pie* 
•bmpfat*4  c'^t-è-dtre  muni*  tPun 

t  '  'wtpÂPI^D m& i  ady.  c%  s.'f.  pi.  • 
tftttylfef».  rTWbo  adtrô*  ptrCan*. 
n>Mé,  daottft  nMftitte  defe  Paronj* 
j&4es ,  qui  a  pour  typ*  le  genre 

-••  rtMtI<»0 MtlfS  r  adf.  et  ».  m*. 
«t. ,  fklèpkortf.  Nom  donné  pà¥  La* 
Wefc  è  inw  fWiriHê  de  rortlrè  ^îoft 
Coléoptèwto',  «pi  »  pwtttyçe  leçetetè 

T&»ESO0M ,  ^.  m . ,  telerctrpinm^ 
Jfcmrokr  («H.)  t  fA»c»'fin  ,  ertoifl»  », 
considérer1^  Nom  donné  parfois  A 
«dette  ldnette  éapabte  de  rapprocher 
-et  grandir  les  ofejets  éteignes,  mais 
'jricuvseoVeat  >  et  plus*  parlïculièreJ- 
.ment ,  aux  apparehV  ifdplîque  *roï 
eonfieimént  un  on  àeu*  miroirs  de 
réflexion  f  ttqut  aérventl  at  même 
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VWflCf.  Ofl'  wst?ri{*ufe  quatie  espèces 
de  télescope*  >  eeu*  de  Newton  ;  de 
GtfepHy ,  de  Gàtôegrain  et  de  Het^- 

TéWtCOMfTBALlIE  ,  adj. ,  *e-L 
kètophtkalfiêu*:- tfo  oiseau  (  Mùtci^ 
capa  telêJcbphrtofrm*)  est  ainsi  ap^ 
pété  à  batrte  xfan  eerèle  membraneux 
tpri  Itttentoore  l*s  yeux.  '       x 

Tvuœcorrt OR*f£  ,  adj.  ,  M- 
tescôptfirmis.  Épithete  donnée  pôr 
ICirby  à  la  lafrtère  des  msectes*, 
quand  elle  coittfcte  en  plusteuft  tubes 
rétrâeliles  qui  peuvent  rentrer  lea  • 
to*»  dons  les  autres ,  cchnme  les  pièces 
d'u n*  télescope.  f 

TBt£SGOP!QGfi  ,  ad)  • ,  tetesea* 
-phns.  O*  donne  ce tioin  aux p7an</^, 
telteli  ^ue  Ccrès ,  PalHs  ,  Jùnoa  ', 
Vesta ,  et  aux  étàiks ,  qu'on  ne  peut 
a^pereevôtr  qu'avec  fcsecou&dé  forte 
fn^tr'oinens  d'optique.   :  *  •      * 

TÉLÉTHTOE8V  ad},  et  $.  T.  pî.,  2V- 
îèthmte  X  ***<*  >  fitt  »  Wwcvoi ,  trangeT. 
îfom  "donné  par'Sayçny  et  Lafreille a 
tmé  famille  dTAnnelidës ,  comprenant 
îéeux.  de  ces  animaux  qui  n'ont  que 
Axtrémilé  postérieure  du  tofps  gàr«^ 

nîe  de  franges  branchiales »V  - 

<  TBIXWAIRW,  adj.  et  S.  m.pl.^ 

^MHnaria.  ¥om  donné  par  Lamarci 
à  unes  ection  de  la  femtîle  des  Conch'  ¥- 
fêtes  «ymphàdés  )  qui  a  pour  typé  le 
genre  Têiïinà. 

TBLLCK ATC 9  s.  m.,  TeltitMf. 
•©enre  ^le  «e!s  (  TéÛuroxj-dsédzen  , 
ail.%  <jfut  re^ttttetrt'de  1»  combinaison, 
tle  Toxide  teilttriqae  atec  les  base* 
-MHfitiMe*.     H  '  ' 

<  *mJLi)RAtmârE,  s.  m.  ,  teUrè- 
Ydum*. ^  Genre  de  tel|urisels,  qui  sont 
•pitjduit»  par  la  combinaison  du  telW* 
W6V  antique  àtec  des  tellurutes. 

TKXWtE  ^  s.  ni; ,  telhirium,  sjrt- 
'fiàriûrà.  THëtal  entrevu  dés  i^Si  pat 
Muller  Je  '  Reicbenstein  ,  et  d6ot 
"Pëxîsterfc^a  été  *démontrée  en  1798 
par  Klaproth.  '  '  ' 

f  «£UAé  ?  *dj.  ?  'ttUuratw;  Se 


td'aa  g**  <jui  tient  ck  tellure  *n 
olution.  Gaz  hydrogène  tellure  , 
ou  Tallwid*  kyçlriqué  r  pa  Acide 
lydroteMuraBue*.    ., 

■.  riqyejmrétum.  Gompes,é  d'uoeyaaure 
et  de  teilurôv  ■      ,■  ', 

TOULIJRI&E,  *-  m.  ,  fc/fcW*. 
JïoBtt  dansé  pas  Jâferaelies  aux  çojn- 
Jbibaisoits  du  tettare  avec  dWeorps 
moins  âect*»*BégatifW  que  lui,  qui 
•e  comportant  «omifte  acides  avec 
fceUet  dèes  lesquelles  le  métal  est  uni 
I  d'autres,  raéta^  éie«trt>^po«i tifs.  *' 

TELLURlDEâ,  s.  m.  fi,,  Tellit- 

rides.  Jeudant  désigne  tous  ce  nom 

.  ane  famille  d«  minéraux-,  comprenant 

le  tellure  et  le* .  substance*  duos  la 

composa*»  desquelles  il  entre. 

TfiLUJftH)iJB,  adj.  ,.  ieUuriew. 
Bettelius  uômm*  oxid&  telluriquê , 
fétide  de  leHûre,  qui  joae  le  double 
I fle  d#cide  et  lie  ba*e  ;  *«//%?  te/£#- 
ri^Mtf ,  le  seul  degré  de  sujfuratiou 
connu  dujmétal;  sels  têtiuriques>  les. 
4#nb»n«tto«è  de  ce  dernier  avec  les 
corps  halogènes  et  de  Poxide  tolkiri*- 
que  avec  les  acide*;    '  '/ 

TELLURIBEL  ,  s,  m< ,',  Uèfur*sûi. 
^taste  de  sels,  qui  léeulten*  4e  là  «on», 
lunaison  dés  tellurides  avec  les  tfè- 
furuTés,  c'e$t**~dire  don*  l'aeide  et 
la   base  contietfneat  tous  deux  du 

lâHu»;-., .  .  •    ;;. 

TELLUIUJ&E,  s.  m.  ,  lellururê- 
Juin.  Combinaison  de  tellure  avec  uu 
meta}.  Befeeiius  réserve  ce  nom  pour 
ko  combinaieene  du  tellure  avec  les 
métaux  éleeiro  -  poskHs  dans  lesl 
4pseliep  les  rapports  atomiques  Bâtit 
ie*  mêmes  que  clans  le*  base*.     •     *j 

TJ£MKlIRE,a<rj. rlewftlir^tsV»^ 
«ouper,  oùpà>  queue).  Le  Trogoh 
-temnurus  aies  reetriee»  découpées  et 
*omme  tronçonnées  au  bout,  y 

•»  TOWE<,  ;s,  f.  ,*  tempos;  SchUift 
<*H.)$  temple  (a»gL).  On  donne  ce 
*om,  ofee?  les  mammifères  <et  les  ©?■ 
«eaux ,  à  la  région  latérale  de  le  *«*e  7 


«ojopri^  entre  l'csil  et  FdneîUe  ;  chez 
les  insectes,  d'aprèa  Kir b y,  à  la 
^partie ,  située  de  abaque;  côté;  de  la 
moitié  postérieur^  des  yeux,  an**©  }e 
.  front  et  le  yejteX.   , 

TEtfpfrUMJENT,  s.  a*,  ttmft- 
mmcnlun\,  Quand  on  cherche  à  prcn' 
duire  une. suite  dessous  eonsoouaâs 
suivant  un  même  intervalle  ftm  .ar- 
rive bientôt  a  .des  sons  faux>qu*  fee 
font  plu*  partie  de*  écbeUeaeuro/- 
,  péennes.  Pour  remédier  à  cet  incéft- 
VéiHcnt ,  on  ejtèjre  cnaque  sobjsuc- 
.cesàif,  afin  de  se  maintenu*  dans  4a 
sérte  de  réeWle  diatonique  >  et  en 
répartit  égaleinant  la  différence  «fer 
rtons  les  iniexvalles,  excepté  les  te- 
;tav«s>  qui  ne  soufirèni  pas  la  moindre 
allération  ,  parée .  qu'alojs  l'wexae- 
iitude  de  cbacjue  intervalle  est  trop 
petite  pour  choquer  t'oreiUe.  Cette 
altération  est  ce  qu'on  'apfieUe  iem- 
péçament.  En. physiologie,  on  donne 
ce  nom  à  là  comtiiution  partkulière 
de  chaque  individu,  ira  résultai  gé- 
nérai pour  l'organisme  de  la  présente 
d'un  organe  eU  d'an  système  d'ofr- 
^aoes..     m    ,  .  .   <  -   ,    7 


TEMPERATURE- 


tempe» 


ries.  Degré^  appréciable  de;  chaleur 
qui  règne  dans  un  .lieu  ou  dans  un 
corps  ;  énergie  variable  avec  laquelle 
-Faction  sensible  du, calorique  s'exerce 
en  des  circonstances  diverses.  Le  met 
température  exprime  PinégaJita  de 
.ces  senea lions  et  de  leurs  effets  f  sans 
les  mesurer  ni  les  fixer ,  ni  motos  e»- 
iDère  en  tirer  quelqu'tnduction  sur  la 
manière  dent  elles  dépendent  du  cas 
-torique  qui  les  produit.        *     ; 

TEMPÉRÉ,  atdj.  On  appeHe  s^e 
4êmp4rém  celle  qui  r  de  chaque  cité 
die  l'eqnaten? ,  s  étend  depuis  le  tfo± 
fique  jusqu'au  cercle  polaire. 
-  Tm&ÈT&js.f;,temfakts;$ter)* 
<all.};  étaw\*a$\)  *  tempes  ta  (it.). 
-Phénomène  atntosphéfique  ,A  violent  < 
«i  désastreux ,  qui  dépend  essentiel*- 
lement  u^mn  vent  haritostal  inférieur 


ettriWapide,  embrassant  une  vaste 
étendue  dans  f  a  région  qn'R  traverse» 
«t  soufflant   avec  assez  de  violence 
*  pour  dévaster  tout  sur  son  passage,  • 

TÊMPORiUi)  adject. ,  temporale; 
qui  4  rapport  aux  tempes.  Les  plumes 
$èutporaUs  sont  celles  qui  garnissent 
le*  tempes  ou  les  joues  des  oiseaux. 
Ou  donne  cette  épithète  a  des  oiseaux 
dont  la  région  temporale  se  distingue 
ftar  Une  couleur  particulière  (ex, 
FtingiHa  Uthporaiis). 

TEMP8,  a.  m» ,'  tempus;  xpoW; 
Zeit  (ail.)  ;  *«rie(aiigL);  fcmpo  (ït.). 
Idée  abstraite  qui  résulte  eu  nous 
de  la  comparaison  entre  l'état  successif 
-  et  celui  de  coexistence,  états  ôx>nt  )a 
mémMe  nous  donne  le \  sentiment ,  ' 
eu  retraçant  à  notre  esprit  Tordre  et 
la  succession  des  impressions  phy- 
niques  et  morales  que  nous  avons 
éprouvées ,  longtemps  après  que  lès 
événeraeos  qui  les  avaient  produites 
tôt  cessé  d  ébre.  Le  temps  n'a  pas 
d'existence  réelle  hors  de  nous;  ce 
s'est  qu'une  expression  indiquant  la 
manière  dont  notre  esprit  conçoit  et 
,  classe  les  choses  qui  se  succèdent. 

TENACE,  ad).,  tenax  ,\  ykur^i  ; 
%ahê  (alL).  Se  dit  d'unie  recke ,  quand 
•a  a  de  la  peine  à  la  casser,  comme 
la  tasanite.  \ 

.  T&iÀCIXÉ,  s.  f.  %  ientxcitas  ;  ylur- 
Xt®T*tï  Zàhigkeit  (ail,).  Résistance 
que  les  corps  opposent  aux  efforts  qui 
tendent  à  les  rompre,  soit  par  choc, 
4oit  par  pression  ou  traction.  On  era/- 
ploye  surtout  ce  mot  à  l'occasion  des 
4nétaiix,  nonr,  exprimer  la  propriété 
qu'ont  plusieurs  d'entr'eux ,  après 
«voir  été  réduits  en  fils  d'un  petit 
diamètre  9  de  supporter  un  poia's  plus 
4m  moins  considérable  sans  se  rompre. 

TENSEUSES,  adj.  et  s.  f.  pi.  , 
^iucupes ,  Retiarke.  Nom  donnée  par 
Degeer ,  Lister  et  Lamarcl  à  mie 
-tribu  de  la  famille  des  Àranéides  f 
comprenant  celles  qui. font  des  toiles 
4  réseau  régulier,  composées  de  cercles 


concentriques  ;què  coopent  des  rayons 
partant  du  centre.  '    > 

TENDU,  adj,,  por reclus,  Se  ©Ht 
de  la  Uvrt  supérieure  (ex.  MolucceUa 
ÛbvU)  ou  inférieure  (ex.  Mdampv- 
rumpratensc}  d'une  corolle  bilabiee, 
quaud-etlese  porte  en  avant ,  en  sui- 
vant la  direction  du  tube.  On  donne 
aussi  cette  épithète  au  pouce  des  oi- 
seaux ,  lorsqu'il  se  couche  par  terre 
sur  plusieurs  articulations  ou  sur 
toute  sa  longueur  <  ex»  Héron  )/ 

,  TÉNÉBRICOUE^adj.,  tenebricola 
^lenebraS)  -ténèbres,  cofo,  habiter  >; 
qui  recherche  les  lénèbees.  Ex,  Çhry- 
sornela  tenebriçola*    \  -  . 

t  TÉXÉBRICOtES,  adj.  et  s.  »♦ 
p\*,  Teneur  icoiœ  (tenehrœ,  ténèbres, 
cohf  habiter).  Nom  donné  par  3)u- 
méril  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Coléoptères-,  comprenant -ceux  de 
ces  insectes  qui  fuyent  la  lumière*  et 
recherchent  l'obscurité.   Koytz  Lï- 

GOPHILE5. 

V  TJÉIVÉBRIONITES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Tenèbriomtes*  Nom  donné  par 
Cuvter,  Latreille^  Goldfuss,  £i?h*- 
wald ,  Ficinus  et  Garus  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Coléoptères  mêla* 
semés»  qui  a  pour  type  le  genre  Te- 
nebrio.  .     .    •  - 

TÉNEIXJFLOBE,  adj. ,  tenelUfb- 
rus  (teneilus , ,  petit,  fios ,  fleur) 5 
qui  a  de  petites  fleurs.  Et.  HefLyotis 
Unelliflora. 

TENSION*  s.,  f.,  tensîo;  *&*** 
àt&tacrtis  Spannung_(o\h).  Augmen- 
tation du  volume  d'un  corps»,  par 
reflet  de  rëcartement  ou  du  tirailler- 
ment  -de  ses  molécules.  En  parlant 
d'un  liquide ,  c'est  la  force  avec  lai- 
quelle  il  émet  des  vapeurs,  et,  quand 
il  s'agit  d'une  vapeur ,  c'est  l'élasticité 
dont  elle  jouit.  Dans  ces,  deux  der- 
nières circonstances ,  où  le  mot  tension 
exprime  la  tendance  du  calorique  à 
s'échapper  d'un  corps,  iï assimile \*êr 
tat  de  ce  fluide  a  celui  d'un  ressort 
bandée 


TERT 

TENTA CUiAIRE,  auj. ,  tintacU- 
loris.  On  donne  le  nom  de  cr/rô" 
tentacuiaires  aux  pieds  antérieurs  des . 
Néréides ,  qui,  manquant  do  soies, 
ne  conservent  que  -leurs  ctrres ,  et 
sont  plus  développée.  s. 

TENTACULE ,  s.  m..,  tentacufam* 
Appendice  mobile,  non  articulé  et 
très.-  diversement  conformé  ,  -dont 
b^ucoup  d'animaux  sont  pourvus,  et 
qui  la  plupart'du  temps  sert  d'organe 
t^ctilei  •••  -    , 

TENTACULE, ad j,  tentacidatus; 
qui  est  muni  de  tentacules  /comme 
1  abdomen  des  Mfinachies ,  d'où  sortent 
des  espèces  de  pelotés  charnues ,  à 
la.  volonté  de  l'animal.  Le  Bknnius 
tentacidatus  porte  un  appendice  au 
dessus  de  chaque  eeil.  VErpeton 
tenlaculatum  a  deux  proéminence! 
molles  an  boni  du  museau  ;  YBôlo- 
thuria  tentaculata  a  £es  tentacules 
assez  longs  et  pinnés  ;  le  Carexten* 
tacuktta  a  ses  truits  renflés  et  munis 
d'an  très-long  bec ,  qu'on  a  comparé 
à  un  tentacule  ou  a  un  barbillon.         ' 

TENTACULES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Tentaculata.  Nom  donné  par  La - 
treille  à  une  famille  de  l'ordre  des 
Gastéropodes  tectibranches,  compre- 
nant ceux  qui  ont  la  tête  chargée  de 
deux  ou  de  quatre  tentacules. . 

TEXTACLLIFORME,  adj.  9  ten- 
tacutiformb  ;  qui  a  la  forme  d'un 
tentacule  ou  d'un  barbillon  /comme 
les  suçoirs  dès  Êehi noder maires.  " 

TENTHRÉDINE*,  aéjl  et  s.  f.pl., 
Tenthredines ,  Tenthredinatœ.  Notai 
donné ,  par  Cuvier ,  La  treille,  La - 
marck ,  Goldfuss ,  EicWald ,  Fiçi- 
nus  etCarus  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Hyménoptères  porte-scies ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Tentkredo. 
.   TENTHRÉDEVIDE9,   aaj.    ct    5. 

m.  pi.  |  Tcnlhredmidœ.  Nom  donné 
par  Leach  à  la  famille  des  Teuthré- 
dines.        ,        '      , 

TEJVTHRÉDÏN1FÈRE  ,  âdj/,  /eft- 
thre4inifcrus,.)j\Ofihrj;s  tettthredini- 


feraeit  ainsi  nommé  parée  Aie  sa 
fleur  a  été  aomntte  à  une  Tenthrède* 

TÉNUICORW,  ad). ,  tenuicornu 
(  tennis  y  grêles ,  cornu  ,  corne;)  ;  qui 
a.  tes  antennes  grêles,  E%.  Ehter  te* 
nuicornis,  ufnthribus  tenuicornu. 

TÉffUICOSTÉ,  adj.  y  tenuiçosta- 
tut(  tenuis ,  grêle ,  costa ,  côte  )  ;  qtrf 
est,  relevé  4e  côtes  peu  épaisses.  Ex. 
Cardium  tenuicosfatum. 

TÉNUJFLORE^adj;,  tenuiflorus  ; 
scfanaiblumig  (  «M.  >  ( tennis.,  petit f 
flos'i  fleur};  qui  a  des  fleurs  ^petite* 
ou  grêles.  Ex,  Promus  tenuiflorus^ 
Ixora  tenuiflora ,  Phjsostemon  ternit* .  . 
Jtorum.*     .  • J  „  ^ 

TÉMJIFQIjé,  adj. ,  tennj£oiius  ; 
dànnblàttrig  ;  feinbÙUtrig  (jBDK  te* 
nuis ,  petit ,  folium ,.  feuiHe^qui  *, 
des  feuilles.,  des  folioles  ou  des  divi- 
sions de  feuilles  linéaires  Ex.  Chei~  • 
ranthus  tenuifolitts ,  jénemone  tenui~ 
folia , Cerastium  tenuifiutm* 

TÉNUIPÈDES,  adj.  et  s.  m.  pl.> 
rTguiipêdes  (tcnuùj  gv&*9  pesr, 
pied).  Nom  donné  par  Lamarek  i 
une  seition  de  l'ordre  des  Concbi* 
fères  d  i  my  air  es  ',  comprenant  ceux 
qui  ont  le  pied  petit  et  comprimé. 

TÉMJIPEMIVE,  adj. ,  tenmpcnnis 
( tenais ,  mince ,  penna ,  plume).  Le 
Merops  tenuipennis  est  remarquable 
par.  lé  peu  de  largeur  des  filets  des 
dey*  pennes  centrales'  de  sa  queue  * 
dont  la  tige ,  presque  dénuée  de 
barbes,  se,  termine  pat  nue  sorte  de. 
palette.  #    . 

^  TÉ\vmOStn^ffkà}.y  tenuirostris 
Xtenui&y  grêle,  rostrum,  bec);,  qui, 
*  a  le  bec  g0e.  Ex.  Numenius  tenui* 
nos  tris 

TÉ1 


,  grêle 


STRES,  adj:  et  s.  ». 
pi.  v  Tenuirostres.  Nom  donné  par 
Cuvier ,  Dutnérit  ,  Illiger ,  Goldfuss  f 
BlainyiUe",  C.  Bonaparte ,  Vigors* 
Savi,  La  treille,  Ficiaus  et  Carus  h 
une  famille  de  Tordre  des  Passereaux, 
comprenant  ceux  q#ont  le  bec  long 
et  grêle,    .# 


&ig  TÉPH 

^TimOGLlQUf:  v  «dû,  temtiiUfmf 
tus ';  qui  à  de»  siliflfcs  grêle*.  Ex. 
SeUophUa  tenuiêilSf&a. 

qtéNUlftTMÉ,  adj.,  twaistriatms  ; 
qui  est  marqué  de  stries  fines.  Ex. 
Cjrptina  tenwstria* 
-TÉPAIiE,  s»  m.  |  tepàlum.  Gan- 
dsite  propose  de  donner  ce  nom  aux 
diverses  pièces  du  pértgone ,  quand  il  < 
est  fortoé  de  plusieurs  pièces  dis-' 
tiuctes.  '  . 

.  TÉPHÏUCAVTHE ,  adj. ,  tefikm- 
mvtihus  (  rffpôç  >  cendre\,  cbtftvWt  $ 
épine)  ^  qui  a  des  épines  ou  des  ai-* 
grillons  blanchâtres.  Ex.  JEcÀinêcûc* 
tus  tephracanthus. 

TÉt>HlVALIDlS,  s.  m.  pl,,  7*- 
phralides  (réfpa,  cendre).  Hom 
donné  par  Ampère  à  un  gettre  de 
corps  simples ,  comprenant  le  potas- 
sium et  le  sodium,  qui  existent  dans* 
leseendres  des  végétaux. 

TÉPHBOCÉPHALE  j  adj. ,  lephr» 
eepkalm  friypoç,  cendré f,  xkjxxMj, 
tête);  qui  a  là  tête  de  couleur  cendrée; 
Bx.  Tânagralephrocephûta. 

TÉPHR0MÈLE,  adj.,>/>nr*m»-< 
&^(tcw>©c,  cendré,  /uXotç,  noir).  Se 
dit  d'un  Ifchen  dont  le  thalle   est 

S*s  avec  des  scutelles  noires.  ;Êx5 
teftaria  tef>hrt>metas\ 

l^PBROPHYLLE,  adj.,  ttphro- 
fhjrUus'  (reypit,  cendré,  çuMov, 
feuille);  qui  iv  des  feuilles  cendrées, 
comme  les  lamelles  qui' garnissent  en 
dessous  le  chapeau  de  YAgaricus  te- 
phropkyUus. 

tWBKOSAïVTHF,  adj. ,  thephto-. 
sanihus  (Tifyfc,  cendré,  a^; ,  fleur); 
qui  a  des  fleurs  de  cutuletir^sidrée  ou 
terne.  Ex.  Orchis  tephros^Ê^us. 

TÉPHROSE,  Sdjéçt. ,  tevhrosfut 
(*e?Poç>  cendré);  qui  est  çrun  gris 
«fcnaré,  comme  lés  cupules  scssiles 
**  *err^s-^ti>  Peziza  tephrosia. 
'  ttV^t>TtoQLBfuAi;tephrùtrh 
êhus  (reypôç  ,  cgndré  ,  ObîÇ,  poîl  )  ; 
qui  est  couverte  poils  d'un  grîs 
cendré*  Êx.  Sphceria  tephrotîich** 


TÉRÉ 

T&UTOLOGIE,  s.  t9  Ur*k>Ugi& 
(tiptç  ,  monstre  f  )eyac  »  discours). 
I%k  Geoffroy  Saint  -Hilaire  appelle) 
ainsi,  la  partie  de  là  physiologie  géneV 
raie  -qui  traite  des  diverses  anomalie» 
et  monstruosités  de  Forganisstiom 
animale.    «     . 

TÉftATOLOQIQllE,  adj,,  teratr» 
lêgieus*-  qui  a  rapport  et  U  tératek»* 
srie.  Aw*y  loi,  nomenclature  térmto* 
logique.  *-..*• 

XEBCINE,  s.  f.  9  Urcina.  {font 
donné  par  Mirbel  au  nacelle  de  1*6- 
vuler  quand,  de  simple  qù?il  était 
d'abord ,  il  de  vient  composé ,  se  creuse, 
et  présente  à  ton  intérieur  d'autre* 
corps  dont  il  n'est  plus  qu'une  enve* 
Wppe. 

TÉKÉBEIXÉ,  •$. ,  terebeUuluê 
{4êreir9,yV\%\.  Se  dit  d'eue  coquille 
qui  a  la  forme  d'une  vis.  Ex.  2fe&* 
mus  tereieUmtus ,  Tkrrkell*  fer** 
heilatcu       . 

TÉftÉBlOTMACUS ,  adj.  «I  s.  f. 
pi.,  Tëretintkaceet.  Famille  de plan- 
tes#  établie  par  Jùssieu  ?  qui  a  pour 
tjrpe  le  Piètaeia  Ttrebinthus. 

TÉRÉBINTHfftÉI&,  adj.  et  s>  f. 
pi. ,  Terehintkinte*  Nom  donné  pat 
BartUng  a  une  desse  de  plante* ,  qtti 
comprend  les  familles  desOchnaéées  y 
des.  Si  rua  roa bées ,  des  Xânthoxylees, 
des"  D  mimées,  des  'Rutacées  ,  des 
Zygophyllées;^  des  ^urenfiacées , 
des  Àmyridces,  dés  Coitnaracées  » 
des  Gassuviées  et  des  Jugtandée*. 
;  TÉflÉbRAL ,  adjectif,-  terebw 
fis  l  ttrebraj  vis£  Se  dit  d'un0 
coquille  turriculé>.  Ex.  Pjrena  tèré^ 
Bralis.  ,    '  '  '  ' 

TÉRÉBRAIVT ,  adj. ,  terthrans. 
Se  dit ,  en  zoologie ,  de  "coquilles  bi- 
valves dont  les  animaux  ont  la  fa- 
culté de  percer  des  pierres  plus  o»; 
moins  dures,  dans  1  intérieur  des- 
quelles ils  se  logent:  On  crastaee* 
(  himnoria  tertbrans)  perce  aussi  le 
bois  pour  s'V  creuser  Une  demeure. 
IKRÉBl&te,  adj.  tt  $.  m*  pK  t 


Zfeetamtm,  JSem  doimé  patftnitt  , 
I^arck,  Veille  et  Eicbwftld  fc»»tf 
section  de  l'ordre  des  Bjfnénopfèfes  f 
c*«ft|*rena»t  ce»*  de  «tes  infecta  if  nt 
l'abdomeA  e*t  mmw  d'une  tBijfcjfe*. 
qui  sert  à  dépose*  l*ui» eeufa. 
.  TÉRCTRÀTULACJÉS  f  *d}.  e*  * 
m.  pk ,  Terfaitiufaczik  fo^derné 
pat  Mcnke  à  w*«  faille  ije  U  <***& 
de*  BrW^iepodes  *  qt»i  b  peur  typ* 
le  ftmre  T^iyjra**/*  ;  *  * 

^^^el^x^Noti-df  naé  pnfc  LetareiMë 
àuQefimiilU  de  l'ardre  dçriJenelnV 
fctfeè  TobuWp«Ue»Trthic4»lc5,  q«i^ 
pour  Jypgle  gèw*  7>*tftok.  ^ 

tÉRÉDYLES ,  ad j.  et  •  s.  m-  fi/, 
Ttretyia  <  f  ipn&v ,  w  4*1  ronge  le 
bois).  Noua  «l©»oé|wipBuméVil A  *»4 
tymill^  de  Tondre  des  Coléojrtètfc*  ¥ 
eom|Mré«ai»L  cour  ^  m  rongeai  et  *p&* 
oesrt  lebois,  :  ,.    .«-■■'••:    •;    ,,  ■ 

TÉASBUDE»,  adj.et  sf  f.  pU, 
Jtomûkts  ^om  donné  pftr&ebtneaa* 
Iteèwfr  4  une  tribu  4e  &  fantUe 

pour  type  te  genre  Tetenia*     .."<'•'• 

(4èr**f,  ^e,  *ift»fâige)  ;  tjui  a  H 
t%e  f  pèle;  Ex .  Bpmtria  UrôttcauHi. 

iiceffit  r^Cyims  itrêtitoIU*.     .„*••*. 

TÉttéTfFûJUÉ  ,  *dj;  *  wtifetèus 
Çterês ,  gnêto^yM^m^  tyuiHe):;  qm 
a  d<fc  /fe*ittca ytraite*  ©tt  Jfoéaifes; 

gala  teretifolia,  Tal'mum  tevetifé* 
Uum>  ,      r    .;   f    ''■    :    >ï */■...  - 

'  TfiaéTiliaaraE ,  adjees. ,  4#r**fr 

ro^rii(*«iri^t^râlnr^ïrw»-,  be*)s 
qui  a  te,  iwo  ou,  le  j«He  grtk*k  fcx. 
éferatifo  *fit«fee,tfr«ft  >  1 

TËRÉTULAABÉft ,  *dj.  et  *.  «*; 
pi.,  :P*i*tea^.  iltoife^denaé  4»r 
BiaftfviHe  à  une  twilie  de  Ikiïdfe 
dès  SubaejrfltfairH  «àparoeeptede*, 


pWwmow$  ejftjlfrigJPtfM^ej^ 
TERGAL,  *Jj4,k  ,tcw*&l  $tf**| 
*e*Hit*  jpiàc*  rieêy <#*  ew  'ÎWlfMMIlMl 
graqdte  pi&e  trie&guiake'fiu  jpéte* 
tWalu  4}&i  descend  dnn$  l'fateFpeu* 
du  corps  pour  fournir  d^etlaebtt*  4 
phisfc  ur*  omettes,  et  4$njpr  U,  tfcjo-H 
**de  taWomen  »  danses  rii}*ejtfe44 

Se  ditiTiw/tatf/tfï*eii|»JJ|4tf 
péiiote  commun  ae  Jehpwe,  ]|a*  d#e* 
petiot  *e6ondoifc$,  por^#«t>cba^tr 
V«e(  paire  de  {oUôlêt;  v?vs.  »#*  wû»>, 
aaet^  tondis  ^ie  le jpétiWe  <^i»eiti^ 
fei-méme  *»  p«He  cwe  >.  tfîo«aim« 
péiff^44a-iiafsaa«ee|l^4ep«:  pili#le| 

I^TEIMÎJWJERAP: ,  ndj^^  Urgùpert 
mjûs(tergmï  i&  *  ***f>pfr»  g^pejk 
SpMla^e  dwnée  ,vix  '  &m*«esT  f «* 
pwKént  Jeufg  /^irpiM^à  * flprod**** 
Wur*  «r  W  dot  de  Je**  (evîMe^ ,  \ 

lie  54#périenre^  c'#*44^r<  l^scm^i^ 
des  pièces  qui  le  camposftfctv  '^^f 
IqM  v|>m  «età*  ièàgutttmmkM  ter* 

a##e«ti  <fe  yatd<^^^:.  JUifeC|0^n*f 
imrgvtoiHinterriikkth)  Unterrù#$Hn 
tffc)  le f jygîpq.  idg,k^fi«t»Mifirt^- 

^fee^x  qw  tf>rre«^wd.  ^  ^«MffJ 

^'^  app*lk^4i^<tae0Me4<*> 
v  TÉBMHWi  adin0^4^ v«iNiUè 
terrains  tériqïrcs  ceux  qui  renWmCT 
des  déMedttcor^ipgiwlà efpwte 
iMt  «  de*  espèces  ^  ^«%isttï# 
piv*  rmaiVpe«  difîéïîfoAe^.de^0iU#f 
^oi.yivefrt  jeajtfurdiuj^,;  ^ .  ;^  ^    ,.,» 

smériWms.dTiMe  wé^rdb  tkwi 
earbonatée  dans  JpfttBftti*  li»» 


Sao 


TfcRN 


entre  les  fiées  situées  faîne  au-des- 
*fts  de  l'entre,  sont  tracées  por  des 
snrites  d'arêtes  communes,  situées 
snrdesptam  perpendiculaires  à  l'aie; 
£o  en  zoologie ,  d  une  charnière  de  co- 
troille  bivalve  qui  est  située  en  de- 
hors des  crochets  (ex,  Péeten)  ;  5*»  en 
botanique  ;  de  tout  organe  qui  nuit 
an  sommet  d'un  autre  ;  anthère  ter- 
minale y  située  à  f extrémité  sopé« 
rieure  dn  filet  (ex.  Oypéraeèes*)  ;  épi 
terminal  (ex.J  Lacan  d*  fa  spicû)>; 
épines  terminâtes ,  celles  qui  se  dé-» 
▼eloppent ,  en  pince  de  bourgeons , 
à  r«trémité  des  branches  et  des  r#- 
meaox  (  ex.  Prunus  spinosa)  f fleurs 
terminâtes,  qui  naissent  an  sommet 
de  la  tige  et  des  rameaux  (ex.  Gen** 
iianapneumonantha  )  ;  particule  ter* 
minute  (  ex.  Arbutus  Unedo)  ;  stig~ 
fnate  terminal;  Oui  occupe  absolu- 
ment ^extrémité  du  style  (  ex, 
Vinea\  stjrte  terminal ,  qui  est  situé 
au  sommât  'géométrique  de  l\>vaire 

5 -ex.  Tuiipa)i  le  Dracama  termina* 
'm  est  ainsi  nommé  parée  qu'à  An**» 
boinc  on  le  cultive  sur  la  limite  des 
propriétés.  ■  '    ' 

•hmmkàUÉBâ,  aff.'etv.f.  pi., 
Terminaliést.  Tribu  fie  Si  famille  des 
vOUiDi^si accès*  ,  admise  pur'  {>an<foMe9 
«fui  a  pour  tyjte  le  genre  Terni** 
iaUa\    ■ 

-  TBM0VfHBë,*adjI  et  s.  m.  pi. , 
7*7<feâff**.  Nom  donné  p*Y  Cuvier , 
Lama** ,  GololwY  La  treille,  E*cb. 
urald,  Fierous  et  Cartis  à  une  tribu 
de  W  ramifie  dea  Mè>raptère»  planv 
yen  net  j  ejut  lr  pertrt*  tjrpe  w  genre 
m  ermes»  ' 


Mwmm^tmMwnà  f.Wcpj^  temariult*  Sa 
«it ,  t»eH  émjmie;  dSm  composé:  qtti 
sétutt»  Ae  Fa  <cowtiin#î»*n  de  fftm 
corps  simple»,  on  plutôt  de  deux 
«m^D^tlînairWayaj^'utf  principe 
commun  ;  ao  ^  mhÀévajrtsftv  d'mae 
yijété  '  produite  en  vamA'm  M* 
exetssemtiitf  pat  trois  raneées  (ex. 
C*ri*Jonie*Z*tr*%   ~         -    \  ,  • 


TERN 

,  adj.  ÉpitUte  deuneV 
à  tout  corps  qui  est  absolument  dé- 
pourvu d'éclat.  * 

TEBB9É,  adjM  ternatus;  èrey—^ 
*âA%<alh) ;  ternatedt:).  Se  dit  des 
parties  <Jni*ont  rapprochées  trois  par 
trois ,  comme  les  épis  de  V  Anéro- 
poeon  ternatus.  On  donne  cette  épi— 
thete  aux  feuilles ,  soit  lorsqu'elle» 
Sont  verticillées  trois  par  trois  (ex* 
Mjrrtophjtlum  ternatum,  Verbena 
Sripbyttn  ,  *Vàlerinna  éripterim)  , 
soit  quand  il  en  part  trois  ensemble 
d'un  même  point  (  ex.  Pteetrànthus 
ternatus ,  Pekea  ternata .Peuceda- 
num  ternatum  ,  Mjenyanthe*  tfifo- 
Uatay 

TUUVÉHnm  ,  adj.  Nom  donné, 
dans  Ja  nomenomture  minéraiogiqae 
de  Hatty  4  a  une  variété  destaurotide 
composée  de  trois  prismes  dont  deux 
se  croisent  à  angle  droit ,  et  le  troi- 
sième fait  avec  un  des  précédons  des 
aiiglerde^ao et  60  degrés,  de  sorte 
que  Je  groupe  participe  dedfcariété* 
croisées  rectangulaire .  et  oWiqoan-» 
gle.         .  " 

TEli!fB»0BLIQUilWL£,adieet.9 
.  Nom  donné  par  Haôy  à  une  variété 
destaurotide  composée  décrets  pris** 
mes  qui  se  croisent  en  faisant  entre 
eux  de*,ang1es  de  60  degrés ,  en  sorte 
qulls  sont  situés  comme  les  trois  dia* 
mètres  cVun  hexagone  régulier. 

•  TftftftlfTOBE ,  idj. ,  terni/fonts; 
cjui  a  les  fleurs  dispersée*  trois  par 
trois.  Ex.  Rkawmustgrnifiêrus,  CU- 
matis  ternflarmyLecKteMumJefni- 

Jtôrutn,  ■  \+  * 

*  TERNIFOLIÉ  9  »dj. ,  UrniMm*  l 
qui  aies  feniltes  verticittéés  trois  par 
trois.  Ex.  Malpighk^terniféU*- 

TWÊOà^tmk^  adj:  -f  terminus; 
qui  porte  des  épine»  aurôràs  rangées. 
Ex.  MfèTex  êernispinaJ  ,       * 

TÊMM^AnMLMm  ,  adj. ,  ter- 
no-annularis.  Nom  donné  par  H»%f 
è  une  variéaéen  prisme  heasôdre  nj^r 
guiier ,  modifié  far  «s  feelsUos  dia« 


TERR 

Cées  en  anneau  auteur  de,  chaque 
e,  et  qui  résultent  d'an  décrois 
sèment  par  trois  rangées.  Ex:  Cuivre 
sulfuré  terno-annutdire. 

TE«se-BISUNrrAïRE  ,  adj.  yttr- 
*o*èisumtmrius.  Nom  donné  par  Haûy 
à-  une»  variété  produite  en  vertu  de 
trois  décroassemens  ,  l'on  par  troi* 
rangées  ,  et  chacun  des  deux  autres 
par  une  seule*  Ex.  Chaux  carborkitée 
ttrnorbùwùtaire. 

TER1OTROËMUCÉE&,  adj.  et 
s.f.bl,,  Ternstroemiaceœ.  Famille 
de  plantes  ,  établie  par  M  irbél ,  qui 
a  pour  type  le  genre  TernJtroemia* 
•  TEMB^lfeGEttlÉE*,  adj.  et  a.  f. 
\M$TernstroemUœ.  Tribu-adnme  par 
Candolle,  dans  la  famille  des  Tern-» 
strôemiaeées,  qui  renferme  le  genre 
Trenstroemieu 

-■  TERRAIN  ,  s.  in, ,  Boden  (ail.  )  ; 
terreriq  (it..).  On  comprend  sous  en 
nom  toutes  les  formations  d'une  mémo 
roche .  ou  pluto^  toutes  celles,  dans 
lesquelles/la  mène  roche  domine  ,  et 
qui  ont  eu  lieu  «uns  la  misée  des 
grandes  époques  auxquelles  se  sont 
formées  lespodncttous  minérales. 
.  TERRE ^  Terra;  yn;  Erde  (*\L). 
Troisième  des  planètes,  dans  l'ordre 
de  leur  distance  au*  Soleil  ,  dont  elle 
est  éloignée  d'environ  trente-cinq 
millions  de  lieues»  Elle  a  la  ferme 
d'un  sphéroïde  irrégulier,  offrant  à 
ses  pôles  -,  nn  aplatissement  :  évalué 
à  yfj.  On  admet 'que  le  rayon  ter* 
rostre  moyen ,  c'est-a*dire  la  distance 
du  contre  à  la  surface  V  sons  le  45e 
degré  de  lathude  boréale ,  'est  d'en- 
viron 6,366  kilomètres,  d'où  l'on 
évalue  que  le  plus,  grand  diarnètwtde 
la  Terre  ,  celui  qui  aboutit  à  l'équa» 
tour,  est  d'environ  la^Si  kilomè- 
tres* etle  plus  petit*  ou  a_xe.tereesjr*t 
de  12,71a  kilomètre*  ^eu  supposant 
c^  l'hémisphère  austral  soit  vsem^ 
blable  au  Wwéal  ,  ce  qui.  n'est  poi^t. 
dén&niré,  Les  méridiens '  terrestRee*. 
«W^  **#  égaux,,  .sont  évalua  4 


TEHR  fyw 

4o,000  kilomètres ,  ce  qui  donne V 
pour  la  surface  de  la  Terre,  5,098,857 
mymmètre*  carrés ,  et  pour  son  ro-;  j 
lume  i,o9a96S4«ooo  inyriamétree 
cubes.  La  dixnroiUioniêrae  partie  d* 
quart  dh  méridien  passant  par  Pa- 
ris, constitue  Punit*  de  longueur* 
qu'on  appelle  mètre  *  et  dont  la  va* 
leur  est  deo  t*5i  307^0  — j  3  p.  1 1 1.' 
396 ,  d'après  les  mesures  prises  de 
Dunkerque  à  Formentara.  Cepen-» 
dant,  il  résulte  de  certaines  obser- 
rations,  qu'on  croit  plu*  exactes,  que 
la  ..longueur  du  quart  du  mendies» 
serait  de  10,000,703  mètres  ,  on 
plutôt  que  le  rapport  du  mètre  à  la 
toise  serait  plus  fort  qu'on  ne  l'admet. 
La  densité  de.  la  Terre  est  environ 
cinq-  fois  plus,  grande  que  celle  de* 
l'eân  ,  et  par  conséquent  presque 
doubla  de  la  densité  moyenne  dos* 
matières  qui  composent  son  écorne 
solide.  Pour  ses  révnitfttoos^vo^ex 
Aiuràx  et  Joua,  te  signe  de  cette 
planète  est  j.  —  tes  géographes  ep» 
pèlent  terres  les  parties  solides  de  I* 
surfàccdu  globe» quand  elles  ne  con- 
sistent «point  en  eau  solkfifice.  —  \& 
chimistes,  ont  pendant .  long-temps, 
donné  le  non*  de  terrer  a  nn  certain 
Hotnbre  de  substances.,  qu'ils  regar^ 
datent  provisoirement  .comme  de* 
corps-  simples ,  euctin  agent  connu, 
jusqu'alors  n'ayant  de  prpàMWojles, 
mais  xjur  depuis  on  est  parvenu  à, 
décomposer,  et  à  .ramener à. la  classe 
des  corps  oxigenés. , 
,  TERRESTRE  9  adject. ,  terrestrU% 
terrântus ,  (errenurygeokus^  Se  dit 
d'une  plante  qui  croît  snr  la  terre 
%fc\k%{çx.  uigarkus  Âtrr<*Hs  yGf*- 
lecta  geioça). ,  ou  d'un  animal  qui  rit 
sur  la  t**rè  (ex .  lume  \erres\ri*\. 
_TEJUttEëTRK8,  adj.^ts.  m>  pj.* 
terrestre*  f  Terrestria.  Nom  donne 
par  Boddaert  à  urte .  section ,  de  la 
cja*ede*Maionû£èfes*epec  Latçeiïie, 
Ficiaqs  et  C^rus  à  une  section  de 
cfUt  des  Oiseaux  >  par  £atrei)k  à,  uoe 


s»*         Tmt 

ffwiseé  <kt  Ortosts^  Mmlef  e  pat 
Guviér  à  fine  raraMe  de  Fordrè  A», 
€Uit^s*)des  ptdmoiies ,  eottpet  e«m> 
pamànt  tamtcs  dBsamimamrqwt  virent 
*■*  la  terre,   '* 

.  tOEM|EWt,^j.  yterr+sur.  Se  dit, 
en  minéralogie^  <T«*é  enbsfamee  qui 
,  mscsdbte  à  Mie  terré    durcie  (  ex*  - 
Ssroatiàne  soHa^ée  terreose),  et  en 
mMmjte  d*ti*e  masse   incohérente  , 
résultant  d'^nprécjtpîté cbtmkjar tm 
sédimentearx  de  particules  très-dé- 
ttéas,'qti1eit  s'accumulent  les  unea 
sjnr  lès  antres  9  ne  s'agrègent  pas  io+>< 
lidemeat  eotr'eSke  par  &  dessèche-* 
nèet*  nmh  preattent  peu  de  consi* 
sCsmte.  Wemèr  et  Hafc  v  ont  admit' 
esWocra  une  «lassa  -de  minéraux  -  aoaa 
le' nom  *  l'un  do  Jortiks  terretvc  \ 
Keutre  desnbstmtoej  *erteuse*.M*~ 
mehnt  a  aassi  établi  un  erdre  èa> 
jteApr  terreuse*  agnegéefc  ■   ■   f      .* 
TJRRIUtfrLt,  rtjetf.;,  iemcé## 
(tUrrti ,  taire ,  *èfo ,  bebiter  )  ;  tm4 
yfa+Hr  H  Wrre  <m  dedans.  Bx. Jfrrw  v 
pèt**t*nicf*a,Ht#*rt*rrk6tè*       > 
-t«sAwcmjW»,  aij.et s.  m.  pi.  y 
AftfeeAt  (ftràr,  terre,  00J»,  hal)i* 
«*)i  N*m   d<HifW>par  iiaMHW  «^ 
Kaétfvart  4 -un  groupe  de  la  tribo 
dei-  ^Tipalaivaa  ,  »  f%mprenaat   eeuir 
de  >ce*  dfptér*  «roi  déposant  feur* 
c«Blfiféans!aterfie?^viv^leslary«a. 
''-YÉAMmt,,  edjeea.  Les  merles  À 
jrtaSfrofi  *(  Trnrdms  lorqmatms)  ***** 
#ommé*  aussi  im*<<?*  UrrUrs  ;  parce 
qu'ils  ©ut  l'habitude  de  nicher  contre» 
terrev        '    r-'"  .  ;• 
-  ïEllMfctX ,  s.  m. ,  aaniadu*.  Re-* 
frèfte  souterrain*  s/oe  se  cveMvni 
certains   mmtimiftres ,  Iris  que   la' 
«im^te #  le  tapfa >  le  hamster,  le  Te* 
lulrd >  le  bhiirefca  ;  etc.  t*  •    ••'■•- 

raimiFORES,  «d}  et  sv m.  pi. , 

Tèrttfir*  (terré  ;  terre  ;  férx> ,  per- 
«fer  J;  flom  donné  pai'Lamarek  à  umY 
seetfctadelafemitte  des  Hyménoptères 
rapafees  ,   comprenant  ceux  qui'  fonti . 
Ktr  m^  ^to  m  «stfe,  i(ta  d'7  platW' 


TEST 

mi^^,ii^da<pie*acte.drpoaéW 
insecte  pour  servir  de  nourritufe  a  1» 
larve. 

TERMTÈLB8,  adj»  et  s.  f.  pi.  ♦ 
TeTrUeim  (  terra,  terre ,  iefa  >  tojlë). 
Nom  doimépar  Latrèttle  à  feac  trnW 
de  la  famille  des  Arai^éideà ,  eompre^ 
HaAt  cetit:  de  ces  iiweetes  «[ai  tendent 
lent*  tories  à  terre. 

TfilllIIVQMB? ,  iadjctt  i  %errwo*m* 
(  terra  y  terre .  vomo ,  vomir).  Où 
donne  cette  épilbàMe  k  des  gfofetagtJes 
orensëei  d'eMoanotrs  ,  ehtfes  leso^iél» 
bomlldnée  une  faégfe  demt-b'qnide  i 
et  d'oà  s'élancent  de  temps  en  tempa 
dès  gerbes  de  %éoe  et  de  pierrê.  Ce 
pbénorwène  est  le  même  qtm  cèU- 
des  Sahê* ,  maie  pks  en  pwind. 

TERTIAIftE  9  ndj.  ^Urtiarius.  L<* 
géognostes  donnent,  ce  swm  coHecti* 
v^meot  à  tmnles  terrains  qui  se  trau- 
trnit  ati  de*\»  de  la  etaic,  quoiqm'ihr 
aie  soient  pas  tons  à  beaucoup  prè* 
d»  même  âge*  fia  botaoume  f  un  fi* 
dùMmié  wtiûlri  est iè  sèoelad  degré 
èe  ramifieatiWi  d'oa  pécloeeule-oom* 
p«sé,  eu  le  rameau  de  m  biakiàsj 
qu'omette  pédomtvlé.     T 

Mobs  appelle  système  tmstMrwYm* 
semble  tfe  téoteale»  tomes  ôérraé^ 
dn  eebfj  et  de  Toeta^dre  re^nlier  r  «t> 
qui  possèdent  les  ptopriërtà  f^wftia* 
les  dé  ces  soWdea.         **  •  " 

tWTjS.  m. ,  wna,  Nom  do;ns# 
ps^Cattdolteà  la  nelliouk)  erdinafvê^ 
memlisse  et  ètaiHeuse,  qui  réveil» 
slttfeeé  extérienre  de  la  grime  (  for*» 
m*r.  Mirt>el  );  parC.-G.  Ehreubar^ 
Çi*Âa\  testtth),  a  f envelofpe  de 
eértaiivs  mtuBoirea ,  dent  4a  partie 
me^enrte  du  corps  s'y  trouve  etrfcr* 
mée  ^  taftdts  que  Ja  tête  et  la  que*» 
sdftètft  par  été*  ouVertitres.  3W|  e0V 
pW*  aussi  que4quefois  dans  utre  aédep^ 
tmn  très-généWe,  pour  de*igflt!t* 
Pmsemble  des  parties  dures  des  a*f*; 
mâUïartkuWê,et  Savent  mégmjte; 
oW%s^9e  w    ^eiMnë   WMamfWÊÊ 


è 
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(PttngbKnj  tt  autres)»  cbéléniens, 
saurfety  et  poissons» 

VftSTACi ,  ad},  et  •.  n.  et  f.%  ftv- 
ftrocpi  (  teste,  test)'.  Se  dit, entotné*- 
ralogie  i  d'un  corps  formé  de  couches 
on  de  feuillets  curvilignes,  qui  serecou* 
rren^  mutuellement  (ex*  Arsenic  natif 
HWaeé).  On  dit  aussi  qu'une*  roche 
est  de  structure  testacèe  ,  quand  «et 
partie*  tout  disposées  en  sphéroïdes , 
dans  lesquels  on  distingue  dés  cou- 
ches (ex.  bioritforticttlaireûeCors*). 
Testooé  s'emploie  quelquefois  pour 
désigne*  une  couleur  légèrement  bri* 
quetée,(cx.  Boletus  testaçeus,  Lèp- 
tara  têsimeea^i  '  Tesiaeé9  pris  seul  et 
substantivement ,  indique  la  coquille 
d'un  mollusque  considérée  abstraie** 
tidtt  faite  de  l'anitoal  qui  l'habite. 
Qfe  ue  le  sert  plus;  de  ce  mot,  employé 
pat  Linné1  et  Muïler  pour  désigner 
un  ordre  de  la  classe  des  Vers ,  quoi- 
cmê  Cuvisr  Paît  encore  fait  sertir  A 
dénenmer  on  ordre  dé  la  classe  -des 
Acéphales,  comprenant  ceux  de  ces 
mollusque*  qui  sont  munis  de  co«- 
quilles.  RnKneau-Des  voidy  >  sous  le 
nom  de  Testoeées  ,  a  établi  une  sec- 
tion de  la  famille  des w  Muscides , 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  4i+ 
^tères  qui  «se  font  remarquer  par  leurs 
teintes  lettàcée*.  c         «• 

TESTÀCÊIFORWE^  ftdj. ,  tesfàr 
ctiifkrmiâ)  qui*  k forme  dune  sorte 
de  coquille ,  comme  le  fourreau  des 
Difflugies. 

»  TESTACÉOGtWPHIE  ,  g.  fé,  tés- 
tacwgïàphût.  ©«cnptjpn  dé*  tes- 
tâmes., s  '    ./  ^  ;' 

-  TfcSTACÉOfctfGÎÉ  ,  s.tytestacto- 
/&£/*.  Traité  au>  les  tçstacéa.  A.  Mur- 

■y  a  publié  lui  ouvrage  sous  ce  titre, 
'  'il  1771.'       "" 

-  réfcTtcULi)  «d}.,  testkuJatus. 
le  Dendrobium  tèsiiculatum  est  ainsi 
nommé  parce  que  deux  doses  pé- 
tioles ferment,  sur,  le  milieu  ;<run 
troisième,  une  sorte  de  bourse  &  deux, 
îbgesj  TJstragtfas    ttsticulatiu  > 


TÉfA 


f*£ 


riarce  que  ses'  légumes  «ont  orales  et 
renflés.  M 

TEftTUDINAIRE ,  ad).  *  tettu&tùi- 
riUsUêstudoj  tortue)  .Épi  thète  donnée 
à  plusieurs  coquilles  dbnt  la  teinté 
générale,  et  là  disposition  Jiè)  taches 
rappellent  ht  Coloration  de  ^écaille. 
St.  PateUa  ie/tadùiarib ,  Buèçinum 
tMwiineum.  "    ' 

TKfTUDlIVÉS  ,  àdf  et  1  m.  pi. V 
festuditiata.  Nom  donné  (ter  Mer-, 
rem  ,  Fitzinger  et  Cray  à  une  (amilte 
où  à  un  ordre  de  Reptrtcs,  qui  a  Jtodfc 
type  le  genrç Testudo* 

TJ^TOMRIBES,  ad],  et  s.  ni,  pi./ 
Testudinidœ.  *F.  Bell  désigne  sous  ce 
nom  une  famille  de  l'ordre  des  Ché- 
Ioniens,  ayant  le  genre  Testudo  pour 

t7Pc-.  ' "  "'         >       ' 

TESTUDïtfdïOES,  adj.  et  a.  m; 

pi.  1  Teshzdinoàiea.  Kom  que  Fh*în- 
rier  donne  à,  une  famille  de  Tordra] 
des  Reptiles  testudinè*  .,  '  qui  ren- 
fcrfne  le  gteni*  Tkstadù. 

TÊTARD ,  s.  m*  On  donne  ce  tiom 
aux  larves  des  jeunes  reptiles  batra- 
ciens >  surtout  de  ceux  qtti  n*ont  pas' 
|  de  queue  ;  on  les*  appelle  ainsi  >  parce 
que  leur  Corps  semble  ne  consister 
qu'en  une  .grosse  tête  terminée  car 
unèuueue.    ,-   . 

-  ¥OTARD$Y  s,  m*  pj. ,  CapÏÏat*. 
Nom  donné  par  La  treille  &  une  fa- 
mille de  l'orore  des  Èlraïnthpganrea 
etotomuïdes  y  comprenait  ceux  dorit 
l^e&trémité  antérieure  du  corps  sem- 
ble se  terminer  par  u  n  c  t  è  t  e  disti  ne  te  P> 
TÉTAIPrOÉDKKJl  ï  adj,,  Mar- 
toetfricys.  (  Ur&ptn  ,  quart  ^  Hp«  »' 
Base  ).  Naumann  donne  c^tte  épi—; 
thète  à  toute  forme  cristalline  qui 
est  le  quart  du  nombre  total  des  faces 
d'une  forme  holoédrique  sy métrique** 
ment  partagée.  >   v 

TiÉ^ABTOWUSlTATtOl*/  ad],  % 
tetartoprismaticus.  If.  îflôhs  appeïte' 
ainsi  une  combinaison  de  son  système^ 
prismatique  dans  laquelle  il  ne  nàratt* 
que  Je  quart  des  façon'  '*""'. 
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.  l$fJBt  ••  ni. ,  caput;  y#f«M  ; 
XopJ  (ail.) i  head  (angl . )  ;  testa  (ft. ).  j 
On  appelle  f  éïe  d'une  comble ,  la  par- 
tie Je  cet  astre  qui.  s'avance  .ver*  .{e 
Spleil  ;  t/U  d'un  filoo ,  la  portion 
de  ce  dernier  qoi  s'approche  de  .1* 
surface  àa  sol  ;  iûe  de  la  racine  ,  le 
point  de  celle-ci  qui  touche  a  I4 
tige.  En  inrianique  t  iùe  signifie 
souvent  un  .assemblage  d'organe* 
réunis  en  faisceau  Terminal,  comme 
lee  rameaux  du  fyrus ,  ou  formant 
nu  ensemble  arrondi  ,.  connue,  les  „ 
fleurs  dite*  en  tût  ou  en  capitule.  Lav 
valeur  du  mot  f#s  en  «ootogiç  est 
bien  jconnue  :  on  entend  par  là  l'ex- 
trémité antérieure  du  tronc  qui  loge 
les  principaux  organes  des  sens  et  lé 
principal  centre  du  système  ner- 
veux. Il  n'y  a  plus  de  tê«e  véritable 
dans  les  animaux  autres  que  ceux" 
oui  sont  dans  ce  *cas  ,  quoiqu'on 
donne  encore  ce  nom  a  la. partie  aur . 
térieure  jde  leur  corps,  quand  elle  est 
distinguée  du  Teste  par  un  rétrécis- 
sèment  /  Qu'elle  porte  on  non  quel» 
<|nf organe  des ;  sens  :  toujours  au 
moins  ce  qu'on  homme,  alors  t/te 
doit-il  offrir  une  bouche ,  ou  un  ori- 
fice du  canal  alimentaire'. 
7  TÉTH1*8f  s.  f.  pi.,  Teth/a%fe^ 
thydes.  Nom  employé  par  Savigny  , 
ScWeigger  ^  Latreille^  'Macleay  ci 
Menke ,  pour  désigner  ..une  famille 
4e  la  classe  des  MoMus.qties  r  ou  un 
ordre  de  celle  des  Ttiniciers  ,  ayant 
pour  typé  le  genre  ■  .Tethya, 

TETRA  ATOMIQUE ,  adj.  >  telra- 
atpmiçus.  Serullas  donne  cette;  épi*, 
diète  a  des  corps  dans  lesquels  le  nom- 
bre relatif  6e$  atomes ,  simples  res- 
tant le  même,  le  nombre  absolu  de, 
ces  atomes  est  quadruple. Ex.  Carbure 
dihydrique  iétraatomique^ 

fiST^OTRXDE,  adj. ,  teirA- 
ïofrysX'Titp*f  quatre  ,  ^ôôpoç,  trop);, 
qui  si  quatre  fossettes ,  comme  celles 
nù'on  voit  sur  la  té t,e  de  certains  Bo- 
ihryoèéphales.       ... 


TÉTR 
TéxiUBIlANGJttES ,  ndj,  et  âvnk 

pi. ,  Tetraêranohiata  (trrpat ,  quatre, 
frhyjà ,bçancMes ).  Notr  donné par 
lUOwen  à  un  ordre  de  Céphalopo- 
des, comprenant  ceux  qui  ont  quatre 
branchies  ,  ej  correspondant  aux  Po- 
lythatamacés  de  Blainviile ,  Sifmoni- 
feres  d'Otbigny  }  JSiphonides  de 
Dehaan. 

TÉTBACAJttARE,  ndj. ,  tetraca- 
màrus.  EpHhét£  donnée  par  Mirbel  & 
Ytitairion  Oui  est  composé  de  quatre 
oamaresK  Ex.  Petamogeton  natans. 

féTHACANTUE ,  adj. ,  tctracàn- 
thtù  tvierdornig  (ail*)  (*«tpa,  quatre, 
«*av0a ,'  épine  ).  Se  dit  (Tune  plante 
dont  les  rameaux  sont  hérissés  de 
quatre  eprae*  (et.  Randia  tetracan- 
Ma),  d'un  pojsson  qui  a  quatre  rayons 
aigus  à  l'une  de  stê  nageoires  (ex, 
ffefocerttrus  ,  Bodiaàus ,  Lahtiu  te- 
iracanthui);  d'une araignée  (  Aranea 
Ulracantka  )  dont  le  bord  de  Pabdo- 
mense  termine  par  quatre  épines. 

TETKACÈIŒS,  adj.  ets.  m.  pl>, 
Tclraceraia  {tiff*  9  quatre ,  *if*tç  , 
corne  ).  Nom  donné  par  Blainviile  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Paracépta- 
lophort*  polybraRches%  comprenant 
ceux  4jui  ont  deux  paire* de  tenta- 
cules sur  la  tête ,  et  correspondant 
aux  nudibranches  de  Cuvier. 
.  TÉTnACHAJtfE ,  t.  m.  ,  iétrache* 
nium  (Tirpat ,  quatre-,  a. priv» ,  x**^ 
*♦>,  ouvrir  ).  Nom. donné  par  Richard 
à  un  finit  simple  formé  p.irun  ovaire 
adhérent  avec  le  caiiec  \  qui ,  à  la 
maturité*  3e  partage  en quatre  loges, 
Ex-.  Labiées*      '  \   , 

\  TÉTIVACHOTpMR,  adj.  ,  4e4m- 
ckoiomuf»  Épithèteden^née  par  Can- 
dolïe  à  la  cym€  d*w  laquelle  chaque 
fleur  terminale  a  sous  elle  quatre 
bractées  ,  et  donne  naissance  à  au- 
tant de  rameaux  ,  cpmme  dans  cer- 
taines Enpborbes*  . 
*  TÉTKACITaARÉ  ,  ^j.  #  *  tctraci-: 
ihartu  ^T«rpa,  quatre,  r.fizpa9  harpe). 
Lu  Salaria  tçirafitharawtnn  poly-       ^ 
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pier  dont  les  cellules  son!  groupées 
quatre  à  quatre  ,  par  Verticales  y 
le  long  def  rameaux. 
*    TÉTEÀCOQUJB,  àdj,,  UttacQecuJ. 

$é  dit  y  d'âpres  Michel ,  de  la  diéré- 
siU ,  lorsqu'elle  est  composée~de  (juà- 
tre  coques.  £x.  Cleredendrum  in- 
fartunaium.  -  ■-  ; 

T^TRAD AGTYtE  ^  adj.  ,  fétfra- 
dactylus  (rerpa ,  quatre,  £xxru>oç  9 
doigt);   qui'*   quatre  doigts.  Ex. 

,  «ftp*'  tetrççlacïflus  t  Chersine  tetrq- 
aactjrla. %  ■  •   <  * 

TimUDACTïU^  adj.  et  g.  ni. 
pj.  f  Tetrfduçtjrti.  Nom  donné  par 
Kiein  à  une  famille  de  Mainmifères 

jrougé,uj*s  >  compretwimt  ceux  qui  ont 
quatre  doigts  àleurs  pieds  antérieurs; 
par  ,Yieilh>t  â'nne'fitfniUe  de  Tordre 
des  Echassiers  ;  par  Latreillc,  Fïcf— . 

.  pu*  et  Carus  à  une-famille  de  celui 
des  Gallinacés,  comprenant  des.oi*- 
seaux  qui  put  les  pied*  pourvus  4e 
quat je- doigts,    <        ".,-*. 

TETRA01XAPODES ,  adj.  et  s. 
m,  pi. ,  Tçlradecapoda  (rirpa^  qu*- 

^tre,  Wxa,  dix  ,  twûç  ,  pied).  Nom 
ddnae  par  Blaïnville  à  une  classe 
d'Eutozoaires ,  corn preûa ut  ceux  de 

-,  ces  arçimau.x  qui  ont  sept  paires  d'ap- 
pendices articulés.'  ,  ^ 

TÉTRADÊNR,  ad}.',  tetràdenUs. 
(  t*t£x,  quatre  ,  c#jj»^  glande,  )*  qui 
porte  quatre  glandes  ?  comme  les  pé- 
tioles du  Passi/fora,  tclradeutf, 

TÉTf^ADYMff»  adjl, tctradfmus  ; 
mermâchtig,  (ail.)  (  fripa  r  quatre  , 

.£yy«fuç  ,  puissance).  On  donne  cette 
épitbétc  aux  lamelles  des  Agarics  , 

.  }orsqu'entre>  deux  lame»  complètes  , 

jî  s'en  tvQiure  *ent  autres  >  dont,  quâ- 

.  Ire  plus  courtes  et  "égales  entr 'elles  V 

deux  un  peu  plus  longues  ,  tX  une 

troisième  ;  ptos  longue  encore  ,  ce* 

.trois  dernières,  séparées,  les  unes  dos 
autres  par  les  quatre  précédentes. 
.   TÉTRADYNAME,  ^yMrfidfna- 
mus 4  viennàçhtig  (ail.)  (tit/nx,  qua- 
tre %  ^vyojaî, ,  Bojss*nçe  )  «  £pj&ète 
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donnée  aux  *  èlamines ,  lorsqu'elles 
son^au  nombre  de  six,  dont  quatre 
plus  longue»  que 1er  deux  autres.  Ex» 
Crucifères.        .  ' 

1  TÉTRAOTNAUiE  ,  s.  f. ,  telrady-r 
narmà.  Classé  du  système  sexuel  de 
Linné  qui  comprend  Je*  pfontesiisix 
étamines ,  dont  deu^c  plus  courtes^que 
les  autres. 

TÉTRAÈDRE,  adj.  et  s;  tn.t4etraè* 
drus{xix^  quatre,  Ifya,  basé).  Solide 
formé,  par  la  réunion  de  quatre  plans 
triangulaires.  On  ne  connaît  eu  cris- 
tallographie que  le  tétraèdre  régulier, 
,  composé  de  quatre  triangles  équik- 
téraux  ,  toutes  les  face»  etajtf  égale- 
ment inclinées  ^atr'eUeS  sous  l'ange 
.  dièdre  de  70*  Si'i^  (  ex.  Zinc  sul- 
furé tétraèdre  )v  On  donne  aussi  Pé- 
pithètede  tétraèdre  k  des  corps  qui 
/ae  rapprochent  seulement  de  cette 
Yortne,  cotnme  la  coquille  de  la  Terè- 
iruiuia  Waedru. 

1  làrsUk^nm^€^.9teiraedrU 
■cusr  Nom  d'un  type ,  système  ou 
groupe  de  foriies  cristallines ,  coifer- 
prenant  le  tétraèdre  et  celles  qui  en 
dérivent  ou  ^n  sont  formées.    ' 

TiTRAEPTABI>RKvadj.^^ra^- 
tatdrus  {Tcrpz  ,  -quatre ,  <*?*  ,  sept  , 
Wpa  jj>ase)»  Rom  donné  par  Hauy  a 
nue  Variété  dont  la  surface  peut, être 
sonsdivisée  en  quatre  assortiment, 
ctacun  1k  sept  t^ces.  Ex.  Endette 
tétracptaëdrt.        >     :       ,         ;  ,  ; 

TÉTRAFOUÉ,  adf,;  teirafeUa^ 
ta*  (rirpa  t  quatre  ,jùlmm  4  feuille). 
Se  dit  d'une  plante  uui  a  les- feuilles 
bijuguées.  Ex.  Casstu  tôtrafetiata. 

TÉTiUGCWC,  adj.  t  tetrugonus; 
»Uïeçkig  j.  viermtig  (ail.)  (  rétpat  f 
quatre,  ywvia,  angle);  qui  onre  qna- 
•  treangfes;,  comme  lès  anthère*  du 
Tulipa  ;  Veuçe  du  Satvia  pïatensù  ; 
k  capsule  à*¥Erysimuni~oJJicinmle; 
la  carcérule  du  Éaltsia  tetraptera; 
ÏÊk  eoije  au  P/ramidiumUtnigonum; 
la  coquille  ieYArca  Utragona;  le 

oorps  du  Bracfy-cerus  tdntgviusjti* 


fruit*  4h  Peptrçmia  to?rqgon+  et  du 
(blichoj  IfitrtgmoUfiu*  /  Je*  pé- 
doncules au  Comrolpuïus  jepiumfU 

iina;  les  rimemi*  dis  Yifotkemm' 
WToçimmï  U  jftfyw  d*  J'^**- 
çumjUtwum;  \e  4ttgmUt  A*  JLudr- 
wTgia;  la  ft#*  du  Cactus, tetrogomis 
*t  du  Çfrssnb  Wragmta. 

.  ,  WT^MONOqÊUUUS»  edjeet*, 
p^agonoctphaU+s  (wp*»  quatre', 
?"*&*  W&W  **?«**>  téHe)  ;  spiia 
*we  t«ie  offrait  qostre  angles.  Eï. 

:^^^us^4fgihmm)Ulus. 

|k,^,  l^Uqeri  a  de»  fruBs 
SJtpaVangiilaUatl  Bx^jUcé»  âstneg**-  - 

TÉjçnuwmmùQ**  ,  adj* ,  u- 

angle  ,  U*x  ,  boîte),  Epôaètc  do*~ 
.  Nfe*  une  Synrttoérée  quia  fiavo- 

«ocra  létragQMu  ExéPotymMa  tetr#- 

pwtfoç*. 

JMTIlAGOWf&<  ad).  ,  J**f*y*- 

nuri&f  (t4^a»f  quatre*  yim*,  angle, 
.  a^*  •<!"***);  qui  a  la  qtoue  ear- 

r$e  ou  A  o^pUe  faces  planes.  Ex-  $*- 

TélaUfi^ai^tPEë,a<)j.ett.ai. 
piaf.*  T*ir*gonutidts.  Famille  de 
poi**ons  atairthoptérygiens,,  qui  * 
pour  type  le  genre  Teiragonurus.  » 

.  réWdÇfiaJailfÉ  ,  adpaet,  *  **rtt- 
*www»a  <**rsa,  «|aatref  **%*, 
ligne  ).%Uhètcdbn»^e  par  Haûyà 
ujne  variété  :de  tûacie ,  dans  laquelle 
de»  ligne*  norçaare*  qui  partent  des 

.aagics  do  rbojnbe  intérieur  tout  abô** 
air  à  ceux  4°  r**»*»*  extérien*.     » 

<*br*»ciiKg  (alL)  (tét^  quatre,  7**, 
famt).  Se  dit  d  une  fleur  qui  ve*~ 
fatme quatre  pistil*.  Ex.  G*tti9tat>+> 
p**  iurmfjmtè,   Tommix   tetrtl 


TÉTR 

^•dafitti,  date  1e  sjatfbaVseûel 
4e  Linné  t  «  puasiçura  etères*  *e*iet»- 
fnant  des  plantes cpti  eavrVquaUe  pîtw 
tils* 

Yrr  ^  tp^Hlfir  -'nnnfo  1  nVs  snmpê 

*  se*  dm*  Jesqueavb  anamité  o^aycfro- 

fcene  est  quadruple  de  celle  de  IWite 

ornent.  Ex.  Niùture  t&rêtydmquA 

T^TOAUtfihB,  adj.  v  fs/r*fa4- 
4m  (Wfe^qwlie,  Wç,  éeaittei; 
qui  porte  quatre  écailles.  '> 

..  rtfTOttI^an>*^*s^^ 
4«(?p»f  a)iUnW9  pises,   partie}»  Ob 
4eme  eetl»  epitliète  aux  aasMdM  o^ 
leopaèrea  49*  aed  Quatre  aviidca  4 
t*a*i**4ftrseft, 

WÇ^AW»*^  adj.  ,ieên**iêri*s 
r^^aa^a^paaa^/partiek  Bredt- 
dorff  désigne  seoa  œ  nos»  les  mini- 
ra«X  cooifoaéa  dans  lesqoela  les 
pna«ipes  éonatituaas  éleetre^ofki& 
«t  électro-négatif»  sont  njnairag.     ? 

TÉmilfifeTWQCT:,  ad].  /  tttrà* 
Èuiriciu  (rivfm  f  quatre, '.aurai *  f  me- 
?surerï.  Hausmaan  appelle  atnsi  les 
formes  cristallines  doit  la:  êfméitl^ 
s'accommode  d'un  système  à  quatre 
axes  v  et  qu'on  peut  rapporter  à  tm 
tel  système»  '  ,| 

TÉTKANDfifi,  ao3*,  Mrander , 
Wrandnts  ;  wktà&mig  h\\>)  {y^ 

Saatre,  à>^>,  homme).  Se  <fit  d'^ae 
eur  qui  rcnierme^|uatre  étamînes. 
Ëx.  JP ttrxizygia  tltrandra ,  Mfyrio^ 
phçUum  tetrandrum.  '  ' 
i  TÈT*Àxnnui,*,  t^tttrandria. 
(Nom  donné,  dans  le  système  sexuel 
4e  Linné,  ^une  classe  et  à  deux  or- 
4*H,  comprenant  des  plantes  a  quatre 
-etamioe*.  ^-      •   '. 

'  TÉTRAPfàlŒ,  adj.^  tetturtemus 
<tirpx9  quatre,  'vapaf  fil);  ^uî  a 
quatre  filamens  ou  tentacules.  Eat. 
(heania*  tetftwemà. 
~  TÉTlUOldD»,  adj.  et  s.  m.  pL, 
Tttràonidaf.  Nom  donné  par  Vtgofe 
*«c  fanûllede  r«dr#  des  «ke«»% 


ôsAfinaeés ,  tjm  a  pour  type  jfegeai» 

TÉTttÀHÈTj&H ,  âd}.  ,  torûp** 
1*luï(  tiras,  quatre,  irtrato»,  feuiHe), 
Se  dit  d'une  jtliftfté  dont  les  corolle» 
^nt  composée*  dé  quatre  pé*ale* 
Ex.  Loranikus  tetrapetalus  >  NUtM 
feirap*tala.       - 

TÉÏRAPHlXLE  v  adjM  tttrapfyU 
ht*;  <tfa*MifJHjp(alt.)  (wtp<x,  quatre, 
yfôta* ,  feuille  )v  Se  dit  d'fcha  pengane 
<tx.  keètib  Mrmpkjrltus  ),  eu  d'u* 
involucrc,  qui  est  composé  de  quatre 
frntltes  w*  parties  ;  eC  aussi  de  plan- 
tes dont  iefc  feuilles  sont  qu&tern&s 
fexSPafttomr»t  Mrapkjrita x  Poly± 
eàrpùft  tttfitpkj-Uiem.  ';''.:■ 
-  l*TRAPlWrÉM«VB,  adJM/*<** 
plostemonis  (YitjxJbtW? ,  quadrupla , 
^5^»v, 'étaniîne>  ÉpitnèVe  donnée 
par  Wacheefdorfc*  aux  plantes  dont 
le*  étamme*  soat^.nèmbre  quaaru* 
pie  de  celui  des  divisions  Se  la  ce* 
tfoHe.  "       '  ♦f"'     »*'**/ '  ->    '.  /  •         - 

ïlêTfrWtfEflMaNES/ adj.  et  *y  ft 
|W.y  Téfraphetûrime* ,  ^eftNÇpfcéa* 
mo*£  (t^ar/iqtfa^,^vi^^,poti«- 
mon  ).  Nom,  donne  par  La  treille  efc  . 
lïtchWld  a  une  section  de  la  famille 
ées  Aranéïdes,  comprenant  celles  qui 
ont  quatre  sâes  pulmonaire*;         l 

1#m^IHH)E?  adject. ,  tetrapqdys 
XftfÊrpa. }  quatre ,  ir«% ,  pïéd  )  ;  qnt  é 
«Jtfatre  pieds.  0n  donne  cette  éptthète 
wx  papfflonrs  trot  ont  les  pattes  ànt& 
TÎentés  très*pe*ites  y  cd  eii  pàl&iri& 
Scppoli  les  appelait  Télrapes.  >  " 

TÉTRAPODES,  tid j.  et*.*  m.  pj^ 
Wiïràpoda.  Nomdo^ttéjiarBlaînWîle 
lAiatreflle  à,  *më  section  bu  famîîlt 
de  ïteptiles  Sauriens  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  quatre  pieas1  ;  jW  Blain- 
irHte  à  unç  division  les  poissons 
(jnathodontes  squamodermes ,  daris 
laquelle  il  range  c^irx  qui  ont  deux 
paires  de  membres. 

TÉTStftrrèfflE  i  «c|i-  ?  tetraptétiis 
(rlrpa,  craatre,  Trrfpov  ,  aile}  ;  fini* 
<j«atté  niW ,  coirat  les  frotta  da  Tç- 


ïfafti'  % 

*r*gQmù$  mrapteri*  M  de  VHmkst* 
Htxapttrcu  '   » 

tétraptÈhmS,  ad),  et  a.  m.  ^ 
Tetraptirà.  Plusieurs  cototo^lbgîttes 
ont  établi  sou* cen^or  wom  fetlien  dt 
la  claaae  dcs^Mseftf»,  comprenant 
ceux  qui    sont  pourvut   de  matée 

TfTïtAQtjiiTRE,  adj.,  f0efM^. 
Awy  qui  offre  quMre  »s£Ïtft  traneben  9* 
comme  le  plqcenlaire  du  Jussimà,  les 
rÊmdt**  àz<Lorn*tkus  tetrémtekr  , 
h  tigt  du  Mftfhm  saâ»*,  Se  <*k  «usai 
fie  fiantes  ÔW  les  fouillée  s0nt  dit* 
posées  sur  quatre  rangs  (ex*  Arma* 
riatttrnquttrat  ErUa  feftutY*)^ 

Alf.  Epiibèt-e  donnée  au  calice,  quand 
i  est  fornW  de  quatre  folieles.  Eu 

*  «B«BAdM4MK9à<É.9  Mrasper- 
Uto/i  ^*Wflyr  (ail.)  '(  tltp« ,  qn^ 
tre,   «rtri^t,  grtitfe);  qui  consent 

ne,graime$^  c^mme.  les  Cornet 
plichas  tétraspfrmusy  de  rÂi 
Wiffùfaa  tkraspérma  et  de  VËrtum 
féJrfisperinHjn.  , 

T£TB4$PimSftes;  adjv  et  ».  fi 
J^. ,  Tetrajpunrhx.  Mort  donné  par 
Aiardh  à  une  classe  de  plantés  po** 
Tlérotôtjlédofles  c<inij>létes  disef^j- 
nés  monopétalei  ^  cofnffretanl  eellèè 
dont  le  fruit  se  compese  de  quatrto 
gaines,  eontme  lèi  Borraginéer^ 
MybpeYinée*>  VerMnacées  et  1^- 
biees^  ^-  -^  ^  -'.. 

TÉTRASlPACBmé,  ««j.,  tHrusît^ 
ètysiriT**,  quatre,  rr5%vc/épiKv 
qui  a  les  fleurs  en  épis^quaternéj.  Ex; 
viAdrùpogm  tetra&aèhyv. 

TÉTRASTfclimB,  «4j.,  tetwt*. 
tnoni*.{tirp*',  Quatre ,  etiipwv^  et*» 
îftwne).  Se  ait  ahurie  plante  qui  a  qua*> 
t^eétamînes.  '.' .    '<■        f 

TÉTB A^TlGMArt ,  a<Ç.,  tetra? 
stîgmq  {fitpa ,  quatre  ,\<r*ty*a  t  stîg- 
tnate)  ;  qui  a  un  stigmate  quadrifia># 
Ex.  Lithosvernmm  tetrastîgma.    ' 
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(rfeau,  JguajtlU,  «utigsc, 
est  disposé  sur  quatre 
Mfdmm  Jrtwsstodbsts». 


Et 


); 


Ex. 


T*rrmASTTU,adj. ,   SettustHsv 
{«es**,  quatre,  «ittst,  style);  qui 
style».  Ex*  Spmmtim  eaW 


„_„ — -J#  adjeet»,  #e- 

4Tinfc»ianner  (véXas,  anuttre,  iyfcdpac» 
~^)j  S^«SfSS4l«JWt.  Ex.^m- 

aelresifcsiuè 


I,  adjeaÇet*.  m. 

t>  TojajfceSMuVf-  Sectsosi  delà  tribu 
,  Wnsnajirrrr  Cmdelks  ,  établie 
ma*  Servàue  et  UffcHetûuvqni  * 
pour  type  le  genre  Tctti&mia.* 

isj^onpMB *'  ad|.  et  .s.  m*  pt.  t 
2%ea44*ste*.  Nomdouiié  par  LatreiHe 
à  ■■«  fasuUe  de  poissons  acajitbo?». 
*    ^aia^p^lyp^le^eurf 


(fejrf**»  tki»,j^wa, forme); qui 
juule  un  tissu,  ^»s>  réseau**  comme 
les  rameaux  a  nasl  amusés  de  tv/>sV 
icjrttjormi's.  •> 

TEXTILE,  adj.,  fa  vtiliQW*  * tes* 
tilinus.  ÉpïtHèie  donnée,  à  de*  ço*r 
quille»  dont  U  surface  est  garnie  de 
ri  des  treiUiséesJ  ,  ayant  quelquefois 
la  p  pare  ace  d'un  Lî*&u  de  tricot.  Bx. 
Murex  Uxiiliosus ,  Purpura  texti* 
loia,  Qià'a  textilina.      • 

XEXXUBE  T  s;  f. ,  Uxturà;cùiUvttQ 
(U.)  (  tero ,  tisser  X-  OnUppelle  ******* 
^iffttf  recAi9  la  forme  non  géotné- 
trityie,  la  grosseur  ct.ïtospcct  des 
parties  qui  U  constituent.  En  parlai^ 
des  corps  organisés ,  texture,  exprime 
l'arrangement  particulier  des  -  tissus 

Si  entrent  dans  la.  composition  de 
irs  organes.    .   l  *  /    > 

THAJLAJME  ,  subit,  m.  ;  thalamus, 
îkalamiutn  (ô&ocpoc,  lit).  Ce  mot 
U$t  4anaé  par  Tournefort  à  l'évasé- 


THAL 

t  do  pédoncule  qui  porté  les  fleurs 
dans  les  Synanthérées  ;  par  G^  Ait- 
aman  au  fond  de  la  fleur  ,  4>uau  som- 
met du  pédoncule ,  qqi  soutient  im- 
naédiateinent  l'ovaire;  pur  Eée  à  un 
syoinérion  pourvu  à  la  fois  de  nu- 
cléum  et  de  péristbécion. 

THALAM1FLQBE,  adj. ,  thalami- 
Aonu  (fctfeuac,  Jit,  flo$^  fleur). 
Êpitbète ,  donnée  pat  Laumrek  et 
Candolle  aux  plantes  dont  Jes  or- 
ganes sexuels  s'attachent  au  récep- 
tacle. 

TflAJjUaUON,  s.  m.  r  tkahmUm 
(0&*pqç  ,  lit  )•  Nom  donné  par  Àebar 
rius  aux  apotbéeins  sessiles  tt  sphé- 
riques  oui  sont  nickés  dans  la  sub^ 
élance  même  dur  tballe  de  certains  li- 
cbeils.  Ex.  End&arpon,  ' 

TH4LAMIQIJË ,  adj.  9  thalamicus 
(ftaXap**,  lit).  LesUboudoi*  appelle 
ainsi  riuserUtt»  qui  a  lieu  sur  le  ré- 
ceptacle. 

TUâLASSIBIE',  *à)+thalassibius 
{Qxkatk*^  jnervfn*t»9  vivre).  Goal- 
tj*ri  donnait  cette  épitbete  aux  co- 
quilles qui  vivent  dans  lui  eaux  de 
là  mer.      .  /       • 

TflALASSLtf,  adj. ,  thalatsinus 
(Iç&owa,  mer.) ,  qui  vit  dans  lu 
tuer.  ExfjEçuwea  thalauiiuu 

.  THAJL4SSIMDE3  ,  adj.  et  s.  m. 
dL,  Thalassinides.  Nom  abonné  but 
Mtreille  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Crustacés  décapodes  macroures  , 
qjui  a  pour  type  le  genre  Thalas*- 
sina.  >;  .     v   . 

T^ALASglQUE  ^dj.  f  thalassicus 
(vaXoroe,  mer).  É^utbète  donnée 
par  Brougniart  •adx  terrains  de^- 
diment  supérieurs  f  c'est-à-dire  à 
xeux  qu'on  trouve  depuis,  la  surface 
4e  la:  Terre  jusqu'à  la  craie  exclusi- 
vement. 

TPÀJ^SSIOMYTES,  adj.  et  s.  f. 

,  pî.  r  ThaiassiophYiœ  \  ôoWre,  mer> 

çpuTav,  plante).  JXom  donné  par  ia> 

•«lOuroi^x  aux  Algues  marines. 

.     XHALpfOôxitMO^ES,  adj.  et  8, 


THAL 

f.  pi.,  ThalamosUmones  (6aXop»cy)it* 
resfuw,  étamioe).  Nom  donné  par 
Gleçlitsch  et  par  Mœnch  à  une  eksse 
de  plantes,  comprenant  celle*  dont  les 
éUtmines  s'insèrent  sur  le  récep- 
tacle. . 

THALIACÉS  ,  adj.  et  ».  m.  pi.  , 
Thaliacea.  Nom  donné  par  Menke  à 
un  ordre  de  la  classe  àe$  Tuniciers  , 
correspondant  aux  Thalides  de  Sa- 
vigny. 

THALIDES,  adject.  et  s.  m»  pi.  > 
Thalides.  Nom  donné  par  Savigny , 
Lalreille  et  Macïeay  à  un  orp*re  de  la 
classe  des  Tuniciers ,  comprenant  le 
genre  Thalia  ou  Salpa. 

THALLE,  s.  m.,  thallus  ;  Loger , 
Laubwerk  (ail.)  ;  tallo  (it.).  Acbartus 
appelle  ainsi  l'expansion  foliacée  ou 
dêndroîde  qui  constitue  les  Lichens , 
à  l'exception  die  la  fructification. 
Candolle  propose  d'étendre  ce  nom 
à  l'ensemble  des  organes  nutritifs  des 
végétaux  cellulaires  ,  ou  tout  au 
moins  des  Algues ,  des  Champignons, 
des  Lichens,  et  de  celles  ydes  Hépa- 
tiques où  l'oh  n'aperçoit  pas  d'or- 
ganes distincts.  Le  thalle  des  lichens 
a  été,  appeléyro/w  par  Ljnné ,  Schre- 
ber,  WilldenoW,  Rebentisch  9  Ho£P> 
maim  et  Sprengel  ;  lame  (lamina)  par 
Adanson  ;  croûte  par  Vaillant  et  Ven- 
tenat  ;  anabices  par  Necker  ;  corpus, 
lichenum  par  Scopoli;  truncus  par 
Hedwig;  crus  ta  par  Persoon  ;  re- 
ccpiaculum  par  Wiggers  et  Willde- 
now.  Le  mot  de  thalle  a  été  introduit 
en  botanique  par  Link.'  Wallroth  l'a 
remplacé  par  celui  de  blastème. 

THALLODIQUE,  adj.,  thallodi- 
cus  ;  thallodisch  (  ail.  )  ;.  qui  res- 
semble à  un  thalle,  qui  a  du  rapport 
avec  cet  organe ,  quant  à  la  forme. 
Expansion  thallodique. 

THALWEG,  s.  m.  Mo*  allemand, 
qui  signifie  chemin  de  la  voilée,  dont 
on  se  sert  pour,  désigner  la  ligne  phts 
ou  moins  sinueuse  >,  située  au  fond 
d'une    vallée ,    immédiatement   au 


TflÉC;  5a$ 

dessous  du  fil,  de  l'ee*  de*  raienaux 
uu rivières  qui  coulent  dans  eeUe-ciy 
ligne  suivant  laquelle  se  joignent, 
par  leur  partie  inférieure ,  les  pente» 
des  deux  rameaux  voisins  d'une 
chaîne  de  montagnes  qui  forment  les 
parois  ouïes  berges  d'une  même 
vallée.  '    ,     . 

THAMNOPHILIDES,  adject,  et  s, 
m.  pi. ,  Thamnophilides.  Nom  donné 
par  Schœnberr  à  une  tribu  de  l'ordre 
des  GurcuUonides  gonatoeàres ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Thamnophitus. 

THAMl\OPHILlNES,adj.  et  s.  m. 
pi . ,  ThamnophiUmm.  Nom  donné  par 
Vigofs  et  Swainson  a  un  groupe  d  oi- 
seaux de  la  tribu  des  Laniades ,  ayant 
pour  type  le  genre  Thamnophiius.  , 

THAPSIÉES,  adject.  et  s.  f.  jpl.* 
Thapsieai*  Tribu  admise  par  &nr 
dolle,  dans  la  famille  des  Ombelli- 
fères,  qui  a  pour  type  le  genre 
Thûpsia. 

t  T1JAPSIPHAGE  ,  adj.  ythapsipha- 
gus;  qui  vit  sur  les  molènes  (  rer~ 
bascum  Thapsus  ) ,  comme  la  che-r 
nille  de  la  Cucutlia  thapsiphaga. 

THAUMAS1ÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Thaumasieœ.  Nom  !  donné  par  Gre- 
ville  à  un  ordre  de  la  famille  des 
Algues ,  qui  a  pour  type  lo  genre 
Thaumasia. 

THÉ  ÂGÉES,  adj.  et  a,  f*  pl,9 
Theaceœ.  Nom  donné  par  Mirbêl  ^ 
une  famille  de  plantes,  qui  a  pour 
type  le  genre  Thea* 

THÉCAPHORE,  s.  m. ,  thtcapko- 
rum JÊÊÊBt  boîte,  yîpw,  porter). 
£|irh^^B  Candolle  appellent  ainsi 
un  peUKipport  qui  naît  du  récep-j- 
tacle,  ne  soutient  qu'une  seule  car- 
pelle -,  et  correspond  au  pétiole  de  1a 
leuïîle.  Cet  organe  est  très-visible 
dans  le  Phaca.  Synonyme  de  kasi- 
grnp  et  gynophorc.  Un  hyméuoptôre 
Qlalictus  thecaphorus)  est  ainsi  uo«-r 
mé  parce -qu'il  construit  un  terrier 
avec'  beaucoup  d'art ,  pour  y  déposer 
ses  oeufs,  fr 

34 


S3tf 


TREl 


r,  s*  nr.  9  ïftecâpo* 
dî&m  (9$m ,  botte ,  irtdç ,  pied).  Nom 
donné  par  BEeberstéhl  au  support  du 
frmVdras<les  Caiyophyllées.  C'est  ht 
sptrinap&dûphore  de  Hoffmaxin*. 

*nflfeCAfcJÉE&,  adject.  etip.  f.  pT.  ; 
lltetarcète.  Groupe  de  h  famille  des 
Lichens ,  établi  par  Fee ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Theearia. 

THÉCfBHMf,  s.  m.  ,  Jheciâiam 
(fcj**,  boîte).  Mirbel  nomme  ainsi 
tin  fruit  4nonosperine ,  à  péricarpe 
sec,  dur,  crustacé  et  adhérent.  Ex* 
Pbjyganttm* 

TBHÊCMIÊRE  ,  adj. ,  tkecigerttf 
{tkectty  botte,  gero,  porter).  Qttel1- 
qttes  myeoibgistes  nomment  mem- 
brane tkëcigère  {tnembrmta  tfteclge* 
m^  stratum  thectyerum)  ITiyniénion 
dbs  champignons.  Bridei  donne  cette 
fyttfeète  aux  rameau*  portent  àek 
«mes  dans  UsSphtgtmm  ekPhascnm, 
où  il  n'y  a  point  tie  pédicules. 

T0É£0SOHÉS,  adj.  et  s;  m.*  pi. , 
Thcùoêomatxi  (  bfan  ,  coffré ,  awfia , 
corps).  Nom  donné  par  Biainrille  à 
une  famille  des  Àporobrancbes ,  corn* 
prenant  ceux  qui  ont  une  coquille 
mince  on  un  étui  cartilagineux. 

TOÉCafiTéMES-,  adj.  et  s.  m.  pi, 
thectotom&kk  (toi**,  coffre,  «rtyia  , 
bouche).  Latreille  propose  de  former 
sous  ee  nom  trnesecthm ,  comprenant 
tôt»  les  insectes  qui  ont  un  suçoir 
renfermé  dans  une  gaine. 

THÉCULE.  PtyezTniQBK. 

TOÉ^LOGfB,  subst.  f.  ,  tjtcelogia. 
Histoire  du  thé.  G.  lftnmjfl^i  pu* 
Wté  un  ouTt âge  sous  ce^^B.  en 
r%8/  •         -^ 

rBSÈBf0mm^  ait ,  Ihefformis; 
qui  ressemblé  an  thé.  Bx.  Potyçatk 
Mettant ,'  Ptbàkkt  tùeiformts. 

TMÉ1N*,  suftst  f;,  «ema:  Nom 
donné  par  Oudry  |  une  matière  crfc* 
ftffpe,  qn'ft  à  extraite  àVthé",  etqu^t 
regarde  comme  un!e  basé  saÇlabfè 
tattictililre.    .       ••;......  m     ..  . 

TB&OTÏJERMJNE,  s.   ft,  ttté&ï 


tMitmita  (  larron  j  soufre",  Vspptdç  J 
chaud).  Nom  donne  par  Manheim  à 
ht  ghiirrne  ,  parce  qu'elle  se  ren- 
contre souvent  dans  les  eaux  mihé^ 
raies  sulfureuses  chaudes.  ' 

THÉLÉPHORE  ,  adj. ,  thelephorrts 
{  btlh  r  mamelon ,  yrfpw ,  porter  };  qui 
est  chargé  de  mamelons  on:  de  papiK 
les ,  comme  le  chapeau  de  XAçatictcs 
theiepkottts.  •* 

TDÉLÉPHORÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Thêletphorq*  Nr»m  donné  par  Perso  ou 
à  une  ramïfte  de  f  ordre  dtes  Exospb*- 
riens  sarcomyces,  ayant  pour  type  re 
genre  Thelepliora^  ' 

TH^LÉPROCTÈ,  adj.,  theîeproc^ 
tus  (  tàkb ,  mamelon ,  ftjtom ,  anus). 
Se  dit  d'un  insecte  qoi  a  l'abdomen* 
grbbuteux.  Ex.   Oribnm  theîepïêc- 

tOJT. 

TBÊUDOMTDES,  adject.  et  s*,  f. 
pf.  y  TheRdomydœ  (0*ivç>  débeat, 
mslct ,  mouche).'  Nom  donné  par  Ro- 
brneau-De'sVeidy  à  une  tribu:  de  la. 
firaitle  des  Myodaires  phytomydes  9 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  qui 
ont  îe  corps  plus  ou  moins  filiforme; 

trTJÉOFHRASTÉES,  ad),  et  s.  fi 
pi.  r  Theophraste*.  Nom  donné  pat 
BartKng  à  une  tribu,  de  la  famille  des 
Ardisiacées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Tneophrasta. 

THÈQUE  j  sûbst.  f . ,  themraseas  ; 
BUchse  (ail.)  ;  teea  (it.).  C'est  pro^ 
prement  Fume  des  Mousses;  On 
donne  aussi  ce  nom  aux  conceptades 
cylindriques ,  formés  à°une  mem- 
brane très-fine  et  transparente ,  qui 
contiennent  plusieurs  spores  dîspo± 
sées  en  série,  à  la  suite  les  unes  des 
autres*.  Lorsque  ces  thèques  en  ren^ 
ferment  d'autres  plus  petites ,  ce  qùî 
arrive  quelquefois ,  on  donne  k  ces 
dernières  le  nom  de  thécutes  {thés 

tuUfi). 

'  .TBéftâMYfctft,  adj.  et  s.  f.  pf.', 
'ThkramyAit  (&tp ,  farouche  ,  ftofet  J 
mouche).  Nom  donné  par  Robineau- 
Pfesroidy  &  une  section  de  la  frmiUà 
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àtMfsèakeêtxàyftéries,  qnî «pour 
type  U  genre  Thèria. 
.  T  HÉftAPÉlfftfES,  adject.  et  s.  m. 

É,  Therapenina.  Nom  "donné  par 
H  à  une  section  de  la  famille  dès 
Éroydides ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Therapettê. 

THERMAL,  adj. ,  thermalis;  ter- 
mak  (it.)  fôtppof,  chaud),  Épithète 
donnée  aux  eaux  minérales  qui  ont 
uae  température  supérieure  a  celle 
de  ftrtmosphèrejdu  Heu  où  elfes  âp- 
pmissent  à  k  surface  de  la  terre. 
On  Tapplique  également  à  des  plantes 
(ex.  Njrtnphœa  ihermaUs)  et  à  des 
animaux  (  ex.  Paludina  thermalis  ) 
cpri  croissent  ou  rirent  dans  les  eaux 
thermales. 

THEftMANTIDE,  adj.,  therman- 
tidus  (Gtpfià,  chaleur).  Hauy  donnait 
cette  épithète  aux  substances  miné- 
rales qui  ont  été  altérées  par  des  feux 
non  volcaniques. 

THERMOÉLECTRICITÉ  ,  s.  ?.  , 
thermo-tlcctricilas.  Électricité  exci- 
tée par  un  simple  changement  de 
température. 

THERMO-ÉLECTRIQUE,  adject. , 
thermo-electricus.  On  appelle  ainsi 
les  phénomènes  résultant  des  courans 
électriques  qu'on  peut  exciter  dans 
les  métaux  par  le  seul  fait  dès  varia- 
tions de  la  température,  et  dont  See- 
beck  a  démontré  l'existence ,  en 
i8ai ,  par  une  des  premières  et  des 
ph»  ingénieuses  applications  de  la 
découverte  d'Ofirsted. 

TKRMOGÈNE,  adj.,  tïtermoge* 
nos,  Épithète  donnée  par  Hauy  à  un 
quarz  agate  qui  se  dépose  près  des 
sources  d'eaux  thermales  siliceuses , 
telles  que  celles  du  Geyser.,'  en 
Iàlande. 

T0ERH0LOGIE ,  s.  f . ,  thermo- 
lùgia  (  Qtppii  y  chaleur ,  >oyoç ,  dis- 
cours), traité  delà  cbaleur\J.-E.  Stro- 
belberger  a  publié  un  ouvrage  sous  ce 
titre,  en  Î6a3.  - 

TUERMOMAGNÉTHHJE,  adj .  \ther- 
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rhomdgncticus .  Synonyme  de  thermo- 
électrique. 

THERMO-MAGNÉTïSME  ,  s.  m.  , 
thermo-magnetismus.  Synonyme  de 
thermoélectricité.  ' 
.  THERMOMÈTRE  ,'  s.'  m. ,  ïhermo- 
metrurÀ  ;  Wàrmemésser  (0«pjx«  ;  cha- 
leur, f*£Tpcw,  mesurer)*  On  appelle 
ainsi  des  instrumens  propres  à  mesu- 
rer la  température ,  et  dont  l'iaven- 
tion  est  attribuée  à  Drebbel  ou  à 
Sanctôrius;  et  peut-être  due  à  tous 
deux.  On  fait- des  thermomètres  à  air 
(celui  d'Âmontoos) ,  ou  3t  liquide , 
huile,  alcool  ou  mercure  (ceux  de 
Newton  ,     Fahrenheit ,    Réaumur, 
Celsius _,  etc.).  Quelquefois  on  donne 
ce  nom  à  des  appareils  métalfiques  9  ; 
comme  ceux  de  Felter  ,   Riffelsen 
et  Breguet.  Certains  thermomètres, 
comme   celui  de  Rutherford,  indi- 
quent- la  plus  haute  et  la  plus  -basse 
température  survenues  en  l'absence 
.  de  1  observateur.  Les  plus  usités  sont 
ceux  de  Celsius ,  (ou  centigrade) ,  de 
Réaumur  et  de  Fahrenheit. Xes  deux 
premiers  ont  les  deux  mêmes  points 
fixes   (  congélation  et  ébullition   de  * 
TeatO^toont  l'intervalle  est  divisé  en 
100  degrés  dans  celui  de  Celsius,  et' 
Ôo  dans  celui  de  Réaumur.  Le  dernier: 
a  deux  autres  points  fixes  f  la  tempeV 
rature  d'un* mélange  de  neige  et  de 
sel  ammoniac  et  celle  de  r ébullition» 
de  l'eau ,  intervalle  divisé  eu  ai  a  de-: 
grés.  Pour  réduire  les  uqes.  aux  autres 
les  indications  de  ces  trois  thermo»* 
mètres,  on  employé  les  formules  suir 
vantes  :  i°  poui;  convertir  les  degrés 
de  Fahrenheit  en  degrés.  4e  .Celsius, 
-^  au  dessus  de  glace,  -~-  ^ntre 

glace  et  zéro ,  et . — —-  au  dessus  de, 

zéro;  pour  convertir  les  degrés  de, 
Celsius   en    ceux    de   Fahrenheit  , : 
cXi,8— 32  ,    au  dessus  de  glace f 
3^— cXi,8  entre  glace  et— 17  3/4  > 
et  cX  i  ;8— 32  ?  au  dessous  de—- 17  3/4; 
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jour  convertir  les  degrés  de  Réaumnr 
en  ceux  de  Celsius,  on  en  multiplie, 
le  nombre  par  i  ,^5 ,  et  pour  réduire 
ceux  de  Celsius  en  ceux  de  Réaumur, 
on  divise  les  premiers  par  i,25;  pour 
convertir  les  degrés  de  Réaumur  en 

ceux  de  Fahrenheit,  on  a ^  3a=F, 

et  ceux-  de  Fahrenheit,  en  'ceux  de 


Réaumur 


F-3*X4 
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THBRMO-MULTÏPLICATEUR,  s. 
m.  Instrument  qui  sert  à  rendre  sen- 
sibles les  très-faibles  degrés  de  char 
kuc*  en  les  accumulant. 

THEJftMOPHILE,  adj.,  termophitus 
(  fttppi ,  chaleur ,  fàfoâ.  aimer)  ;  qui 
aime  la  chaleur ,  qui  vit  dans  les  pays 
chauds.  Ex.  Empis  ihermophila  , 
Acrocera  calida  • 

THERllOSCOPE ,  s.  m.  >tbernto- 
scopium  (Ôcpfrà,  chaleur ,  ffxotrc*» ,  con- 
sidérer). Instrument,  imaginé  par 
Rumfort ,  qui  sert  à  mesurer  des  dif- 
férences de  température  par  la  dila- 
tation de  l'air  sec  renferme  dans  deux 
boules  qu'un  long  tube  deux  fois 
coud*  sépare  Tune  de  l'autre. 

THJEBMOSCOPIQUE ,  adj.lf/for- 
moscopicus;  qui  aies  qualités  ou  rem- 
plit l'office  d'un  thermoscope.  Corps, 
Appareil  thermoscopique. 

THERMOSTAT,  subst.  m.  Nom 
donné  par  Ure  à  une  sorte  de  ther- 
moscope de  son  invention. 

THERMOXIGÈNE,  subst.  masc, 
thcrmoxjrgenium.  Brugnatelli  ap<- 
pclle  ainsi  l'oxigène  qu'il  supposé 
combiné  avec  du  calorique  latent , 
indépendamment  de  sa  forme  ga- 
zeuse ;  calorique  que ,  suivant  lui ,  il 
conserve  dans  certaines  combinaisons 
(nitre) ,  tandis  qu'il  le  perd  dans  les 
combustions  accompagnées  de  déga- 
gement de  feu. 

THÉUOZOAIRES,  s.  m.  pi. ,  The- 
rozoû  {Qrip,  animal,  Çwov,  animal ). 
J(om  donné  pair  Eichwald  à  un  type 
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du  règne  animal ,  comprenant  les  ^ 
Mollusques,  sans  les  Céphalopodes  , 
chez  lesquels  on  distingue  à  un  haut 
degré  tous  les  caractères  de  l'anima* 
lite ,  qui  sont  en  grande  partie  occul- 
tes dans  lés  autres  invertébrés. 

THIKIDEÉS ,  adj.  el  s.  f.  pi, ,  Thi- 
kideœ  (fojxq,  boîte,   iWoç,  ressem- 
blance). Soin  donné  par  Bory  à  une 
famille  des  Microscopiques  Slomoblé-. 
phares ,   comprenant  ceux    dont  le 
corps .  urcéolé  se   teynine  par  une  . 
queue   contenue   dans  un  fourreau, 
distinct. , 

THIONIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Thianides,  (  ô«ïov  ,  soufre  )*  Nom. 
donné  par  Ampère  à  un  genre  de  corps 
simples ,  comprenant  le  soufre ,  l'a- 
zote et  l'oxigène; 

THEASPIDÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Thlaspideœ.^Trlbu  de  la  famille  des 
Crucifères ,  admise  par  Candolle,  qui 
a  pour  type  le  genre  Thtaspi. 

THLIPSENCÉPHALE,  adj.  et  s. 
m.,  Tklipsencephalus  (ÔXîêu,  écra- 
ser, h,  dans,  x«<pa>rjr  tête).  Nom 
donné  par  Geoffroy  Saint-Hilaire  .  à 
un  genre  de  Monstres,  dont  le  cerveau 
n'a  pu  se  développer  par  suite,  d'une 
compression  que  la  tête  du  fœtus  a 
soutenue  dans  la  matrice* 

THORACIDE,  a.  m.  ,  thoracida 
(  ôo>paÇ,  poitrine,  sïfoç,  ressem- 
blance). La  treille  désigne  sous  ce 
nom  la  partie  du  corps  des  crustacés 
qu'on  appelle  communément  le  tho- 
rax ,  et  oui  en  est  la  principale  pièce,, 
puisqu'elle  se  compose  de  la  tête, 
du  thorax  proprement  dit  et  du  pré- 
abdomen. 

THOttACIENS.  Voyez  Thoràci- 

QUKS. 

THORACIQUE,  adj.,  tlioracicus 
(OwpaÇ,  poitrine  ),  Se  dit  d'un  animal 
dont  la  poitrine,  ou  ce  qui  y  corres- 
pond ,  offre  quelque  chose  de  remar- 
quable spus  le  rapport  de  la  colora- 
tion ou  autrement.  Ex.  Aranea  tho» 
raciça. 
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THORACIQUE3 ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Tkùtacica.  Nom  donné  par  Linné 
et  Blain  ville  à  un  ordre  >  par  Gouan 
à  deux  et  par  Lacépède  à  huit  br- 
dres  de  la  classe  des  poissons  ,  com- 
prenant ceux  de  ces  animaux  qui  ont 
les  nageoires  Ventrales  placées  sous 
les  pectorales;  par  Duméril.  à  une  fa- 
mille de  l'ordre  des  Coléoptères  ,  à 
laquelle  il  rapporte  ceux  de  ces  in* 
sectes  qui  ont  le  cotàelet  terminé  en 
pointe  (y.  Sternoxes);  par  Latreîlle, 
a  une  section  de  la  tribu ,  des  Cara- 
biques,  que  depuis  il  a  partagée  elle- 
même  en  -trois  groupes,  les  Quadri- 
manes,  les  Simpltcimancs  et  les  Patel- 
li  mânes ,  correspondant  aux  Harpa- 
liens,  Féronjens  et  Patellimanes  de 
Dejean. 

THOR ACOZO AIRES,  s.  m.  pi. , 
Thoraeozoa  (  Q&pag ,  poitrine ,  çôov  ', 
animal  ).  Nom  donné  par  Ficinû$  et 
Garus  à  un  embranchement  du  règne 
animal ,  comprenant  les  animaux 
articulés  chez  lesquels  les  organes 
respiratoires  ont  acquis  un  grand  dé- 
veloppement. 

THORAX ,  s.  m.  ,  thorax  ;  GwpaÇ. 
Synonyme  de  poitrine ,  quand  il  est 
question  d'an  inaux  vertébrés.  Lors- 
qu'il s'agit  d'animaux  articulés ,  ce 
non!  est  donné  par  Linné  et  Fabri- 
cius  à  la  face  supérieure  du  tronc; 
par  Latreîlle  et  Àudouin  ,  ail  tronc 
lui-même ,  c'est-à-dire  à  la  partie  du 
corps  comprise  entre  la  tête  et  l'ab- 
domen ;  par  Straus,  à  la  réunion  des 
deux  sçgmens  appelés  prothorax  et 
métathorax.  Comme  il  n'y  a  pas  le 
inoindre  rapport  entre  ces  parties  et 
la  poitrine  d<  s  'mammifères ,  il  con- 
viendrait de  renoncer  à  ce  mot, 
ainsi  qu'à  beaucoup  d'autres ,  dont 
la  signification  ,  vacillante  au  gré  cte 
chaque  naturaliste ,  ne  fait  que  por- 
ter la  confusion  dans  la  science.  Quoi 
<ru*il  en  soit,  voici  la  synonymie  un 
peu  compliquée  des  pièces  du  thorax 
des  insectes  tiexapodqs.  Trois  segraeos 
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principaux  te  constituent;  on  Wnom- 
mè  protfwrax ,  mésothorax  et  méy 
taihoraxk  Le  prothorax    comprend 
19  quatre  pièces  ter gales ,  constituant 
son  iergum ,  ou  dos  :  le  prœscutttm  9 
l&scùtum,  le  scutellum  (collare  ou. 
collier -,  Kirby  ) ,  et  le  postscutcllum? 
2?  six  pièces  pectorales ,  dont  la  réu- 
nion forme  le  pectus  ,  ou  la  poitrine 
(antepectus ,  Kirby)  :   un  sternum 
(prosternum  ,  KirM^  ,  un  entotho- 
rax  (  antefurça  ,  ^wby  ;  endoster— 
numf  Chabrier)  ,  deux  èpisternum  f 
et  deux  épimères ,  que  Kirby  con- 
fond avec  le  prosternum  ,   et  qui , 
étant  latérales,  constituent  les  flancs 
(  pleurœ;    orlœ  ,  Kirby  )  du  pro- 
thorax. Il  y  a  dans  le  mésothorax, 9 
1°  quatre  pièces  Urgales ,  cdnsti tuant 
son  tersum  on (los  {mésothorax  y  Kir- 
by )  :  Te  prascutum  (  propkragma  f 
Kirby) ,  lescutum  (dorsolum ,  Kir- 
by ;  dorsum  ,  Chabrier),  le  scutellum 
(généralement  appelé écusson,  quand 
il  parait  à  l'extérieur) ,  et  le  postscu» 
tellum  (frœnum  ,  Kirby)  :  2°  huit 
pièces  pectorales ,  formant  le  pectus 
de  la  poitrine  (  medipectus,  Kirby  1: 
un  sternum  (  mesosternum ,  Kirby), 
Un  entothorax  (  medifurca ,  Kirby  )$ 
deux  èpisternum  ( peristethial  Kir- 
by ) ,  deux  (épimères  (  scapularia  ? 
Kirby) ,  et  deux  paraptères  ;>ces  six 
dernières  constituent  les  flancs.  On 
compte  dans  le  métathorax  i°  quatre 
pièces  tergales ,  constituant  le  tergum 
ou  dos  :  le  prœscutum  (  appelé  par 
Kirby  mesophragma,  dans  les  Co- 
léoptères ,    et  postdorsolum ,    dans 
les  Hyménoptères  ) ,  le  scutum  (nom- 
mé par  Kirby  postdorsolum  dans  les 
Coléoptères);  le  scutellum  (postée^* 
tellum  et  postfrùsnum  ,  Kirby  )  ,  et 
le  post  scutellum  (  metapkragma ,, 
Kirby  )  ;  20  huit  pièces  pectorales  , 
constituant  le  pectus  ou  la  poitrine  : 
un,  sternum  (  metasternum  ,  Kirby  , 
fort  dînèrent  de  celui  1P Audouin  , 
puisqu  putre  le  sternum  ,  il  c6m- 
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prend  les  épisternum ,  les  épimères 
-  et  quelquefois  même  les  trochanters 
et  les  hanches  des  pattes  postérieures), 
un  enioihorax  (postfurca  ,  Kirfry Y, 
deux  êpisternitm  (parapleurœ?  rur- 
-by)  f  deux  épimères ,N  et  deux  para* 
ptèrés.  Ainsi  le  thorax  parfaitement 
développé  d'un  insecte  se  compose  de 
trente-quatre  pièces  ,  dix  au  premier 
segment ,  et  douze  à  chacun  des  deux 
autres  ;  mais  accroissement  d'une 
ou  plusieurs  d'^r  elles  fait  plus  ou 
moins  diminuer  ou  même  disparaître 
les  parties  voisines,     v 

THOftÉACÉES,  adj.éts.  f.  pi.., 
'Thoreacèœ.  Nom  donné  parReichen- 
hach  à  une  section  de  la  tribu  des 
Batrachospermées,'  qui  à  pour  type 
le  genre  Thorea. 

THORICO-POTASSIQtE,  adject.  f 
thorico-potassicus.  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berzei- 
Jius ,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  thorique 
avec  un  sel  potassique.  ExÉluorurç 
thorico-potassique. 

THORtQUE,  a  dj. .  thorïcus.  L,  9oxide 
thorique  et  le  sulfure  tkorique  sont 
les  seuls  degrés  d'oxidation  et  de  sul- 
fura ti on  du  thoridm.  Voxide  thorique 
porte  aussi  le  nom  de  thorine ,  qui  au- 
trefois avait  déjà  été  donné  à  une 
substance  que  depuis  on  a  reconnue 
£tre  du  sous -phosphate  d'yttria.  Les 
sels  thoriques  sont  les  combinaisons 
de  L'oxide  avec  les  acides,  du  sul- 
fure avec  les  sulfides  ,  et  du  métal 
avec  les  corps  halogènes. 
,  THORIUM,  s.  m.,  thorium  (de 
Thor ,  anciennedivinité  Scandinave}. 
Berzelius  a  désigné  sous  ce  nom  uu 
nouveau1  métal  découvert  par  lui  en 
1828. 

THRIPSIDES,  adj,  ej:  s.  m.,  pi.., 
Physapi,  $om  donné  par  Latreilie  à 
une  tribu  de  la  famille  des  fiémiptè- 
res  Hymen ély très  ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Thrips. 

THRITTOCÉUATÉES,  adj,  et  S. 
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f .  pi.  (  ©pûtrrw  ,  briser,  «tfptfç  ,  «#roe). 
Nom  donné  par  Robineau^Desvokfy- 
à  une  section  de  la  famille  des  Myo- 
>  daires  Catyptérées  f  comprenant  ceux 
de  ces  insectes  dont  le  second  article 
des  antennes  est  souvent 'comme  brisé 
dans  son  articulation  avec  le  tren- 
sièmé. 

TBURIFÈRE ,  adjec*. ,  thuriferut 
fjkus,  encens,  yèro,  porter),  qui 
porte  ou  produit  de  l'encens.  Ex.  Jw* 
niperus  thurifera ,  Croton  tkurife* 
rum. 

THYMÉES ,  adj..et  s*  f.  pi.,  Tly*> 
meœ.  Nom  donné  par  BarUing  a  une 
section  de  la  famille  des  Labiées*  qui 
a  pour  type  le  genre  Thfmus. 

THYMÉLÉES  ,  adj.  et  g.  f,  pkur. , 
Thymeleœ.  Famille  de  plantes ,  eu*- 
blie  par  Jussieu^  ayant  pour  type  le 
genre  appelé  Thymelea  par  Tourné- 
fort,  et  que  Linné  à  partagé  en  deux, 
J)aphneeX  Passerina. 

THYMBFLORE,  adj.,  thymifbrus 
(  thymus ,  thym ,  flos ,  fleur  )  ;  qui  a 
des  fleurs  semblables  à  celles  du. 
tbym.  Ex.  Dracocephalum  thytoi— 
florum* 

TH  VRSE ,  s.  m . ,  thyrsus  ;  Strauss 
(ail.);  tirso,  ciocca- (it.) .  Mode  d'in- 
florescence dans  lequel  l'axe  central 
se  conduit  à  la  manière  des  inflores- 
cences indéfinies  (  voyez  ce  mot  )  >,  et 
les  rameaux  suivent  la  marche  des 
inflorescences  terminées,  (  voyez  ce 
mot) ,  c'est-à-dire  où  les  fleurs  sont  en 
grappes  à  pédicelles  rameux,  ceux 
du  milieu  étant  plus  longs  que  ceux 
du  bas  et  du  sommet»  Ex.  Loranthms 
thyrsiflorus  t  Cussonia  thyrsiflûrm, 
JCampanula  thyrsoïdea. 
.  XH1RSIFÈRE,  adj.  ,  thyrsifcnts 
(  thyrsus ,  thyrse  jfero ,  porter  );  qui 
a  les  fleurs  en  thyrsc.  Ex.  Resta) 
thyrsifer,  Elegia  thyrsifera. 

THYR8IFL0RE ,  ai)eet.,4hyrsifl+ 
rus  ;  bûschelbluthlg  (alL)  [thyrsus  , 
thyrse, /feu,  fleur)  ;  qui  a  les  fleurs 
disposées  en  tbyrje.  Ec.   Umk&av 


thYTtifiariis i9  •  Fcrida   *  tfyvsiftpM) 

straussbliithùt  {ail.)  ;  qui  *  les  fleHr$ 
en  tby rse,  Er,  Cum  ikjrsoïdèa , 
Çremartù/jn  tkyrsoidtum, 
.  THYSAJVODRË  »  ac|j.  et  s«  n** 
pXj  Tltffanurq.  (èvrow,  franges  fc 
oupàf  queue  ).  Nom  donné  par  Çu«j 
vier,  Latreille  ejt  Leach  à  up  ordre, 
<Je  la  classe  des  inseçtei;  par  Gold-^ 
fusa,  ËicWald ,  ficinus  et  Carus,  h 
une,  famille  de  l'ordre  des  Aptères  ;' 
par  Lamerck,  è  une  famille  d  Arach- 
nides Cruitac4eoaesd  comprenant  de$ 
animaux  dqnt  l'aMomen  se  termine 
par  âes  nlets  ou  une  queue  fourchue 
servant  à  sauter.  . 

.  T^l>AIVOIJRIFOïVME  f  adject.  ,* 
tJîysanurifQrms.Èçithète  donpéc  par, 
ÎKrby*  aipp  larm  ^exa»odes ,  auteur 
nifères,  polyphages,  dont  l'anus  est 

firnJ  de  soie*  plua  ou  jnotas  lentes. 
x*  Thrips  ,  4phi$. 
«,  XIBU,s.  m.,  f#i4.;  Le*  fentomo-; 
logisteg  4icment.ce  nom  àlatrpir 
çiême  articulation  des  pattes  dea  .in- 
fectes* ,\  '  , 
,  OTUffiB,  adj^  tibiaris.  Se  dit 
d'un  insecte  dont  les  jambes  offrent, 
quelque  particularité  »  cc-mme  les 
postérieure»  du  roalç  4e  1^  Phal&a* 
tikiQrïp,S\Fi  Bout  renflées,  ,     , 

TIBIAL ,  adj. ,  tibialis;qfn  appar-* 
tieftt .  *  .la  jauibe  {ptym**  tikimq* )  ; 
Lé  JVz/co  *i£ia/w  est  ainsi  nommé, 
parée  qu'il  a  le*  cuisses  teintes  de 
noir  mll|é  de.  brun  f  la  Çlwagelia  ft> 
àtâis£Veequ8?on  fourreau  ressenvt 
^Je  presque  à  un  tibia  pour  la  fprrae^ 
,.  TICftQRHïN^  adj.  *  ttchortypiù) 
(r*ti)&  •.  W*r  ?  fi» ,  ne*}V  Le  Minon 
ceros  tichorhwu*  est.  ainsi  appelé  ^ 
çauaedHineeloiaqn  verticale  moyenne 
çui  soutient  sa,  voôte  nasalef  P  , 
'  -  «fifcS^T>*»i  ïom  donnée 
dajH;  W*  wm*£,  dp  PFoi<W  <***  mân 
Jea*  de*t  Je  vplumje  eat  toujours  d'w 

tkis«wif»^^«'^  m  «fflffl 

•femelles,   ...  k, . '.^  0  »,  ...  -.  -„  „'■:   .A 


#wi*  (angl.)î  caule  ^suk>^  fu^ 
l  it,  )*.  Partie  de  la  planl$  qui  tend  * 
s'élever  verticalement,  et  qui  j^rte 
fes  feuilles  ?  les  fleurs  et  les  fruits 
Cette  partie  ne  manque  }afuais9<maja 
elle  peut  être  quelquefois  réduite  i  fe  * 
condition  d'un  sknptf  plateau  fiés* 
fcinçe.  On  appelle  %ér,  dans,  kp 
plumes.,  la  partie  qui ,  surmonte  1* 
tuyau ,  et  de  chaque  coté  de  laquelle 
se  déveUpnent  les  barbes. 
*  TIGEI4ÎE  ,  s-  tf  ùseUa^ctuiUa^ 
tus;  Herzstayufi.  (au.)*  fartie  4^ 
*eml>ry on  véc étal  qui  unit  ]b  w^î*n 
ule  ait  cotylédon  ;  premier  mérit)ia|la 
lu  système  axifère  des  plantes  appeon 
diculaire»#  compris  ep*re  la  Ugnè 
fnédiane  et  VînsertÎQn  des  feuiUe$ 
cotylédonaires.  l^l)our^eoiw  offrent 

Îussi  quelquefois  une  tigelle ,  ^uan4 
eu  r  premier  méritbaUe  exhausse  le^ 
écaillés  les  plus  intérieures,  et  le^  • 
éWgne  du  point  d'où  elles  ao»t  *ées. 

ytÙEtLEy  zài.ytigella(w.  Se  dj» 
de  Wplurriulf  |  ^uand  elle  est  10*34* 
J  une  tigeîle  visiWe.  Ex.  Fda. 

TiGELLULAJRE  %  ad|.  f  tige1luh*r 
ris,  Turpin  appelle  tifsif,  qgdhilajjr& 
ce  que  la'jpjupai*  de»  batooittes 
nomment  tissu  rasculaijre  ou  tubur 
laire  ^  parce  au'it  ne  reconnaît  poin^ 
de  vaisseaux  dans  les  plantes,  et,  pr#7 
tend.  que  les  çpr|is,  eyUodriq^»  et 
menus  qu'on  a  pris  pour  tels,  aoWt 
des  tîgellules  ou  petite^  tiges  qjui  Vef 
gètent  dans  i;iqterieur  de  U  .pWflte  | 
comme  les  brancbefi  d'uff  ar fue  yé*t 
gètent  dans  l'air.,  ,    .  ,    -,         %  ..*\ 

TtGELLUlXE,  s.  1*  Ugdlvfc. 
Turpin  ^onne  ce  n^pp  kfa&eatvns 
courts  et  stériles  qui  sont  l'un  des 
denx  oxj^aes  Cémenta  ires  de  la  ma^i 
de  la'  truffe  ,'  en  les  comparait ^aw 
tigea  des  plffltes parfa\teae*^aaftffis- 
seayx  tubuleu'x  jjue  eon^naent  ea« 
tiges!'  '  '  ï 
t    WGJVJÈ,  9^1  i.  Jigriçu*  ;  qui  est 
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d'une  autre  couleur.  Ex,  Cfprœati- 
gris,  Ranatfgrinà ,  Lach\ostomum 
tigrinum ,  Htkocentrus  leopardus. 

TILIACÉES ',  adj,  et  s.  f.  pi. ,  Ti- 
liactce.  Famille  de  plantes,  établie 
par  Jussieu  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Titi*. 

TILtAtfDSIÉES  ,  adj..  et  s.  f.  pi.  , 
Tklandsicœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Broméliacées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Tillandsia.  . 

'  TIMBRE  ,  s.  m,  On  appelle  ainsi, 
par  métaphore,  une  qualité  du  son  par 
laquelle  il  est  aigre  ou  doux  ,  sourd 
ou  éclatant,  sec  ou  moelleux,  celle 
que  chaque  instrument  donne  au  son 
qu*il  lait  entendre*  , 
v  TINCTORIAL  ?  adj. ,  infectorius\ 
tinctorlusy  Itaphicus  ;  qui  sert  ou 
peut  servir  dans  l'art  de  ta  teinture. 
Ex.  Khamnus  infectorim y  Quercus 
wfeetoria ,  Polj-gonum  tinçtorium  , 
Jfusticia  baphica,    , 

TINÉITES ,  adj.  et  s.  m.  pV,  ÏY- 
nettes*  Nom  donné  par  Cuvier  >  La- 
treille ,  Lama  rck  ,  Goldiqss,  Efcb- 
wald  f  Ficîous  et  Carus  a  une  tribu 
de  la  famille  des  Lépidoptères  noctur- 
nes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Tinea* 

TIPfUiAIRE,  adj. ,  tipularius  ;  qui 
ressemble  a  une  tipule.  Ex.  Bitta- 
eus  tipularius ,  Neides  tiptdaria , 
Myodocha  tipuloïdes. 

TIPUL  AIRES,  adj.  et &.  f.  pi., 
Tipulariœ.  ïïom  donné  par  tatreille, 
Lamarck  ,  Goldfuss ,  Wiedemann  , 
Eichwald  ,  Ficinus  et  Garu*,  à  une 
famille  ou  tribu  de  l'ordre  des  insec^ 
tei  diptères ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Tipula. 

TIPULI*OR|iE,  adj.  j  tipuKfor^ 
P*U  {tiputà)  tipule  ,  forma, Torme);' 
fui  a  la  forme  d'une  tifmle.  Ex,  Se- 
*i^iipaUforniis.       '  *  *    .       /* 

•nWtOIDE,  adj. \  tipuloïdes} 
«P»  ressemble  à  nne  tipule.  Ex  Go- 
nipes  tipuloïdes.  ,  h 

>  TIQte8i8.  f,  pi.,  Ricini*.  Nom 
*fene  par  Latreftte  à  une  tribu  de  U 
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famille  des  Arachnides  holètres ,  ren- 
fermant ceux  de  ces  animaux  qu'oa 
appelle  vulgairement  Tiques. 

TIRAILLEUR,  adj.,  displosor. 
Épithète  donnée  a  plusieurs  coléo— 
.  ptéres'  dûi  ont  la  faculté  d'émettre 
avec  explosion,  par  l'anus,  upe  fumée 
blanchâtre  servant  à  écarter  leurs 
ennemis.  Ex.  Brachirws  displosor, 
crepitans,  sclôpeta ,  explodens  9stre- 
pitans ,  bombarda» 

TISSERÀ1VDS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Tex fores.  Nom  donné  par  Vieillot  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Sylvains , 
comprenant  dés  oiseaux  qui  mettent 
beaucoup  d'art  dans  la  confeètion  de 
leurs  nids.  > 

TIS8ULAIRE,  adj. ,  Ussularis.  Se 
dit  de  l'organisation  i  lorsqu'elle  of- 
fre plusieurs  tissus  distincts  et  bien 
sensibles. 

TITANATE  ,  s.  m.,  titanas.  (retire 
de  sels  (titansaure  Salze,  atl.  )*  qui 
résultent  de  la  combinaison  de  l'aewe 
fitanique  avec  les  bases  saljfiajries. 

TITANE,  s.  m.,  titanmm.  Nom 
donné ,  en  1 794>t  l»r  ï^laprolh  j  à  un 
métal  que  Gregor  avait  déjà  reconnu 
en  1791.  •  .■    t  ■  :r    » 

TITANE  ,  adj. ,  tilanatus.  Se  dit 
d'un  minéral  qui  contient  dur  titane  à 
l'état  de  combinaison.  Ex.  Fer  oxi- 
dulé  tàané. 

TITANIATE  ,  s.  m.  ,'tkanias.  Sy- 
nonyme de  titanaie. 

TITANIGOABQIMIQUE9ad)ect., 
tilanico<*mmonicus.  Nom  donné,  dan» 
la  nomenclature  chimique  de  Berse*- 
Kus%à  dessejs doubles,  qui  résultent 
de  la  combinaison  des  sels  titaniques 
avec  les  sels  ammoniques.  Ex»  Fluo~ 
rure  titanico-ammonique. 

TITAIVICO-CALCIOiœ,  afdjeottf  , 
titanico-çalcicus.  Nom  donné,  daat 
la  nomenclature  chimique  de  Bene~ 
Itù* ,  à  des  tels  doubles,  qui  sont  pro- 
dujts  par  la  combinaison  des  tels 
fitaniques  avec  les  sels  calciqua*.  Ex. 
fluorure  tùanico-calcique.   ■  * 
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•  .  TmaraO-COTRJQlK,  adjectif, 
titamco-cupricus.  Nom  donné ,  <lans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius ,  à  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de  la  (combinaison  àeê  sels  titaniques 
avec  les  sels  cuivrique*.  Ex,  Fluorure 
tit*nko-*cuirrique. 

TITAMCO-FERÏUQlJE,âdj.,  tt- 
tahica~ferricus.  Nom  donné,  dans  là 
nomenclature  chimique  de  Berzelius, 
à  des  sels  doubles,  qui  résultent  de  ta 
combinaison  des  Sels  titan i que*  aveo 
les  sels  féeriques,  Ex.  Fluorure  tUa- 
n'tco-ferrique. 

TlTAMlQOr'miliBMl^B  9  adj,,  *f- 
tanico-kydricus.  Nom  donné,  dans  la 
nomenclature,  chiinique  de  Berzelius, 
à  un  sel  halolde  titaaique  qui  est 
combiné  avee  l'hydracidè  du  même 
corps  halogène*  Ex,  Flmrurê  titani- 
co~hydrique. 

.  TITAJVK^BsjIGNÉSIQIJE  ,  adj., 
iïtanico- magnésiens»  Nom  donné  , 
«Uns  la  nomenclature  chimique  de 
Berzelius,  h  des  sels  doubles,  <|ui  ré* 
•plient  de  la  oombinaison  des  sels 
tiUniquea  avee  les  sels  magnéstques» 
Ex.  Fluorure  titanico~i*agnésique. 

TITANICO-PLOMBJQUE  ,  adject. , 
titanico-pkimbicus.  Nom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berze- 
lius, à-4«*  sels  doubles ,  qui  résultent 
de  la  combinaison  des  sels  titaniques 
aves  les  sels  plomhiqncs.  Ex.  Fluo- 
rure titanico-plombUjue. 
.  TITAMCO-FOTÀê8I«3Ue,  adj.  , 
tUaiiko'potassicus.Rom  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  deBcne- 
liiM ,  «  des  sels  doubles,  qui  résultent 
de,  la  combinaison  des  sels  titaniques 
avee  les  sels  potassiques.  Ex*  Fkm*> 
rure  titanico-potassique. 

tITANICO-ftODIQUE,ftdj.,nVa- 
nk<h*sq4i&u* .  Nom  donné  ,  dans  Ja 
nomenclature  chimique  de  BeraeUua  , 
à  de*  seU  doubler,  qui  résultent  de 
la  combinaison  des  sels  titaniques 
avec  te  sek  «odiques,  E*.  Fluorure 
titmico-sodique*  \> 
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TITAJSIBES ,  s.  m.  pi.,  Titan  ides. 
Nom  donné  par  Ampère  et  Pauquy  à 
une  famille  de  corps^  simples,  com- 
prenant le  titane  ;  par  Beudanl  à  une 
famille  de  substances  minérales,  qui 
se  compose  du  titane  et  de  ses  combi- 
naisons. 

TriWieitoE^dî.jHtâniferusjqui 
contient  accidentellement  du  titane. 
Ex.  Fer  oxiduU  titanijère ,  Sable  ti- 
tânifère. 

TETANIQUE ,  adj. ,  titanicùs.  Ou 
appelle  oxide  titaniqne  le  premier  de- 
gré d'oxidaf  ion  du  titane ,  et  acide 
titanique  (  Titan sâur^*\\.)  le  se- 
cond, qui  joue  leron^ptantôt  d'a- 
cide, et  tantôt  de  base  ;  sulfure  titc*> 
nique ,  son  seul  degré  drsulruration  , 
qui  se  comporte  quelquefois  comme 
sultide  ;  .sels  titaniques ,  les  combi- 
naisons de  l'oxide  avec  les  acides ,  et 
au  métal  avec  les  corps  halogènes. 

TITANOXIDE,  s.  m.  t  titanexy- 
dttm.  Nom  donné  par  pendant  aux; 
combinaisons  du  titane  aveeroxigèue* 

TITHYMALOIDËë,  adj.  et  s.  f. 
pli,  T'uhymaloides.  Nom  donné  jiaç 
Ventenat  à  lajamille  des  Eupborbia- 
eées ,  è  cause  du  nom  de  Tithymale , 
autrefois  appliqué  à  l'Euphorbe. 

TODIDÉS ,  adj.  et  s.  m.  pi.,  To- 
<&7fo..  Tribu  de  la  famille  des  oi- 
seaux percheurs  nssirestres  ,  ad- 
mise par  Vigors,  qui  a  pour  type  le 
genre  Todùs* 

->  TOIT  y  a.  m. ,  tectum.  En  géogno» 
aie ,  c'est  la  partie  supérieure  d'un 
filon  ,  d'un  banc ,  d'une  couche 

TOLUIFÉRE,  adj.,  teluifetus;  qui 
produit  de  la  substance  appelée 
Baume  de  Tolu.  Ex.  Uiroxylum  to* 
hdferum. 

TOMBANT ,  adj. ,  cadens  ;fallend 
(ail.  )  ;  sdrajato  (  it.  ).  On  dit ,  d'a- 
près Mirbel ,  que  la  graine  est  fom- 
hante,  lorsque,  le  style  regarde  là 
partie  supérieure  du  péricarpe,  et  que 
le  placenta  est  situé  ioférieurement , 
de  sorte  que  le  fonicult ,  pofMr  arriver 
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au  style , -'.tu  foreé  4e  r'aisngef.  jts- 
Çu'e  ma  niveau *  on  tournant  ma  de* 
cotés  de  I»  gnàse  (  er.  Piomèagim 
mies),  lié  calice  tombant  est  eeluè 
deet  la«hete  s'a  lieu  qu'au  momtatt 
de  eeUe  des  pétales  La  tige  et  fa* 
rameaux  prennent  cette  épithetë* 
lorsqu'ils  «ont  trop  fiable»  peur  se 
soutenir  (  ex.  Ppckysmndra  procum* 
bpn*)*  On  «ppette  tomhanu  Mouvm* 
ture  d'une  coquille  uni  valve  lorsque* 
mt  suivant  pas  la  direction  de  la 
spire  9e«Ùe  Vahajsse  d'une  manière 
aibite. 

,  TOuWtfVffiSfiS  ad),  et  #.  f .  pi., 
Tommtofmtjbm  donné  far  Kobi* 
u^au-Desvoidy  à  vue  feetion  de  la 
Camille  des  Museides  i  ^comprenant 
•ettos  qui  ont  Je  corps  garai  de  èW 
vèt  air  les  côtés  du  corselet.    ' 

TOBENTfilA,  adj,  ,  tomenémjHs^ 
filzig  {  «11.  )  ;  hom*0)fekratos  **/«> 
*af»  (  H.  ).  Se  dit  des  parties  qui  sont 
couvertes  de  poils  serrés,  plus  on 
noms  feutrés,  imitant  un  tissu  do 
laine  ttebe,  comme  les  feuilles  du 
éurimea  iomUntosa  et  du  Sotanim 
4omento*mtti ,  la  /i^e  êjp*  Brimas  to~ 
jnmtmsus ,  le  péneaepe  de  VAmygda-* 
lus  commuais  *,  le  <ttro^*  de  quelques 
-  kannebens<,  le  àorpe  du  BySnrus  tor 
méntoms.  Un  poisson  (  Monoconthm 
Hmentosus)  *  est  ainsi  appelé  parce 
eju'ti  o  le  corps  couvert  de  piquas**  : 

TOMENTtGÈRfi ,  adj.  ,  t*mmti+ 
-ger  (  fomentum,  coton ,  gero  y  por- 
ver)*  Se  dit  d'insectes  qui  ont  le  corps 
velu.  Ex.  Cuficuiia  totMnéiger,  Cun> 
cmk*  tomentesus. 

TOMIPAR£,  «dject. ,  tomiporus 
(¥ôf*©$ ,  morceau ,  pario ,  produire >. 
Epithèteque  Bory  donne  aux  plantes 
et  aux  animaux  qui  .se  multiplient 
par  coupure  ou  scission ,  c'est-à-dire 
par  séparation  de  parties.  ' 
'  «BMMYME,  e,  f.  ,  tomogym* 
(  rtfftt>,  couper ,  fw*h  *  femme  ).  Nom 
e^no4  par  Richard  a  un  ordre  de  m 
Die^i**»,  tompranaet  las  plant* 
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qui  ont  loTtéVe  prtvos^lémettt  par- 
tagé en  qeaere  lobes  distincts. 

-  TOR,  à.  m.»  fonttf;?&oç. Rapport 
de  gravité  ou  d^aeuité  entre  deux 
sens,  qualité  qui  fait  qu'un  son  emt 
plus  ou  moins  grave,  lie  to*  dépend* 
du  nombre  de  vihretion*  exécutées^ 
dans  un  temps  donné. 

i  TONIQUE ,  adjeet.  9  tonicas.  U* 
éeho  tonique  est  celui  qui  ne  .répète 
que  certains  sons ,  ou  qui  anodin* 
ceux  qu'il  transmet  ,•  deœaoiere  «  en? 
akéwraçusiblemeat  la  nature.  «  •   - 

TONNERRE,  subst.. m.,  tonifru? 
Ppsvr»;  DonneriM.);  ifom/kr-faogt.); 
saenta(it,).  Bruit  qui  se  fait  entendre 
par  intervalles  ,  dons  le  cours  de 
certain»  orages,  et  qui  consiste  tautoé 
en  une  aorte  déroulement  «emiriaWb 
a  celui  qui  résulterait  d'une  suit» 
d'échos ,  tantôt  en  une  véritable  ex- 
plosnmsûbite ,  en  une  sorte  de  déto- 
nations distinctes).  On  n'est  point  envi 
tore  parvenu  à  "expliquer  te  phéne»* 
mène  d'une  manière  satisfaisante* 

TONOBAAlMCèlEe ,  adj:- et  s.  m* 
pli  f  Tonebrasickm  (résoç,  corde, 
PpoT^we,  branches).  Nom  donné  pué 
Gray  à  un  ordre  de  le  classe  des 
Mollusques  saccophorea  rquieonw> 
pond  aux  Téthydes  de  Savigny. 

JXWAAOMME,^.,tt>paM>Mnms* 
Se  dit  d'uale  recneiqui  convient  de» 
topazes  disséminées.  Ex*  héjjkym^ 
lopazosime.  .        .      :   , 

,  .MftIMEœES,  ad},  et  s.  f.  pi.  , 
Tortvices.  Wom  donne  par  LatitiMé 
et€uvier  à  une  tribu  de  la  InaMle 
des  Lé^dopt^res  nocturnes  v  oom« 
prenant  «eux  dont  les  -ebeniWe»  vi*» 
vent  à.  couvert  dans  de* tuyaux  de 
feuilles  qu'elles  tordent  et  roulent,    * 

-  TORDU,  odj.,  toïtHs,  intort  hs  y 
mmtortus;  ^e<&*A*(ali.);quiestroe4é 
ou  replié  sur  soi-même,  ©n^omie 
surtout  cette  ^pttbète  à  i'eJtùmtim  v 
lorsque  les  pétales ,  étant  rigoureuse** 
ment  verticittésy  «sa!»  «situés  un  peté 
obliquement  sur  le  ponft  d^attaebey 
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font  disposcYde  maniéré  au*  chacun 
recouvre,  par  un  de  ses  bords ,  le  bord 
olu  pétale  qui  est  a  l'un  de  ses  côtés., 
pt  soit  recouvert  de  même  par  celui 
gui  se  trouve  de  l'autre  coté  ,  d'où 
il  résulte  que  l'extrémité  de  la  corolle 
a  l'air  d'avoir  été  tordue  eu  spirale» 
Ex.  Pétales  des  œillets. 

TORDYLWÉES ,  ad;,  et  s.  f.  pi. , 
Tortylineœ.  Tribu  établie  par  Koch, 
dans  la  famille  des  ;Qmbelli£ère8 ,  qaj 
a^pour  type  le  genre  Tordjrlhtm. 

TORF ACÉ ,  ad}. ,  torfaceus  ,  (ur-r 
fosus  9  turjaceus  ;  qui  croit  dans  les 
tourbières.  Ex.  Agariau  turfosus^ 
Hacodkm  turfoceum,  Pezùa  iptfosa* 

TORIFÈRE  ,  *dj. ,  torifiru*.  Se 
dit  d'un  insecte  o^ii  por^e  ma  ou  plu- 
sieurs tubercules  ,  comme  on  eu  voit 
un  obloug  et  déprimé  sut  le  vcrtex 
du  Passants,  toriferus. 
.  TORRENT, s.  no.,  torrens;  Regen- 
ïach  (ail.).  Cours  d'eau  accidentel, 
formant  une  masse  considérable  de 
liquide,,  dont  la  marche  est  très-raptt» 
de,  à  cause  de  l'inclinaison  du  terrain, 
et  dont  toutes  les  parties  son?  douées 
à  peu  près  de  la  même  vitesse* 

TORRIDE ,  adj. ,  ter  ri  dus.  On  ap- 
pelle zone  torride  (hedsse  Zone, 
ail.  )  l'étendue  delà  surface  de  h 
Terre  qui  règne  d'un  tropique  à  l  au- 
tre ,  parce  que ,  le  Soleil  ne  sortant 
famais  dé  ses  limites ,  on- y  éprouve 
une  chaleur  perpétuelle  plus  grande, 
a  circonstances  égales  de  localité  , 
qu'elle  ne  l'est  jamais  hors  des  tro-r 
.piques. 

TORS ,  adj. ,  tortus  s.  contortust 
qui  est  contourné  en  spirale ,  comme 
\^  anthères  du  CAironia  Ceutauriu**, 
les  ar4tes  àeYAgrpsti*  canina^  les 
feuilles  du  Dryptodon  contortus ,  du 
Schlottheimia  torquata  et  du  Schiste 
Jiumtorquatwn ,  le  stigmate  à*  Bé- 
gonia obliqua ,  le  etipe  du  Clavari* 
frrêitis.  :      .  . 

TORTILE ,  adj.,  torplis.;  seUartig 
(a^.);  qui  ^suê^pptibU  dft  ae  tordre^ 
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q^&  de  U  tendance  à  le  lave,  ceant» 
les  feuilles  àwPerotricku*  tortille*, 
àuGymnostomum  4w*i&,  quand  elles 
se  sèchent. 

TORTILLÉ,  adj.  CandoUe  donne 
quelquefotscette  épitjkète  à  Vestitmtiom. 
tordue..  '* 

TORTILLON,  *  m.  Qa  nomme 
ainsi  la  partie  du  corps  des  Mnllua- 
questrachékopodes  qui*e  sort  pas  4a 
JU  coquille ,  et  qui ,  de  cuorbure 
très* variable  y  est  mauifejtesueut  se» 
parée  da  pied. 

TORTIPÈDE  ,  adj. ,  toréipes  (tor* 
lus,  tors,  pes,pmà);  qui  a  le  pied 
ou  le  pédicule  très-flexamix*  Ex. 
Gjrmnostomum  tortipes. 

TORTRICINS,  adj.  et  s»  a*.  pL, 
Tortric'ma.  NomdoaiaéparllaBeVà 
une  famille  de  Reptiles  ophidiens^ 
qui  a  pour  type  le  geare  T&çîrim* 
s .  TORTUEUX ,  adj. ,  tertuosus;  qdi 
est  courbé  plusieurs  fois  en.  différa* 
aeas,  comme  la-  tige  .de  l'Odtmtmr+ 
rkena-tortuosa  et.  de  VAeemtum  tom- 
iuosum,  les  rameaux  de  VEscailonim 
tortuosa ,  lé  polypier  4u  Tileeim  tor+- 
tuosa. 

TORULE,  s.  m.,  tondus.  Kirby 
siomme  ainsi  la  eavké  dans  laquelle 
feat  knplautée  la  base  de  ohaape  àm+ 
tenne  des  insectes.  ' 

XORULEUX  ,  .adj. .  torttlosus  ,  *o- 
rosusi  kolperigy  +etUsti§  (art.'J^  te*- 
r#so\\l.  )  ;  qui  est  uenfléde  distance 
«n  distance,  à  l'instar  d'une  corde 
chargée  de  nœuds,  comme  la  tige  4e 
VEchite*  tor obtus.,  \e*pôit*  dmLa- 
mium  album,  les  filets  de*,  famine* 
du  Sparmtumim  *fric*nà  *  la  smqœ 
du  S  inapis  alba ,  la  capsule  dû  £7fee> 
iidenium  mm  jus,  la  toeuiMe  du  Mu- 
rex torulmris  «L  du  Gevithhap  <•* 
rulosum.        \ 

VOItW9«.  m.,  torus;£lwm  ml  a 
den  (ail.).  Sous  ce  «usa  ,  introduit 
par  Saliaburj  et  a^mis  par  CandoUe , 
«n  désigne  le  réceptacle  propre  d«a 
âvns  9  la  baaa  ide  toutes  kssia- partie» 
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anales  on  corollaires ,  qui  ée  prolonge 
quelquefois  autour  du  Irait  sous  la 
forme  d'écaillés  péf  aloîdes  (ex.  A  qui* 
legia  )  ,  de  filets  pi  ti  for  ni  es  (ex. 
plusieurs  Cypéracées  )  ,  d'un  godet 
membraneux  qui  entoure  les  carpel- 
les ,  soit  eo  partie  seulement  et  sans 
y  adhérer  (  ex:  Pœohia  montana  )  , 
ou  eu  y  adhérant  (  ex.  Pàpaver),  soit 
«a  totalité  (ex.  Citrus AurantUun). 
TOTAL ,  adj. ,  totus.  Se  dit;  en 
astronomie  ,  d'une  éclipse ,  lorsque 
la  Lune  se  plonge  tout  entière  dans 
l'ombre  delà  Terre ,  ou  cache  entiè- 
rement le  disque,  du  Soleil  ;  en  géo- 
gnosie,  de  la  superposition  d'une  to- 
che  à  «une  roche  fondamentale,  quand 
Jet  couches  superposées  enveloppent 
totalement  et  cachent  cette  dernière. 
.  TÛTtPALlfE3,  adj.  et  s.  m,  pi.  , 
Totipalmati.  Nom  donné  par  Covier, 
Latreille  et  tesson  à  une  famille  ou 
tribu  de  Tordre  des  Palmipèdes,  com- 
fMrenant  «eux  de  ces  oiseaux  dont  la 

K ce  est  engagé  dans  la  même  mem- 
ne  que  celle  qui  enveloppe  les 
doigts  antérieurs; 

TOUCHER ,  s,  m.,  tactus  ;  <kfi  , 
&|iiç;  Ta** '(ail.);  Ifed»  (angl.). 
jL'un  des  cinq  sens  y  celui  qui  nous 
informe  des  qualités,  palpables  des 
corps. 

TOUFFE  ,  s.  m. ,  coma.  Faisceau 
de  bractées  ou  de  feuilles  florales,  qui 
couronne  la  sommité^  de  certains  épis 
et  de  certaines  grappes.  Ex.  Salvia 
Eorminum. 

TOUFFU  ,  adj. ,  cœspitosus.  Se  dit 
de  la  cime  d'un  arbre,  quand  lès  ra- 
meaux qui  la  forment  sont  nombreux 
«t  rapprochés. 

TOURBE,  s.  f,  Masse  combustible, 
spongieuse,  brune  ou  noirâtre,  que 
les  plantes  qui  croissent  en  abondance 
dans  lés  marais  forment  en  s'entre- 
laçant  et  se  pénétrant  dé  limon. 

itoURRBUX,  adj. ,  turfaceus  ;  tor- 
/î^  (ail.).  Ou  appelle  substance  tour» 
beuse\z  matière  qui  forme  les  tour* 
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bières,  bu  la  tourbe.  On  donne  aussi 
cette  épithète  aux  plantes  qui  vivent 
dans  les  tourbières  (ex.  Batracho— 
sperma  turfosa).  Omalius  admet  un 
groupe  de  terrains  tourbeux ,  com- 
prenant ceux  qui  doivent  naissance 
à  des  débris  accumulés  du  règne  vé- 
gétal. 

TOURBIÈRE  ,  s.  f.  Terrain  formé 
par  la  tourbe  ;  endroit  ou  se  trouvent 
des  amas  de  tourbe. 

TOCRBILLONNAIRE  ,  adject.  On 
donne  cette  épithète ,  dans  quelques 
tremblemens  de  terre ,  aux  mouve- 
mens  de  pulsation  et  d'oscillation  qui 
ont  lieu  simultanément  en  plusieurs 
directions  différentes.  - 

TOURNEFORTIÉES,  ad},  et  s.  f. 
pi. ,  -  Tournefortieœ.  Tribu  de  la  fa- 
mille des  Borragtnéës ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Tournefbrtia. 

TOURNESOL  ,  s.  m .  Celte  épithète 
est  donnée  à'  des  plantes  (ex.  Helian- 
thus  annuus)  dont  les  fleurs  mani- 
festent le  phénomène  de  Phéliotro- 
pisrae,  et  à  d'autres  (ex.  Croton  tinc- 
torium)  dont  la  couleur  du  suc 
éprouve  des  modifications  sous  l'in- 
fluence de  l'action  solaire. 

TOURNOYâNT  J  adject. ,  gyrans. 
Épithète  donnée  à  la  plus  singulière 
de  toutes  les  plantes  connues  (  Hedjr- 
sarum  gyrans),  dont  les  deux  fo- 
lioles latérales  exécutent  sans  cesse  et 
d'elles-mêmes  des  mouvemens  suc- 
cessifs d'élévation  et1  d'abaissement 
autour  du  pétiole. . 

TOXICOVHOftE,adj.  ,  toxicopho- 
rus  (roÇtyiJv ,  poison ,  yipw  ,  porter  )  ; 
qui  porte  ou  qui  contient  du  poison. 
On  a  prétendu  que  la  chair  de  cer^ 
tains  poissons  était  vénéneuse ,  que 
par  conséquent  ces  poissons  étaient 
toxicophores. 

'TOXrtàKE,  adj. ,  taxi férus  (roÇt- 
xov  ,  poison  ,  fero  ;  porter);  qui' porte 
du  poison,  comme  YAtnyris  toxifèra- 

TOXOPHYt.LE  ,  adj. ,  toxtpkyllus 
(toÇov  ,  flèche  ,  «ptyXo*  ,  feuille  )  ;  qui 
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a  les  feuilles  en  forme  dé  flèche,  com- 
me les  feuilles  culinaires  de  XAra~ 
bis  tvxophylla. . 

TRAÇAIT,  adj.  ?  repians.  Se  dit, 
d'une /ig^  qui  reste  étendue  surJa  ter- 
re ,  et  qui  s'y  enracine  de  distance, en 
distance.  Ex.  Poientilla  reptans.       , 

TRACHEE  ,s.  f.,  trachaa;  Luft- 
gaiig  (ail.)  ;  trachea  (it.).  On  nomme, 
ainsi ,  dans  les  plantes  ,  d'après  Mal- , 
pighi,  des  tubes  composés  d'uneiame 
membraneuse ,  élastique ,  roulée  en 
spirale  sur  elle-même  ;  dans  le»  in- 
sectes ,  des  canaux  déliés ,  de  même  - 
apparence  et  structure,    qui  con- 
duisent l'air  à  toutes  les  parties  .du 
corps.  Ce  nom.  leur  vient  de  ce  qu'on 
les  a.  comparés  à  la  trachée-artère , 
sous  le  rapport  de  leurs, usages  *  puis- 

3ue ,  comme  elle  f  ils  sont  destinés  , 
u  moins  dans  les  insectes,  à  charrier 
de  l'air.  . 

TRACHÉENNES, *dj.  et  s.  f.  plM 
Tracheariœ.  Nom  donné  par  Cuvier, 
Iîatreille  et  Lamarçk  à  uu  ordre  de 
la  classe  des  Arachnides ,  compre- 
nant ceux  de  ces  animaux  qui  respi- 
rent par  des  trachées. 

TRACHÉLIDES,  ad j.  et  s,  ni.  pi.  r. 
Trachélides  (  «rpa^iAoç  ,  cou  ).  Nom 
donné  par  Cuvier ,  Latreille ,  La- 
marçk et  Eichwaldà  une  famille  Ae 
l'ordre  des  Coléoptères  ,  comprenant, 
ceux  qui  ont  la  tête  portée  sur  une 
espèce  de  col  ou  de  pédicule.        ,, 

TttACHÉLEVES,  adj.  et  s.  m.  pi, 
Trachelina.  Nom  donné  par  C.-G* 
Ehrenberg  9  une  tribu  de  la  classe 
des  Infusoires  polygastriques  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Trac  lie  lius. 

TRACHÉUPODES,  adj.  et  s.  m. 
pU  ,  Trachelipoda  (Tp&xvikoz ,  cou,. 
7toû;  ,pied).  Nom  donné  pur  Lamarck 
à.  un  ordre  de  la  classe  des  Mollus- 
ques ,  comprenant  ceux  qui  ont  un . 
pied  libre  et  aplati ,  attache  à  la  hase 
inférieure  du  cou  et  servaut  à  ramper. 

TRACHÉLIQliES ,  adj.  ets. m.  pi.,  ' 
Trachelica  (  Tptynkqi  9  çbu  )$  Nom 


TRAC  54r 

donné  par  BlainvîMe  a  Un  ordre  de- 
poissons  gnalhodonles  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  les  membres  pelviens 
en  avant  des  pectoraux  *, 

TRACHÉLOBIl  ANCHES,  adj ,  et  s. 
m.  pi. ,  Trackelobranchia  (  rpâ^loçy 
cou,  fipây^iix  ,  branchies).  Nom  donné* 
par  Gray  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Gastéropodes  ,  comprenant  ceux  qui» 
portent  leurs  branchies  sur  le  cou  r 
et  correspondent  à  une  partie  de» 
Scutibranches  de  Cuvier. 

TfUCHÉLOCYSTE,  adj.,  tracke- 
locystus  (  vô&xyikoi  *cou  ,  xuertç ,  ve*-t 
sie  ).  Épithète  donnée  par..  C.-G- 
Ehrenberg  aux  infusoires  rotatoire* 
qui  ont  des  organes  de  mastication  eto 
un  oesophage  suivi  immédiatement 
d'un  intestin  qui  se  dilate  à  m  pavtife 
postérieure ,  et  dont  l'antérieure  estt 
entourée  d'un,  appareil  celluleux  r 
analogue  à  des  cœçuins.  Es».  Zygo—> 
tricha  nuda. 

TBACHÉLOGASTIUQUE  ,  adjectt^ 
trachelogastriçus  (rpa^X«c  ,  cou ,* 
yxrcnp ,  ventre  ).  épithète  donnée  par* 
C-G.  Ehrcnbérg  aux  infusoires  ror» 
tatoires  sans  organes  de  mastication  <r, 
ayant  un  oesophage  très-prolongé  et 
un  intestin  simple.  Ex.  Ivktfyrdùm- 

TRACHLMDES,  adj.  ets.  m.  pl.r 
Trachinides.  Nom  donné  par  RissoiL 
une  famille  de  Poissons  aç&nthoptéVi 
rygiens  *  qui  a  pour  type  le  genre- 
Trachinus. . 

TRACHljKE,  adject.,  Irachurus 
(  rpa/yt  ,  rude ,  ovpà ,  queue  )  ;  qui  a 
la  queue  rude.  Celle  du  Caranx  fra- 
chitrus  est  hérissée  latéralement  de 
petits  aiguillons ,  dont  il  existe  un  ' 
sur  chacun  des  écusspns  composant 
la  ligne  latérale.  ,     ,  .      • 

TRA€HYCARPE  ,  adj.  ,  trficfy*- 
carpus  (  tpayjK ,  rude ,  ««mtoç ,  fruit)  ? 
qui  a  le  fruit  rude  ou  hérissé.  Ex. 
Gotium  trachycarpum. 

TilACniPUYIXE,  adj.,  trQchy- 
phjUus  (rpa^v;  t  rude ,  çyÛov ,  feuil- 
le )  r  quia  les  feuilles  rudes.  Ex.  Ch 
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imarim  êratèypkjrtla,  Gutitm  frà- 

ehffhjëmm 

.  TfcACHYPTÈM,  adj. ,  trackrpte- 
rus  (  rpa^yç ,  rade**  miptn  ,  alfe  )  ; 
qai  a  \m  aîto§  hérissées  d'épines  , 
comme  le  sont  hw  élytres  du  Pisso- 
édêt  tructy-ptéms. 

TBA€HYABYNQ«rc,adj.,  fr**A>* 

qui  aie  bec  ou  le  museau  hérissé  de 
pointes»  IJx.  Lepidoleprus  trachy* 
thynchus, 

ftUCjrfSPERME  y  ad). ,  frac^-- 
sgormus  (ipttgi*,'  rode,  grippa,  grai- 
ne >j  qui  a.  des  fruits  hérissés.  Ex. 
Mmàtmcuhts  trachyspermus1 ,  Pani- 
cun*tfuchjrspérmmn.  . 

TRAGUYSTACOTÉ,  adject. ,  fra- 
ctryjtachpMs  {rpayvt  ;  rude  ,  ^rti^uç, 
é^r  );  qui  a  les  épis  rudes  ou  hérissés 
de  poils.- Ex.   Panicum  trachysta^' 
chgrwn*    •* 

THACITYTIQUE  ,  adj.,  trttcfyti- 
cuâ;  qui  a  le  caractère  ou  trachyte  , 
qui»)*  larme  du  traçhyte(!TM/*racAp- 
tvft&).  Brongniàrt  et  Omalius  éta- 
blissent chacun  sous  ce  nom  un  groupe 
de  terrains  pÈuroniquea. 

«WCmfTOWYrK,  s.  m.,  tra- 
ckytophytmn  (  Tj^ut7îç  ,  rudesse  , 
çm*4>  y  plante  ).  Nom  donné  par  Nec- 
leer-  aux  piaules  qui  ont  les  feuilles' 
rades  au  toucher. 

TR4JECTRLB,  adj.,  trafectîUs.  Se 
dit  du  connectif,  quand  il  sépare  les 
deux  logés  de  l'anthère  dans  toute 
leur  épaisseur1. 

TRANtfCALOIUQUE ,  adj. ,  trans- 
cùlorkus.  Epithète  donnée  par  Mel-' 
*lon1  aux  corps  qui  transmettent  faci- 
lement le  '  calorique ,  qui  en  sont 
Lons  conducteurs. 

TRANSGRESSIF  *  adj .,  transgrés- 
àviu  (  trans,  au  delà  ,  gradior,  mar- 
cher). Se  dît,  en  géognosie  ,  d'une 
couche  qui  est  venue  se  déposer  sur 
des  couches  de  différentes  natures  et 
de  diffërens  niveaux",  en  remontant, 
par  dessus  •  ces  couches  ;  de*  maniéré 


quelle  est  nécessairement   plus  6u 
moins  inclinée. 

TRANSITIF ,  adj.  ,  trtmskwUs  ; 
ùlbergàngig  (alî.  ).  Werner  appelait 
ainsi  les  roches  ou  terrains  qui  pré*-  ' 
sentent  de  loin  en  loin  des  vestiges  dé 
corps  organisés ,  parce  qu'il  les  consi-  ' 
déraif  comme  formant  le  passage  des 
terrains  de  la  première  classe  à  ceux 
de  la  troisième/  avec  lesquels  ils  ont 
beaucoup  de  rapports. 

TRANSLUCIDE  ,  adj. ,  transfacî- 
étùs;  durckscheinend  (ail.  J  jf  Irans 9 
a  travers,  fax,  lumière).  Epithète 
donnée  aux  corps  qui  laissent  passer 
une  partie  de  la  lumière  qu'ils  reçoi- 
vent, mais  ne  permettent  de  distinguer? 
ni  la  couleur  ni  les  formes  des  objcfts.Oni 
donné  cette  epithète  à  plusieurs  êtres 
qui ,  en  totalité  ou  partiellement , 
jouissent  d  une  sorte  de  demi-trans-  ' 
parence,  comme  le  chapeau  de  VAga- 
ricus  transhicens  r  le  second  anneau 
de  Pabdomen  de  YHérmetia  illucens* 

TOANSLCCIMTÉ  ,  s.  f. ,  trans- 
lùciditas.  Propriété  qu'ont  certains 
ctfrps  dfe  se  laisser  pénétrer  par  les 
rayons  lumineux ,  mais  en  trop  petite 
quantité  pour  permettre  d'apercevoir, 
aucun  objet ,  même  confusément ,  à 
travers  leur  épaisseur. 

TRANSPARENCE  ,  s.  f . ,  diapha- 
neàasr ;  Durchsicktigkeit  (ah.);  tras- 
paranza  (it.).  Propriété  dont  jouis-  ' ^ 
sent  certains  corps  de  se  laisser  pé/^ 
nétrer  par  des  rayons  lumitoeuxassez 
abondans  pour  permettre  de  distin- 
guer nettement  les  objets  -à  travers 
leur  épaisseur. 

TRANSPARENT ,    adj.  ,    etàzpha-- 
nus,  pèllâcens,  peltucidus;  durch- 
sichlig  (ail .).  Dans  le  langage'  vulgaire, 
ce  terme  supplique  aussi  bien  aux  ' 
corps  translucides  qu'aux  corps  dia- 
phanes. C'est  en  ce  sens  qu'on  l'ém-* 
ployé  pour  désigner  un  assez  grand 
nombre  d'espèces  (ex.   Cenogaster* 
pellucens ,  Turbo  diaphanus  ,  HeKs, 
dmphana}  Mantis perspi$m)  ;  mway 
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a»  pkyakgu,et,  «n.  ne  l'applkfke  ejfr'à 
des  corps  à  tracera leaquelsda  luauèr* 
passe  assez.  Kbrement  et  assez,  aboo-* 
dauunent  pour  permettre  de  distîn** 

f ter  avec    netteté  les  corps  sLtwé* 
errière  eux.      /  « 

.  TRANSPIRATION  r$.i,  trMspi- 
rûlio  y  ivmvtài  ;  Àushauch&ng  ,  AusA 
fânstung  (ail.)  {trans,  au  delà  , 
sfiro,  respirer).  Fonction  des  eorpa 
organisés ,  qui  ceftsiste  en  ce  qu'il» 
laissent  échapper  de  leur  corps  deà 
substances  diveises  r  à  F  état  de  fluide 
aériforme,  ou  de  Tapeur. 
.  TRANSPOSÉ  ,  adject.  Se  dit ,  eu 
minéralogie  ,  d'ua  enstal ,  quand  il 
paraît  composé  de  deux  moitiés  qui 
auraient  fak  l'une  sur  l'autre  un  si- 
xième de  révolution*  Ex.  SpineU* 
tmnspQsé*  ;  - 

TRANSVERSAL  ,  adj.,  transit 
saUs*  On  donue  oette  épitbète  aux 
gisons-  qui  s'étendea*  d'un  eoté  à 
l'autre  du  péricarpe  (  ex,  Cassiajis* 
\ulft  },  aux  vaWes.  dont  la  sutura  .est 
parallèle  à  la  base  du  péricarpe  (ex. 
Jfyoscyamus)  *  à  la  déhiscente ,  lors* 
que,  îe  placenta  étant  central,  les 
earpelles  tendent  à  s'alouger  au  del* 
de  lui  après  la  fécondation ,  et  que» 
même  temps  les  cloisons  sont  très— 

rceé  et  faciles  à  rompre,  tandis  que 
parties  extérieures  des  carpelles 
sont  fortement  soudées  ensemble ,  et 
par  leur  base  et  par  leur  sommet,  de 
sorte  que  la  rupture  s'opère  trans- 
versalement dans  le  milieu  des  car** 
pelles  (  ex.  Anagallisarvensis).  Uue 
coquille  bivalve  est  dite  transversal* 
quand  la  lignes  jeofliprifle  entre  k», 
bords  antérieur,  et  postérieur  est 
plus  goandé  que  celle  qui  descend 
perpendiculairement  des  crochets* 
(ex.   Scténncéeê). . 

TftÀN&¥£ftSÈradj.,  Wausversus* 
Éjppthète  donnée  à  \'embrjrcuf  1er**, 
qu'il  s'aiooge  eu  direction  à  peu  prèa 
parallèle  au  plan  d*  style*  Ex,  Àûa- 
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-  TKAPfiMCâÀP»  ,  «df. ,  tï*pt*i-> 
eerpws  (  rpoéwt^a,  trapèze  5  «ttjwe^ç, 
fruit  ).  Dont  le  fruit  a  la  forme  dW* 
trapèze.  Ex.  Mnissmia traptzicarpa. 

ra^PÉamv^sdject.,  trapmamss 
tfto&dowé  pat  Hatiy  à  «are  variété* 

r'  a  sa  sur  Face  latérale  ej&mpesée1 
trapèzes  «tués  sur  deux  rang»  ,r 
entre  deux  bases*  Ex.  Ch<m*  sulfin 
tée  trcepéziêkM. 

TRAPÉZirOUé,  adt. u.  mpëtifi^ 
1ms  ^vf^i^yH^^ifelimmy  femt~' 
le  )  ;  qui  a  des  feuiltes  AemboRlaksV 
Ex.  inga  teafe*ifoti&«s 

VRAPÉZIFOEME,  ad}. ,  trapèze 
formis  (  Tf«É»riçpt  i  trapèze  *  forma  + 
(orme  >  j  qui  a  la  forme  d'un  trapèze, 
comme,  les  feuilles  de  YAd&mthutn 
trapéziforme,  les  taches  clés  ailes  de  la 
Noctua  trapeztna ,  la  coquille  de  hi 
Cardka  trapetia ,  de  l'y/nfr&rtâfc  */y** 
pezàlis  et  ae  YOstre*  trapezina,  ' 

-  TRAPMOÉ»RE ,  s.  m. ,  >r«pe-' 
zoedrum  (  Tpi7riça  ^  trapèze ,  l^ee  ;* 
base).  Nom  donné  par  Brochant  a- un 
solide  composé  de  vingt-quatre  faces 
quadrilatères  symétriques. 

TRAPÉZOÏDAL ,  *dj.,  trapezotdà* 
Ksi  f  Tpofrrça ,  trapèze ,  *tfoç,  ressem- 
blance). Nom  donné  par  Haiiy  à  une 
variété  qui  présente  un  solide  à  vingt* 
quatre  faces  trapézoïdales  égales  et 
semblables.  Ex*  Analcime  trapézoï^ 


TkAPÉZOlDE  ,  adj.,  trapezoiiès  , 
trapezeideUs  ;  qui  ressemble  àun  tra- 
pèze^ comme  la  coquitte  de  l'y/nà-* 
*/nd  trapezoïdes  f  la  ^rtteuç  du  Luth* 
brieus  trapezoïdes. 

TRAPEZOiDIFORME,  adj. >  tra^ 
pezoidiformis  }  qui  a  là  forme  d'un 
trapézoïde ,  ou  qui  approche  de  ht 
forme  rhomèoïdàle. 

TRAPP ,  s.  m.  Mot  suédois  (signi- 
fiant escalier) ,  conservé  en  français , 
dont  on  se  sert  pour  désigner  des 
Menés  qui ,  lorsqu'elles  se  brisent  eni 
frftgmens  rhomboïdaux,  ou  même1 
jealemcnt  pat  le  retirait  de  leur» 
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amenât,  les  ttaessor  le*  nuire*,  pré- 
seateut  réellement  l'image  d'un  es- 
calier. 

TRAPPÉEN ,  adj.  ;  qui  est  formé 
de  trapp  (brèche  trappéenne,  par- 
ptyre  trappéen) .  Brongoiart  Admet 
un  groupe  de  terrain*  trappéens, 
comprenant  les  terrains  volcaniques 
qui  ont  subi  ode  liquéfaction  pâteuse, 
TRAUMATEUX,  adject.  Epîthète 
donnée  par  Brongniart  à  un  groupe 
de  terrains  hémilysiens,  qui  renferme 
celui  de  traumate. 

TRAIJMATIQUE  9  adj.  ,  traumati- 
cns(Tpctvpa, blessure).  Synonyme  de 
fragmentaire ,  dont  se  servent  quel* 
quefois  les  géoguostes.  Schiste  trau~ 
matiqu*. 

TRAVERSANT,  adject.  Se  dit  des 
parties  dfune  roche  feuilletée ,  lors- 
que quelques  unes  de  celles  qui  y 
sont  disséminées  en  percent  et  tra- 
versent les  feuillets ,  comme  les  ma- 
cles  dans  les  phyllades.         s 

TRÉDÉCIMAL  ,  adj,,  tredecimalU 
(  tredecim,  treize  )•  Baûy  a  donné  ce 
nom  à  un  cristal  qui  présente  treize 
faces.  Ex.  Tourmaline  Lrédécimcde. 
TRÉDÉCIMPONCTUÉ ,  adj . , .  trt- 
decimpunctatus  (  tredctim ,  treize  , 
ponction,  point)  ;  qui  est  marqué 
de  treize  points.  Ex.  Coccinella  tre* 
decùnpunctata* 

TREDÉCIOCTONAL  ,  adj. ,  trede* 
cioctonalis.  Nom  donné  par  Haûy  à 
nue  variété  de  topaze  *  qui  n'offre 
qu'un  seul  sommet  à  treize  faces, 
avec  un  prisme  octogone. 

TRÉFLÉ  ,  adj. ,  trifoliatus.  Syno- 
nyme inusité  de  Trifolié, 

TRETJLLISÉ,  adj.  %  cancellatus  t 
decussatas ,.  clathratuj  ',  textiliosus  %: 
texturatus  ,  tèxtilinus.  Se  dit  d'une 
surface  qui  présente  des  lignes  sail- 
lantes ou  des  stries  croisées ,  formant 
des  mailles  semblables  à  celle»  d'un 
grillage  ou  d'un  tricot.  Ex.  Conus 
cancellatus ,  Cassidaria  cancellatmy 
frton  canceUatwn  >  BulinHu  ckçus* 
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sàtus  y  Teliùta  decussata ,  fiutcmtmt 
decussatum  ,  tRicinula  clathrata , 
Buccinum  clathratum^  Purpura  tex- 
titosa ,  Mitra  texturata  ,  Otiva  texti- 
UnayMUrafenestrQtu.Pr.  CahceliJ, 
Gaufré  ,  Textile,  Tsjcotk. 

TRÉMAÈRE  ,  s.  m.  (rp«f*a ,  treu , 
Ààp ,  air  ).  Nom  -donné  par  Marcel  de 
Serres  à  des  stigmates  propres  au 
thorax  des  insectes,  et  composés  de 
deux  pièces  cornéto ,  qui ,  a  chaque 
inspiration,  s'ouvrent  en  dehors, 
comme  les  battans  d'une  porte. 

TRÉMANBRÉES,  adj.  et  s.  i.  pi., 
Trcmandrcœ.  Famille  de  plantes  , 
établie  par  Brown ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Tremandra. 

TRÉllATORRANCjBES ,  adj.  et  s. 
m.  pi.,  Trcmatobranchiata  (rfitut, 
trou,  fàpdcTgia,  branchies).  Nom 
donné  par  Fischer  à  une  famille  de 
l'ordre  des  Mollusques  gastéropodes, 
qui  correspond  aux  PuUnonés  de 
.  Cuvier. 

TRÉMATODES,  adj:  et  s.  m.  plf  , 
Trematpda  (T/wjaaréttç ,  percé).  Nom 
donné  par  Rudolphi ,  Cuvier  et 
Schweigger  à  un  ordre  ou  à  une  fa*- 
roilled'Eotozoaïres,  comprenant  ceux 
dont  le  corps  est  garni  d'organes 
ayant  la  forme  de  ventouses.   - 

TRÉMATOIDES,  adj.  ets.  m.  pi., 
Trèmatoeida  (  Tp*jûxroctç  ,  percé). 
Eichwald  désigne  sous  ce  nom  la  fa- 
mille des  Trématodes  de  Rudolphi. 

TRÉM  ATOPHORES,  adj.  et  s.  m* 
pi.,  TremMaphora  (Tpf,j*o,  trou,  yfo», 
portera  Nom  donné  par  Menke  a  un 
ordre  de  la  classe  des  Céphalopodes  * 
qui  correspond  exactement  aux  Fo- 
raminifères  d'Orbigov. 

TRÉMATOiWÉS  ,"  adj.' et  s.  m. 
pi. ,  Trcmatopnaa  (  TpSrç*a  ,  trou  , 
irviw ,  respirer).  Nom  donn£  par  Do- 
méril  à  un  ordre  de  poissons  cartila- 
gineux ,  comprenant  ceux  qui  respi- 
rent au  moyen  de  trous  arrondis. 

TRÉMELLAIRE,  adj.,  trcmeUa- 
rius  [iremella,   tremelie);  Se  dit 


a*  un-  animât  qui  a  te  corps  trèsVaptati; 
membraniforroe  et  semblable  à  une 
tremelle.  Ex.  Pldnaria  tremellaria.  . 

TRÉMELL AIRES,  adj.  et  s.  J, 
pi. , Tremellaria.  Nom  donné  par 
Bory  aune  section  de, la  famille  de* 
Chaodtnéés ,  qui  a  pour  .type  le  genre 
Trcmella. 

TRÉMElLÉS ,  ».  m.  pi. ,  TremellL 
Nom  donné  par  Pries  à  un  ordre  de 
la  classe  des  Hyphqmyeètes ,  qui  a 
pour  type  4e  genre  Trcmella.    ~^ 

TBÉMFJ XKEIM8 ,  adj.  :et  i  m, 
pi. ,  TrcmeUti.  Nom  sous  lequel  Frie* 
désigne  une  tribu  de  Tréraellés,  qui 
renferme  le  genre  Tremella.  ' 

TRÉMELLEUX  ,  adj. ,  tremellosus. 
Se  dit  d'un  ebam pignon  qui  a  la  con- 
sistance mollasse  d  une  trém  lie.  Ex. 
Merulius  tremellosus.      r 

TRÉSflSLLIN^,  s.  f . ,  trêmellina. 
Substance  cristalline  '  particulière  , 
mais  encore  peu  connue ,  que  B rendes 
dit  avoir  trouvée  dans  -le  Tremella. 
mesenterica.     . 

TRÉmUlLINÉÇS  ,  adj.  ets.  f.  pi.,, 
Tretnellineqs*  Nom  donné  par  A.; 
Brongniart  à  une  tribu  de  Champi- 
gnons, qui  a  pour  type  le  genre  Tre- 
mella. ^  , 

TRÉfoELLOIDE,  adj.,  tremel^ 
loïdes.  Se  dit  d'un  lichen  dont  les  ex- 
pansions membraneuses ,  délicates 
et  presque  transparentes ,  ressemblent 
presque  à  celles  d'une  treinelle.  Ex. 
Collema  tremelloïdes. 
.  TRÉMEELOIDÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Tremclfaïdcœ  ,  Tremélloïdes , 
Tremetloïdata.  Tfom  donné  par  Iink 
à  une  tribu  de  l'ordre  des  Mucédi- 
nées  ,  et  par  PersoQaà  une. famille  de 
l'ordre  des  Sarçomyces,  ayant  pour 
type  le  genre  Tremella;  par  Lyng- 
p$ç ,  Wiegmann  et  Sprerçgel  à  une 
section  de  \a  'famille  desflydrophy  tes* 
renfermant  :  celles  dé  ces  Algues  qui 
ont  une  fronde  arséniée  et  gélati- 
ne use.   .    .  •-..*• 

..  TRESSÉ,  adj.,   focli'ttr*  Se  dit, 
il. 


en  minéralogie  r  d'un  oorpi  formé  par; 
un  assemblage  de  fila  mens  tellement 
entrelacés .  les  un*  dans  les  autrjs  ,* 
qu'ils  offrent  l'appqrçnce d'un  enrp^ 
continu.  Ex.  idsfaesie  tressée,    .   '  .  , 

TRIAGANXHE ,  a^j.  \  triqccmihus  ^ 
dreidornig{M.)  (t^ïç, .trois ,:£jtav$tai r 
épine;,  Se  dit  jl'unê  pfenie .qui  a  des 
Mues  disposées  trojs  par  trois  {  px* 
Duranta  triâcantha)  nu  trifides  (ex. 
Scolosajiihus  trlaccmthas,  Calesjrœa 
trjacântha\  Gleditsia  triaeanfhos  j  ; 
i  un  poisson  dont  Tune  des  nageoi- 
res offre  trois  rayons  épineux  \ixr 
Uolocentrus  triacânthus  );  d'un  pQlyr 
pier  dont  les.  cellules, sont  garnies  d« 
trois  épfties  (ex.  Flusira  triacanlhdy. 

TRIACHAIIME ,  &  ï6.ytriachainium. 
Jfruit  simple  formé  par  un  ovaire  adhé- 
rent avec  le  calice ,  qui ,  à  sa  matiw 
rite ,  se'  sépare  en,  trois  loges.  Ex. 
Tropàolam.     ', 

TRIACOîVTAÈDRE,  ad].,  ^r/aço^ 
taedrus  (rpiixoira9  trente,  Wpa,  base)., 
Nom  donné  par  àaùy  à  une  variété 
de  fer  sulfuré  dont  la  forme,  eu  la 
supposant  ramenée  à  sa  limite,  aurait 
trente  faces,  savoir,  six  f  bombes  égaux; 
et  vingt-quatre  trapézoïdes  sejnbla-^ 
blesl         ..  *  /  !  « 

TRÏADELPHE  ,  i<g,  firia4eïp^ 
(tsiîç,  trois  ya^otç^  frerç),  $e  ait 
d'une  plante  quf  offre  trois  androphô- 
res,  dont  chacun  est  chargé  de  plu-j 
sieurs  ,  anthères*.  Hx.  ItjpenGum 
mgyptiacum.      *     ;  x  '■''.'> 

,.  TRIADITE  ,  adjectif ,  triadites 
(  tatà; ,  nombre  ternaire) .  pTbm.  aônne 
par  Hauy  à  une  variété  de  chaux  car* 
boaatée .  qui  résjulte  de  |rois  décrois* 
semeus  ordinaires-et  d'un  intermé- 
diaire ,  dont  telle  est  (a,  loi  que  ^  si  ou 
lui, substitue  les  deux  lois, ordinaires 
qui  naissent  de  la  considération  d* 
noyau  hypothétique  %  le  signe]  n'aura, 
que  des  exposâns  cotmjpjris  paymi  |ep 
nombres  i  v  stf  3.    .  ,";     j  :H      '      x 

TRI  AILE,  aày*  triaïalus.ydrei-^ 
Jlù&Ug  (aU.)tfaur,  Ho\s%ala ,. wîe^ 
55  l  * 
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£tà  inê  «fer,  Wmmfc  te  gkdn*  &? 

'  'vmâMÂfapnÇmi  'adj.  ,tmltmfr 
rtfcfcr.  Sëus**el  dimrlcqiirt  l'oxîgèw 
de  l'alumfae  eli  multiple  p  a*  ttois  dé 
&!uî  de  Faeidei  combina  avec  cette 
kd$e\  tx*  Mlfatt  îriattithihtyui.  - 
'  tlUAMrtOîOQtnE^ftdj. ,  iriemthb- 
Mc\ts.  5Ûû*-seIqpi  contient  trois  foi* 
adtarit  d'aittnlbtinittt  ijfuele  sel  Ueutré 
correspondant.  :Ét.  SuifoteKurâtt 
iriàmtntmlqtiè.  %  i 

TRMîVDRE  j  adj,, trianâcr >trktn* 
drus;  dreimâtintg  (ail.)  (  T&etç,  trois, 
a*?p,  nomme).  Se  dit  d'Une  fleur 
qui  renferme  trois  Ranimes.  Ex. 
Thysonôthus  ^riandrus  ,  Mercu- 
riâtis  trïandra* 

TRIiflDRÎE,  3.  féiU.  ,  Iriandria. 
Honi  donné  $  dans  le  système  sexuel. 
de  Lfftrté,  Ir  une  classe  et  à  quatre 
Ordres ,  comprenant  des  plantes  dans 
I&  fleurs  desquelles  ôti  rbfflpte  trots 
étaritmes,  ' 

f ÎUAtf  GlJLAfftà ,  iidj.i  trinngu- 
tttrù  ;  drfyéùWg  ,  dreyfiahiig  (âll.) 
(  tfttf ,  trois ,  '  anguhts ,  angle  )  ;  dtti 

Jft^âfiite  Irnâ  aUgleS.  Le  dàdêcaèm 
Viangnkdre  est  un  iiôHdé  eemçlosé 
de  .douze  triangles  parallèles  deux  à 
âfetttc  et  gëréiÉkttsant  srx  UaV  six  en 
éti  poïnt  d^h-mAttieâtp.H  peut  être 
ïtrfttièlès  isocèles  ou  à  triangles  sca* 
le^/Lteprèimèr  est  re^ttfe/4,  qUand^ 
ïotitéS  fcs  faces  étant  également  in- 
clinée» à  l'axe  ,  I*  base  cdntmup*  est 
Ah  hexagone  régulier i  ou  symétri- 
que 9  lorsque  \  tdùtes  tes  faees  n'étant 
jpàs  îgalenifeût  iuclinéf»  à  l'axé,  ta 
Lasé  commutie  est  tm  befcâlgQne  seu* 
IementsymétritfUe.  Qu  appelle  1eo* 
ifaèdrt  (riangâiâiïe  un  aoHde  corn* 
febfcé  devluèt  trian'^es/  t^ul  peut 
lÈré  fttafcflft-  ,_6Î  ,ïe$  triimgtës  élât«e 
tôÙS  Bqtfllatérâux,  il  y  a  jdetrtlté  en* 
foe  ttuYies  afcglës  s^lhtea ,  ou  syihê* 
trique }  si  les  Jrianpei  aoifc^dé  plu** 
éîfëurs  espèces,'  paV,; exempte  ttuît 
1qût!atéra«  ^  <<Wu*è  isucâles.  Oa 
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dM*^^Mfrë^Aétêdefrltt^tt^/^> 
à  dés  parties  qu)  offrent  trois  angles  y 
comme  lit  r  t>*  <dtr  Àzi-a*  éicutaj  le» 
féuifks  du  Pimtftobium  triangùtafé  f 
htetMkènwdf  Trig&nospemumadt* 
Hôétêmfntftùéé ,  ;t«  tortelet  de  la  plu- 
part des  Punaises  *  la  coquille  dit 
Çyclas<  triàngularis  9  le  car1».*  de  là 
SalpàtriangulAtis  ,  Une  taelie  sûf  la 
tête  du  Colubèr  trfakgutum* 

<rRIA*Gt)f,M*£S,  adj,  et  s.  mv 
pi.,  Trjgto«.(Noro  donné  par  Câitfer* 
tiatreHle  et  BkW&Id  a  une  trfctfde 
.la;  famille  des  Crustacés'  décapodes 
brathynres,  comprenant  ceux  dont 
le  thoracide  est  triangulaire  ou  sub^ 
oVolde. 

«tlÀWGtJLÉ*  adj. ,  Mânguhhts. 
Synonyme  de  triangulaire* . 

TRIANGULAIRE  Jadj.;  «Hôftnirfû!- 
rh(trts7  tpoiis,  annulés  y  anneaw). 
Nom ,  donné  par  Hatiy  ft  une  variété 
dans  laquelle  tin  prisme  hexaèdre  à 
ses  bordé  horizontaux  remplacés  cha- 
cun par  des  facettes  .  qui  forment 
comme  lin  triple  anneau  autour  des 
bases.  Ex*  Baryte  èarboiMêe  irions 
nàUtire\ 

•tfÉÛAflTHtf ,  adf. ,  trianthtq  (  t^ , 
trois,  avôoç,  fleur  ).  Se  dit  dune 
pWte  dont  les  pédoncules  portent 
titrîs  âeur&t  Ex.  Grotalarià  tHantha* 

•TIlIARjGrfiMTIQlHK  j  Adject. ,  fridr^ 
^e/i/lca^.  Sèns-sel  dans  lequel  la;  base 
est  multiple  par  trois  de  eelle  jjui 
existe  dans  le  seï  neutre  correspon-J 
dant.  Ex»  Hjposulfaniimonite  trir 
àfgetttique*    ■ 

^ThïARÏSTÉ,  adj. ,  triatUlatus ; 
driygrannig(&\h)  («rci^troià,  àri*ta\ 
arête  )  ;  qui  est  muni  de  trois  ailles  i 
éo»me  la  valve  e*lérieore  de  VArrà 
Wiaristataï  '     >' 

TRt ARTICULÉ ,  adj.,  triârticùifr 
ths ,  j  dmglitdirig  (ail.)  (tre*'}  tro**, 
unienlutà ,  article)  •,  qui  est  fettnëtlè 
trois  articles  ,  comme  lesanteàhèsdè 
certains  insectes.  ,  ' 

k  '  TWÂTWH^E^  adj.,  tfinïMitus, 
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Se  ait  ,  daus  la  nomenclature  chimi- 
que de  Berzefius,  d'un  corps  qui*, 
ayant  la  mime  composition  qu'un 
autre  ,  renferme  soua  un  râéme  vo- 
lume, un  nombre  triple  d'atomes 
simples.  Ex.  Carburé  dîhjdrique  tria» 
tomique. 

TRIAtJRIQltà,   adj,  ,  triauricus. 
S.ôus-sel  dans  lequel  |a  base  est  mul- 
tiple par  Irojs  de  celle  qui  existe  dans 
le  sel  neutre  correspondant.  Ex.  Sul- 
foïeïUirate  triaurique. 

TIUALHURE,  g.-  m-,  triaurure- 
tum.  Alliage  d'or,  en  proportions  deV 
finies  f  qui  renferme  trois  fois/  autant 
<Por  qu'un  autre  avec  lé  même  meta). 
Ex.*  Triaumre  (l'argent. 

TRIAXIFÈRB  f,  adject. ,  triaxiferus 
( très  ,  trois,  axis ,  &xeffero ,  porter)* 
Êpithète  donnée  par  Turpin  à  l'infla- 
resceme^  quand  elle .  préseule  trois 
axes  eu  degrés  de  végétation,  Ex. 
Lavandula  spica.  t 

TRIBAK1  TIQUE  ,  adj>  ,  trihatyt*- 
eut,  Sbo>sel  qui  renferme  trais  fop» 
autant  de  base  que  le  seL  barytique 
nentre  correspondant  £*»  Sulfotd- 
lurate  tribasique, 

TRIBASIQUE ,  adject.  >tribancus. 
Se  dit  d'tttt  sous-sel  qui  contient  trois 
fois  autant  de  base  que  4e  sel  neutre 
correspondant ,  pour  la  même  quan- 
tité d'acide.  On  applique  aussi  cette 
éphnéte  aux  selâ  nalotdes  dont  un 
atonie  est  combiné  avec  trois  atomes 
4e  l'oxide  du  même'  radical  (ex. 
Chlorure  calcique tribasique). 

îîttBRÀCTÉOLÉ,  adj. ,   tribrac- 
tèolatus.    Se  dit  4*unè  plante  dont, 
les  pédicelles  portent  trois  bractébles. 
Ex.  Delpfiinium  tribràcteolàturn.    :  ' 

ÏRraRACTÉTÉ  ,>  adjM  trihractea-  \ 
/iff .    Êpithète  donnée  eux    plantas 
don*  les  fleurs  sont  garnies  de  trois 
bractées.  Ex.  OnqnU  tribracteota. 

TRIBLLÉE^,  adj,.  et  s,  .  f.    p.L ,  . 
Tnbulea.  Nom  donné ..  par  /Barlliug 
à  u^e  tfibu  de  la,  famille  4e*%£jû>- 


pbjlléetj ,  qui.a  ponr  Jypa.le  geare 

Tribulus.  ' 
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por^chanus  au  gdnrede  conceptaçle  « 
ou  d'apatheeiôn  qu/op  appelle,  plus}) 
communément  gyrome^r^  ce  mot., 

TWCADMIQUE,  ,  ao>  ,  fr*<X**i-' 
eus.  Sons-sel  cadmique  qui  renferme, 
trois  fois  autant  de-  base  que  le  s#jLr 
neutre  .correspondant.  Éx*Sii{fo4ii* . 
lurate  tricadmique.  ;*, 

TRIC 1LCIQUE  ,  adj. ,  trimïcicus^ 

Sôùft-sel  cii  Ici  que  dans  lequel  il  entre 

,    trois  fois  autant  de  base  que  dans  le 

sel   correspondant   à    l'élat    neutre., 

Ex.  S  idf vieillir  aie  trualcique, 

VÏRÏCAMARE  ,  adj.  ?   tncamarusJ 
Epithète  donnée  par  Mîrbel  à  Yêtai~' 
rlortT   lorsqu'il  est  composé  de  troia 
.    cam  m  «s.  Ex.  Veratrum  album. 

-  TRÏCAPS17Î.AIRB  ,  adj,,  iricapsu- 
taris  [ires  j  trois ,  capsula,  capsule), 
t  •  Se  dit  des  fruits  <jui  sont  formes  par  * 
.    lar  réunion  de  trois  capsules. 

TRIC  ARÉftÉ  ,  adj . ,  Jficarlnatusï  * 
qni  offre  trois  carènes  *  ch*  éeôfaUfgnes 
saillantes.  Ex.  Mture*  tricOfiriatus  i 
Bfirys  trkeerinata  ,.  tJenPhium  trient 
rinatum.  .    -w        , 

TRICARPE ,  adj^  tmprpm  (w«Cç, 
tr/ois ,  x<*f>7ro$ ,  fruit,  ).,ftHie  le  fruTfcge 
compose,  de  trois  ca*p>lltSs.  Ex.  Zy- 
gophyllumtricarpU9ur      .        '  - 

TWCALL*;,  adfect.;;trftfe«dW^ 
{ires*  trois,  couda  >  queue).  EpiilV 
tbète  donnée  aux  aiées  éés  inir^^tes  >* 
lorsqu'ellesoffrént trots prolwigfeMeite  '*  • 
en  forme  de  qdon0.  *        ]  *''•>>  i;  f" 

BICÉPHALE  ,  adji u  Vricèpnakt* 
ftp*,  tnois  ,  vuvyïù  y>  lèfç).  Se  dît»  ' 
dim^ fruit  proVetfaiit  ^*Hn  oVaîW  guf  - 
a  trois  sommets  organiques  (ex. •» 
^ttir^^  mmpervirens) ,  on  d'une  plante 
dont  le*  capitules  de  fleur*  sont  réu-v 
n»  UroiV  paV  trois  (ex.  PkaghatoÀ' 
trkephalrtm)*  "  •  •••  4 

TMÇÉREM,a%ct.-,frWo^.   ' 
So*5-^ol  céretrx  qbi  -contient --trots 
fois  aotaot  de  basée  que  le  sel  neutre  î 
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correfcpondaat.    Ex.    Sulfottllurate 
trkéreux. 

'  THICMNTHE ,  edj. ,  trichanlhus 
(tstÇj  port  V^«î  >  fleur)  ;  qui  a  'des 
fleurs  capillaires ,  comme  la  panicute 
du  Panicùm  tritharitkum. 

TUlCHÉCIlfDBS,  àdj.  ets.  ni.  pi., 
THckeehidos,  Nom  donné  par  Gray  à 
une  ftimttle'de  Mammifères,  qui  a 
pofcr  type  le  genre*  Trichechus. 

TBICHIACÉES,  adj.  et  ».  f.  pi. , 
Trichiàceœ  /Trichiàcei.  Nom  donné  ■ 
par  A.  Brongniart  à  une  section  de 
fâ  famille  des  Lycoperdacées ,  par. 
Fries  à  une  tribu  de  l'ordre  des  Gas- 
téromycètes  trichospermes  ,  ayant 
pour  type  le  genre  Trichia.  ' 

TBICHIDIOIV  f  g.  m, ,  trichidium; 
Gruniborrtc  (ail.  j .  (Tpe^iÇ  *  cheve- 
lure)* Wnidenow  appelle  ainsi  l'en- 
semble des  poils  9  ou  filamens  déliés  ; 
auxquels  adhèrent  les  corpuscules  re- 
producteurs des  Champignons'  angio- 
carpiens. 

TRICHILÉES  %  adj.  et  s:  r.  pi.  9 
Trich&ilçt.  Nom  donné  par  Linné  à 
une  famille  de  plantes,  comprenant 
celles  qui  ont  trois  stigmates. 

XmiGHHiEB>  adj.  et  s.  m.  pi., 
TrickUes.  Nom  donné  par  Klein  a 
une  famille  dé  Mammifères ,  renfer- 
mant ceux  qui  ont  trois  sabots. 

TWCBIIJÉES,  adj,.  et  s.  f.  pi. , 
Trichilitm*  Tribu  de  la  famille  dès 
Mélinoaa&,  afaise«par  Candolle ,  qui 
m  a  pour  type  le  genre  Trichiiia. 

TR1CHIOIDE ,  adject.  ,  tnchiotdcs 
(  irtehius  9  triçhiba  ,  tï$o; ,  ressem- 
blance-) 1  qui  a  de  la  ressemblance 
avec  uû  ifiotùot.  Ex.  Cttpnia  tri<+ 
ckieïdes, .  t 

TRIC&IÙRIDE8,  adj.  et  s-,  m.  pi., 
TrickiurUto*  Nom  dortné  par  Biam- 
vuHe  à  une  famille  de  Tordre  des 
poissons  jugulaires ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Trickiurtu. 

TRICHOCALYCÉ  ,  adj. ,  trichoca- 
lj-çikui  {fyi%  ,  poil,  i^vÇ,  calice)  ; 
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quï  a  le  calice  «  garni  de  poils.  Ëx. 
Convolpuîus  trïchocalyx ,  Microlicia 
irîchocalycina. 

TRICHOCARPE,  adj.  ,  tïichùcàr- 
ptrt(Qpï%,  poil,  xo/mtoç,  fruit)  ;  qui  a 
des  fruits  velus.  Ex.  Lcucopogon  tri- 
chocarpusy  Ophiorrhiza  trichocarpuy 
Gallium  trichocarpum:  • 

TRICHOCAULE  ,  adj.,  trichocau- 
lus ( OplÇ ,  poil ,  xatftoç  ,  lige);  qui  a 
la  tige  velue.  Ex.  Desmodium  *W— 
chocauluna      , 

TRÏCBOCÉPHALE,  adj.,  trichoce- 
phalus  {  GpïÇ ,  poil,  x««p<xH,  télé)  ;  qui  . 
a   les  fleurs  réunies  en  capitules  et 
hérissées  de  poils.  Ex.  Trifoliiim.  trU- 
chocephàlum. 

TRICHOCLADE,  adj.,  trichôcla- 
dus  (fytÇ,  poil  »  *îàJo;,  branche); 
qui  a  les*  rameaux  velus.  Ex.  TVùtm- 
fetta  trichoclada. 

TRICflODE  ,  adj. ,  trichodes (fylÇ ,. 
poil,.clAoç,  ressemblance-):  qui  res- 
semble à  des  poils  ,  comme  les  feuil- 
les subulées  et  très-gréles  dti  Gjrm± 
nos  tomum  trichodes. 

TRICHODERS1ACÉS,  adj.    et  s. 
m.  pi. ,  Trichodermaeei.  Nom  donné 
par  Fries  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Gastéromycètes ,  xjui  a  pour  typ£  le  ( 
genre  Trichoderma.  .        ' 

TRICHODERMÉS  t  adj.  et  s.  m, 
pL  ,  Trichddermei.  Nom  donné  par 
Frics  à  une  tribu  de  Tordre  des  Tri-  , 
chodermacés.,  qui  renferme  le  genre  , 
Trichoderma* 

TRICHODES,  adj.  4t  s.  m.  pi.  , . 
THehodèi  Ç ©pïÇ ,  poiH.  Nom  donné 
par  Bory  à  un  ordre  de  la  classe  des 
Microscopiques,  comprenant  ceux 
qui  ont  des  poils  ciliaires ,  ou  des, 
cirres  non  vibratiles,  sur  tout  le  corps 
ou  su  r  une^>artïe?  seulemen  t . 

TRICHODOIVTE  j  âtlj. ,  irtchodon 
(rpiÇ,  poil /tâovç,  dent);  qui  a  des 
dents  très-longues  ,  et-  terminées  enr 
soie,  comme  celles  du  péristome  du 
Grimmia  trichodoh. 

TfclCHOIDE^îïdject.,  irichùtdes 
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(  ?pî£  >  poil  9  tWo*  »  ressemblance  )  ; 
qui  ressemblé  à  des  poils,  comme  les 
tubes  dont  se  compose  la  Tubularia 
trichoïdes ,  et  les  appendices  qu'offre 
le  corps  de  certains  poissons  (ex.*yn- 
gnathus  foi  talus  ). .  . 

TfUGHOLOME,  *&]. \  tricholpma 
(OpïÇ ,  poiI>  iwfwc,  bord)  ;  qui  est 
garai  de  poils  sur  le  bord ,  comme  lé 
chapeau  de  YAgaricûs  tricholoma. 

TUÎCBrOMAIN01DÉE8,  adj.  et  s. 
f.  pi. ,  Trichomamïdeœ.  Nom  donné 
par  Kaulfuss  à  un  groupe  de  la  fa- 
mille àe$  Fougères ,  qui.  a  pour  type 
le  genre  Trichoïnanes.     » 

TRICÉOMATES,  adj.  et  a.  m.  pi, 
Trickomaies  (  t^w/jux-,  chevelure), 
Pom  donné  .  par  Palisot-Beauvois 
à  une  section  de  la  famille  des  Algue*» 
comprenant  eelles  dont  la  substance 
est  coriace  et  filamenteuse*  * 

TRÏCHOMYCES^  adjeçt,  et  s.  m. 
]>1 . ,  Trichomjrces  y  Trichom/çi  (fytg, 
poil  ,  jivxriç  ,  champignon  )..  floii* 
donné  par  Persoon  à  un  ordre ,  par 
Fri«s  à  une  tribu  dje  Cbampignpns, 
comprenant  ceux  qui  affectent  la  for- 
me de  iilamens.        ' 

TRICHONOTE ,  adj.  ,  trichonotus 
(  fy"5  y'poil ,  vûroçydos)  ;  qui  a  Te  dos 
velu.  Ex*  Asilus  tricKançtus. 

TRIÇHOPE,  adj.,  trichppjus Qp\£r 

f)oil  f  ttov;.,  pied)  ;'  quia  le  pied  ou 
è  sfipe  velu.  Èx.  Clavaria  trichopus. 
K  TRICHOPnORE ,  s.  m.  ,  trïchor 
phorum;  Schopftrager  (ail.)  (OpiÇ, 
poil ,  fèpui ,  porter).  Wees d'Esenbeck 
homme  ainsi  la  base  filamenteuse  des 
champignons  ,  lorsque  les  nlanieosl 
par  leur  agglutination  ,  forment  une 
sorte  de  membrane. 

TÏUCHOPHÏLLEjadj.,  îrivkopbyl- 
lus  (Spi£?  poil,  fâXWj  feuille).  Se 
dit  d'une  plante  dont  les  feuilles  (ex. 
Èchifwphora  trichophyUa  )  ,  ou  le* 
frondes  (ex.  Jungcrmannia  tricho*- 
phylla)  sont  capillaires  ,  ou  dont  lès 
feuilles  se  terminent  par  unpoir(ex. 
Neçkcra  trictwphr" 


XKECHOPODB ,  ao^  ytrichap^a 
(fyiÇ ,  poil ,  ttovç  ,'  pied  )  ;.  jju  a  le* 
pieds  ou  les  pétioles  velu».  Ex.  PU- 
roma  trichopodum. 

TRICHOPTÈRE ,  adj,  .trichap**- 
rus($pi%9  poil,  ^T<po> ,  aile  ou  na-r 
geolre).  Le  Trichopodut  trkkopt&w 
a  les  rayons  de  ses  nageoires  pectorales 
terminés  par  de  très-longs  filament. 

TRICHOPYGE ,  adi- ,  frichoprgm 
(0/iÇ  ,  poil ,  Tryyà,  derrière)  ;  qui  a  Je 
bout  de  l'abdomen  garni .  de.  cils  ou, 
de  poils.  Ex,  Culex  trickoppgus. 

TRICHOSPERMB ,  adj.,  tràho- 
spérijms  (  ÔpiÇ ,  poil ,  ^ippat.,  grai- 
ne) ;  qui  a  .lés  graines  velues.  Ex. 
Tf^einmannia  triçkosperma. 

TRICHOSPEWlÉ8,adj.  et  $,  m. 

Îl. ,  Trichospçrn\i.  Nom  donné  par 
ersoon,  Marquis  et  Fries  à  un 
groupe  de  Champignons  ,  compre- 
nant ceux  dont  le  péridioft  menibra- 
neux  est  rempli  de  séminules  entre* 
mêlées  3e  fitamens. 

TWCHOSPIRÉBS,  adj.  et  s.   f.' 

t, .  Trichospireœ*.  Nom  donné  par 
sing  à  une  section  de  la  tribu  des 
Vernouiacées  ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Trichospira.  \ 

9  *  TRICBOSPORÉES,  adj .  et  s-  îj>I., 
JV^noipere^.Tribu^étaWie  par  B!uT 
me,  dans  la  famille  des  Bignortiacées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Tricho* 
sporum. 

TRICHOSTÉMONE,adj.,  tricko- 
stemon  (  fyï£,  poil,  «mifuwv,  étamine)  ; 
qui  a  les  étàmines  velues.  Ex.  Pelarr 
gônlum  trichostemon . 

TRICeOSTOMES.adj.ets.m.  pl.f 
Trlchostoma  (9plÇ  ,  poil ,  crêpa ,  bou- 
che). Nom  donné  par  Latreille ,  Fi- 
cinus  et  Çarus  à  un  ordre  de  Poly- 
pes, comprenant  ceux  dont  la  bouche 
est  entourée  de  cils  oud'orgapearqt*- 
toires.  ' 

TRICHOSTOMOIDÉS,  adj.  et  s. 
m*  pi.,  TrichêHomoidei.  ïribu  delà 
famille  4^s  Mousses  ?   admise    par 
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Bride! ,'  ijur  a  {ïaur  type  le  genre 
*l\-ithéWomum.  " 

-  TOf^etfHtëcîENS ,  adj.  qt  s.  tnV, 
pi.,  Trichothecii.  vNdm  donné  par 
fVies  à  tine  tritm  dé  Tordre  desMu- 
càKnfc.  bai  à  pour  typé  le  genre 

'  'ff(tC1lO*0ftf£,  adj.  îrictiotbmusi 
drcîgahclig)  gcdreitheift^  dsej'fachgc- 
theilt  (ail,  )  (  Tpt^A,  en  trois  T  TSf*vùit 
couper).  Se  dit ,  en  botanique  ,  do 
toute  partie  qtii  ae  divise  et  se  subdî^ 
vise  par  Iroîs  ,  comme  la  tige  du  Mi-- 
rabiHs  Jalapa  T  les  rameaux  de  tf£c- 
tasperma  trichotoma  el  du  Te  t  ra- 
dium irichotomum ,  la  pamcttlc  du 
Stipa  trichotoma  et  du  Clcrodcndmm 
trivholomum  ,  les  corymbes  du  3/flj- 
furûz  trichotoma  ,  la  rj-wi^  des  #W 
phorhes  ,  les  pétioles  de  YEpimcdium 
alpinumi 

THICHIWÏSMB^  s.  m.,  trlchfôh* 
mus  {  rpêlt ,  trois  ;  #$* ,  couleuï4  )V 
Phénomène  qui  a  ïteu  qtrëmd  nif  côrftë 
étant  pkcéèntc^i'ceft^t  la  1uhS(êre, 
ejtde  v*fc:de  trois  auteurs  dtfïeren^ 
tel,  «tiîrarftlfe  sens  cfem  lequeiies* 
iëjoot  lumineux  Je  traversât,  «iost 
que  Soret  l'a  observé  dçws  une  topaa* 
du  Brésil,  dont  leajepblew»  variaient 
du  rose- jaunâtres*  violetet au  blàrid- 
jaunâtre. ,,   ?  .•  „V„    ...j 

TRI€HRQITE*  $$}< ,  '  triolimïtS** 
Se  dit  r d'après  Beudant,.  d'une  a^br' 
«tance qui  offre  iç  pkénomà*e  dit  <rî- 
chroïsmç,  ou  qui  manifeste  une  ton* 
p{e  couleur.       v   .  .      ,     , .    v  ,  >  :» 

TRICIRRÉ  ,  adject.  y  trkirratu** 
(  très ,  trois  5  cirru^  <*ry e  )  ;  «ni- est 
niuni  de  trois  cîrrcs  ou  barbillons* 
Ex.  Ûotitïs  tricir'rata.  \ 

TOtCUNQJEbtUQtJE,  adj^trfei- 
noedricus  (  ipsU  3 trois ,  xfov^,  lit  ^ 
ffya,  base).  Neumann  apnetle  ^^ 
tème,  trïclinoédrique  9  en  cristallogra- 
phie, celui  dans  leque^^e*  j4aqs  coor- 
donnés ne  se  trouvaa^ypas  perpendi- 
culaires entPeux,  tousles  angles  Sont 
àîgus  ou  obtus* 
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:  TttdOBALTIQtJfe  ,  adj.,  Iricohal- 
llcus.  Sous-set  cobal tique  qui  con- 
tient trois  fois  autant  de  base  que  le 
même  sel  à  l'état  neutre.  JÇx.  Sul- 
fotelljiràte  tricobaltiqûe.  • 

TlUGOLOTV,^dj.,  tr icolor;  qui  of- 
fre trois  couleur^  différentes ,  comme 
les  fleurs  du  Tulipa  triçolor  et  di| 
Trppœolum  tricoiofum,  le  pelage  àp 
Didelpkit  iricolor  f  la  coquille  de 
VÛÏim  irtfolçr*        ,    .  ."'    f 

TRIG0QUE*  adject.,  triepecus^ 
{  Tjpitc*  trois;  kô**o*  ,.  grain  ).  Doot 
le  fru i t  est  formé  4e  trois  eoquM.  - 

TRiCOQUl»,  ad]  et  ».  f,  pi., 
Tricocca*  Nam  donné  par  Linné  & 
«ne  Camille  >  par  Royerija  une  ctasse 
dis  piatittéy  comprenant  éelles  dont  le 
fri^tv«e  compose  de  trois  coques  ; 
comme  les  Ëuphorfces. 

xniCOKlVE  tadj,  ,  tricarnis{tr€t9 
trois,  cornu  j  corne);  qui  es  L  arn^é  de 
trois  cornes  ,  comme  le  chaperon  do 
I*  Osmia  tricortiis*  Le  Delphînium  tri- 
corne est  ainsi  appelé  à  cause  de  ses 
capsules,  an  nombre  de  trois,  écartées 
et  aeumînées;  le  Chîronectcs  tricortiis7 
parce  que  le  filet  qui  garnit  sa  lè- 
vre est  triïobé  a  l'extrémité;  VOxf- 
telus  trico-rnis,  parce  qu'il  a  deux 
cornes  sur  là  tële  ei  une  sur  !e  thorax; 
le  Strombits  trîcornts  s  '  parce  que 
sa  coquille  offre  trois  tubercules  ou 
prolotigemeos  en  forme  de  corues. 

TlllCOSTË^adj.,  trieostatus,  trjtj 
çnstalis  (rr^j,  trois,  costa  ,  côte). 
Dont  la  surface  offre  trois  saillies 
en  forme  de  cotes,  (ex.  Hutintis. 
-  irteos  ta  li.r ,  Pa  t  et  ïa  tricos  tata)*  L*  Hc- 
'âchrysum  tricostàtujn  doit  celle  !épi- 
tbète  à  ses  fëuitles^qui^ sont  relevé^ 
de  Iruîs  nervuies. 

TRICOTÉ,  adj  ,  lextïliosu^  textitU. 
T)ont  Ja  surface  a  ^apparence  d*ua 
tissu  de  tricot  Ex.  f^en&s  textd . 
Murex  texùBosus  ,  Nerif  a  textiles  j 
FtHus  h'xturata*  • 

ÏR1GOX1Ï.ÉDOKÉ,  adj.,  trico- 
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tfkfanaw  (  y  *tf  v  trpfr  ,•  nn^  > 

Cotylédon  )..  6ç  4i*  d'unO  ff?aino  <|U> 

Pfàvsmfra*  ...  ,.« 

eus.  Sous-sel  cuivrique  qui  renferme 
trois  fftis  autant  àekme  «pie  te*  sel 
»e*nro  corresponds^.  B»,  «$a(£& 
trwuipriqu*^        ,       . 

TJHCUSpAÉV  adj,H  trietiipid+r 
m;  Jrtiâpittig.  (ait)  jf  fcw,, *  **ojs  , 
M^(ii  f>OM*tè  )  s  qui  es*  fttuni  de  f*oj* 
pointes,  cetno*»  Ut*  feuUks  foX Hfc 
bÙKHâ  triçuspis,ù\t  Sqfifra^t*ijm+ 
pidata  e\  du  Gossjrpium  tri<M*piA<*'r 
imn  vies  fruste  n>  rCh$memtkv*  tri- 
cuétpidëtiU*  et  du  Matfhwla  irâp^iV 
data  ;  \ç*pH#k*  du  Çfùr^pft^lu^^ 
*wpidqtum,U*  GMfûtatrfomflifata 
e*t  ainsi.  apj>ejé,  à  eause  (de  ses.ép+qts 
4rifidss  pouf  le  ptop*«t  j  et  ÏJ4(H4* 
tr<cu*pidatarp*iye  qu*  aa  queues 
terimne  por  trois,  dent*.  î#  «ft?^ 
tricusoidata  porte  trois  appendices  è 
,1'ejd^injté  pos^rjfWO  pW  soi»  coftp*. 
^çJPkalingmm  trimfpki^um  $ffÀe 
taris  pointe*  au  milieu  du  tard  «ttt&r 
rieur  de  son  corselet. 

TRIDACNACÈS  ,  adj,  et  s.  W.plv 
TridqomMQ.  $o}fc  dpipé  pur  îMtnke 
à  une  famille  Je  l'ordre  /des  &1&I4- 
braatfbçe  pélicofrkg  ,;q«i  a  pour  type 
Je  genre  Tndmnè*  . 

Tip|>&Cfftt£#  >  adj.  «U.  i\  pi.  V 
Tridacn*.  Nom  dçnrçé  par  J^marek, 
GtAdfuas  et  Eiehwnld  à  u«e  fa#»itle 
de  MolJuèo^s^n^i  fere*,  ay*nt  pour 
type  le  genre  Tridacna.  ,   y.» 

.»  TMPACIWTE9  /  adjwt.  st  b.  m. 
pi.  ^  TrtdatnifasJ  Hom  àxmné  par 
Latteilie  a  anefaatfHe  dô  l'ordre  des 
Coneoifèrestrtfodpalles,  qwi  a  pair 
type  le  genre  Tridacna» 

TRWACTYhE ,  adj.>  tridacfrlus , 

-tridçttytites.itçàïi  tfois,  &Ufvk«  , 

-doigt  )  ;  qui  a  trois  doigts  aux  "pieds 

(tsx.    Çhakis    tpïdactykif)  ^AU$4o 

tridjtctyla).  Ou  donne  aussi  cette 

ifâibèuà  un  pftiawp  (Slmmu^tri^ 
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fat&fa  )  4o*J;  c^P9tt^ed^^ageoifVtf 

ju  gn  laires  se  com  pose  de  trois  ray  ons. 
On  l'applique  également  à  des  plante^ 
dont  les  feuilles  palmées  se  composent 
toujours  ,  ou  le  plus  ordinairement, 
de  trois  folioles  (ex.  Rhttj  iridac-r 
tjrtat  Saxlfraga  tridaciylile*  }  »  ou 
dont,  les  feuilles  sont  tri li des k  l'exii-é- 
mité  (ex,  CochleariatridactyUtct), 
TltlDACTYLES  ,adj.  cl  s.  m.  pL  , 
Tridatlyla  ,  Tridactyti*  Nom  donap 
par  Klein  a  La  treille ,  Ficiti  us  et  G-i- 
rus  à  une  fnrnille  de  Mammifères  , 
eomprcnfliit  ceux  qui  oui  trois  doigts 
aux;  pieds  \  par  I^ilreille  ,  Ficlnus  et 
CaniSj  à  nne famille d'Oiieanx  Oallî— 
naecs ,  dans  laquelle  se  rangeât  ceux 
qui  n'ont  que  trois  doigts  \  psur  Du^ 
•méril ,  a  une  famille  de  l*ordrc  des 
Coléoptères ,  comprenant  ceux  de  ces 
insectes  qui  ont  trois  articles  à  tous 
les  tarses.  ;„.,    . 

i_    TRIDE\TÉj  adj.  ,    tridentatus  ; 
■jirBygBzahni  È  drejrùihnig  (allem-j 
étires  ,  trois  ,   dais  ,  dent.)  i    qui  est 
s  ffiunï  de  trois  dénis  ou  épines»  comme 
Jps  cuàscs  de  derrière  de  Ja  Laphria 
frldûntaia ,  014  de  trois  divisions  en 
fprme  de  dents  T  comme  le  filet  des 
Jia/niticsùe  VAUmm  ampçloprasum  1 
•  Je    calice  du  Cnêorum  »  rextremité 
îdes  feuilles  du  ]\ïutisia  tridens  ,    du 
Jianuncuius  mdcfdaius  et  du  G  cuis  ta 
tridentata^  la  feuille  qui  garnit  le  nez 
,  du  Rhîntilophtu  tridens, 
,,    TIUD*GITÉ?    adj,  t    indlgdaîus 
(  tow  ,  trois  f  <i'^W  f  doig*  }t  $0  dît 
d'une  ffiuilb  dom  ]#  pétiole  eomfpmi 
4e  Unnine  par  trois  folkto.  Ex.  iJf  e- 
tfyjMhe*  trifalwt*.      :   /,  ... 

XniDIGITÉrPSNMfc,  edj.,  Iflr- 
digiimfrpihnatièSti  $6rn0o+pi*MUii4. 
ÉpitWte  donnéoeux/^/^  dont  le 
awtUûet  d*  pétiole  oomtann  produit 
trois  oétiolftiseeottdairÊs,  serteitôtés 
desqnôls  les  folioles  «ont  aAt8,eUéef . 
Qx.'ïïejfmajuâfigia* 

TVftiXméQAWm,  ad).  »  JrMfo- 
devudfi+*'  Vojn  doooé  par  Hâiijr  à 
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tinè  triéte  doutles  faces  offrent  !tf 
Combinaison  détroits  dodécaèdres.  Ex* 
CkaxiS)  cttrbonatéetridodZçaèdre, 
•  '  TMDY1IR ,  ad}* , ,  tridymus  ;  rfref- 
tàffchlîg  (ail.)  (  rpwi  ,  #rois  ,  $uvotut;  , 
puissance).  On  donne  cette  épitbéte 
eux  lames  des  Agarics ,  lorsqu'entrè 
*éée*  lames  atteignant  jusqu'au  borVI, 
il  s'en  trouve  trois  autres  ,  don  t  celte 
«lu  milieu  est  plus  longue  que  celle 
^fm  se  voit  à,  cbaeun  de  se*  côtés. 
■  TOIDiniAllIE  ,  adj.  J  tridrnamus 
(t^ièç,  trois,  ££vapu;  ,  puissance). 
Bfîïthète  donnre  pnr  Cassel  aux  éta- 
minesétt  Nnreïpses,  dont  trois  sur  six 
sont  pliis  longues  que  les  antres. 

THIÈDRE,  adj.  ,  triedrus  ,  fr*V- 
dricus  (rptU,  trots  ,  Wpa,  base).  Se 
dît  d'un  corps  qui  offre  trois  faces  / 
comme  celui  de  la  Lymnorta  triedrtt; 
ou  comme  les  épines  du  Dtodon  trie- 
drtcum.v 

'  '  ^rltlÉMAfeGIflÉ  \  ad}.  ,  memar- 
gtnatus.  Nom  'tlonnépar  Tïuûy  à  une 
Variété  qui  offre  la  forme  primitive 
tlônt  chaque  bord  est  .remplacé  par 
trois1  facettés.  Ex.G'rtnêttiriémarginé. 
'  TOlBïWÉmiLE  ,  adj.  et  s.  m.  , 
trièhcephalus  (xpiti\ ,  trois  ;  èv\  dans , 
ièfya]lj> ,  tête),  Nom  donné  par  Geof- 
froy Sairit-Hilairë  a  une  classe  de 
Monstres ,  comprenant  ceux  qui  saut 
privés  de  trois  organes  des  sens,  l'o- 
dorat ,  l'ouïe  et  la  vue;  ' 

THEÉPINEDK  t  adj .  ,   trispinosus  ; 

Six  porté  trois  épines  9  cbrnme  le 
oriacide  du  Gevérùmu  trispinosus , 
Atdoi  à\h  Myodèckus  trispinûsHs. 
ÏHIÉPOIMTÉ,  ad).  Nom  donné 
par  Haûy  à  une  variété  en  cube  çfu 
paralléljfripèoV  rectangle  ,  qui  offre 
la  forme  primitive  ,  dont  chaque 
angle  solide  est  rempiooi  par  trois 
facettes:  Ex.  j4 finie Ime  twieptintée. 

TBIFAMÉ  ,  adj. ,  érï fartas  j  drei- 
reikigi*\\.)  ;  qui  est  disposé  sur  trois 
rangs  ,  comme  las  feuittes  du  Didy- 
modon  trifariusf  du  le*  taches  qu'offre 
l'abdomen  {lu  Stomeays  trifaria.  '  > 
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TRIF4&€IÉ,  ad}.  ,    trifasciatwt 

(  ires ,  trois ,  jfascia  ,  bande  )  ;  qui 
est. marqué  de  trois  bandes  d'une 
autre  couleur  que  le  fond.  Ex.  £<z- 
sypegoh  trifasciatns ,  Ortalis  tri— 
fasciata.'  ''■'•"  •    - 

TRIFERREUX  ,  adj.  ,  triferrosusl 
Sous-sel  ferreux  qui  contient  trois  foie 
autant  de  base  que  le  sel  neutre  cor- 
respondant. Ex.  SUieaje  ifïferrewc. 

TRIFEUBIQUE  ,  adj. ,  triferricu*. 
Sous- sel  fevrique  qui  contient  trois 
fois  autant  de  base  que  le  sel  neutre 
correspondant.  ,Ex.  SulfotelluraU 
triferrèjùé.  '  -  m    \ 

TOIFETOLLÉ  9  adject. ,  trifoRatus 
\  très  y  trots  ,/olinm ,'  feuille).  -&y* 
noriyme  peu  usité  de  tirifbUé: 

TRIFIDE,  adj.  f  trifidus  ;  drty- 
spalïig  (aft.)  (trts  ,  trois  ,  fissûs9 
fendu  )  ;  qui  est  divisé  en  trois  par** 
ties  ,  segmerts  ,  lobes  ou  brauehes^ 
comme  lés  feuilles  èi\  Petésiû  ttifida 
et  du  Ptehstéphium  îrifidum  ,  la  oo- 
rolle  du  Gedium  trtfidum  ,\tipéMc*s 
de  YHjrpecoum  procumbens ,  le  stig*- 
maie  èvt  Phtèp ,  le  style  de  Ylxia 
chinensis,  les. vriiies  du  Bignonèa 
unguis  cali.  '    v 

TR1FLORE  ,  adj.  ;  triflorus ;dref- 
èêtmig{*\L)  ( /r^, trois, ^î^,  fleur); 
qui  porte  trois  fleurs  ,  comme  les 
pédoncules  du  Cyiisus  triflorus  ,  de 
'l'OEnolhera  triflora  et  du  Mogoriiun 
triflorum  ;  ou  qui  renferme  trois 
fleurs ,  Comme  la  eupult  du  Fogus 
Gastanea  et  la  ^/ume  de  VMgilopê 
ovata.  -       , 

-  TRfFOUACÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
TrifùUactœ.  Nom  donné  par  Ebee- 
maW  a  une  tribu  de  là  famille:  des 
Légirmiuçfjses ,  qui  a  pour  type  le 
genre  Trifolium. 

TRIFOllÉ  9  adject.  ,  trifoKaUts  ; 
dreibtattrig  (ail.)  (  <r^r  trois  ,  yô- 
//um\  feuille)  ;  qui  a, les  feuilles  dis- 
posées trois  par  trois  à  l'extrémité 
des  pétioles  (  ex.  Triphasiatrijùhàta, 
Polfsikhum  trif&atum.  Panas  trù- 
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Jolium) ,  au  trois,  fois  déeempatfées 
(ex.  Anémone  irifolia  ,  Clematie 
trifoliatâ  ).  .  ^ 

TMIFOLl&S-,  .adjeut,  et  s.  f.  pi.  , 
TrifoUùœ.  Section  de  la  tribu  de» 
Lotj&es  ,  admise  par  Caudollé,  qui 
a  pour  type  le  genre  TrifaUum, 

TRIFOIK&P  ,ajj*. ,  trijol*ol**u. 
Se  dit  d'une  feuille  _  digitée  dont  V 
pétiole  commun  se  termine  par  trois 
folioles  qui  patient  tootei  de  son 
commet  (  ex.  NaitaUu  Irifoliotalus  , 
Lardizeéala  tri  foliota),  ou  d'une 
feuille  pennée  dont  le  pétiole  com- 
mun offre  deux  folioles  latérales  et 
«ne  terminale  •(  ex.  -Roiia  trifoiio~ 
lata). 
.    TRIFOJUP4LLE8.  ,fV«*  Man- 

TB4UX  TfUtro&ÉS. 

TRIFORMË  ,  adjecL  y  triformis. 
Épithète  donnée  p$x  Hauy  à  une  va- 
riété dent  le»  face*  présentent  la  conv 
bîaaiéon  de  trois  ,  firmes  réjçn  arqua  r 
Mes ,  telles  que  le  cube ,  roct^dre 
-régulier  et  le  dodécaèdre  à  pjaos 
xhombes  (ex»  Alumine  sulfatée  tri- 
forme)  ;  per  ft.  Çessim  ji  la  calathide 
des  Sysuuithérçes ,  lorsqu'elle  cony 
tient  trois  sortes  de. fleurs  diffère*^ 

rW  forme  {ex,  JSrigettpn  acre  p 
Peziza  triformis ,  granulaire ,  ep 
pfernier  lieu»  s'ouvre  çneuile  et  de- 
vient d'nbord  concave ,jniis  convexe. 

TRJFRONDE^  edj . ,  trifrWt ,  Se 
dit  d'une  fougère  (  Açrosiichum  tri- 
frons  )  qui  offre  des  fropdes  ou  dus 
-feuilles  de  trois  formes  différentes.. 

TRIFWQIJÉ,  adj.,  trifur&tius  ; 
dreigabelig  -(ali,)  ;  irifoxçaio  (il.) 
(  Ire*  f  trois  *  fur'ca  f  fourche  )  ;  qui 
est  divisé  au  sommet  en  trois,  parties 
très-déliées  ,  comme,  les  faits  du 
l'hrinciaJtirta,  les  feuilles  de  l*Eu- 
xyaps  irifurçatiu ,  de  YHeUophila 
Uifurca  et  du  Microgyne  frifurcata , 
-les  lobes  des  feuilles  du.  Saxifrage 
trifurcata.  ,    '  .  .  ».  ' 

TRIGAME,  adj*>,  tnigamus  (  rf  te , 
trois,  yipQt,  noee^.   Se  dit  de  la 
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calathide  des  fynanifaérées  y  quand 
.elle  renferme  trois*  sortes  de  fleura 
différentes  sous  le  rapport  du  sexe  » 
comme ,  celle  *  de  plusieurs  Calen- 
dulées* 

TRIGÉMIIVÉ  ,  adj. ,  trigemina- 
tus,t  tripUcato-geminatus ,  tergemi- 
natu*.  Nom  donné  par  Haùy  à  une 
variété  offrant  la  combinaison  de  six 
solides  qui ,  étant  cris  deux  ,a  deux  %f 
s q Tilde  fa  m l' ni c espèce*  Ex,  Cfiauj; 
curhonatée  trigêatirtêe»  ,  '  • ,  ' 

I  i;u.i;si\i\L,  i^trigesimalis. 
Nom  donné  parHaùy  à  un  cristal  quï 
présente  trente  faces.  Ex.J&aryte sut- 
fatée  trigésimaley      ,  \* 

TRIGt  AND  }  adj.  1  triglans.  tp i- 
tbète  donnée  par  Mirlbel  au  calj&ion, 
quand  la  cupule  renferme  trois  glands. 
%x.  JFagus  Castankd. 

TRJGLIDFS,  bdf.et's.  m:  pï^  , 
Trïgltdes*  Nom  donné  par  Bisso  a 
,  une  famille  de  poissons,  qui  a  pour 
type  le  ^enre  Tri  g  la. 
^..TIUGLOCHIDÉj  adj,  ,  triglochi- 
deux*  triglochis*  Se  dit  d'un  aiguil- 
lon terminé  par  trois  pointes  recour- 
bées. Ev.  TriglomEn. 
'  ïltïGLOClilWÉES ,  adj.  et  s.f.  pt,? 
*Triglùchincœ*  Nom  donné  par  Rei- 
chenhftcK  à  un  groupe  de  la  famille 
des  Lilîacéei ,  quia  pour  ïype  le  genre 
Trifhchin.-     .  ;     V 

TniGLOSSÉBS  ,  ad),  et  s.  f,  ft.  V 
*  Triglosseœ*  Section  admise  par  /Née* 
d'Esenbeck»  dans  la  tribu  dès  Eanabur 
fiê*f  ,  qui  a  pçw  type  fc  jjenre  Tri*- 

gbsjum*  ,     ,  m  . 

.  THIGLOSSINEES.,  adj.  et  s.  f.  pi,; 
Trtglqssime^  Tribu  a,4œi«epar  Link  , 
dana  la  iamille  des  Graminées ,  qui  a 
ps>ur  tjrpe  le  genre  Triglossum*  .  ru 
TRIGLUMC,  adj.,  trigluml$;m\ 
lenfewe  twis.glumef ,  comme,  les 
capUnleé  terminaux  du  Jttncvf  xtri- 

jfumt'Sf.  ,  .  ,     ,  » 

TRIGL^PHE,  adjeçt. ,  trw&Pm* 
>((«^îç,  trois  ,  ytâ*t* ,  graver).  Wom 
fdonué  par  Haiij  à  hol  cristal  présen,- 
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tant  la  forme  ffun  tube  chargé  dfc 
stries  qnt  ont  trois  directions  perpen^ 
titulaires  entr'elles  sjir  lès  trais  faces' 
concourant  à  la  formation1  cPtin  métne* 

yngh:  solide.    Ex.   Fer  sulfuré  tri* 

TflIGO.\E  ,  adj-  ,  trigonus  ;  drcî- 
hantig ,  dreieckig  (ail  )  (tj&itç,  iroïlf 
-yuvtx  j  auglej  ;  tjui  oflYe  trois  angles, 
comme  l'oa^  Je  TÂÎuma  Planiago  , 
]a  capsule  cTe  l#/rli  perslca ,  la  carcè- 
rulc  du  Pidygonum  FagQffîrumy  les 
coques  de  l,i  àiérésile  du  Jfnoxia 
stricta  a  le  rypsèlè  du  Baltimora  ,  le 
*/rH/>e  du  Cncfl.t  nncifera ,  IVi'émiét  du 
hamùtm  ai/mm  3  les  feuilles  du  Bu- 
lomwj  urnbdltâm ,  les  graines  du 
Fagus  sylvatica ,  lu  hampe  de  Y  À  lis- 
ma  Ptantago  \  les  pédoncules  du  Zo- 
*'(wthïi>  stcrilis  ,  le  placentaire  du 
"Potemoniitrn  ,  le  stigmate  àvYAlhncp, 
major ,  le  jfy fo  d u  L tïïu/H  £ u#i/^ r« rà , 
ïa  f^e  du  Scirpits  sfhatkus  ?  le» 
corps  de  rOjJmcj'ûjî  trlgonus  ,  les 
taches  des  ailes  du  Syrphus  tri— 
g.onu&  et  de  YAbjrfa  trigona* 

Tni<-0\J::  ,  a^ci,  ,  trigonatusj 
qui  offre  trois  angles  et  trois  faces  , 
comme  la  coquille  de  la  Çrassatdla 
trigonata  et  de  la  Mactra  trigondta. 

TtuGO\EES,  ad],  et  6.  f,  pi,  t 
,  Trigonatœ.  Nom  donné  par  JL*ajp&r^k 
,à  faéfatnftlçfc  Vardre^^irofchi- 
ftr&  :k|«iIKS|làdes^'  -qui .»  pour  type 

tlttftMfiSf.àdjëci. Jets.*n«  fït^, 

Çrigona.  Nom  donné  par  Lamarck^fc 

«tinfc  ftnofHl©  <îè  Crustacés  nOmoBran-- 

*cnes  braenyures .' ' ccfmprettan*  ^eite 

'dont  te  tn6tat%  esl  <*e  ^  P****- 

que  triangulaire.  '  ^ôfrt  TJafAfrW*- 

cornU  (trigàÈisr,  rrigonè  /  dorniï*, 
corne)  ;  qui  a  les  antennes  trigooèi. 
*55*^  PmussUs trigthtieorrdi. '*•      r 
,!    XBiGpNOCARM  ,'  atljl  ',   trtgo)- 


mm* 

frttfc) ,  <fuU  des  (rultft  triçornei*  fi*V. 
fateriafiella  trigonàcarpa.  v 

TIUGONOCÉPHALE  ,  «adj.  ,  ^ 
gekçcephaius  (  «piyttvoç  ,  trigene  , 
it^scXA  ,  tête  J  ;  quf  a  la  tète  èriangm-l 
JéVe.vEx.  Oymoihm  trigonooephtUal 
Distoma  trigôûo&epkakihîi  • 
-  timmiSiAIilE,  *§;Sirig*nu- 
taris  ;  qiii  est  *  presque  trïgonei  E^ 
Màrpsn  trigèniitâris.  '•••-. 

TRieCWULE,  ad];,  frlgohulus ? 
qui  offre  trois  angles  'prefequ'eftiaés  -, 
comme  la,  eo^uille  du  Murex  trigam 
îmlus  et  de  rÊ</iér<«  trigenufa.  \ 
\  TBIGYNE  ,  acfj. ,  trigjrnûs;  d*êy+ 
weiïig  (aM.)  (Tp«l«,  trois  ^vn,  ftm*- 
me),  Se  dit  d'uûe  plante  dont  lés 
fleurs  contiennent  trois'  pistils.  Ex. 
Velustrus  trigyrvus  ,  Ôr*s*ula'ti&- 
gypa  v  Linum  tHgrnum.   ,v        » 

TIllGYlVfB,  s. 'î!;,  trigynià.  Nom 
^onùé,  dans  le  'système  texuel  de 
Lî itrté ,  à  dit  ordres  comprenant  4eb 
fiante*  qui  ont  trois  pestas*      »  '  ?-.  4 

TBIOE*A*DRri ,  âdj.1,  trihexçe- 
'drus  (tpeii ,  trois,  ÏÇ;  six-,  ij)w  ,-b»0>. 
épithète donnéepar  flafty^tà. une  |«V: 
Tiëtë  dont  la^tftface^t  corafoieoole 
l^S  rnngs  de  facettes  Jdisp^s4e*til 
tiaf  sîx.  E^e.  Potàsst  nttNké*  li»f- 

%^**:,/^    *;       r     •    "'■    l 

~  'TttlIltILAWBSv '«t^fv ;jC^ "'»•  *'H-'!» 
'TrtHVàtà.  Nbirt^doiiné  par  Açardb/à 
tine  classé  Ae 'plantes  pbaHéroeotylé- 
dones  complètes  diseif ynes*polyp4fc- 
talet,  qui  comprend  les  Tr opéolées  . 
Hippôcastariées,  Malpigbiaeées,  Aoé- 
•ririées ,  "îRbambolidées , /lléllacles  , 
Sapi  hdacées  et  Térébh^tbaoëes. 
:  TOIHTDWQVE ,  adj^  ,f  trihydricm. 
^pUnète  ddhnée  par  Berfcdtus  mi 
troisième  de^ré^ydrogénation  ém 
corps  qui  se  combinent  en  plusieurs 
proportions  Averses1  avec   rhy^ro^ 

S*  ie,  où  aux  composés  de  troisato^ies 
ydrogèrieàvec  un  atome  àfmà  a*- 
tre  corps  simple.  Ex.  Ph&àpkuPetrt- 
'tpdrtyueï  ou'  pi*  fcydrogèno  pbos- 
^horéspontané^en^aainaïaUf,^ 
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a  été  dé*ccm*ert  par  Ôingnené*  en 
1^83;  Ârséniure  tmkydrique,o\i%(k 
frjpdi-ogèftt  arséaie*  ;  Nttrure' triny- 
thrique ,'  du  ammonfoquë.       - 

TRHODtlUB  ,s.in:,  triodurëtum >;9 
trfodetum.  lodure  qui  contient  trofc 
fcts  autant  d'foée  <ra<*  Tiockit^e  sim- 
ple correspondant.  Ex.  Trifodure'  de 
potassium*  ■'  '! 

TRIJUGUÉ  ,  adj. ,  trijugus  f  ifrefci 


Ex.  Tribulu*  irijugus,  Mtlfcàcta 
trijugû.  '  '    ■  ';.  •■•■'   -! 

TRILATÉHAfc;  adj.,  trilûtertiHè 
(*r<?*,  trois,  V«to^  j  itfoté  J  ;  qui  a 
tff«â  cet  es.  Synonyme  de 'Triédre; 

VRflLIT^QCÉ,  etfj.  ,  trilitnititsi 
S&ttS*sel  litfeiqiie  «jui;  contient  troié 
fois  autant  de  base  que  le  sëî  neutre 
eorrapbujaiit.  ;  BaC.  Skljbéetlnhate 
trilitktyti*.    r    •'"  •  ''| 

-  TOÉ1ÉPBMÎ,  àdjeet.,  irtkphkti 
(-rftf« ,  trois  ,!0ifotfc»,  écaiïtej  j  qui  est 
muai  de  trois  écailles.    '  • v<  •    ,' :  *; 

qtjlr  *;  ïk»fr  par  «trois  iobes.  £)fr*ri0rt 

TMLOBÉ, idjj»,  triïoiïus',  trtîo* 
ixtus  j  értylappîè'i&L])  (  très,  tWrè; 
iôêast,  lobe)  ;  qui  est  pafrta^é  éh  '  trbl$ 
lobes ,  comme  les  feuilles  du  RëfiturÂ 
culus  tritobus,  de  vïïepuibcû  irildba  . 
,*«  Papuhr  tfikitm y  *a  Spireêà 
trilobata  et  du  PpéàhbtWiWMa^ 
tum ,  Ja  Jrvnde  du  flcngcrmannia 
trtffetoR*  ,  •  les  pétales  de  r*œ*io- 
<tew*  etffofct  ,  le  àttgmàte  dti  /,*-> 
#W«* ,  les  utricules  politiques  dû 
Serapias  longifolia ,  la  nageoire .  Cau^ 

»  *ItlMBIT£&?  adj.  et  s.  m.  dfcl 
$Vî&ftifer:  'Kofti  donné  par  Cuvier 
et talfteftitt'a'vm  ordre,  par  Eichwald 
à^ttâ  famille  de  Crustacés^  compre- 
na*t;  des  animaux  fossiles  dont  le 
eèrps  est  divise*    en  trois  lobes 


TRti*  555 

TfflLOCULAiM!  y  au). ,  ttitoeula- 
trs  ;  dreifâeherig  (al!.)  (fror,  trois* 
îoâtcla y  loge)  ;  qui  est  partagé  in-' 
terieurentent  en  trois  loges  i  comme 
la  :  hdie  de  V  Asparagus  officlnaUs  ', 
la'  çapsiM  du  -Çorchàrus  (ritocûiafis^ 
le  Hà/du  du  'TVfcrfr  palusttis  f  le* 
péporiàri  Étyontà  dtifien.    ;  .     '; 

TRIMACIjLÉ;  adj. ,  îHmaçuîatwLà 
{ires ?  tvk ,-  .  ifetteiife  ',  *  **<*#)  ; 
qui  est  .marqué  de  trots  taicues  >  oom* 
me  Y  abdomen  du  Tabanus  trimmewi 
ktius  r  fe  ailes  Mu  Ttypèùç  Irlma- 
vùlala  r  k  mquillein  Çyihc^rta  tri* 
maèuhtia  ,*  \e>  corps-  Au  Laèrus 
tifàmaoulatus ,  les  Hytree  éa  MyUfy 
fcù  trwwcidata*.    ■  » 

TRIMAGIVÉSIQUE ,  adjectif,  /W* 
iït^«e«ci^.\§pus^|  magwç»k|»eiqui . 
contient  trois  iojs  autant  4e  ^«^  ^u# 
lesel  neutre  correspondant „£x.t«$^* 
foteUurot& >>JrigHgfaiq^tc ': , .,.,  ,  ...^ 

gfwosusf.&fljp-sd  WW!g|n«wc  #*i 
çtmtieot  iro»sfoivs^Uurt  4e,fc#«^V«l 
^  seL^flUœ^rç^^ 
li^ximmgtwnç-.  >        <.  4  -  b 

gjrrow^.  Sel  ^ier^reu^  4w^  Ifqu^l 
il  e^ntre  trois  fo^  au^ip(  de  .^a^t  gue 
dans  le  set  peiitre  correspon^ai^^.I^ 
Sulfotellu'     '—'        ---—'- 


èbirfinnt  ïfojs  fois  au  tant'  de  base  que 
le  sel  neutre  correspond  fin  t;  Ex: 
&aïfot?lfifratc  trimeircurîtptc*  *  '   '  '^ 

TREWEïtftS , adj.  et  s.  m,  pï.?  TVf* 
wenz  (  Tt^ît;,  trois,  pipoc,  parliè5*.*^om 
iïônni-piirfluvîfr  j  Latreïllc^  LarhartK 
et  £ii-.liwald  a  nne^ectîou  de' l'otdlrjé 
deà loiécte*  Qo\èop\èfés  ,coftjpt«fttaàt 
ceux  qfui'oht  (rois  arïîctei  à  téus  ' W 
tarses r 

TpïMÉTRKjtoE ,  adj  .jrïfaétricu* 
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1REM0RP9F;    adj.  ,   trimorphus 

(rptîç*  trois  ,  fxop<p? ,  forme  }.  Se  dit 
d'une  substance  minérale  :  qui.  pept 
donner  des  cristaux  appartenant  à 
trois  systèmes  différens ,  ou  appaxte-* 
nant à  un  même  système ,  mais  avec 
^e  telles  différences  d'angles,  qu'on 
ne'  saurait  les  dériver  d'une  forme 
fondamentale  commune. 

TltiAIORP&ISMfi  ,  s.  m. ,  tnimor^ 
phismus*  Etat  des  substapces  trimer?» 
pue».  ;•,     -  "*  ;.     "'»  <■.  ' -  « 

TRttÇfAIBE.,  adj.  ,  .{rymyarku 
(tocî(,  /rois,  pufov,  muscle).  Épi*-» 
tJbéte  donnée  aux  coquilles  bivalves 
qui  présentent  trois  impressions*  mu** 
cul  air  es  sur  chaque  valve.  Ex.  Ano* 
dotea.        ,"'."..•■.  .  "^    ' 

TRCVERYÊ,  idj.,  trinervis,  Irî- 
nèryîus ,  trinervatus^  dreyrippigt  i 
dreynérvigt  (ait) .( *>•<?* ,  trois,  #er-^ 
p«« ,  nerf  5.  Se*  dit  dés  fetdllcs  (  ex} 
Eelàpes  tritoervis , ;  friptarosperrrium 
trtnervtyLlsiàitthtts  i&nervius ,  &lr 
dentanda  trlitèrvta  y  fânutn  trihèr- 
vmm\  N'&venhurgiâ  trinerVata)  et 
des  phyllodvs  ^ex.  Acacia  trinervàtà)\ 
qui  offrent  trois  nervures,  iongïtudU 
nales  partant  de  leur  bnsc.    ■  ••'- 

TÀINJSÏllYULÉ ,  adj.,  trinfrvûlatus\ 
Se  dit  du  placentaire^  lorsqu'on  y 
remarque  trois  uervule?-      ,         ^ 

T1U1VIGCOLIQUE,  pdj.  rtrinicc(*i 
licus.  Sous-sel  nie  colique  qui  contient 
trois  fois  autaul  de  base  que  je.  sel 
neutre  correspondant*  Ex.  Sulfirtel* 
lurafe  triniccoliqucm         v         . 

TRI0CTAEDBE  ,  ad jeet. ,  friocr> 
taedrus*  Nom  donné  p^r  Hauy  à  une 
variété  dont  la  forme  présente  ,  dans, 
l'ensemble  de  sus  faces,  la  combinai-; 
son  de  trois  octaèdres.  Ex.  BarjrU 
Julfaféc  tri  octaèdre.  '.       ;f 

TÏUQïHQUEj  tàfetifa  triodiciù 

irpnçy,  trpis  ;',"  ©&; ,    rou^ej.  .Npn^ 
onué  par  Hauy  à  une  variété  dont 
le  signe  renferme  trois   espèces   $é, 
.  loi? 1 1W a/mnk t  lawcjimde^ixj^ 
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et  4a  troisième  intermédiaire.  Ex* 
Chaux  carbonate?  triodiqHe* 

IIUO^CIE  vs.  L,  tnoccia  (<^ttç  , 
trois,  oixta,  maison).  Linné  don- 
nait ce  nom,  dans' son  système  sexué), 
à  un, ordre  comprenant  des  plantes 
dont  un  individu  porte  des-  fleurs 
hermaphrodites  ,  un  autre  des  fleurs 
mâles  $  et  un  troisième  des  fleurs  fe— 
mcHes.  :  • 

TRIOÉCIQLE,  adj.,  trioecicus  ; 
cuit  appartient  à  la  trioécie.     , 

TRtOTVYCBIDÉS,  adj  et  s.  m.  pi., 
Trionjrçkidai,  Bell  appelle  ainsi  une 
famille  de  Reptiles  tbclôniens  ,  qui 
renferme  le  genre  Tmnyx. 
V  TflJONYCBiWpÉS ,  adj.  Aet  s.  m. 
pi. ,  Trionychçïdfu,  Famille  de  Rep* 
tues  Cbéloniens.,  admjse  par  Fiuin— 
ger/  qui*  Apotfr  type  le  genre 
Trionyx^  ' ,  ,   • 

TluaYïeiDÉS,  adjeel,  efc-s.  m* 
pi.  ,  Trionycidœ.  Nom  donné,  par 
Gra\y  à  une  famille  4e  Perdre  des  Rep- 
tiles ÇhélonicnÀ,  qui  a  pour  tjp#-l« 
genre  Trionyx.  ''•■.,■».',.     \ 

Wthpphprus  lypîçi  trois,  cW,  oiseau,, 
çipw ,  porter  ).  L' Antirrhin^m  trhor-? 
nithùpharupi  a,  ses  fleOifs  teHeJaent 
disposée&et  cquWmées,  qu'elles  sjem* 
blept  représenter  t^Dis  oiseaux  les  ai- 
les itcu  dues. ,  .  ,  J  ï 

TIUOYJJLE  ,^dj.  triovulatus (4ry*> 
trois  >4>vifw  rcmè)+  Sq  dit. d'un  o»>û*>$ 
oui  renferme  trois  ovules.   ,     ^ 
^   TIUOXXDB. /Y.  TaitOXIM, 

TKIPALÉOLÉ,  adj.  t  iripalepfar 
tus?  qui  es  t  composé,  de  trois  paléoles  f 
comme  la  faaUculc  ànBambusia^arw^ 
dinacea.  -    ., 

TniïMRTÏ  3  adj.  t  Snpartitasidfith 
getheitt,  dreillieilig  (alL)  (fr*j,  trois, 
pars^  partie}.  Se  dit,  en  botaoique^des 
prties  qui  sont  divisées  en  troi^jaa.^ 
qu'au  ditb'i  de  leur  moitié  ,  ^  «mu^ti 
V  art  lie  iu  Pulygala  vulgarîs  tlt3  éf>$-> 
nés  du  Bçrberis  vulgaris ,  le  «  alif^à^ 
Vjilisma  Planta  go  ,  les  feuillqijfa 


Remunculus  tripattitus,  de  l'Alchc* 
m  Ma  triparti  ta  et  du  Caladium  tri* 
partitum  ,  lie  placentaire  de»  Orchi- 
dée*. 

TRfPAHTIBLE  ,  adj.  triparttMis. 
Se  dit  an  placentaire  y  lorsqu'il 'est  sus*-1 
ceptible  de  fie  diviser,  par  la  débis<-  '. 
cence  ,  en  trois  portions  séminiféres, 
qui   restent  fixées  à   la.  marge  des 
cloisons.   Ex.  Liliutri.  .  v  • 

T&IPENNÉ  ,  adj.  ,  mpennalus  / 
drcifachgefiedert  (ail.)  (  /ré*,  trois-, : 
penna,  aile.  )  Épithète  donnée  par 
Mirbel  uHX  feuilles  dont  le  pétiole 
commun  porte  latéralement  des  pé- 
tioles secondaires ,  qui  à  leur  tour  en 
produisent  d'autres  f  sur  les  cotés  des-  - 
quels  les  feuille*  sont  implantées.  Ex. 
Sisymbrium  tripinnatum  \  Tripinna* 
via  tripinnata. 

THlPfcTALE,  ad).  ,  tripetatus 
(  Tftïç  ,  trois,  irfT«Xov,  pétale  ).  Se  dit 
d'une  corolle  qui  est  composée  de 
trois  pétales.  Ex.  Gatma  trjpetala, 
Helianthemum  tripetalufo 

TftIPÉTALOIDE  ,  adj. ,  tripeta- 
hideus  (t/jiîî,  trois,  *#'ta).©y,  pétale, 
«*•<>  ressemblance);  qui  a  l'air  d'avoir 
seulement  trois  pétales,  connue  la 
corolle  de  l' Unona  tripetaloïdea  ,  qui 
en  a  trois  extérieurs  grands  et  trois 
internes  très  -  courts  y  .ou  comme 
YOrckù  tripetaloïdês ,  dont  deux  des 
cinq  pétales  son^  si  courts,  qu'au  pre- 
mier coup  d'oeil  la  âoxir  semble  tripe- 
taie.  -      ,  # 

TRIPKTALQIDÏIS  ,  *dj,  et  s.  f.pl. 
Tripetaloïdcœ.  Nom  donné  par  Linné 
à  une  .famille  de.  plantes,  compre- 
nant celles  qui  ont  trois  pétales  ou 
trois  divisions  à  leur  calice ,  comme 
YAtisma, 

IJUPÉTHÉLIACÉES,  a<lj.  ets.f; 
pi.  Tripetheliateœ.  Nom  dbtihé  pair. 
Fries,  tsoVweiWr  e|  Fce  à  un  groupe 
de  la  famille  de*  Lichens  *  qtii  a  pour 
tjpe ik  geaje  Tripetùefotm.  *• 
-  mamutet  «d)i ,  irtpliyilu*;: 
dreyblàUriç,(^)\(Kfarimk,  ftfMfcv,  ' 
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feuHte  ).  On  donne  cette  épithète  au" 
calice  ,  quand  il  est  composé  de  trois*1 
pièces  (ex.  AÏismu)  ,et  aux  plantes 
qui  ont  leurs  feuille* ,  ou  verticittéesf 
trois  par  troï$  {  ex.  Paiicourea]  \rt* 
phytfd  )  ,  ou  profondément  partagées 
en  trois  lobes  (ex.  Peromca  trfphfl~ 
los  ,  Achfy-s  trîphj-lla)y6\x  terminée* 
par  trois  folioles  y  ex.  Yossiria  frtV 
pkyllos'). 

TIUPILE,  adj.  ,   trlpilxts  (  très, 
trois  ypitUs,  poil).  Quelques  entomo-* 
logistes  ont,  appelé  '  les  Icbneamonr 
mouches  tripiles,  à  cause  dés  trots  soies 
qui  composent  leur  tarière. 

TRtPtlVïVATtFlBE,  adj  ,  tripinna- 
tifidtts;  {fui  est  trois  foi»  pimiattftde  ,' 
comme  les  frondes  de  YAdenophorus 
tripihiiatifida.  ; 

^ïftH^AMT^adji  Nom  donné  par 
Hafcy  a  une  variété dans  lé  signe  de' 
laquelle  un  dés  exposanstest  répété 
trois  fois  parmi  les  termes  d'une  série* 
qui,san*eeJa,  sérail  régulière. -Ex.  Pé* 
ridottripèanè.    '.  J  •*•  -  ' 

TFUPLATIKI$#Jfc  ,  adj,,  triplatlni- 

eus;  sous-se!  platinique  dans  lequel  9 

entre   trois   fois  autant  de  base  que 

-  dans  le  -soi  neutre  correspondant.  Éx. 

Stilf&telturate  triplatiniijue. 

THIPLE  >  adj» ,  tiripkx.  Thénard 
appelle  sels  triples  les  combinaison» 
homogènes  d'-un  acide  et  de  deux  btf*-> 
ses  i  qui  sont  probable  meut  des  sels* 
doubles,  c'est-à-dire  des  combinaisons 
de  deux  sels.  Au  reste  le  nom  de  sels* 
triples  avait  été  donné  autrefois  à  ces» 
dernières  combinaisons, Haûy  donné» 
Hépubète  àefrïpt*  a  tme  variété' de* 
plomb  carbonate  h  qui  est  composée* 
de  trois  prismes;  hexaèdres"  éempri- 
rttés;  réunis  autour  tfmiaxe  contaniaV 
Les  botanistes-  disent  le ?  stigmate  tif^ 
pic,  quanrfileet  profondément  drvisév 
eu  trois  lobes.  (  E*.  Iris.  )  v 
i  TRIPMCATO-GÉWI^.^.TKaoï- 
MIWÎ. ■     '  r  .'  % 

TBiPLlCATO-IVÉtWÉ.    |f.    T*r*' 
pUlMBRVi. 
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TWÇIIIS^V^  ad*,  ,  juipliner-. 
tiuu*,  trip(lnwvift  dreifac^geaderi., 
tâlp  ;  ijriplu*  ^triple*  nprvusr  nerf  ), 
Epttbète  donnée  par  Caodolfe  aux 
feuilles  dont  la  base,  du  limbe  offre, 
de  cbaquecôté  de  la  nervure  moyenne, 
40e  nervure  partant .  évidemment  de 
cette  dernière  ,  mais  plus  grosse  qiie, 
les  suivantes,  et  dont  le  vokune  égale 
presque  celui  de  la  nervure  médiane* 
Ex,  Crjptoçarja  iripUnervis  %  H,y^ 
periçum  triplinerue  ,  Miconia  tripli-*\ 
nerria.  v  . 

TlUFLOEDRWiliE*^.  >  trmiae- 
dricmf  (xpw\6*i 4  triple  f  Wpa,  base), 
fibm  donné  par  Haûy  à  une  variété 
4ont  là  surface  présente  f  vers  cba~  ' 
qne  sommet,,  Hjois*  nrdfejS.drfeeet- 
tfif  ,.doui  cbaçun  est  triple  du  soir 
Tanjt*  Ex,  CluwccarlmjuttU  triplée* 
drique.    ,  ,     , 

.  TEdfLQWlQW,  zàj^tripluwr 
biens  ;  sous-sel  plombique  qui  reu* 
farine  trois  fois  autant  dé  base  que  le 
sel  neutre  correspondant.  Ex..  ^^*« 
taU  tripkmtdqus.   : 

tolPLOPTÈB^adj.  IripkpUrus, 
(tscttXôoç  ,  triple,  *rcas»  ,  aile  )v 
i*a  GaMÏanira  iriploptera  a  de  chaque 
cpté*  du  corps,  une  ailé  membraneuse 
ou  nageoire  partagée  en.  trais  lames 
minces.    ,, 

,  TJliPL^SXÉ¥ONE,adi./r^/a*^ 
wm»U' Iffiit'tioi  )  triple,  ©Tjjawv,  étai 
mipe}.  Epituète'doonée  parWacben- 
dorJF  au*  plantas  dont  les  éUminM> 
sont  en  n*mhi?e  donble  de  celui  de*, 
divisions  delà  conolle» - , 

,  TIUPQLÉEJV  f  atlj,  *  qni  a  le,  «a*, 
raefceft*  du  ttripeïiï)  *Q*  e^^^wnrtfti 
biiv s*c  *t  «*d4  ttt  ttfueber,  Schiste^ 
trip^lm^st§^uipoiéeW$t  ...,.,.  s  ^ 
TIUPO\£m:,*dj  >  iripwct4tus>, 
(Arcs*  *ok  „wmctw*  i  r  poieA  )  ; .  iQjui 
est  marqué  de  trois  points  coloré*  i:- 

torius,  lesélytres  de  la  Coccirwlta  *f**i 
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purtctmla^lecorpsd^  fïibrfoï 
lotus*  < 

'rj&IPOTÀSSIQUE,    adj.,   tnp*~ 
tassicus  ;    sous-sel  potassique    qui 
contient  trots  fois  autant  de  hase  qne 
lé  sel  neutre  correspondant.  En.  Sal*>  • 
fçtejlurate  tripotassiqut* 

TBipTÈRE,adj.,  tripleru*(rptiçr 
trois  ,  ïTTfjwv ,  aile  )>qui  est  muni  dé 
trois  ailes ,  comme  1*  carcémU  ém 
Rhewi\  «  capsule  du  Beg9ma  obli- 
qua ',:  la  graine  do,  Péerospérmum,  lu 
coquille  du  Jlfurepp  tripterus. 

TMIQUÈTJRg ,  adj . ,  triqueter;  drei- 
seing,  drelschneidig  (&\\.);  (xpi^tri- 
pjement,  i£p«,  base  )  ;  qui  offre  trot* 
côtes ,  on.  trois  faces ,  comme  la  <  00-» 

SuiUe  de  WDonaf  triquetra+le  corps 
e  VOstraciou  Iriqueier,  \e$pédamu>* 
les  du  Wormia  (riquetra  et  de  FJ3<* 
ryngium  (riquetrum  ,  le  placentaire 
du  DcdonoM  vhcosa  %  les  rameaux 
du.  Farselia  triquetira,  la  tige  du - 
Lçbelia  triq^ra  fit.  ie  YJiedjréarum . 
triquetrum^f 

TRIQUINK,  adjact.  f  ar^ittûia^. 
UAngelka  triquiiuUa  est,  ainsi  nom- 
mée à  cause  de  ses  feuilles  bipinaaU- 
ndes,  dont  Les  lobes  inieneacs  sont 
trindes.  » 

TE1AÂDIÉ  jfldj.^  triradiams(tresi . 
trois ,  radias  >  rayon  )  ;  quioffre  traia 
rayons,  comme  l'ombelle  ivdfrupku* 
rum  triradtatum* 

TAIUHOMBOIIML,  adjM<nrÀomw 
boidqlis.  Épitbète  donnée  par  Hattj 
à;  une  variété  dont  Ift  sortaee  es%  com- 
posée d«  djx-bun  UeH  qui ,  prises  six 
àsjpL»et  prorogées»  formeraient  twiV 
îjmmboïdes  différons»  Ex.  Chaiuo\ 
carbonate*,  trirhemboïdak*     •  > 

TRISANNUEL  ,  adj.  ,    triawm&r+ 1 
trtemms;  dreijàhrig  (âll.)»  Se  dit  d'une 
plante  qui  vi^  trois  ans»  i| 

Uois  ?  scapa,  ti§e  )  ;  «qui  â> trois  tigesv> 
comme  le  £a/*rrtea  W-Lfcaps^cbawrç«*t 
pignon  formé  d e!  trois  ibiaaehe*  séu- 


■  TU&ML  i  s.  m>,  trisçl  Stà  o/*  ren- 
ferme trois  fois  autant  d'acide,  pour 
U  même  quantité  de|basç,  -ou  if  ois  fais 
•«tant  de  basa,  p<>ur  Uro&^ouan* 
tUé4'aekle*èi#e  le  sel  neutre  cotmrî 
pondant.  Ce  nom  a  été  donné  anUe* 
£ok  à  des  sels  qu'o*  croyait  formé», 
par  la  «embioaiaoB  ;d'uu  acide  avec 
deux  bases,  mais  qui  sont  aujeur- 
sl'htti  considérés  comme  formes  de 
deu*  sels,  et  en  conséquence  appelés' 
sels  doubles.   .  ^  *    î 

TRLSÉPALfi ,  adj.  ,  trisepdus.  Se 
•lit.  du  çaliee ,  quand  il  est  formé  de 
trois  sépales*  Ëx.  Tradesoemtia :**>#*- 
«la*. 

TlUSÉrAUÉES ,  adj,  et  s.  ft  pfe 
Trisejmlm,  Nom  donné  par  Bartlinfy 
à  nneclasse  déplante»,  comprenant  le» 
futailles  désMyrisricéeset  des  Anooa-» 
oées  ,  «Latts  lesquelles  le  «alke^êt  4 
tamis  sépales.  .  u 

TMSÉRIÉ  ,  adj-  ,  triseriaiuf  *» 
dréireihig  (ail.)  (  très ,  itéie,  séries , 
série);  qui  est  disposé  sut  trois  rangs  y 
comme  .lés-  squaiées  du  péfi«liue.  ou 
les  squaraellulee^e  l'mgrette  de  cer* 
taines  synantbérées,  comme  les  tacbos 
qu'on  voit  sur  le  dos  du  Càluber  tri- 
serittus. 

-  TlUSÉTEDSf ,  adject.  i  trisetosus 
(/rar,  trois,  je**,  soie);  qui  porté 
trois  soies ,  coiime  \ePassiflora  tri** 
setosm ,  dont  obacun  fies  trois  lobes  do 
la  feuille  se  termine  par  UneSoie. 
.  ÏKI&ILLQNNÉ,  adj. ,  trisulcatus 
{(rts  ,  trois ,.  suious>  sittou  )  ;  qui  est 
émisé  de  trois<  sMens  »  comme  lo 
Jmû  ètVOrntitygakuq  pyrat^idale  ^ 
Ja  coquille  de  la,  Turritella  trisuUat*. 
■  Tmiî90QÙ%EJûà),iù<ièiiQgekus 
(rpûç ,  trois ,  taoç ,  semblable ,  7«via, 
m^gie).  Nam  donnâpât  Hâùy  à  fine 
Variété'  dans  laquelle:  six,  des  angles 
plane  ou  saillant*  sont. égaux  jdeûxis) 
deux.  Ëx.  <)/mit*.(o*riQrmtéc  tririà* 
gmbi  >'  ■  .    »    -  *  \  ■ 

?K&<*DIQU£  ,    ady. ,   trisoêicus, 
Sous-wl  sodàjue  qui  reoferwte  toit 
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fois  autant  de  base  que  le  sel*  neutre 
correspondant.  Ex.    Borate    triso~ 

,  TUISOlJSTliACT^tadj;;rr/j^^ 
ïractiws.  Nom  4°nae  parHauyàune 
variété  dans  le  signe  ae  laquelle  le 
plus  fort  exposant  est  moindre  de  trois 
unités  que  la  soiunie  des  autres  ex* 
pusans.JËx.  Pyroxène  trisoustract$ 
,  TIUSPERME,  *<§&%.  vtrisperAus 
(t/hÏç,  trois,  07rippia,  graine);  qu* 
renferme  trois  graines.,  eeûune  la 
capsule  du  Moniiçu 

TaiâTACJ&UÉ,  adj, ,  tristaçfyus 
(Tpsîç  ,  trois ,  ffTa/ùç,  épi)*  Bont  les 
pédoncules^e  terminent  parttroff  épis. 
Ex.  Andropo&on  trlsjacfyqs  9  Ftmv 
bristyUs  tristachyà.  \ 

TJUSTAMINIFÈRÉ ,  adj.  i  tristar 
miniferus  (très,,  trois,  *ta*sea>f  é*a- 
mine ,  /#ro  f  porter  )  ;  qui  porte  trois 
étawiues.  ■   ,    \ 

TRISTANNEIJX,  adj. ,'  tristanno- 
sus.  Soûs-sçl  stanoeux  qui  contient 
titoi*  fois  autant  de  bas?,  que  ,ïe  sel 
neutre  correspondant  Ex*^a^ik/- 
luratejristanneux* 

TJRISTANN1QU£9  adj.  #  tristanni- 
eus.  Sous- sel  stanoiqua  ài#i  lequel 
il  entre  trois  fois  autant  de  base  que 
dans  le  sel  neutre  correspondant.  Éj^ 
Sulfotellurate  trlstgnfùque.      , 

TÏUSTE  9  adj. ,  Wstis.  On  empioje 
cette  épitbète  pour  désigner flu^lques 
eiseaui  dont  le  plumage  est,  ou  noif 
Oe^;  Mùwsa  tewbrosç),  on  gris  nÇf 
doisé  (ex.  Melias  tristis  ) .  ou  .  veit 
(ex,  ârû/rr^«I^J^),fuai* toujours 
peuèrillantettplus  ou  moins  terne! ^ 
ainsi  qu'une,  icojulenvre/XfiÇjb^.if 
ttittis.i'  qui^$tbleuâire  et  pooetnef 
de.  noir ,  et  d'autres  anisoau^  o>ris 
la  couleur  desquels  il  enlre  pWs  on 
-«oins  de  eoir(ex.-ÇAr/JOjp^t^ta- 
4tà$  *  9  .  Ghfysops  lugubris  *  Chty.T 
saps  é^u4ci^alUrIfyhs/unebrùs)u 
X$n  .l'applique  aiissi  à  M»,  plautps  $ 

4ont  le  feuillage  est  sonibre  (exem*  v 

Solanum  triste  )  ,  dont  les  fleni» 
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aont  d'une  teinte  sombre  {ex.  Iris 
tristis),  ou  comme  passée  (ex.  Cliei- 
ranthus  Iris  lis) ,  doot .  les  sommité» 
sont  noires  (et.  Lichen  tristis),  qui/ 
avec  des  fleurs  de  couleur  sombre  , 
répandent  plus  d'odeur  la  nuit  que  le 
jour  (ex.  Hesperis  trïstiSj  Géranium 
triste),  qui  enfin  n'ouvrent  leurs 
fleurs  qu'à  l'entrée  de  la  nuit  et  Tes 
ferment  au  jour  "(ex.  Nyctanthe* 
tristis). 

TIUSTIGMATÉ>adj.,  tristigma^ 
teus.  Se  dit  d'un  pistil ,  d'un  ovaire, 
d'un  style,  qui  porte  trois  stigmates. 
Ex.  Crocus  sativus.  *,  -    ' 

TIXISTIQUE,  adj. ,  tristickus  (rpit;, 
trois,  #t t^ô;  y .  rang)  ;  qui  est  disposé 
sur  trois,  rangs ,  commis  les  feuilles 
du  rVeissiq  tristicha. 
'  TRfSTOME  ,  adj . ,  tristomus  (  rpàç, 
trois  i  crâpai ,  bouebe  )»  Se;  dit  d'un* 
coquille  univalve  (Cerithium  tristo-* 
ma  )  dont  l'ouverture  est  divisée  en 
trois  par  la  fermeture  du  tube  anté- 
rieur et  de  l'écnancrure  postérieure» 

TRI8TIUÉ,  âdj.  ,  trùtriatus  (tres} 
trois ,'  stria  y  strie)  ;  qui  offre  trois 
séries*  JLx.<CeriîniUm  tristriatum. 

TWSTRO^TKJOS,  adj. ,  tristroà- 
ticus.  Sous-sel  st  ton  tique  qui  contient 
trois  fois  autaut  de  base  que  je  sel 
neutre  correspondant.  Ex.  Sulfotel— 
lurate  tristrontiqme. . 

TBISTWLE  5  adj . ,  tristfkts  (  xp  «iç , 
trois,  ffrtftoç,  style).  Se  dit  d'une 
fleur  qui  renferme  trois  styles.  Ex. 
Saur  au] a  tristj-la. 

TM8LLFOMOLYBDATE,  s.  «1  , 
trisidfomolfbdèttè:  Smrsel  qui  co»^ 
v  tient  trois  fois  butant  dé  sulfite  mo^ 
tybdiqiie  ,  pouf  la  mente  quantité  de 
Basé ,  tpxe  Te «e4  neutre  correspondant. 
Ex.  Trisulfpmoirbdate  bâry tique.   >< 

TWSCtFURl^,  s.  ni.  ,  trisutplwns* 
tum.  Sulfure  dans  lequel  il  entre  trois 
fois  autant  de  base  que  dans  une  àn|re 
•  combinaison  de  celte  dernière  ave©  le 

même  corps.  Ex.  Trisuifûre  potas- 
sique. '      •   '      s  . 
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ÏRfTIflfcMé,  àdject;  %  tritsrnaius  ; 
dreifachrgedreitï  dreifathdrsizuhUg 
(ail;).  5e  dit  Ae^  feuilles  dont  le  pé- 
tiole commun  se  divise  en  trois  pé- 
tioles secondaires,  subdivisés  eux- 
mêmes  en  trois  autres  r  dont  chacun 
porte  trois  folioles.  Ex." Lardizabala 
trittrnataySeseli  \riternaturti. 

TKtlCÉES,  adj.  ets,.  f,  pi,,  Tri^ 
tictœ.  Tri  bu ;  admise  par  Link,  dan» 
la  famille  des  Graminées ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Triticum. 

TWTICINE,  s.  î,triticina  (triti- 
cum,  froment).  Hermbstaedt  nomme 
ainsi  le  gluten  du  froment. 

TRlTOEIVOTHIOî\lQtJE ,  adj. ,  tri* 
t<xnothionrcu*(Tf>ivoç ,  troisième,  olvoç, 
vin ,  M»*,  soufre).  Sertuérner  ap- 
pelle acide  tnùotnétkiohique  un  de» 
trots  acides  que  produit  l'action  de 
l'acide  suUurtque  su*  l'alcool ,  et  qui 
n'est  qu'une  modification*  non  adoptée 
de  l'acide  sùlfovinique.  v 

:  TRITOaiLlCÉ85  adj,  et  s.  m.  pi.  , 
Tritoniacei.  Nom  donné  parMenkeà 
une, famille  de  l'ordre  des  Gastéro— 
podts  -  gymnobranebes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Tritohia. 

TRITOMEN  ,■  odject. ,  trhonianus. 
Brongniartrel  Omaliqp  donnent'  cette 
épitbète  à  un.  groupe  Je  terrains  se— 
dimenteux  t  Massiques ,  comprenant 
eeux  dans  lesquels -a>n  trouve  des  dé- 
bris d'animaux  dialogues  à  ceux  qui 
vivent  dans  là  mer. 

THITONIENSyadj.  et  s.  m:  pi., 
^TritoniL  Nom  donné  par  Lamarck  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro— 
podes ,  qui  a  pour  type  le  genre  Tri* 


TfUTOSULFtiliE.  frayez  Tiisul- 

FUBB.     -.         •    ,„•; 

TIUTOKII>E  >  a%  m. ,  Aritoxydum. 
Troitutme  de&  oatitks  d'un  corna  qui 
peut  se  combiner  avec  l'oxtgène  ei* 
piuMeun  proportions  différentes* 

TIUTLBERCULÉ,  adj.,  trituUr- 
culalus;  qui  porte, trois  tubercules. 
Ex.  Passaius  tritubercuiatus. 


TRIZ 

TRIUNIBIRÏNAIRE  9  a<Jj.  ,  triunU- 
bibinaris.  Nom  donné  parHaiiy  à  une 
variété  qui  résulte  de  trois  décroisse- 
mens  par  une  rangée  et  de  deux  par 
deux  rangées.  Ex.  Baryte  sulfatée 
,  triunîbibinairel  •        • 

TRIUNIRIN  AIRE,  adj.,,  iriuhibi- 
naris. -Nom  donné  par  Haiiyà.une 
variété  qui  résulte  de  quatre  décrois- 
semens ,  dont  trois  par  une  rangée  et 
un  par  deux.  Ex*  Plomb  carbonate 
triunibinaire. 

TRIUMTAIRE,  adj. ,  triunitafis. 
Nom  donné  parHaiiy  à  une  variété 
qui  résulte  de  trois  déerpissemens 
par  une  rangée.  Êx.  Potasse  nitratée 
triunitaiie.  '    '  '    '    •/ 

TRIURE  ,  adject. ,  triurus  (rpiïç  , 
trois ,  ofyà,  queue).  Le  Turdus  triu- 
rus est  ainsi  appelé  parce  qu'en  vo- 
lant il  semble  avoir  trois  queues  >  ap- 
parence due  aux  couleurs  de  ses  pennes 
caudales ,  dont  quatre  extérieures  de 
chaque  coté  sont  blanches,  et  les 
autres  noirâtres     . 

TMVALTE,  ad].,  trii>alris  (très, 
trois ,  kk  ,  valve  )  j  qui  a  trois 
.  valves ,  comme  Mjl  capsule  du  f^iola» 
TÏUXIDÉES,  adject.  et  s.  f.  pî. , 
Trfcideœ.  Nom  donné  par  D.  Don  à 
une  tribu  de  la  famille  îles  Labiati?» 
flores ,  par  H.  Cassitftet  Leasing,  à  une 
section  de  la  tribu  des  Nassauviées , 
ayant  pour  type  le  genre  Trixis.  < 

TRIZINCIQUE,  adj.,  trizinçicus. 
Sous-sèl  zjneique  qui  contient  trois 
fois  autant  de  base  que  le  sel  neutre 
correspondant.  Ex.  Sulfate  trizin- 
cique.  '    s  •> 

TRÏZIRCOIVIQUE,  adj.,  trmrco- 
niçus.  Sous-sel  zirconique  qui  con- 
tient trois  fois  autant  c(e  base  que  le 
sel  neutre  correspondant.  Ex.  Sulfate 
trizir  conique. 

TRIZONÉ,  adj»,  irizonatus;  qui 
porte  trois  bandes  colorées ,  comme 
YErotylus  ,  Irîzonatits  dont  les  ély- 
tres  jaunes  offrent  deux  bandes  trans- 
it. 
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Tef sales  et  ont  le  bout  de  couleur 
noire.  . 

TROCHANTÉR ,  s.  m. ,  trochànter. 
On  appelle  ainsi  la  Seconde  pièce  des 
pattes  simples  des  Crustacés  ,  et , 
d'après Kirby ,  le  second  article  delà 
patte  de  derrière  des  insectes,  qui  s'ar- 
ticule avec  la  cuisée. 

TROCHA^TIN  ,.»•>•  Petite  piè^e, 
faisant  partie  essentielle  du  thorax 
des*  insectes  hexapodes  x  par  le  moyen 
de  laquelle  l'épimère  s'articule  avec 
la  rotule.  / 

• .  TROCHIFORME  ,  adj. ,  (rochifor- 
mis  ;  qui  ressemble  à  une  poulie' ou 
à  une  ies  coquilles  appelées  Tro- 
chus.         . 

TROCHIDIFORME,  adj.  frochï- 
di  for  mis;  qui  a  la  forme  d'une  pou- 
lie. Ex.  Rotalitesirochidiformis. 

TROCBHLÉS,  adj.   et  s.  m.  pi. , 
•Trochilœ*  Nom  donné  par  Lesson  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Passereaux, 
*  qui  a  pour  type  le  genre.  Trochilusl 

TROCHILIDES.,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
TràcTiilidai,  Nom  donné -par  Vigora 
à  une  tribu  de  la  famille  de»  oiseaux 
percheurs  ténui rostres ,  qui  a. pour 
type  le  genre. Trochilus*  ' 

TROCBLÉAIRE,  ad).rtrochlcaris; 
schraubenfôrmig,  rolUnfàrmig  (al!.) 
(rpo^tXa,  poulie).  Se  dit ,  en  bota- 
nique, de  Ytmbryon  ,;  lorsqu'il  est 
cylindrique  ,  court  et  étranglé  dans 
son  milieu,  de  manière  à  offrir  i'ap- 

Îiarence  d'une  bobine  ou  d'une  pou- 
ie  (ex.Commelina).  Les.cocjuilles  dé 
la  Cahcellària  trochlearis  et  du  Çe- 
rithium  trochleare  sont  à  peu  pcè& 
dans  le  même  cas.  '        \ 

>   TROCHQIDE8,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Trochoïdeâ.Rotn don ne par  Lamarck, . 
Gûvier  et  Menke  à  une  famille  de 
•  Gastéropodes  r  qui  a  pour  type   le 
genre  Trochus. 

-      TROGONÉS,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
'  Trogonœ.   Nom  donné  par  Lesson  à 
une  famille  d'oiseaux  grimpeurs ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Trogon. 
36 
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tROGOSSÏTAIRES,  adj.  et  s.  ni. 
pi. ,  Trogossitafii.  Nom  donné  par 
Latreille  et  Eichwald  à  nne  tribu  de 
la  famille  des  Coléoptères  xyîopha- 
ges ,  qui  a  pour  type  le  genre  Trogox~ 
sila. 

TROMRIDITES,  adj.  et  s.  L  pi.  » 
ÏTrombiditœ.  Nom  ooitné  parLeacb 
et  Latreille  à  une  famille  de,  l'ordre 
des  Arachnides  trachéennes ,  ayant 
pour  type  le  genre  Tràmbidium* 

.  TROMPE  ,  s.  f.  yprobojci&  ;  Russel 
(ail.).  On  nomme  ainsi,  dans  .les 
mollusques ,  un  tuyau  cylindrique , 
percé  d'un  trou  rond,  bordé  par  une 
membrane,  cartilagineuse  ,  [armé  de 
petites  dents ,  et  susceptible  de  ren- 
trerons le  corps  et  d'eu  sortir ,  que 
possèdent  quelque^  uns  de  ces  ani- 
maux (ex.  Proluta%  Buecinum);  dans 
les  insectes  diptères ,  une  sorte  de 
suçoir  charnu  >  rétractjle  et  protraç- 
tile,  rentrant  dans  une  cavité,  du 
front,  terminé  ordinairement  par  un© 
partie  pi  Us  large ,  et  souvent  divisé  « 
en  deux  lèvres  qui  font  l'office  ^'uûe 
ventouse.  On  appelle  aussi  trompe  le 
nez  prolongé  de  l'éléphant  et  dn  ta- 
pir'; mais  on  ne  donne  plus  le  même 
nom  aa  nez'alongé  de  quelques  autres 
animaux  vertébrés.  . -    . 

TRONC  9  s.  m. ,  tfundus  ;  Stamm , 
Scktft  (âll .) .  Employé  par  Linné  pour 
désignerla  tige  des  plantes  en  général, 
ce  mot  n'exprime  plus  aujourd'hui 
que  la  partie  de  la  tige  des  arbres-dico- 
tylédones qui  est  nue  et  sans  branchés. 
En  zoologie ,  le  tronc  est  la  -partie 
principale  du  corps  de  l'animal ,  celle 
sur.  laquelle  s'articulent  les  membres, 
définition  .qui ,  du  reste,  ne  convient, 
qu'aux  animaux  vertébrés.  Dans  lès 
animaux  articulés ,  la  signification  de 
ce  mot  a  beaucoup  varié;  mais  la  meil- 
leure acception  à  lui  donner ,  si  l'on 
vent  Je  conserver,  serait  encore  celle 
de  Linné,  qui  appelait  ainsi  la  partie 
du  corps  à  laquelle  s'insèrent  lés  or- 
ganes Au.  iaouvemenf.  Dans  les  inr- 
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feectes.  hexapodes  ^  tronc  est  syno- 
nyme de  thorax ,  et  désigne  la  partie 
du  corps  comprise  entre  la  tête  et 
l'abdomen. 

TROWATIPENNES,  adj .  et  s.  m. 
pi.  ,  Truncatipenncs.  (  truncatus  , 
tronqué,  pennà,  aile).  Nom  donné 
par  Cuvier  ,  Latreille  et  Eichwald  à 
une  section  de  la  tribu  des  Carabiques, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  dont 
les  ély très  sont  presque  toujours  tron- 
quées à  leur  extrémité  postérieure. 

TROIVCAJDli; ,  adj. ,  truncatula- 
tus i  truncûlaris /qui  offre  une  lé- 
gère troncature.  ttX..Fusus  truncatu- 
talus ,  Caryophyllia  trunvularis. 

TRONCATURE,  s.  f . ,  truncatura. 
Terme  dont  Rome  de  l'Isle  se  servait 
pour  exprimer  le  remplacement  d'un 
angle  ou  d'une  arête  d'un  cristal  par 
une  facette ,   parce  que ,  bien  que 
l*idée  qui  en  résulte  soit  inexacte, 
Farçte  du  l'angle  n'ayant  point  eu 
d'existence  réelle ,  les  choses  se  pas- 
sent comme  si  la  nature  ,  après  avoir 
fait  une  certaine  ferme  ,.1'âtait  en- 
suite mutilée  et  tronquée. 
.  "ÏRONQUÉ  ,  adj. ,  truncatus;  a$- 
géhackt ,  abgestutzt  (ail. ) .  Se  dit  ,     # 
en  cristallographie ,  a  un  angle  ou 
d'une  arête ,  quand  sa  place  est  occu- 
pée par  due  facette  qui  n'appartient 
pointa  la /orme  dominante  du  cristal. 
Les  botanistes  donnent  cette  épitbète 
à  toute  j>artie  qui  se  termine  brus- 
quement par  une  ligne  horizontale, 
vet  d0nt  il  semble   par   conséquent 
qu'on  a  coupé  le  bout ,  comme  le 
calice  du" Faranïeairuncata ,  Ja  cap- 
sulé da  Nemesia  ,    les  feuilles  de 
Y Helichrysum  excisum^  les  paléoles 
du    Coix  lacryma,   la    racine    da 
Plantago-  major ,  les  spathellules  du 
Phleum  pratense,  le  stigmateàuÙa- 
ranta.  On  dit  qu'une  coquille  bivalve 
est  tronquée ,  quand  \s«s  valves' ont 
l'air  d'avoir  été  coupées  dans  une  de 
leurs  parties  (  ex.  queiquebCardium). 
On  donne  cette  épithète  7  dans  les  in* 
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sectes  9  bu  Gorsêlet  dont  le  bord  an* 
teneur  ou  postérieur  est  une  ligne 
droite  (  ex.  quelques  Buprestes).  Un 
oiseau  (  Temnurus  trimcàtus.)  est 
ainsi  nommé,  parce  que  chacune  de 
«es  rectriclP  est  coupée  en  biais-  à 
l'extrémité.^ 

TROP/COLÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.  i 
Trogœokœ.  Famille  de  plantes  ,  éta- 
blie par  Jussieu,  tjui  a  pour  type  le 
genre  Tropœoàtm. 

TIIOPHOTOLLEIV,  s-  «n. ,  iropho 
pollen.  Turmn  appelle  ainsi  la  partie 
saillante  À  l'intérieur  de  chaque  logé 
de  l'anthère.,  comme  «tant  celle  qui 
perte  le  pollen ,  dont  les  coques  ont 
jusqu'à  présent  été  toujours  trouvées 
complètement  libres' ,  mais  ,  dans 
leur  première  jeunesse,  adhèrent 
probablement  aux  parais  de  l'anthère 

far  un  filet,  que  sa  fugacité  ou  sa 
rîèveté  ne  permet  pas  d'apercevoir» 
Cette  hypothèse  n'est  peint  admise  par 
Baspail.  ^ 

TBOraO&PEfilfï:  r  s.  mr  ,  fro* 
phospermium;  Nabelschnur  -(ail») 
(TpffM,  nourrir,  ?**/*{*£,  sperme). 
Jfiom  donné  par  L.-Ç.  Richard  ^aû 
placenta  eu  placentaire ,  à  un  procès* 
sua  pins  ou  moins  saillant  de  4a  câvtaé 
intérieure  du  péricarpe  ou*  dei'ovairej 
qui  sert  de  support  on  dé  point  d'at» 
tache  aux  graines. 

TROPHOSPEEWQtJE  9  adj. ,  tfo- 
pkospermicus.  Epttbète  donnée*  par 
L.-Ci  Richard  à  V appareil  qui  porte; 
ks  graines. 

•  TaOPIQUR,  adj.  et  s.  m.,  tropkùr 
(  tpfaû,  tourner).  Denominationdon^ 
née  aux  parallèles  à  l'équateuf  qu* 
passent  par  les  deux  points  solstttiatix; 
e^^ià-dire  à  la  limite  du  cours  ap- 
parent du  Soleil  vers  le  poiê  boréal,» 
parles'peuples  situés  an  nord  de  Ifé-f 
flpnteur,  qui ,  Voyant  Castre  retouiv 
nèr  ensuite  vers  le  midi ,  ont  aïtri«J 
k*é  à' ce  parallèle  le  signe  de  l'Être- 
vittieoù  du  Cancer,  animal  qui*  mar- 
***  souvient  $'  reculons.  Une  liante 
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semblable  existe. dans  l'hémisphère" 
austral,  et  y  porte  Je  nom  de  tropique 
du  Capricorne ,  parce  que  le  Soleil',  . 
après  y  être  parvenu  ,.  semble  re*- 
mout«r  vifs  le  septentrion ,  comme, 
la  chèvre  escalade  le»  monts  escarv 
pér  qu'elle  habite.  Qff  appelle  ân+ 
née  tropique  le  temps  que  le-  Soleil 
employé  pour  revente  à'  nn  tttétafe 
point  delécliptique  \  notamment  ati 
même  équinoxe,  ou  au  même  solstice1. 
Cette  année  ,  la  seule  dont  on  fasse 
usage  dans  la  Vie  civile  ,  est  de  $65 1. 
5  h.  tfif  4$"  >  temps  moyen  ;  car  te 
vrai  mouvement  du  Soleil  ne  s'exèV 
cute  pas  d'une  manière  ^uniforme "-f 
-étant  plus  rapide  au  "piérigée  ,  d'en- 
viron 6i' ,  et  plus*  lent  à  l'apogée  y 
d'environ  5^'.  En' outré  ;  lés  annêe% 
trofiique$  né  sont  pas  absolument 
semblables ,  à  cause  de  Faction  per*- 
turbatrice  que  les  ;fdFées  attractives 
dés  planètes  exercent  sut"  la  rotation, 
de  la  Terre,  La  difféVedcë  rient  dïïejf 
à  plusieurs  inimitée  fc'ânnêe  trôpf1- 
que  est  actuellement.  '■  de  i3*'ièn«» 
viron  plus  courte  qtfetie' n'é'tak  au 
temps  d'Hipparque.  'tanné  appelai 
fleurs  tropiques  <*e1l&  quïVouvreut. 
leniatin  et  se  ferment  fè  sàîr  pendant 
plusieurs  j6urs  de  suite  (èx.  Ohti-ï 
thogatum  umbettatumQ*  \     "  »'  \  l  ^  '• . 

TROUBLE,  s.  ihi  En 'géognosie- 
on  désigne  sous- ce  ponv  les  matières . 
terrestres  qui  sont  tenues^  en  suspen- 
sion dans  les; eaux  courantes  >  et  qui 
en  altèrent  là  transparence.' '      -•  .  \ 

TRWTÉ8 ,  ad},  et  s/m.  pt,  Tûtri* 
fbrntes.  Nom  donné  par  JLatréille  à* 
une  tribu  de  la  famille  des  SalmomV 
des,  qui  a  pour  typé  te  genre rS&bno^ 

TftYPÉTHÉLÏACÉES ,  adj.  et  s>  ÎJ 
pî.  /  Trypcthdiaéece.  Tribu  etai/Hé* 
par*  Escbweiler ,  et  adoptée  parZin^ 
kèr  et  Reiéhenbach ,'dansf  la  famiHef 
des'  Lichens',  qui  a  pour  tytoë'  1ç 
genre  Trjpethelium:  ; '" '■•' 

Vltin^TflÉLIÉÏS^;  fttyêttxttfr- 
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TUBAGE ,  adj: ,  tubaceus  (lubus  , 
tûjbe  ).  Sç  dit  d'une  coquille  obi  valve 
qui  a  la  forme  d'un.  tube.  Exr  2Vi- 
tonium  tant  pas; 

TUBÀEFORME,  aà}.,tubaeformisf 
Xrompetenfôrmig  (ail.),  (  tuba  »  trom- 
pette ,  for nia  /forme  )  ;  qui  a  la  forme 
d'un  tube  élargi  à. l'une  de  ses  ex- 
trémités, comme  les  apolhécies  d'un 
grand  nombre  de  Cehomyce,  ou  les 
expansions  ,&vl  Spohgia  tubaeformis. 

X^JBip  i  subst.  m.  rtubus)  Rôhre 
ralU).  Partie  inférieure  et'  indivise 
l'un  calice,  d'une  corolle  ou  d'un 
.pçrigbne  dont  les  diverses  pièces  sont 
soudées  ensemble.  ' 

TUBERACÉS ,  adj;  et  s.  m.  pi.  , 
Tuberacei.  Nom  donné  par  Fries  à 
une  tribu  de  l'ordre  des  Crastromyr- 
cèjes  angîogastres ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Tuben. 

TUBËJftCULARIÉS,  adj.  et  s.  m. 
pi.  ,  Tuberçùlarel.  Nom  donné  par 
ïries  à  une'triba  de  l'ordre  desTu- 
Bejrcularinésy  qui  a  pour  type  le 
geore  Tubercujaria. 
,     TUBERCt*AÏUIMÉS,a(3j.  et  s.  m. 

Jl. ,  TCubercularini.  Nom  donné  par 
''ries  à  un.  ordre  de  Coniomycètes  , 
comprenant  ceux  dont  les  sporidies 
simples  sont  eparses  sur  un  réceptacle 
solide  persistant, 

TUBERCULE  ,5tmM  tubemutum; 
Hockcrchen  ,  Batte  (ail.)  ;  tuùerçolo 
(it.).  Les  botanistes  appellent  ainsi, 
d'après  Acharnas  ^  les  a  pot  hé  ci  es  sti- 
pulées des  liubeus  -  qu'on  nomme' ega-? 
lemC'Bt  céphafode,  glofjnk  et.  -piU— 
dion  j  d'après  Fce  f  les  apothéçies 
sphériques,  nichées  sous  le  thalle  ,  et 
renfermant  des  spores  agglomérées 
(ex  ^erru  ca  ria  )  ;  3  es  ti  ■  me  frictions 
qui  i  en  certains  temps  de  Tannée  , 
se  forment  a  la  surface  des  Thalas- 
siopbytes  sympbysisiées  ,  et  renfer— 
.inent  les  corpuscules  reproducteurs  ; 
des  parties  ép a iss es j  solides  ,  ordinaî- 
cernent. pleines  de  fécule,  qui  sont 
placées  le  long  des  ramifications,  d« 


la  racine  (ex?  Spirœd  Filipcndulà), 
à  leur  extrémité  (ex.  Cyperus  es» 
culentus) ,  au  milieu  des  fibrilles 
(ex.  Orchis),  ou  le  long  dés  rameaux 
inférieurs  de  la  tige^jguand  ceux-ci 
deviennent  souterraine^  radieifor- 
més  (ex.  Solarium  tuberosum).  Les 
conchyliologistes  donnent  le  nom  de 
tubercules  à  des  protubérances  creu- 
sés qui  se  voyént  sur  la>  surface  de 
certaines  coquilles ,  et  qui  corres- 
pondent à  des  élévations  semblables 
du  corps  de  l'animai.    \  . 

TUBERCULE ,  adj . ,  tubereulosus  ; 
hockerig ,  beulig ,  ivarsig  (ail.);  ta- 
bercolaip  (it.)  ;  qui  est  garni  de  tu- 
bercules,  comme  les  carpelles  du. 
Ranunculus  tuberculatus,  le  dînant he 
duConyza  squarrpsa,  lé  corselet  du. 
Brachycerus  tubercuîatus  ,  les  ély— 
très  du  Brachycerus  tubereulosus  et 
du  Phymatisoma  tubereuhta  ,  les 
pédoncules  du  Convohhdus  tuherbu- 
laïus ^  le  placentaire  du  Dafura  Stra- 
monium  ,•  ta  /i^e  du  Malpighia  tuber- 
culatà. 

TUBERCULEUX,  adj;,  tubereu- 
losus ; ,  kleinhockerig  (ail.).  Se  dit , 
en  minéralogie ,  d'un  corps  concré— 
tionne  qui  est  garni  d'expansions 
arrondies  et  alongées,'  semblables  à 
des  tubercules  (ex.  Chaux  carbona- 
tée  tuberculeuse).  En  botanique ,  on 
l'applique  à  des  parties  qui  offrent  de 
petites  saillies  ressemblant  à  des  es- 
pèces de 'bosses,  comme  la  châlaze  des 
Labiées,  les  écailles ?  des  fleurs  femel- 
les du  Casuarina  torulosa  ,  \^  graine 
du  Vicick  Catkyrmdes ,  les  légumes 
de  YAstragalws  tubereulosus ,  la 
tige  du  Cotylédon,  tuberculose.  «  On 
donne  le  nom  à»  fructification  tuber-\ 
culeuse  à  un  mode  de  fructification  $ 
propre  à  certaines  Thalassiopbytes^ 
gui  consiste  en  ce  qu'à  une  certaine 
époque  il  se  forme  à  la  surface  du 
végétal  des  tuméfactions  (  concept*-^ 
clés)  renfermaut  des  agglomérations 
(ély très)  ,de.  petits:  grains   colorés 
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(séminales).,  qui,  par  la  simple  ex- 
tension de  leur  tissu  cellulaire  ,  sans 
rupture  d'enveloppe ,  perpétuent  l'es- 
pèce dont  ils  sont  le  type, 

TUBERCULICOLLE  ,  adj.  ,  tuber- 
culicoilis  (  tuberculum  ,  tubercule , 
collum  ,  ,col)  ;  qui  porte  des  tuber- 
cules sur  le  col  ou  le  corselet.  Ex. 
Cetonia  tuber culicolUs. 

TUBERCULIFÈRE ,  adj,  ,  tuber- 
cullferus  (  tuberculunk,  ^tubercule  T 
fero ,  porter  )  ;  qui  porte  des  tuber- 
cules, comme  la  coquille  de  la  Fissu- 
relia  tuberculifera. 

TUBERCUEIFORME,  adj. ,  tuber* 
cuUformis  (  tuberculum r,  tubercule  , 
forma,  forme)  ;  qui  a  la  forme  $&n 
tubercule ,  comme  les  antennes  des 
hippobosques. 

TUBÉRÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi.  /2V 
bereœ.  Nom  dbnné  par  A.  Brougniart 
à  une  section  des  Lycoperdaeées ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Tuber. 

TUBÉRE^JX,  adject.,  tuberosus  ; 
hnollig  (ail.).  On  donne  cette  épi- 
thète  aux  racines  plus  ou  moins  ren- 
flées e t  ma  n  i  feStement  plus  grosses  que 
la  tige  qu'elles  supportent  (ex.  Ùl- 
lucus  tuberosus ,  Valeriana  tube- 
rosa).  Par  extension,  elle  s'applique 
aussi  a  celles  qui  sont  parsemées  de 
tubercules.,  c'est-à-dire  de  masses 
épaisses  et  charnues ,  quoique  ces 
prétendues  racines  ne  soient  que  des, 
tiges  souterraines  (ex.  Orobus  tube- 
rosus ,  Solarium  tuberosum).  Mirbel 
nomme  bulbes  tubéreuses  celles  dont 
la  substance  est  homogène,  et  dans 
l'intérieur  desquelles  on -ne  distingue 
ni  couchés  ni  écailles  (ex.  Fumaria 
bulbosa  ) .  Un  animal  (  Nos  eus  tube~ 
rosus)  est  ainsi  appelé  -parce  qu'il 
porte  une  grosse'  loupe  en  ayant  des  • 
yeux.  ■•,..«.     i 

XUBÈRIFJÈRE,  adj;,  tuberifer. 
Getteépilhète  conviendrait  mieux  que: 
celle  de  tubéreux  aux  racines  qui . 
présentent  des  tubercules  pins  ou 
raoin» nombreifr  sur  'diff ërems  priais. 
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à$  leur"  étendue ,  comme  celles  de 
YSelianthus  tuberosus  et  du  Solar 
num  tubérosum.  Un  mammifère 
(  Erîodes  tuterifer  )  doit  ce  'nom  à  ce 
qu'il  offre,  des  rudûnens  de  pouces  9 
sous  la  forme  de  simples  tubercules; 
un  insecte  coléoptère  (  Bipporhinus 
tuberifer) ,  à  ce  qùé  ses  ^ly très  sont 
tuberculeuses. 

TUBÉR1FORME  ,  adj.  ,  (uberi- 
formis  ;  knoUenfômtig -(ail.)  {tuber , 
truffe ,  forma ,  forme  )•  Se  dit  d'un 
champignon  qui  ressemble  à  une 
truffe.  Ex.  Aporhizacanadensis. 

TUBÉRIVORE  ,  '  adj . ,  tuberivorus 
(  tuber  ,  truffe ,  voro ,  dévorer  )  ;  qui 
dévore  les  truffes,  comme  la  larve  du 
Suillia  tuber  ivôra*  c 

TUBICOLAIRE ,  adj.  ,  tubicoiaris 
(  ïubus ,  tube ,  colo  ,  habiter).  Se  <Ht 
d'un  animal  qui  habite  dans  un  tube. 
Ex.  Nefeis  tubicola. 

TUBICOLE,  adj.,  tubicohis  {tu- 
bus  ,  tube ,  colo ,  habiter  ).  Se  dît 
d'une  coquille  bivalve  dont  les  val- 
ves sont  tont-à-fait  contenues  dans 
unf  tuyau  de  même  nature  qu'elles  et 
ouvert  à  une  seule  de  ses  extrémités, 
tuyau  qui  feseache  entièrement.  La 
Leonice  tubicola  est  ainsi  nommée 
parce  qu'elle  habite  constamment  dans 
des.  tubes  solides.  <     ;  -'[*•■ 

TUBICOLES,  adj.  et  "s.  m,  ]&  ; 
Tubicola.  Nom  donné  parLamarck,  * 
Latreille  et  Menke  à  une  famille  de 
Conchifères',  comprenant  ceux  dont  la 
coquille  est  contenue  dans  un-  four- 
reau tubuleux  distinct  de  ses  valves  ;  \ 
par  Cuvier  et  Straus  à  un  ordre  de* 
la  classe  des  Anneljdésv  auquel  ;  ils 
rapportent  ceux  de  oes  animaux  qui  . 
vivent  dans  des.  tuyaux  ,  du  moins 
pour  la  plupart. 

TUBICOBNES,  adj.  et  s.  m.  pi. ,' 
Tubicornia  {tubus  ,  Xubt ,  cornu, 
corne  ).  N  onv  donné  par  La  treille  , 
Fkinus  et  Garus  à  une  famille  de 
L'ordre  des  Mammifères  ruminans , 
comprenant  ceux  dont  les   cofneç 
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sent  empesées  d'un  axe  osseux  ebu* 
vert  par  un  étui  corné. 

TUBIFÈRE ,  adj. ,  tubiferus  (4u- 
hùr%  \uh*i  fero>  porter).  Épùbète 
donnée  par  Candolle  wknfleurons  des 
Synaotbérées ,  lorsqu'ils  ont  la  forme 
d  un  tube  évasé  à  sa  partie  supérieure, 
et  aux  fleurs  coin  posées  dont  les 
fleurons  se  sont  convertis  en  tubes 
amplifiés  (ex.  Aster  vhyien*is).  Le 
FîmbriUaria  tubifera  est  ainsi  appelé 
à  cause  des  fleurs  de  sa  couronne,  qui 
sont  en  longs  tubes  grêles ,  arqués  et 
denticulés  -  au  -sommet  :  l' OEnothera 
tubifera ,  parce  que  le  tube  dé  sbn  ca- 
lice est  fort  long;  le  Gtnipa  tubi- 
fsra>  parce  que  son  fruit  est  couronné 

E*r  le  tube  long  et  tronqué  dû  ea- 
ce  ;  la  Plicatula  tubifera,  parce  que 
sfttoqttirle  est  hérissée  de  petit  ça  écail-v 
les  tubuleuses  ;  le  Murex  tubifer^ 
parce  que  les  épines  qui  garnissent 
ses    bourrelets  sont  fistuleuses ,  et 

S'en  outre  ebaque  tour  de  spire  o£- 
i  >  dans  les  interstices  de  ces  bour- 
relets, des  tubes  courts  et  isolés  ;  VE~ 
theria  tubifer<*">  parc0  Qu'elle  est, 
couverte  de  petitfe  tubes, 

TUBIFÈflES,  adj;  el's.  m.  pi. , 
Tubifera.  Nom  làormé  par  Lamarck 
à  pu  oçdre  de  la  «lasse  des  Polypes  , 
comprenant  ceux  qui  sont  réunis  sur 
un  corps-  commun-  fixé,  à  sa  base  et 
dont  la,  surface  est  totalement  ou  p»r- 
tieUejtoent  .ebatgée  de  cylindres-  tubi- 
fojrmes  ré^wtiles. 

JVMRWim ,  abject. ,  tubiflorus 
(tubtfst  tube^wtj,  fleur);  qui  a  le 
tube  de.  la .  corolle  tcès->ïoug.  Ex. 
Oty4tUkus.  tvbiflçwwf ,  Staticû4ubi- 
fîfira  9  Gmiodryum  tubiflovum. 

TlWuYLORitë,.  adj.  et  s.  f.  pL  ,, 
Tùbiflorœ.  Nom  donné  par  Agardk 
à  Une  «lasse  d&  plantes  paftfiéroco- 
t^lédones .  bypogynes  !  monopétales  y 
comprenant  celles  qui  ont  kt.  corolle 
plus  on  moins  .tuWeuse,  comme 
les,  Plantaginéts ^  Plombaginées  et 
Apoeynéei.      ,.    . 
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*  TUBI^ORME ,  adj. ,  tubiformû 
(  tubus ,  tube  ,  forma ,  forme  )  ;  qui 
a  la  forme  d'un  tube. 
,  TUB1LLE ,  s.  m.  ,  tubillus(  tubus  , 
tube).  Petit  tube.  Cassini  appelle 
ainsi  les  "cellules  du  tissu  cellulaire 
cwi  sont  alongées  dans  le  sens  long** 
tudtnal  (cellules  tabulées  ,  Candolle; 
cellules  alongées ,  Rudolpbi  ;  utricu- 
les  poreuses ,  Treviranus).  L.-C 
Ricbard  nommait  Jubille  antkérique 
le  tube ,  produit  par  la  coalition  des 
abtbères  des  Syaantbérées. 

TUBIN  AIRES,  adj.  et  s.m.  pi.,  Tu£*- 
fbares.  N  om  donné  par  liliger  et  Eicb- 
vald  à  une  -famille  de  l'ordre  des 
oiseaux  nageurs  ,  comprenant  ceux: 
qui  ont  les  narines  placées-,  dans  des 
fourreaux  tabulaires. 

TUBIPOJUSS,  adj.  et  s,  m.  pi. , 
Tubiporea.  Nom  donné  par  Blain- 
ville  et  Lamouroux  à  une  famille  de 
la  classe  des.Zoopbytaires,  coœpre— 
naot  ceux  dont  lès.  animaux  isolés 
sent  contenus  dans  des  loges  cylin- 
driques «longées ,  fixées  par  la  base , 
et  ayant  pour  type  le  genre  Tubipora. 
TUBISPATHE,  adj.,  tubispaAus 
(tubus  9  tube,  j/wtf Aa ,  spatbe )  ;  qui 
a  «ne  spatbe  ou  un  périantbe  tubi— 
leux.  Ex.  Zeptdranthes  tubispaika* 
.  TtIBITÉJUES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Tubitelm.  Nom  donné  par  La  treille  h 
une  tribu  de  la  famille  des.  Aranétdes, 
.comprenant  celles  qui  filent  des  toiles 
serrées ,  tubulaires ,  en  nasse  ou  en 
trémie. 

TtJBfcLAIRE,  adj. ,  lubularis  (tu- 
bes, tube)  ;  qui  a  la  forme  de  tubes. 
Cuvier  nomme  blanchies  tubulaires 
ceHes  qui  sont  composées  de  deux 
membranes  celluleuses ,  entre  les- 
quelles régne  un  filet  cartilagineux  , 
roulé  en  spirale  et  très-élastique.  Ua 
cruetacé  (  Çerapus  tubularls  )  est 
ainsi  appelé ,  parée  qu'il  vit  dans  un 
tube  cylindrique.' 

TvmvibmÉa ,  odj.  et  s.  m.  pi. , 
Tubuàari*)  Tubulosa.  tfem  donné 
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tige  Lanwwoux  f  Scbvwgger ,.  GoM- 
Fuss ,  Eiehvald  ,  Fieinus  et  Carus  à 
une  Camille  de  Polypiers  flexibles ,, 
qui  a  pour  type  le  genre  Tubularia, 

TliBULE,  s.  m.,  tubuàm.  Kirby 
homme  ainsi  les  tarières  tumiléuses 
qui  sont  composées  de-  plusieurs  piè- 
ce* susceptibles  souvent  de  rentrer,  les 
unes  dans  les  autres /comme  celles 
d'un  télescope. 

TUBULÉ  ,ad j . ,  tukulatui  ;  rohren^ 
formig  (ail.).  Se  dit  des  anthères, 
quand  elles,  son  t.  réunies  en  un  tube 
(ex*  Synanthérées)  $  de  la  corolle, 
lorsqu'elle  est  munie  d'un  tube  (ex. 
Verbèna  mjuUifida)'i(  $u  pétiole, 
quand  il  forme  un  tube  continu,  qui 
sert  de  gaine  a  la  tige  (  ex.  Cypéra- 
cées).  ,  - 

TUBULSUX  ,  ad]. ,  tubuhsus;  roh* 
rig  (  ail.  )  ;  qui  a  la  forme  d'un  tube 
cylindrique,  alongé  et  peu.  évasé  à 
l'«xtrémité ,  comme  Ynndrophore  du 
Malva ,  le  calice  dix  Nepeta  longiflo- 
ra ,  la.  corolle  da  Spigclia  mary-lan- 
diea  et]  du  • Calj-copfyrUu/n  tubulo- 
sum,  le  style  du  LïUum.  Où  appelle 
tubuléuses  les  coquilles  tuni valves 
dont  le  diamètre  transversal  est  fort, 
inférieur  au  longitudinal,  qui  ne 
sont  pas.  enroulées  ,  ou  qui  ne  Ie  sont 
que  d'une  manière  fort  irrégulière,  et 
jamais  en  «pi raie.  :  •♦  _ 

TUBULIBUAIMCBES,  adj.  et  s.  ta. 
pli ,  Tubulibranchia  (tutus,  tube  , 
(3pây;£ta,  branchies).  Nom  donné  par 
.Cuvier  à  Un  ordre  de?  la  classe  des 
Gastéropodes ,  comprenant  ceux  dont 
la  coquille  a  la  forme  d'un'tùbe  plus 
ou  moins  irrégulier,  qui  loge  les  bran* 
dues.  ■'"..' 

TUBULIGOLES  ,  adj,.  et  s.  m.  pi. , 
Tubulicola*  Nom  donné  par  Cuvier  • 
h  une  famille  dé  Polypes,  comprenant 
ceux  qui  habitent  des  tubes  dont  le 
corps  gélatineux  traverse -l'axe  com- 
mun, et  présente  des  ouvertures  iaté- 
l'aies  ew  ttrminaies,  ^u?  le  passage 
des  animaux  :  T  » 
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WBULIFÈRB,  adj.,  tubuliferus 
(tubus  ,  tube-, /fero,  porter);  qui 
offre  à  sa  surface  une  multitude  de 
petits  tubes  (ex.  Spongia,  tubuUfera), 
ou  qui  est, formé  par  une  aggloméra- 
tion de  cellules  tubuléuses  (ex.  Qbe- 
lia  tubuUfera).         ^ 

TUBULIFÈRES,adj4  et  s.  m.  pi.  Ti 
TubuUfera.  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Hytné- 
noptères ,  comprenant  ceux  dont  la 
tarière  des  femelles  forme  un  tube 
,  conique  et  pointu ,  qui .  ne  se  divise 
point  en  plusieurs  valves  longitudi- 
nales*    '.."._ 

TUBULIFLORE,adj.,  tubullftorus . 
Épitbète  donnée  par  H.  Cassini  à  la 
calathide ,  au  disque*  &  à  W  couronne 
des  Synanthérées  ,  lorsqu'ils  sont 
composés  de  fleura  à  corolle»  tubu- 
leuses.  - 

^  TUBULIFORIHE  ,  adj.  ,  tubulifor* 
mis  ;  qui  a  la  forme  d'un  petit  tube, 
comme  certaines  corolles  de  Synan- 


TUBULIP ALLES.  Voy.  Manteaux* 

TOBULEUX.  >  '.'..' 

TUBllLEPORÉS  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
.  Tubullporeq,  Nom  donné:  par  Blam- 
ville  à  une.  famille,  de  la  classe  des 
PolypiaireS ,  comprenant  ceux  dont 
les  animaux  sont  contenus  dans  des 
cellules  tubuléuses,  et  ayant  pour 
type  le  genre  TuouUpora. 

TUF ,  s.*  m.  Pierre  poreuse  qui  a 
été  produite  par  sédiment  bu  par  in- 
crustation ,  et  peut-être  par  d  autres 
causes  encore  qui  nous  sont  iricon- 
nnes.  , 

TUF  ÂGÉ  ,  ad).  ;  qui  a  le  caractère 
du  tuf.  Calcaire  tufacé* 
«  TUFIÇR,  adj.  On  appelle  terre 
tufière  un.tùf  friable  qui  sert  de  cas-» 
tirie  dans  beaucoup  de  forges. 
♦  TULIPACÉES,  adj.  et  .s.  fî  pi. , 
Tulipaçeœ*  Quelques  botanistes  ont1 
donné  ce  nom  à  la  famille  des  Lilia— 
cées,à<ftuse  du  genre  Tulîpa  qu'elle 
renferme.  JLes  Tulipaçées  ne  son  ' 
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pour   Reichenbach  et  Link  qu'une  Berzellus  ;  aux  sels  doubles  produit*' 

section  de  cette  famille.  -  '    '   '  par  la  combinaison  d'un  sel  tungsti— 

TULIPIFÈRE,  âdjecè. ,  tulipifems  que  avec  un  sel  potassique.  Ex.  Qxi- 

((ulipa,  tulipe ,  fero ,  porter  )  ;  qui  fluorure  tungstico-potassique. 

porte  des  fleurs  comparables  à  celles  TUNGSTICO-^SODIQUE  ,  adjectif  , 

de  la  tulipe  (ex.  Liriàdendron  tuli-  tungsticù-sodicus  <  Nom  donné  ,  dans 

la  nomenclature  chimique  de  Berze— 


pifera);  ou  qui  est  chargé  de  cellules 
dont  la  forme  rappelle  un  peu*  celle 
des  fleurs  de  la  tulipe,  comme  le 
polypier  de  la  Pasylheà  tuUpifera, 

TUMIDE,  adj.*,  tumictys  ;  akfge- 
schwolkn  ,angeschwollcn9  aufgetriei 
ben  (ail.)-  Se  dit  d'une  partie  qui 
est  renflée  et  en  quelque  sorte 
ventrue,  comme  le  calice  de  X  Astra* 
galustumidus ,  le  fruit  du  Phaseolus 
tumidus. 

TUMORÏFÈRE  ,  adj.,  tumoriferus; 
qui  offre  des  boursouflures ,  comme 
on  en  voit  quelquefois  à  l'intérieur 
du  Cardium  tumoriferum. 

TUNGSTATE,  s.  m.,  tungstas. 
Genre  de  sels  \scheelsaure  Sahe, 
ail.),  qui  résultent  de  la  combinaison 
de  l'acide  tungstique  -avec  les  bases 
salifiablcs,   '  ' , 

TDNG8TATÉ,  adject.  Se  dit,  en 
minéralogie ,  d'une  basé  qui  est  corn- 
binée, avec  de  l'acide  tungstique.  Ex. 
Plomb    tungstaté.  .       ' 

'  ÏUNGSTÈiVE,  s.  m. ,  tungslenium , 
scheeliim  ,  wolframium  y  Schwer- 
melatti  Tungstein  (ail.).  Métal  dont 
l'existence,  présumée  déj$  pàrBerg- 
mahn ,  a  été  démontrée  par  les  frères 
Helu^arU 

^nJiVGSXICO-AâniOIVIQUE,  adj. , 
tungsùcQ-ammonicus,  Nom  donné , 
darts  la  nomenclature  chimique  de 
Bcrzélius ,,  à  des  sels  doubles,  qui  ré- 
sultent de  la.,  combinaison  d'un*  sel 
tungstique  avec  un  stLammpnique. 
Kx.  O  xi  fluorure  tungstkp-amnwni- 
qhe  ,  composé  de  fluorure  tungstico- 
ammomque  et  de  tuogstate-amrao- 
liique.»  »     '      .  '    ' 

TUKCISTICO-POTA5SIQUE,  adj, , 
tungslioo-poeassicus.  Nom  donné  , 
dans  la. nomenclature  chimique   d? 


lius ,  aux  sels  doubles  qui  résultent 
de  la  combinaison  d'un  sel  tungstique 
avec  un  sel  sodique.  JLx^Qxifluo— 
rare  tungstico-sodique. 

TUNGSTIDE9 ,  s.  m» pi.,  Tungsli- 
des.  Pendant  désigne  sous  ce  nom 
une  famille  de  minéraux  ,  qui  com- 
prend le  tungstène  et  ses  combinaisons. 
TUNGSTIQUE,  adject.,  tungsticus. 
Berzelius  appelle  oxide  tungstique  le 
premier ,  et  acide  tungstique  (  Scheel- 
saure,  ail.*)  le  second  degré  d'oxida- 
tion  du  tungstène;  sulfure  tungstique 
son  .premier,   et  s{ulfide  tungstique 
son  séconddegré  de  sulfuration;  chto-* 
rure  tungstique  et  chloride  tungstiatie , 
les  deux  proportions  dans  lesquelles 
il  se  combine  avec  le  chlore  \fliwtide 
tungstique,     sa    seule   combinaison 
avec  le  fluor. 

TUNICIEUS,  s.  m.  p\.yTunicata:. 
Nom  donné  par  Lamarck ,  Larreille, 
Eichwald  .  et  Menke  à  une  classe  de 
Mollusques  acéphales ,  correspondant 
à  la  classe  des  Ascidies  de  Savigny  , 
.aux  Acéphales,  nus  de  Cuvier ,  et 
comprenant  ceux  dont  le  corps  flotte 
dans,  une  enveloppe,  extérieure  on 
forme  de  tunique,  ou.  de,  ma.nl eau. 

TUNIQUE  9zd}>,twticcaus;  hàutig, 
behautet  (ail.  )  ;  tonacato  (it.  ).  Épi- 
thète  donnée  par  les  botanistes  à  l'a- 
mande ,  quand  elle  est  revêtue  de  tu- 
niques propres,  bien  distinctes  de  la 
paroi  de  l'ovaire  (  ex.  OÈnothera)  ; 
aux  bulbes ,  quand  elles  sont  formées 
de  gaines  ^membraneuses ,  minces,  et 
embrassantes  (ex.  Hracihthus).  Les 
entomologistes  rappliquent  aussi  aux 
antennes  en  massue-  dont  le  premier 
article  se  contourne*  de  manière  à 
envelopper  les  suivans»       • 
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ÏUNIQUEUX,adj, ,  tuntcosus.  Sy- 
nonyme de  tunique.  -   ° 

TIJPINAMBIDÉS  ,  adi- et  s.  in.  pi., 
Tupinambidœ.  Nom  donné  par  Gray 
à  une  famille  de  Reptiles  sauriens  , 
qui  a  pour  typele  genre  Tupinambis. 

TURBICINES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Turbicina.  Nom  donné  par  Ferussac 
et  Latreflle  à  une  famille  de  Gastéro- 
podes ,  qui  ne  comprend  que  le  genre 
Cychstqma. 

TCRBINACÉS,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Turbinacea.  Nom  donne  par  La rharck 
à  une  famille  de  Tordre  des  Mollusques 
trachélipodes ,  qui  ar  pour  type  le 
genre  Turbo  ;  par  JBlain  ville  à  une 
famille  de  l'ordre  des  Céphalopodes 
pnlythàlamacés ,  comprenant  ceux 
dont  la  coquille  est  plus  ou  moins 
turbinée. 

TURBltfAIRE  ,  s.  f.  ,  turbinai-la 
(turbo,  toupie),  0n  a  appelé  ainsi- 
les  apotbécies  sessifcs  et  de  forme 
turbinée  des  Lichens. 

TURBINÉ,  adj. ,  turbinatus;  krei^ 
selformig  (ail.);  turbtnato,  trottoli- 
forme  (it.);  qui  a  la  forme  d'une 
toupie ,  c'est-à-dîre  d'un  cône  dont 
la  base  s'arrondit  brusquement ,  et 
dont  la  hauteur  égale  environ  une  fois 
et  demie  le  diamètre  de  cette  base, 
comme  lu  baie  du  Psidium  ftprife- 
rum9  le  calice  du  Rosa  turbinàta, 
la  capsule  du  Chimarfis  turbinata  et 
du  Pqpâver  turbinalum ,  la  cypscle 
du  Galinsoga  triloba ,  le  légume  du 
Medfcago  turbinata / 1 W aire  du  Lo- 
ranthus  turbinatus ,  le  pyrïdion  du 
Pyrus  Çydonia,  le  style  du  Viola 
rothomagensis /la  syhone  du'  Ficus 
Carica,  la  tûe  formée  par  1er  épi  11  et» 
réunis  du  Chœtospora  turbinafa, 
Yurne  du  Gymnostomum  turUna- 
tùm.  Une  coquine  turbinée  est  celle 
qni,  posée  sur  sa  hase,  représente  un 
cône  renversés  ou  qui  a  la  forme -d'une 
toupie  (  ex.  BuUmus.  turbinatus  ).      < 

TUBB1NÉ&,  adject.ets.  nii  pi., 
Turbima,,  Turbinât  a.  Npm  donne 
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par  Lateeille  et  par  Menke  à  une  fa- 
mille de  Gastéropodes  ,  comprenant 
ceux  dont  là  coquille  est  turbinée. 

tURBINIJFLORE  ,  adj: ,'  iurbiniflo- 
rus  (  iurbo  j  toupie 9flos 9  fleur)';  qui 
aies  fleura  disposées  eh  tête  turbinée 
(ex:  Proiea  turbiniftbra).  Le  Psi* 
dium  turbiniflorum  a  l'ovaire  tur- 
biné, 

TUfcBINIFORME,adj.,  turbinifar- 
mis  {iurbo\  toupie,  forma ,  forme)  ; 
qui  a  la  forme  d'une. toupie  ,  comme 
le  Mesembryanthemumt'urbiniformey 
ou  comme  les  antennea  deYA(co- 
chara  socialis.  ^ 

TURBINOIDES,  adj.  et  s.  m.  pl.-f 
Turbinôïdes.  Nom  donné  par  Orbiguy 
et  Menke  à  une  série  de  la  famille  des- 
Hélicostèguës ,  comprenant  ceux  dont 
les  tours  de  spire  s'élèvent  comme 
dans  la  plupart  des  coquille*  uni- 
valves. 

TURIXHDES,  adject.  et  s.  m.  pi.  f 
Turdoïdes.  Nom  donifé  par  Meyer  à 
une  section  de  l'ordre  des  Passereaux, 
qui  a  pour  type  le  genre  Turdus.   . 

TDRGIPE,  adj. ,  turgidus';  auf- 
geschwôllen  (alf+).  Se  dit  particulière- 
ment des  fruits  qui  sont,  épais  tt 
renflés  d'une  manière  uniforme-,  sans 
contenir  d'air,  comme  les  légumes. 
dé  YOnonis ,  les  siliques  du  S  inapis 
arVensiss 

,  TURGIDULE  r  adj .  >  turgidulia  ; 
qui  est  légèrement  renflé  dans  le 
miljçu ,  comme  la  coquille  du,  Troçhus  • 
-turj^dulus  et  de  la  Qhamaturgidula^ 
v  ÎTIRION,subst. m. ,  tjurio;  aspk~ 
ragus  (Rai 9  Toufnefort)  ;  blastertea 
{.Hayne  )  ;  Tr\ebt  ,  Sloçhknospe  , 
Schoss,  Sçhàssling  (ail,).  Linné  ap- 
pelait ainsi  le  bourgeon  des  herbe». 
Vivaces  qui  part  du  collet  de  la  racine 
et  qui  produit  des  tiges  annuej)es 
(ex.  Asparagus).  Link  applique  ce 
nom  à  toute  polisse  qui  s'alonge  bestu- 
coup  ayant  de  produire  des  feuilles;.  , 
-  TURtOlWÈRE,  adj. ,  turioni/e- 
rus.  ÉpjtWte  donnée  par  Mirbel  aux 
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racine*  qmi  produisent  des  tarions» 
Ex.  Arum  italicum. 

TUUfiéBACÉES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Tvrneracat. Famille  déplantes,  ad- 
mise par  Gandolle,  queKnuth  con*» 
sidère  comme  une  section  de  celle  des 
Loasécs ,  et  qui  a  pour  type  le  genre 
Turnera* 

TLRIUCIXACÉS,  adjcct.  et  s.  m. 
pi.,  Twriculaceà  (turricula,  tou- 
relle). Nom  donné  par  Blainville  à 
une  famille  de  l'ordre  des  Céphalo- 
phores  polythalamacés ,*  comprenant 
ceux  dont  la  coquille  s'enroule  en 
spire  turriculée  à  tours  bien  visibles. 
.  1WHCULÉ,  adj.,  turrieulatus. 
Se  dit  dfane  coquille  uni  valve  dont  le 
cène  spiral  avance  plus,  en  hauteur 
qu'eu  largeur ,  de  sorte  que  les  tours 
de  spire  sont  nettement  séparés  pajr 
leurs  différentes  tranches  ,  et  que  le 
tout  prend  la  -forme  d'un  cône  très- 
alongé.  Ex.  Cotais  turritus,  Cjrclo- 
sioma  turritèlldki ,  Cerlthium  tuïri-- 
teUatum ,  Bulimus  terebcllatus  ,  Au- 
ricula  terehellata,  Buecinum  tere- 
brak ,  PyramtdeUa  dolabrata. 

Tt'S8IL^Ï^ÉES,adj.  ets.  £  pi. , 
Tlssihigineit.  Nom  donné,,  par  H.  Cas* 
stai  à  une  tribu  de  la  famille  des  Sy-« 
uonthérées,  par  Lessing  à  une  section 
de  la  tribu  des  Eupatqriacées ,  ayant 
pour  type  le  genre  Tussilage 

TYDOLOGlg,  s.  f;,  tydobogia. 
Désade  désigne  bous  ee  nom  la  science 
qui  embrasse  la  totalité  des  £aiûet 
des  calculs  relatifs  aux  marées.  ™ 

TYLiRE,  s.  v*iytyl*rus  ;  Zêhen- 
Mte  (ail.)  (xOtepo^  verron).  IUiger 
nomme  ainsi  les  .parties  dénudées  et 
calleuses  qui  se  voyent  sous  les  doigts 
ou  le  talon  de  certains  mammifères , 
et  les  saillies  que  forme ,  à  chaque 
articulation ,  le  dessous  des  doigts 
des  oiseaux.      . 

ÏYUOar,  s.  m. ,  tjUum*,  Gesàs- 
schmele  (ail*.)*  {rù\n  *  cal).  Sous  ce 
nom ,  lïlïger  désigne  les  parties  cal-^ 
leuses ,  glabresrct  le  plus  souvent  oo- 
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lorées ,  qu'on  voit  aux  fesses  de  quel- 
ques mammifères. 

TYLOPOOES,  adj.  et  s.  nt.  pfL  , 
Tylopoda  (tuXoc,  cal,  ttovc,  pied}* 
Nom  donné  par  IUiger  et  Goldfuss  à 
une  famille  de.  l'ordre  des  Mammi— 
fères  ruminans ,  comprenant  ceux 
qoi  ont  les  pieds  calleux  en  dessous. 

TYFHACÉ£*,adj.  et  s.  f.  pi.,  2>- 
ph&cem.  Synonyme  de  Typhinécs. 

JYPHiECOLE,  adject. ,  typhœeola 
{typha,  massétte,  cofoj  habiter)  ; 
qui  vit  dans  les  tiges  du  Tjrpka  , 
comme  le.  Phqrxe  typhœcola,  dont  la 
larve  dévore  Ta  chenille  de  la  Noc- 
tuelle qui  se  tient  dans  ces  tiges. 
-  TTPIIINÉE8,  adj.  et  s.  f.  pi.  Fa- 
mille de  plantes,  établie  par  Candolle, 
qui  a  pour  type  le  genre  Tjrpha. 

TYPOLIN8,  adject.  ets.  m,  pi., 
Typhlini  (tv?>ô;,  aveugle).  Nom 
donné  par  Merrem  à  une  famille  de 
reptiles ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Tjrphlops. 

TïPHLWmiS,  adj.  et  s.  in.  pi.  , 
Typhlopida.  Nom  donné  par  Gray  à 
use  famille  dé  reptiles,  qui  a  pour 
type  le  genre  TypMops. 

TYPBLGP1NS,  adj.  et  s:  m.  pi.  » 
Typhlopma.  Nom  donné  par  Mulkr 
à  une  famille  de  reptiles  ophidiens  , 
qui  a  pour  type  le  genre  Typhiops. 

TYPHLOPOIDES,  adjeet.  ets.  m> 
pi* ,  Typhlopoïdea*  Nom  donné  par 
Fitzinger  à  une  famille  de  reptiles, 
qui  a  pour  type  le  genre  Typhlops* 

TYWJOIDÉJES.  ^yezTïPHiNÉRS. 

TYPHOMEN,  adjod»  Bn>ngniart 
donne  cette  épithète.à  une  série  de 
terrains,  appartenant  a  la  période 
saturnine ,  dans  laquelle  il  rajtge<caux 
qui  ne  sont  pas  strati&és  r  mais  massifis. 

TYPIQUE,  adjeet. ,  typieUs;  qui 
tient  au  type.  IL  Gassini  nomme  ca- 
rmetètes  typiques  ceux  qui  ne  con- 
viennent qu'a  la  majorité  des  corps 
naturels  compris  dans  un  groupe 
quelconque ,  ou  à  ceux^ui  occupent 
fe  centre  de  ce  gronpe  et  lui  servent 


en  quelque  sorte  de  type,  mais  pré- 
sentent  des  exceptions  lorsqu'on  ar- 
rive aux .  extrémités  ,  à-  cause  des 
rapports  et  des  affinités  naturelles, 
qui  n'admettent  pas  de  limites  Iran- 
cbées  entre  les  espèces. 


.  ITOAWMNES,  adj.  et  4.  »:  pi.  , 
Tjrrannina.  Nom  donné  par  Vigora 
à.  tin  groupe  de  la  tribu  des  oiseaux 
Denti rostres  laniade*  ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Tyrannus, 


u. 


CAIUtylDES,  adject.  et  s.  m.  pi. , 
Uaranidœ.  Nom  donné  par  Gray  & 
une.  famille  de  reptiles  sauriens,  qui  - 
a  pour  type  le  genre  Uçranus. 

ULIGEVEUX,  adject.,  uliginarius  f 
uliginosus.   Se  dit  des  plantes   qui 
croissent   {ex.  Vaccintum  uligino—. 
sum)  et  des  animaux  qui  vivent  <( ex. 
Elaphrus  Uliginosus)  dans  les  prai-^ 
ries  humides  et  marécageuses. 

«LMÀCÉE8,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  VI- 
jftacttœ.Famille  de  plantes,  établie  par 
Mirbel ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Ulmus. 

«LMàMÊESj  adj.  et  s.  f.  pi.., 
Ulwaritœ*  No»  donné  parVentènat 
à  une  tribu  dç  la  famille  des  Rosa- 
cées .,  qui  est  plus  généralement  ap- 
pelée Spiréacées. 

.  l&BiÉES  ,  adj.  ets.  f.  pi.,  Ulmea. 
Tribu  de  la  famille  des  (Jrticées,  qui 
a  pour  type  le  genre  Ulmus. 
>  VLM&TEyS.  m.  {ulmas.  Genre 
de  sels,  qui  résultent  de  la  combinai- 
son de  l'acide  ulmique  avec  les  bases 
saiifiables.  '        '  ••',♦' 

.  ULUINE ,  s.  f,  ,  ulmma.  Nom 
donné  par  Thomson  à  une  substance; 
observée  dès  1797  par:  Vauquelin  ,. 
dans  une  exsudation  morbide  es 
l'orme,  puis  imposé  à  une  autre  trou- 
vée dans  le  terreau  par  Boullay*  et  aussi 
k  une  troisième  fabriquée  de 'toutes 
nièce*  pajr  Braconnot,  Ces  substances 
jouissent  de  propriétés  chimiques  dit- 
féreates,  malgré  leur  ressemblance 
extérieure.  Beczeliua  prépose  de  re- 
jeter le  nom  iïulmine ,  d'autant  plus 
qu'il  n'y  a  pa>  4e  raison  poan  en  ap- 


Ïdiquer  un  particulier  au  mucilage  de 
'écorce  d'orme ,  qui  ra^l'abord^er  té . 

Culminé  de  Braconnât  est  ce  qu'il 

appelle  géinè*  { 

UEMIQUE  ,  adj.  y  ulmicus.  0b?~ 
bereiner  etaSpreogel  ont  appelé  acide 
ulmique  {Humus saur e ,  ail.  )  la  sub^ 
stance  extraite  du  terreau ,  que  Ber- 
zéUuSv  nomme  geint ,  parce  qu'elle  a 
la  propriété  de  se  combiner  avec  les 
alcali is  et  avec  les.  terres.     > 

ULOCÉRIDES ,  adj.  et  s.  m,  pi. , 
Violer  ides.  Nom  donné  par  Schcen- 
berrà  une  tribu  de  l-ordire  des  Oit-* 
culjonides  orthoqères';  qui  a  pont 
type  le  genrVJTfocerafx. 

LLONATES ,  adject.  et  s.  m.  f4. , 
Ulo&ata  (ou^ov ,  gendtve ,  yvâtot*  mâ- 
choire). Nom  sous  lequel  Fahriciua 
désignait  une  classe <FiDsectes,^conw 
prenant  ceux- dont  les  mâchoires  sont 
recouvertes  par  une  gaieté  5 .  et  qui 

,  correspond  aux  Orthpptèrea  de, La-» 
treille.  •  r  .'.  '-;     ' 

,  ULOPTÈRE,  adject.  y  ulopterus 
(ov>oç,  frisé  ,  orisov,  aile)  ;  qui  à  des 
ailes  frisées  ou  «repues ,  comme  celle» 
qui, garnissent'  les  fruits  du  Ptangos 
tdoplera  et  les  raîneaux  di*  Memecj* 
ion-  uioptoAan.    • 

ULOŒMi<Hi£  'f  adj;  ,utothrix{à- 

.  loçy  fr^éi.ôptÇj  cheveu);  qui  es* 
divisé  en  découpures  linéaires*  cUiétft 
et  crépues ,  comme  le  tbaHè  de  Vîki- 
fyricarùrulotkrix.  x    .,  vt,. 

ULVAGÉES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Ulvmecœ.  Nom  ctoané  par  Bory ,  L*4 
mouron  x  y  Âgardh,  Greville ,  Frics , 
Reioheàtbaoh  eiSprengeU  une  section 
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ou  ordre  de  la  famille  des  Algues  , 
qui  a  pour  typé  le  genre  Ulva. 

ULTOES,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Ulveœ. 
Reichenbach  désigne  sous  ce  nom  un 
groupe  de  la  section  des  Ulvacées,  qui 
renferme  fe  genre  Ulva* 

UMBRACULE  y  s.  m.  ,  umbracu- 
lum.  Sorte  de  parasol  ou  de  disque 
qui  couronne  le  pédicule  des  Mar- 
chantia*  et  qui  porte  lés  corpuscules 
reproducteurs.        '' 

UMBRAÇULrFÉRE,  adj.,  umbra- 
culifer  (  umbraculum  ,  parasol  , 
feroy  porter);  qui  ,a  la  forme  d'un 
parasol ,  comme  la  cime  produite  par 
.lés  feuilles  du  Dracbenà  umbraculi- 
fer  et  du  Corypha  umbraculifera. 

UMBRATICOLE,  adj.,  umbrati- 
colus  {timbra ,  ombre,  colo  -,  habi- 
ter) ;  qui  se  plaît  dans  les  lieux  om- 
bragés. Ex.  Portuldca  'umbratïcola. 
Vcyct  Ombreux  % 

ÛMBRELLACÉS,adj.  et  s. m t pi .r 
Umbrellacea.  Nom  donné  par  Menke 
à  une  famille  de  l'ordre  des  Gastéro- 
podes pneumatobranebes ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Umbrella. 

UMBRIPENIVE  ,  adj.  ,  umbripen- 
nis. (umbra ,  ombre ,  pennà ,  aile )  ; 
aui  a  les  ailes  lavée»  dé  noirâtre.  Ex. 


ropa  umùripennis. 

tlNARRANCHES  ,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Unabranàhia. .  Nom  donné  par  La- 
treille  à  une  famille  de  Gastéropodes 
hermaphrodites ,-  comprenant  ceux 
qui  ont  les  branchies  situées  d'un  seul 
côté  de  la  face  inférieure  du  corps. 

UïYADACTVLES  v  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Unadactyli.  Nom  donné  par  Ficinus 
et  Carus  à  une  famille  de  l'ordre  des 
oiseaux  palmipèdes,  comprenant  ceux 
qui  ont  tous  les  doigts  réunis  par  une 
membrane. 

UNCINÉ,  adj.,  uncijtatus  ;  haken~' 
formig,  klauenfôrmig  (ail.)  (unmsy 
crochet  )  ,  ;  qui  se  termine  par  une 
pojnte  recourbée  en  crochet  ,*  comme 
le  casque  de  VAconitum  nncinatum  ; 
ks  fouilles  Àw  Mescmbrycuttkeinum 
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uneinatum  ;  les  dents  des  feuilles  de 
VEryngium  uneinatum  ;  les  fruits 
du  Schrankia  uncinata  et  du  Galium 
uncinulaiuni  /  \efutiicule  de  Y  Âcan- 
thus  ;  les  pétales  du  Ximenia  acu— 
leata.j  le  stigmate  Au  Verbena  glo- 
merata.  Quelques  coquilles  sont  dites 
uncinées  >  soit  parce  que  leur  sommet 
est  afgu  et  recft*rbé  (ex.  Orbiculina 
uncinata  )  ,  soit  parce  que  leur  bord 
est  garni  de  dents  récourbées  (  ex. 
Murex  uncinarius).  ~      * 

UNCINULE,  subst.  m. ,  unçinujus. 
Savigny  nomme  ainsi  les  soies  à  cro- 
chet de  certaines  Annelidés ,  qui  sont 
de  petites  lames  comprimées  ,  cour- 
bées et  découpées  à  leur  sommet  en 
plusieurs  dents  aiguè's  et  crochues. 

UNCiPEMVE ,  adject. ,  uncipennis 
(  unçus  ,  crochet ,  penna  ,  ailej;  qui 
a  les  ailes  épineuses.  Le  Liparius  wn- 
cipennis  a  ses  élytres  armées  latérale- 
ment d'une  épine  recourbée. 

UNCIROSTIUE  ■  adj.  ,  uneîrosiris 
(  uncus ,  crochet ,  rostrum ,  bec);  qui 
a  le  bec  ou  le  rostre  recourbé  en 
crochet.  Ex.  Ceulôrnynchus  unci- 
rostris.  '  ",',.• 

UNCIROSTRES ,  adj.  et  s.  m.'  pL  , 
Uncirostres  (uncus*  crochet',  ros~ 
trum  ,  bec  ).  Nom  donné  par-Vieil- 
lot à  une  famille  de  l'ordre  des  Echas- 
siers ,  comprenant  ceux  de  ces  oiseaux 
qui  ont  le  oee  crochu.  , 

D1VDECIMMACULÉ  ,  ùndecimma- 
culatus  (  undécim ,  onze ,  macula  , 
tache);  qui -est*  marqué  de  onze  ta- 
ches. Ex.  Coccinella  Uridscimmacu— 
lata. 

UNDECIMPONCTUÉ,  ndj.  ,  nn- 
decimpunatatas  (  undteim  ,  orne  , 
punctum  ,  point  )  ;  qui  est  marqué 
de  onze  points.  Ex.  Çoccineila unde» 
citripuncêata.     . 

UaiDINÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  Un- 
dineœ.  Nom  donné  par  Fries  à  ufae 
tribu  de  la  famille  des  Diatomées , 
par  Reicben^aeb  àTiee  -tribu  dé  celle . 
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des  Ifastoehinées ,  ayant  pour  type 
Je  genre  Undina, 

UNI*  /adj.  %  luevis ,  hcvigatus  ;  qui 
ne  présente  aucune  inégalité  à  sa  sur- 
face ,  cjuome  les  failles  du  S  a  Isola 
fruticosp,  les  graines  de  YMscàlus 
H  ippoeqstanum^le  péricarpe  del'yis- 
phodeluiy  la  tige  du  Carduus  arverir 
sis ,  le  corps  du  Chironecies  lœvi~ 
g*tu*     .     #  ♦ 

LNIAILE ,  adj  * ,  unialalus  (  «ma*  , 
un,  «fe  ,  aile);,  qui  n'a  qu'une 
seule  aile  ,  .comme  la  carcénde  du 
Fraxinùs.  Synonyme  <Je  MoNOPxiRJE^ 
.  UNIA^GULAIUE,  adj.  ,  uniangu- 
laris  [.ûnus  ,  un,  anguius ,  angle )j 
qui  n'offre  qu'un  seul  angle;  Ex. 
Turritella  uniangulatis. 

UNIANNULAIRE,  ad]. ,  unianntf- 
laris  (unus}  un ,  annulus ,  anneau). 
Nom  donné  îpar,  ,Haûy  à  une  variété 
en  prisme 'hexaèdre  régulier  ,  modi- 
_  fié  pars  six  facettes  disposées  en  an- 
neau autour  de  chaque  base  ,  et  qui 
résulte  d'un  décroissemcnt  par  une 
seule  rangée.  Ex.  Cuivre  sulfuré  uni' 
annulaire.         >. 

UNIARTICDLÉ  ,  adj.  >uniarticu- 
latus  (  unus ,  un  y'articulus ,  article)  ; 
qui  n'offre  qu'un  seul  article,  comme 
les  palpes  maxillaires  des  Apis. 
. ,  LNIBIBÎNAIRE  ,  adj.  ,  unibibina- 
ris.  Non%  donné  par  Haùy  4  une  va- 
riété produite  en  vertu  de  trois  dé- 
crotssemens  ^  l'un  par  une  rangée  -  et 
les  deux  autres  par  deux  rangées.  Ex. 
Chaux  carbonatée  unibibinaire.  . 
.  UJVIBEMAIRE ,  adjecb. ,  unibinaris. 
^Npm  donné  pat  Haûy  à  une  variété 
produite  en  vertu  de  deux  décroisse*? 
mens-,  l'un  par  une  rangée  et  l'autre 
par  deux.  Ex.  Chaux  phosphatée 
unibinaire.  ' 

,.  UMBi\OTERNAïIlE  ,  adj.',  um- 
binoternaris.  Nom  donné  p«1r  Haiiya 
une  variété  qui  résulje  de  trpjs  dé- 
croissemens  par*  un,  deux  et  trois 
.rangs.  Ex.  Chaux  carbonatée  unibi~ 
noternairfi.        .       , 


UNlBRACTÉTÉ,  adî.  ;  Unibrac* 
teatus  {unufyMn  ,  'bractea  f  brac- 
tée ).  Se  dit  d'une,  plante  dont  les 
braçtées«ont  solitaires.  Ex,  Lotus  uni- 
braeteatus.      ' 

UNICAPSULAIRE  ,  adj. ,  uniçap- 
sularis  (  unus  ,  un  t  capsula,  cap- 
sule). Don  t. le  fruit  se  compose  d'une 
seule  capsule. 

UMCAJtÉNÉ  ,  adj.  ,  unkarina- 
.  tus  (  unus ,  un  ,carina ,  carène  )  ;  qni 
n'a  qu'une  seule  carène.  Ex'.  Cyclo- 
Atenta  unicarinata. 

UNICACLE  ,  adj. ,  unïcaulis  (  unus, 
un ,  caulis,  tige).  Se  dit  d'une  plante 
dont  la  racine ne  produit qu'une  seule 
tige. 

IHVICELLULÀIRE  ,  ^,  unkel- 
lularis;  einzeltig-  (ail.) i-;  qui  est  for- 
mé d'une  seule  cellule. 

ijNICHROITE,  ad'i,  unichroïUs 
(  unus,  un,  ^63. ,  couleur  ) .  ÊpUhète 
donnée  aux  substances  qu'on  ne  voit 
que  d'une  seule  couleur ,  quand  ou 
les  place  entre  l'œil  et  la  lumière ,  en 

Juelque  sens  que  les  rayons  de  cette 
ernière  les  traversent.  ' 

DttlGOLOR ,  adj.  ^  «n/co/pr ,  u*è- 
colorus  ;  einfarbig  (ail, )  ^  unus  ,  un>, 
color,  couleur)  ;  qui  est  d'une  seule 
couleur ,  d'une  teinte  uniforme  par- 
tout; Ex,  Noçlilio  uniçolory  Belar- 
gonïum  unicoloruM.       «  ,  >  *  ■ 

U\ICO*Ql)E$,  adj.  et  S.  m.  pi., 
Ujiïcorkchœ  (  unus,,  lia , .  conçha  , 
coquille).  Nom  donné  par  La  treille 
à  une  section  de  l'ordre,  des  Gonetu- 
fères  Tubiilipalles,  comprenant  ceux 
dont  l'animal  est  entièrement,  ren- 
fermé dans  sa  coquille  et  ne  produit 
pas  d'autre  habitation  en  forme  4e 
tube.  #    „       '  /  éI 

UNICORNE,  adject. ,  unicornutus 
(  unus ,  un ,  cornu  ;  corne  )  ;  qui  ua 
qu'une  seule  corne ,  comme  Vjllute-, 
rus  monocerosj  chez  lequel  on  n.e 
voit  qu'une  seule  épipe  à  la  première 
nageoire  dorsale  ;  lé  Noloxus  mono- 
c€J'os}   dont  lt\  corselet  pprte  une 
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«orné  ;  la  Nèreis  tçnîcùtnU  -,  dont  là 
tête  s'élève  en  un  yène  pointu  ;  la 
Chama  urùcornis^  dont  le  crochet  de 
la  grande  volve  s'âlen'ge  en  une  corné 
courbée  ;  le  Monocefos  çinguiatftniy. 
dont  Ks  bxxrdthrqît  de  la  coquille  of- 
fre une  dent  conique  à.  sa  base  in* 
$epie  ;  la  Galeruda  unicçmis  ,  qui  * 
le  troisième  article  des  antennes  épi«+ 
a»nxtfet  Je  tbotax  ierniioé*  en  ar- 
rière par  an  angle  àicé.  ..  ' 
.  mfcQVYlÉW»iM , ,adj. ,  Unie** 
tyledoneus .  Sy nqnym»  inusité  et  ma*»* 
vaîa  as  Monàcotjlëdonê*  '  -  ■  ' 
UN1COWÉ,  adj.  lyUhiJlèssus ;,qpi 
Coffre  qu'un  seul-coude  ,  comme  la 
trompe  de  la  Terellia  palpatq.  .  ■  •«  * 
UWCDIRASSÉ».,  adj..  et  s.  m:  pi., 
Umpekata*  #om  donné  par  Cuvicr , 
Latreille  et  EibKwaJd  è  tuie  fatoilie 
<k  Cordée  des  Crustac^i  stttnapôdçs , 
»  cwa^enantoeu^^dontleteâft  nêiorme 
^•'uuseul  bowoKer. 

UNiO^NXÉVadjcct.,  unidentatuv 
(uutM  f  *■»>  dens ,;  déni)  ;  ,qûî;  n'a 
*fm'anè  seqde.  dent,  coovme  la  «ai» 
du  PortunUs  murmoreus  ,'là  base  cta\ 
ïobte  de  1  WtZu;  2m^^oto^lai>6u- 
.ebe  de  la  Nereïf  iobidata. 

-b*yt>m*iwf*  -Se  dft  d'une  grtiiœ 
-qv»  ?ie  renferme  q»Và.  seul  ernDFjrotf, 
comme  c'est  le  €a»  du  plus  gran4 
nombre  defc  plantes.    .';.".' 

iiNfÉPU»EL%,  ^dj.  ^unïspinosus  ; 
eindornig^  tinspitzig (*$.)  *  ^wi porte 
une  épîn*  >  cotnlne  la  Myrmecia  uni*- 
jpfaoMt  rafiecte  dont  Técaïlie  pétid- 
•lairejest  terminée  en,  pointe.  • 
*  UJOTMGlé ,  \  adj  i  ,  unifasciQtùs 
(uMs,  Un  +fasêia  y  'bande  );  qui  est 
marqué  d'une  seule  bande.  Ex.  Mf- 
cWopftagus  ^tàùfâseiatus ,  Làtteiltia 
UhifasciùU ,  Mitm  umfasticdiSy   / 

v  raWBWULÉ  ,  édj .  s  unifoliatus  y 
èinbtuitrig {à\\ty  qui  ne  porte  <fu\tute 
seule  feuille.  Synotiyttte  de  mànê*- 
jhyfte. 

'.'WWUMBBv^.  tuniflvNis,fiei*± 


*!#*%  (ail.)  <#utf  ,un ,  /te* ,  nW)1; 
qui  ne  porte  qu'use  seule  fleur  » 
connue  la  hampe  du  Cyclamen ,  le 
pédoncule  du  Gonotoéus  ttniflorus  ^ 
An  Monotrepa  uniflora  et  du  Rhctpon* 
ikam  Uniflorùm  t  cfai  nVcooflapagùe. 
xju'uoe  seule  flewr ,  comme  VirwfW**' 
t*e  de  tJnemonePtdsutillà)  qui  lie 
renferme  qu'une  seule  fleur ,  comme 
la  Mathideàe  Y Henajtàus_fa§cîcuïr 
lotus  et  du  Ifukadea  uturifolia^  la 
*«pafe  du'TteHtJ  àaecataiï*  glunt* 
ée  VAtopeeurus  agrèstu.  Voyez  Mo- 
tfAKtpc.  '■  /*  •■■■  ••'*'" 
-  UrMFLORIGÈRE,  àdjj.  ^  wnijlori- 
gerus  {anus ,  un ,/fo.r,  fleur, gwo, 
,  porter  ).  Synonyme  à'unifleïe. 

UNIFOtlÉ -,  adj. ,  umfoÙus)  ek^ 
-Uâttrig  (  ail.  )  (  utius ,  un  4  fMtem  y 
feuille  )  j  qui  ne  porte  qu'une  .aetfïe 
feuille ,  comme  là  tige  du  Lâchento- 
im  ûnifàtia. 

UMFOLIOJUÊ ,  ad}4  y  unifoMutus 
(unus,  un,  foliotum,  foliole )»-  Sfe 
dit  â'wïefwMe  qui  ti^tfre  qu'an* 
teule  foliole  sur  Un  péliole  articulé. 
Ex.  Citrus  Âurantium.  ' 

tMFORÉ  ,  adj. ,  unifotatms  \umiSj 
«n  ,  foramen ,  trou )  ;  ^ui  «'««vï'fe  pat 
ûnseirî  trou,  cowrtne  ks an^/y^  du 
Pjrrola. ,  .  •  ' 

UlVIf  ORME ,  adj . ,  imfàrmis  ;  ein- 
fôrttiig  (ail.).  Ônl  appelle  wbwéiw^tf 
uttlfo'rmë !  celui  dans*  lequel  bmôbiU 
frârcourl  constamment  4e  même  ea*- 
paée  durant  le  même  laps  de  temps  > 
et  se  trouve  à  chaque  instant  dans  te 
même  état  épf  au  moment  de  son  dé- 
part. La  structure  feuilletée  dWe 
Toche  est  dite  uniforme,  lorsque  les 
feuillets  sont  tous  de  même  nature 
(ex:  Phjllade  micae'é).  H.  Cassfofc 
nomme  calathide  uniforme  celle  dans 
laquelle  les  fleurs  sont  toutes  de  la 
niemè  forme  (.è*.  Eitpalèrià). 

UNIGEMME  ^  «à\.\unigemmlus^ 
eiriknùspig ,  einsprpssig  (ail.)  (amtï*', 
tm  ,  gemma  ,  J>©ttrgeOn  ).  Neefe 
d'Eseubeck  donne  cette  épitbéte  au* 
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tubercules  et  aux  racines  qui  ne  por>- 
tent  à  leur  ^partie  ;  supérieure  qu'un 
seul  bourgeon  ,  soit  commun  à  plu- 
sieurs ,  soit  propre  à  un  seul.  Ex. 
Orchidées. 

UiVUÎÈNE,  adj. ,  unigenus  (unus, 
un,  gig'no,  produire).  Nees^d'Eseu- 
beck  appelle  ainsi  \ts  arbres  quin'orit 
qu'une  seule  pousse  de  feuilles  par 
an.  Ex.  Fagus*  r  •   * 

DNIOLAND^  adj. ,  unigtàns  (unu*9 
un  yglans,  gland).  Épithète  donnée 
par  Mirbel  au;  tafybion  >  quand  la, 
eupule  ne  contient  qu'un  seul  gland. 
Ex.  Corylus  Aveltana. 

UNIGLUttE  r  adj.,  uniglumis ;  qui 
n'a  ^l'une  seule  glù  me.  Dans  le  Fes~ 
tuca  uniglumis ,1a  plus  petite  des  val- 
ves de  se?  gïumes  est  presque  nulle. 

UNIHASTÉ/adjcct.,  unihastatm 
{  unus ,  utt ,  hasia  ,'  hache  )'.  Lex  Rhi- 
nolophus . x  unihastatus  nra  qu'une 
seule  des  deux  feuilles  dont  son  nez 
est  garni  qui  soit  en  fer  de  lance', 

UNHUGUÉ ,  adj. ,  unijugus  ;  *in^ 
paàrlg  *(tfll:  )  .(  unus,  un ,  jugum  , 
couple).  Se  dit  d'une  feuille  pennée 
•dont  le  pétiole  commun  ne  pbrte 
qu'une  seule  paire  de  folioles.  Ex.  Zy- 
gophjitum  Fabago.^ 

UNÏLABIÉ  7  adj.,  uni  lad  talus  ;  ein* 
•  tippig-  (a^0  (unus,*  un,  %lubium, 
lèvre):  Épithète  donnée  aux  corol- 
les mono  pétales  ir  régulières  qui  n'orit 
qu'une  iseule  lèvre ,  qu'up  seul  lbbe 
principal  (ex.  Acanthus).  On  dotihe 
aussi  ce  nom  ,  mais  improprement,* 
aux  tubes  corollins  qui  sont  fen- 
dus d'un  seul  côté ,  et  dont  les  seg- 
mens  réunis  sont  rejetés  de  l'autre  , 
comme  dans  certaines  Lobéliéés  et: 
dans  Y  Acanthus  poty-stachyus  \  où 
comme  ce  qu'on  est  convenu  d'appelé* 
ligules  ,  dans  les  Syhanthérées. 

UNILATÉRAL  -,  adj. ,  ùnilateralis:; 
einseitig  (ail. )  ( unus ,  un ,,  lotus f 
coté  )  ;  qui  est  disposé  eu  qui  se  porte 
d'un  seul  coté  r  comme  le»,  étaminçs 
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4e  V  Amaryllis -  formosiséùna ,  le  nec- 
taire, du  Saxifraga  sarmenloàa ,  les 
pétales  du  Cleàme ,  lé  périsper'me  des 
Graminées,  le  placentaire  de  X Ac- 
tœâ,  les  spathelles  àeYBordeunî, 
les  feuilles  du  Monachne  Unilatera*- 
lis^  du  Pjroia  secunda  ,  de  YQxalis 
lateriflora,  du  Lotus  seçun/ii/lqrus '$ 
du  K  ramer ia  seçuniiiflora  7  du  Aa- 
tiniphjllum  secùndifforum. 
,  UNILOBÉ ,  adj. ,  ujiUobatus ,  uni* 
Klabu/  (unus,  un,  lobu*x. lobe) ? 
qui  n'a  *  qu'un  seul  lobe,  comme 
1 anthère  du  Schuberjia  disticka*  Eu 
parlant  de  l'embryon ,  ce  tepne  .est 
synonyme  de  monùcotyléd#né, 
,  UTVïLOClJLAiftE ,  ad|.  yunthcut^ 
ris  ;  emf&chrig  (ail.)  (lénav,  tro  , 
loçutus ,  loge)  ;  qui  n'a  qu'une  sertie  < 
loge,  comme  les  anthères'  du  /*&/- 
perus,  la  £a*£  du  Cucubalus  bacci- 
fetus  f  la  capsula  du  J^to/a  ,  lu  car- 
céral du  Polygotium  j  la  eoipe  des 
.dién'siles  de  VA  Us  ma  Planiago  f 
Yércme  du  Borrago  ,  le  légume  du 
Pisam,  le  rco/au  du  Jaglans\  le 
pépo»  du  Sivyos  angwlata  ,  le  pyxide 
de  YAnagalUs*  On  appelle  aniiovu- 
laircs  les  coquilles  univûlves  qui 
n'ont  qu'une  seule  cavité. 

UXILOCLLAÏUTÉ,  5.  î^uniloealar  ' 
ri  tas.  Richard  s'est  servi  de  ce  terme 
pour  désigner  l'état  d'un  fruit  qui  ne 
c^ni  ont  qu'une  seule  loge. 

TJATMACULES  adj.  ,  unimavulatus 
(tenus  y  un,,  macula,  tache)  ;  qui;  n'a  . 
qu'une  seule  tache*  Ex.   Chcetiuton 
unimaculatus ,  Tellina  utùtnaculata*. 

UNiMIXTE,  adj. ,  unmixtus.iïêui 
donné  par  Haùy  à  un  '.  cristal  produit 
en  vertu  de  <Jeux  décroisse  mens ,  l'un 
par  une  rangée  ,  l'autre  mixte.  Ex; 
Chaux  carbonatéè  utùmùrte.        ;. 

fUNiN£RVÉ ,  ri\.,uriineruû,unî*> 
nèrrius  (unus ,  uu ,  herbus,  nerf). 
Se  -  dit  d'une .  feuille  sur  laquelle  on 
n'aperçoit  qu'une  seule  nervure.  Ex* 
iÀnum-pereMe.  ...   i 
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.  iMNEBVtJLÉ  ,  adj. ,  unineriwla- 
tus.  tpithète  donnée  au  placentaire 
<jui  n'offre  qu'une  seule  nervule. 

UNINOUEUX,  adject..,  unihodïs. 
.Qui  n'offre  qu'an  seul  nœud,  comme 
le  chaume  de  Yholepis  unihodis. 

WIODÉ8,  adj.  et  s.  m.  pi.,  Uniodih 
flom  donné  par  Férussac  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Pédifères ,  qui 
a  pour  type  le  genre  Unîo* 
-  UNIOCULÉ,  adject. -,  unïoculattis 
fumis ,  ,ùn ,  oculus,  œil  )  ;  qui  n'a 
qu'un  seul  oeil  ou  point  de  végétation, 
commères  tubercules  des  Orchidées. 

UNIOVULÉ  ,  adject. ,  xmxovulatus 

{mus,    un,   ovum,  œuf).   Se   dit 

d'une  loge  d'ovaire  ,  quand  elle  ne 

contient  qu'un  seul  ovule.  Èx.  Lar- 

>  biUs.  . 

UNLPALÉOLÉ  $  adj. ,  unipaléda- 
tas.  Épithète  donnée  à  la  lodicule, 
quand  elle  se  compose  d'une  seule 
écaille  ou  paléolé.  : 

LNIPELTJÉS,  adject.  et  à.  m.  pi.  , 
XJnipchata.  Nom  donné  par  Latrerlle 
à  un  ordre  de  la  classe  des  Crustacés 
stomapodcs,  comprenant  ceux  dont  le 
ihoracîde  ne  forme  qu'un  seul  bou- 
clier. Voyez  UincuiRàésés.    '    '• 

UNIPENNE ,  adj . ,  uni  permis  (unus, 
un ,  ferma %  aile).  Tçus  les  ,  rayons 
dorsaux  du  Çhirpnectes  unipenriis 
étant  unis  par  une  même  membrane, 
ce  poisson  n'a  qu'une  seule  nageoire 
dorsale.  . 

UNIPÉTALE,  adj.  ,~ unipetalus; 
einzelblàttrig  (a\l.)(ùnus,  un,  wa- 
*ov,  pétale).  Se  dit  d'une  corolle  qui 
n'est  fondée  *  que  d'un  seul*  pétale 
isolé ,  dont  la  ligne  d'insertion  n'en- 
toure pas  complètement  les  organes 
sexuels.  Ex.  Codarium  nitidum. 

XNIPLlSàÉ,  adject.,  unipUcatùs 
(  unus  y  un  ,  j>lica,  pli)  ;  qui  n'effre 

2u'un  seul  pli ,  comme  ta  columelle 
e  la  Fasciolaria  uniplicata. 
UNIPOLAIRE,  adj.,    unipoiaris. 
Erman  donne  cçtto  épithète  aux  coji> 
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ducteurs  qui ,  mis  en  communication 
avec  les  pôles  de  la  pile,  et  en  même 
temps  avec  le  sol ,  ne  conduisent  que 
l'électricité  d'un  seul  epte,  soit  la 
résineuse  ,  soit  la  vitrée. 

UXIPOLAÏUTÉ  ,  s.  f,  Erman  dé- 
signé sôus  ce  nom  le  cas  •  qui  a  lieu 
lorsque,  dans  les  molécules  d'un 
corps ,  l'électricité  de  l'un  des  pôles 
est  .prédominante)  ou  plus  concentrée 
sur  un  certain  point,  que  l'électri- 
cité de  l'autre  pôle, à  peu  près  de  moine 
que  l'un,  des  pôles. d'un  aimant  peut 
être  beaucoup, plus  fort  que  l'autre» 

UNlHWCTtJÉ  9*i\.,umpuncta(us 
(unus •,,  un* ,- nunctum f  point)  ;  qui 
est  marqué  dun  seul  point  #loré. 
Ex.  Dromias  unipunctatus  ,  Fragi- 
lariaunipunctata  9  Sphœridium  un*- 
punctatum. 

tlNIPfJPILLlËS  adj.  et  s,  m.  pi.  , 
Unipup  illati  (mis ,  un  ,  pupilia9 
pupille  )•  Nom  donné  par  La  treille  à 
Une  tribu  de  la  famille  de  Cyprin  ides, 
comprenant  ceux  de  Ces  poissons  qui 
n'ont  qu'une  Seule  pupille  à  chaque 
œil. 

-  lUVlPUSTULÉ  ,  adj. ,  unipustulatus 
(unus ,  un ,  pustula ,  pustule )  ;  qui 
est  marqué  d  une  tache  en  forme  de 
pustule.  Ex.  Badister  unipustulatus. 

UNIQUADRAGÉNAIBE,  adj.,  uni- 
quadragenarius.  Nom'  donné  par 
Haûy  à  une  variété  de  Chabasie ,  dans 
laquelle  un  décroissement  par  une 
rangée  est  suivi  d'un  autre  extrê- 
jnement  rapide ,  dont  la  détermina- 
tion a>  paru  s'accorder  avec  les  angles 
qui  en  résulteraient  en  supposant  qu'il 
eût  lieu  par  quarante  rangées. 
.  UNIQUATERNAIRE  ,  adj. ,  uniqua- 
terharius.  Nom  donné  par  Haûy  à 
une  variété  qui  résulte  de  deux  dé~ 
crôissemens  ,  l'un  par  une,  et  l'autre 
par  quatre  rangées.  Ex.  Chaux  sul- 
fatée uniquaternairc.  •  s 

UMRA1IÉ  ,  adject. ,  unirematwt  ; 
qui  n'a  qu'une  seule  rame,  comme 
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les  appendices  locomoteurs  àaNerets 
armillaris. 

U1VISÉ1VÀURÉ  f  adj. ,  unisenàris. 
Nom  doiné  pa£  Haûy  à  une  variété 
oui  résulte  de  deux  décroissemens  , 
1  un  par  une>  et  l'autre  par  six  ran- 
gées. Ex*,  Plomb  sulfuré  unîsénaire. 
UNISÉRIÉ ,  adj .  ;  uniserlàks ,  uni- 
seriatus  ;  einrelhig  (  ail.  ).  Se  dit  des 
fleurs  de  la  couronne  (ex.  Helian- 
ihus),  et  des  squames  du  pérkline  des 
âynanthérées  (ex.Ligulauniserialis), 
quand  elles  sont  disposées  sur  un  seul 
rang.  On  donne'  aussi  cette  épit)bète 
aux  ovules  d'une  loge  polyovulée 
d'ovaire  *  quand  il»  sont  superposés 
régulièrement  sur  une  ligne  longitu- 
dinale (  ex.  Aristohchia  sfpho). 

UttlSEXÉ ,  adj.  ,  unisexus.  Syno- 
nyme d'UNISEXVkL^ 

UM8EXUEL,  adj.,  unisexualis ; 
eingeschlechtig  (ail.)  Se  dit  d'une 
fourqxn  ne  renferme  que  des  Organes 
d'un  seul  sexe ,  ou  d'une  plante  dont 
toutes  les  fleurs  sont  d'un  seul  sexe. 
H.  Gassini  donne  cette  épithète  k  la 
ca/a£AiVfede8Synantbérées9lbrsqu'elle 
est  composée  de  fleurs  d'un  seul  sexe, 
mâles  ou  femelles  (ex.  Gnaphalium 
dioïcum). 

i  IffiflSUJQiji  9  adj. ,  unisiliquosus) 
qui  a  des  siliques  ou  des  légumes  so- 
litaires. Ex.Hippocrepis  unisiliquosa. 

UNISILLONNÉ  r  adj.  f  unùuldatus 
{unus,  un,  sjilcus ,  sillon);  qui  est 
marqué  d'un  seul  sillon  ,.  comme  la 
coquille  delà  Turritcllaumsulcatà  et 
du  Cerïthium  unisulcatum ,  lé  drupe 
du  Prunus,  le fruit  de  YAmygdalûs 
commuais.  .'..•..*■» 

tJNISPATHELLÉ,    adj.,    unispa- 
tïiellatus^  qui  se  compose  d'une  seule 
spathetle ,  comme  la  ghane  du  Scir~ 
'  pus  palus tris.  < 

UNISPATHELLULÉ,  adj.,  unispa- 
thelhdatus  ;  qui  se  compose  d'une 
seule  spaihellule,  comme  la  ghimellt 
de  \* Agrostis  canina.  t 

WW>lltè,  ad].,  unùf%tus<  Se 
ir. 
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dit  de  V 'opercule  qui  ne  fait  qu'un 
tour  de  spire  et  s'accroît  rapidement 
en  largeur,  le  sommet^  étant  presque 
terminal*  Ex:  Nerita.  .  •    \ 

,  UNISSOtf ,  s.  m.,  unlsonus;  Gleich- 
stimmung  (ail.  )  ;  unison  (angl;); 
unisono  (it.  ).  Union  de  deux  sons 
qui  sont  au  même  degré ,  dont  l'un 
n'est  ni  plus  grave  ni  plus  aigu  que 
l'autre,  et  dont  l'intervalle,  étant 
nul ,  ne  donne  qu'un  rapport  d'éga- 
lité. C'est  l'identité  de  sons  produits 
par  deux. corps  qui  foki  un  même 
nombre  de  vibrations  dans  le  même 
laps  de  temps. 

UMSTRIÉ,  adjectif,  unistrkttùs 
(un,us%  un  ,  strin,  strie)  ;  qui  est 
marqué  d'une  seule  strie  ,  comme;  le 
base  du  corselet  de  \  Hyphjdrus  uni- 
striatus.  ■     ,  \ 

TOITAIBE^adjêct. ,  unitarius.  Se 
dit,  en  minéralogie,  d'un,  cristal 
produit  en  vertu  d'un  seul  décroisse- 
ment  par  une  rangée*  Ex.  Chaux 
carbonatée  unitaire.       " 

UNITEI\NAIRE,  adj.,  whernarïus. 
Se  dit ,  en  minéralogie  ,  d'un  minerai 
produit  eu  vertu  de  deux  décroisse- 
mens,  l'un  par  une,  et  l'autre  par  trois 
rangées.  Ëx.  Chaux  carbonatée  uni- 
ternaire. 

DNITE9TACÉ,  adjM  ùnïlestactus 

{unus,  un,  testa,  coquille}.  Adan- 

son  donnait  cette  épithète  aux  co- 

.  quilles  uni  valves  et  sans  opercule.    • 

UNITIGE  ,  adj.,  uniscapus.  Tsfehu- 
dy  donne  cette  épitnèle  aux  arbres 
qui ,  comme  les  pins ,  sapins  et  mélè- 
zes ,  ont, une  tendance  a  croître  verti- 
calement, en  t'alongeant  par  leur 
bourgeon  terminal ,  et  dont  les  bran*  ^ 
cbes  latérales,  fort  étalées  ,  n'ont  ^ 
qu'une  existence  comme  tributaire , 
et  ne  tendent  pas  naturellement  à  la 
verticalité.   . 

UNITTUBINAJRE,  ncjj. ,  uaitribi- 
naris.  Se. dit,  en  minéralogie,  d'une 
variété  qui  résulte  d'an  décroisse-! 
ment  par  une  rangée,  et  de  trois  pa^ 
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deux  rangée*.  £9.  Chou»  earfanatée 
WUribinairc 

.  UNLV4XVE  ,  adj. ,  uniitoltns  ;  w-r 
klappig  (  air.  )  (  uaus,  un  ,  «o^a , 
valve),  pe  dit  d'une  capsule  qui  n'a 
qu'une  seule  valve  (ex.  Aviçcnuia\ 
,ou  d'une  coquille  qui.  est  composée 
d'une  aeule  pièce.  ta  capsule  du  itfo- 
moçlea  nnivalvis  )  après  l'émission 
4e*  séminules  ,.se  change  en  une  valve 
4a  éeailk-oblongue  et  coriace*  VA- 
.uatjfor  univatois  a  sa  coquille  d'une  , 
seufe  pièce» 

WrvA*Vt*,  «dj.  ejt  s.  m.  pi. , 
Univalvia»  Nom  donné  par  LatreiUe 
k  une  famille'  de  l'ordre  des  Grusia- 
«és'lonhyropodea ,  comprenant  ceux 
dont  te  lest  est  d'une  seule  pièce. 

1)N|Y$B&9  suhst*  m. ,  univers  um; 
fVeUall  (ail.  );  *vorW(angl.y;  u*fr 
j*cr.ae2{it..),  Ensemble  sans  puissance 
propre  de  ton*  les  êtres  matériel*,  es- 
sentiellement inactif*  et  passifs  qui 
existent  (  liamarck). 

UNIVERSEL  ,  adjeet ,  imiuersalis* 
Remployé  quelquefois;  en  botanique, 
dans  le  même  sens  que  le  mot  général. 
.  IWWtolOK. AÛLE  y  adj. ,  unwùr 
licularis.  Épithètedonnée^par  Turpin 
aux  végétaux  qui  jgont  composés 
d'une  seule  vésicule,  analogue  à 
«elle  qu'on  isolerait  d'une  masse  de 
.tissu  cellulaire. 

.  UNIZONÉ,  adj.  ,  u/uzonatus ,-  qui 
offre  une  bande  ou  zone  colorée*  Ex* 
Pleurotoma  uni&matis. 

WCMUTES  ,  adj.  et  s.  ra.  pi. ,  C/io» 
gaUu  Nom  donné  par  Fabriciuaà  une 
classe  d'insectes ,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  mâchoires  cornées  etgar-» 
nies  d'un  ongle V  mobile,  comme  les 
*  ^ranéidea. 

UPlIPÉd,  adj.  et  s.  ra.  pi.,  Ujmpœ. 
$om  donàé  par  Leasojf  à  une  famille 
d'oiseaux  ,  qui  a  pour  type  lé  genre 
Upup*. 

lJIUGOGlJE,ad}. ,  uragogus(^ 
se»  ,  urine ,  £p> ,  chasser).  Le  Mjr? 
gimdu  uragoga  est  aïnei  nommé  parce 
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Îu'o*  employé  *a  racine  à  titre  de 
iurétique.  ■» ,    '         . 

IW4NATE ,  ».  m.  ,  uranas.  Sel 
qui  résulte  de  là  combinaison;  de 
1  oxide  urauique  avec  une  base  salia» 
fiable. 

UftAIVE,  s.  nv ,  uranium •  Métal 
jqui  a  été  découvert  par  Kbprotb,  en 
1789. 

.  U1UIVEUX,  adj,,  uranosus.  Ber- 
mdim  appelle  oxide  uraneux  (  Urw~ 
oxydai  y  qU.  )  le  premier  degré  d'oxi- 
dation  de  l'uçane;  sels  uratwuty  les 
combinaisons,  de  cet  oxide  avec  le» 
acide* \  lîranoxyd^Udke^  ail.,  )  et  du. 
mêlai  avec  les  corps  halpgèpes.  -  .  - 

WUNIÇO-C^CHJIIE,  ad}. ,  ura- 
mcQ-çaleicus.  Nom  donné ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  BereeUus , 
à  des  sels  doubles,  qui  résultent  de  la 
combinaison  dfuo  sel  urauique  avec 
«a  sel  ealcique.  Ex*  Phosphate  urik- 
wco^calcique. 

UMNXCO-ClilVBJQUE ,  adj*  ,  **«*- 
nico-cuprùsus.  Nom  donné ,  dans,  la 
nomenclature  chimique  dejlerzelius, 
à  des  sels  doubles,  qui  résultent  de  la 
combinaison  d'un  sél  uraniqu^  avee 
un  sel  cuivrique.  Ex,  PhMphatç  ura* 
nico-cuivrique. .         \ 

VRAIVICO-POTASSIQTO  ,  adjeet. T 
uramep-potassicus*  Nom  donné ,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Berae- 
Uus,  à  des.  sel*  doubles,  qui  résultent 
de  lé  combinaison  d'un  sel  urauique 
avec  un  sel  potassique.  Ex.  Sulfate 
uranko-potassique.  . 

IttUNiPES,  s.  m.  pi. ,  Uranidcs, 
Beudant  appelle  ^insi  une  famille  de 
minéraux,  qui  comprend  l'urane  et 
ses  combinaisons, 

MUSIQUE,  adj.,  u*a*kus.  Jfer-r 
lelius  donne  cette  épitbète  à  un  oxide 

iUranaxyd)  ail.),  qui  est  le  second 
jgré  d'oxidatian  du  métal,  el  à  ses 
combinaisons  avec  les  acides  (C/iron-r 
oxjrdsahe^  aU.  ), 

MUNOGRAPHIE,  s,  f. ,   Uron+y 

gmphi0^um  h  ciel }  yéf»/  écriie)* 
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pescriptiûu<du  ciel.  Pode  a  p*Miéun 
ouvrage  sou*  ce  titre  en  î&oi ,  et 
Francœur ,  un  autre  en  1 82 1  :  ', 

JJQANOUm  fV**  Awouœb. 

URAÏMOLJTHE.  f^  A^outbb. 

URAMQIiOGIE ,  s.  f.  ,  ur analogie, 
(pipdwç ,  ciel ,  W705 ,  discours)  ,-Tràité 
du  ciel., G.  Schleusing  a  publié  um 
puvragesous  ce  titre,  en  1648. 

IJEANO^pOPE,  adj>,  ura*osco*0 
pus  (©up««©(,  ciel,  0#fciM,  consi- 
dérer)} qui  regarde  le  ciel,  comme 
le  Crprimu  urqno*oopu$ ,  dont  les 
jeux  soni  dirigés  en  liant. 

lJR^iOSO-JrK)T4SSWUE,  *djae*.V 
VFajVMO-pQtassifiW*  Nom.  donné  > 
dans  la  nomenclature,  chimique  de 
Berjtelius ,  à  de#  j$els  double*,  qui  ré* 
sùltent  de.  la  cqnaifcmaison  d'un  sel 
uraneu*  avec  up  sel  potassique*  Ex. 
Sulfateiu-anQ4o*poiAs*êçue+ 

UaA^THË  9  ajdj. ,.  vrmdkus  (tûpà, 
queue  ,  0vG<$  ,  flemr  ).   Le  Ctymè** 
ipranthus,  a  son  aima  entouré  de  deux . 
cercles,  de  petites  papilles. .  •   v        1. 

UJUJVUS,  s,  m.  »  Unanus.  ta  des** 
Dlère  des  planètes  connues.,  qui  a  été* 
découverte  par  Dorscbel,  *cr  17Ô1I 
Ct  .appelée  Hersçkel  on;  plmète  âe 
Geçrgçsj  avant  de  recevoir  définitive-, 
ment  le  nom  qu'elle  porte  aujour- 
d'hui;. Le  demi-grand  aie  de  l'orbite 
4'XJranus-  est  de  h^,i833o5»  Ilem^ 
ployé  quairerYÎogVqnatre  -ans.  à  ac* 
complir  sa  révolution*  »  qu'il  exécute» 
dans  une  orbite  inclinée  à  Feeliptique 
4«  t$tô".  On  présume  qu'il  tourné 
sjip  Jui^mgine  en  aept  knnres  ;  tnai& 
l'épaisseur  de,  son  a tinospbjàre  n'a  par 
permis,  de  s'en  assurer  positivement. 
En  prenant  la  Terre  pout  unité,  sofat 
volume  est  70,8  ,  son  diaaaètire  fy  a63 , 
sa  masse  19,8080,  sadenstfé  0,274)7  j> 
son  poids  0,98.  fierscballuia  décou- 
vert six  satellites.  Le  signe  de- cette 
planète  est$.  .    ,         .  » 

.  LIUlKCVE,  a.  fM  u>afiiia>  Alcali: 
organique ,  que  fyuitn  et'  Boussin- 
gault  ont  trouvé  eWl'njani ,  poison; 
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dont  les  sauvages  de,  l'Amérique  se 
serventrpour  empoisonner  le  fer  de 
leurs  flèches.- 

UHATP,s.  m.,  uras.  Genre  de 
sels  {harnsaure  £ake ,  ail.  ),  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison*  de  l'acide 
urique  avec  les  bases  salifiablës. 

LRCilFORMBB,  ndj.,  urceiformis 
(urceus  ,  vase ,  forma ,  forme)-  qui  a 
ja 'forme  d'un  vase,  d'un  gobelet \ 
tdmme  lès  polypes  de  ta  Plnmatellâ 
çristpta*  , 

UftCiOLAIRE,  9&]^  Urcèofàris^ 
qui  a  la  forme  d'un  urcéole  ;  comme 
le  calice  de  1*  Qsbtckïd  arceolarti. 
-  DRCÉOLARIÉM,  àdj\  éts.'f.  pï.y 
Ureeokmeœ.  Nottr'dômné  parBôryà 
une  famille  de  Tordre  des  Micrôsco^ 
piques  slotaoWéphareV,  '  qui  a  pbur 
type  .  le  genre  Urceolaïid.    * 

IttCé&M ,  s.  m . ,  urcéàîUs.  f etft 
sac -membrane m:  ou  cartilagineux  quï 
entoure  Tovàiro,  dans  les  Cffra£jet 
qui -est  percé  d'un  trou  au  sommet, 
pont*  .laisser  passer  le  style.  C'est 
attssi,  dans  beaucoup  de  plantes ,  1g 
ttfbë  formé  par  les  éta mines  soudées 
et  ménadelplii-s.  C.-G.  Ehrenbèrg 
donne  ce  nom  air  test  de  certains  in- 
rasoires,  en*  forme  de  cloche,  cylin- 
drique on  conique,  et  Fermé  à  Pune 
de  ses;ea(réniitéâ ,  dans  lequel  Pani- 
mat  peut  rentrer  (ex.  Lanicuîûrïa) J 
<•■  IIHCÉSOh>9  adj. ,  wccolaitiSj  vert- 
tricosus  ;  télkrjnrmig ,  krugformig, 
HWênfôrmig,  napffârmig7  becken- 
fômtfg  (alh);  orçeolato,  orclulato 
(il*).  Se  dit,  en  botanique , r d'un* 
origine'  qui  est  renflé -à  sa  partie;, 
nVtfyenae ,>'  resserré  à  son ;  oYifice;  'et* 
dilaté  k  s6tt  limbe,  comme  le  caUcf 
du  Rhexia  iirginicày  la  coïotte  a\a 
Metiehrus  ttfûéoiatuï ,  le  fruit  da 
Guêtdvfa  icrceolata  ,|a  baie  des  feuilles* 
du  Bélphinium  urccotatujji ,  Yinvo-t 
fyçre  èa€pepis  bienn)s ,  le  nectaire  du/ 
Leea ,  le  stigmate  du  Vlofa  tricolôr ,  * 
l'zirttte  du  MacromitriUmurceolatum. 
:.WqpÉDWFA»*,adj.,  Urceotiferus' 
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(  urceotus ,  petit  vase ,  fero ,  porter)  ; 

3 ni  porte  de  petits  calices  en  forme 
e  godets.  Ex.  Plumularia  urceoli* 
fera* 

URÉDINEES,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Uredineœ.  Famille  de'  Champignons, 
établie  par  A.  Brongjtiart ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Uredo. 

LRÉE ,  s.  F. ,  urea; Harnstoff(a\\t) 
(oupov ,  urine).  Matière  particulière  , 
qui  existe  dans  l'urine ,  et  que  Rouelle 
en  a  séparée  le  premier  en  1773, 
mais  qui  n'a  été  obtenue  pure  que 
plus  tara  ,  par  Fourcroy  et  Vauquelin . 
URÉRÉES, adj.  .eVi.  f.  pi. ,  Ure- 
feœ.  Groupe  admis'par  A.  Richard , 
dans  la  famille  des  Urticées,  qui  a 
pour  type  le  genre  Urêra. 

URINAIRE,  adj.  7  urinarius  (urina  f 
urine).  Une  plante  (PhjrUànthus  uri* 
paria  )  est  ainsi  nommée  ,  perce 
qu'elle  passe  pour  être  diurétique. 

URINE,  s.  f.  ,  urina}  ofyov  ;  tiarn 
(ail.).  Liquide  excrémentkiel  sécrété 
par  le*  reins ,  et  qui.  sort  du  corps, 
tantôt  seul ,  tantôt  mêlé  avec  lés  ma- 
tières (ec.iles. 

UR1QUE,  adj.,  nricus.  Nom  d'un 
acide  (  acide  litîUqu&  ;  Urinsdure  , 
Stcin  saurc  f  Hamsuure ,  Blasenstein- 
4àurtfltikic  Qxyd^animaUschûs  Oxydf 
«11.)  ,  qui  a  été  découvert  par  Scheele  , 
en  1776,  et  qui  exista  dans  INirine 
ainsi  que  dans  divers  autres  produits 
de»  animaux. 

URNE  ,  s.  f .  1  urna ,  thêta  t  gyxfa  , 
ny&idium  p  conceptacuium ,  spôran- 
giurn  r  capsula  ;  Biichse  (alL)  ;  urna 
.  (U.)  -  Espèce  de  sac  oblon^  ou  arrondi  * 
propre  à  la  famille  des  Mousses ,  dont, 
il  renferme  les  corpuscules  reproduc-, 
leurs ,  et  que  recouvre  un  opercule 
ou  couvercle  quïj  à  la  maturité  ,  s'en 
séparé  par  ,uné  fente  transversale, 
C'est-  Vaggeaula  dé  Necker , Yanthera 
de  Linné,  le  sporaiigium  d'Hédwig, 
le  pirioarpe  de  Mirbel. 

URN1GÉRE  ,  adject.  y  urnigerùs  ; 
urna •  urne }  gero,  porter)  j  qui  porte 
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des  capsules  en  forme  d'urne.  Ex:. 
Clytia  umigera\  Pogonatum  urnige» 
rum. 

VROBRANCHES,  adj.  et  s.  m.  pi.  y 
Urobranchia  (  oupà ,  queue ,  pper/x"*  > 
branchies).  Nom  donné  par  Latreille 
a  une  famille  de  l'ordre  des  Gasté- 
ropodes nudibranches ,  comprenant 
ceux  donjt  les  branchies  sont  situées 
sur  la  partie  postérieure  du  corps. 

UROCÉRATES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Urocerdta.  Ndm  donné  par  Cùvier, 
Latreille,  Lamarck  ,  Goldfuss ,  $ich- 
lyald ,  Ficinus  et  Carus  à  une  fa- 
mille ou  tribu  d'insectes  hyméno- 
ptères porte -aiguillons ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Ûrocerus. 

URÔBENZOAHb;  s.  m/,  uroben— 
'  zoas.  Genre  de  sels.,  qui  résultent  de 
la  combinaison  de  •  l'acide  uroben- 
zoïque  avec  les  bases  salinables. 
,'  UROBÉNZOlQUE  ,  adj"  v  uroben- 
zoïqus.  Berzelius  donne  ce  nom  à  l'a- 
cide ,  déjà  entrevu  par  Rouelle,  que 
Liebig  appelait  hippurique,  parce 
qu'il  existe  dans  l'urine  des  animaux 
herbivores  en  général ,  et  qu'il  a  de 
l'analogie  avec  l'acide  urique.  : 

URODÉE3,  adj.  et  s.  f.  pi; ,  Uro- 
dece  (oùpà  ,  queue  ,  tWotf ,  ressem- 
blance). Nom  donné  parBory  à  une 
famille  de  Fbrdrë  des  Microscopiques 
trichodés ,  comprenant  ceux  qui  ont 
le  xorps  termina  par  des  appendices 
en  forme  de  queue. 

URODÉLES,  adject.  et  s.  m.  pL , 
Urodeiï ,  Urodela  (ovp&,  queue,  <3rj- 
)u>ç,  manifeste).  Nom  donné  par  Du- 
meril,  Latreille,  Gray^  Eichwald , 
'  Ficinus  et  Carus  a  une  famille  de  rep- 
tiles batraciens ,  comprenant  ceux  qui 
ont  une  queue  à  toutes  les  époques 
de  leur  existence» 

URODIÉES,  adject.  et  s.  f.  pi., 
*  Urodieœ.  Nom  donné  par  Bory  à  une 
famille  de. l'ordre  des  Microscopiques; 
gymnodés ,  comprenant  ceux  dont  le 
corps  se  termine  par  nn  appendice 
caudal  double  pu  bifurqué»  - 
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UROG  ASTRE,  s.  m. ,  urogaster 
(pOpà  ^ttueue ,  yaarip ,  y  entre).  La- 
treille^>mme  ainsi  le  postabdomen 
des  Crustacés  décapodes,  ou  ce  qu'on 
appelle  communément  la  queue  de 
ces  animaux. 

UROLITHIQUE,  adj. ,  urolithicus 
(  ovpov ,  urine ,  Xiôoç ,  pierre  ).  L'acide 
urique  a  été  appelé  quelquefois- acide 
urolithique,  parce  qu'on  le  trouve 
dans  beaucoup  de  calculs  urinai  res. 

UROMQLGES,  s.  m/ pi.,  Uro- 
molgœî  (oypà,  queue /  ptotyoç,  sala- 
mandre)* Nom  donné  par  J.-À.  Kit- 
gen  à  un  sous -ordre  de  reptiles 
batraciens ,  comprenant  ceux  qui  sont 
munis  d'une  queue. 
;  URONECTES,  adj.  et  s;  m.  pi. , 
Uronécta  (oùoà,  queue ,  vïjxriç ,  na- 
geur). Nom  donne  par  Duméril  à  une 
famille  de  l'ordre  des  reptiles  sau- 
riens, comprenant  ceux  qui  ont  la 
queue  aplatie  en  dessus  ou  de  côté. 

UROPELTÀCÉS,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Uropeltacca.  Nom' donné  pair 
Muller  à  une  famille  de  reptiles  ophi- 
diens ,  qui  a  pour  type  le  genre  Uro? 

pcltiSr        < 

UROPHYLLE  y  adject. ,  urophyUus 

iovpà,  queue,  «puMov,  feuille);  qui  a 
es  feuilles  longues  et'  terminées  par 
un  étroit  appendice  pointu*  Ex.  iwi- 
conia  urophylla* 

UROPODES,  adject.  et  s.  m.  pK, 
Uropodès  (  ovpà,  queue ,  ttovç  ,  pied)* 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  famille 
de  l'onlre  des  oiseaux  palmipèdes, 
comprenant  ceux  qui  ont  les  pattes 
articulées  tout-a-fait  à  l'arrière  du 
corps,  en  sorte  qu'ils  semblent  mar- 
cher sur  la  queue. 

UROPRISTES,adj.  ets.m.  pi.,' J7ro- 
pristes ,  (avpà ,  queue ,  trp*<m; ,  scie). 
Nom  donné  par  Duméril  à  une  famille 
de  l'ordre  des  insectes  hyménoptères, 
comprenant  ceux  dont  les  femelles  ont 
une  tarière  en  forme  de  scie  à  l'ex- 
trémité de  ^abdomen*  P.  Semucau- 

DE5. 


USNÊ  $81 

17ROPTÈRES ,  adj.  et  subst.  m.  fV: 
Uroptera  (6\tpâ}  queue  ,  Trxlpov,  aile)* 
Nom  donné  par  Cuvier  et  Latreitjç 
à  Une  famille  de  l'ordre  des  Crustacés 
amphipodes,  comprenant  ceux  qui  ont 
la  queue  terminée  par  des  appendices 
élargis  servant  de  nageoires. 

UROPY6E  ,  subs.  m.,  ufapjgiumi 
Siëiss,  Schfrcyizgegend  (au.)  (oyp«f 
queue,  iruy^^  derrière).  Illiger  nomme 
ainsi  la  partie  supérieure  du  corps  ou 
la  base  de  la  queue  des  mammifères, 
et  le  croupion  (  Burielj  ail.  )  des  oi- 
seaux. 

UROPYGIAL ,  adj.  ,  uropjgialis 
(ovpà,  queue,  Truyrî,  derrière), Epi  thète 
donnée  aux  plumes  qui  garnissent  le 
croupion* 

URO$P£fcMÉE9,  adj.et  s.f.  pl.^ 
Urospermeœ.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  un  groupe  de  la  section  des 
Lactucées ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Urbspermum.  } 

URSIDES ,  adj.  et  s.  m.  pU  ,  £/r- 
sidœ.  Nom  donné  par  Gray  à  une  fa> 
mille  de  Mammifères,  quia  pour  type 
le  genre  Ùrsus, 

URTICÉES  ,  adj.  ets.f.  pli,  Ur- 
ikeœ.  Famille  de  plantes,  établie  par 
Jussieu ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Urtica* 

URTICIIVÉES,  adj.  et  s.  f.  pL,  Dr- 
ticinete.  Nom  donné  par  BartHng  à 
une  classe  de  plantes,  ayant  pour  type 
le  genre  Urtica  ,  et  comprenant  lès' 
familles  des  Monimiées ,  des  Artocar.- 
pées  et  dés  tlrticées. 

USNÉACËES,  adj.  et  subst.  f.^pl.; 
tïsneaceœ.  Cohorte  de  là  famille  des. 
Lichens  ,  admise  par  tries ,  Esch- 
weiler  et  Reichehbaehr ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Uçnea.  ' 

BSNEAJt  >  adj . ,  usnealis  ;  qui  res- 
semble i  une  usnée  par  ses  ratnifica-* 
ttons  nombreuses,  aplaties  et  étroites, 
comme  le  polypier  de  la  Dichotomaria 
usnealis. 

USNÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Usneœ. 
Nom  donné  par  Fee  et  Zenker  à  une 
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triba  de  la  famille  des  Lichens,  (fui  a 
pour  type  le  genre^  Ustiea. 

USIVÈOIPK,  adj.,  usneoïdes;  qui 
ressemble  à  une  inousséou  a  uft  li- 
chen filamenteux  pendant  aux  bran* 
cbes  des  arbres*  Ëx.  Tillandsia  us** 
neoïdes.  . 

UTRICULAIRE,  adj.  ,  uÂtieularis 
Vuirdcuta  \  outre  )  ;  qui  a  la  formé 
d'une  outre.  Candolk  donne  au  tissu 
cellulaire  des  végétaux  le  nom  da 
ilssu  utriculaire  -,  faisant  allusion 
à  la  théorie  dans  laquelle  on  admet 
que  chaque  cellule  est  une  vésicule  sé- 
parée de  ses  voisines  par  des  inter- 
valles. On  appelle  glandes  utriculai- 
ris  des  espèces  -d'ampoules  qui  >sont 
produites  par  la  dilatation  de  l'épiV 
derme  et  remplies  d'une  lymphe  inco- 
lore, (ex.  Mesembryànthemum  crys* 
taHinum  ).  On  donne  l'épi tbète  d'iè-» 
trîcutaire  à  une  feuille  qui^est  creuse 
et  renflée  comme  une  vessie  (  ex.Al* 
drovanda)  j  à  un  drupe  qui  est  très- 
petit  ,  et  dont  la  panuexterne  ressem- 
ble à  une  enveloppe  membraneuse 
(eX.  Cheno podium  ). 

€TRICULE,s.  m.futriculuj;Hant- 
Jrucht  (aîL  )  otricdlo ,  Wrico/o  ^it.) 
Gaertner  appelle  ainsi  de  petits  fruits 
monospermes  ,  non  adhérons  avec  le 
calice  ^  dont  le  péricarpe  est  peu  ap- 
parent >  mais  où  l'on  distingue  peau-* 
moins  lefunicule  (ex.  Antaranthus). 
C'est  lé  cystiïlionda  Link.  On  donne* 
également  ce  nom  à  chaque  cellule 
du  tissu  cellulaire;  des.  ^végétaux  ,  à 
'chacun  des  grains  du  pollen  ,  eCâ  de 
petites  outres  pleines  d'air  qui  ser- 
veut  à  soutenir  jies  feuilles  et  les  ra- 
cines de  F  UtrUularia.  L'urcéole  d<* 
.  Carèx  porte  quelquefois  aussi  Id  dé-' 
nomination  d'^r<cu/é.  Brefichet  ap- 
pelle utricule  un  renflement  du  laby* 
riuthe  membraneux  de  l'oreille  qui  r 


dans  les  poissons ,  renfermé  \éé  con- 
crétions calcaires.  ÉÈt 

ITTRICULÉ,  adj.,  utriculafus;  qui 
a  la  forme  d'une  petite  outre ,  côm^* 
me  la  coquille  de  la  Cjrprœa  utricu- 
lata,  ou  qui  est  garni  d'utriculeé, 
comme  les  feuilles  du  Tillandsia  utri— 
culata  r  ce»  feuilles  sont  eodeaves ,  et 
forment  des  espèces  de  réservoirs  , 
dans  lesquels  Teau  s'amasse. 

UTRICULRJX ,  ad). ,  ûtticulosui  J 
qui  est  garni  deVpetitej*  outres,  comme 
les  racines  de  YUtrieu.tdria.  " 

UTRICULttOtt V fc  9  adj. ,  utriculi- 
forrriis  ;  qui  a  la  forme  d'uji  utricule. 
Réservoir  utficuliformé. 

UTRICULENÉESl,  adj.  et  s.  f.  pU, 
Utricularineœ.  îï om  donné  par  Link. 
â  la  famîlte  des  Lenticulariées* 

UTRIFORME  i  ad).  y  utrt/frrmUt 
qpi  a  la  forme  d'une  outre,  comme  le 
pérjdion  cylindrique  9  reriflé  et  sans 
pédicule  apparent ,  du  Lycoperdon 
utfifocty*» 

.  UTMGÈRE  ,  adj. *  utrif  crus ;qtâ 
perte  des  outres  ^  comme  WAsiragdus 
utriger ,  dont  les  légumes  sont  ttvt* 
6és>  /  •  •  -         ' 

UV AIRE  ,  àdj  4 ,  w*r£ms  (upa  *  rai* 
siu  ) }  qui  a  la  ferme  d'une  grappe  de 
raisin  >  c'est-à-dire  qpi  se  compote  dà 
petits  grains  globuleux  réums  par  un 
pédoncule ,  comme  le  Fucus  w>ar(us 
et  le  Stepkan&mia  uvaria. 

•  UVlFÉRE  ,  adj. ,  u+iferùs  f  uvtt, 
raisin rfero  /porter)  ;  dont  les  fruit» 
sont  disposés  confine  une  gwtppe  o% 
raisin,  à  laquelle  ik  ressemblent.  K*. 
Ctssu s  ufifer  9   Cocèoloda  uvifera. 

UVIFORME  ,  adj; ,  uviformis  (uva, 
raisin,,  forma,  forme)?  qui  a  les 
fruits  ^de  ht  grosseur  d  un  grafri  0è 
raisin  et  réunis  en  grappe.  Jtt.Mjftis* 
Ucawiforrhis* 
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VACCItflÉES ,  adj. ,  et  s.  f.  toi. , 
Vajcciniêœ*  Non!  donné  par  CandoUe 
et  par  Kunth  à  une  famille  de  plante*, 


par  une  gaine,  comme  te  Gàértnerà 
vaginata,  dont  les  stipules  se  réunis^ 
sent  en  une  gatne  ciliée;  YÔlotnitriutfi 


qui  a  pour  type  le  genre  Paccimum  ,  ^agindtum,  dont  les  feuilles  périché- 

.-"    tiales  sont  engainantes;  Y  Ùpercularid 


et  dont  quelques  botanistes  font  seu 
lement  une  tribu  de  celle  de*  Ëri- 
einées. 

.VACILLANT,  adj. ,  <vacUlans;Mn- 
kend  (ail.);  imperniato,  gtrabile-(it.). 
Epithète  qu'on  donne  aux  anthèrts  , 
lorsqu'elles  Sont  oblongues,  attachées 
par  le  milieu  de  leur  longueur  et  mo- 
biles. Ex.  Lilitim. 
'  VADIPÈDE  ,  adj. ,  mdanstyâdû, 
marcher,  pes7  pied).  On  donne  cette 
epithète  aux  oiseaux  échassiers  qui 
ont  les  jambes  nues  et  les  pieds  confor- 
més de  manière  à  pouvoir  aisément 
traverser  les  eaux  à  gué. 

VAGABOND,  adj.  ,  vagans.  Epi- 
thète par  laquelle  on  désigne  des  po- 
lypes qui  sont  entièrement  libres. 
Ex.  Cristattlla  vagans. 

VAGABONDES,  adj.  et  s.  f.  pl.> 
Vagantes.  Nom  donné  par  Lamarct 
et  Latreille  à  une  tribu  de  la  famille 
des  Afanéides ,  comprenant  celles  qui 
saisissent  leur  proie  à  la  course. 

VAGEFOUME,  adject.,  vagiformis 
tvagus ,  vague  ,  forma  ,  forme ) . 
Epithète  que  Candfolle  applique  aux 
feuilles  des  plantes  cellulaires,  quand 
leurs  fausses  nervures  sont  éparses 
sans  ordre  ni  régularité. 
•  VAGINACiÊES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Vaginaceœ  (vagina,  gaine).  Nom 


vaginata,  dont  les  feuilles  fofment  une 

Salue  &  leurjbase;  leMorœa  vaginatOf 
ont  la  feuille  supérieure  forme  une 
gaine    qui  enferme  la  hampe  dan*  , 
toute  sa  longueur. 

VAGINELLE,  s.  f.,  vaginella,  va- 
ginuia;  Scheidchetl  (ail.).  On  nomme 
ainsi  une  petite  gaine  membraneuse 

3ui  embrasse  la  base  des  faisceaux 
e  feuilles,  dans  l'es  pins. 
VAGJNERVE  ,  adj. ,  vaghierviui 
Zèrstreut-nerwg  [  ail.  }  (  vagùs  , 
vague  j  nertms ,  nerf  ).  Épithètè 
donnée  par  CandoUe  aUx^iu/Zar  dont 
les  nervures  marchent  en  tous  sens 
et  sans  ordre.  Ex.Ficoïdées. 

VAGEVÉ8 ,  adj.  et  s.  m.  pi. ,  Fa- 
ginata.  Nom  donné  par  Degeer  a  un 
ordre  dé  la*  classe  des  insectes  ,  com- 
prenani  ceux  qui  ont  deux  ailes  ca-* 
chées  sous  des  étuis;  pap  Lamarck,  & 
un  ordre  de  la  classe  des  Polypes , 
comprenant  ceux  qui  sont  constam- 
ment enveloppés  et  fixés  par  un  poly- 
pier inorganique*  .  * 

VAGIIMFÈRE ,  adj. ,  vagïmferus 
(vagina,  gaîne,y*ro,  porter);  qui  porte 
une  ou  plusieurs  gaines  ,  comme  on 
en  voit  aux  articulations  de  YÂsper^ 
gillumvaginifcrum. 

VAGUVIFOJKMES  ,  adj.  ets.  m. pi., 


donné  par  Blainville  à  une  famille  de     Vaginiformia  (  vagina ,  gaine  $jbr— 
coquilles  uni  valves symétriques,  corn-     ina  y  forme  ).  Nom  donné  par  l'ap- 


prenant celles  qui  ont  la  forme  d'une 
gaine. 

VAGINANT,  adjectif,  vàginans  : 
seheidig,  scheidenfôrmig  (ail.).  Syno- 
nyme de  Engainant.  V.  Ce  mok 

VAGINE,  adj. ,  vàginalus  ;  schei- 
dig}  bescheMet{*\l.);  qui  est  embrassé 


marck  et  Latreille  à  ude  famille  de 
polypiers,  comprenant  ceux  dont  les 
polypes  forment  des  tiges  fistuleuses 
et  flexibles  qui  contiennent  ces  ani- 
maux dans  leur 'intérieur^. 

VAGINOIDE  9  adj.  ,   vaginoïdes  f 
(vagiryi,  gaine,  tlfoç,  ressemblance); 
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qui  ressemble  aune  gatne  de  couteau, 
Ex.  Solen  qaginoïdes. 

VAGINBLE  ,  s.  f.  ,  vaginulà  ; 
Sckeidchen  (ail.).  Nom  donné  pot 
Neclœr  aux  fleurons  tubuleux  et  ré- 
guliers dés  Svnanth'érées.  On  l'appli- 
que plus  particulièrement  à  la  petite 
gaine  membraneuse  -  qui  entoure  la 
Ba$e  du  pédicellc  de  l'urne  desMdus-* 
ses  (  Colésulc. ,  Necker  ). 

VAGINULÉS^  adjeet.  et  s.  tin.  pi, , 
VqginuhiL  Nom  donné  par  Bridel 
à  une  section  de  la  classé  des  Mousses 
olocarpes ,  Comprenant  celles  qui  ont 
leurs  pédieelles  munis  de  vaginules. 

VAGEVULIFÈRE ,  adj.  ,  vaginu- 
U férus  (vaginula ,  petite  gaine  ,fero9 
porter).  Necker  donnait  cette  épi- 
tbète  aux  calathides  de  Syuantbérées 
gui  ne  contiennent  que  des  fleurons. 

VAGIPÈDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Vàgipedes  (vagus  ,  •  vogue  ,  pes  , 
pied).  Noojjtloriné  par  Latreille  à  une 
famille  de  Tordre  des  Bolothuridcs 
poljpodes /comprenant  ceux  de  ces 
animaux  qui 'ont  des  piedà  répandus 
sur  toute  la  surface  du  corps/  % 

VAGISSEMENT  ,*,  m.  ,  vagitus  ; 
pyftfffpoç,*  6vp«|iç.  Çri  de  l'enfant 
nouveau  ne.  . 

VAGUE  ;  s.  f.  ,  fluctus* ; Welle 
(ail.);  wawe  (an si.)  ;  onda ,  ftutto 
(it.).  On  appelle  ainsi  les  ondulations 

Ï Produites  à  la  surface  de  la  mer  par 
'action  des  vents,  lorsqu'elle  est  assez 
impétueuse  pour  remuer  les  eaux  avec 
beaucoup  de  force/,  et  que  celles-ci , 
rencontrant  de  la  résistance  au  fond 
où  sur  les  rivages,  s'élèvent  à  une 
hauteur  plus  eu  nioins  considérable. 
*  VAGUÉ  ,  adj.,  vagus  ;  zerslreut 
(ail.);  qui  est  disposé  sans  ordre  , 
comme  les  cloisons,  lorsqu'elles  n'ont 
pas  de  direction  déterminée  (ex.  Pu- 
nica  Granalum),  ou  Y  embryon^  quand 
il  est  placé  dans  l'intérieur  du  péri- 
sperme  de  manière  qu'on  ne  puisse  lui 
assigner  tfucuue  désignation  rigou- 


reuse. 


VALV 

VALÉRIANATE ,  s.  ms ,  valeria— 
nos.  Genre  de  sels  ,  qui  résultent  de 
la  combinaison  de  l'acide  valériani— 
que  avec  les  bases  salifiables. 

VALÉBIAINJÉE8  ,  adj .  et  s.  f.  pi/, 
Vulerianeœ*  famille  de  plantes, 
proposée  par  Jussieu  et .  établie  par 
Candolle  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Vahriana. 

VALÉRIANIQUE ,  adj. ,  voler  ioni- 
ens. Nom  d'un  acide  que  Grote  a  dé- 
couvert dans  les  racines  du  VàUria— 
na  officinalis ,  et  dont  Penz  a  étudié 
les  propriétés. 

VAXIDIROSTRE  ,  adj. ,  validiros- 
tris  {validas  ,  fort  ;  rosirum  t  bee); 
qui  a  uh  bec  ou  un  rostre  fort.  Ex* 
Apion  rvatidirostre. 

VALLÉCULE,  's.  f .  ,  vaUecula  ; 
Thâl  (ail.).  Nom  donné  par  Hoff- 
man  aux  petits  enlfonçemens  que  la 
saillie  des  côtes  forme  sur  le  fruit  des 
ombellifères. 

VALLÉE ,  s.  f.  r  vallis  ,  voiles  ; 
Thaï  (ail.)  ;  valley  (angl.)..  Sorte  de 

Srand  sillon  qui  y  sûr  ebacun  des 
eux  versans  d'une  chaîne  de  mon- 
tagnes ,  de  part  et  d'autre  du  faîte  , 
et  à  peu  près  parallèlement  à  sa  di- 
rection ,  descend  jusqu'au  pied. 

VALLON,  s.  m,  ,  vallecula.  Val- 
lée peu  profonde   et  peu   étendue, 

VALVACÉj  *À\.9valvaceus.  Link 
donne  cette  épitbète  aux  fruits  indé- 
biscens  qui  sont  néanmoins  formés  de 
valves  à  sutures  distinctes* 

VALV  AIRE  ,  adj. ,  valvoris  ;  klap- 
pigï  kfappenfôrmig  (ail.).  La  dé- 
hisemee  volvaire  a  lieu  quand  le$ 
bords  des  carpelles  ,.qui  ne  rentrent 
•  pas  à  l'intérieur  ,  ou  qui  n'y  rentrent 
que  par*  une  laine  très*mince  ;  sent 
cependant  tellement  soudés  ensemble 
qu'its  ne  peuvent  se  séparer  à  la  ma- 
turité ;  ces  bords  soudes ,  joints  aux 
placentas >  forment  des  espèces  de 
nervures  épaisses  et  consistantes  ;  la 
rupture  s'opère  alors,  d'un  et  d'autre 
côté,  le  long  de  cette  nervure,  et 


VALV 

toute  la  partie  intermédiaire  du  car- 
pelle ,  qui  reçoit  le  nom  de  valve, 
se  détache  (ex.  Capparidées).  U es- 
timation volvaire  a  lieu  lorsque,  les 
parties  du  tégument  floral  étant  ri- 
goureusement verticî  liées  en  un  seul 
rang  ,.  ces  parties  «sont  disposées  en 
cercle  parfait ,  chacune -d'elles  étant 
plane  ou  modérément  convexe  ,  de 
sorte  qu'elles  se  touchent  toutes  par 
les  bords  [sans  se  recouvrir  les  unes 
les  autres  ,  ni  se  replier  en  dedans , 
état  de  choses  qui  rappelle  la  dispo- 
sition des  valves  des  péricarpes.  C'est 
ce  qu'on  observe  dans  les  sépales  des 
tilleuls  ,  les  pétales  de  la  vigne  ,  les 
tépales  externes  des  Tradescantia , 
les  folioles  de  l'invblucre  de  YOlhon- 
na  cheirifolia.  On  appelle  cloisons 
talvaires  celles  qui  sont  formées  par 
le  bord  rentrant  des  valves  (  ex.  Rho- 
dodendriun  ) ,  el  placentaire.  4>a/- 
v aire  celui  qui  s'attache  aux  valves 
d'un  péricarpe  déhiscent  (ex.  0r- 
chis  ).  On  donne  aussi  quelquefois 
cette  épithète  aux  graines  fixées  aux 
valves* 

VALVE  ,  s.  f.  ,  valva ,  valvula  ; 
Klappe  (alL)  ;  valya,  valvola  (it.). 
Les  botanistes  donnent  ce  nom  aux 
deux  portions  d'une  feuille  carpel- 
laire  à  double  surface ,  quand  elles 
se  séparent  par  la  désagglutinalion  de 
la  suture  ventrale  et  la  rupture  (Je  la 
suture  dorsale.  Il  s'applique  générale- 
ment aux  pièces  de  certains  péricarpes 
gui  sont  distinctes  et  susceptibles  de 
se  séparer ,  à  la  maturité  ,•  sans  dé- 
chirement apparent.  On  s'en  sert  aussi 
pour  désigner  chacune  des  pièces  qui 
constituent  l'espèce  d'involucre  •  ap- 
pelé spathè ,  et  celles  dont  se  com- 
posent la  glu  me  et  la  glumelle  des 
Graminées.  En  zoologie,  valve  est  le 
nom  d'une  pièce  calcaire  ,  de  forme 
très-variable  ,  appliquée  sur  la  peau 
d'un  mollusque ,  et  qui  recouvre  une 
plus  ou  moins  grande  partie  du  corps 
de  ranimai» 
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VALVE  ,  adj. ,  valvatut  ;  klappig 
(ail.).  On  dit  la  corolle  valvée  lors- 
qu'avant  l'épanouissement  ses  pétales 
ou  divisions  se  touchent  par  leurs 
bords  seulement ,  de  manière  à  imiter, 
par  leur  disposition  respective  ,  les 
valves'  d'une  capsule*  £#.  Sj-nan- 
thérèesi  ,  / 

VALVÉEN  ,  adject. ,  valveanusi 
Épithète  donnée  par  Mirbel  aux  cfoî- 
sons  qui  sont  produites  par  l'expan- 
sion de  la  substance  des  valyes ,  et 
3ùi  y  restent  fixées ,  même  après  la 
éhisceuce. 

VALVIFOMIK ,  adj.  t  vahiformi* 
(<valva  ,  valve  ,  forma ,  forme  ).  Du- 
gès  donne  cette  épithète  aux  oper- 
cules onguiculés  et  lamelleux  de 
Blainville  ,  parce  qu'ils  ressemblent 
aux  valves  des  mollusques  acéphales, 
d'après  la  manière  dont  ils  croissent! 
,  VALVISPORES ,  adj,  et  s.  f.  pi.  , 
VaMsporeœ,  Nom  donné  par  Agardh 
à  une  classe  de  plantés  phanérocoty- 
lédones  complètes  hypogynes  polype- 
taies ,  comprenant  celles  dont  les 
graines  s'attachent  aux  valves  du 
fruit  ,  comme  dans  les  Samydées , 
Résédacées ,  Droséracpes,  Franké- 
niées. . 

VALVULE ,  subst.  f.  ,  .valvula  ; 
Klappe (a\\.).  Petite  valvei  Onnomme 
ainsi ,  l'enveloppe  des  spores  dans  les 
Jungermannies  et  les  Lycopodtàcées, 
et  les  petits  opercules  qui  ferment  les 
anthères  des  La  unis. 

VALVULE  ,  ,  adject,  ,  valvulatus. 
Nées  d'Ësenbeck  nomme .  poils  usai" 
vulés  ceux  jque  Candolle  appelle 
pkragmigères  et  Mirbel  articulés,  cpî 
oflfrent  dans  leur  intérieur  des  cloisons 
transversales  à  surface  plane.  Ex. 
Ajuga  reptans.  # 

VANADATE,  subst.  m.,  vanadas» 
Genre  de  sels,  qui  résultent  de  la  com- 
binaison de  l'acide  vanadique  avec 
les  bases  salifiables. 

VANADEUX  ,  adject. ,  vanadosus^ 
Berzelias  nomme  sulfide  vanadejiJ^ 
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le  premier  degré  de*  sulfdràtion  du 
vanadium. 

VANADIQUE  ,  âdj.  ,  vanadicus. 
fierzcliiis  appelle  oxide  vanadique  le 
second  et  acide  vanadique  le  troi- 
sième degréjToxidatrbn  du  vanadium; 
sutfide  vanadique ,  son  second  degré 
de  sulfuration;  sels  vanadiques,  ceux 
qui  ont  pour  base  l'oxide  vanaçtr- 
que  et  tes  sels  haploïdes  correspon- 
aans. 

VAftADÎTE  ,  subst.  in.,  vanadis. 
Genre  de  sels,  qui  résultent  de  la  com- 
binaison .  de  l'oxide  vanadique  avec 
certaines  basés. 

.VANADIUM,  s.  m.  ,  vanadium. 
Métal  découvert  en  i83o  par  Sef- 
s^roem  ,  et  dont  le  nom  est  tiré  de 
Vanadis  ,  ancienne  divinité  Scandi- 
nave.   \ 

VANfeÉES  „  adj.  et  s.  f. ni. ,  Van- 
déœ*  Pom  donné  par  Lindley  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Orchidées-,  qui 
a  pour  type  le  genre  Vànda. 

VAItGUÉRIÊES,  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Vanguerieœ.  Tribu  de  la  famille  des 
Kubiacées  ,.  admise  par  A.  Richard  f 
qui  a  pour  typejtë  genre  Vançueria. 

TAPEUR,  g.  f.  ,  vapor  ;  àOpoç; 
Dampf  (ail.)  \  vapeur  (angL)  ;  va- 
fore  (it.) .  Ce  mot  a  deux  acceptions.  Il 


déjà  précipités  dans  l'air.  Suivant  les 
autres ,  on  ne  doit  l'appliquer  qu'aux 
molécules  solides  où  liquides  accu* 
muléesdans  l'air ,  dont  elles  troublent 
la  transparence  ^  en  y  produisant  une 
sorte  de  fumée,  et  qui,  résultant 
dp  la  perte  du  calorique  d'un  gaz , 
n'ont  point  encore  eu  le  temps  de  se 
réunir.  Dans  têus  les  cas,  le  mot  va- 
peur ne  désigne  jamais  qu'un  *aznoa 
permanent,  qui  repasse  à t'étatliquide 
bu  solide  quand  sa  température  baisse 
sensiblement  ou  qu'il  est  soumis  à 
%ne  plus  forte  pression. 

VAPORISATION ,  s.  f . ,  vaporisa- 
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tio  ;  P*erdampfunt(slll.).  Transfor- 
mation d'un  liquide  en*  fluide  élasti- 
que, dégagement  rapide  de  vapeur 
qui  a  lieu  au  moment  de  l'ébullition; 
et  comme  la  pression  de  l'atmosphère 
est  totalement  vaiqcue  dans  ce  cas  , 
on  a  étendu  le  même  nom  à  toute  for? 
mation  de  vabeur  qui  s'opère  dans  un 
espace  vide  d'air. 

VARIABLE  ,  adj. ,  variabilis  •  va- 
rians.  Se  dit ,  d'après  H;  Câssini,  de 
la  corolle  des  Synanthérées,  quand 
elle  se  présente  sous  diverses  formes 
dans  les  différentes  fleurs  d'une  même 
calatbide  in  couronnée  r  d'un  même 
disque  ou  d'une  même  couronne»  Oa 
applique  aussi  cette  épitnète  à  des  plan- 
tes dont  les  feuilles  sont  partagée* 
en  lobes  inégaux  et  dissemblables  (ex. 
Jungermawiia  varia) é  frojrezlii.iik- 

ROPHYLLE. 

VARIANTE, s.  f.  Sageret  appelle 
ainsi  une  différence  légère  ou  peu 
constante  qu'on  observe  sufe  des  plan- 
tes de  même  espèce,  quand  on  a  lieu 
de  l'attribuer  plutôt  a  la  nature  dû 
sol  ou  à  l'influence  du  climat  qu'aux 
effets  de  la  culture. 

VARIATION ,  subst.  f.  ,  yariatio* 
Grande  inégalité  périodique  du  mou- 
vement lunaire,  qui  disparaît  dans 
les  syzygies  et  les  quadratures ,  at- 
teint sa  plus  grande  valeur 'dans  les) 
octane ,  et  dépend  de  la  distance  an- 
gulaire' de  la  Lune  au  Soleil.  Cette 
inégalité  a  été  découverte  par  Tycho- 
Brané.  Sa  plus  grande  valeur  est 
d'une  demi"- révolution  synodique, 

1 4 j-  765204. 

VARICE,  s,  f. ,  varix.  Linné  don- 
nait ce  nom  aux  bourrelets  des  co- 
quilles ,  à  cause  de  leur  ressemblance 
éloignée  avec  les  varices  qui  se  déve- 
loppent quelquefois  sur  le  trajet  des 
veines. 

VARIÉ ,  adj.  y  varius ,  variegatm. 
Haùy  donnait  ce  nom  à  une  forme 
d'arragonite ,  dont  le  prisme,  en 
même  temps  qu'il  subit  une  inflexion 
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S  Pendroit  d'un  de  ses  pans ,  a  ses  ia- 
ses  remplacées  par  des  sailliçs.  En 
Zoologie  et  en  botanique,  varié  se  dît 
d'une  surface  qui  est  ornée  de- dif- 
férentes couleurs  (ex.  Podocerus  va- 
tiegatus ,  Nika  vàriegata,  Oneidiurà 
varie  gatum ,  Bembidion  varium). 

VARIÉTÉ,  s.  (.y  variettts  ;  Abart 
(ail.)  ;  varietà  (it.).  En  histoire  na- 
turelle, on  donne  ce  nom  à  des  collec- 
tions d'individus  d'une  même  espèce 
qui,  bien  quecapables  de  se  perpétuer,  . 
offrent  dans  leur  grandeur ,  leur  cou- 
leur où  leur  forme ,  des  différences 
pouvant  provenir  de  causes  diverses , 
telles  que  Page ,  le  sexe ,  la  localité, 
et  qui  ne  se  conservent  pas  par  la  géné- 
ration, mais  repassent  au  type  de  l'es- 
pèce ,  ou  du  moins  ne  jouissent  pas 
d'une  longue  durée.  Une  variété  est  . 
une  anomalie  légère,  qul^ne  met'ob- 
stade  à  l'accomplissement  d'aucune 
fonction ,  et  de  laquelle  il  ne  ré- 
sulte poi»t  de  difformité. 

VAMIÉOLIÉ,  adj.  ,  varilfotius 
(varizts  9  »varié,  foliumy  feuille). 
Se  dit  d'une  plante  dont  les  feuilles 
n'ont  pas  toutes  la  même  forme.  Ex. 
Diôscorea  varttfolia ,  Nasturtium 
varUfolium.   rofez  Diversifôlié  , 

Hité  BOTHYLtB. 

VARIOLAIRÊ,  a"dj.,  vartotaris. 
Se  dit  d'une  roche  offrant  des  noyaux 
arrondis  d'une  autre  eouleurÂue  celle 
du  fond.  On  donné  aussi  celte  épi-* 
tbête  à  des  coquilles  qui  offrent  soit 
des  nodosités  blanches  et  obtuses , 
semblables  a  des  pustules  (ex.  Tur- 
bihella  variotaris  ) ,  soit  des  taches 
ronges  stii*  un  fond  blanc ,  qu'on  a 
comparées  à  deâ  taches  de  rougeole 
(tex.  Cjrpratavarioldria). 

VAKIOLAtliÉES,  adj.  et  s.  f.  pi'., 
Varielatieai.  Nom  donné  par  Fnes , 
Fee  et  Zenker  à  une  tribu  ou  famille 
de  Lichens,  qui  a  pour  typé  le  genre 
f^driôlarla. 

VARIOLARINK  ,  s.  f. ,  variotarina. 
Nota  donné  par Robiquet  à  une  suijj 
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séance  grasse,  qu'il  a  retirée  dû  Va>- 
rïolaria  deafbata. 

VARIOLE  ,  adject. ,  variolatus.  Se 
dît  cfru  corps  qui  est  chargé  de  petits 
grainVsemblabtes  à  des  boutons  de 
petite-vérole?.  Ex*  Asterias  vario-* 
latus. 

VAÏU0LEUX,  adject. ,  variotosus / 
blattemarbig  (ail.);  Épîthéte  donnée 
S  des  corps  dont  la  surface  offre  des 
tubercules  pustuleux,  comme  la  cara* 
pace  du  Caficer  variotosus ,  le  thalle 
du  Trypethetium  varïotosum;  <to  des 
points  enfoncés  irrégulîers,  comme 
le  corselet  du  Copris  variotosus  /les 
élytres  du  Èrachycerus  variotosus 
et  de  la  Clrtra  variotosa  ;  on  des 
points  colores  sur  un  fond  d'une  au- 
tre teinte ,  pomme  les  élytres  de 
VAcrydium  variotosum  et  de  VAcrjr- 
dium  morbillosum. 
;  VARIOSPEftME,  adj. ,  variosper- 
mus(iiarius}  varié ,  enippoi ,  graine); 
qui  a  des  graines  de  grandeur  di- 
verse ,  çomm#  tes  sporidies  du  Bo- 
irytis variosperma. 

VARIQUKt)\,  adj.',  irûricosus.  Se 
dit  d'une  coquille  «Hprt  là  spire  offre 
de9  bonrrelett,  qui  sont  les  traces  èê 
ses  aecretoemens  successifs.  Ex-  Ce* 
ritkiamvurfcosumi  Fôhua  vmfie&* 
Usa.  Le  Scotobiiu  taritoâus  a  ses 
élytres  tuberculeuses. 

VARIQUEUX ,  adj.  et  t.  m.  pi, Filr>- 
t^ra.  Nom  donné  par  Latreille  à  une 
famille  de  Tordre  des  Gastropodes 
pectinibranches  ,  comprenant*  ceux 
dont  la  lèvre  droite  de  la  coquille  of- 
fre un  bourrelet  ou  un  rebord  mar- 
qué. 

VASCULAIRE,  adj.,  iascutarU. 
Candolie  appelle  tissu  vasculairt% 
dans  lçs  végétaux  *  un  tissu  membra- 
neux composé  d'un  certain,  nombre 
de  tubes  ou  de  vaisseaux  continus. 
Les  végétaux  vasculaires  sont  ceux 
qui  résultent  d'un  assemblage  da 
tissu  cellulaire  et  de  vaisseaux. 

VA5CU^È  ,  s.  m. ,  vasculum.  On 
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appeliez  quelquefois  ainsi  le  godet 
qui  termine  les  feuilles  du  Nepen^ 
thés. 

VA8CULEUX,  adj. ,  vasculosus  ; 
qui  a  la  forme  d'un  petit  vase^om- 
me  Y  urne  du  Splachnum  vascu- 
losum. 

VA8ICOLE,  adj,,  vasicolus.  Se 
dit  quelquefois  des  coquilles  et  au- 
tres1 animaux  qui  établissent  leur  sé- 
jour dans  la  rase. 

VASIDCCTÉ ,  s.  m.  f  vasiductus 
{vas,  vaisseau,  duco,  conduire). 
Lé-C.  Richard  nomme  ainsi  un  cor- 
don vasculaire  qui  part  du  podo— 
sperme  ^  rampe  sur  l'un  des  côtés  de 
la  tunique  propre  de  la  graine,  et 
vient  s'introduire  et  s'épanouir,  dans 
l'intérieur  de  sa  partie  supérieure, 
en  une  sorte  de  renflement  appelé 
chalaze. 

VAUCHÉRIÉES,  adj.  et  s.  f.  pi , 
Vaucherieœ.  Nom  donné  par  Réi- 
cfaeinbach  à  une  section  de  la  tribu 
des  Ulvaçées,  qui  a^pour  type  le 
genre  Vaucheria. 

VAUTOtaaiNS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
VuUurini)  Vulûurides.  Nom  donné 
parllliger,  Vieillot,  Çoldfuss,  Yi- 
gors,  Latreille ,  G.  Bonaparte ,  Eich- 
wald  y  Ficinus  et  Carus ,  à  une  fa- 
mille d'oiseaux  rapeces,  qui  a  pour 
type  le  genre  Vultur* 

VÉGÉTABILITÉ,  s.  f. ,  vegetabi- 
ÎUas.  Etat  ou  nature  d'un  corps  qfî 
appartient  à  la  grande  série  des  vé- 
gétaux. 

VÉGÉTAL,  adj.  et  s.  m.,\vegctabi-, 
le ,  planta;  Gewàchs  (ail.).  Etre  or- 
ganisé et  vivant ,  dépourvu  de  senti- 
ment et  de  mouvement  volontaire 
(  Gandolle  ).  Individu  insensible , 
n'ayant  en  aucun  temps  la  conscience 
de  son  existence,  et  entièrement 
privé  de  la  faculté  locomotrice,  qui 
meurt  sur  la  place  où  il  a  pris  nais- 
sance et  vécu  (Bory). 

VÉGÉTALIFORME,  adj .  ,vegctaW 


VEUT 

formis;  qui  a  la  forme  ou  l'apparence 
d'un  végétal. 

VÉGÉTATIF,  ad].,  vegetatirusm 
Les  zoologistes  donnent  quelquefois 
cette  épithète  aux  fonctions,  organi- 
ques ,  c'est-à  p*ire  à  la  nutrition  et  à 
la  reproduction  ,  parce  qu'elles  sont 
communes  aux  végétaux  et  aux  ani- 
maux. 

VÉGÉTATION,  s.  f . ,  vegttatio. 
Action  de  végéter.  Ensemble  des 
fonctions  qui  constituent  la  vie  d'une 
plante. 

VÉGÉT6- ANIMAL ,  adj»  ,  vtgeto- 
animalis.  On  a  donné  cette  épithète 
à  des  substances  que  renferment  les 
plantes  et  qui  ont  beaucoup  d'analo- 
gie avec  l'albumine  et  la  fibrine  des 
liqueurs  animales*  Tous  les  végétaux 
en  contiennent  plus  ou  moins.  Ce 
sont  le  gluten  et  l'albumine  végétale* 

VÉG3TO-SULFUR1QUE ,  adject. , 
vegeto-sutfuricus.  W om  donné  par 
Braconnot  à  un  acide  (  Holzschwtjcb» 
sâprey  ail.),  qui  se  produit  quana  on 
fait  agir  de  l'acide  aulfuriquè  sur  de 
la  sciure  de  bois  ou  des  chiffons  de 
linge. 

VEINE  ,  subst.  fém.,  venu  ;  Ader 
(ail.). Ce  nom  est  donné ,  par  les  mi- 
néralogistes, a  de  petites  masses  lon- 
gues et  étroites ,  simples  ou  rami- 
fiées, droites  ou  contournées,  qui 
se  trouvent  dans  l'épaisseur  des  cou-, 
jphes ,  dft  amas ,  même  des  filons,  et 
les  traversent  dans  toutes  les  direc- 
tions ;  par  les  botanistes ,  à  celles  des. 
nervures  des  feuilles  qui  partent  de 
la  nervure  principale ,  et  se  ramifient 
dans  le  limbe ,  en  s'y  anastomosant 
de  diverses  manières. 

VEINE,  adj. ,  venosus;  geadert, 
adrig  (ail.).  Se  dit,  en  minéralogie , 
de  la  structure  d'une  roche,  quand 
des  parties  amorphes  sont  traversées 
par  des  veines  diversement  colorées 
(ex.  Ophioiité).  En  botanique ,  cette 
épithète  est  donnée  à  des  parties  sur' 
la  surface  desquelles  ou  voit  des  lw 
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gnes  vasculaires  ou  des  veinés  vagues 
et  irrégulières  ,  bien  apparentes, 
comme  \ç$  feuilles  du  Metabolus  ve- 
nosus  ,  du  Syzygiunl  venosum  et  du 
Myrcia  venulôsa  ',  le  péricarpe  du 
Staphjrlea  pinnata,  Le  Loranthusve- 
nosus  est  ainsi  nommé  à  cause  des 
veines  de  ses  feuilles,  qui  sont  pour- 
pres, en  dessous.  En  zoologie,  veiné 
se  dit  d'une  partie  qui  offre  des  ner- 
vures bien  prononcées ,  comme  les 
ailes  des  Diptères ,  oti  qui  présente 
des  taches  colorées,  semblables  aux 
veines  du  marbre,  sur  un  fond  quel- 
conque (ex.  Bungarus  venosus ,  Co- 
nus  venulatus  ,  •  Oliva  .  venulata, 
Tus  us -  ligniarius).  La  Pangonia vé- 
nosa  doit  ce  nom  aux  nervures  de  ses 
ailes ,  qtii  sont  bordées  de  brun . 

VfllNULE,  g.  £,  venula.  On  ap- 
pelle ainsi  les  dernières  ramifications 
des  nervures  des  feuilles ,  celles  qui 
se  prrdent  dans  le  tissu  cellulaire. 

VÉLAMINAIRE ,  adj. ,  vclamina- 
rist.  Ëpithète  donnée  a  la  déhiscence 
des  anthères ,  lorsqu'une  des  parois 
des  loges  se  détache  en  se  roulant  de 
la  base  au  sommet,  où  elle  reste  fixée. 
Ex.  taurus. 

VÉLELLIDES,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
Velellidca.  Nom  donné  par  Escben- 
holz  à  une  famille  d'Acalèphes,  qui 
a  pour  type  le  genre  Velella* 
"  VÉLBFÈRE ,  adj. ,  veUfertis  (t;*- 
fcm,  voile,  fero\  porter).  Se  dit 
d'un  poisson  dont  les  nageoires  très- 
grandes  ressemblent  à  des  voiles.  Ex. 
Oligopodus  x  véliferus  ,  Coryphœna 
velifera. 

VELLÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. ,  VeU 
Uœ.  Tribu  admise  par  Candoile,  dans 
la  famille  des  Crucifères ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Vella. 

VELOURS,  s.  m. ,  vthimen.  Can- 
A  »  dolle  nomme  .ainsi ,  dans  les  végé- 
taux ,  un  assemblage  de  poils  serres  , 
mous ,  courts  et  tas. 

VELOUTÉ ,  adj. ,  velutinus ,  ve- 
tutinosus;  sammtartig ,  sammthaa- 
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rig%  Sdmmtglànzend  (ail.)»  qui  es* 
couvert  de  poils  doux,  serr.es,  courts , 
égaux,  et  dont  l'ensemble  imite  la  sur- 
face du  velours,  comme  \es  feuilles 
du  Parsonia  velulina  et  dû  Viscvm 
velutirutm,  le  péricarpe  de  YAmyg- 
daltts  persica,  le  stigmate  du  JuV- 
mulus  aurantiacus ,  la  tige  du  Pa- 
nicum  velutinôsum,  les  élytres  de 
VÉlater  holoseriçeus ,  lé  corps  du 
Trombidium  holosericeum.  Un  cham- 
pignon (  Hclminthosporlum  veluti- 
num)  est  ainsi  nommé  parte  qu'il 
forme  des  touffes  de  flocons  qui  imi- 
tent le  velqurs.  -    v 

VELU,  adj. ,  villosus*  Se  dit  «Tune 
plante  qui,  est  chargée  dfe  poils  nom- 
breux ,  meus  et  plus  du  moins  nom- 
breux (ex.  Cistus  villosus ,  Solarium 
villosum ,  Lithospérmum  villosulum, 
Cranipspermum  subvillosum ,  Pqni- 
eum  trichodeJ ,  Convolvuius  peltt- 
,  tus  ,  Passer ina  hirsuta ,  Rhododen- 
drum  hirsulum ,  Thymus  hirsutissi- 
mus ,  'tournefortia  lursutissimà)%  où 
d'une  partie  de  planté  qui  est  dans 
le  même  cas ,  comme  le  ctinanthe  du 
Lagasca  mollis  9  la  gorge  ' die  la  co— 
rolle  du  Verbena  midtifida,  le  filet 
des  étamines  du  Laurus  Pérsta ,  les 
feuilles  du  Pœonia  villosa  et  du  Pa- 
nicum  lachneum ,  la  graine  du  Ruet- 
lid  cilîata ,  le  péricarpe  du  Pœonia 
tobata ,  les  paUoles  de  rjE(ymwf  gf- 
ganteus,  le  placentaire  du  Cuçuha- 
tus  9  le  stigmate  du  Robinia  hispidà, 
k  j/y/e  du  Statice,  litige  du  rero<- 
nica  agrestis,  le  £arjw  du  Dasypo- 
gon  hirtuosus ,  du  Thylacites  lasius 
et  de  T Ôtiorhynèhus  vellicatus  f  le 
corselet 'des  Abeilles,  le  chapeau  dt 
YAgaricus  èphebeus ,  de  YAgaricus 
pellitas  j  de  YAgaricus  trichaus  et 
de  YAgaricus  vellereus.  Le  Vesper- 
titio  '  villosissimus  est  ainsi  nommé  à 
causé  de  la  longueur  de  son  poil,  et 
le  Mohacahthus  tomentosus  ^  parce 

Su'il  a  le  corps  couvert  de  piquans 
éliés.  . 


viLVIIPàw ,  adject? ,  velutipes. 
Se  dit  d'un  champignon  qui  a  le  pied 
ou  le  stipe  velu.  Ex.  Agaricus  ve- 
lutipes.  ' 

YÉflïÉNJF^RE ,  adj.,  veneniferus 
(venenum,  poison,  jerof  porter); 
qui  porte  du  poison ,  comme  le  Tàn- 
ghinia  venenjfera>  dont  le  fruit  est 
vénéneux. 

VÉNÉÏUPES,  adj,  et  8.  m.  p).  , 
Venerides.  Nom  donné  par  Latreille 
Il  une  famille  de  Conchuères ,  qui  a 
jpour  type  le  genre  Venus. 

VENT,  s,  m,.,  pentys;  fVind[z\\\i 
ttngl.).  Masse  d'air  qui  se  Replace 
soit  parallèlement  au  plan  de  l'hcri- 
zon?  soit  obliquement  de  haut  enp>as. 

VENTEUX  9  adject,. ,'  veptosus.  On 
donne  cette  épithète  p  certaines  avar- 
tanches  ,  qui  sont  ordinairement  ac- 
compagnées d'un  grand  vent  , 
qu'elles  augmentent  encore  par  leur 
chute.  !  '  - 

VENTILÀBfcE ,  adj. ,  ventitabrls  ; 
qui  a  la  forme  d'un  éventail ,  comme  ' 
les  cuisses  autérieures  velues  de  Y  lier- 
minia  ventilabris. 

VENTRAL,  aqj. ,  venir  aiis  ;  ,qui 
.appartient  au  ventre,  qui  est  placé 
au  ventre ,  comme  les  mamelles  d'un 
grand  nombre  de  mammifères.  Can- 
dolle  appelle  suture  ventrale  la  ligne 
formée  parle  rapprochement  des  deux 
bords  de  la  feuille  carpellaire  pliée  ou 
roulée  sur  elle-même ,  parce  qu'elle 
est  opposée  au  dos  de  la  carpelle  ou  4 
la  nervure  moyenne  delà  feuille. 
>  Ventral  est  aussi  une  épithète  qu'ofi 
donne  à  des  animaux  dont  le  ventre 
offre  une  couleur  différente  de  celle 
du  reste  du  corps  (ex.  Perdis  ven- 
tralu ,  Cynips  ventratis  ). 

VENTllE,  s.  m. ,  venter ,  ahus; 
MtXtx;  B{wch{a\\,}.  Ce  mot,  qui  est 
synonyme  à? abdomen ,  quand  il  Vav 
gït  des  animaux  vertébrés,  principa- 
lement des  iBamniiféres  et  des  oi* 
seaux,. désigne,  dans  les  coquilles 
spiriyatves  dont  on  ne  découvre  que 
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le  dernier  tour  de  spire  ,  ]&  face  de 
ce  tour  qui  correspond  à  l'ouverture 
\  Plain ville)  f  ou  seulement  la  partie 
du  dernier  tour  qui  forme  la  partie 
gauche  de  l'ouverture  (  Brugûière  )  ; 
dans  les  coquilles  bivalves ,  le  bord, 
inférieur  ou  abdominal ,  la  base 
réelle ,  la  portion  qui  toucherait  le 
sol,  si  l'animal  marchait  devant  l'ob- 
servateur. On  donne,  aussi  ce  nom  à 
la  partie  la  plus  renflée  delà  surface 
extérieure  d'une  valve.  En  physique, 
on  appelle  ventres  les  points  milieux; 
de  chacune  des  parties  aliquotes  dan* 
lesquelles  une  corde  plus  longue 
qu'une  autre  se  divise  quand  on  fait 
vibrer  la  plus  petite  portion ,  ou  lp. 
vibration  est  la  plus  grande  >  et  où 
la  corde  s'écarte,  le  plu*  de  U  lif&e 
du  repos. 

VENTRU,  adj.  %  ventrieosusi  baù- 
chig  (ail.)  ;  panciutOj  yentr.ïçoso  (it.); 
qui  a  le  ventre  très^gros  (ex,  Delphi- 
nus  veniricosus),  ou  d'une  autre 
couleur  que  le  reste  du  corps  (ex. 
Mus  ça  ventrosa)fSe  dit  aussi  <fun$ 
coquille  qui  a  un  gros  ventre  (  ex* 
Clausilia  ventricosq),  Su  botanique, 
on  donne  cette  épithète  à  des  organes 
quj  sont  plus  volumineux  à  leur 
partie  moyenne  qu'à  leurs  deux  ex«r 
t  remit  es,  comme  le  caîiee  du  Silene9 
la  corolle  du  Cyrtanthu»  veritrfeosus 
et  de  YfftuneluïventricQfa,  kajbtfi- 
çules  de  YAsclepias  syriapa,  la 
hampe  de  YAllium  Cepa ,  le  stipe  de 
Y  Hypoglossus  venir icosus,  le  cham- 
pignon appelé  Sphœria  gastrina. 

VÉNUS  ,  s.  fém. ,  Venus.  Seconde 
des  planètes ,  qui  brille  d'une  lumière 
plus  blanche  et  plus  éclatante  que 
celle  de  toutes  les  autres  étoiles  ,  et 

3ui  tourne  autour  du  Soleil ,  à  une, 
is  tance  moyenne  de  î  7  4  3o  rayons  ter- 
restres ,  dans. l'espace  de  2^4  ]•  i,6  K 
fyj.  L'orbe  qu'eue  décrit  est  incline  "  # 
dé  3°  24"  sur  l'écliptique.  C'était  elle 
qui  avait  servi  anciennement  à  fixer 
la  labeur  (du  zodiaque.  Elle  toujpn« 
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sur  elle-même  en  23  h.  ai'  19*.  La 
Terre  étant  un ,  le  volume  de  Vénus 
est  0,927 ,  $on  diamètre  6,975  $  sa 
masse  0,8745 ,  sa  densité  0,9434  f 
son  poids  0,98.  Elle  se  rapproché 
donc  beaucoup  de  la  Terre ,  sous 
tous  les  rapports.  Son  signe  est'  Ç. 

VÉRATREV,  s.  m.  Nom  donné  par 
Couerbc  à  une.  substance  résineuse 
particulière  ,  qui  accompagne  la  vé- 
ratrine. 

VÉRATR1NB ,  s.  f.  ,  veratrina. 
Alcali  organique ,  découvert  par  Pel- 
letier ,  Gavéntoù  et  Meissner  dans  la 
graine  du  Veratrwn  Sabadilla. 

TÉRATIUQUE  ,  adj .  ,  veratricus. 
Epilbète  donnée  ,  dans  la  nomencla- 
ture chimique  de  Berzelius,  aux  sels 
qui  ont  la  vératrine  pour  base. 

VERBA9CÉES  ,  adj.  et  s.  f.pl.  » 
Verbascea.  Nom  donné  par  Barri  îng 
à  une  section  de  la  tribu  des  Scrofu* 
tarroé*^  qui  a  pour  type  le  genre 
Verbascum.   * 

VEftBÉNACÉES  ,  adj.  et  s.  f.  pi., 
Kerbenaceœ.  Famille  aes  végétaux, 
établie  par  Jussieu ,  qui  a  pour  type 
le  genre  Vevbena  ,  et  qu'on  appelle 
aussi  Gattiliers. 

VEfcBÉtfÉES,  adj.  et  *,  f.  pi., 
Verbeneœ.  Non  donné  par  Bar  tling  à 
une  tribu  delà  famille  des  Verbéna- 
cées ,  qui  a  pour  type  le  genre  Ver" 


VEHBÉSINÉE8  3  adj.  et  s.  f.  pi. , 
Kerbesineà.  Nom  donné'  par  H. 
Cassirii  à  un  groupe  de  la  section  dé* 
Hélianthées  ;  par  Leasing,  à  une  sec- 
tion de  la  sous-tribu  des  Senécionidée* 
béliantbies ,  ayant  pour  type  le  genre 
Verbeuna* 

VEBD  ,  viridis  ;  x^opoc;  ff™* 
(ail.  )  ;  green  (ang.  )  .L'une  dès  sept  cou- 
leurs principales  <ju  spectre  solaire.  On 
«a  distingue,  un  grand  nombre  de 
nuances:  le  verd  ordinaire,  ou  vera\ 
pré  (  ex,.  Fraximu  viridis ,'  Fusi- 
dium  viride ,  Coluper  viridissimus  -, 
loxia  chbris);  le  pyd '  gtauqu*  ou, 
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Îrisâtre  (ex.  Cucutus  chaleurs  )% 
r.  Glauque  ;  le  verd  de  gris,  V* 
jEruginkdx  ;  le  verd  porracé  (  ex, 
Psiyacus  prasinus ,  Peniatoma  pta-* 
sinay  OrnùliQgalum  prasinum  ).  On, 
employé  quelquefois  des  ternies  de 
comparaison  pour  exprimer  cette' 
couleur  (  Ex.  Betops  stnqragdufùs  9 
Scutellaria  smaragduXar  Pornkyri* 
jmaragdinu* ,  Helotium  smaragdi* 
num ,  Alcedoàeryllina.) 

VÊIUUTÉ ,  s.  m. ,  verdas.  Genre 
de  sels,  qui  résultent  de  lajçoipbinai*     ' 
son  de  l'acide  verdique  avec  les  base» 
sali  fia  blés. 

"VEflDATKE  ,  adj,  ,  vires  cens  f  ç£+ 
ridubis,  viridanus^  virens  ; grûnUck 
(ail.);  gréenish  (&n:);  qui  tire  sur  la 
verd.  Ex.  Crépis  virens  %  Id/nonea  vi-* 
rescens ,  Trichoda  vir ides  cens  ,  Aga» 
ricus  viriduius  ,  Lacer  ta .  viridula  % 
Allium  viridulum,  jPfralU  viridtyia, 
Phalœna  virhdata,  Sylvia  viridipafa\ 
Visa'  prasinata  ,  Halias  prasiniana . 
Sporolrichuqmhloriwm,  Peziza.viti* 
dans.  ™ 

VERDEUX,  adj.t  *$nlçms>  Ber- 
zelius propose  d'appeler  acide   ver-* 
deUx  l'acide  verdiquequi  n'estant* 
encore   devenu    vert;  en  absorbant 
l'oxigène  de  l'air. 

VERDI9UE  y  adj.,  verdis** T$<>m      . 

d'un  acide  que  Runge  a  trouva  dan* 

un  grand  nombre  de  plantes,  et  q»i  a 

la  propriété  de  verdir  sr  l'air,  quand 

•  if  est  combiné  avec  un  excès  de  base* 

VÉRÉTMFOiqifiS  ,  adj.  et  s.  m, 
pL ,  Verstriformia  (  veretrum,  verge  * 
forma,  forme  )•  Nom  donné  par  La-» 
treille  à  une  fomille  de  l'ordre  des 
Holothurides  apodes  ,.  comprenant 
ceux  de  ces  animaux  qui  ont  la  formai 
d'une,  verge. 

VEÏIGÉTÉ  ,  acîj.,  virgatus;  qui  est, 
marqué  de  petites  raies,  rougeâtressur 
un  &nd  d'une  autre  chaleur.  JEx* 
Psammobia  vir  gâta,    t 

VEHMICELAIRE  ,  adj. ,  vtrmicw-, 

*lar}4  ;  wurmfôrmig^  ^ail);  qui  a.la 


&)*  VEHM 

forme  d'an  ver,  comme  le  ffms  ver* 
micularis. Un  lichen  (Cladoniavermi- 
cularis)  et  un  champignon (  Mefisma 
vermiculare)  ressemblent  à  un  paquet 
de  vers  blancs  étendus  par  terre.  Le 
Gigartina  vermicularis  a  ses  rameaux 
garnis  de  petites  frondes  gélatineuses 
cylindriques.  Les  fruits  du  Scorpiu- 
rus  vermiculatiaJ  sont  contournés 
comme  un  ver  roule  sur  lui-même. 
Le  Gorgonim  vermiculàta  a  des  ra- 
meaux droits  %  longs  et  ronds.  On  ap- 
pelle coquilles  vermiculaires  celles 
qui  sont  d'une  seule  pièce,  et  qui  ont 
la  forme  de  tuyaux  alongés ,  comme 
dans  plusieurs  Annelides. 

VERMICULÉ  ,  adj.  ,'  vermiculatus 
[permis,  ver)/  wurmlinig  (ail.);  dont 
la  surface  est  '  parsemée  d'élévations 
«longées  ,  arrondies  et  diversement 
contournées,. 

v*felWICULECX ,  adj.  ,  vermicu- 
losus  (  vërmis  \  ver  ).  Se  dit  d'une 
surface  marquée  de  petites  lignes  co- 
lorées irrégulières.  'Sff  Venus  ver- 
miculosa. 

VERAITFORME,  adj . ,  vermiformis; 
wurntformig  (  ail.  )  {yermis,  ver  , 
•  forma ,  forme  )•  Eptthèle  donnée  -par 
Kirby  aux  larves  apodes  ou  hexapo- 
des a  pattes  très-courtes  ,'  presque 
sans  %inennes ,  dont  le  corps  est 
charnu  et  plissé  (ex.  Cùrculio). 

VERUIFORMES,  adj.ets.  m.pL, 
rermijormes.  Nom  donné  par  Storr  et 
La  treille  à  une  famille  ou  tribu  de 
Mammifères ,  comprenant  ceux  qui 
ont  les  pattes  courtes  et  le  corps  ex- 
trêmement alongé. 

VERMLARVE ,  s.  f.,'vermiïarpa. 
Latreille  appelle  ainsi  la  larve  dés 
nymphes  ovif ormes. 

VERMILINGUES,.  adj.   et   s.  m. 

Îil. ,  Vermxlmgiiœ.  Nom*  donné   par 
tliger  et  Goldfnss  à  une  famille  de 
Mammifères ,  comprenant  ceux  qui  ont 
la  langue  très-longue  et  très-ex^en- 
•îMe.  :  ' 
▼EKWV4MU5 ,  adj.  \  wrmworus* 
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(  vertnts,  ver,  vorp,  dévorer );qui vît 
de  vers  et  d'insectes.  Éx.  Sjrlvia  ver* 
mivora. 

VERNAL,  adj. ,  vernalls.  Se  dît 
des  plantes  dout  les  fleurs  s'épanouis- 
sent au  printemps.  Ex.  Luzula  ver- 
nalis. 

VERNATION,  s.  î.,vernatio;  Aus- 
schlagen  (ait.).  Sous  ce  nom  Linné 
désignait  la  manière  dont  les  fleurs 
sont  arrangées  dans  le  bouton  f  avant 
leur  développement. 

VERNISSÉ,  adj.,  vernicosus ; 
gefirnisst,  uberfirnisst  yfirnîssglan- 
tend  (ail.).  Se  dit  des  surfaces  qui 
sont  brillantes ,  comme  si  elles  avaient 
été  enduites  d'un  vernis.  Ex.  Cjrathus 
vernicosus  ,  Màhernia  vernicôsa. 

VERNONIACEES  ,  adj.  et  s.  f. 
pi.,  Vernonlàcea.  Nom  donné  pat 
Kunth  et  par  Leasing  à  une  tribu  de 
la  famille  des  SynanthéréeSg  qui  a 
pour  type  le  genre  VernonuR 

VÉRONICÉES,  adj,  et  s.  f.  pi.  , 
Vcronicea*  Nom  donné  par  Bartling 
ù  une  tribu  de  la  famille  des  Scrofu- 
larinécâ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Veronica. 

VERïMONIÉES,  adj.  ets.  f.pl., 
Virnonlctz.  Nom  donné  par  H.  Cas- 
sini  à  une  tribu  de  la*  famille  des  Sy- 
nanthérées,  par  Lessing  à  une  section, 
de  la  tribu  des  Vcrnoniacées ,  ayant 
pour  type  le  genre  Vernonia. 
».  VERRUCARIÉE8  ,  adj.  et  s.  |f. 
pi. ,  Verrucarieœ,  VerrucarineœJSoïa 
donné  •  par  Fries ,  Eschweiler ,  Rei^- 
chenbacn  ,  Zenker  et  Fee  à  nue 
tribu,  section  ou  cohorte  delà  famille 
des  Lichens ,  qui  a  pour  type  le  genre 
Verrucaria. 

VERRtiCIFÈRE,  adj.,  verrucifer 
(  verruca  ,   verrue  ,  fero  ,  porter  )  ^ 

2 ni  porte  des  verrues,  comme  les 
lytres  du  Braçkycerusicrrùcifcr. 
VERRUCIF0RIÉE,  adj. ,  verruci- 
Jbrmis  (  verruca  ,   verrue  ,  forma  f 
forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'une  ver- 
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rué  j  comme  le*  apotbécies  du  Cfe'o- 
dccton,  '-«,..,.•'. 

VERRUCIPEUîW,  adj.  ^èrruci- 
pfnnis  (  verruoa  ,  verrue  ,  )^7tiia  • 
aile);  qui  a  les  ailes  chargées 'de 
verrues,  comme  le  .sont  les  ély  très 
au  Br,achycerus  verrucipenttis.   ' 

VERRUCIVORE  ,adj:  ,,'verriuc Wo- 
rks (verruca.,' Verrue,  poro,  dévouer); 
qui  dévore  ou  passe  pour  dévorer  les 
ver  rues .  Ex ;  *LocUsta  vèrrucivom. 

VSIUUJCULB,  **.f:9<*errucula> 
&  G.  Ebreuberg  appelle  ainsi  Tes 
prolongemens  du  corps  des  Inrusoirès> 
qui  sont  très-petits  ;et  mousses^  ou 
érrondis. 

VERRU€l)LEUX ,  adj.,  verniculô* 
sus ,  verruculàttis  /-.  qui  est  muni  de 
petites  verrues,  comme  la  tige ^ du. 
Sida  verruculata  >  les  gfaînes  du 
Ranuriculusverruculdsus. 

VERRUE , s.% rvirrucà  i  JWarze 
(ail.). On  appelle  ainsi,  en  botanique, 
de  petites  protubérances  arrondies  , 
qui  1  bien  que  compactes ,  sont  ce- 
pendant un  peu  molles. 

I^HRlHïtJEl/X ,  adj.  ïerrucostià  j 
warzig  (ail.)'.  Oh  appelle  ainsi,  en  bo- 
tanique, des  parties  qui  portent  des  ex- 
croissances arrondies  ^fermes  et  peu 
volumineuses ,  comtne  la  tige  de  \E+ 
Pànjrhtus  verrncosuj  et  du  Crbtalafia 
pèrrucosa,  les  feuilles  à&VAîoe  véi*» 
rucosa  ,  le  péricarpe  dé  V'Euphàrblà 
verrucàsa  et  de  YOmocarplum'  vèrriï*- 
cosum  ,  les  édailles  de  l'involncre  du 
■Zacihthd  verrucosa.  On  donne  aussi 
cette  épkhète  à  des  coquilles  qui  pré- 
sentent,  sur  certains  points  de  leur 
surface ,  des  séries  éfas  ou  moins  ré- 
gulières de  petites  élévations  arrondies 
(ex.  Cornus  vérruçosùs,  Vénus  verru- 
eosa\,  Fnsus  vcrrwidatus)*  lin  poly*- 
pier  {Gvrgohia  verrucàsa)  porte  dés 
espèces  de  verrues  dans  une  éeorce 
blanche.  Le  BraehjcerHs  veMtéosûs 
a  ses  élytres  vcrrnquenses,       ;  -V     - 

VERSANT,  s.  tu.  Les  géographes 
donnent  ce  nom   aux  parties -d  une 
II. 
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chaîne  de  montagnes  qui  se  trouve** 
dés  deux  côtés  du  faîte-,  ou  de  la  (ign* 
ou*on  suppose  ti*yersér  celte  ctiafné 
oaiw  le, sertsidè la  longueur,  d'apW* 
~Fid&errbuée,qUeles  arêtes  oiiKgtie* 
de.  partage  entre  les  bassins  hydro^ 
graphiques  formenttowjours V?  points1 
les  plus  élevé*  d'une  contrée.     • 

VERSANT  f  adj.  Se  dit  dW  eô- 
quille  uniyalve  doqt  l'ouverture  «  de 
la  propension  à  étre.éehàncrée  y  parce 
que  ,  si  ou  la  concevait  sur  le  :  dos  } 
et  remplie  d'un  fluide,  celui-ci  s'é- 
coulerait par  une  partie  un  peu  éva> 
sëé  de  sa  circonférence.  £x.  plusieurs 
Cônes.      /  ; 

VERSATILE  y  adj.  veriatilis*  Les 
ornithologistes  appliquent  -  cette  épi* 
thète  au  doigt  interne  des  oisèaur, 
{TVeridezehe  ,  ail.),  quand  il  est  sus- 
ceptible de  se  porter  tantàt  en  avant 
et  tantôt  «ri  arriére,  fersatiteerter»- 
ployé  aussi,  par  les  botanistes,  comice 
synonyme  dé  vacillant. .  f     ". ,  . 

VËR8ICOLORva€jeet. ,  o*^m^ 
làr;  mtlfarbig  ;  verschitfajxf&tbig\ 
sckecfa'gltoit.).  Se  dit  <Tutt  corps  <tént 
la  couleur  -change  suivant  la  manier* 
dont  il  est  frappé  par  la  lumière  ï(  ex* 
Spath  iiersicolori  oti  Peldlpat^  ojfe- 
lin.,  Ceropria  verslcolor)  ;  dont  la 
couleur  est  très^Su jette  à,  varieuf  ex. 
Liagora  'Mersiçolor}  ;  ou  qui  atEh 
plusieurs  teintes{  ex.  Iris  Qtrs^ohr^* 

VER8ICOGTÉ  ,  adj; }  VM9C*sfm$*s 
(versus ,  divers,  eostay  cote). Dont 
la  surface  offre  des, ci^Tné^etoont 
saillantes.  Ex.  Ptctep  wcrsiooïtutos* 

VER»pïORIIlEyadj^4«»^ôr 
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qpi  change  de  forme  atfec-  l'âge*  JSx. 
Peziza  <oérslfbrmsi T    *  <  ^^  '     ^    ' 

VERS1PALME,  adjvH  wrïipaMws 
:(*uersus$  tourné.,  pointa  j pabon^. 
Se  dit  d'un  corps  è  raaaèauk  patate», 
"dont  les  palmaturcs  ne  S'inclinent 
^oûït  dans  le  .mémeseuav  Ex*/î^o- 
p&my*rsipmimm:>>*  *  l  •    -   »*  j-.  .  .), 

VQRSCPORE^  adjec^.,  vtawparms 
(  ittMtf ,  divers ,  /wr«w ,  poreXDc4jt 


fes  pareil  *e  tj&bireàt  âre«, l'Age*  otL 
te  changea*.  en^enU  saillant  (e$* 

V#at  point  ^  jfp&iie.  f qfyn*  (  eX  As- 
$tàm#empow)>    •  .    0    •        .    .  û 

û>)  est  aUti.  «otàiïté  parce  qi}q  «a 
faw*  *e>réieot*  calle  dWe  ^ite 
iEe**èJ^4e*qtfak^ 

VERTÉSni^  adj.  ,  vèrteiraa**; 
tvirhclarùg^  gewirMt  (alL).  Le?  bo- 
ta*igl*sd©ji4ï£4rt  cette  épithéje  a  JVurfe 
articulé*,  qqàBid  l«s  wt*e^3tw)S  se 
téptrent,  arment  Aprè&'fa  maturité 
(exi.  jSgilqps  ovalà)  ;  aux  ^feuilles 
•ràp»&écft%làqt  ks  folidtewit  ctrèn- 
jgl^  de  d*t**ce  «a  d&auce;,  avec 
pue  ftrik^lMKMi  a  chaque  étrangle-* 
«ont  <**<  {tysawà  spkata}ijmx 
iâgmmes  .articulé*  qui  >  à  l'époque  de 

Jb  *«rtu*j*é,  **  parlant  «■  autant 
dk>  f*èeê>  -closes  qu-iLy  a  ji'artiok* 

'  (ex.  Ornithopus scorpiouUs).  ferlé** 
hré  aqfuejque&is  çtéem(plaj/£j>aç  les 
j^te&oldgisfes  -pour  désigner  des  io> 
«ectes  dont  J*  ijlôs  offre  des  lignes  dis- 
p&tmde  manière  à  imiter  eu  quoique 
4prte  f)e  oW»  dVo  squelette  ,(~ex, 
<jÊmto*+M&rakù>  ÇÙàÙQWjPs  ver- 
téêbrato).  v      . 

;  W13Ï«Rfe,  âdj..\et  s.  in».  ,pj. 
rftapd^div^iQu  du  règne  animal*  ad- 
.{pifte *ar  totisles  ioobgitta  actuels, 
idajislftqttelk  se  4rxMiT^m  compris  les 
isniiodttx^oi  lé  covps^tles  membres 
ii<Mrt4ouii»w  par  Tuiec^ipren^e  inn 
térie«Te  >  t>oflapo><m  de  ïpiioûs  ftée<s 
i«Memb{e«t  jpdtyles  *»  *uubs  sot  les 

VERTEX ,  s.  m„;  «&J**  ;,  Sffoflel 

*(alb). /  É*mm4t  de  fc  tâta  duat  les 
■  $aîma*x.w*ttébré»y  .0»  parti?  4" 
.«BAulr^iiueatâoa^riM.  entêtes  dej*»x 
t*9et&».  Les  veutftiniogi&ies  donretot 
-•frïknn^  dftas.tfl»  insécjtea,  à!la(pop- 
tion  horizontale  de.l*f*«e  quivtu*M&e 
wti fr«*t> et/juies*  tito&rttarrifirt  les 
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VEM1CAL>  adject.  ^  y»BHkatis  ; 
fcKeitelrecht  (ail.).  Se  dit,  en  bot  a** 
nique,  de  toujt  orgau*  qui  s*é1ève 
per^endicujajreutent  à  l'égard,  soit  def 
l'hbmtoe ,  cantine  la  iigt.àtVAwèù 
tnrrito,  soit  deceiui  qui  le  support* , 
comme  lé  style  du  Ltixut*.  L*  Afv~ 
gistocera  verticalis est  aiast  tootnjftée 
parce  quelle  aie sommet  de  la  tête 
ou  le  Vçrtex  très-élevé  et  renflé  «ni 
•formé  dé  vessie,  . ,  . 
^  VPBTIC1L^ACAI>JTHE,  adj.  f  «en- 
lïaiïiacant/ius  {^erliçitlûs ,  vertieille^ 
axÀyfo,  épine)  ;•  qui  a  de$  épines  ou 
des,  aiguillons  disposes,  eu  vert  ici  Ike 
où  à  peu^  près/£y.  JRosa  vexlicUlA-* 
cuntha.  .      \'y      ■ 

^EBTÏCÏLLE,  s,  m.*  vertkillH0 i 
Quirl  (  §M .  ).  Ensemble  de  partie^ 
qui,  au  nombre  de  plus. -de  deux , 
naissen \r autour  d'un  axe  commun  et 
sur  eu  même  plan  horizontal»  H  y 
a,  dit  Candolle^  peu  d'exemples  4* 
ïéuilfes  xéellemeut  verticillées  (  Hip* 
purii,  MjrriQptyUum);  car ,  dans  la 
plupart  des  ver  oreilles ,  il  n'y  a  qtîc 
"^eux  feuu^  «o^oféés  qnj  portent 
dea  bourgeois  à  leur  aisselle  *  et  kts 
autres  sont  par  conséquent  des  es- 
4>èces  de  stipule^.  Les  feuilles .  ord^- 
naires  sont  do*w>  presque  toujpure 
opposées  ou  .en  spirale;  mais  celles 
quLcoastituepk  la  fleur  sout  presque 
.eu  général ,  verticillées,,  .  * 

.  TERXI£ILL£9adjh >> veràcUlatu*; 
guirlforiwg  ,  wirU%foriftigf  quintick* 
{WÎruUcU,,.  yuilartig •■  f  wixt*lçnig.f 
jpirltàfowNgèuherf  ip&J).  i  qui  •«** 
4iapos|é  ton  vVriicilk  ,  c^ojme  les  ea- 
j^ares  4«  Cfamuis*  les  cloison*  du 
fCétyQlwhis  rLés  ^o^|àAMi#.du  |C^- 
satQfhylhw^  )&  r<u$€4w*  duPUuts 
jSir46us,\esj*wàe*4u,B04aki  veriir- 

ctflarisç  dû   Coscineden  'lîçrùciUa- 

tUfyàn  M<4fogo  werticillata  et  dit 

Lysimachi?  verficMtala  st  de  l'Xtfa- 
,    ^BX^RJd^Qft&r  nd|4f  wr* 
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ciUiflerus;  ufobèVflMhig  (ail.)  (4ef+ 
HeiMusy  v«rtf cille,  ,/fcx,  fleur),,  Épi* 
tjbëie  donnée  par  Michel  aux  épis  qui 
sont  composés  de  Verticrlks.  Ex. 
JfyrKfophyUum  spimtum» 

VÉaii€l«^É,  adject.  5  veruculatus 
f  veructihan  ,  brochette  J";  qui  a  la 
forme  d'une  brochette ,  comme  les 
feuilles  cvKndrfqaes'y  longues  et  sub** 
mucronées ,  du  Mestmbryanihemiun 
vemèutatum,  . 

VÉSIC  AL  9  adj .  y  yesicalis  {  besicn ,  * 
▼essie)  ;  qui  a  la  formée  d'une  vessie. 
JJHeUx  vesicalis  est  ainsi  noinmé  à 
cause^  de  sa  forme  arrondie  et  de  sa 
minceur,  qui  l'ont  fait  comparer  à 
une  ve9sié.  '    ^  % 

VÉSI€AWS^  ad],  et  s^m-ff., fe- 
sicaritia.  Nom  donné  par  Duméril  à 
une  famille  de  l'ordre  des  'Coléoptè- 
res ,  comprenant  ceux  de  ces  insec- 
tes qui ,  pour  la  plupart ,  font  naître  , 
des  ampoules  à  la  peau  avec  laquelle 
Qn  les  laisse  en  contact  prolongé. 

YÉSIÇANT,  ad\ect.  7/$esiçatorms  ; 
qui  agjt  comme .  vésicant,  qui  fait 
naître  des  ampoules  à -là  peau.  Ex.' 
Adonis  vesicatoria,  Knowltonia vesi- 
çatpria ,  Cantharis  vesicatoria, 
.  YÉSICUJLAIRE,  adj.,  <veslcularis  ; 
blason forpiig  (ail.);  vesdcoloso (it.)i 
qui  a  la  forme  d'une  vésicule ,  comme 
la  lorique  du  PkUadelphus corona- 
rius  9  qui  est  membraneuse  et  plus 
ample  que  les  parties  qu'elle  re- 
couvre* Les  glandes  vésiculaires  sont 
desceUuJes  simples,  rondes efc  {denses 
de  liquide ,  qu'#n  observe  dans  le 
parenchyme 4e  certaines  feuilles,  qui 
en  paraissent  comme  ponctuées  (ex. 
Cacatia  porophyttum).  Cuvier  ap^ 
pelle  trachées  vêsieulaires  celles  qui , 
se  composant  seulemen  l  de  èeuxtnem- 
brimes  celluleuses,  sans  Lune  élas- 
tique intermédiaire  ,  ne  forment  pas 
de  conduits  tubuleux ,  mais  ont  l'as- 
pect de  poches  communiquant  entre 
•Ile*  par  des  canaux  simples  et  très-* 
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Courts:  Le  Conop*  vesieularti  a  fa 
tâfte  rfnflée  en  manière  de  vessie* 
YÉSICULAlRïA,  adject.  et  s.  nu 

Îl. ,  Kesitukxria»  '■  Nom  donné  par 
*atreille  à  une  section  delà  etasse  des 
vers' ,  comprenant  ceux  qui  ont  le 
corps  véskuleux  op.  terminé  postée 
rjeuremeat  par  "tuie  vessie. 

VËSi€tJEE>s<  'f. ,  vesicukt.  Nom 
sous  lequel  Willdenow  désignait  des 
parties  closes ,  renflée»  et  pleines 
d'air ,  qui  se. trouvent  sur  les  parties 
foliacées ,  dans  certains  Fuciis  et  dons 
;  les  peuples  du  Trapa  notons. 
'  -  1ÉHCULEUX,'  aây  ,  pesiçidoéU*, 
vesicidaris ,  infiçtlur ,  emphysema- 
tosus  ï  phrsodes  ;  qui  est  renflé  à  la 
manière  d  une  vessie ,  comme  te  ca- 
lice de  VÂstragahis  vesêcarius,  dtt 
TrifoUum  i>esiculosum ,  du  Trifotimn, 
pk/sodès  et  du  TrjfbUum  lumens  f 
mt  vorotle  de  l'Erica  physodesj  lès 
légumes  &Y\Lesiertia'vvsUaria.  Les 
JeiHlles  du  Tococa  vesicutosti  ptir^ 
tent  deux  vésicules  à  V  extrémité 
du  pétiole.  V Aldromnia  -msicu- 
hsa  se  soutient  à  la  surface  de  lfeau , 
au  moyen  de  'seà  feuilles  .renflées 
et  comme  vési^uletfeés.  Les  entomo- 
logistes- disent  le*  corselet  yéficlt» 
leux,  lorsque  ses  boras  latéraux  sont 
grands,  membraneux4  et  semblables 
à  des  vessie*  renflées  (ex.  une  espèce 
de  Mante);  les  palpes  vésiculeux'y 
quand  les  articles  en  sont  mous  et 
renflés  (ex.- quelques  Criquets);  le 
front  vésicudeux ,  quand  il  est  tuméfié 
et  presque  diaphane  (ex.  Libëttula 
veskulosh  )  ;  Y  abdojften  vésicideux, 
lorsqu'il  est  translucide  à  sa  "base  ou 
'  dans  une  partie  dé  son-  étendue  (ex. 
Polueelta<uesïculosia).    '  -%    .   < 

VÉS1C€£EUX,  adj\  et  s.  m.  pi., 
Vesicuhsa.  Nom  c}onné  par  LatreiHe, 
Maeqùart  et  Eichwald  à  une  tribu 
de  la  famille  des  Diptères  tanystomes, 
comprenant  ceux  qui  ont  l'abdomen 
en  (orme  de»!  vessie.  ,  * 

VÉSICliLJFÈRE*  ad]. ,  vesicuH- 
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firUs;  bîasentragend  <ati.)  (i^- 
Ctt/a,  yésH^le,jfcror  porter);  quj 
porte  Ou.  renfermé  'des  vésicules  , 
comme  la  Trichoda  vesiculifèra.     , 

VÉSITARSES,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Vesùarsi  (  yesica  ,  '  vessie ,  tar/Etf  > 
tarse).  Nom  dbnnç  par  J)umérit  à 
«ne  famille, de.  l'ordre  des.  insectes 
iémfpteres  *  comprenait'  ceux  dont. 
Jes*  tarses  sont  garnis  de  vessies  qui 
font  office  de  ventouses. 

VESPERTItlONES,  adj,  et  s.  m. 

£,  P^espertiiioneSf.  Nom  -donné  par 
treille  a  une  famille  de  Tordre' des 
Jdajnmifères  chéiroptères ,-  qui  a  j)our 
typé  le. genre  Vè&pcrtilio.  , 

yESPERTILIONIDES,  adj.  et  i . 
m.  pi.  \  F'espertflionidœ*  Nom  donné 
par.Gray  à  une  famille  de  Mammi-» 
Jere»,  qui  correspond  aux  Cbéiroptèr 
res  detïuvier. 

VE9PERTIUO\IAES,  adj,  et  s. 
m.  pi. ,  Vtspertitioninà.  Non?  donné 
par  Gray  à  une  section  de  la  famille 
des,  yespcrtilioiiidesf  qui  a  pour  type 
le  genre  <  Vespertilio.^ 

\ESPIFORtaE,  adj.,  vespi/bïmis 
(vtsp4  ,  guêne ,  forma,  torme)  ;  qui 
a  la  forme  d'une  guêpe.  É±.  Sesia 
wspiformis .,  Ccria  vespifbrmis.  K 

V£SPOU>£,  adjecl.  ,  vespoïdes 
{  vespq ,  guêpe,  tttfoç,  ressemblance  ); 
qû\  ressemble,  à  ,  une  guêpe.  Ex, 
Crjrptai'us  vefpoïdes* 

If  EST  A  f  s.  IV,  l^esta,  L'une  des 
quatre  plapètcé  appelées  astéroïdes , 
qui  a  été  découverte  par  Albers  en 
1&07.  C'est  le  plus  petit  de  tous  les 
corps  planétaires  qu'on  est  parvenu 
à  mesurer,  puisque  notre  Lune  la 
surpasse  5ia  fois  ,  et  Junon  100 
fois,  ce  qui  n'empêche  pas  que  ce 
soit  celui  qui  reflète  le  plus  vivement 
la  lumière.  Son  éclat  est  si  vif  que 
Sebrœter  la  croit  Inrrtineuse  par  elle- 
même.  Elle  tourne  autour  du  Soleil 
en  i5!*7J.  S98295L,  en  parcourant  une 
orbite  dont  le  demi-graU<ji  axe  est 
*>363a#  et  qui  estioçUoé  sur  k  plan 
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de  récliptique  de  7°'  7'  6\  Sa  dis- 
tance à  cet  astre  est  environ  une  îo\s 
et  Un  tiers  plus  grande  que  celle  de 
la  Terre.  Son  signe  est  ||.  * 

VESTTTURE  9  s.  î.  Quelques  bota- 
jaistçs  entendent  par  ce  terme  la  to- 
talité de  la  superficie  .  des  organes 
d'une  plante ,-  lorsqu'ils  ont  égard 
aux  caractères  qu'elle  présente. . 

VE9TIUM,  s,  m.  Ce  «nom  a  été 
donné  au  prétendu  nouveau  métal 
que  V  est  avait  appelé  Sir  mm. 

VÉXIULAIRE  ,  adject. ,  vexitiaris 
Çvèxillum,  étendard),  Se  dit,  d'a- 
prèé  Gandolle  *  de  X-estiïatioii ,  lors- 
que 9  les  parties  du  tégument  fipral 
étant  au  oônibre  de  cinq»  Tune, 
plus  extérieur*,  embrasse  toutes 'les 
autres ,  deux  intermédiaires  sont  op- 
posées face  k  face,  et  deux  intérieures 
sont  également  dans  ce  cas;  Ex.  Pa- 
pilionacées.  *      ,,  .   < 

VEXILLÉ,  adj>  ,  vexUlatiis.  Se  dit 
d'une  plante  légnmîneuse  qui  a  un 
grand  étendard.  Ex*  Phaseofasvexil-* 
la  tus.        /  »,i  - .  * 

'  VIBRANT  ,  adj. ,  vibrahs;  scluyin* 
gcnd{M.  ).;Quefques  entomologistes 
ont  donné  le  nom  .de  ^  màûches  vi- 
brantei  aux  ïebneumôns ,  parce  qu'ils 
agitent  .continuellement  leurs1  an- 
tennes.. ,;'''..."    '\   . 

VIBRATILE9,adj.  et  s;  m.  pi. , 
Vibraïdia,  Vibratoria.  Nom  donné 
par  Lamarck  ,  Sçhwelgger  et  Eich— 
'  wald  à  une  famille  de  Polypes ,  com- 
prenant ceux  qui- ont ,  près  de  la 
bouche,  des  cils  susceptibles  de  se 
mouVoir  par  dès  vibrations  interrom- 
pues. < 

VIBRATILITÉ  ,  s.  f .  Faculté  de 
produire  des  vibrations. 

VIBRATION  ,  subst.  f. ,  yribrath  ; 
Schwingung (ail.).  Mouvement  très- 
rapide  qu'une  verge  élastique  et  rigide, 
'fixée à  l'une  de  ses  extrémités,  ou  une 
corde  tendue  p^r  les  deux  bouts, 
exécute  en  oscillant ,  la  première  de 
part  et  d'autre  de  sa  position  fixe ,  la 
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seconde  entre  ses  deux,  points  fixes  , 
quand  une  cause  quelconque  écarte 
instantanément:  l'une  ou  l'autre  delà , 
position  où  elle  se  tient  en  équilibre. 
,  VIBRATOIRE,  à$\.\  vibràlorius, 
Jjé mouvement  Vibratoire  est 'celui  qui 
consiste  en  vibrations  ou  Oscillations. 
Ce  qui  le  rend  surtout  remarquable  , 
c'est  qu'il  est  pour  nous  la  source  du 
son.  Sa  théorie  a.  été  appliquée  aussi 
à  l'explication  des  phénomènes  pro- 
duite par  lés  guides  dits  incoerciblesy 
notamment  de  ceux  de  la  lumière» 

VIBRIÔNIDE8,  adj.  et  s.  m.  ph  , 
Vibrfonides,,  Vibrionia.  Nom  donné 
par  Bory  à  .une  famille  de  l'ordre  des 
Microscopiques  gymnodés;  par  C.-Gi 
Ehrenberg  à  une  tribu  de  Jâ  famille 
•fies  Pol  y  gastrique*  gy  mnrqùes>  ay  aût 
pour  type  le  genre  Vibrio.  "  "••  *  ' 
*  VIBIUSSJE ,  s.  f . ,  mirissa;  Schnur* 
h**r  ,  Scbnurrborsté  (aÔ.  ).'  II- 
liger  appelle  ainsi,  dans  les  mammi- 
fères y  de  longs  poils,  isolés  qui  pous- 
sent. •  dans  les  narines  ,  sur  divers 
points  de  la  face,  parfois  aussi  au  côté 
-interne v  des  pieds  dé  devant  ;  dans 
les  oiseaux ,  des  plumes  tout-a-fait 
«impies  et  piiiformes ,  sur  les  côtés 
desquelles  on  n'aperçoit  que-des  bar«r 
-bes  rates  et  trèVcourtes* 
.  VIBURftLÉES ,  adj .  et  s>  f .  pi. ,  Fb- 
burneœ.  Nom  donné  par  JBartling  à' 
tme  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le  çenre  Vlfrurhums;  - 
-  VICIEES  f  adj  <  et  s.  f .  pL,  Vkieos. 
Tribu. admise  par  Ë^ermater  et  Gain- 
dolle^dans  la  famille  des  légumineu- 
ses ;  .(fui  a. pour  type  .le  genre  Vicia. 
r  VII>E  ,  s.  masfc.  y,  vucuumj  Leere 
(«il.  y;empty  (angU)*  Espace  dam 
,  lequel  il  n'y  a  aucune  matière  résis* 
tante,  quelconque.  Av«cnoa  meilleu- 
res machines  on  ne  peut  le  faire  que 
jusqu  à  deux  millimètres.  Le.  vide 
barométrique  est  \e  plus  parfait  "^ 
.  noué  puissions  obtenir.- 
<  \ V0£  ,  %.  f . ,  >uita  ;  ploç ,  Ç*q  $ 
(ail.)  ;  tf/o'(angï.);  vila  (it.).Etat 
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temporaire  de  certaines  combinaisons 
corporelles  ,  pendant  la  durée  duquel 
elles  conservent' une  ibrme  détermi-» 
née ,  en  attirant  sans  cesse  dan» 
leur  composition1,  une  partie  des 
substances  environnantes,  et  rendait 
\aux  élémens  des  portions  de  leur 
propre,  substance.       '     ,  / 

VIEILLESSE  ,  s.  fém, ,  tenettiu\; 
ynpoiç;  jilter  (ail.)  ;  oldnesf  (angl.  ); 
yecchiazza  (it.  );  Période  de  ja  vie 
humaine  dont  on  fixe-  le  commen- 
cement à  la  soixantième  année ,  mais 
qui  peut  être  plus  ou  moins  retardée 
ou  avancée ,  suivant  la  constitution 
individuelle ,  le  'genre  de  Vie  et  une, 
foules  d'autres  circonstances. 

VIERGE  ,  adj. ,'  natwus  ;  gediegen 
(ail.).  §e  dit ,  en  minéralogie,  a  un 
métal  qu'on  trouve ,  dans  tè  sein  dejk 
terre  ,  pur*  ou  à  peu  près.  *    * 

VILFACÉES,  adi.  et  si  f.  pi. ,  ML 
facête.  Tribu ,  établie  par  TruHuSj 
dans  la  famille  dés  Graminées ,  qui  à 
pour  typfc  le  genre  -Vil/a. 

VlLLEUt,  adj,,  vitlos,us.f S'em- 
ploye  quelquefois  dans  le  même  sens 
qu»  velU:  lï Actineria  vtltosa  a  ses 
tentacules  villeùx ,-  lanugineux \  tÀr- 
tkropogoh  vUlosus^  a  ses  feuilles  ve- 
lues. #  :     . 

,  «  VILLÎFÈRE  ,  adj.  >  viHjféruj  {vit- 
lu*,  poil, fero,  porter)}  qui  porte 
de  ioags  poils,  comme  les feuilles  du 
Pultenœa  xvilUfera  et  du  fetargà— 
tàum  vtitiferum ,  les  rameaux  du 
Protea  wiWfera. 

VILLtiS^s.  m.  Candolle  désigne 
seus.ee  nom  un, assemblage  de  poils 
couchés-,  membraneux:  et  un  peu 
mous. 

VIMEN^  s.  m .  Nom  donné  par  Can- 
dolle à  des  jets  ou  à,  des  branchés  li- 
gneuses qui  sont  flexibles  comme  de 
l'osier.'  . 

VINÉAL,  adj.,  vinealis.  Mirbel 
applique  cette  épithète  aux  plantes 
qui  croissent  spontanément  dans  les 
yignes.  Ex.  Crassula  rubens. 


VIHSBQ1  $  adj. ,  vinosus;  weinroA 
(  alL  )  ;  qui  a  la  conteur  de  Vin /une 
teinte  ronge  sale  et  pôle.  Êx.  £00- 
evuunviaùszun. 

vnWPÈRBS^acK.  et*./,  pi.,  fi-  ' 
fàfen*.  Nom  donne  par  quelques  bo^- 
taoïstes  à  la  famille  des  Àmpelidées; 
par  Candôlle,  à  une  tribu  de  cette  fa-r 
taille ,  ayant  pour  type  .  le  genre 
Fais*     :'■        \    ,  " 

VIOLATRE  ,  adj .  ,  violacesçens  ; 
■4pi  est  â*un  violet  pâle  l  ou .  qui  tice 
sur  le  violet/Ex.  Pectuncuhu  >uïolà- 
cestens  )  Lirmm  i)iolacescens ,  Litho* 
spermmm  purpttreo-cœrideiùn  ,  Ag& 
.  liens  ionides. 

VIOLACÉES.  Voyez  V«mjSiébs. 

VIOLAIUÉES^  adj.  et  s,  f.  pi., 
jfiolariue.FajxàlXe  de  plantes,  établie 
par  Candôlk,.  qui  a  pour  i, ype  le 
g^içreVù^à.   ; 

¥IOLÉE§,  adj.  et  s.  f.  pi.,  Fio>- 
ïeai*  Tribu  admise  par  Candôlle', 
dan*,  la  famille  des  Violariées  ,  qui 
renferme  le  genre  Viola* 

yiQLET.^di^vioiaceas.iodeiU^ 
junthlaus  ;  veilchenblau  (ail.};  pmvo- 
jiazzo  (  it.  )?  L'une  4es  couleurs  pria* 
empaler  du  prisme  solaire*  EÎle  résulte 
d'un  mélange  de  bleu  et  de  rôvge> 
Ex.  Çoidu  violaceus ,  Gorgttaiavio^ 
lacea  >  Petalajtemum  viofaceum  $ 
Çynairis  iodeus  9  Agaricus  jwàh^ 
nus,  Noctmkjanthina, ,'•' 

.  VjOLIItfE  ,  ».  fera. ,  violirwz.  Mum 
donné  par.  Boullày  à  un  alcali  orga- 
nique partiottiiër,  dont  il  àlfrnet 
Inexistence  défraie  Viola  odorata>*i 
Tiqui  a  beaucoup  d'analogie  avec  l?é<" 
métine.       • 

VfPÉMÉES,adj.et  ?v  LjA.,ripe- 

rece\    Nom    donné   par    GoWfnsa, 

Blaiavillç  et  Gray  à  une  famitye  de 

.  reptiles  ophidiens ,  qui  a-  pour  typé 

ie  genre  Vîpef*,'  , 

¥«ÉBtoBS,adj.  et  s.  m.  pi.,  r*- 
perides.  Nom  donné  par  Latrèilîe, 
Ficinus  et  Garas  à  une  famille  de 


reptiles,  ophidiens,  donrïègenèe  Vi* 
perefest  le  type. 

ITOÉWW^  adj.,4^^œiixr;qui  a 
des  rapports  >  de  la  ressemblance* 
avee  une  vipère.  JS&.Natrix*>iperinus+ 
t  WÉWWS,  adj,  et  s.  m.  pi. ,  >ï* 
perim.  famille  d'Ophidiens ,  admise 
par  J.-A.  Ritgen  ,  qui  renferme  ie 
genre  Viper** 

vTOÉMttfig;; ad},  et  s,  m.  pi. , 
Viper okdéi^  Viperdkdea.  Nom  donné 
par  Fitzinger  et  Ëichnrald  à  une  fa*- 
mille  de  reptiles  y<jati  a  pour  type  le 
genres  Vtytm* 

VHLfiUX,  adj,  ,m*àsus>  gifiie  (all.% 
Se  dit  d'une  plante  qui  jouit  de  qua- 
lités ténénetwes  (  ex»  Cicutavirosa^. 
Le  Gecko  virêsus  a  les  cuisses  garnie» 
de  pustules  d'eu  suinte  une  humeur 
qui  fait  naître  des  pustules  à  la  pem  » 
quand on  y  louche.*         • 

VIRGCLTUII,  s.  m. ,  virguttath. 
CandoRe  nomme  ainsi  toute  branche 
délicate,  jeune V  eu  âlongée,  d'un 
arbre  ou  d'un  artraste. 

VHlIDÏFIAIVt,  adj.  Morret  *  fait 
<Ie  curieuses  recheroW  sur  \e  pouvoir 
virïdifiant  defc:  lumière y  c*eft«-à<-dîrt 
relativement  i  l'influence  que  la  te* 
mrèrfe  blanche  et  les  divers  rayons  du 
spectre  solaire  exercent  sttr  ta  proi- 
duction  de  Ja  viri&té  *4an#  les  végé- 
taux. .        '     "••  t  - 

VIBSBfFLOlâR ,  adj.  9  viridtjloru* 
(viridus  ^  vetd ,  fâi  ?  fleur)  ;  qui  a 
des  ftêuts  deeonlénrYerte.  Ex.  Nar- 
clrstis  vêridlflôrus  j  Ixia  viridiflora7 
tfrhogtosstàn  viriêèflorum.       ^      - 

TORIMNÉ,  s.  f.v,  viridmf.  Can*- 
dolle  avatt  d^aberd  préposé,  ce  nom 
pour  désigner  fa  chlorophylle ,  fat 
depuis  îl'  a  appelée  thromide. 
*  VTOfDmÈDlS ,  adj. ,  oiridi/tef  (*£• 
ridus,  verd,  ne>,pied};  qui  à  les 

ittes  de  coulenr  verte*  Eï.   Gym- 
is  viridipes7 

fcRnMTEIVÏ^B ,  adj . ,  tiridlpemi* 
(ffirteuàtyetxlpènna,  aile);  qui  a 
les  ailes  vertes,  comme  le  lont  les 


«lytftt  de  VQpfoafèmia-oiridipennlà 
«a  dp  Çofapk  &rHKpymis>  .  : 
.  \ItUpiTt ,  ».  f,  ,  viridUcu.  Qw* 
lîté  de  cj&qui?*t  yçvA.  FmdUè  é* 

\  VIRIL  ,  a.djeot.!  yiriiù ;  manakir 
l%\].)  (iir  uhQmm& );  qu*  Butaient 
il  l'homme  ;  ##£  wi(  *  membre  toi w& 

VIRILITÉ,  adjM  virUUos\  àv^ib; 
Jfjaanfarfcà(a,l|0<  Épique  de  la'vic 
:de  l'homme^  laquelle  <i  atteint  tomte 
Ha  perfection  physique. 
,  VISClVOIiE,  âdjeet.  ,  oistiwUs 
( viscunr,  gut ,  t>ow  >  4é vojerV ;  qui 
«ange  les  fruits  du  g«.  Ex>  T&rdus 
QiseivQru*.  ,   :  '      .-..', 

m  VœcOIDJÈÏS  ,*df  et  s.  C.  ph,  #fy- 
4oUf$œ.  Synonyme  de  Lêrmtkèeê.  • 
*  VISIBLE,  ad jèet.  >  oitiHiù.  G*k 
lionne  cette  épithéte  à  fa-  pktntuie^ 
«paand  elle  est  as#ez  développée-, 
*vant  U  germjnatipn ,,  pour  .qu'où 
•fuisse  T^aporaev+ir  njettemeût ,  soit 
'sans  dissection  ni  loupe  {  ex  Fàh&) , 
soit  à  l'aide  de  la  dissection  et  ^}e  la 
loupe  (ex.  Trigiochin palustre).  BMe 
^'applique*  ogalemant  à  la  iïgeÛë  (ex, 
Tropœolum  majus  )  et  -  à  la  pédicule 
t(  ex.  Fabtt) ,  loFsqn'elltts  sont  dans 
4a  même  cas.  ,  ' 

,  VISION ,  s;  i. ,  wf/o ,'  Wtf**j  o^kç 
.GeçUht  {*,>;  #i#to  <*«gl).  À<*ian 
^}e  voir,  $ xeraiee  actif  iiu  sens  de  V 
t¥Ot'*.r-.'   *«  '  *.,*.  •••*■••.    ..         .'      '•'••,-: 

YftMÏftB&v  irfï.  *4  S,tf,  'pï>  ,  ^»- 
imekt  Triljfc  de ialiaWltedes  Hyp^- 
jMoinées,  étai|li«;par  ObVMSf  e<<]ftn-- 

Vûmia.      i  •>'•<  »f  i  .-•   '.■."   •    •"  -  '•;< 

*^;*cn«mw*^  (ail*).-  ®e4H  d^nefiaar- 

-tequi  est  .converte  d'une  sufestaupe 

powêeose,  plu*  ^  Moins  totale.  Ex. 

-Erigera*  od*o*sumy  £#*ehriis  *vtiô&- 

fia ,  Stwiawtêida^  Jefii$tm  thmî- 

**ktm  >  jig&icits  \bhmhsj  iïçfmcus 

h£pimi*i  '       .•-'.'   \  .  :  •  -     *•  ..»  » 


4*rti>^  ;  qui  WwwemeàiWiev  A^ïP*^i> 

*  ^fTAL,  adjç«l>^t>#a/à;'ïhtriieè*; 
q«i  appartient  ou  qçft  a  Wppott  à  la. 

quTo»  «bserve  aussi  b-rti  dhto  les  y^*- 
g^tonx  quëckeB  les- jm««WKi*>  lW-*- 
pin  désigne  qnelqnefol»  séfe  ^ntbryoo» 
iai6fis.s.9us  k  110m  $bf*m&  ùitauJe, 
Ofi  appelle  force  vitafo  \<vis  vàaks  ; . 
Ixbensbrfifî,  sdlé  )  <5eHe  q«i  présidé 
aux  fonctions  dés  cor  pi  organisé»  n4- 
i^ns,  et  qùo  Voa.  à  conlijferée  tan- 
tôt comme  indépendante  de  l' organi- 
sation, et1  pour  rtftiM  dif>e  "exténéare 
A  die,  tantôt  comme  le  wultat  de 
^«Urangement  et'dto»  Wppirt»  pawt- 
-oobefs  dçs  principes  ^eon^tiitfans  nt»- 
térlels  donr  ^assemblage  momentané 
produit  U$  corps  drginjs^s.   - 

lenéf&higkek  t  aH .  >»  Qnaïïté  *de  «  ©e 
qui  possède  la  vie,  &tet»o£  vitale, 
iÀ*«no«winom  vital.  %   ••</'•  A    ' 

VltELLlsPÈUE  ;  itys  4  iiPÊÊtifrrttr 
É^itbéte  donnée   par  lUefcârd   ,atfx 
emkryohf  v^ét^èx  qnt  font  tntrttrs 
.  d'u'n^v.iteFliis^  -  -      *"  '* 

*  VF^ELLt^,  -s;  m.'t^ûc/fef;  i>»^ér 
-(ail.)  ; <«^?»fer ^itvj:  Gaertifcr  nowiinait 
4iR*l  toute  përtio  '^4hèt»n«nà  Von«r 
-b45Hm  v^gétol , ,;  qui' n'est- tit  cotylé- 
d^o >  ni  ptnwnle,  \m  radicule,  nte 
Vétend  jamaw  hors  di  1a  graine  y  jet 
~&  ikne  entent  In  germination.  Oh 
iwfc|  d**prés  cela  que  le  mot  de  Wtol- 
liis  nç  slgni^e  ÀpfO^retoentparlèr 
rien  y  ou  ^ra*4è . exprime7  âei  organes 

<«aél  e^Aerv^s,  p^ett  ooUnus  oii  de 
lâfrmo  "itwoltte.  Brotero  s'en  est  serf  i 

.ipofer  désigner  tin  corps  nnilenx  ont 
adhère  à  reml>t*v*n  des-  iycopotlnk.- 

•«feav*  ^  -    ,;  I"    '"*    ' 

*  >  mnsm^v  «>  f f  ;éeW^tàt}  -v^o^v 

(angl.).  Tonrps  plus  en  moins  ton#  , 

suivante  plus  ou  mollir  d'énergie  de 

•Jlf 4oîce"  motrfce ,  \\m ,  dans  lé  t nou- 

^rten*  wilorme/e^ejnployv  ponr 


<w>         vira 

IMWtarir.'dMl^fte  espace  déterminé. 
Cette  Vitesse  est  égale  à  l'espace  di- 
visé  par  lg  temps, .  c'esl-à-dirè  ad 
ttombre  d'unités  de,  Y  espace  divisé 
par  le  nombre  d'unités  de  temps  qui 
joesurentle  mouvement  d'un  .corps. 
Dàtos  le  mouvement  curviligne ,  on 
entend  par  vitesse  du  mobile  à  un 
instant  quelconque,  celle  du  mouve- 
ment rectiligne  et  upiforme  qui  au- 
rait lieu  si ,.  jr  cet  Jn$tant ,  les  causes 
qui  infléchissant  et  font  varier  te 
mouvement  ,  venaient  à  cesser  leur 
Action.    /.-    è 

VITICrâS  ,  adj,  et  s*f.  pi. ,  Fi- 
iicea.  Nom  donné  par  Bartling  à  une 
section  de  la  famille  des  Verbéna~ 
cées  t  qui  a  pour  type  le  genre  Vitex. 
VITICOLE ,  adj. ,  yiticolits  (auto, 
vigne ,  fioia\,  habiter,)  ;  qui  vit,  dans 
ou  sur  la  vigne  *  comme ,  le  Peziçà 
mticaiajàanÈ  le*  fissures,  des  sarmens 
4e  cette  plante*   ,      <  , 

VITICULE  ,  s.  m. ,  vitkuius.  Sy- 
nonyme inusité  dç  Drageon,  /  ]  '  > 
.  yiTICJULEUX  9  àdj*  ,  vitievlosHS  ; 
iveinrcwkcpàJmlUh.;  ^qui  ressemble 
aux  vrilles  de  la  vigne.   -  . 

VITRÉ,,  pdj.y  vitreus..  Dufay  a 
donné  le  nom  il  èlebtrkjÀé  vitrée  à 
.  celje  q«c  développe:  le  verre  frotté 
.avec une  étoffe, de  laine»  Vitrés?  Giiïr 
ployé  aussi  pour  désigner  4cs  .corps 
'qui  sont  trausp&ren*  ctHfrrâè' du  verte 

ÇtXiPecfan  viireus ,  Cuhoides vi~ 
-tr&pi  TjeÙiw;  vërea ,   EntUagfyw 

hyalina*  Oeyroec^ysfalfina)^ 
V JTREU& ,  ajlj. ,,  <vicrç*m  $  vjsUwo 

(it.)r  Se  dit  »-  -  çn  minéralogie ,  d'un 
.  corps  q^i  a  le  Juifitfjt  p)u  v*»re  (  ex. 

Argent  vkrwx)-  Qmafiu6.adn*efc4*n 

genre  de  Moches  vitreuses ,  compte- 

liant  les  pierres  silicatées  vitrifiées. 

/^i/rçiu:  s 'employé  ouel.cruefois,  com- 
,  me  vitré -r  jxrçir  •  désigner  .ùtt.  cofps 

transparent  pu  translucide  (ex.  Po- 

typorus.vitrtùs}.  -V       '  •  '  - 
"-.raWWVi.  f..v  titrina.  Waia- 

ville  donner  nom^a  i'bujneiu;  y\[ÊÊ 


vm 

de  l'œil,  et  Breschet  appelle  vitrine 
auditive  la  Kqueur  contenue  dans  le 
labyrinthe  membraneux ,  qui  res- 
sem  ble  beaucoup  à  celle-là . 

yiTMPENffE  > ,  adj. ,  vitriptnnU. 
(vitrupt,  verre, penna ,  aile);  qui* a 
les  ailes  transparentes  et  limpides  > 
comme  du  verre.  Et.  Netoestrina 
vitripeiyiis.       '  •    .  ,  '  ■ 

YITTIGÈttE,  Bd)hcu'ï''iiittifenu 
(vitta,  bande,  gerb%  porter);  qui 
porte  des  bandes  colorées ,  comme  je 
thorax  de  la  Thereva  vittigerja.  et  les 
élytres  du  Ditomus  vittiger.    * 

VJVÀCE,  adj.,  "peïennis,  peren- 
nqns,  .'rediyivus ;  ausdauerhd-,  viel- 
jphrig,  mehrjàhrig  (ail.).  Éptthçte 
donnée  aux  plantes  qui  vivent  plu» 
de  trois  ans,  et  tantôt  perdent?  leur 
tige  en  hiver,  mais  conservent  leurs 
racines,  tantôt  gardent  à  la  fois  leur 
tige  et  leur  racine.  Ex.  Jasione  pe~ 
rennis ,  Myogrum  perenne ,  Lésser~ 
tia  perennajis  ,  Lunaria  redivivà» 
'  IOTA»;,  adj. ,  viv us ,  t&ms  ; 
Idtendig  (ail.);  living  (angl.);quî 
jouit  de  la  vie;,  corps  vivant,  être 
<virdrtf..  ,,,>/' 

VIVEJIIRIIV  ,  adjr,  viverrinus  jtpii 
ressemble  a  une  civette.  Éx.  J)asyè*> 
ri&ïviûerriniçs* 

VIVEÏim\S ,  jidject.  et  *y  m.  pi. , 
'Vïyemna.  Nom  donné .  par  Grayà 
une  tribu  de  la  famille  des  félidés., 
qtii  a  pour  typè.ïe  genre  Wwét%&. 
^  VÏTIPA1UJ ,  adj. ,  hivipatusj  le~ 
hendiggebàhrênd  (ait).  On  donne 
oette  épithète  aux  animaux  dont  les 
petits  viennent  au  monde  sansétte 
eaveioppés.  dans  u^  œuf,  comme  les 
mammifères ,  et  par  extension  à  ceux 
qui,  bien  .qu'appartenant  à  des  clas- 
ses ovipares,  accouchent  de  petits 
vivans ,  parce  que  les  oeufs  éclosent 
•dans  le  ventre  de  la: mère,  (ex.  Blc%- 
nias  vtPiparus i}  Pacilia  vMpara  ). 
Beaucoup  d'insectes  diptères  sont 
dans  ce  cas.  Vivipare  se  dit  aussi  de 
plaute*    doM  les  gtiunes  germent 


'•  VODL 
•dans  leuïs  péricarpes  (ex.  Potyro* 
uum  viviparum  ) ,  ou.  chez  lesquelles 
de  jeunes  individus  poussent  au  bord 
des  feuilles  ou  dans  tour  autre  point 
de  leur  circonférence,  (  ex.  Qkathe* 
ùulbifera  ,  Jsplenitun  bulbiferum). 

V.  BULBILLE.  -   •     * 

VTVIPARISME,  «.  m.  Condition 
d'un  animal  qui  met  au  monde  des 
peti|9  vivans,  Robineau-Desyoidy  a 
7C0dsfatequeplus.de  quatre-vingts  es^ 
pèces  de  Diptères  étaient  dans  ce  cas* 

VOCHYSIACÉES,  adj>  ets.  f.  pi., 
Vockjsiaceœ.  No»  donné  par  Mar- 
iais et  Kunlh  à  la  famille  de*  Yo^ 
chysléès.  / 

^  VOCHYSIÉES,  adj.  et  s.  (.  plM 
JFochyfieat.  Famille  de  plantes»  éta- 
blie par  A*  Saint-Hilaire ,  qui  a  pour 
type le,  genre  Vàchysia. 

VOCIFÈRE  ,  adj. ,  vociferus  (©©*, 
yoix,  fer o ,  porter)  ;  qui  a  une  voix 
très- for  te,  trèsrcriarde.  Ex.  Buieo 
Vociferus.   '       .- 

VOOHÉSIQDE  ,  açlj  '.,  voghesieus. 
.On  a  donné  ce  non*  a- Un  acide  (  Va* 
ghesensàure ,  ail.)  v  aperçu  par  John, 
et  examiné  „  par  Gay*Lussaç ,  qui 
*'oblienV  d'une  fabriqua  du  déparier 
joent .  des  Vosges  où  l'on,  prépare 
l'acide  tartrtque  eu  décomposant  le 
tartre  par  l'acide  sulfiuriqn*;  C'esjt 
V 'acide  paratartrique  de  Beraelius. 

VOILE,  s.  ,ro« ,  vekifn,  coràna.; 

Vorhartg  (ait.).  Membrane  très-mince 

qui  r  dans  la  jeunesse,  unit  les  bords 

dû  chapeau  des  chaulpigndqs  avec  le 

stipe ,  et  se  déchi/e  par  l'effet  de  la 

jCroissance ,  eu  laissa  ut  quelquefois,  d<ts 

lambeaux  ou  des  franges  pendantes. 

.  VOILÉ j adj., velatuf';verJckleiert 

:(aU,).  JEpithète,  dounée(auyrwû  par 

.Gand^Ue    qnaud    le    calice,  ^     sans 

aa^crer  à  l  ovaire,,  persiste  autour 

de  lui  d'une  manière  U^e ,,  etn'en- 

,toure  le  fruit  qu'en  partie.  Ex.  iVï- 

.cmdra. 

,  VQIUERvadi.  HuberdooneceUe 
épilbè|ea«x  pûmij^de  proie  qui  sont 


VOIX  6p* 

pourvus  à' ailes  voiliiresrc9e$%i^iire 
d'ailes  épaisses,  massives,  arquée*  ^ 
non Ntout-4  fait  tendues  dan.9  (ë  vol, 
ayant  leurs  cinq  premières  pennes 
die  longueur  inégale  et  éenancrée* 
depuis  le  milieu  jusqu'à  ^extrémité, 
qui ,  bien,  que  la  plus  importante  pour 
Jo  vol,  forme,  une  surface  inter- 
rompu*. f  ,  ,  > 
.,  vpiX  ,  s.  f .  yox  ,  jfvyiv  ;  Stimme 
(ati.)  ;  voi.çc  (angl.)  ;  voce  (il.): Son 
appréciable  que  l'air  chasse*  des pou*- 
nions  produit  eu  traversant  la  glotte* 
Somme  de  tous  les  sons  qu'un  bornai* 
ou  un  ànjinal  peut,  en  parlant,  ebau? 
tant  ou,  ériant,  tirer  de  son  larynx;.  On 
peut  distinguer  la  voix  brute  ou.  cri* 

.  la  D'oix  articulée  ou  prononciation,  lç 
parole,  et  la  vo^ùc  rnodule\eo)x  le  cJuml  v 
ta  première  sert  à  exprimer  les  sens» 
salions  vives  et  subites  A  principale- 
ment la  joie  et  la  dou  km  r»  La  second* 
peut  n'être  que  le  résultat  de  l'ioû* 

-  tation  ,  comme  cbe&  le  perroquet , 
la  pie.,  le  .geai,  le  merle.La/xwpfe 
suppose  une. intelligence  lïès-déver 
loppée  ,  qui  ne  se  rencontre  que  çbe* 
l'homme.  Là  voix  modulée  et  la  voix, 

Skuléese  conxbjoçnt  fort  souvent  f , 
p  non  nécessairement ,  ensemble, 
voix  modulée  sert  à  pejtydrejlespa*- 
*jions  et  les  divers  états  aV  l'esprit.  La 
voix  varie  à  l'infini  cbez  les  animaux  9 
et  il  s'en  faut  de  beaucoup  que  ses.  «Jir 
verses  modifications  aient  reçu  toutes 
des  noms  particuliers.  Voici  Jes  princi- 
paux* :  t°  Dans  la  classe, des  mammi^ 
/êtes y  aboyer,  branler,  çlabauder r 
claiir  *  glaper^  hurler  et  japper  », 
pour*  le,  chien  ;  beugler  ,  meugler  e\ 
mugir,  pops  le  taureau;, le  boeuf  ejt 
ïa  vache;  braire,  poorTânej^ratoer, 
.pour  le  cerf;  clapirt  pour  le/Jqpin  ; 
tgrqgncr,  pour ;  le  porc;  grouiller, 
l>our  le  cochon  $  hennir  pour  le  cne~ 
ytd  ;  hurler  ,  pour  1#  loup  ;  miauler 
pour  le  ôbat  ;  raireet  rouer  pour  le 
cerf  en  rut;  rugir  pour  leliqn;  ^a- 
gir9  pour  l'entant  nouveau-né  :  z° 


«m         Vola 

Dans  la  classe  des  oiseaux  ,  crtcator  > 

ponr  les  perdrix;  cacarder;  jour  l'oie? 

caqueter,  pour  la  poule  qui  va  -pon-t» 

A*  ;  nfirtailter  ,  pour  k  caHlé  ;  cAa- 

«Àoftr ,  fredonner ,  gazouiller  ,:  gritt* 

g*lU*>,  jargonher ,  jaser  \  ramagèr, 

jour  beaucoup  de  petits  passereau  *  j 

clofueter,  pour  k  cigogne;  coucouter, 

pour  le  coucou ,  crecereller,  pour  4a 

pintade  ;    crépiter  ,    pour  l'agami  ; 

ïrételer  ,  jnmr  k  poule  qui  a  pondu; 

ermlier  ,  pour  quelques,  mouettes  ; 

ereasser  ,  pour  le  cdrbeau  ;  gémir  j 

pwir  ^la  te*rt*relle  ;  *  glougtàuler, 

ponr  le  dindon  ;  gtousscr  ^  pour,  ht 

poule  qui  appelle  ses  petits  ;  grisoller, 

pour  l'alouette  ;   h&tir ,  pour  la  nu* 

lotte  ;  piaitier ,  piauler ,  pour  le  diif  * 

denneau  et  le  poussin  ;   piper,  pour 

la  mésange  ;  ricaner ,  pour  quelques 

raowKtes  ;  roucouler ,  pour  le  pigeon 

»*le ;,    siffler ,  .pour  le  bouvreuil  ; 

t*6Mpe*ter>  pour  îe  flamant  :  5°  Dana 

la  clause  des  reptiles ,  coasser  pour  la 

jrewouille  ;  siffler  jjour/lea  serpensl 

Le*  «ris  de  beaucoup  de  cnélohieris  > 

iaurienset  batraciens  Vont  point  reça 

de  noms.  Aucun  poisson  n'a  de  voix, 

quoique  quelqûes-nas  fasseri>e^fe> 

dro  «me  sorte  de  groghetftetot  i}qP« 

lônjes  saisit.  Ifcpréteodo  chant  et  le 

bourdonnement  tfés  insectes  n'a  point 

de  rapport  avec  la  voix ,  et  tient  à  des 

causes  pnrcmetf mécaniques  ,  a  des 

ftoitemens  de  Îé  tête  sut  locortelet 

t«*.  €riocère)r  dû  corselet  sur  les 

^htres  (  ex; Capricorne),  de  TaWô> 

tnen  su*  les  éjy tresse».  Troc),  dé  di- 

Vèfsespartlf  s  Tes  unes «outre  les  antre* 

<ex.  Çifptles  Gtà&wi),  ou  même  à  des 

Causes  ene^reineôtmues  (eaçî  ^Coim/t'f 

«  :  TOI/,  s.  m;,  voKtusjFlàgy&lhgck 

.<&')&*&>&&*  fângl.  );*<*'' 
T^O-  Modo  de-  locomotion  propre  à 
totts  tes  ^nîniàux  qui  «ont  pourvus 

Vaflér  ou  dWanés  siîiformes.  x       l 
/  WW,^,^ ,v*Htdn2. 


Se  Ht  d'an  animal  qui  a  la  «euïtétfe 
voler  ,  quoique  appartenant  à  nn% 
liasse  qui  ne  jouit  pas  généralement 
îde  ee  pouvoir  ;  par  exemple,  cTua 
mammifère  (  ex»  Lemttr.votans  ) ,  on 
d'un'  poisson  (éx.  Trîgla  voUiansf 
/  Exqcetuscvolûns). 

'y<fctàlL,aè}.iVolatiJis;verfliick- 
tlgbàîr  '(ail.)  $  qui  est  susceptible  de 
se  réduire  en  gaz  ou  en  vapeur*  soit 
Vlà  température  ordinaire /soit  par 
faction  d'une  ebaieur  plus  ou  moine 
lélevéV    '     '  •    v  'y  ;  -    r 

VOLATILI8ABLE,  adjV  S/nonyv- 
Tttfe  <\c  teotalil. 

VOLATILISATION,  s  f.,«ohflUs%; 
*df*o;  f^erfiuchHgung  (all.)r?ran3- 
-   formation,  d'un  corps  solide  en-  gaa  ou 
en  vapeur. 

VOLATILITE,  s.  f. ,  voiatilitoS >; 
FHUhtégXeù  (  ail.  ).  Faculté  dont 
jouissent  certains  corps  solides  de  sfe 
transformer  en  gsft^  lorsqu'ils  sont 
exposés  à  une  certaine  température* 

VOLCAN  ,  s.-  masc. ,  vulcankis  f 
-Petterhérg  (ait)  ;  voëôànô  (augt.y4tf). 
•Ouverture  existante  à  i'écorce  dta 
globe,  d'où  il  sorti  de  temps  en 
"  temps  des  jets'  de  substances  embras- 
sées et  des  ttmfass  de  matières  fon- 
dues: Aràgo ,  Siefeier,  Hon%  Deonck 
^etScrop  ont  donctédes  listes  ^de  tons 
les i  volcans  du  globe ,  'dont'  on  eon«- 
ntitt  aujourd'lHti  plus  de  deux  cents  en 
pleine  activité.  -  • 

,  VOLCAWiÛraÉ  v  ê.  f.  On  cmnioye 
ouelqûefpfs  ce  ferme  r  «0  parlait 
d'une  roebe ,  fipor  exprimer  qïl'eHé 
*doit-ses  caractères  à  l'action  en  foti 
-èei' volcans  falcaHkiùé  d&bmélkfi. 

VOL€ AÎSJIQCE ,  ^idj. ,  <valcan{cus  ; 
vpx\  appartient  anx >c4cans;.  Wertief 
appelait ràches  wolcmiqtles  towte*  les 
matures  minérales  qui  portent  rera- 
"preintéde  raciiondufc'u  des  voloans. 
Brongniart  et  Ornaïius  admetient  tm 
groupe  dç  terrains  vplcaniquéSyCtmk- 
pren«nt  ceux  qui  sont^dos  H'aetion 
*a  Vckotia  à^ttfebr  f^W«mi^e,#e 


VOMF 

4H  quelquefois  de  riantes  «pi  erèfc» 

se*t  au  milieu  dés  déjection*  volcani- 
ques («x.  fyieranum  mlcanicum). 

VOLCAttlSTC ,  s.  «1.  Synonyme 
«de  Pi,uf  oNisrfc.  Vt>yez  ce  lçn\>t. 

VOLET,  s.  m.  Réaumur.  .donnait 
«e  nom  à-  deux  des  trois  pièces  dont 
se  compose  le  masepe  des  larves  des 
libellules.,  r  .. 

VOLTA-ÉLËCTRIQUE  Ou  s'est 
.quelquefois  sèryi  de  ce  mot  pour  dé- 
signer les  phénomènes  du  galva- 
nisme. ,      . 

VOtTAIQUE ,  adj.  ,  voltûicXs.,l& 
pile  électrique  ou  galvanique  reçoit 
quelquefois  cette  épithête,  du  nom  de 
Voita ,  son  inventeur.  , 

VOLTAISMJE,  s.m.v,  voltaîsmus. 
Quelques  physiciens  désignent  sous 
ce  nom  l'électricité  développée  par  lé 
contact  de  substances  hétérogènes,  ou 
ïegalvîraisme.  .  *  ^ 
•*  TOLTÏGEtfltS,  âdj..et  s.  ni.  ph  f 
Fbtétantla.  Nom  'donné  par  ï Niger  à 
«a  iordfttf  delà  classe  désMojfcmimes, 
4*mnreua»t  te**  ^i  ont  letvfcni* 
fmËotoaaés  en  ailes ,.  «u  les  Cbéieo* 
ftteres.    >  *- 

dend  (  ail.  ).  5e  dit  des  tiges  qui  e*éie* 
yeW  éte  spirale  Mo»g<l**  corps  sur 
lesquels  elles  prennent  unf  «pbuit 
£k.  MMœtm  vohtbUi*  ;  Ptyrvdpê* 
dium  vojuèije,  :.,  ^    .•     ^ 

VOLUME,  s.  m. ,  volant  en;  f/mv 
^aig'  (ait.).  Étendre  ô?un  corpsyobn- 
eideré  relativement  à  là  grandeur  de 
ses  dimensions.  Le  volume  '  *L?wè 
co^ps  est  «gai  à  seni  poids  divisé  per 
sa  densité. 

:  VOLUTACÉ8,  adf.  et  s.  m,  pli ^ 
ffolutacea*  Nom  donné  par  Jttenkçâ 
jme  famille  eWl'ofdredes  GtistéVepe" 
des  cténobranches ,  quia  pour  type 
le  genre  Voluta.  w 

VOLUTACOÏWE  ,  adj.  >  volàtacor- 
nis;  qui  a  des  cornes  roulées,  en  spi-*- 
raie.  Les  branchies  de  la  Sabella  vo- 


VQRt  «46 

hOMxnit  décrivent  efeokme  «feq  à 
«te  tours  4e  spire. 

VOUJTÉ/adj. ,  poluteùls.  Se  dit 
4'ime  coquille  unjvalve  dont  les  teors 
*oj>t  enro*4tt  les  uns  s«x  autres  detos 
jeu  plan  narizoutaly  et  uni  ent  «de 
forme  plauorbique  on  âukjdiseoidé.  Qn 
doo*c  aussi  cette  épitèète  tout fcro- 
ejbéts  des  coquilles  bivalves  %  lors- 
qu'ils offrent  une  «pirate  qui  tfpks 
d'uatdur.  . 

VOLVA,»,».,  wt^JPudrt^): 
Membrane  en  forme  de  boutée  ,  qei 
ejiveisfpeentîèreveDteeTlfdiiselift^ 
pgnone«*ttds*tleur  jeekess*  ,  et  ge 
déchire  avec  l'ag* ,  par  l'effet,  et  la 
rcreîssoncev         -  '• ., 

VOLVA(^,^H^^«^ra.S€dk 
«frae  caf  utile  dont  la  forme  çénetele 
est  presque  arrondie.  JBr.  VMaty 
vélvaçea.  '.'.•>  ! 

i  '  VBliVÉ,  edîsV  *ol*a$utf  qui  est 
muni  d'un  velre.  Sx.  Agmrkms 
prùcerilfi  '  "■.  ' 

VOLVOfclEWS,  adj.  et*,  m.  p4.', 
'prâfopcik  Nemdeiané  par  Bory  à  une 
'famille  de  Tordre  des  Mjcitteeoptques 
<gymnodés$  qui  >*V  pont  tyje  legjenfce 

WMÉlWfii;»  ad}. ;>'  **»  *».  pU, 
Fomsride*.  Nom  oV»W^r  Latreille 
i  «me  femilk  de  poittn«  aeantbi- 
^ptérr^enl ,  ^ui  a  piurt^p*  4e  ge«t% 

-3: TOiÉËMroftfc,  *dj. etn. m* pt.9 

V^ww^o^/'Itonv  donné  par  Fiemus 
^t  Garhà  à  tme  fawjlle  de  '  Pe4sie«s  , 
^ant  ffcor  ty(>e  legefe^e;  Vémtrf  . 
-  TOUtfCËLïtAMSft ,  adj.  et  s.  m. 
ipt. ,  VàMçdk&ta,  /Mm  'doneé  par 

Bory  à  wh  «rdre»  e>«  la  eksse  des 
MytttfcosiresV  e^i  i  pe«r  typé  le 
^getwpe  ^oïlMllà*  l  ^  "v  '  ■  '  - 
•  vi9âTrCTfik.te,^d}.^»v»in,pl^ 
^rfieWi^;  WrticrWM^Îloi*dels«B 
'  par  Goldfuss  ,  Ficin^,  Carus  et  E^- 

renberg  à  une  famille  ou  tribu  d'Io- 

fusoires,  qui  a  pour  type  lé  g^nre 

Vorlïctlla. 
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VOÛTÉ,  *iï).,fornkatiu;çetoQU>t  > 
gewôlbformig  (ail.)  ;  qui  a  la  forme 
d'une  voûte,  comme  la  Jèvre  supé- 
rieure de  la  corolje  'du  Phlamu ,  le 
filet  des  étamines  desCampanuta  ?  le 
test  de  UCalappa'Jbrnicata,  la  007 
uiùlle  de  la   Crepidula.fornhaïa. 

VBAJ.  Les  astronomes  appellent 
lieU  vrai  d'un  astre,  sur  la  sphère  oé- 
lèSfe  y  tel  ai  où  ils  le  terraient  s'ils 
étaient  placés  ou  centre  de  la  Terre 
supposée sphérique ;  conjonction  vraie 
de  deux  corps  célestes ,  celle  qui  à 
lieu  quand  ces  corps  se  trouvent  dans 
le  même  degré  de  longitude  et  de 
latitude,  eu  sorte  qu'une  ligne  droite 
tirée  du  centre  de  la.  Terre  par  l'un 
d'eux ,  passerait  par  le  centre  de 
l'autre  ;  éclipse  vraie,  celle  qui  dé*- 
pend  de  l'interposition  d'une  planète 
principale  etftre  le  Soleil  et  un  autre 
tforps  opaque  quelconque  du  système 
solaire ,  lequel  -perd  pour  quelque 
temps  la  lumière  du  corps  qgi  l'éclairé. 
Ces  éclipses ,  qui  sent  Celles  des  sa- 
teilUes  t  ne,  dépendent  pas  du  lieu  ou 
on  les  vok ,  et  elles  ont  des  caractère» 
de, grandeur  etjde  durée  oui  sont  les 
mêmes  pour  tous  les  lieux  de  l'espace. 
, hciempsvrai  ejt  celpi  qu'on  mesure 
d'aprèsla  manche apparente  du  Soleil. 
Jje*  botanistes  appellent  verticillé 
fiwi  celui  dam  lequel  les  fleurs  par- 
tent de  tout  le  pourtour  de  l'axe  qui 
Jess&ppprte  (ex.  Lfsimackm  v+li- 
ciÙatà).  En. zoologie,  une  eoqwlée 
vraie  est  cette  qui  résulte  à*  famés 
appliquées  les  unes  -en  dedans  des 
autres ,  de  manière  que  la  plus  nou- 
velle ,  •  nui  est  la  <  plus .  grande ,  se 
trouve  aussi  la  *}us  intérieure, 
v  VfUWB ,  s.  J.  Jcirrtfs ,  capreotil*, 
elavicultUfctapicula?  Gafal,  Schlin~ 
ge:  %  Rankt ,  Wiçketrmb  >.  («IL  )  ; 
cafreot*  ;   cirroy  viuctio  (it,).  On 


VULV 

donne  ce  nom ,  dans  les  plantes,  à  des 
filets  simples  ou  rameux  /tortillés 
en  spirale ,  au  moyen  desquels  plu- 
sieurs végétaux  faibles  parviennent  & 
grimper  en  s 'accrochant  aux  corps 
voisins. 

^  VRILLÉ,  adject. ,  tirratus.  Se  dit 
d'une  feuille  pennée  avec  impaire 
dont  le  pétiole  commun  se  terminée 
par  un  filet  çirriforme.  Ex.  Pisum 
sativum. 

WE^s.  F.,  ifisus;  Sehen,  Gcsictit 
(  alC)  ;  sight  (  angl.  )  ;  ylsla  ( it.  )  . 
L'un  des  sens ,  celui  qui  nous  infor- 
me de  la  présence  et  des  diverses 
modifications  dé  la  couleur  des  corps* 
VULCANÎQIJE,  adj. ,  vulcanicus. 
Brongniârt  désigne  par  cette  épithète 
les  terrains  produits  par  les  volcans 
anciens,  ou  dont  l'activité"  a  cesse 
avant  toutes  lés  périodes  historiques, 
afin  de  les'  distinguer  de  ceux  qui 
doivent  naissance  aux  volcans  actuels. 
^  VULGAJVISTE.  VoX.  Plutohwtk. 
.  VULWiUNE ,  s.ï.,  vulpulina.Kom 
donné  par  Bébert  à-la  matière  colo*- 
rante  jaune  de.  YEverraa  viUpima  , 
qui  parait  identique  avec  celle  que 
Schrader  a  troferée  <kn$^oi\arrhelia 
parieîina.  ■  •   ■  f  ' 

-  VtJLTCBIDéS,  adj.  et  s.  m.  pi.  , 
f^uUuriéeœ^bm  donné  par  Vigors 
et  Lesson  aune  famille  d'oiseaux  de 
proie ,  qui  à  pour  type  le  genre 
VukuK 

VULVE  »  s.  f . ,  «lift»,  Orifice  exté- 
rieur des  parties  génitales ,  dans  les 
femelles  des  mammifères.  Linné  don- 
nait ce  nom , ,  dans  lès  coquilles  bi- 
valves ,  à  une  dépression  longue  et 
.peu  large,  qu'on  voit  assez  souvent 
eu  arrière  du  sommet ,  à  la  partie 
dorsale  de  la  face'  externe  des  val? es» 
Ex.  f*eim\r  vutwna. 


XANt 


XANT 
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W. 


WALLICniÉES,  «dj.  et  s.  f.  pi., 
Wallichieœ.  Tribu  admise  .par  Can~ 
dolle ,  dans  La  famille  des  Bytthéria- 
cées,  qui  a  pour. type, le  genre  Wfal- 
lichia. 

WÉDÉLEÉES,  adj.  et  s.  f.  >!., 
Wedelieœ.  Nom  donné  par  Lessing 
à  une  section  de  là  sous-tribu  desSé- 
nécionidées  bélianthées ,  qui  a  ipqmr 
type  le  genre  Wvdelia. 

WEI3SI01DÉES ,  adjf  et  s.  f.  pi. , 
Weissioidete)  JVeissioidei.  Nom  don- 
né par  Furnrohr  et  Bridel  à  une  tribu 
delà  famille  des  Mousses ,  qui  a  pour 
type  le  genre  Weissia.  '     *   - 

WELDIEN ,  adject.  On  a  désïgué 
sous  le  nom  de  terrains  weldiens  des 
formations  dues  aux  altérissemens 
produits  par  des  eaux  douces  aimien* 
tes  qui  alternativement  ont  déposé , 
à  peu  de  distance  de  i'embouèhure 
d'un  fleuve,  des  calcaires,  des  sables 


et  de  la  vase ,  avec  de  D'ombreux 
débris  de  végétaux  terrestres.  Ex*  • 
Argile  deJVenli.  '  .  vi 

WE8TRINGIÉES,  adj.  et  S.  f.  pi., 
fyestriiigicœ.  Section ,  établie  par 
Bartling ,  dans  ta  Camille  des  Labiées, 
qui  a  pour  type  \e  ,%eur&<fPresiNn- 

WINTÉBÉÇS,  adj.  et  s.-  f;  pi., 
Hfintere&*  Famille  de  plantes ,  eta~- 
blie  par  IL  Bro^rn  et  adoptée  pbr 
KuBtfa  f  <jui  a  pour  type  le  genre 
Wintera?  ' 

WODAiyHJM,  s.  m.  Lampadius 
avait  nommé  ainsi,  un  -métal  qu'il 
croyait  nouveau;  mais  que  Strbmeyer 
a  reconnu  être  du  nickel  impur. 

WOLFBAMUTE,  s.  m.\  \K>oi- 
framiat*  Synpnyme   de  tungsîcUe* 

WOLFRAMIUM ,'  s,  m.  Us  chi- 
mistes allemands  désignent  le-  tung- 
stène spus  ce  nom... 


X. 


XANTHATE,  s.  m.  ,,  xanthas. 
Genre  de  sels,  qui  résultent  de  la'  com- 
binaison de  l'acide  xanluique  ayee 
les  basés  salifiantes. 

XANTHIACÉES;  /fyeç  ÀMBgOSI*- 
c£es. 

XANTHINE ,  s.  f. ,  xanthina  (  Çav- 
6o;,  jaune).  Nom  donné  par  KubU 
mann  à  la  matière  colorante  jaune 
qui  est  contenue  dans,  la  garance». 

XANT)HIQUE>/adj.,  xatilhicus.lQ 
nom  dJ acide  xanihique  vt>t  donné  à 
un  acide  découvert  eo  1 82a  par  Zeise, 
par  allusion  à  la  propriété  dont  il 
jouit  de  précipiter  plusieurs  sels  mér  . 
talliques  en  jaune.  Marcel  a  nommé  . 
oxide  xanthique  une  substance  trou- 
vée par  lui  dans  un  calcul,  et  dont  la 
dissolution  dans  l'acide  nitrique  laisse 


un  résidu  jaune  *  quand  onl'évtfpore, 
CandoUe  appelle, fiti^rs  xûnthique* 
celles  dont  le  jaune  est  le  type.  •  -     • 

XANTHfcCARPE  r  adj . ,  xantho- 
carpus  (Çx'jQo;,  jaune' ,  xapràç  T  fruit)  ; 
qui  a  des  fruits  jaunes,  eonime  le 
Pqhl'ta  xanthocarpa,  ou  le  GymM** 
stomum  xanthocarpoïij  dont  les  urnes  * 
sont  de  celte  couleur.         :   ,  ,;>. 

XANTHOCÉPHALE,  adj.  ,  jmm» 
tbocèphalus  {  Çoiiôôc ,  jatme ,  MtyaeM ,  • 
tête ).•  Se  dit  d'un  mamaufève  (ex. 
Cebus  santhooepkahis)  on  d'un  oi- 
seau (ex;  Ieterus  xanlhocephahu) 
qui  a,  la  tête  jaune,  et  d'un  tbam  pi- 
gnon'(ex.  Helolùtm  xanthocephalum) 
dont  les  capitules  sont  jaunes.  . 

XANTHOCÈRE,  adj.,   jcantkoce- 
ras  (5w0oç,  jaune,  atyoç,  corne); 


GoÙ 


XANT 


qui  a  les  antennes  jaunes*  Ex*  Ta- 
china  xanthocera. 

XANTHODOXTE  v  adj. ,  xantho* 
don  (ÇavOôç,  jaune ,  o^ow;,  dent); 
4p*i  a  le»  dénis  jaunes ,  comme  celle* 
du  féristojfte  4*  Dicramm  xamiho^ 
don. 

\AnTBQ&MVl&Ey*à\.  ,  xantho- 
gartrus  {javvo;,,  j*ûnè,  Ttwrnîp  r 
ventre  )  ;  q*i  a  W  centre  ou  l'abdo- 
ma»  jaune.  Ex.  Ztfki xanéfag astpm* 
XANTHOGÈNE,  g.  m.  ,xanlhoge~ 
nlm  (5«*oc«  jitiiwey  7wiwy  pro- 
dop*  ).  Mem  donné  par  Zeise  à  im 
corps  halogène  composé  dont  il  ad- 
mettait l'existence  dan*  l'acide  xae- 
-tb^ue  lorsqu'à vant  d'avoir  reconnu 
que  cet  acide  «on tenait  de  Voxigène^ 
île  le  croyait  appartenir  à  Jax^aase  des 
bydraeides.  < 

.  XANTItOGff  ATHE  ,  adj. ,  xàntU- 
gm*us{  gevôof /jaune,  7w*ô©ç,  joue  )  ;  , 
qui  a.  les-  Joue»  jaunes.  Ex.  Arvhoha 
àmmtfogiuUkus. 

.  x^NÏ&OG&AlaWB,  adj.,  *afr*Ao- 
gramma  (  ÇovÇo; ,  jaune  ,•  Tpopfn ,  li- 
gne) ;  qui<  a  une  ligne  jaune  sut  le 
.  corps.  Ex.  Salticus  xanthogramma. 
XâNTHOGRAPH£,iri  j . ,  xanthogra» 
phus  (Çovfloç ,  jaune  y  7pïq>»  ,  écrire  );- 
ce*  est  marque  de  traits  jaunes,  com- 
me le  aouOes  élytres  du  Leptoccrus 
xcuUhagrapK&s* 

XMVHOMimjidï.isanttiomXus 
({avftqç,  jaune,  v6t<k>  dos);  qui  a> 
il  doa  jaune.  £k*  PsilUttiu  xemth+~ 


lAflQOBttrm,'  adjeot. ,  xamlkfifus 

(  ÇotvÔp; ,  jaune •;  irrôç  -,  pied  )  ;  qui  a 

le»  pâlies  (ex.  vit* eus  xanlkopms) 

<  ôHleaaîp0(*Kw  H&e&dku  sétnikopu*) 

de  couleur  js«stt» 

*  XAHJHOf>TÈafi ,  adj. ,  «awlAo- 
jMenc*  (ÇaUèç-,  jeune  r  n*ripO¥ ,  aie)* 
qèi  a  Us  ailes  jaunes.  Ex.  Asâu* 
**m$kcpiet»s  y  Mantù  xanthopttrm^ 
Psittacus.  xmthoptcrygius* 

lANno&HME ,  adj, ,  Jtfwêhorhi- 


XfPH 

qui  a  la  racine  jaune.  Ex.  Curcuma 
xanthorhiza. 

XANTHORRHÉ,  adj. ,  xanlhorrhœus 
(5*v0ôç,  jaûnè ,  pî»1,  couler)  ;  qui  a 
le  jcrobpion  jaune*  Ex.  Sylvùi  xan— 
ihorrhœa. 

XAftiTHOSPERME ,  adj.,  xantho^ 
sptrmus  (Ça»ôoç,"  jaunie,  roep/xa  , 
graine);  qui  a  des  graines  jaunes.  Ehc. 
Dicùlema  xïmthof permet. 

XANTBOSMLE  ,  adj. ,  xanthospi- 
hks  (.ÇovOoç ,  jaune  ,  *wït*ç  ;  tache  )  ; 
qet  porte  des  'taches  jaunes ,  comme 
les  élytresde  \*  Buteia  xanthospiUt* 
SANTHURÉ,  adjectif,  xanthàrus 
(  Çevdoç  ,  jauge ,  ovpà ,  queue  )  ;  qui  a 
la  quelle  jaune.  Ex.  Leiostomus  xnn-~ 
thurus. 

XANT&URE,  ».  m. ,  xanthuretunu 
Combinaison'  du  jeanthogène  avec 
en  métal.  Lexanthogèae  n 'existant 
pas,  ces  composés  n'ont  pas  non  plus 
d'existence. 

XÉftAlKPÉLIlV ,  adj. ,  xerampett- 
Hmts  (Çupôç ,  see  ,  fyirilo; ,  pampre)  ; 
qui  ressemble  à  une  feuille  de  vigne 
morte  (ex-   Spohgia  xerampelina). 
Se  dit  aussi  d'un  corps*  dont  la  cou- 
leur est  le  rouge  brun ,  c'est-à-dire 
se  rapproche  de  celle  -des   feuilles 
•  mortes  (ex.  Farinaria  xerampelina). 
XJÈRANTflÉMÉES^  adj.   et  s.   f. 
pi. ,  Xersnthemeœ.  Nom  donne  par 
H.  Cassini  à  une  section  de  la  tribu 
des  Carlinees;  par  Leasing,  à  une  sec- 
tion de  celle  des  Gynarées ,  ayant  pour 
.  type  le  genre  X&raidkemum; 

XÉRORSrTHES ,  s.  m .  pi. ,  Xeror- 
mthes  (Ç^poç»  sec ,  fyvtc,  oiseau).  Nom 
donné  par  J.-A.  Ritgen  a  un  ordre 
de  la  classe  des  oiseaux ,  comprenant 
ceux-  qui  .vivent  dans  les  lieux  secs* 
XÉROTÉES,  adj.  et  subst.  f.  pi.  9 
Xeroteœ.  Nom  donne  par  Reichea^ 
(baoh  à  un  groupe  de  la  famille  des 
Liliacées ,  qui  a  pour  type  le  genrre 
Xermea. 

XIPHlMEN^^  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Xiphidiij  Ktwu- denné  par  WtmtnHe 
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à  une  famille  de  l'ordre  de*  poisson*, 
jugulaire»  ,  qui  a  pour  type  le  genre 
XipUias.  \ ■      -  ■  ; 

XlPHIIFOLlÉ,  adj.,  xiphiifqÙus 
(  Çifiov  ,  ép je  yfolium  f  feuille  )  ;  qui 
a  de*  feuilles  ensiformçs.  Ex.  Cfc»«r 
btdiwm^xiphufQliuffi*  . 
,  JUPHIItHYXQLES,  ^dj*  cl  s*  l*u 
çlur4>  XipJUrhyachi  (ïlyw*  épée, 
pvftpc  >  ^ec)*  S01*1  d011»*  par  La- 
treille  ,  Fioinus  et  Carus  à  vue  famille 
4e  poissons  acantboptérygiens  %  qui  a 
pour  type  le  genre  J&pàias. 

XIFtIONÛTES,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Xiphowtçs  (ftjpip*,  ép  «  ♦  i^Toçf 
dos).  Nom  donné  par  Gojdfuss ,  Fiei- 
dus  et  Carus  à  une  famrile  de  pois- 
sons .  osseux  ,  comprenant  ceux  qui 
ont  le  corps  aplati  latéralement  et  le 
dos  très- élevé.   . 

XXPHOPUYIXÇ ,  adj.  \  xipkvphjl- 
ttu  (Siftwv,  épée,  f&W,  feuille); 
qui  .  a  des  feuilles  ensiformes.  Ex* 
fçrapias  xiphopfyihm. 

X1PHOSUUES,  adj,  et  s,  m*  pi., 
XiphOsura  (  Çiyis*  ,  épée  ,  #ùaà, 
queue).  Nom  donné  par  Guvier  à 
une  famille ,  pur  Latreillé  à  un  ordre 
de  la  classe  des  Crustacés,  compre- 
uant  ceux  dont  le  corps  #e  termine 
en  arrière  par  une  pièce  très-dure  et 
ensiforme. 

XiXlN,  adject,,  xjrlinus.  {ÇvXov, 
bois).  SeWu  donne  le  nom  4e  li~ 

Îjuor  xjrlimê  au  suc  qui  exiate  dans 
es  plantes  ligneuses  ,  à  l'état  telles 
ment  aqueux  «qu'il  s'écoule  comme 
de  l'eau  par  les  plaies  faites  au  végéV 
tai.  C'est  ce  qu'on  appelle  commu- 
nément sève* . 

XALOCAJRPtf,  adj,,  fylocarpus 
(Çvtav,  bois,  *«|wr*«,  fruit) \  qui  4 
des  fruits  ligneux.  Ex.  Jnga  J$rlo-_ 
ectrptu  - 

.  xylodie,  s.  f.  *  xylodi*  (&iï»i 
bois,  &&oç,  ressemblante^  Nom 
donné  par  De£vai*X  à.  des  fruits  fcé- 
t^rocarpien» ,  non  symétriques  r«^o* 


XTLO  6q? 

tés  sur  un  support  çbernu.  Ex,  A*** 
cardium.r  -    ,     , 

*YLOIDE,  adjM  ^r*iïrfw,Aafc-. 
Qrtig.,  Se  dit  ,  en  minéralogie ,  d'une 
concrétion  pseudomorpbjque,  lorsque 
c/est  un  corps  ligneux  qui  à  été  rem- 
placé ,  et  que  le  remplacement  s'est 
fait  peu  h  peu,  de  sorte  que  la  con- 
crétion.'offre  la  forme  extérieure  et 
la  structure  du  bois.  Ex,  Op*U 
xjrtoïde.         •".•>*■ 

\YLOIDE\E  tU.^iotdim.  Foi* 
donné  par  Braconnot  à  une  substance 
particulière,  qui  se.  produit  par  Faction 
de  l'acide  nitrique  affaibli  sur  la  fé- 
cule de  pomme  de  terre,  parce  qu'elle 
.  lui  a  semblé  participer  un  peu  de*  . 
propriétés  du  ligneux* 

XYUKHACÉ8  y  adj.  et  s.  m.  pi*  , 
Xflomacei.  Nom  donné  pat  Friea  àj 
un  ordre  de  Conbmjc^tts,  qui  à 
pour  type  le  genre  Xyfama.     .    . 

XYXOMÉES,  adject,  et  s,  f.  pl.v 
Xylonw*,  Nom  donné  par  Candeller 
à  une  tribu  de  la  famille  desHypexy* 
lées,  qui  a  pour  type  le  gepru  Xfcm 
lama.  ;  i 

XYLOMYCEfc,  s.  m.  pi.*,   Jfrlo- 
ntycei  (  £&w  *  bois ,  $*mç ,  champi- 
gnon). Willdenow  donnait  ce  nom  à 
*  un  ordre,  de  plantes  cryptogames  , 
'comprenant    les    champignons    qui' 
t  croissent  sur  l'écorcë  ou  sur  le  bois.    - 

XYLOPHAGE3,  adj.  et  s.  m.  pi. , 
Jfylophagi,  Xjrlopkagafâlo»,  bel*) 
féy*>,  manger  )«  Nom  donné  par  La- 
treille,  Dumézil  et  Goldfuss  à  une 
famille  de  Tordre,  dés  Coléoptères, 
comprenant  ceux  dont  les' larves  se 
développent  dam»  le  troue  des  arbres. 
Falleu  a  désigné  aoue  le  nom  Xj$»+* 
f  Aagieiuue lamjlle  d'insectes  diptères, 
.quia  pour  type  lé  genre  Xflophagu^ 

XYLOPHAGIENS,  adject.  et  s.  •*» 
fh9  fybphmgeirXylophagi,  Xjfb- 
ph&gidq*.  Nom  donné  par  Guvier, 
Latïeiile ,  Goldfuss ,  Macquart ,  Wie- 
demlnu  et  Eicbwald  à  une  fàmiUe  de 
ftrète  dee  Piptèree^  çompr#na«A 


6oA  YTTR 

ceux  de  cet  insectes  dont  les  larves 
vivent  dan*  le  1)ois. 

XYLOl'HILE ,  adject» ,  xylophitus 
(  Ç$fo*  ,  bois  ^ftXI»  ,  aimer),  âe  dit 
de  champignons "qui  croissent  sur  le 
bois  pourri. 'Ex*  Cenococcum  xyh- 
philum. 

XYLOPHILES,  adj,  et  s.  m,  pi. , 
Xylophîli(Wkàv  ,  bois  ^  yAfo ,  aimer). 
Nom  donne  par  Cuvier.  et  La  treille  à 
un  groupe  de  la  tribu  de?  Scarabëides , 
comprenant  cent  qui  vivent  dans  le 
bots  pourri. 

XYLOTOMÉS,  adj.  et  s.  m.  pi.  r 
Xylotoma.  Nom  donné  parMacquart 
et  Wiedemann  à  une  section1  de  la  tribu 
des  Diptères  tanystomes,  compre** 
naut  ceux  de  ces  insectes  dont  les 
larves  vivent  >  dans  -l'intérieur  dçs 
plantes  ligneuses.  " 

XYLOTROGES,  adject.  et  s.  m. 
pi. ,  Xplolrogi  (  ÇtJXov ,  .bois ,  Tp«7»  , 
trouer).  Nom* donné  par  Cuvier  et 
Eichwald  à  une  tribu  de  la*  famille 
des  Coléoptères  serricornes ,  compre- 
nant ceux  de  ces.  insectes  qui  rongent 

et  percent  le  bois. 

XYftEpÉES*  adject.  e\  s.   f.  pi. , 

Xyrideœ.  Famille  de  plantes,  établie 


YÎTR 

par  Desvatix  et  Lindley ,  et  admise 
parBtrtling,  qui  a  [pour  type  le  genre. 
Xyrir.   .  '    ^ 

XYSTILEPIPODES,  ad|.  et  s.  m. 
pi. ,  Xystrœpïpodesfâùoypp»  ,.  étrille, 
«Iirvç  ;  haut ,  7rovç ,  pied).  Nom  donné 
par  J.-A.  Ritgen  à  une  famille  d'oi- 
seaux ,  comprenant  ceux  qui  ont  les 
jambes  très-longues  et  écailleuses. 

XTSTROMACfcOPODES,  adj.  et  au 
m .  pi . ,  Xysttomacropodés  { Çvarpov  , 
,  étrille  ,  fidbtpoç ,  grand ,  koOç ,  pied  ). 
Nom  donné  par  J.-A.  Ritgen  à  une 
famille  d^oiseaux,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  jambeé  écailleuses  et  de 
moyenne  longueur. 

XYSTROMICROPOÙE8,adj.  et  s. 
m.  pl.j  Xystromiçrppodes  (Çftrrppv, 
étrille,  fttxpo;,  petit,  7rovç,,  pied). 
Nom  donne  pa»  J.-A.  Ritgen  «  «ne 
famille  o"oiseaux ,  comprenant  ceux 
qui  ont  les  jambes  basses  et  écail- 
letises. 

XYSTROPODES,  adj.  et  sr.  m.  pi. , 
Xystropodes  (  Çvtfrpov ,  élrille ,  irovç , 
pied).  Nom  donné  par  Ï.^A.  Ritgen 
à  utte  tribu  de  Fordre  •  des  Xéror- 
nitbes,  comprenant:  les  oiseaux  à 
pattes  écailleuses. 


YMNODIPHfTE,  s.  m. ,  ymnodU 
phytum  (vptvwfoç ,  membraneux,  <pu- 
rèi,  plante  ).  Nom  donné  par  Necker 
anx plantes  dont  les  organes  de  fruc- 
tification sont  entourés  d'une  spa- 
tbe.       -  ' 

YWOOPHYTE,  s;  in. ,  ypsoophy- 
7aw(w^é»,  élever,  fvrir,  plante). 
Nom  donné  par  ftecker  aux  plantes 
dont  les  étamines  s'insèrent  au  sohv 
met  du  pédoncule.       . 

i  JTTRlCO-AJfMONIQlJE,  ndjoct.  % 
yttrico-ummonicus.  Nom  donné,  dans 
Ja  nomenclature  chimique  ,  dé  BeN- 
zelius,  à  des  rtels  doubles  qui  ré- 
fini tent  de  la  combinaison  d'un  sel 


yttrique  avec  un  sel  ammonîque.  Eri 
Carbonate  j'ttrico^ammoniijuc. 

YrrarCQ-POTASSïQlE  ,  adject. , 
yttfico-potassicus.  Nom  donné,  dans 
'  la  nomenclature  chimique  deBerze- 
lius  ,  aux  sels  doubles  qui  sont  pro- 
duits par  la  combinaison  d'un  sel 
yltr,  ique  avec  un  sel  potassique.  Ex. 
Sulfate  yttricq-potassique. 

YTTIUFÈRE,  adj.  ,  yttriferus,  Se 
dit,  en  minéralogie,  d'une  substance 
qui  contient  accidentellement  de  l'yt- 
tria.  Ex.  Tantale  oxidé  yttrifère. 

ITTRIQUE,  adj.,  yttricus.  Ber*- 
zelins  appelle  ûtcidè  et  sulfure  yttri* 
que*  les  seul*  degrfe  cenHus  d'oxida* 


ZÉNI 

tîon  de  ryttrium;  sels  yttriques,  les 
combinaisons  de  ces  corps  avec  les 
acides  et  les  sulfides  et  celles  du  mé- 
tal avec  lès  corps  halogènes. 

nTRUJM,  s.  m. ,  yttrium.  Métal 
encore  peu  connu ,  que  Wcehler  est 


Kryenu  à  mettre  en  évidence,  et  dont 
v  'ttria  est  l'oxide. 
"  YUCCÉE8,  adj.  et  s.  f.  pi.  t  Yuer- 
ceœ.  Nom  donné  par  Reicbenbacb  à 
un  groupe  de  la:  famille  des  Liliacées, 
qui  a  pour  type  le  genre  Yucca. 


z 


ZABROIDES*  adj.  et  s.  m:  pi., 
Zabroïdes.  Nom  donné  par  Zimmer- 
mann  à  un  groupe  de  la  tribu  des 
Carabiques ,  qui  a  pour  type  les  insec- 
tes coléoptères  du  genre  Zabrus. 

Z4NTHOPICRINE,  s.  f. ,  zantho- 
■picrina  (  Çavfàç  ;  jaune  ,'tfixpoç ,  doux). 
jBerzelius  appelle  ainsi  une  substance 
cristallisable,  d'un  rouge  brun  et  d'une 
saveur  douceâtre ,  que  Chevallier  et 
Pelletan  ont  trouvée  dans  l'écorce  . 
du  Zanthoxylum  clava  Herculis. 

Z  A^THOPICRITE  ,  s.  f .  Chevallier 
et  Pelletan  avaient  donné  ce  nom  à  la 
substance  que  Beraelius  désigne  sous 
celui  de  zanthopkrine.  , 

ZANTHOX1LE,  adj. ,  zanthoxy- 
lus  (ÇotvOoc,  jaune,  $fto»;  bois);  qui 
a  le  bois  d'une,  couleur  jaune.  Ex. 
Morus  zanthoxyhtm, 

ZANTHOWLÉES,  ad^ec^  et  s.  f. 

Îl. ,  Zanthoxyleœ.  Nom  donné  par 
fées  d'Esenbeck,  Martios  et  Kunth 
à  une  famille  de  plantes ,  qui  a  pour 
type  le-  genre  Zanthoxylum ,  et  dont 
Jussteu  fait  une  simple  tribu,  de  celle 
des  ftutacées.  ,  • 

ZÉIDE$,.adj.  et  s.  m.  pt ,  Zeides. 
Nom  donné  '  par  Latreille*  à  une  fa- 
millede  poissons  acanthoptérygiens , 
qui  a  pour  type  le  genre  Zetu. 

ZÈINEj  s.  f. ,  zeina*  Nom  donné 
par  Gorham  au  gluten  que  contient 
la  farine  du  Zea  May  s, 

ZÉMTH,  subst.  m.yScJicMpunkt 
(ail.).  Point  qu'on  suppose  à  extré- 
mité supérieure  d'une  ligne  droite 
prolongée  indéfiniment  dans  l'espace 
et  perpendiculaire  à  la  surface  hori- 


zontale  des  eaux  tranquilles»  Le  séaith 
est  done  le  sommet  de  l'espèce  de  ca- 
lotte qui  semble  nous  envelopper  de 
toutes  parts,  le  centre  'de -là  voûte 
céleste,  le  pôle  de  Fhor&qnJ  d'où  il 
suit  que  ce  point  rationnel  n'a  pas  de 
situation  fixe  dans  le  ciel,  et  qu'il 
var}e  chaque  fqis  que  l'observateur 
change  d'horizon .>  - . 

ZÉOCRITE  ,  adj. r  deocritus  (  gfa , 
épeautre ,  xptfh  ,  orge  )  ;  qui  ressemble 
a  l'épeautre.  Nom  aune  espèce  d'oege 
(  Hordeum  zeocritim). 

2ÉQLITHIFORME  9  adj.  On  donne 
,  cette  épithète  au  quarz  hyalin  fibreux , 
.  parce  qu'il  a  l'aspect  de  la  zéolithe* 
/    ZÉOUTBIQUJE,  adject.  Epithète  . 

donnée  par  les  géognostes  aux  reste* 
.  qui  renferment  de  la  zéelhhe.  -.     \      , 

ZÉPHUtlEN  ,   adj. ,   zephiriaxus. 

■  On  appelle  ainsi  les  cru fs  clairs  et  sans 

germe  que  pondent  quelquefois  les 

r  oiseaux  de  bas«e«*pur,  parce  que  c'est 

.  euitont  au  retour  de  la  douce  chaleur 

du  printemps  que  ce  phénomène  a 

-  lieu.  '  j,         : 

ZESTE 9 s.  f.,  corticuia. Epidémie 

1  du  citron.  On  donne  aussi  ce  nom  à 

Je  cloison  sèche,  membraneuse  etoo- 

.  riace ,  qui  sépare  l'amande  du  noyer 

en  quâ trilobés.  > 

ZEUGOPTÉRY^IENÔ,  adj.  et  s.  m. 
pL,  Z4ugop*prgii  (K&fi*  >  V***  t 
mitât  nageoire).  Nom  donné  par 
GoU/us*,  f  icinus  et€eru*ànne  sec- 
tion  de  la  cjasse  des  poisaans?  ce»- 
prenant  ceux  qui  eut  les  membres 
disposés  par  paires. 

ZLULÉBÔ,  adj.  et  s.  f.  fd. ,  ZUUa. 
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Tribu  «dntfee  parCanaonè,  dans  Ta  fa- 
mille des  Crucifères  |  Çrii  à  pour  type 
-Je  genre  ZUla. 

UNO  9  s.  m.'f  zinciïm;  S  piauler 
(*\\.).VLêtà  connu  à*Yu\s  treVîbtf£- 
tempt  dais  l'Orient,  n)àis  qu'on  n'a 
commencé  qne  vers  le  milieu  du  dix- 
huitième  siècle  à  obtenir  pur,  e* 
Europe. 

ZmCICO-ALUUTNIQUE,  adject. , 

*ùmrico^lùminicus\  Nota  donne ,  Sans 

-  4a  nosnèodatare  cWmtque  de  Berze- 

li«t1  aèx  sels  doubles  qui  résultent 

delà  èosabnMÎson  d'un  set  zinciqùe 

,  aman  sel  alominïque.  Ex.  Fluorure 

•  'wmqic'a+ûJmminique.    -  ; 

.  zniCIlDÙ-AinMrilI^  9  adject., 

*wm4Xce*hminoMifiw.  Kom  donné,  dans 

la  nomenclature  chimique  tJe  Berie- 

,  Jtus  ,  atix  seb  doubles  Ijei  résultent  de 

•  la  cosnbinaisDQ  d'un  sel  zinciqùe  avec 
^no  'sel  âapmfrnique.  Ex.  Sut  fait  iA- 

cico-ammoniquê. 

r  txco-kiccoliàiSi  Nom  donne ,  dans  la 
nomenclature  chimique  de  Berzeliqs, 

••  •  des  sels  'doubles  qui  resbUent  de  la 

^èaanbinaiso*  dSin  sel  tincjqo*  avec 

nu  selniecohqu*.  Ex.  Std/ate  zxncieo- 

tiê*j>olassieus:  Nom  <jonu£  ,  dans  Ja 
vomenelatute  chimique  «fe'BeraelnB, 
«M  sels  doubles  qi&  résultent  de  la 
.  ootnbiuajsian  d^u»jsel  ^énetquq  avec 
un  sel  potassique.  Ex.  Fluorure  «*#t- 


-  vuks.  Nom  «oooé  par  G.  Pauquj*  à 
Une  fûnille  de  corps  ûpbndérables , 
qui   a    le   zinc  pour  't^pé ,  fct  fiar 

.  iWido^t  a  irae  fomifleeV  minéraux, 

,  nb&rnuint  le  aoc  et  les  combinai- 
son** ■  ^ 

WaHCWÈÉ&j^tilncifêtw.  Se 
«ht  *  eu  minéralogie ,  d\in  ■  corps  qui 

rcbntient  accidentellement   du  aine. 
Ex.  Spinelle  zinétfére, 
ZEVClQUfe,  «lj:f  sj«ièfcé#.-'Beiw 
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zçliùs  appelle  oxide  zincîque  te  se- 
cond degré  d*bxidatiôn  du  zinc  ;  sul- 
fure zinciqùe  \  son  seul  degré  de 
sulfuration  ;  sels  linéiques^  les  coin— 
Imïaisons  de  ces  deux  corps  ,  i'un 
avec  les  acides  ,  l'autre  avec  lés  suï— 
fides ,  et  celles  du  zinc  avec  les  corps 
halogènes. 

ZlftGIBÉRACÉES ,  adj.  et  s.  f. 
pi. ,  Ztngiberaceœ.  Tribu  admise  par 
À.  Richard ,  dans  la  famille  des  Àmo- 
mées  j  qui  a  pour  type  le  genre  Zin— 
gîber.  ùd  famille  elle- même  est  ainsi 
nommée  par  quelques  botanistes. 

ziMiinnuQl  E ,  adj,,  zingiberi- 
cuj.  rVnin  d  un  acide  problématique 
[Ingiersiïare ,  Ing'wersiiure^  ail.  ) ., 
que  Thomson  admet  dans  le  giiigétnv 
bre. 

zmcOMCO^AmiONlQUE ,  ad). , 
zircomco-ammonicus.  Nom  donné  , 
Ans  là  nomenclature  chimique  de 
Bérzelius  j  aux  sels  doubles  qui  ré- 
sultent de  la  combinaison  d'un  sel 
zirconique  avec  un  sel  amraoniquè. 
Ex.  Sulfate  zirtonioo- ammoniquè. 

ZÈRCO!VfCO-P<rTAS8l0tJE ,  adj:, 
*itrvoriïc&poiàssicus'.N om  donné,  dans 
la  nomenclature  chimique  de  Eferze- 
-liul  ^  aux  sels  doubles  qui  résultent 
de  là  combinaison  d'un  sel  zirconique 
a1  veb  un  sel  potassique.  Ex.  Fluorure 
,z*frûohico~p6tàssique. 

felfrOOWIMS ,  s.  m.  \A\y  Zîrconi- 
dès.  Wbm  donné  parC.  Pauquy  à  ùnfe 
famille ,  par  Ampère  à  une  classe  dtè 
-corps  simples,  ayant  pour  type  le 
iircphtum.         ' 

*  2flfcC0tfIE#,  adj. ,  zifconiàmts. 
Épithète  par  laquelle  on  désigne  une 
espèce  de  Sfënitt ,  qui  contient  du 
%irèon.  ,  * 

ZIItCO^IQCE,  adj.  ,  zircoriiàiï. 
Ôérze^s  nomme  oxide  zirconique  et 
sulfure  zirconique  y  lé  seul  degré 
d'oxidatfon  et  de  sulfuration  du  zir- 
coniuni  ;  sels  zir  coniques ,  les  combî* 
nafsons  Se  ces  composés  avce .  1(4 


acides  et  Tes  stïlfideâ ,  et  celles  du  mé- 
tal  aveu  Yê&  corps  Halogènes. 

JfclRCCftllfjM,    s.   in. ,  zircbniùm 
Métal  que  Berietiùs  est  parvenu  a 
Fsolèr ,  éh  Ï8îi3; 

ZÔADËLGfeS  ,  Mû  et  s.  m.  pi  J 
Zàadelga  (Çwbv  ,  animal,  ajjftyi: 
sucer).  Kônï  donné  par  Dumérïl  a 
titie  famille  IÇ insectes  némipterçs  , 
comprenant  ceux  qui  sucent  les  hu^ 
itfeurs  tfeâ  aâtPés  animaux,  ^byei 
3iNfart8tr6i&:   , 

^ÔA^TriÂtftfes ,  àdj.  et  s,  m.  pt., 
Zbànth'erjà  (  Çwov ,  animal ,  av0oç . 
fleur).  Noth  lionne  par  Èlaihville  a 
une  classé  d'Àctinôzoàires  ^compre- 
nant ceux  dont  le  corps ,  Êoriforme 
et  régulièrement  circulaire,  offre, en 
dessus  tirie  ouverture  ronde ,  entou- 
rée de  cirr'es  tentaculaires  plus  ou: 
ni  oins  développés. 

ZODIACAL  9  adj v  iédiâcatis.  Êpi- 
tnète  donnée  à  douze  constellations, 

âui  se  trouvent  comprises  dans  lé  zo- 
iaquë ,  cVst-à'*-dire  dans  la  bande' 
du*  cïél  que  parcourent  %  des  deux 
cotés  de  l'ecliotiqué  ,  les  planètes 
connues  des  anciens.  • 

ZODIAQUE ,  s,  m*  ,  J  zodiacum  ; 
(uffiapit;  Tkicrkreis  (ail .  )  [çùStav,  petit 
animal  ).  On  nomme  ainsi ,  à  cause 
des  figures  d'animaux  au i quelles  se 
rapportent  les  constellations  qu'elle 
renferme,  une  zone  du  ciel ?  large 
d'environ  huit  degrés  de  chaque  côté 
de  réclïplîque  j  dans  laquelle  restent 
constamment  renfermées  les  pi  au  êtes 
connues  des  anciens,  et  dont  la  lar- 
geur avait  été  calculée  d'après  les  plus 
grandes  ëlongatiôhs  de  'Venus.  Cette 
Bande  ne  suffit  plus  depuis  la  décou- 
verte des  astéroïdes,  et  en  général  ort 
ne  se  sert  plus  du  terme  zodiaque  au- 
jourd'hui en  astronomie. 
'  ZOECIE ,  s.  f. ,  zoeeia  (Çfiov  ,  âni-. 
mal,  otxta, habitation  ).  Lamouroux 
a  proposé  ce  nom  pour  designer  les 
polypiers  y  c'est-à-dire  ïès  corps  sur. 
lesquels  éôîit  réunis'  lés  polypes. 
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iOGHAPlilOlTE,  aâj.  9  ZographU 
eus  (  Çwypayew  ,  peindre  )•  Épiîhët* 
donnée  à  une  variété  de  (aie ,  qui  est 
propre  à  la  peinture ,  et  qui  ddnnd 
une  couleur  verte. 

ZOMIDIIVE,  ^  ï.,zomidiJUz{^i^ 
îtov,  bouillon) .  Nom  donné  par  Berce-* 
lius  à  celle  des  substances  contenues 
dans  l'extrait  aqueux  de  viande.,  à  la- 
quelle cette  dernière  defit  la  saveur 
particulière^  qui  la  earacterise ,  après 
qu'elle  a  été  bouillie  ou  rotfe. 
...  ZÔNAERÉ  f  adj,  yzonarUr  zona* 
rius.  On  appelle  ainsi  une  variété  de 
chaux  carbonate? ,  qui  offre ,  dans 
sa  partie  moyenne  %  un  rànt  de  fa- 
cettes disposées  en  manière  de  $6tte„ 
Zonaire  se  dit  aussi  de  corps  qui  pré- 
sentent des  bandés  colorées  circulais 
res  et  concentriques,  comme  la  co- 
quille fefaCjrikerea  zonarià,  om  lé 
chapeau  de  YAgaricus  zondrius. 

ZONAL,  ad|. ,  zpnu&sj  qui  porte 
des  bandes  transversales  colorées, 
comme  les  feuilles  du  Géranium  Zo- 
naleyh  çoquàHe  àuSpondytuszonaïïs. 

ZONE ,  zona)  Çwvîî.  En  géographie, 
on  donné  ce  non*  aux  cinq  bandes  dfô 
la  surface  du  globe  terrestre  qui  sont 
comprises  entre  les  pèles,  les  -cercles 
polaires  et  les  tropique».  Il  leur  vient 
de  ce  que.  trois  d'entr 'elles ,  les  inter- 
médiaires ,  circonscrivent  la  Terre  à 
peu  près  comme  pourrait  le  faire  une 
ceinture,  En  histoire  naturelle,  on rap- 
pelle zone  {fascia  )  un  espace  coloré 
.transversal  et  Occupant  une  assez 
grande  largeur.  A 

ZONE ,  adj. ,  zùnatus;  qui  est  mar- 
qué- de  bandes  colorées,  disposées 
d  une  manière,  conceutHque ,  comme 
la  cQqâiliedbla  Teïïind  zonata,Y ab- 
domen du  TenthtedozQtiatQy  lécha- 
peau  du  Polyporus  zonatus.  > 

ZOOMES,;adj.età.  f.  plM  Zoo- 
b((é  (ç*oy,  animal ,  |3éoç,  vie).  Nom 
donné  par  Robinèau-Desvoldy  a  une 
section  de,  la  famille  <les  Myodaires 
calyptérées  /  comprenant   ceux   de 
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ces  insectes  diptères  qui  vivent  aux 
dépens  des  mammifères  herbivores 
et  dans  le  corps  des  insectes. 

ZOOCABPE ,  s.  m. ,  zoocarpum 
(  $*v  ,  animal ,  rapiroi  %  fruit).  fiôry 
appelle  ainsi  les  gemmes  ou  les  ani- 
malcules produits  parles  Zoocarpées. 
-  j  ZOOCARPÉES ,  adj.  et  s.  f.  pi. , 

Swcarpea  (çûôv,  animal,  xapîroç, 
ait),*  Nom  donné  par  Bory  à  une 
tribu  de  la  famille  des  Àrthrodiées , 
comprenant  celles  qui ,  durant  une 
partie  de  leur  existence ,  produisent , 
an  lieu  de  gemmes ,  des  animalcules 
qui  a  leur  tour  s'alongent  en  filâmens 
végétau* ,  quand  la  nature  leur  en 
indique  1  époque. 

•  ZOOGÈNE,  s.  n\.,zoogmum  M&v, 
animal  y  ytwxoè  r  produire).  Nom 
donné  par  Gimbernat  à  la  glairine  , 
ou  du  moins  à  celle  des  variétés  de 
cette  >  substance  qu'Ànglada  appelle 
glairine  stalactiforme. 

ZOOGRAPHIE,  «*  f. ,  zoûgrapkia 
(  Çôov,  animal ,  7pa<j>w ,  écrire).  Des- 
cription des  animaux.  m 

ZOOGBAPHIQUE ,  adj. ,  zoogra* 
phicus  ;  qui  a  rapport  à  la  zoographie. 
Terme  zoographique. 

ZOOIDE,  adj.,  zooideus  (ç#ov, 
animal,  cîfoc,  ressemblance).  Se  dit 
d'un  minéral  dont  la  forme  représente 
celle  d'un .  animal  entier  ou  d'une 
partie  de  quelque  animal.  ' 

ZOOI4THIFÈRE,  adj.;  qui  contient 
des  débris  fossiles  d'animaux»  Mon- 
tagne zoàlithifëre. 

ZOOLITHIQUE,  adj .  ;  qui  renferme  « 
des  fossiles,  d'animaux.  Roche  zooli- 
îhique. 

ZOOLOGIE,  subsjt.  f.,  zoologia; 
Thierkunde  (aU.)  (ç»ov,  animal,  >o- 
yo$  ,  discours  ).  Partie  de  l'ufstoire 
naturelle  qui  traite  de  l'histoire  des 
animaux. . 

ZOOLOGIQUE  ,  adj.  ,  zoohgicus  , 
qui  a  rapport  ou  qui  appartient  à  la 
zoologie.  Classification  zoologique. 

ZOOLOGISTE  ,  *.  m.  f  zoologùta. 
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Naturaliste  qui  se  livre  d'une  manière 
spéciale  à  l'étude  des  animaux* 

ZOOMAGNÉTISME ,  g.  m.  ,  zoo— 
magne  lismus.  Magnétisme  animal. 
Nom  sous  lequel  on  désigne  une  sorte 
de  phénomènes  en  contradiction  fla- 
grante avec  tous' les  faits  admis  par  les 
physiologistes ,  et  qui  doivent  cette 
épithète  à  ce  qu'au  moment  où  l'on 
crut  les  observer  pour  la  première 
fois,  on  leur  trouva  de  la  ressemblance 
avec  ceux  qu'on  détermine  par  le 
moyen  de  l'aimant.  Dans  l'état  actuel 
de  ce  qu'on  sait  sur  le  magnétisme 
animal ,  il  est  aussi  impossible  de  le 
définir  que  de  le  concevoir. 

ZOOMORPHOSE ,  [s.  f.  ,  zoomor— 
phosis  (  çûov  ,  animal,  pop?3 ,  forme).. 
Terme  dont  s'est  servi  d'Àngetville 
pour  désigner  la  branche  de  la  zoolo~ 
gie  qui  traite  des  animaux  contenus 
dans  les  coquilles, 

ZOOMYES,  subst.  f.  pi.,  Zoomym 
(çûov  ,  animal ,  puta ,  mouche}.  Nom 
donné  parRobineau-Desvoidy  à  une 
section  de  la  tribu  des  Muscides, 
comprenant  ceux  de  ces  insectes  di- 
ptères dont  les  larves  vivent  dans  le 
fumier. 

ZOONITE  y  S.  m. ,  zoonitum  ( çwqv', 
animal).  Dugès  nommé  ainsi  chacun 
des  êtres  partiels  dont  l'association 
forme  les  animaux  composés. 

ZOOIVOMIE,  s.  f.,  zoonomia  (çwov, 
animal ,  vopoç ,  loi  ).  Exposition  des 
lois  qui  président  a  l'exercice  de  la 
vie  chez  les  animaux. 

ZOOPHAGES ,  adj.  et  s.  m»  pi.  r> 
Zoophaga  (  çâSov',  animal ,  <jwy«, 
manger).  Nom  donné  par  Lamarck 
à  une  section  de  l'ordre  des  Mollus- 
ques trachélipodes,  comprenant  ceux 
qui  vivent  de  nourriture  animale. 

ZOOPHYTAIREâ,  adj.  et  $.m.  pi.,' 
Zoophjrtarid  (  çwov ,  animal ,  çutov  / 
plante  ).  Nom  donné  par  Blainville  à 
une  classe  d'Actinozoaires  ,  compre- 
nant des  animaux  qui  jouissent  de 
toutes  les  facultés  de  l'animalité, 
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tuais  sont  liés  eritr'eux  par  une  partie 
vivante  commune  ,  et  s'accroissent  à 
la  manière  des  plantes. 

ZOOPHYTANTHKACE  ,  adj.,  zoo- 
phytanthracus  (  çâov,  animal ,  yurov  , 
plante  ,  avQpag ,  charbon  ).  Epithète 
donnée  par  Tondi  au  charbon  miné- 
ral qui  est  produit  par  des  débris  mê- 
lés d'animaux  et  de  végétaux. 

ZOOPHlrTES*s.m.  pi.,  Zoophyta 
(  Çwov  ,  animal,  yvrov,  plante).  Nom 
donné  par  Linné  à  un  ordre  de  la 
classe  des  vers,  comprenant  des  êtres 
qu'il  crojait  intermédiaires  entre  les 
animaux  et  les  végétaux.  Guvier  a 
*  pris  ce  mot  dans  une  autre  acception, 
en  le  faisant  synonyme  d'animaux 
rayonnes  ,  quoiqu'il  ait  étendu  la 
dénomination  de  zoophytes  à  des  ani- 
maux chez  lesquels  ou  n'aperçoit  au- 
cune trace  de  la  division  rayon  née. 
Aujourd'hui  on  se  sert  peu  du  terme 
de  Zoophytes.  x 

ZOOPHYTIQUE  ,  ad  j .  rzoophy  tiens. 
Epithète  donnée  par  les  géognostes 
au  calcaire  qui  contient  des  Zoophy- 
tes fossiles. 

ZOOPHYTOGRAPHIE  ,  s.  f.,  zoo- 
photographia .  Description  des  Zoo- 
phytes. 

ZOOMYTOGnAPHIQUE;  adject., 
zoophytpgraphicus  ;  qui  a  rapport  à 
la  zoopbytôgraphie.  Système  zoo- 
photographique. 

ZOOPHYTOLOGBE,  s.  f.,  zoophy- 
tologia.  Branche  de  la  zoologie  oui 
traite  spécialement  de  l'histoire  oes 
Zoophytes. 

ZOOPHYTOLOGIQUE  ;  adj. ,  zoo- 
phytologicus;  qui  a  rapport  à  la  zoo- 
phy  tologie.  Système  zoophytohgique. 

ZOOTIQUE  ,  adj.,  zooticus  (Çwov, 
animal).  Se  dit,  en  géognosie, d'une 
roche  ou  d'un  terrain  qui  contient 
des  débris  de  corps  organisés.  Ex. 
Spilite  zoo  tique.' 

ZOOTOMIE ,  s.  f.  y  zootomia  (çwov, 
animal,  Tfpw*,  couper).  Partie  de 
yanatomie  qui  s'occupe  de  rechercher 
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la  structure  des  animaux.  Synonyaie 
Sanatomie  comparée» 

ZOSTÉJRICOLE  ,  adj.,  zostericolus 
{  zostera  ,  zostère ,  colo ,  habiter  )  ; 
qui  vit  en  parasite  sur  les  zostères.  Ex;* 
Batrachospcmia  zostericota. 

ZOTIDES  ,  g.  m.  pi.,  Zotides  (Ço6»f 
vivre).  Nom  donné  par  G.  Pauquy  à 
une  famille  de  corps  pondérables  , 
qui  contient  l'oxigène,  gaz  indispen- 
sable au  maintien  de  la  vie  des  êtres 
organisés. 

ZOTOINÉES  ,  adject.  et  s.  f.  pi.  , 
Zoysineœ.  Tribu ,  admise  par  Link  , 
dans  la  famille  des  Graminées  f  qui 
a  pour  type  le  genre  Zoysia. 

ZUMATÊ ,  s.  m. ,  zumas.  Syno- 
nyme de  nancéate. 

ZUMINE.  Voyez  Fbemeht. 

ZUMIQUE  ,  adj.,  zumieus  (  (yp?  t 
ferment  ).  Thomson  appelle  acide- 
zumique  ,  l'acide  nancéique  de  Bra- 
connot ,  parce  qu'il  prend  naissance  , 
en  même  temps  que  l'acide  acéticjue, 
pendant  la  fermentation  acide  de 
différentes  matières  végétales. 

ZYGÉNIDES  ,  ad  j.  et  s.  ni.  plur., 
Zygœnidct,  Zygœnides.  Nom  donné 
par  Latreiile  ,  Goldfuss,  Eichlvald  , 
ricinus  et  Caru*  à  une  tribu  de  la 
famille  des  Lépidoptères  crépuscu- 
laires y  qui  a  pour  type  le  genre  Zy- 
gcepa.    , 

ZYGNÉMÉES,  adj.  et  s.  f.  plur. , 
Zygncmeat.  Nom  donné  par  Reichen-  - 
bach  à  une  section  de  la  tribu  des 
Ulvacées  ,  qui  a  peur  type  le  genre 
Zygnema. 

ZYGOCÉRÉS ,  àdj.  et  *.  m.  pi.  , 
Zygocera  (  Çfyoc ,  paire ,  xipàç  ,  cor* 
ne).  Nom  donné  par  Blainville  k  une 
section  de  la  famille  des  Néréides  , 
comprenant  ceux  de  ces  Chétopodes 
qui  ont  le  système  tentaculaire  pair. 

ZYGODACTYLES^  adj.  et  s.  m. 
pi.,  Zygodactyli  (Çv/oç ,  paire ,  £«*- 
tw>oç  ,  doigt).  Nom  donné  par  Vieil- 
lot ,  Temminck  et  Blainville  à  une 
famille  d'oiseaux  grimpeurs ,  com- 
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prenant  ceux  qui  ont  les  doigts  ao* 
èonptés ,  deux  devant  et  deux  der- 
rière. 

ZYGODONTOIDÉEÇ,  atf].  et  S.  f. 
pi.  -  Zrgodontoïdeœ.  Tribu  de  la  fa- 
mille des  Mousses,  qui  a  pour  type  le 
genre  Zygodom 

ZHrQGOlfPHE  ,  ad}. ,  zygogom- 
vhiuX  fyyiç  ,  couple ,  70^105  ,•  dent). 
Epttbète  donnée  par  C.-G.  Ehrcn- 
feerg  tux  Infusoires  rotatoires  dont 
chaque  mâchoire  a  la  forme  d'un  é  trier 
$ur  leqmel  sont  étendues  deux  dents, 
qui  j  tiennent  à  la  fois  par  la  base  et 
parle  sommet*  Ex.  Pkiiodina. 

ZYGOPHYLLÉES  , adj .  et  s.  f.  pi., 
ZfgQphftteœ.  Section  de  la  famille 
des  Rutacees ,  admise  par  À.  Jus- 
sien  et  A.  Richard,  que  R.  Brown 
et  Kunth  ont  érigée  en  famille  ,  et 
qui  a  pour-type  le  genre  Zjrgophyl- 
tum. 
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ZYGOTROQCES",  adj.  et  s.  m.  pi., 
Zjrgotrocha  (  <«7oç ,  couple  ,  rpo^h  \ 
roue).  Nom  donné  par  C.-G!  Ehren- 
berg  à  deux  familles  de  la  classe  des 
Infusoires  rotatoires  ,  comprenant 
ceux  qui  ont  la  bouche  garnie  de 
deux*  couronnes  de  cils. 
'  ZYMOLOGIE,  s,,  f.  t  zrmoiogîa 
(  Çupi  ,  levure  ,  >fyoç  ,  discours  ). 
Traité  de  la  fermentation. G.  Simpson 
a  publié  un  ouvrage  sous  ce  titré,  en 
i675. 

ZYMQME,  s.  m.,  zymoma  (Çvpj  , 
levure).  Nom  donné  par  Taddeî  à  là 
portion  du  gluten  végétal  oui  se  dis- 
sout dans  l'alcool,  parce  qu'il  la  con-» 
sidérait  comme  le  principe  4e  ^  le- 
vure^ .      ^  .  ,. 

ZYMpTECHNIE  ?  s.  f.  ?  zymotech- 
~ma  (Çvpj  ,  levure,  ff^vi,  art).  Par- 
tie de  la  chimie  qui  traite  spéciale- 
ment des  phénomènes  de  la  fermen- 
tation. 
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4QIÉTW,  a<}j.  ;  qui  croît  (ex. 
fwtwi  abïetinq)  ou  qui  vit  (  éïé 
jinobfum  abietinum)  dan*  les  forêts 
de  pins  ou  de  sapins. 

4C4KTHQPB,  atlj.,  acanthoptis 
(àxzyQ*  »  épine  ,  jroSç  ,  pieoj}  ;  qui  n 
lespatfes  garnies  d'épjnes,  comme  U 
sont  celles  de  derrière  du  Prionuf 
acanthopus. 

ACCLINE,  adj.,  acclinU  (ad, 
vers  ,  ctino  \  pencher)  •  qui  est  pen-r 
ché  ou  incliné  ,  comme  le  .sont  a  la 
base  tes  périfhécies  5u  Spharia  ac- 
cl  mis. 

~  ACICOLE  ,  adj. ,  acicolus  (acus  , 
aiguille  ,  colo  ,  habi^r  ).'  On  donne 
cette  épithéte  à  un  champignon  (ex. 
Hesmazterella  acicota  )  qui  croît  sur 
les  feuilles  pourries  du  pin  sauvage.  - 
ACUMiNÉ,  *dj.  Le  Pentatôma 
acuminatum  est  ainsi  nommé  à  cause 
de  sa  tê^e  alongée  en  pointe. 

ACLTICORNE ,  ad}.  ,  acuticornis 
(  acutus ,  aigu ,  cornu ,  corne  ) .  Se 
dit  d'un  inseete  qui  a  les  antennes  ter- 
minées en  pointe  (ex.  Anthnbus  acu- 
ticornis  ,  Xjrlinades  acuïtornis*)  , 
ou  dentelées  et  à  dentelures  pointues 
(ex.  Elater  acuûtornis). 

ADAMANTIN ,adj.  Un  insecte 
(Eus  taies  adamantiàus]  est  ainsi  ap- 
pelé à  cause  de  sa  couleur  Verte  à  re^> 
Sets  qu'on  a  comparés  à  la  scintilla- 
tion du  diamant. 

AENÉOCÉPBALE,  ad).,  œne*- 
cepholus  \acneus\  de  cuivre,  xtfoàÀj 
tête) }  4ui a  la  ttte  d«  couWw  cui- 


vrense.  Ex.  A  pion  aeneocephaksm4 
AENÛTHlWrQlîÉ  ;làX  W- 
guùs  proposé  de  donner  ce  nom  àT*^ 
déè  étnéro-sùlfurique  /et  ffïp^ehîp1 
l'acide  aenetbiontque  dç  §ertuet*iiër 
aefdV  afcoôtbiônîqué  ou  aftluonfôàe. 
AESeUÈINE\  s;  f.  ^Isttehi  > 
a  proposé  <f appeler  airisîla  Bicolorïrie1 
(vbyët  ce  mot),  que  ïài  et  Mirior  sorit 
parvenus  à  extfture  de  TëcdiFcç:  dhK 
Màrrontèr  d'Inde  (AÈscuïus  1ïiJ>pb-> 
casïaniim).        >v       ^  -i- 

"  ALBICÉM!  ;  adj. ,  atbiceris  (aHm, 
blanc  *,  xfpaç ,  corne) \  qui  à  les  an- 
tennes blanches.  Ex.  Cyphus  albicc- 
ris  y  Hadropus  atbiceris,  '      ' 

ALBOTAÏlSE ,  adject. ,  aWotarsus  ' 
(  albus ,  blanc  ,'  îarsus  \  farse  )\  qui  * 
a  les  tarses  blancs.  Et. "  Cèrhmtfyb 
al  bot  ar sus.     x      c  .  /  '  s 

ALCALIN  >*§.  VAgçricusàW 
câlinas  est  ainsi  nommé  à  cause  de' 
son  odeur  nitreiise.   *  ' 

ALCOOTHIOMQltë ,  adject.  Nom 
que  BtagiraV  proposé  oV  donner  à  l'a- 
cide aenoihionique  de  Serluerne^.  "* 
ALLtACÊ;  adjeet.  VAgartcus 
prasiosmus  est  ainsi  appelé  à  cause?  8é 
son  odeur  d'ail.  v  '  "^  ;  ' 
ALflICOLE ,  adject. ,  alhicohu  {aU 
nus  ,  aune ,  colo ,  habiter }  jq%i croît 
siir  les  troncs  dès  aunes ,  comme  1*^- 
gàriàùs  alnîcola.^  '      '    ''['* 

ALTHIOIVIQUE.    Voyez    Alcoo- 

THIONIQDE;        '  '    '        "  ■    ''  '•        *    '  '''""■ 

AMIVtCOLÉ,  adject;  ,   amnîcolus 
(o*l& , âétivë*,  cW,  habiter  ) }  qui 
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rit  sur  le  bord  des  rivières ,  comme 
la  Leucania  amnicola. 

AMPHIBICORISES,  s.  f.,  plur. , 
Ampkibicorisœ  (àpycptfc ,  amphibie, 
*opi;  ,  punaise  ).  Nom  donné  par 
L.  Dufour  à  une  famille  qu'il  a  éta- 
blie dans  la  section  des  Hémiptères 
hétéroptères  ,  et  qui  comprend  les 
Hydromètre»  de  Fa  br  ici  us.  Latreille 
avait  déjà  créé  cette  famille,  en  1804, 
sons  te  nom  de  Piotères. 

AMPHUVOMIEN^,  adj.  et  s.  m. 
pU  ,  AmphinomiL  Nom  donné  par 
Audeuin  et  M.  Edwards  à  une  famille 
de  Tordre  des  Annelides  errantes  , 
qui  a  pour }  type  le  genre  Amphi- 
nçnu. 

AHPHISBÉKE  9  adj.,  amphisbœnus , 
(ijifi ,  des  deux  côtés  ,  ^ûûvw  f/  mar- 
cher )•  Qui  marche  également  bien 
en  deux  sens  opposés ,  comme  le 
JLumbricus  amphisbœna. 

AMPL1PENNE  ,  adj.  ,  amplipermis 
(  ampius  |  ample  ,  penna ,  aile  );  qui 
a  de  grandes  ou  larges  ailes,  comme 
le  sont  les  ély très  de  Y  A  pion  ampli- 
penne. 

ANDICOLE,  adj.  Un  insecte 
coléoptère  (  Njrctelia  andicola  )  est 
ainsi  nommé  parce  qu'on  l'a  trouvé 
dans  les  Andes. 

ANDIÀ  »  adj.  y  andinus.  Il  se  dit 
quelquefois  de  plantes  qui  croissent 
dans  les  Cordilières  des  Andes. 

ÀNGUMCOLLE  ,  adj.  rangulicol- 
lis  (  angulus ,  angle ,  collum ,  col  )  ; 
qui  a  le  col  ou  le  corselet  anguleux. 
Ex.  Cntorhinus  angulicollis. 

ANHISTB  ,  adj*  ,anhistus  (a  priv. , 
ioro; ,  tissu  )♦  Velpeau  donne  le  nom 
de  membrane  anhiste  à  la  roembraue 
caduque  de  rjunter  t  parce  qu'il  pense 
qu'elle  n'est  point  organisée. 

JLNTÊDILVriMN,*&&\.  On 
donne  4  cette  épilhète,  diversement 
traduite  en  4a tin  ^  à  des  animaux  fos- 
siles dont  les  analogues  n'existent 
plus  aujourd'hui  Ex.  Sus  antedilu- 
vianus,  /Wft  ^nledil^iana \}  Tapi* 
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rus  prisais  ,  Felis  prisca ,  Sus  anti- 
quas^  Felis  antiqua,  Ùhalicotherium 
antiquum  ,  Felis  ogygia. 

ANTENNE ,  adj.  La  Platydema 
antennata  est  ainsi  nommée  à  cause 
de  la  teinte  roussâtrede  ses  antennes, 
qui  tranche  sur  la  couleur  noire  du 
corps.  Dans  le  Centaurea  antennata 9 
les  écailles  du  périclinc  se  prolongent 
en  une  lame  garnie  de  longues  soies 
droites  ,  qu'on  a  comparée  à  une  an- 
tenne d'insecte. 

ANTHRACIFORME ,  adj. ,  anthra- 
ciformis.  Se  dit  d'un  papillon  qui  a 
la  forme  ou  l'apparence  d'un  an- 
thrax. Ex.  S  esta  anthraciformis. 

ANTHIUBIFOUME  ,  adj.  ,  anlhri- 
bifermis.  Se  dit  d'uu  insecte  qui  a  la 
forme  ou  l'apparence  d'un  anthribe. 
Ex.  Naupactus  arithribiformis . 

APHRODISIENS  ,  adj.  et  s.  m.  pi.» 
Aphrodisiu  Nom  donné  par  Audouin 
et  M.  Edwards  à  une  famille  de  l'or-i 
dre  des  Annelides  errantes,  qui  a 
pour  type  le  genre  Aphrodite. 

APICAL  ,  adject.  Le  Platydema 
apicalis  a  le  dernier  article  dé  ses  an* 
tennes  ferrugineux.  . 

APICICOURBE,  adj.,  apicicurpus 
(  apex,  sommet ,  curvus ,  courbé  )  ; 
qui  est  courbé  au  sommet  ou  à  l'extré- 
mité, comme  la  Belemniles  apici- 
curva. 

APLANI  ,  adj;  Onitis  depla- 
natus.  '  i 

APODES ,  adj.  et  s.  m.  plur. 
,  Mayer  donne  ce  nom  à  un  groupe  de 
reptiles  ophidiens ,  comprenant  ceux 
qui ,  comme  les  Crotales,  n'ont  pas 
la  moindre  trace  de  rudimens  de 
pieds. 

.  APOGA&TBES,  adj.  et  s.  m.  plur. , 
Apogastra  (  a  priv. ,  novç ,  pied ,  70*- 
r*p  ,  ventre).  Latreille  a  proposé  ce 
nom  pour  désigner  une  section  du- 
type  des  animaux  mollusques,  com- 
prenant ceux  dont  le  ventrt  est  dé- 
pourvu de  pied* ,  c'est-à-dire  les  Ce- 
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phalopodes  et  les  Ptéropodes,  qu'il 
somme  aussi  Ptérygiens. 

APOTHÈCE  ,  s.  f.  On  trouve  quel- 
quefois ce  mot  pour  apothécie  ou  apo- 
tkécion. 

APYRE  ,  adj.  Candolle  donne 
cette  épithète  aux  espèces  du  genre 
Malpighia  qui  sont  glabres  (ex.  Mal- 
pighia coccifera),  ou  «dont  les  poils 
ne  sont  ni  brûlans  ni  fixés  par  le  mi- 
lieu (ex.  Malpighia  faginea) ,  parce 
qu'elles  ne  causent  point  une  piqûre 
brûlante  ,  comme  font  les  autres  es  - 
Décès. 

ARANÉIFORME ,  adj.  Un  in- 
secte coléoptère  (  Rhigus  araneifor- 
mis)  est  ainsi  nommé*  parce  que  ses  for* 
mes  rappellent  un  peu  celles  d'une 
araignée. 

ARÉNICOLDGNS,  adj.  et  s.  m.  pi., 
Arenicolœ.  Nom  donné  par  Audouin 
et  ■'Edwards  à  une  famille  de  l'or- 
dre des  Ànnelides  errantes  ,  qui  a 
pour  type  le  genre  Arenieola. 

ARICIENS,  adj.  et  s,  m.  pi.,  Ari- 
cit.  Audouin  et  M.  Edwards  dési- 
gnent sous  ce  nom  une  famille  de 
l'ordre  des  Annelides  errantes* 

ARM1PÈDE  ,  adj . ,  armipes  (  arma, 
armes ,  pes  ,  pied  )  ;  qui  a  les  pattes 
épineuses.  Dans  la  Musca  armipes , 
les  cuisses  antérieures  du  mâle  por- 
tent chacune  une  épine. 

ARRIÈRE-DOS.  Voyez  Arrieee- 
Tergdm. 

ASARITE ,  s.  f.  Nom  donné  par 
Graeger  à  une  substance  cristallisa- 
blé»  qu'il  a  extraite  des  racines  de  VA* 
sarum  curopœum  ,  et  qui  diffère  de 
FAsarine. 

ASILOIDE,  adj.,  asiloïdes.  Qui 
ressemble  à  un  asile.  Ex.  Hjrbos  asi- 
liformis ,   Nemotelus  asiloïdes.   V* 

Asf  LIFOEME. 

ASPALASOME  ,  adject.  et  s.  m., 

Aspalasomatus  (  àonukaÇ  ,  taupe  , 
cwpia  ,  corps  ).  Sous  ce  nom  Geoffroy 
Saint -Hilaire  désigne  des  monstres 
dont  le  corps  rappelle,  dans  quel- 


AURI  617 

ques  unes  de  ses  parties ,  divers  points 
de  la  conformation  de  la  taupe, 

ASPARAMATE ,  s.  m. ,  aspara- 
fnas.  Synonyme  â*Aspartate. 
s  ASPARAMIDE ,  s.  t. ,  asparamida, 
Boutron-Charlard  et  Pelouse  appel- 
lent ainsi  l'asparagine  de  Ro biquet,  à 
cause  de  son  analogie  avec  l'oxamide 
de  Dumas. 

ASPARAMIQUE  ,  adj.,  asparami- 
eus,  Épithète  que  Boutron-Charlard 
et  Petouze  donnent  à  l'acide  âsparti- 
que. 

ASPÉRICOLLE5adj.,  aspericollis 
(  asper ,  rude ,  collurn ,  colj  ;  qui  a 
le  col  ou  le  corselet  hérisse  d'aspé- 
rités. Ex.  A  pâte  aspericoltis  ,  Çalli- 
dium  asper  icoUe. 

ATRIROSTRE,  adj.,,  ntriroslris 
(ater ,  noir ,  rostrum  ,  bec  )  ;  qui  a, 
le  bec  ou  le  rostre  noir.  Ex.Attelabus 
atrirostris,  A  pion  atrirestre. 

ATRITARSE  ,  adject.  ,  atrUarsis 
(  ater ,  noir .  tarsus  ,  tarse  )  ;  qui  a 
les  tarses  noirs.  Ex.  Apion  atrkarse. 
ATROSTOME,  adj.  ,  atrostomus 
(  ater ,  noir ,  arôfta ,  bouche  )  ;  qui  a 
la  bouche  noire.  Ex.  Ephemeraàtco- 
stoma. 

AURICÉPHALE ,  adj.,7  auricepha* 
lus(aurùm ,  or,  xi?a\i  ,  tête  )  ;  qui 
a  la  tête  de  couleur  d'or.  Ex.  JWa- 
tyomus  auricephalus.  • 

AURIPENNE,  adj.  ,  auripennis 
(aurum,  or  ,  penna,  aile)  ;  qui  a  les 
ailes  de  couleur  d'or  ,  comme  le  sont 
les  élylres  du  Colas  pis  auripennis. 
AURTTARSE,  adject. ,  auritarsis 
(aurum  ,  or  ,  tarsus ,  tarse  )  ;  qui  a 
les  tarses  dorés.  Ex,  Boris  auri- 
tarsis. , 

AURIVENTRE,adj. ,  aur  tuent  ris 
(àurum,  or,  venter, .ventre);  qui 
a  le  ventre  doré  ou  d'un  vert  doré. 
Ex.  Naupactus  auriventris  ,  Lepto- 
cerus  auriventris. 


M 


b. 


BACCTFÈRE ,  adj.  Un  coléo- 
ptère  (ffyphantkus^baccifer)  est  ainsi 
appelé  à  causé  de  la  forme  globu- 
leuse de  son  corselet  et  de  ses  ély  très. 
BEKZ4IKIDE,  s.  f . ,  benzamida. 
Nom  donné  par  Woebler  et  Liebig  , 
à  cause  de  sa  grande  analogie  4e  com- 
position et  de  réactions  avec  l'oxamide, 
à  une  substance  qui  se  trouve  mêlée 
avec  du  sel  ammoniac  dans  le  pro- 
duit de  l'action  du  gaz  ammoniaque 
sec  sur  lé  chlorure  de  benzoyle  pur. 
BENZOÉVE ,  s.  f.  ,  benzoînà.  Nom 
donné  Woebler  et  Liebigau  camphre 

3  ûi  se  forme  en  quelques  circonstances 
ans  Phuile  d'amandes  ara  ères  ,  et 
qui  est  un  bydrure  de  benzoyle  iso- 
mérique. 
'  BENZOYLAMIDE.  Kojez  Benza- 
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BENZ0YLATE  ,  s.  m. ,  benzoylqs. 
Synonyme  de  benzoaté. 

*  BE\Z0YLE,  s,  F,  f  benzoyla.'&om 
donné  par  Wochîer  et  Liebig  au 
radical  de  l'acide  de  henzoïque,  qu'ils 
sont  parvenus  a  isoler ,  ef  qu'on  a  ap- 
pelé aussi  proine  ou  orthrine. 

'  BENZOYLIQUE,  adj . ,  benzoylicus. 
Nom  donne  à  l'acide  benzoïque  de- 
puis la  découverte  de  son  radical. 

BICUSPlDt ,  adj.  La  Lamia 
bicuspis  a  l'angtè  externe  de  ses  ély- 
\ies  épineux  ;  le  Copris  bicuspis,  son 
chaperon  garni  de  a1  eux  dents  ;  le 
Baris  bicuspis ,  son  thorax  armé  en 
dessous  'de  deux  épines: 

*  BIÉPÎNÇUJÇ.  adj.  UAteuchus 
bispinus  a  le  chaperon  garni  de  deux 
den{s  aiguës. 

ÊIGLÔBULEUXy  adj.  Le  Bra- 
chycetus  biglobatus  est  ainsi  nommé 
à'  cause  de  son  corselet  globuleux  , 
qui,  étant  profondément  échancré 
en  devant,  semble  formé  parla  réu- 
nion de  deux  boules  accolées. 

BIGRAMMIQUE,adj.,%rawW(- 
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'&s  {b{s ,  deux ,  www  ,  ligne  )  ;  qui 
offre  deux  lignes  colorées,  comme  le 
Baris  bjLgrammiççi  %  dont  les  élytres 
portent  deux  petites  raies  blanches. 

BIMOECHETE,  adj. ,  biguttatus  ; 
qui  est  marqué  de  deux,  taches  sem- 
blables à  des  gouUes ,  comme  les  ély—» 
très  du  S  tenus  biguttatus. 

fllpMLpïPRATE,  s.  m.>bioxally- 
dras.  Sel  qui  contient  aeux  fois  au- 
tant d'acide  oxalhydrique  que  le  sel 
neutre  correspondant* 

BIPAB  A$ITÇ  ,  adj . ,  biparasiticus. 
Se  dit  d'une  plante  qui  vit  en  parasite 
sur  une  autre  plante  parasite  elle» 
même  ,  comme  le  Tremella  bipara- 
sitica  sur  le  stipe  de  YAgaricuspara- 
siticus. 

BIPÈDE,  adj.  Le  Leptocerus 
bipes  est  ainsi  nommé  parce  qu'il  a 
les  pattes  de  devant  blanches  ,  tandis 
que  les  autres  sont  rousses.        9 

BJSrLIÇATÇ,  s.  m.  ,  bisMcas. 
Silicate  dans  lequel  l'oxigène  4e  l'a- 
cide silicique  est  multiple  par  deux 
de  pelùi  de  la  base  combinée  avec  cet 
acide. 

BISILICAT$9adj.  Se  dit  d'un  mé- 
tal qui  est  à  l*état  de  bisilicate.  Ex. 
Manganèse  bisilicate» 

BITENTACULÉ ,  adj.  ,  bUentaçu- 
latus.  Qui  est  muni  de  deux  tenta- 
cules. Ex.  Dianœa  bitentaculata. 

BITUBERCVLÉy  adject.  La 
tête  des  mâles  offre  deux  tubercule^ 
dans  YOplocera  biluberculala. 

BITUptliEUX,  adj.  ,  bUuberosus ; 
qui  offre  deux  tu  héros  il  es  ,  comme 
le  typhus  bUuberosus  ,  qui  a  un  tu- 
bercule sur  chaque  élvtre. 

BL4NC,  tfdj.  Eus  taies  cerus- 
saïUs  r  jpiatjropus  iacteus  ,  Platya— 
pus  virginaus. 

BLANCHATRE,  adj.' Globu- 
laria  incanes  cens. 

BQL^TIN  9  adj.  s  boletinus  ;  qui 
vjt  dans  les  bolets.  Ex.  Blatjpeza 
bpfyina. 
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dit  d'un  papillon  qui  ressemble  à  un, 
feombix!  Ëi.  Ùeodokia  bombîcaltsl 

BRÉrÏROSTRE,  adj.  Se  dit 
aussi  d'un  insecte  qui  a  le  rostre  court. 
isx.  Anthribus  brevirostris. 
-  BRlfNy  adj.  Agaricus  coffeàtus  y 
Purpura  chocolatum  7  [bulimus  \ba- 
die  sus. 

BUCÉPMALE ,  adj.  Se  dit  aussi 
d'ttti  insecte  qui  a  une  grosse  tête. 
Ex.  Har palus  bucephalus. 
W  BVLBIFÈRE ,  adj .  Le  Bronchus 
butbîfer  est  ainsi  nommé  à  cause  (Je 
ses  éïytres  ',  qui  portent  des  tuber- 
cules obtus^. 


'  GJESICOLLE,  adj. ,  cœsicoUis  (cœ- 
sus ,  taillé ,  collum ,  col  );  qui  a  le  col 
ou  le  corselet  sillonné  ou  entaillé. 
Ex.  Lagostomus  cœsicollb.      *    « 

CAMPHÊNJB,  s.  m.  Dumas  nomme 
ainsi  la  partie  de  l'essence  de  téré- 
benthine qui  se  combine  avec  l'acide 
hydrochldrique,etil  appelle  camphénç 
chlorhydrate  le  produit  de  cette  com- 
binaison ou  le  camphre  artificiel  de 
térébenthine. 

CAPSINCOLE  ,  adj. ,  capsintplus 
(  capsula,  capsule  ,  colo,  habiter  )  ; 
qui  vit  dans  les  légumes ,  qui  les  dé- 
vore. Ex.  Bruchus  capsincola  ,  Ha* 
dena  capsincola  ,  Bruchus  capsula- 
rius ,  Bruchus  leguminarius. 

CARÉNÉ ,  adj.  Lé  Perrâtes  ca- 
rinatus  a  le  milieu  de  l'abdomen  ca- 
réné.     .  ' 

CAVERNAIKE,  adj.,  spelœus. 
On  trouve  les  ossemens  fossiles  du 
Guh  spelœus  dans  les  cavernes. 

CENDRÉ,  adj.  Naupactus  çi- 
nerosvs* 

CHÉNOPODIPHAGE,adj.,  che- 
nopodiphagus ;*fiii  dévore  les  feuilles 
des  Chénopodiùm ,  comme  la  chenille9 
de  la  Mamestra  chenopodiphaga. 

CBfÉTOPTÉRIENS  5 adj.  et  s.  m» 
pi. ,  Çhetopterii.  Nom  donné  par  Au- 
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douin  et  M.  Edwards  à  une,  famille t 
de  l'ordre  dès  Ânnelîdes  errantes.1 

CHIOPTÉRE,  adject.  %  cafter  us' 
(  sttwv ,  neigé  ,  «f  toov ,  ailé  )  ;  qui  à  les 
ailes  blanches.  Ex7 Ètypïs  chtoptèràT 
'"  CHïttOPÉtAlÉ,  adj.  ,  chifopeta* 
lus  { ytipy  main ,  TTgra^ov  ,  '  pétale  )f  ;  * 
qui  a  des  pétales  découpés  en  lanières 
palmées,  Ex.  Ditaxis  çhïropetalq.    <J 

CBIROTODÉ  ;  ad).  etY.  m.)  chi- 
ropodus  (xeV  >  main ,  Vov; ,  p|ed  J. 
Geoffroy  Saint-Hilaîre  désigné  sous 
ce  nom  des  monstres  dont  Pespèce 
du  cheval  a  offert  quelques  exemptes, 
et  dont  le  pied  se  divise  en  plusieurs 
doigts.       ' 

CHLORAJL  9  s.  m.  Nom  sous  lequel 
Liebig  désigne  lin  corps  nouveau ,  qu*îî 
a  découvert,  qui  se  produit  en  fai- 
sant agir  le  chlore  gazeux  sur  I'alcpol' 
absolu,  et  qui  est  composé  &  oxigçne, 
de  carbone  et  de  chlore.  '      ' 

CHLORHYDRATE ,  adj.  Êpithéte 
donnée  par  Dumas  au  camphêne  et 
au  ci t rêne  ,  quand  ils  sont  combinés 
avec  de  l'acide  liydrocUbrique» 

CHONDROPODB,  aè'h  ,ûhondro- 
podus  (x«v5/3oç,  cartilage ,  7r«t/ç,  pied). 
Nom  donné  par  Meyef  aux  OphWiens 
ajaut  un  rudiment  de  pied  ,  qui  ne 
consiste  qu'en  un  simple,  fiûmett 
cartilagineux,  Ex.*  Coluber  pullatus. 

CHYUFIQIJE,  adj.  ,  chyti/icus. 
lt.  Du  four  désigne  spus  le  nom  de 
ventricule  d^itfiqme  la  portion  du 
tut*e  digestif  désinfectes  qtii  suit  le  Ja- 
bot, et  qui  se  continue  jusqu'à  l'inser-'. 
t^on  hépatique.  Bile  cflrre^p&nd ,  par 
sa  position  et  ses  usages ,  au  duodé- 
num et  k  l'intestin  çvifo  de*  grand*, 
animaux*  - 

CHH|ÇPIPC  %  adject  ,"  cimicokh*> 
(cimex  ,  punaise,  cïçto;  >  re?semi)Un~ 
ce);  qui  ressemble  $  une  punaise  v 
qui  en  a  l'apparence.  EjK.  Nqucoris 
cimicqïdes. 

CIMNE,  s.  f.  Quelques  chimistes 
ont  appelé  ainsi  la  substance  particu- 
lière découverte  dans  le  semen-çqn- 
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tra  par  Alms,  qui  l'a  nommée  son-, 
tonine. 

CITRÈNE  ,  s.  m.  Dumas  appelle 
ainsi  l'essence  de  citron  rectifiée ,  et 
donne  le  nom  de  ciirène  chlorhydrate 
au  camphre  artificiel  produit  par  la 
combinaison  de  cette  essence  avec  l'a- 
cide hydrochlorique. 

COCHLÉIFORMEfAà).Dugès 
donne  cette  épithète  aux  opercules 
que  Blain ville  nomme  spires ,  à  cause 
du  rapport  que  leurs  stries  offrent 
avec  celles  des  coquilles  turbinées 
dont  ils  recouvrent  l'ouverture. 

COMPRESSICORNE,  adj,,  com- 
pressicornis  {compressas ,  comprimé, 
cornu,  corne)  ;  qui  a  des  antennes 
comprimées.  Ex.  Jnthrihus  compres- 
sicornis. 

CONCRÉTIOIMNAIRE,  adj.  Se  dit 
de  la  structure  des  roches ,  quand 
elles  sont  disposées  en  masses  ou 
rognons ,  ce  qui  est  le  cas.de  la  plu- 
part des  calcaires  d'eau  douce. 

CONIFÈRE*  adj.  Le  Pas  s  ah  s 
coniferus  porte  une  corne  conique 
sur  la  tête. 

CORDIFORME ,  adj.  La  Salpa 
cordifbrmis  doit  cette  épithète  à  là 
forme  de  la  partie  postérieure  de  son 
corps. 

C09TIROSTRE  ,  adj. ,  costirostris% 
(  costa,  côte ,  tostrum-,  bec  )  ;  qui  a 
le  bec  ou  le  rostre  chargé  de  côtes 
saillantes»  Ex.  Platycopes  costiros- 
tris. 

COUREUR,  adjectif.  Un  oiseau 
(  Saxicola  cursoria  )  est  ainsi  nom- 
mé parce  qu'il  court  avec  une  grande 
vitesse.  Un  insecte  hémiptère  {Vellia 
currens)  est  dans  lé  même  cas. 

CRÉOSOTE  ,  s.  f.  Liquide  oléagi- 
neux, remarquable  par  sa. propriété 
d'empêcher  la  corruption  ,  que  Rei- 
chenbach  a  retiré  de  l'huile  de  l'acide 
pyroligneux,  et  du  goudron  de  bois. 

CRINICOLLE,  adject. ,  crinicollis 
(  crinis ,  crin ,  collum ,  col  )  ;  qui  a 
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le  col  on  le  corselet  chargé,  de  longs 
poils.  Ex.  Copris  crinicolUs. 

CRISPÉ,  adj.  Le  Brachycems 
crispatus  a  l'angle  externe  des  éjy- 
tres  denté  et  comme  crépu.  Le  Hcl— 
vella  trispa  a  son  chapeau  crépu. 

CRISTALLISÉ^  adi. ,  crystallisa-, 
tus.  Se  dit ,  en  minéralogie  et  en  chi- 
mie ,  de  toute  substance  qui  affecte 
une  forme  cristalline  quelconque.  La 
NycteUa  crystalKsata  doit  ce  nom. 
à  ce  'que  ses  'ély  très  offrent  des  ran— , 
gées  régulières  de  tubercules  pyrami- 
daux comparables  à  des  cristaux. 

CRISTALLOPHORE  ,  adj. ,  cryj- 
laUophorus  (  xpvrtaXkoç  ,  cristal  , 
f  ipw ,  porter).  Une  algue  (  Hydrurus 
cry s tallophorus)  contient,  dans  sa 
matière  mucilagineuse ,  des  granules 
formés  par  des  agrégations  de  petits 
cristaux  ,  qui  sont  composés  de  car- 
bonate calcaire. 

CROCÉIPElVNE,adj.,  crocetpen- 
nis  (  crocus  ,  safran ,  penna ,  aile  )  ; 

?ui  a  des  ailes  jaunes  ou  safranées. 
ix.  Spongiphora  cr oc ei permis,  *     • 

•  CRUSTACÉOLOGUE  ,  8*  m.  Natu- 
raliste qui  se  livre  spécialement  à  l'é- 
tude et  à  la  description  des  crustacés. 

CULTRID ENTÉ,  adj. ,  cultridtns 
(culterr  couteau ,  dens,  dent).  L'Cr- 
sus  cultridens  a  des  canines  compris 
mées  au  point  que  l'un  de  leurs  ma—, 
mètres  ne  fait  pas  le  tiers  de  l'autre; 
en  outre  le  bord  concave  de  ces  dents 
est  tranchant. 

CUPRICOLLE ,  adj.  ,  cupricoUis 
(  cuprum  y  cuivre  ,  collum' ,  col  )  ; 
qui  a  le  col  ou  le  corselet  de  couleur 
cuivreuse.  Ex.  Aliehbus  cupricob* 
lis. 

CURCIKIONIFORME  ,  adj. ,  cur- 
culioniformis  (curculb ,  charançon  , 
forma ,  forme  )  ;  qui  a  la  forme  d'un 
•harançon.  Èx.  Involvulus curculio- 
nîformis. 

CURCULIOIVOIDE ,  adj.,  curcu- 
lionoïdes  (  curculio  ,  charançon  9  tT- 
Joç ,  ressemblance  )  ;  qui  ressemble  à 
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un  charançon.  Ex.  Ithycerus  cutcu- 
Uonoides. 

CURTIROSTRE,  adj.,  curtirostris 
(curtus ,  court ,  rostrum  ,  bec);  qui 
a  le  bec  ou  le  rostre  court.  Ex. 
Apion  curtirostre. 

CYANO  -  HYDROSULFIMQUE  , 
adj. ,  cyano-hydrosulphuricus.  Nom 
donné  par  Woehler  et  Liebig  à  un 
.acide  >  formé  de  cyanogène ,  d'hy- 
drogène et  d'oxigène  ,  qu'en  raison' 
de  sa  composition  et  de  sa  manière 
de  se  comporter  avec  les  bases  sali- 
fiablcs  ,  ils  regardent  comme  un  by- 
dracidc  hydraté  dont  le  radical  peut 
entrer  en  combinaison  avec  les  mé- 
taux ,  de  manière  que  ceux-ci  pren- 
nent  la  place  de  l'hydrogène. 

CYSTICULAIRE  ,  adj.  ,  cfsticula- 
ris;  qui  a  rapport  à  ta  cysticule.  V. 
ce  mot. 

CYSÏTCELE*  subst.  f.  ,  cysticulâ 
(  xfo-nç  ,  vessie  ).  Breschet  nomme* 
ainsi  une  partie  du  labyrinthe  mem- 
braneux de  l'oreille  ,  petite  poche  si- 
tuée en  arrière  du  sac. à  pierres,  chez 
quelques  poissons. 

D. 

DÉCAlVGCLAÏRE ,  adj.,  decangu* 
taris  (  J«xa,  dix  ,  anguhis  ,  angle)  ; 
qui  offre  dix  angles.  Et.  Eriocaulon 
decarigulare.    .. 

DÊXTRINE  ,  s.  f. ,  dextrlna.  Biot 
a  proposé  de  nommer  ainsi  la  sub- 
stance gommeuse  nui  est  contenue 
dans  les  grains  de  1  amidon ,  à  cause, . 
de  la  propriété  qu'elle  a  de  faire  tour- 
ner les  plans  de  polarisation  -vers  la 
droite  de  l'observateur  ,  avec  une 
énergie  supérieure  à  celle  de  toute  au- 
tre substance  organique  connue  jus** 
qu'ici. 

DIASTASE ,  s.  f. ,  diastasis.  Nom 
donné  par  Payen  et  Persoz  à  un  corps 
solide  y  blanc  et  soluble  dans  l'eau  , 
qu'ils  considèrent  comme  le  principe 
actif  des  graine»  céréales  germées, 
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c'est-à-dire  comme  celui  qui  a  le 
pouvoir  de  détacher  promptement  les 
enveloppes  des  grains  de  fécule  de  la 
substance  gommeuse  contenue  dans 
ces  grains ,  ou  de  la  dextrine. 

DIATHERMANE  ,  adj.  {tut ,  k  tra- 
vers, Ospppivu,  chauffer),  Épithète 
donnée  par  Mellon  i.  aux  corps  qui 
transmettent  facilement  le  calorique^ 

DILATÏCOLLE,  adj.,  dilaticollls 
(  dilatatus ,  dilaté ,  collum  ,  col  )  ; 
qui  a  le  col  ou  le  corselet  dilaté  r 
comme  celui  du  Praoêis  dilaticoUis , 
qui  est  plus  large  en  arrière  qu'en 
avant. 

DEMORPHIE  ,  s.  f.  Propriété  de 
cristalliser  sous  deux  formes  diffé- 
rentes et  qui  ne  dérivent  pas  l'une  dé 
l'autre.  Synonyme  de  Dimorphismc. 

DIOPHTHALME  ,  adj .,  diôphthaU 
mus  (  ttç  ,  deux  ,  o?0aîp; ,  œil  )  ; 
qui  a  deux  yeux.  La  Platydema 
dioplithalma :  offre  Une  tache  rouge  et 
ronde  à  la  base  de  chaque  élytre. 

DIVÊRSIPÈDE,  adj.  ,  dwersipes 
(  dwersus ,  différent ,  pes ,  pied  )  ; 
qui  a  les  pattes  diversement  configu- 
rées. Ex.  Nomia  diversipes. 

DOMESTICATION,  s.  f.  Dureato 
de  La  Malle  s'est  .servi  de  ce  mauvais 
mot  pour  exprimer  la  réduction  d'un 
animal  en  état  de  domesticité. 

DORÉ ,  adj.  Brachyderes  iriau- 
ralus  y  A p  lirais  auropuoèsceits* 

&  •      •        • 

ELECTRO-TOMQUE  ,  àdj .  ',  eUc- 
tro-tonicus.  Épithète  donnée  par  Fa- 
raday à  un  état  ou  à  une  condition 
particulière  de  la  matière,  qui  a  lieu 
Quand  un  fil  métallique  est  soumis  à 
1  induction  magnéto -électrique  ou? 
volta-  électrique.  x 

ÉTHÉRFEICATION,  s.  f.  Conver- 
sion en  éther. 

•  ÉTHÉRINE,  g.  f.,  atherina;  Ae- 
thérin  (ail.).  Berzelius  propose  ce  nom 
pour  désigner  l'huilé  douce  de  via 
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(rfeinot)  ail.  ),  sorte  de  carbure 
4'kjdrôgène  qui  produit  avec  les 
chlorures  de  platine  et  d'iridium. , 
lïicme  avec  l'oxîde  platineux  el  le 
latine  métallique,  des  espèces  de  ecm- 
inaisons  salines.,  dont  les  propriétés 
fort  remarquables  ont  été  étudiées 
par  Zcii>e, 

jÈniÉBO-StXFATt  ,  s.  m. ,  f$%e- 
ro-sulphas*  Sel  produit  par  la  combi- 
naison de  l'acide  éthéro-sulfurique 
avec  les  bases  salifia  blés. 

ÉTHÉHG-&LXFUI11QUE  >  adj.  Ma- 
gnus  appel  fe  acide  étttëro-snffurique 
une  combinaison  d'acttle  sulluvique 
et  d'ethe'rme  ou  hydrogène  Lïcar- 
bohé  ,  telle  qu'on  peut  la  considé- 
rer c  oui  me  formée  d'acide  su  [Torique 
anhydre  et  d'éther ,  et  qui  se  pro- 
duit en  Taisant  agir  de  l'acide  sulfu- 
nque  anhydre  sur  de  l'alcool  absolu 
Ou  sur  de  TétHer  j  à  une  douce  tem- 
pérature, 

ÉTltÉnti-TntOXIQUB,  adj.  Sy- 
nonyme d'ëthêra—suffurique.  f^oyez 
ce  mot, 

Ëmidfcï<£tj£:  ,  adject.  Synonyme 
xjf  vthéi o-'iutjurique*  f^ojrQZ  ce  mot. 

;//""     *-       V  ■ 

FAGÏNE,  s*,  ù ,  jfagina  (fagus  , 
bélré).  Nom  donné  par  Bër berger  ^ 
une  "substance  volatile  ,  anière  et 
narcotique,  qu'il  a  obtenue  en  distil- 
lant les  faînes  ,  où  fruits  du  bêtre. 
_  FASGIÇOSXIUS^adj.j/a^çiwIrw 
ijascia  ,  pânde  ',  rostrum  ,  bec);  qui 
a  des  bandes  colorées  sur  le  bec.  Èxf 
Platy-rhinus  fasclrostris. 

FIBROÔïMÉ  ,  s.  F.  Caractère  oi 
^atd'un  corps  qui  est  formé  de  fibres. 
Fibrosiiè  k'une  tige.  , 

FILIGORNE  T  adj.  Se  dit  aussi 
d'un  insecte  qui  a  fes  antennes  fili- 
formes, Ex.^f rrhenodesfiiïcornis*    m 

FÎLIftOSTftÊ,  adject. ,  flirostris 
Cfilum  ^  fil ,  rostrum,  bec).  Se  dit 
a  un  insecte  qui  a  le  bec  ou  rostre 
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mince ,  grêle  et  alongé.  Ex.  Apion 
filirostre. 

FLAVIMANE  9  aàlcct.9JIavunanus 
(flavus ,  jaune  ,  manus  ,  main  ).  06 
dit  d'un  insecte  qui  a  les  tarses  anté- 
rieurs jaunes.  Ex.  jBruchus  Jtwirnà- 
nus  ,  Apion  flavimanum* 

FLAVOFÉMOKE ,  ad|.  ,  flwôje- 
moratùs   {flavus  ,   jaune  ,  fémur  % 
cuisse);   qui  a  les    cuisses   jaunes.' 
Ex.  A piojiflavofemoratum. 

FORMICAIRË  y  adject.  ;  qui 
mange  les  fourmis.  Ëx.  Thanasinus 
formicarius..     (, 

. .  FOVÉICOLIJE  ,  adj[. ,  foreicollis 
(fovea  ,.  fosse  ycpllumr  corselet  )j 
Le  ÈracItyçeTUsjweicollis  offre  trois 
fossettes  à  là  (j>ase  de  son  corselet, 

FflIXGILLAIRE  ,  adj. ., /nrufitlor* 
rius  (  fringilla ,  moiûèau  ).  Se  dit 
d'un  oiseau  de  proie  qui  fait  la  chausse 
aux  petits  oiseaux.  Ex.  Dcçdalion 
fringillarius .      i  '       É 

FLLYJJROSTRE  >  adj.  9  JutvïrostrU 
\fulvus  y  roux ,  rostrum  ,  bec),;  qui 
a  le  bec  ou  le  rostre  de  couleur  fauve 
ou  rousse.  Ex.  Apion  fulvtrostre. 

FUMARIQUE  , adject.,  fumarkus. 
Épitbète  donnée  par  Winkler  à  un 
a.çide  qu'il  a  trouva  dans  l'extrait  du 
Fumaria  ôjjicinaiis  %  et  qui  parait 
avoir  été  reconnu  avant  fui  par  tes- 
enier. 

FUSCIROSTRE  9  adj.  xfusctrosirïs 
(fusçus  fi  Brjin  ,  rostrum ,  frec)  :  qui 
a  te  bec  ou  ïe,  rostre,  brun.,  Ex.  Atle- 
labusfiuçirostris)  Api  onfusiirostre* 

G.  . 

_  GALLEVÀIRE,  adj.  ,  gallinariuf 
{gaUina%  poule).  Se  dit  d'un  oi- 
seau qui  mange  les  poules  ,  les  pi- 
geons et  autres  oiseaux  de  basse-coui*. 
Ex.  Circus  gdltinarius ,  Dœ dation 
palumbarius. 

GEMMIFÈRE ,  adject.  te  J?ra- 
chj-cerus  gemmifer  est  ainsi  appelé  a 
cause  des  gros  tubercules  rouges  Sont 
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fie*  élytres  sent  chargées  ,  et  qu'on  â 
compares  à  des  rubis. 

GIBBIGOLLE ,  adject.,  gibblcolUs 
(gibbus ,  bosse ,  collum ,  col  )  ;  qui  a 
le  col  ou  le  corselet  surmonté  d'une 
bosse.  Ex.  Naùpaclus  gibbicollis.    • 

&LOBIVE#TItE  ^  adj.  ;  globiven- 
tris  (g (obus  ,  gtdbe ,  venter ,  ventre); 
«fui  a  le  ventre  de  forme  globuleuse • 
Ex;  Curculio  gtbbiventrîs. 

GRACltlPÈDE,  adj.  Se  dît  aussi 
«fun  insecte  à  pattes  grêles'.  Ex. 
Otiorhyrichus  gtatilipes. 

GRAAHlfOPODE,  adj.  ,  grammo- 
podius  [ypaupà,  ïîgne  ,  ntôç  ,  pied)-} 
cjûi  a  le  pied  ou  le  stîpe  sillonné.  Èx, 
jfgaricùs  gràmmôpodîûs. 

GRANAWÏVÉ,  s.  f. ,  grànadinal 
On  à  désigné  sous  ce  nom  une  sub- 
stance cristalline  que  Latour  de  Trié 
a  trouvée  dans  l'écorce  de  la  racine 
tfe  .grenadier,  et  que  Mitôuart,  qui  l'a- 
vait déjà  observée,  considérait  comme 
fie  différant  pas  de  la  màniïite,  opi- 
nion à  l'appui  de  laquelle  vient  l'ana- 
lyse qu'en  â  faite  Guiart  jeune. 

-  GKANl€OLL*,  adj.  ,  granicollis 
(  granum  ^  grain  ,  collum  ,  col  );  qui 
a  ta  col  ou  le  corselet  hérissé  de  très- 
petits  tubercules  ou  de  granulations. 
Ex»  Prypnus  granicollis ,  Diony chus 
ghxmcollis, 

GRANULÉ ,  adf.  Se  dit  aussi 
d'un  insecte  qui  a  lès  élytres  tuber- 
culeuses. Ex.  Brdéhfcerùs  grànosusi 

-  G}ll$  )  adject.  Agaricus  murina- 
ttus. 


HASTIFÈRE,  adjectif,  Kaslifer 
{  hasta  ,  hache  ,  fero  ,  porter  ).  Le 
Lonchophorus  hasiifer  est  ainsi  uom- 
ftié  à  cause  dé  la  forme  de  son  cor— 
lelet. 

HÉBÉPODE  ,  adject. ,  hebepodius 
{$Pn  f  duvet ,  7rovç ,  pied  )  ;  qui  a  le 
ptea*  ou  le  stipe  velu.  Ex.  Agaricus 
hebepodius. 


HlêLltÔf RÊUlfe ,  s.  m.,,  %elico~ 
ïremà  (  eki% ,  limaçon  ^  rpripis  trou)t 
Breschet  nomme  ainsi  l'orifice  qui 
fait  communiquer  ensemble  les  deux 
rampes ,  au  sommet  du  limaçon  de 
l'oreille  interne. 

HÉLtOMVGflÉlOtiÊÎTife  ,  s.  m. 
Nom  donné  par  follet  à  un  instru- 
ment qu'il  destiné  â  mesurer  la  dé- 
clinaison de  fai  gui  lie  aimantée  et  à 
déterminer  9  par  la  présence  du  so- 
leil ,  une  heure  quelconque  de  la 
journée. 

HÉMATÔMYZEDES,  adj.  et  s.  f. 
pi.  ,  Hœmatomyzides  (pupz ,  sang  , 
Jmïàt ,  mouche  )".  Nom  donné  par  ÉaU 
lèn  à  une  Famille  de  Diptères  ,  com- 
prenant ceux/ de  ces  insectes  qui. 
comme  les  Oestres,  sucent  te  sang 
des  animaux: 

IÏÉM1TOPE  ,  adject. ,  hamatopus 
(atiiJtj  sang,  nwç  ,  pied);  qui  a  le 
pied  ou  le  stipe  d'un  rouge  foncé  ou 
de  s;io£.  Ex.  Agaricus  hœmatopus. 

IIÉTlATOSrERUE  ,  adj, ,  hama^ 
fospermus  (  aïpot  j  sang  ,  vnèppz,  grai- 
ne), h* Agaricus  hœmaiQspcrmus  est 
appelé  ainsi  à  cause  de  la  couleur 
rouge  de  ses  feuillets. 

HÈMICIIL0I1ÏI  ,  adj. ,  hemîcfth- 
r*j  (  ^uiffv; ,  demi ,  jfiâpnç  >  verc*  J  ï 
quî  est  à  moitié  vero\  La  Chrysomela 
henuchiora  a  la  ifile  et  le  corselet 
verds.,  tandis  que  ses  élytres  sont 
brunes. 

HÉMSSONNÊ,  adj.  Les  5rà- 
chycerùs  erîriacms  ,  echinatus  eÇ 
hjrstrix  sont  ainsi  nommes  parce  que 
leurs  élytres  offrent  des  tubercules 
portant  des  soies  au  sommet. 

HEXAGONE,  adj.  Le  JuVo-î 
tonifia  hexagona  â  îe  corselet  hexa* 
gône. 

HOMOFOCAL  ,  adj.  Lamé  oorine 
cette  épithète ,  dans  une  enveloppe 
solide  terminée  par  des  ellipsoïdes  , 
aux  surfaces  de  la  paroi  intérieure  qui 
bnt  le$  mêmes  foyers'. 

HUM AT1LE  ,  adjectif ,  humât i fis' 
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(humatus,  corps  enseveli  ).  Serres 
appelle  ainsi  les  corps  organisés  qui 
ont  été  ensevelis  depuis  la  dernière 
retraite  des  mers ,  ou  les  sub-fossiles, 
les  demi-fossiles  ,  les  quasi- fossiles» 
HYDROCORIDES,  adj.  et  s.  m. 
pi. ,  Hjrdrocorides.  Rodhe  appelait 
ainsi  une  famille  ou  section  des  pu- 
naises aquatiques ,  correspondant  en 
partie  à  celle  des  Népides  de  La- 
treille. 
.  HYPERCHLORATE.  Voyez  Oxi- 

CHLOIATE. 

H1PERCHLOIUQUE.  Voyez  Oxi- 

CHLORIOUE. 

flYPERIODATE  ,  s.  m. ,  hyperio- 
das.  Genre  de  sels,  qui  résultent  de  la 
combinaison  de  l'acide  hyperiodique 
avec  les  bases  salifia  blés. 

HYPERIODIQUE  adj. ,  kyperiodi- 
cus.  Nom  donné  par  Âmmermuller 
et  Magnus  à  un  uouvel  oxacide  de 
l'iode  qui  correspond  à  l'acide  oxi- 
cblorique  oU  byperchlorique ,  sous 
le  rapport  de  la  composition.  • 

HYPERMANGANATE  ,  s.  m.  ,  hy- 
permanganas.  Sel  qui  résulte  de  la 
combinaison  du  peroxide  de  manga- 
nèse avec  une  base  sali  fiable. 

HYPERMANGAMQUE  ,  ad). ,  Aj- 
permangahicus.  Le  nom  d'acide  Zy- 
permantanique  à  été  donné  au  per- 
oxide de  manganèse  jouant  le  rôle 
d'acide.  / 

HTOOCAhfiONIQUE  ,  adj. i,  hypo- 
carbonicus.  Gay-Lussac  propose  de 
donner  à  l'acide  oxalique  ce  nom  > 
que  Berzelius  rejette  ,  parce  que  la 
composition  de  l'acide  oxalique  ne 
Correspond  point  à  celle  de  l'acide 
hyposulfùrique  y  et  aussi  en  raison  de 
la  puissance  d'affinité  de  cet  acide  , 
comparée  à  celle  de  l'acide  carbo- 
nique* 

I.     '     ■ 

ÏDRIAE1ÏVE ,  s.  f.,  idrialina.Tfom 
donné  par  Dumas  à  un  carbure  d'hy- 
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drogène  solide  qu'il  a  retiré  d'un  mi* 
néral  provenant  de  la  mine  de  mer- 
cure d'Idria. 

INDUCTIF  ,  adj.  Qui  a  rapport  à 
Y  induction  (  voyez  ce  mot).  Effet  in* 
ductif  des  courans  électriques, 

INDUCTION,  s.  f.  Terme  général 
par  lequel  Faraday  exprime  la  pro- 

Sriété  qu'a  l'électricité  de  tension 
e  produire  autour  d'elle  un  état 
électrique  contraire  ,  et  le  pouvoir 
qu'ont  les  courans  électriques  d'ex- 
citer dans  la  matière  qui  se  trouve 
immédiatement  près  d'eux  un  état 
particulier  quelconque. 

ISÉTHÉRO-SULFlJRIQU£,  adject. 
Magnus  donne  cette  épithète  à  un 
acide  ,  découvert  par  loi,  qui  résulte 
d'une  combinaison  d'acide  sulfurique 
anhydre  et  d'éthérine,  provenant  de  la 
décomposition  de  l'acide  éthéro-sul- 
furique ,  avec  lequel  ce  nouvel  acide 
est  isomérique  ,  particularité  de  la- 
quelle son  nom  a  été  tiré.  Magnus  a 
proposé  aussi  de  l'appeler  acide  isé- 
théro-thionique  ou  isétbionique. 

ISÉTHÉUO-THIOMQUE.   Voyez 

IsÉTHÉEO-SULFURIQUE. 

ISÉTHIONIQUE.  VoyezhÊTHiKO- 

SDLFDRIQDE. 

ISOCLINIQUE,  adj.  ,  isociinicus 
Ctoroç ,,  égal ,  xXtvn,  inclinaison).  G. -A. 
Erroan  appelle  lignes  isocliniques  cel- 
les où  l'inclinaison  de  l'aiguille  ai- 
mantée est  la  même. 

ISODYNAMIQLE  ,  ad) . ,  isodyna- 
micus  (Troc ,  égal  ,  iùvoipiç,  puis- 
sance). G.- A.  Erman  donne  cette  épi- 
thète aux  lignes  dans  le  cours  des- 
quelles l'intensité  de  la  vertu  magné- 
tique est  la  même. 

ISOGOXIQUE,  adject. ,  isosonicus 
(îffoc ,  égal,  ywvia  ,  angle).  Epithète 
donnée  par  G.-A.  Erman  aux  lignes 
où  la  déclinaison  de  l'aiguille  aimantée 
est  la  même. 

ISOMLRIE  ,  s.  f. ,  is  Sieria  (î*©ç, 
égal,  fiipoç,  partie).  Berzelius  désigne 
sous  ce  nom  le  phénomène  offert  par 


nvi 

lc&éorps  qulsont  composés  d'un  même 
nombre  absolu  et  relatif  d'atomes  des 
mêmes  élément ,  et  qui  ont  le  mémo 
poids  atomique ,  comme  les  deux  oxi- 
àes  d'étain,  les  deux1  acides  phospbo- 
riquet ,  etc.  Il  fait  remarquer  qu'on 
ne  doit  pas  confondre  avec  ce  cas 
celui  où,  le  nombre  relatif  des  atomes 
étant  le  même ,  leur  nombre  absolu 
ne  l'est  point.  Ainsi ,  le  nombre  re- 
latif des  atomes  de  carbone  et  d'hy- 
drogène est  le  même  dans  le  gaz  dé- 
fiant et  l'éthériue  (  celui  des  atomes 
d'hydrogène  étant  double  de  celui 
des  atomes  de  carbone);  mais  un  ato- 
me du  gaz  ne  contient  qu'un  atome 
de  carbone  et  deux  d'hydrogène,  tan- 
dis que,  dans  l'éthérine,  il  y  a  quatre 
atomes  de  carbone  et  huit  d'hydro- 
gène. Berzelius  propose  l'épi  thète  de 
poljrmérique  pour  désigner  les  corps 
qui  offrent  ainsi  similitude  dans  leur 
composition  et  dissemblance  dans 
leurs  propriétés.  Voyez  aussi  Méta-+ 
mérique. 

JAUNE,'*à]~  Miris  nonkinca. 
h.  \ 

LAGÉNIFÈRE,adjecl.  *  lagenifer 
(  lagena  ,  bouteille  ,  fero  ,  porter  ), 
Le  Lygùsus  lagenifer  est  ainsi  appelé 
parce  qu'il  porte  sur.  le  dos  de  son 
corselet  une  tache  rouge  représen- 
tant une  espèce  de  bouteille  xjui  re- 
poserait sur  un  pied* 

LAMELLULE,  s.  f . ,  lameUuUa. 
Petite  lame.  ,    -.  ,    , 

L  AM  ELLULIFORME  ,  adj. ,  lamel- 
lulcefçrmis  ;  qui  a  la  forme  d'une  pe- 
tite lame  ,  comme  les  prolongemens 
subnleux  du  S istotremç.  confluen s.  , 

LiriDIMANE ,  adj.,  livia\ima- 
nus  ( lwi^f/Ls ,  livide  ,7714/114*  ;  main); 
qui  a  les  mains  ou. les  tarses  de  de- 
vant livides.  Ex.  Bruçhus  Hvidima** 
nus. 


META 


6a$ 


.  MjiCULlFOliUE ,  adj.  Se  dit 
avisai  des  écailles  qui  garnissent   le. 
chapeau  de  YAgaricus  lapident. 
MAGIVÉLECTWOUE.  /^wElec- 

T&O-KAGNÉTIQUE. 

MAGNJÉTO-ÉLECTIUQUE.  Voyti 

E&EÇTRO— MÀGNÉTJODE.    ,     .  , 

MÉSOTHORACIQUE  ,  ad \.  %  meso- 
ikoracicus  ;  qui  appartient  au  méso- 
thorax.  Ganglion  mésothoracique. 

MÉTALLOCHROMIE,s.  f.,  me- 

tallockromia(^ézaXkov ,  métal ,  xptûjuoe, 
couleur  ).  Nom  donné  par  Kobili 
aux  anneaux  colorés  que  l'action  de 
la  chaleur  ou  de  l'électricité  produit 
à  Ja  surface  des  métaux  poli 8. 

MÉTALLOCHROMJQUE5  adj.,  me* 
taUochromicUfS  ;  qui  a  rapport  au  phé- 
nomène appelé  roétallochromie.  jinT 
neanx  métallochromiques. 

M  ET  AMÉRIQUE,  adj. ,  met  amer i~ 
eus  ({Aira,.au  de)^  /*<P0€,  partie  )^ 
Èpithèle  donnée   par  Berzelius  aux 
corps  qui  paraissent  être  isoraériques, 
sans  l'être  complètement  ;  qui  ,  par 
exemple  ,  résultent  de  deux  atomes 
composés  du  premier  ordre,  suscep- 
tibles de  se  comporter  diversement  à 
l'égard  l'un  de   l'autre  et  de  pro- 
duire ainsi  des  corps  diftërens.  Ainsi 
le  sulfate  stanneux  et,  le  sous-sulfate 
stannique  contiennent  un  même  nom- 
bre absolu  et  relatif  des  mêmes  ato-r 
mes ,  et  ont  le  même  poids  atomique, 
mais    ne  peuvent    cependant  point    ■ 
être  considérés  comme  le  même  corps, 
Ces  corps  ont  cela  de  particulier  qu'au 
boutd'up  certain  temps,  ou  sous  l'in- 
fluence d'un  changement  de  tempé- 
rature ,  il  s'opère  en  eux  une  muta- 
tion  des   élémens  ,    sans  qu'il    5V 
ajoute  ou  s'en  échappe  rien  ,  et  que 
de  là  résulte  une  autre  combinaison  , 
dont  la  production  s'accompagne  sou- 
vent (Fune  élévation  de  température. 
Un  autre  exemple  est  offert  par  1^'a- 
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SALPÉTM8ATIOW;s.  f.  Conver- 
sion en  salpêtre*  Synonyme  peu  usité 
de  tiitrificàtion. 

S  AN  GURORBE ,  ad  j . ,  sanguisor- 
bus  (sanguisy  sang,  sorbeo  ,  boire). 
Se  dit  d'animaux  qui  sueent  le  sang 
d'antres  animaux.  Ex.  Hœmopis  son- 
guisbffa.* 

SCABRICOLLE  ,  adj. ,  scabricol- 
Us  (  scaber ,  rude  ,  coltam  ,  col  )  ; 
qui  a  le  col  ou  le  corselet  hérissé 
d'aspérités.  Ex.  Otiortifnchmt  sca* 
èrieollh. 

SCROPHULARIPHAGE ,  adject. , 
Scrophulctriphagus.  Se  dit  d'un  in- 
secte qui  Vit  sur  les  scrofulaires,  com- 
me la  chenille  de  la  Cwculha  scropkrf* 
iariphaga  sur  le  Scrophuhria  ramo- 
sissima. 

SÉBIFIQUE ,  adj.,  sebificus.  LvDu- 
fonr  nomme  glande  sêbifique  l'appa- 
reil sécréteur  de  l'organe  génital  fe- 
melle des  insectes  ovipares,  auquel  il 
attribue  1&  fonction  de  sécréter  une 
humeur  sébacée  spéciale  destinée  à 
enduire  les  oeufs  d'une  sorte  de  ver- 
nis, lors  de  la  ponte. 
-  SÉROMNE,  s.  f.  ,  seroiina.  Nom 
donné  par  F.  Boudet  à  une  matière 
blanoh*  et  nacrée  qui  se  précipite  par 
le  refroidissemeat  de  la  décoction  al- 
coolique  du  sérum  desséché  de  sang. 

SPATHIFICATION  ,  s.  f.  Conver- 
sion d'un  débris  de  corps  organisé  , 
du  bois  ,  par  exemple ,  en  un  corps 
de  nature  pierreuse. 

SPATHIF1É,  adj.  Se  dit ,  en  géo- 
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ghosie ,  des  bois  et  autres  déoris  Or- 
ganiques 9  dont  le  tissu  propre  a  été 
remplacé  par  une  substance  de  nature 
pierreuse. 

8TAPHISAIN ,  s.  m!  Nom  doamê 
par  Couerbe  à  une  substance  qu'il  a 
extraite  de  la  staphysaigre  ,  où  elle 
accompagne  la  delphine. 

ST1PITIF*IIME,  adj.,  stlpitifùr-^ 
thU;  qui  a  la  forme  d'un  pied  ou 
support  de  champignon  ,  comme  la 
base  du  MUremjrces  lutescens. 

SUBANALOGUE ,  adject.  Épithète 
donnée,  en  histoire  naturelle,  aux 
espèces  qui  n'ont 'ensemble  qu'une 
analogie  éloignée  ,  hors  des  limites 
qu'on  donne  aux  variétés  d'une  même 
esoèce 

jSUBFOSHILE  ,  aaj.  et  s.  m.  Quel- 
ques; géologues  ont  voulu  désigner 
sous  ce  nom  les  fossiles  modernes  , 
distinction  puérile, suivant  la  remar- 
que de  Deshaies ,  puisque  l'époque 
de  "enfouissement  ne  fait  rien  à  la 
chose. 

SCLFO-PLOMBIFÈRE ,  adj.  Se  dit 
d'un  minéral  qui  contient  du  soufre 
et  du  plomb  ,  comme  le  teiiurure 
ifor  sulfo-plombifère  ,  minéral  de 
Naçiag,  composé  de  teiiurure  d'or 
et  de  sulfure  de  plomb. 
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